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CORRECTIONS & ADDITIONS

Page 54, ligne 3, mesnrer, lire mésnser.

109. — U, promis, — permis.

112, — 16, bailliages, — bailliage.

131, - 4, i — par.

167, ajouter à la fin de i'arlicle relatif à Cherignti :

Arcbives de la C'Ue-

d'Or, H. Abbaye de

Moulier-Saint-Jeao.

168, ajouter la même note à la fin de l'article relatif à

Talcy.

lO'i, ligne 21. Vanvre,

273,

177.

279,

298,

309,

317,

346,

350,

373.

379,

il 5,

*2J,

19, Munumit,

10. possédées,

dernière, 1798,

tire Vaisvre.

— manumit.

— possèdes.

— 1768.

2. après ; XIP siècle, ajouter il.

25, eurs. lire leurs.

13, Uianity, — Chausy.

2, admouiateurs, — admodiateurt.

4, ey, — C.V.

17, reporler la virgule avant le mot sauf.

11. levant, lire tenant.

14. reigienx. — religieuK.

9, IV' siècle. — VI< siècle.

Page 431

.

433,

444.

ligne

504. —

513,

534.

537.

544.

54B,

547,

549,

550,

551.

note

552,

584.

0U7,

col.

1268, lire 1263.

da. — de.

1554. - H5*-

Viguiers. — Vigniers.

Sancigny, — Jancigny.

censure, — censive.

ous. — "»

1224, — 1424.

Billy. — Billey.

Blangy. — Blanzy.

Closse, — Chissey. .

,
Morones, — Moroges.

l'.haussey, — Chassey.

, La Rose, — Ronssy.

Perrecy. — Toulon-sur-Arroux.

,
paroisse de Tramaille, lire, paroisse. Tramaille.

, Tremple, — Tremble.

, 42, 46, au lieu de : Perrecy, lire : Toalon-

sur-Arroux.

, ligne 5. Lovières. lire ; Lavières.

. — 22, après Salmalse, 11. 323, ajouter et

Bossy-la-Péle. 111,216-

- _ 2G, — 613, lyouler III. 274.
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CHARTES DE COMMUNES
ET D A FEUANCHISSEMENTS

EN BOURGOGNE

s

RIEL-LES-EAUX

Ce village qui, sous le nom de Hirus, Ria, Rieth Magnus, figure dans les chartes du

Xlh siècle de l'abbaye de Clairvaux, dt'pciiaait, avant la Révolution, delà cliàtelienie et du bail-

liage de Bar-sur-Seine. Il comptait parmi les possessions de !a branche de la maison de Graiieoy,

établie à Larrey, et fut donné en dot à Mahaut de Grancey, qui, à la fin du XIV^ siècle, épousa

Jean de Rupt, chevalier et chambellan du duc. Cette terre demeura dans sa famille jusque vers

153o. A cette époque, les maris des cinq filles et héritières de Bénigne de Rnjil la vendirent à

Saladin d'Anglure, seigneur d'Aulricourl (1); Valéran, son fils aine, marié i Jeanne d'Antrix,

en eut deux enfants dont l'aîné, Josias, héritier de la seigneurie de Riel, fut contraint de la

vendre par décret en ICOi :"i Didier Parisot. René d'Anglure, qui l'avait revendiquée en

vertu du droit lignager, n'en jouit pas longtemps. Il la céda en lOSo à Claude Coqucley,

chanoine de Notre-Dame de Paris; dont le neveu, Claude Coqueley, prieur de Saint-Broing et.

Moitron, la vendit en 16S7 à l'abbaye de Clairvaux.

Jean de Rnpt, chevalier, ancien bailli d'Amont en Franche-Comté et petit-fils du cham-

bellan, ayant, après la mort du duc Charles, soutenu le parti de Marie de Bourgogne, les biens

qu'il possédait en Bourgogne furent conlis(iués, et ne lui furent rendus ([u'après qu'il eut

fait sa soumission. C'est ce même seigneur qui, en lo02, renouvela aux habitants de Riel les

s

s

(1) A peine ce seigneur avait-il pris possessioQ, que les liabitants lui conlestèreut la propricHé du pré des

Culées, dont il jouissait avec Jac'iaes de Lantages, seigneur de Delan, et s'en emparèrent à main armée.

Saladin releva le gant, maintint son droit, exigea une réparation et des dommages. En outre il somma les habi-

tants de fournir uue déclaration de leurs biens communaux, et de procéder à leur arpentage. Prétendant, de

plus, que les habitants, pour esquiver de lui payer la dime de douze gerbes l'une, semaient de préférence

des navettes et des raves, dont ils ne rendaient rien, il réclama un droit de tierce sur toutes les récoltes.

l,es trois procès étaient donc pendants devant le bailli de liar-sur-Seiae, lorsque les parties,» pour bien de pai.v, »

convinrent d'une transaction. En ce qui concernait la propriété du pré, la question demeura pendante jusqu'à

l'issue du procès que les habitants voulaient intenter au seigneur de Lantages. Les habitants consentirent à

fournir uue déclaration de leurs biens, à les faire dismeusurer, mais sous la condition que le seigneur ne s'en

attribuerait rien. Pour ce qui regardait les récoltes des navettes et des raves, le droit de tierce du seigneur

fut reconnu. Ce dernier remit, de sou côté, les amendes encourues pour «monopoles et assemblées illicites,»

et reconnut les droits, franchises, libertés et cliartes des habitants. Io39-40, 31 janvier (Archives de la Cûte-

d'Or, Fonds de l'abbave do Clairvaux).

III. i
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franchises qu'il leur avait précédemment accordées pour les remetlre des persécutions qu'ils

avaient éprouvées à son occasion. Un seul qui, selon toute apparence, l'avait morleilemenl

offensé en fut excepté. Le roi Louis Xil, qui en 1309 avait accordé des lettres de naturalité à

ses enfants, ratifia la charte de i. de Rupt dans les ternies suivants.

CCCCLXIV

Gonrirmation, par le roi LouisXII. de la charte par laquelle Jean de Rupt, seigneur de Riel-ies-Eaux,

renouvelle et ratifie les franchises des haliitants du lieu.

1502 (5 avril), 1513 (juin).

Loys, par la grâce de Dieu roy de France, savoir faisons à tous présens et

advenir, nous avoyr reçu l'humble supplication de noz bien amés les manans et

habitans de la parroisse deRiel-les-Aulx ou bailliage de Bar-sur-Seine, contenant

que, dès l'an mil cinq cent et deux, nostre amé et féal Jehan, seigneur de Rupt,

d'Aullricoiirt et duditRiel, considérant les grandes pouvretés des diclz suppliantz

ses sujetz et hommes tenus en servitute condition. En recongnoissance d'icelles,

et de plusieurs corvées et services par eux faicts, voulant iceulx suppliantz oster

d'icelle servitute et captivité, en laquelle dès leur origine et naissance, ilz

estoyent envers lui tenus, et les remectre ou délicieux estât de franchise et

liberté, en ensuyvant la doctrine et exemple de nostre benoist sauveur et rédem-

pteur Jésuchrist, qui par sa bonté voulut descendre au lieu des perpétuelles

ténèbres, pour rachepter nos premiers pères et toute leur postérité et lignée de

servitude et captivité infinie. Considéré aussi que c'est chose très juste et rai-

sonnable de rendre à un chacun la liberté et franchise en laquelle, par nature,

il a esté créé, laquelle il n'a perdu par sa faulte et pour plusieurs aultres

grandes raisons et considérations ad ce remontrées : à iceulx suppliaus etchas-

cun d'eulx tous hommes et sujets, excepté (juyot Savetier alias Mouchier, lequel

il en a réservé k sa volonté, a donné et octroyé, consenty et accordé libéra-

lement par manière d'accord, affin que en l'advenir les choses puissent eslre

permananles et sous nostre bon vouloyr et plaisir; les articles et lettres des-

quelles la teneur est telle :

Jehan, seigneur de Rupt, d'Aultricourt et de Riel-les-Aux, scavoyr faisons h

tous qui ces présentes lettres verront et auront que, comme par noz lettres (aides

et passées, nous ayons de grâce espéciale eheu regard h la très grande pouvreté
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OÙ estoyent constituez nos hommes et siiljjetz diidit Riel, ez charges et d^bitz

esquelles ilz et chacun d'eux sont tenus jouraellcment envers nous, affin qu'ilz

puissent myeux vivre soubz nous, payer leursdilz debitz, et fayrece en quoy ilz

sont lenuz de meilleur vouloyr; iceux iiosdilz hommes qui sont envers nous

affectez de mainmorte et de poursuitte, taillables à nous deux foys l'an, ascavoir

aux termes de Saint Remy et Karesme prenant ; eussions aussi droit de prendre

et exempter deux hommes ayans et tenaus feu audit Riel de ladicte taille, quant

elle est jeclée sur eux et esgualée par eux ; ne peuvent aussi fayre ny fayre fayre

nulz de leurs enfans clercz sans uostre licence et congié ; eussions aussi le droict

de fourmariaige sur tous ceux qui se allient fayre marier hors de nostre dicte ville.

Et pour les causes avant dictes, et pour plusieurs aultres grandes considérations

ad ce nous mouvans, nous, soubz le bon vouloir et plaisir du Roy, leur eussions

faict affranchissement. Et pour ce que nos dictes lettres ont estépéries et perdues

comme en avons esté bien accrtenez, nous, de grâce espéciale voulons notre dict

droit octroyé n'estre de nul prolltz, mays le entretenir et nourrir soubz nous

comme bon seigneur doibt fayre envers ses bons subjetz. Pour les causes avant

dictes et aultres ad ce nous mouvans, aflin qu'ilz soient tenus de prier Dieu pour

noz prédécesseurs et successeurs: à iceux noz dicts hommes de grâce espéciale et

pour ce que ainsi nous plaist, pour nous, nos dicts hoyrs et successeurs et pour

eux leurs hoyrs et successeurs, soubz toutesibys le bon vouloyr et plaisir du Roy

nostre seigneur et non aultrement, lesquelz ilz seront tenus prandre et nous en

baillei' le doui)le vaillant l'original dedans, six ans après la date des présentes.

Avons osté et aboly et mis au néant, ostons et abolissons, déchargeons et mettons

au néant aux dits habitans de Riel, pour eulx, leurs dicts hoyrs et successeurs,

ledict droict de pouvoyr prendre et exempter les dicts deux hommes tenant feu

de la dicte taille; les avons quictez et remis le dict droict de fourmariaige, affin

(ju'ilz se puissent mieux allier par mariaige avec leurs voisins; aussi qu'ilz

puissent doresnavant fayre fayre leurs enfants clercz, toutes les fois qu'ilz le voul-

(Iront fayre, moyenant que tous lesdicts habitans seront doresnavant tenus gecler

et esgualer sui- eux, oultre et pardessus la dicte taille chacun an, la sonmie de

quatre livre tournoys, compris ung franc qu'ils nous payent chacung an, à cause

d'ung charroy de grains qu'ilz souloyent debvoyr à Larrey, et icelles quatre

livres tournoys inserrer et fayre mectre ou roole de leurs tailles, chacung an par

les dicts commis à jecter et esgaler les dictes tailles. Lequel roole, ilz seront tenus

bailler à chacun des dictz termes dessus dictz à nos ol'ticiciers commis et recep-

veurs du dict Riel, excepté et réservé Guyot Savetier alias Mouchier dudict Riel,
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lequel avons réservé ef réservons pour luy, sa postériorité, nez et à naistre: lequel

voulons h nous esfre subject es charges et servitudes dessus dictes, pour cer-

taines causes ad ce nous mouvans, pour à celuy Guyot et à sa dicte postériorité

imposer à part, comme l'eussions peu faire avant les dites présentes lettres,

quant bon nous semblera, et à nos diclz successeurs, seigneurs et dames dudict

Riel ; ouquel cas toutesfois que les réserveront ou nos dictz successeurs seront

tenus et nos dictz successeurs de alouer et descharger les dictz habilans d'aullant

de taille que lui seroient imposez par lesdictz commis et jurés raisonnablement

sur ce que par nous luy seroyent imposés. Et le surplus de nostre dict imposl

que nous et noz dictz hoirs et successeurs auront l'impost à luy et à sa dicte pos-

tériorité, sera à nous et à noz dictz hoyrs et successeurs. Lesquelles choses dessus

dictes toutes et singulières en tant que à nous touche peult et doibt loucher et

appartenir, avons promis et promectons en bonne foy tenir à perpétuité ferme et

eslable, sans jamays alerny venir, au contrayre ne soufrir queaultres y viennent

tacitement ou en appert, et que nous n'avons faict au temps passé ne feront au

temps advenir, chose parquoy ces présentes n'auront force, vigueuret perpétuelle

valeur. En tesmoygnage desquelles choses, nous avons mis notre scel,armoyé de

noz noms aux dictes présentes, et faict signer par le notaire soubscript notre

tabellion quant aux présentes de son seing manuel, cy mis le cinquiesme jour du

moys d'apvril, avant Pasques, l'an mil cinq cens et deux, présens nobles hommes

Goulard d'Yves, Jacques de Rupt, escuyer, Jehan Chiquain, noire recepveur

dudit Autricourt et plusieurs aultres tesmoings ad ce appelés et espécialement

requis. 7\insin signé par ordre de Monsieur, Mag.ny, et scellé en double de cire

rouge.

Lesquels suppliaos en ont depuys joy et usé et joyssent et usent de présent,

néantmoius doublent que en l'advenir on ne les voulsisse laisser joyr des choses

dessus dictes et leur donner en ce quelque trouble et empeschcment, obstanique

l'octroy a esté faict soubs notre bon plaisir, et que la dicte seigneurie de Riel est

de nous tenue en fief et honneur et le (lict village assis au desduict de nostre dict

bailliage de Bar-sur-Seine à cause de notre chastel et chastellenie dudict Bar, et

à ceste cause, nous ont les dicts supplians, humblement faict suppiier et requérir

que nostre plaisir soyt leur conserver, ratifier et approuver les dictes lettres cy

dessus incorporées, en tant que à nous seroyt et sur ce leur impartir notre grâce

et libéralité. Pour ce est il que ce considéré, voulant et désirant subvenir aux

dicls habitans,qui nous sont subjetz aulx impositions et contributions de nos de-

nyers, et affinque de tant mieulx ilz les puissent payerai supporter avec les aultres
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cliai-yt's, à quoy ilz sont tenus, et les relever de captivité et misères. A iceiix

supplians et cliacun d'eux, excepté audict Moucliier, pour les causes dessus

dictes et aultres raisons et considérations ad ce nous mouvans, avons en suy-

vaiit le consentement de leur dict seigneur cy dessus que nous avons pour

aj^réaljle, confermé, loué, ratifié et approuvé, et par ces présentes confermons,

louons, ratifions et approuvons les dictes cy-dessus incorporées. Voulons et nous

plaist de notre grâce espéciale, plaine puissance et auctorité royal, que les dictz

habitans et leurs successeurs en jouissent et usent doresnavant perpétuellement

selon leur forme et teneur, et tant et sy avant qu'il/, en ont par cy-devant deheu-

ment joy et usé, joyssont et usent h présent. Sy donnons en mandemant par ces

mesmes présentes lettres au baillif dudict Bar-sur-Seine, et à tous noz aultres

justiciers ou à leurs lieutonans présens et advenir, et à chacun d'eulx, si comme
<i luy appartiendra, que de nos présentes grâce, confirmation, ratiffication et

approbation, ilz facent, souffrent et laissent les dictz supplians et chacun d'eux

joyr et user plainement et paisiblement, sans leur fayrc, mettre ou donner ny

souffrir estre faict, mis ou donné ores ne pour le temps advenir aulcungdestour-

bier ou empeschement au contrayre; lequel sy faict, mis ou donné leur esloyl,

l'ostent et moctent, ou facent oster et mettre sans délay à plaine et entière déli-

vj-ance. Car ainsi est nostre plaisir. Et affin que ce soit chose ferme et estable à

tousjours, nous avons faict mettre nostre scel àces dites présentes, sauf en aultres

choses nostre droict et l'aultruy en toutes.

Donné à Paris, au moys de juing, l'an de grâce mil cinq cens et treize, et de

nostre règne le seiziesme.

Par le Roy, maislre Jehan Hurault, maistre des requestes ordinaire de l'hoslel,

et autres présens. Du Butout.

Visa contenlor. P. Maillard.

Copie délivrée le 14 janvier 1357 par J. Lausserois, bailli de Bar-sur-Seine, ù la demande
de Saladin d'Anglure, seigneur d'Autricourt et de Uiel. — Archives de la Côle-d'Oi'. Série II.

Fonds de l'abbaye de Clairvaux, seigneurie de Riel.



BOiNNENCONTRE

Ce village, du canton de Seiirre et de l'ancien bailliage de Saint-Jean-de-Losne, porta le

nom de Viiley-sur-Saôiie jusqu'à la fin du XIV'' siècle, époque à laquelle on lui donna celui de

Bonnencontre, en souvenir d'une victoire remportée sur les Tard-venus par les troupes bour-

guignonnes. C'était une terre patrimoniale des Vienne. Au milieu du XVI" siècle, elle échut

aux Saulx Tavanes par les La Baume Monlrevel. Ils la firent ériger en baronnie et ils la con-

servèrent jusqu'au XVIII» siècle. A la Révolution, elle était en la possession de la famille

Seguin.

Bonnencontre doit ses franchises à Gaspard devienne, second fils de Jean de Vienne, sei-

gneur de Montbis, et d'Anne de Vienne, dame de Listenois. Il les accorda en l'année IS07.

Malheureusement c'est tout ce que l'on en connaît, par la raison que l'original ayant été

déposé le 28 octobre 1779 dans l'intérêt de la commune, en l'étude de maître Gillotle, notaire

à Nuits, de même qu'une autre pièce, datée de 1513, par lequel le même seigneur s'en-

gageait à soutenir ses hommes dans un procès engagé contrôla commune de Pagny, cet offi-

cier ministériel les comprit en 1792 parmi les titres féodaux qu'aux termes des lois en vi-

gueur, il livra aux autorités locales pour être brûlés sur l'autel de la patrie.

SAINT-GERMAIN-LA-FEUILLE

Ce village doit son origine à un oratoire dédié à saint Germain , non loin des ruines du

temple païen des sources de la Seine el qui fut donné en 1004 par Aymon, comte d'Auxois, à

l'abbaye de Flavigny, avec tout le territoire environnant. Des habitations étant venues se

grouper autour de la chapelle, donnèrent naissance à un village désigné dans les chartes sous

le nom de Sanctiis Germaniis de Latu Folio, et qui, jusqu'à la Révolution, demeura sous la sei-

gneurie des religieux de Flavigny. Longtemps ces hommes furent compris parmi les main-

mortables, corvéables el taillables à merci. Cependant, en 1S12, les moines qui, vingt-trois ans

auparavant, avaient aftVanchi le maire du lieu el sa postérité, à beaux deniers comptant, vou-

lurent bien proclamer une seconde fols en faveur des habitants « que franchise esloil moult

louable et utile entre les hommes ad ce que, par la volonté de Notre-Seigneur, chacun avait

esté produit franc et que la servitude avait été une loy des gens, » ils leur octroyèrent la

liberté el des avantages considérables, dont la concession eiàl été bien plus méritoire si elle

n'avait été déterminée par la crainte qu'eurent les religieux de voir leurs hommes déserter

leurs domaines pour s'établir dans les localités environnantes, dont les habitants affranchis

depuis plus ou moins longtemps jouissaient, sinon de droits politiques, tout au moins de la

plénitude de leurs droits civils.

Voici cette charte .•



CCCCLXV
Charte d'affranchissement des habitants de Saint-Germain-la-Feuille, par les abbé

et couvent de Flavigny.

1511-12 (30 janvier).

En nom de noslre Seigneur. Amen. L'an de l'incarnation d'icelluy courant

mil cinq cens et unze, le pénultième jour du mois de janvier, Nous, René de

Bresches(l), humble abbédes monastaires deSainct-Pierre de Flavigny, del'ordre

de Sainct Benoist, et de Nostre-Dame de La Bussière, de l'ordre de Cîteaulx ou

diocèse d'Ostun. Frères Jehan Deschamps, grand prieur; Jehan de Maisières,

doyen; Georges de Viugle, secrétaire; Sébastien de Tenarre, enffermier; Jehan

de Clugny, chantre; Girard Barbier, austellier ; Jehan de Messey, aulmonier;

Hugues de Genelard, prieur de Chanceaux ; Jacques Barthelemot, prieur de

Sainct Georges, et Jehan de la Forge, tous religieux dudit monastère Sainct-

Pierre de Flavigny, et tout le conveut de ce mesme lieu, pour ce assemblez cap-

pitulairement audit Flavigny, au son de la cloche, comme est accoustumé faire

en tel cas pour les affaires de uostre dite église.

Savoir faisons h tous présens et advenir que, receu par nous l'humble suppli-

cation de noz amez Messire Jacques Borcquet, prêtre; Jehan Languedey, l'esné,

Jehan Languedey, son tlls ; Pierre Langoignoy, Didier Cropet, Jehan Arnault,

Jehan Baclierot, Estienne Bacherot, Jehan Langoigney, Pierre Arnault, Guil-

laume Brocquet, Estienne Langoigney, Guillaume Saulsole, François Malraige,

Jehan Gauthier, Bertin Chambrion, Guiot Cliambrion, Claude Langoigney, Pierre

Cropet et Guillaume Valier, tous habitans, noz hommes et subjeclz de noslre

ville et seignorie de Sainct-Germain la Feuille, contenant, en effect comme ilz

soient noz hommes à cause d'icelle seignorie Sainct-Germain de condition main-

mortable et taillable hault el bas à volunté deux fois l'an, et que, tant à l'occa-

sion de la dicte servitute, comme aussi que le dict lieu de Sainct-Germain est

scitué en pouvre pays stérille et que les dictz nos hommes ont plusieurs enffans

tant fdz que filles et sont la plus part parens les uugs aux autres, au moïen de

quoy ne se peullenl avoir en mariage, ne treuver leur bien ailleurs à cause de la

(1) Fils de Jean, bâtard de la Trémouille, seigneur de Bresche, frère de Louis de la Trémouille
,
gouver-

neur de Bourgogne. Aux abbayes de Flavigny et de la Bussière, dont il était pourvu, il ne tarda point à

joindre celles de Fouteuay, de Saint-Bénigne "et de Saint-Etieune de Dijon, et devint en 15-25 évèque de Cou-

tances. Il mourut à Flavigny en 1529.
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dicle servitiite. et soiil en voye d'abandonner le dict lieu, se par nous ne leur

est pourveu de franchise et liberté, et leur osier el aboUir les dictes servitutes en

haljonnant icelle taille.

Pourquoy, nous, les dictzabbé et couvent, comme bien informez et certiorez

des choses dessus dictes, et voulant de nostre pouvoir entretenir et peupler bi

dict lieu de Sainct-Germain, poui' !e prolïit et utilité de nostre dicte église et

monastère. Considérans que, franchise est ukiuI louable et utille entreles hommes

ad ce que par la volunté de Nostre Seigneur, après nosire créalion, chascung

a esté produict fianc, et depuis, par la loy des gens, plusieui's ayent estez mis

et tournez en servitute. Mehuz de [lilié et pour entretenir nostre dicte terre et

seignorie, et affin qu'elle soit mieul.x peuplée et habitée; àiceul.\nosdicts hommes

cl aux absens, à leurs personnes, pour eulx et leurs enlFans, toute leur postérité,

nez et à naislre en descendans de hoirs en hoirs, présens et advenir quelzconques;

avuns donné et octroyé, donnons et octroyons, par ces présentes, pure franche

libellé cl franchise, selon les uz el costume de ce duché de Bourgongne. Kl iceulx

dès maintenant el à toujours, perpétuellement avons affranchiz et manu0iis,

affranchissons, el manunieclons, par ces présentes de la servilute de mainmorte

en laquelle ilz estoient par cy devant affectez el iniiodez (1), el les avons remis et

remeclons par cesles, pour eulx et leurs diclz enlFans el postérité à naistre en

descendant de hoirs en hoirs, au premier droit de liberté el franchise, en leur

oslant el abolissant la dicle mainmorte, sans y réserver aulcune taiche d'icelle.

Et avec ce, avons iceulx nos diclz hommes, habonnez de la dicte taille, à nous

dehue cliascun en haull et bas, selon que ci-après sera dict et déclairé.

Avec ce aussi leur avons donné et octroyé, donnons el octroyons par cestes,

pour enix, leurs hoirs et ayans cause, ung bois, dit nommé et appelle le bois de

Champsalle (2), à nous appartenant, contenant environ deux cens arpens, ainsi

qu'il se comporte entre les bonnes (jui sont d'un costel au grand chemin qui va

contre Frolois, d'autre coslel devers le Vault de Senne (3), Joignant au linage

dudit Chanceaulx, saufz ses aultres melleurs et plus vrays confins. Pour icelhiy

bois extirper, exarter et le mettre en nature de labeurs deans vingt ans, et nous

en payer le disme comme de leurs aultres terres labourables dudit lieu Sainct-

Germain. El lequel bois ils pourront deppartir et debonner entre eulx sans en

payer pour le dict debonnaige aulcune redevance.

(1) Nouéf, liés.

. (-2) Campus sig.il/atus, d'où le nom de Chauceaux, village liuiitioidie, a été lii-6.

(3) La vallée de la Seiue, depuis sa source jusqu'à Cbauceaux.
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Pourront aussi, iceulx habitans hayer et tendre filletz pour chasser toutes

bestes, tant rousses que noires et aulfres, en rendant de chascune besie rousse ou

noire la moiclié à nous le dict abbé, deans vingt quatre-heures après la prinse

d'ioelle en nostre salle abbatial dudict Flavigny, et ce à peine de soixante cin([

solz et pour chascune fois.

Pourront aussi iceulx habitants pescher ou russeau estant soubz et dessus

nostre eslang dudict Sainct-Germain (1), en faisant par iceulx habilaiis ung sault

de pierre et iceliuy entretenir à leurs fraiz perpétuellement, en sorte que le poisson

de nostre dict eslang ne puisse monter, et sans, pour la dicte peiche, préjudicier

à nostre dict estang.

Et avec ce, joyront et useront de leurs aultres droiz. franchises et usaiges

comme ilzonl accoustumé d'user de tout temps et d'ancienneté. Réservé à nous,

abbé que dessus et à noz successeurs toute la justice et seignorie haulle, moyenne

et basse en nostre dict vilaige, finaige et territoire d'icelluy et au dict bois de

(Ihampsalle, et sur noz dictz hommes, leurs femmes et enffans, nez et à naislre

en descendant do hoirs en hoirs à tousjoui's perpétuellement et comme ilz estoient

par avant cesie présente manumission et habonnement. Kt avec ce, nous paie--

ront toutes charges qu'ilz ont accousiumez de payer; comme disme de treize

gerbes l'une de tous et chascuns leurs héritaiges, et dudict bois de f-hampsalle,

quant il sera en nature de labeur, lesquelz ilz randront et payeront en la forme

et manière qu'ilz ont accoustumez par cy devant.

Réservé aussi, à nous, le dict abbé, que dessus, de pouvoir donner le droit de

vain pasiurer ou dict bois de Cbarapsalle, iceliuy tant en boys que en nature de

héritage de labeur ou pasturaige et aultres qu'à iceulx nos dictz hommes, ou-

quel ilz charnpoyront de tous temps quant bon leur semblera.

Paieront aussi les joyeulx advéueniens de nos successeurs, comme ilz ont

accoustumez de faire. Réservé aussi cà nous, abbé que dessus, la taille du maire

dudict Sainct-Germain (2) et aultres charges et services à nous dehuz par iceliuy.

(1) L'élang de Grillande, traversé par la Seine.

(2) Le maire de Saiul-Germaiu-la-Feuille , dont on trouve un titulaire en 1270, était un officier de même
condition que ses cohabitants, auquel, si ou en juge par un acte de 1489, l'aljbaye remettait la connaissance

au premier degré de toutes causes criminelles et civiles, la perception du produit des amendes et autres

exploits de justice, la recette des redevances dues par les habitants, des oblations de toute nature, des an-

nexes de laines et les dîmes d'agneaux dues au prieur de Chanceaux, en en prélevant pour lui le dixième.

Comme rémunération, les religieux lui allouaient 1 sol sur chaque somme de 20 sols provenant du produit

des amendes de 7 sols, 5 sols sur celles de 62 sols, eu payant un sol au prévôt; le dixième de toules les

redevances, corvées, dîmes, oblations, etc., dues par les habitants; les profils et amendes de la vérification

des poids et mesures; les droits de bornage dans toute l'étendue du territoire, consistant en une somme de

12 deniers pour toute n borne mise et assise, n etc.

m. 2



— 10 -

Lesquelles n'entendons estre comprins en ce dicl présent Iraiclié, ne de coulx

descendu/, dudict hostel du mayeur. Réservons aussi, à nous, (|ue nos dict/

hommes affranchis, que dessus, no par intoiposile personne, sinon soubz nosli'e

bon vouloir et plesir ou de noz successeurs, nepourront vendre audict mayeur ni

à Huguenin Bouyer, ne leurs consorts, prétendens droit avecques eulx , vendre

dudict boys de Champsalle, labouraige ny pasturaige, en quelque nature que ce

soit, ne aussi aulcungs de leurs mex, ny aultres héritaiges dudillieu de Sainct-

Germain, ne aultrement changer ne aliéner envers iceulx, ainsdemeurra le dict

bois à rencontre des diclz maieur, Huguenin et leurs consors en telle nature de

(letTend, comme il est deprésent (1). El générallement réservons à nous, abbé que

dessus, tous aultres droitz seignoriaulx ou aultres, dont cy-dessus n'est faicteaul-

cnne mention et comme ilz nous estoient dehuetz avant ce présent affranchissement

et habonnement. Réservé aussi et en ce non comprins toutes droictures dehuez

au prieur de Chanceaulx parles dictz de Sainct-Germain. Moyennant les quelz

affranchissements, mauumissiou, exemption et habonnement, nos dictz hommes

et subjectz, leurs hoirs et ayans cause, sont et demeurent tenuz, et ont promis et

promettent, par ces présentes, randre et payer chascun an perpétuellement au

jour et feste de Toussains à nous abbé, que dessus, à cause de nostre salle abba-

tial, et à nos successeurs, la somme de trente livres tournois. Lesquelz ilz exi-

geront et imposeront sur eulx, le fort portant le feuble et sur les tenementions,

détempleurs, possesseurs et locatifs des mex, maisons et aultres hérilaiges des

dictz de Sainct-Germain. Etpource, pourront assembler iceulx habitans, chascun

an pour l'aire et reffaire la dicte taille quant bon leur semblera, pour faire la

dicte taille, seullement. Et le rôle de laquelle ilz seront tenuz mettre en mains

du mayeur dudict Sainct-Gei'main huit jours avant la feste de Toussainctz. Et en

faulte de paye des dictes trente livres, le dict terme escheu et passé chascun an,

pourront estre prins et détenuz en leurs personnes privéez et exécutez par arrests

de leurs bestes et aultrement dehumeut. en déclairant et consentant par iceulx

habitans que le dict seigneur, ensemble ses successeurs abbez dudict Flavigny,

pourront avoir action soit par exécution ou aultrement contre les dicts habitans,

ou choisir l'ung que bon ly semblera poui', sur eulx ou celluy que bon luy seni-

(1) La raison de celte exception provient de ce que. par lettres du 14 septembre 1489, l'abbaye ayant,

comme nous l'avons dit plus haut, afl'ranchi de 11 mainmorte Michel Marn;uerite, maire de Saint-Germain, sa

postèr:té et ses biens acquis et à acquérir, en déclarant ceux-ci francs de toutes tailles et redevances, moyen-

nant une somme principale de 115 livres une fois payée, 70 sols de taille abonuée et 5 sols par tcte de droit

de gîte ; elle ne voulait pas autoriser la famille Marguerite, dont les possessions demeuraient ainsi dégrevées,

à les augmenter eucore de ces terres nouvellemeal défrichées, auxquelles elle n'aurait |ias manqué d'attri-

buer le privilège que lui conférait sa charte d'affranchissement.
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blera, lever les dictes trente livres tous les aos. En réservant neantmoins l'action

de cely qui sera choisi par nous, contre les aultres habitans defTaillans, à payer

leur dict habonnemeut, pour le dédommaigier, le tout soubz le bon vouloir et

plaisir de révérend père en Dieu, Monseigneur l'évesque d'Ostun, duquel traictié

et accord, nous, les dictes parties sûmes contentes. Promettans en bonne foy,

par noz sermens pour ce donnés corporellemcnt aux Sainctz Ewangilles de Dieu.

Et nous, les dicts religieux soubs le veul de nostre religion et sous l'expresse ypo-

tbèque et obligation de tous noz biens, meubles et immeubles, présens et

advenir quelxcouques, lesquclz, quant ad ce, nous avons soubzmis et obligez,

soubzmetlons et obligeons à la jurisdiction et coniraincte de la Court de la

Chancellerye du duché de Bourgongne et par toutes aultres cours, tant d'église

comme séculières, poui' par icelles estre contrainctz et compelliz comme de

chose cogneue et adjugée. En renunceansà toutes et singulières actions, exceptions,

déceptions, fraudes, cautelles, cavillations, qui, tant de faict comme de droit,

contre les choses dessus dictes, pourroieiit estre dictes, alléguées et proposées.

Et mesmement au droit disant général renunciation non valoir, si l'espécial ne

précède. En tesmoing desquelles choses nous avons quis et obtenu le scel de la

Cour de la dicte Chancellerye, avec les scelz de nous, abbé et couvent dessus

dictz estre mis à ces présentes, en consentant ce présent traictié estre faict et

reffaict, une fois ou plusieurs au dict des saiges, la substance non muée. Faict et

passé en nostre dict monastère, pardevant Jehan Milletot et Jehan Lemulier,

clercs, notaires publiques et coadjuleurs du tabellion fermier pour le Roy,

nostre sire, establi audict Flavigny, les an et jour dessus dictz. Présens, discrète

personne maistre Estienne Brigandet, prestre, curey de Chanceaulx , noble

homme, Jehan de Plaisance, escuyer, honnorable homme Quentin Melet, Guil-

laume et Jehan Brigandet frères, Jacob Coussin et Claudin Legrand, et plusieurs

aultres tesmoings ad ce appeliez et requis, les an et jour dessus dictz.

Signé : Milletot, J. Lemulier.

Arcliives de la Côte-d'Or. Fonds de l'abbaye de Flavigny. Terre de Saint -Germaln-Ja-

Feuille.



CHARANCEY

La seigneurie de Cliarancey, au bailliage de la Montagne, appartenait en partie à la fin du

XIII" siècle ù la maison de Vienne, qui l'avait inféodée aux sires de Mont-Saint-Jean, seigneurs

deSalmaise, lesquels possédaient l'autre partie en franc-aleu. Salmaise étant advenu à la

maison de Bourgogne, les ducs inféodèrent la terre de Cliarancey à des seigneurs qui en pri-

rent le nom. Ils vivaient encore en 1372. Yolande, dame d'Aigney et de Turcey, leur succéda ;

mais, s'étant pendue volontairement, le duc confisqua ses biens et les donna à Jacques, sire de

Courtiambles. Ses héritiers portèrent ce fief dans la maison Pot, et par les Pot dans celle des

Montmorency. Anne, premier duc de Montmorency, fils d'Anne Pot, voulant arrêter la déser-

tion de ses hommes, qui, entourés de communautés libres et ne pouvant point contracter

d'alliances avec leurs habitants, quittaient sa terre h l'envi et la menaçaient d'une dépopulation

totale, s'empressa de les affranchir par le contrat qui suit.

Charancey, par suite de partage entre les enfants de Guillaume de Montmorency, échut à

Anne de Montmorency, mariée à Guy de Laval, et par eux à leur fille, Anne, mariée à Louis

de Silly, seigneur de la Roche-Guyon. Elle en disposa en faveur de Guérin de Monifalcon, qui

reprit de fief en lo66. Son fils l'aliéna en LST? à P. d'Esbarres, seigneur de Ruffey. Moins

d'un siècle après, elle était vendue par décret sur le trésorier d'Esbarres à J. -Louis de Mongey,

conseiller au Parlement ; acquise par décret en 1729 sur ses héritiers par Joseph de Frasans,

écuyer ; reprise l'année suivante en vertu du retrait lignager par Vêtus de Saint-Denis, mari

d'une de Mongey et enfin vendue en 1768 par les fils de ce dernier à Cl. de Thesut, dont le fils

on faisait hommage en 1769.

CCCCLXVI
Contrat d'affranchissenient des lialjitants de Charancoy, par Anne de Montmorency,

sei;,'neur du lieu.

1519 (5 juillet,).

En nom de noslre Seigneur. Amen. L'an de l'incarnatiou d'icelluy courant,

mil cinq cens di.\ neuf, le cinquième jour du mois de juillel. Nous, Jacques de

Fyeunes, escuyer, seigneur de Russelet, et Mathias de la Croix, aussi escuyer,

procureurs spéciaulx de noble et puissant seigneur messire Annes de Monfmo-

raacy, chevalier, seigneur de la Roiche de Nolay, baron de Chastelneuf, seigneur

deNeles, de Villers et deCharancey , conseillei'et chambellan ordinaire du Roy, nos-

tre sire (1), faisant prnmptefoy des lettres de procuration, dont la teneur s'ensuit :

En nom de nostre seigneur, amen. L'an de l'incarnation d'icelluy courant,

mil cinq cens et di.x huit, etc.

(1) C'est Aane, premier duc de Moutmoreucy, eoiin(''tal)Ie de Frauue, fils de Guillaiiiue de Moutmoreucy et

d'Anne Pot, qui mourut eu 15C7, à l'âge de 75 an?, de blessures reçues à la bataille de Saint-Denis.
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Sc.Tvoir faisons, à Ions présens et advenir que, comme les habilans et parnom

tl'habilans du village dudit Charaucey, nous aient présenté, comme procureurs

de mondit sieur dudict Charancey, leur très humble requeste, remontrant par

icelle que, à cause de ce que par cy-devant, ilz ont esté et sont envers mon dict

seigneur de Charancey mainraortables et de serve condition, au moyen de quoy

plusieurs d'iceulx habitans ont fouy et délaissé le lieu dudict Charancey, et plus

pourroient faire à la dépopulation et deschéance dudict lieu, sont barrés d'avenir

à plusieurs bons mariages et alliances, et que nous, lesdictz de Pyennes et La

Croix, comme procureurs dessusdictz, si nostre plaisir est, les vouloir affranchir

et manumectre, quant à la dicte mainmorte et servitule, que plusieurs étrangers

se retireroient volontiers soubz et rière mondit seigneur et se repopuleroit la dite

terre, à l'accroissement des droictures et assurément d'icelle. Nous remonstrant,

aussi comme procureurs dessusdictz, que la justice dudict Charancey, par le

moyen de ce, s'en trouveroit plus grande, comme aussi feroient les formes et de-

maines. Ces chouses considérées, voulant bien semblablement traicter les subjetz

de mondit seigneur dudit Charaucey, sans diminutions de ses aultres droictures

esquelles sont et peuvent estre tenus lesdictz hommes et subjelz dudict Charancey,

et par l'advis et conseil des parens et amys de mondit seigneur de la Ruichc et

dudict Charancey : considéré qu'il n'est chose plus grande estimée que liberté, en

laquelle Dieu, notre créateur, rédempteur a précipuement honoré humaine na-

tune, et qui, par sa dignité, a vouslu souffrir passion pour rompre les liens de la

chétivelé où nous estions pour le péché de nostre premier père Adam, et uous

restituer à nostre première franchise et liberté. Nous, les dictz de Pienne et de

La Croix, comme procureurs dessusdictz, en en suivant le bon vouloir et plaisir

de mondict seigneur et du pouvoir par luy à nous donné, luy promectans fayre

ratiflier le contenu en ces présentes, quant requis en serions. Iceulx subjectz,

hommes et femmes dudict Charancey, présens, stipulans et acceptans, pour eulx

en leurs hoirs, masles et femmes en leurs postéritéz, nez et à naistre : Assavoir

honorable homme Guiot Huguenot, Jean Belenot, Jean Bergeret, Claude Chou-

blanc, François Huguenot, Guillemin Huguenin, Jean, fdz de feu Pierre Hugue-

not, Philibert Huguenot, Pierre Perrier, Huguenin Maire, Pierre Buchet, Jean

Choublanc, Estienne Choublanc, Jacob Bisot, Didier Girardot, Symon Huguenot,

Huguenin Sacque, Esme Sacque et Jean Cordelet, faisans et représentans la

plus saine partie des aultres habitans dudict village et lieu dudict Charancey,

eulx faisans foriz pour les absens, ausquelz ont promis faire ratiflier le contenu

en ces présentes, en tant que le faict leur touche et peult toucher, toutes et
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qiiantefrois que requis en seront. Avons, pour les causes que dessus et comme
procureurs que dessus, dès maintenant pour à jamais, affrancliy et manumis,

et par ces présentes, afTranchissons et mauumeclous les dicts hommes, femmes

et subjetz dudict Charancey, pour eulx et leur dicte postérité, nez et à naistre,

en les meclant hors de toute servitule, de mainmorte, ensemble tous leurs meix

et héritages. Parmy pajant à mondict seigneur de Charancey et ses successeurs

seigneurs dudict Charancey, les tailles, censés rentes, loux et aultres charges que

les dictes meix et héritages doibvent et qu'ilz ont accoustumé de payer chascun

au. Voulans, pour mondict seigneur, ses hoirs et successeurs, seigneurs dudict

Charancey, dès à présent et pour l'advenir, ilz soient fraucz et de libre condition

et que, entre eulx, ilz puissent traicter, tant par traicté faict entre les vifz, or-

donnance de dernière volonté qu'aultremenl, sans aucune poursuitte de main-

morte, et qu'ils puissent succéder les ungs aux aultres, comme font et peuvent

faire les gens francs et de libre condition. Consentans, dès maintenant, que

iceulx habitans jouissent des franchises, manumitions et libertés, tout ainsi que

font les aultres gens franczde ce duché de Bourgongne, moyennant et parmy ce

qu'ils ont promis et promectent, sont et seront teuuz, eulx et leurs dictz hoirs et

leur dicte postérité, païer à mondict seigneur absent, nous, les dictz procureurs,

dessus nommez, présens, stipulans et acceptans, pour luy, ses hoirs et ayans

cause, sieurs dudict Charancey, oultre les charges dessus dictes et pour le droit

de la dicte franchise : Assavoir, chascun manans et habitans tenant feug et lieu

audict Charancey, trois solz tournois chascun an, au jour de la feste de Sainct-

Martin d'yvert, et commencera le preniier terme et payement desdicts trois solz

pour chascun habitant tenant feu et lieu, comme dict est, à ladicte Sainct-

Marfin que l'on dira l'an mil cinq cens et vingt, et couséquemment chascun an à

ladicte feste perpétuellement, et ce, à peine de sept solz tournois d'amende à

appliquer à mondict seigneur.

Item, sont et seront tenuzetont promis et promectent, à iceulx habitans, pour

eulx et leurs dictz hoirs et postérité payer pour tous les héritages estant assis au

finageet territoire dudict Charancey, les acbepteurs d'iceulx héritages à mondict

seigneur et à ses dictz successeurs, seigneurs dudict Charancey, vingt deniers

tournois pour chascun franc pour les loux des dictz vendages, et les achepleurs

d'iceulx les venir mercier à mondit seigneur ou à son procureur et repceveur au-

dict lieu de Charancey déans trente jours, à peine de soixante-cinq solz tournois

d'amende à appliquer à mondict seigneur ou à ses dictz successeuis seigneurs

dudict Charancey, par l'aulte de ce, sauf toutelTois, à mondict seigneur ou à ses
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dicfz successeurs, seigneurs dudict Charancey, le droict de retenue et remuage

des diclz héritages estans assis au finage et territoire dudict Charancey. Le tout

soubz le bon vouloir et plaisir du Roy, nostrc sire souverain seigneur, auquel

nous, procureurs dessusdictz , supplions humblement que son bon plaisir soit

bailler son consentement, promecfans, nous, les dictz procureurs dessus nommez,

et dictz noms et qualités que dessus, en bonne foy, par noz sermens, et aussi les-

dictz habitans dessus nommez et chascun d'eulx, eulx faisant fortz que dessus,

pour ce, par nous et par les dictz habitans et chascun d'eulx donnés, jurez et

touchez corporellement en mains des notaires soubscriplz et soubz l'expresse

ypolhèque et obligation de tous nos biens et ceulxde nos hoirs, et aussi des biens

desdictz habitans dessus dictz et de leurs dictz hoirs, meubles et immeubles

présens et advenir quelconques, lesqueiz, quant à ce, nous et les dictz habitans

avons submis et obligez, submectons et obligeons à la juridiction et contraincte

de la court de la Chancellerie du Duché de Bourgongne, pour par icelle cour

estre conlrainctz et compelliz, ainsi comme de chose adjugée, avoir et tenir per-

pétuellement ferme, estable et agréable les choses dessus dictes et aulcune

d'icelles, sans jamais aller, venir, ne consentir venir au contraire, en aucune

manière, mais icelles et chascune d'icelles tenir, entretenir et accomplir de point

en point, selon qu'elles sont cv-dessus couchées. En renonceant, quant à ce, à

toutes et singulières déceptions, fraudes, baralz et aultres choses quelconques à

ces présentes contraires en leur teneur; mesmement au droict disant généralle

renonciation non valloir, si l'espécial ne précède. Et se pourront faire et reflfaire

ces dictes présentes une fois ou plusieurs au dictié des sages la substence du

vrav protocole non muée.Entesmoing de ce. nous, les dictz procureurs et habitans

dessus dictz, avons requis et obtenu le scel aux contraulx de la Cour de ladicte

Chancellerye estre nul à ces présentes et aux semblables doubles d'icelles faictes

et passées audict Charancey en l'hostel dudict Guiot Huguenot, par devant Pierre

Guyenot de Sainct-Seigne et Hugues Menestrier, notaire royaux jurez d'icelle

Cour. Présens noble escuyer, Pierre de Montorby, seigneur de Grand, vénérable

et discrette personne messire Bremont Feugey, curé dudict Charancey, Jean

Tarteret et Antoine Colin de Sainct-Seigne, tesmoings à ce requis et appeliez les

an et jour dessus diclz. — Signé : Menestrier, Guyenot.

Ei expedicin per me, Par commission, Fevret; et scellée en cire vert à double

quehue de parchemin pendant. Manchot.

Arcliives de la Côte-d'Or. Série E. Féodalité. Seigneurie de Gtiarancey. Terrier dressé en

1584, folio 26, V».



ORIGNY, BELLENOD,VAULX ET LA MONTAGNE

Le premier village, ancien annexe de Bremur, est connu dès 841 ; Bellenod, cliel-lieu parois-

sial, figure sous le nom de Vulnonecum au testament de Wart5 en 7^1. Tous deux formèrent dès

l'origine une seigneurie qui, bien quesouventdiviséeselonles convenances de ses possesseurs, se

trouva toute reconstituée aux approches de la révolution t'rani-iise. Dès 12GJ, Marguerite de

Chaniprenaut, dame des lieux, figurait parmi les bienfaitrices de l'abbaye de Saint-Seine. En
127o, elle et J. de Chaniprenaut, son mari, faisaient hommage au duc Robert H. Après eux,

la seigneurie est divisée en deux parts, l'une appartient à la famille de Savoisy, l'autre por-

tion, qui probablement était échue au duc Eudes IV par conliscation, est inféodée par lui

en lii2l h J. de Bellenod, chevalier, châtelain de Rouvres et de Talant. Son pelit-fds, Guil-

laume, la laissa ù Marguerite de Cussigny, fille de sa sœur Alix, laquelle la porladans la mai-

son de Mipont; Oudartde Mipont, son mari, en reprend de fief du duc en 1361 ; Jeanne, sa

petile-tille, l'aliéna en 1403 à Arniol Amant, ancien receveur général de Bourgogne, qui,

l'année suivante, la rélrocèda à Etienne de Lantage. En 1413, elle est en la possession de

Guillaume de la Touriielle. En 1443, Guillaume de Bouriionville, chevalier, tenait la part des

Savoisy par la cession que lui en avait faite Charles de Savoisy ; Guillaume de la Tournelle

étant mort en 1437, bailli de la Montagne, sa veuve, Marguerite de Chandio, racheta la part

des Savoisy et laissa la seigneurie à Georges de Chandio, chevalier, qui, mané à Jeanne de

Rochefort, en eut deux fils, François et Antoine, qui accordèrent aux habitants les franchises

qui vont suivre. Antoine, qui, par la suite, eut la seigneurie en partage, la vendit en loSl à

Régnier de Monlmoyen, sur lequel Antoine, fils d'Antoine, la racheta en 1530. Antoine, sa

femme, mariée à J. de Pontailler, seigneur de Talmay, la vendit en 15C7 à P. Milet, con-

seiller, maître à la Chambre des Comptes de Dijon. Urigny en avait été détaché dès 1535 au

profit de Denis de Gerland, seigneur de Thenissey, des mains duquel il passa dans celles des

Montholon et des Bourgeon, pourêtre réuni vers 1680 par Erard du Châtelet, marquis de Thil-

Chûtel. Son frère et héritier, Florence, baron de Lomont, fournit en 16811 le dénombrement
de la baronnie désormais réunie. Apportée dans la maison de Chaugy-Roussillon par Suzanne,

sa fille, elle fut aliénée en 1780 à Cl.-Ch. Damas de Crux, brigadier des armées du roi.

CCCCLXVII

flhaitiï d'affranchissement des habitants (l'Origiu, licllmiod, Vaulx pt la Moiita,irni\ par Krani.MJs

et Antoine de Chandio frères, écuyers, seigneurs du lien.

1519-20 (23 février).

En nom de notre Seigneur. Amen. L an de l'incarnation d'iceluy courant mil

cinq cens et dix neuf le xxiii' jour du mois de feuvrier, nous, François de Chan-
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dio, escuyer, et Antoine de Chandio, chevalier, frères, enfTans et héritiers uni-

verseaulx, seulz et pour le tout de feu de bonne mémoire George de Chandio (1),

en son vivant, escuyer, seigneur et propriétaire de la terre et seigneurie

d'Origny (2). Scavoir faisons à tous présens et advenir, nous avons receue

l'humble supplication des manans et habitans dudit Origny, de Bellenot, Vaulx

et la Montaigne ; assavoir Huguenin Le Court, Nicolas Le Court, son fils, Guil-

laume Bellan, Thonin Le Court, Jehan Le Court, George Toillot, Claude Masse-

not, Jehan Voisot, Chrétien Voisot, Nicolas Loigerot, Millot Roty, Jehan Boruot.

Pierre Boillot, Pierre Bornot, Estienne Espangnot, Jehan Grapin, filz, Guiot

Grapin, ledict Guiot Grapin, Jacob Grapin, son filz, Chrétien Roty, Jehan fils,

Michiel Grapin, Didier Le Court, Philibert Bornot, Pierre Roidot, Guiot Gaul-

dryet, Perrin Le Court, Pierre Chiquelle, Pierre Marriglier, Bernard Moris.

Edmond Moris, Jean,tilz de Feugniot Maurice, Estiennetle vesvede feu Huguenin

Marriglier, Germain Andrey, Jehan Marriglier, Germain Salomon , Claude

Boillot, la vesve Jehan Moris, Claude Moris, xMoris Joletrin, Simon Joletrin, Guiot

Boillot, Jacques Voisot, Perrenot Pannunceaul, Jean Cappin, Jehan Loigner,

Estienne Myan, Didier Myan, Nicolas Andrieu, Michon Nauldin, Mongeot Es-

perit, Bracherme RegnauU, la vesve Philibert Regnaul, Pierrot Nauldin, Guiot

Myan, Marguerite vesve de feu Philibert Myan, Pierrot Myan, le jeusne, Pierrot

Myan, l'esney, Benoît Espaignot, EstienneGrapin, Guiot Odin, NoëlOdin, Jehau

Espaignot, dit Labourey, Jehan Espaignot, mareschal, Jehannecte vesve de feu

Bracholin Leaultey, Jehan Poirrier, Jehan Courriot, Jehan Bellan, Jehau filz,

Guioton Bellan, Jehan Marriglier, Pierrot Odin, la vesve Michiel Porcier, Millot

Quanquin, Jehan Bourdot, Girard Dronelot, Jean Jacquin, Jehan Moris dit

Galant et Humbelot Salviuon nos hommes et subjectz de la condicion mainmor-

table, contenant que comme iceulx supplians ayant par cy-devaut faictz à nostre

dit feu seigneur et père et ses prédécesseurs et à nous successivement depuis le

trespas d'icelluy et par avant plusieurs bons et aggréables services, curialités et

bienfaicts et nous ayant aydez de nos deniers et chevances pour subvenir à

plusieurs nos négoces et afferes de la preuve desquelx les avons relevez et rele-

vons par ces présentes et que nostre dicte terre et seigneurie soit mainmortable

et de serve condiction, au moyen de quoy plusieurs mariages se délaissent à faire

et accomplir qu'est à leur grand intérestz, et de leurs enffans et semblableraent

(1) Et de Jeanne de' Ruihefort, dame de Bussy.

(2) Comme héritier de Marguerite de Chandio, veuve de Guillaume de la Tournelle.

III.
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nous peust cstre et tourner à préjudice ou temps advenir par tant que plusieurs

d'iceulx nos dicts hommes et subjectz se pourroyent départir de noslre dicte

terre et les droictz que nous avons en icelle pour partie estre diminuez. Sembla-

blement qu'ilz ont en notre dicte terre et seigneurie deux tailles, l'une dicte et ap-

pellée la taillede Saulvoisey(l), et l'autrela taille d'Origny, lesquelles sont taillées

à voulouté une fois l'an, qu'est aussi à leur grand intérest et à la diminuction de

leurs biens, honneurs et chevances, pour les causes qu(; dessus et aultres plusieurs

que deleur part nous ont esté verballement dictes et démontrées, que scavonset

congnoissons estre véritables, partant que sont notoires par toute nostre terre et

plus pourroit estre cy-après, si par nous ne leur estoit pourveu de remède con-

venable (2). Pourquoi, nous, requérans très humblement iceulx supplians que

les voulsissions affranchir et mectre hors entièrement de ladicte servitute, de la-

dicte mainmorte, pour eux et leur postérité née et à naistre, en telle manière

qu'ils puissent succéder les ungs aux aultres, comme franches personnes

feroyent et faire pourroyent et que doresnavant par ledit affranchissement soient

tenus pour libérées et franches personnes, si comme ilz estoient yssus de lieu

franc et que lesdictes lieux d'Origny, Bellenod, Vaulx et la Montaigne ne fussent

estez de la condicion dessus dicte, et lesdictes deux tailles à voulenté voulscis-

sions réduire, ramener et abosner à quelque somme de deniers raisonnables qu'ilz

nous ont offert payer chascun an.

Pour ce est il, que nous, considérans et sachans par vérité les choses dessus

dictes estre vroyes, que la requeste des dictz supplians, nos dictz hommes et

subjectz est raisonnable et à favoriser, comme tendant à la liberté première,

acquérir sous laquelle tous humains, au commencement et de droit naturel,

vivoyent et aussi que ladicte mainmorte demeurant en nostre dicte terre et sei-

gneurie, pourrions par les moyens avant dictz et aultres plusieurs estre grande-

ment, pour le temps advenir, intéressez et icelle mainmorte, pourroit torner

par traict de succession de temps à diminucion de nos droictz en icelle terre et

aussi de nos dictes successeurs et mchu d'aultres plusieurs causes et raisons et

(1) Ou Savoisy, parce qu'elle appartenait jadis aux sires de Savoiay, seigneurs en partie de Bellenod.

(2) Plus d'un siècle et demi avant l'obtention de cette charte, les habitants de la seigneurie avaient fait

d'inutiles efforts pour s'affranchir des charges qui pesaient sur eux. En 1355, ils avaient contesté à Guillaume

de Bellenod, fils de Jean, donataire du duc Eudes IV, son droit de les tailler à volonté; mais, contraints par

l'évidence de l'acte de donation, ils avaient dû se reconnaître hommes taiUables à la volonté raisonnable de

leur seigneur. Douze ans plus tard ils avaient élevé la même prétention devant Oudart de Mipont, lequel,

les proclamant « ses hommes de serve condition, justiciables, taiUables et exploitables haut et bas, et de

mainmorte,» les avait traduits devant le conseil ducal, qui avait confirmé l'accord de 1355, et maintenu le

seigneur dans son droit de tailler ses hommes haut et bas, sauf à modérer la taille quand elle serait exces-

sive. (Archives de la Côte-d'Or. Chambre des Comptes de Dijon. B 11604. Affaires des communes.)
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sur icelle heu advis et consullacion avec plusieurs de noz pareus et amys, et des

saiges ad ce congnoissans par lesquelx avons trouvé que grandement les biens,

honneurs et avancemens des dictz maiians et habilans supplians nos dictz

hommes, femmes et subjectz s'en peuvent et pourroient diffinir et retarder, et

que plus grant proffit leur sera et pourra estre et aussi à nous et à nostre dicte

terre et seigneurie, laquelle se ladicte mainmorte et servitute de taille à voulenté

une fois l'an en esloient ostées, se pourroit grandement peupler en tant que plu-

sieurs gens y viendroyent habiter, demeurer et y maryroient leurs enffans, dont

noz revenuz nous pourroyent estre de plus grant prouffit et à nos successeurs

qui n'ont esté au temps passé, inclinans à la dicte supplication ; iceulx sup-

plians manans et habitans en nostre dicte terre et seigneurie d'Origny, de Belle-

nod, Vaulx et la Montaigne, noz hommes, femmes et subjectz et chascun d'eulx

respectivement ad ce présens, stipulans et acceptans tant pour eulx, comme pour

les auUres habilans des dictz lieux, absens et chascun d'eulx ensemble leur pos-

térité née et à naistre à tousjours perpétuellement. Avons de nos certaines

sciences, franches, pures et libérales voulentez sans force, erreur, déception ou

aucune induction, pour nous el noz successeurs, seigneurs et dames de ladicte

terre et seigneurie ; mainmiz et affranchis et par la teneur de ces présentes

lettres les mainmectons, affranchissons de la mainmorte eu ostant, adnichilant et

mectant du tout en néant icelle dès maintenant, en telle manière que les dessuz

nommez et chascun d'eulx, ensemble leur dicte postérité puissent succéder les

ungs aux aultres comme franches personnes peuvent et doyvent faire et

tout ainsi comme filz et chascun d'eulx, ensemble leur dicte postérité estoient

extraictz et natifz du plus franc lieu du royaulme de France, et du Duchié de

Bourgoingne quelque part qu'ilz ou aucuns d'eulx et leur dicte postérité facent

leur demeurance, tant en ladicte terre et seigneurie que ailleurs ou bon leur

semblera; en ce non comprins ceulx et celles originellement extraictz et natifz de

ladicte terre et seigneurie, lesquelx sont de présens absens d'icelle et tenans

feu et lieu aillieurs et qui ne voudroyent revenir et retourner soubz nous et en

nostre dicte terre et seignorie, lesquelx absens ou dit cas, n'avons entendu, ne

entendons comprendre en ce présent affranchissement.

Et lesdictes servitutes des dictes deux tailles à voulenté, avons aussi pour les

causes que dessus réduictes ramenées et abosnées : assavoir ladicte taille de

Sanlvoisey à la somme de trante et une livres dix solz tournois et la dicte taille

d'Origny, à la somme de douze livres tournois de tailles abosnées payable chascun

an d'abosnement perpétuellement au terme de feste de Sainct-Remy, chief
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d'octobre es mains de nos recepveurs, commis et depputez. En réservant à nous,

et à noz dicts successeurs, seigneurs et dames d'icellc terre et seignorie, nos

actions et poursuytes l'encontre d'ung chascun desdiclz manans et habitant pour

leur impost desdictes tailles, tant par arrest de leurs vaiches, comme aultrement

et semblablement contre les aultres fenementiers et possesseurs desdictz liéri-

taige subjeclz et chargez desdictes tailles par arrest et saisissement des fruictz,

prouffitz et revenuz desdiclz héritaiges et aultrement pour le payement des dictes

tailles et selon que, par cy-devant pour le fait desdictes tailles l'on a accoustumé

faire et user en icelle nostre terre et seignorie. Et ne pourront lesdictz manans

et habitans ou aucuns d'eulx ne aultres vendre, aliéner, eschanger ne aultrement

disposer desdiclz héritaiges affectz et subgeclz aux dictes tailles à quelque per-

sonne ou personnes, sinon qu'ilz lez vendent chargez desdictes tailles et de leurs

aultres charges réelles anciennes et accoustumées de payer lesquelles tailles

seront prinses levées et perceues à nostre prouffit précipitement et avant toutes

aultres charges.

Item seront tenuz iceux habitans rendre et bailler en noz mains ou es mains de

nostre recepveur et commis les rooles desdictes tailles, chascun an à leurs fraiz,

missions et despens pour par nous et nostre dict recepveur poursuyvre et con-

traindre les imposez par les dictz rooles et pour ce que noble damoiselle Jehanne

de RoichefTort, nostre mère, dame dudict RoichelTort et de Buxi, tient eu nostre

dicte terre et seignorie d'Origny à cause de nostre dict feu père, sou mary

comme douhairiere en cas quelle vouldroit haulser lesdictes deux tailles ou au-

cune d'icelles en ce cas seront tenuz quictes et deschargez les dictz supplians

manans et habitans envers la dicte damoiselle nostre mère et tous aultres de

la somme à quoi elle les imposeroit, oultre les tailles abosnées, aux sommes

dessus dictes et sans es choses dessus dictes préjudicier au droit de douhaire

d'icelle nostre dicte mère, si droit y a ou peult avoir pour et durant la vie d'icelle

seullement et nonobstant la cognoissance qu'elle pourroit avoir sa dicte vie

durant, contraires aux choi^s dessus dictes, nous, après son décez et trespas ne

voulons, ne entendons l'effect des choses dessus dictes estre empesché, mais

voulons et entendons quelles sortissent leur plain et entier effet pour et au proffit

desdicts habitans et de leur dicte postérité.

item et pourront lesdicts habitans tenir et avoir en leurs hostelz, chiens matins

et lévriers pour garder les dictz hostelz et bestial et si les dictz chiens pregnent

aucuns lièvres, regnards, loups ou aultres semblables en allant aux champs,

aux bois ou ailleurs, seront et demeurronl à ceulx à qui les dicts chiens appar-
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ment au contraire sans toutefTois en aultres choses dérogner aux ordonnances

royaulx sur ce introduictes et sans assemblée de gens, cor, cry ne de chiens.

Et au demeurant iceulx manans et habitans supphants nos dicts hommes,

femmes et subgectz de nostre dicte terre et seigneurie seront et demeurront per-

pétuellement pour eulx et leur dicte posiérité née et à naistre en leur aultres

droictz, usaiges, franchises et libériez et quelx ilz ont estez par cy-devant et en

tout le temps passé.

Item voulons, consentons et accordons ces dictes présentes lettres d'affranchis-

sement, abosnement aultres choses dessus dictes estre faictes et reffaictes une fois

ou plusieurs en la meilleur forme et manière que faire se pourra au prouffit des

dictz habitans supplians et de leur dicte postérité, au dictié des saiges, la .substance

gardée et non muée. Lesquelx affranchissement et abosnemeut dessus dictz

en tant que meslier est avons faict et faisons soubz le bon vouloir et plaisir

du Roy, nostre souverain seigneur du quel tenons en tief la dicte terre et

seiguorie et villaiges dessus dictz, auquel supplions et requérons très humblement

consentir à iceulx et les vouloir confirmer, en sorte qu'ils soient et demeurent

vaillables pour et au prouffit de nos dictz hommes et subgectz et chascun d'eulx

et de leur dicte postérité. Dont et desquels choses dessus dictes ensemble, des

dictz affranchissements et abosnement, nous sommes et nous tenons pour bien

contens et promectonspar nos seremens pour ce, par nous, et chascun de nous

prestez, donnez et touchez corporellement sur saincts évangilles de Dieu nostre

Seigneur à nous pour ce faire présentées et offertes par effect par le notaire soubz-

cript et soubz l'expresse ypothecque et obligacion de tous et singuliers nos biens

et ceulx de nos dits hoirs et successeurs, héritiers et ayant cause, meubles et im-

meubles présens et advenir quelxconques, lesquels quand ad ce nous et chacun

de nous submectons et obligeons à la juridicion et coutraincte de la cour de la

Chancellerie du duchié de Bourgongne et à toutes aultres cours tant d'esglise,

comme séculières, par lesquelles et chascune d'icelles, nous voulons estre cori-

trainctz, compellez et exécutez comme de propre chose congneue et adjugée en

droit, ces présens affranchissement et abosnement, ensemble tout le contenu en

ces présentes lettres avoir et tenir à tousjours et perpétuellement fermes, estables

et aggréables et iceulx avec toutes et une chacune les choses dessus dictes, tenir,

entretenir, entérinner. accomplir, conduire, garentir, délivrer, deffendre et faire

en paix tenir aux dicts manans et habitans supplians et leur dicte postérité en-

vers et contre tous, de tous troubles et empeschement quelxconques à nos propres
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coustz, frais, missions et despens, sans jamais contrevenir, faire dire ne consentir

contrevenir par nous ou aucung de nous ne par aultres personnes quelxconques

en façon et manière que ce soit tant en jugement que dehors tacitement ou en

appert sur peinne de leur rendre et restituer tous intérestz et dommaiges qui par

faultede ce s'en pourroient ensuyvre. En renonceans, quand ad ce par nos diclz

sermens et soubz l'obligacion que dessus à toutes et singulières exceptions, dé-

ceptions, frauldes, barastz, cauthelles, cavillacions, allégacions et à toutes aul-

tres choses quelxconques, tant de fait coustume, comme de droits aux dictes

présentes contraires, mesmement au droit disant générale renonciacion non

valoir se l'especial ne précède. En tesmoing de ce, nous avons requis et obtenu

le scel aux contraulx de ladicte Chancellerie estre mis à ces dictes présentes

lettres, faictes et passées audict Bellenod, en l'iiostel de noble homme Jehan de

Montery, escuyer, par devant Nicolas de Gissey, clerc, notaire royal ou baillage

de la Montaigne, et tabellion fermier du tabellionage de Baigneux-Ies-Juifs,pour

le Rny nostre syre, présens ledict Jehan Maliiorry, sergent royal, demeurante

Aignay-le-Duc, Jehan Chat, de Saint-Mart, Noël Plonquet et aultres tesmoings

ad ce appeliez et requis les an et jour dessus dictz.

Ainsi signé : N. de Gissey, et sur le reply du tabellion dudict de Gissey, et

scellée en cire verde à double quehue pendant.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des Comptes de Dijon. Registres d'enregistrement.

B 72, folio 38, V.

CCCCLXVIII

ConOrraatlon de la charte précédente par François I", roi do France.

1520 (mai).

François, parla grâce de Dieu, roy de France, scavoir faisons à tous présens

et advenir nous avoir receu l'humble supplication des manans et habitans de la

terre et seignorie d'Origny, Bellenod, Vaulx et la Montaigne, contenant que nos

chiers et bien amez François de Chandio, escuyer, et Anthoine de Chandio,
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chevalier frères, seigneurs dudict Origny, Bellenod, Vaulx et la Montaigne, con-

sidérans la grant nécessité et perplexité en laquelle estoieut lesdictz manans et

habilans, parceque ladicte terre et les habitans en icelle estoient serf/, mortables

et de mainmorte, semblablement subgectz à deux tailles volontaires, l'une dicte

la taille de Saulveusey et l'autre taille d'Origny, pour lesquelles servitudes et

tailles voluntaires, les habitans en la dicte terre et seignorie quoyque ce soit les

aucungs d'iceulx vouloient délaisser la dicte (erre et seignorie avec ce leurs cir-

convoisins ne se vouloient habituer ne demourer en ladicte terre et seignorie, ne

alyer avec eulx, fust par mariage ou aullrement, qui pouvoit tourner ou grant

préjudice desdictz de Chandioetde leurs successeurs en icelle terre et seignorie.

Iceulx de Chandio, seigneurs dessus dictz, tant pour lesdicles causes que pour

considéracion des bons grans et aggréables services taicts à leur dict père et à

enlx par lesdiclz manans et habitans, les ont pour eulx, leurs hoirs et successeurs

mainmiz et affranchi/, ensemble leurs hoirs, postérité et lignées h tousjours mais,

perpétuellement de ladicte servitude et mainmorte, en ostaut et adnichillant icelle

et que eulx et chacun d'eulx, ensemble leurs postérités puissent succéder les ungs

aux aultres comme franches personnes peuvent et doivent faire, et tout ainsi que

si eulx et leurs dictes postérité/ estoient extraictz et natifz de lieu franc, quel-

que part que eulx ou leurs dictes postéritez facent leur résidance et demourance

en nostre dict royaulme avec ce leur ait abonné et reduyt lesdictes taille volun-

taires à somme cerlainne. Cest asscavoir ladicte taille de Saulvoisey à la somme

de trente une livres de dix solz tournois, et la dicte taille d'Origny à la somme

de douze livres tournois payables chacun an d'abonnement perpétuel, aux terme

et feste Sainct-Remy, aiusy qu'il est plus a plain contenu et déclaré es dictes

lettres de manumission, abonnement et affranchissement des dictz seigneurs

d'Origny, cy attachées soubz le contre scel de nostre chancellerie. Toulteffois ils

doublent que nos officiers les voulseissent réduyre et remectre en ladicte servi-

tude, si par nous ne leur estoit pourveu et subvenu de nostre grâce humblement

requérant icelle. Pourquoi nous ces choses considérées, mesmement que nostre

Seigneur descendit en terre et print humanité pour rompre leslyensde servitude;

désirans nos subgectz vivre en libériez. Pources causes et aultres ad ce nous mou-

vans, les dictes mainmission, affranchissement, quiclement et exemption desdictes

servitudes et mainmorte, abonnement desdicles tailles voluntaires ainsi que

dessus est dict et qu'il est contenu et déclairé es dictes lettres cy attachées,

comme dit est avons, aux dictes supplians louées, confirmées et approuvées, et

par la teneur de ces présentes de nostre grâce especial, plaine puissance et aucto-
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rite royal, louons, confirmons, ratiffions et approuvons pour eulx, leurs hoirs et

postérité à tousjours mais perpétuellement, sans ce que par noz procureurs ou

officiers leur puisse estre fait, mis ou donné aucun destourbier ne empeschement

an contraire en nous payant finauce modérée par une fois seulement. Si donnons

en mandement par ces dictes présentes à nos amez et feaulx conseillers, gens de

noz Comptes à Dijon, bailly de la Montaigne, et à tous nos aultres justiciers ou

officiers ou à leurs lieuxtenans présens et advenir et à chacun d'eux si comme à

lui appartiendra que de noz présentes grâce, confirmacion, ratifficacion et appro-

bacion desdictes mainmission, affranchissement et abonnement desdicles tailles,

ils facent, souffrent et laissent lesdicts supplians leurs hoirs et postéritez, joyr et

user plainement et paisiblement sans leur mectre ou donner ne souffrir estre

faict, mis ou donné aucung destourbier ne empeschement an contraire, lequel si

fait, mis ou donné leur estoit, ils lemectent on facent mectre incoutinant et sans

délay à plaine délivrance. Et affin que ce soit chose ferme etestableà tousjours,

nous avons faict mectre nostre scel à ces dictes présentes, sauf enaultres choses,

nostre droict et l'autruy en toutes. Donné à Paris au mois de may l'an de grâce

mil cinq cens et vingt, de nostre règne le sixième.

Ainsy signé sur le reply : Par le roi, maistre Jehan de Lanchac, maistre des

requestes de l'hostel, et autres présents, De la Chesnaye.

Visa, contentor. .1. Guiot.

Arcliives de la Côte-d'Or. Chambre des Comptes de Dijon. Registres d'enregistrement.

[•. 72, folio 40.



CHARREY-ExN-PLAIiNE

Ce village, cité par Pérard en 829, fit longtemps partie de la seigneurie de Bonnenconlre,

patrimoine de la maison de Montagu. Odart de Monlagu en était possesseur en 1336. Les

sires de Frolois avaient un fief à Charrey, dont ils firent l'aveu au duc en 1348, 1366, 1371 et

1372. Le 23 juin 1369, .leanne de Montagu, dame de Villey-snr-Saône, vendit sa terre de Char-

rey, avec toutes les appartenances et dépendances au chapitre de la Sainte-Chapelle de Dijon,

moyennant la somme de 706 f. Ssols. Ceux-ci abonnèrent la taille des habitants, supprimèrent

le four banal et abolirent la mainmorte. Ils conservèrent ce domaine jusques à l'année 1399,

que pour acquitter leurs dettes, ils furent à leur tour obligés de l'aliéner à MM. Edme et

Gabriel de Longueval, écuyers. Pierre de Buatier, mari d'Anne fille d'Edme, le céda à .Jacques

Fevret, conseiller au Parlement en 1666. Son fils Pierre, ayant légué tous ses biens à Anne

Petit sa veuve, la terre de Charrey advint en 1692 à la famille Perreney qui le possède

encore, par la vente qu'en fit cette dame à Guillaume Perreney, président à la chambre des

comptes de Dijon.

CCCCLXIX

L'alTranchissement du village de Charrey, appartenant à messeigueurs

de la Sainte-Chapelle de Dijon.

1520 (10 mai).

En i]oin de nostie Seigneur. Amen. L'an de l'incarnaiion d'icelui courrant

rail cinq cens vingt, le dixiesme jour du moisde may. Nous Andrey de Levai (1),

doyen, Loys Martin, docteur es droits, prevost, .Jehan Le Pelletier et Esnie

Du Pin, chanoines de la Saiucte' Chapelle du Roy, nostre sire, à Dijon , scavoir

faisons à tous présens et advenir qui ces présentes lettres verront que , tant en

noz noms de doyen et chanoines de ladite église, que comme procureurs espé-

ciaulx des vénérables chapitre et autres chanoines d'icelle, seigneurs temporelz

eu toute justice, haulte, moyenne et basse, de Charrey-lez-Bonnencontre, la

procuration desquelz chapitre et autres chanoines est insérée à la fin de ces pré-

sentes. Après avoir vehue par nous la requeste à nous faicte et présentée de la

part des manaiis et habitans dudit Charrey, contenant que. à raison de ce que,

(1) Reçu chanoine en 1498, succéda le 8 mars 1515 au doyen Etienne Leprince. Il devint abbé commen-
dataire d'Oigny, prieur d'Epoisses, chanoine de Saint-Lazare d'Autuu, conseiller au parlement de Bourgogne,

et mourut le 28 juin 1548.

III, 4
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de tout temps et d'ancienneté, ilz ont esté et sont hommes de ladite église et

subgelz de mainmorte et serve condition, ainsi que sont plusieurs habitans de

ce duchié de Bourgoingne, ilz esloient et sont rebutez de tous leurs voisins

estans francz, de franche condition et demeurans en lieu franc , en sorte et

manière qu'ilz, ne leurs enfans ne povoient avoir adresse ne moïen pour eulx

marier, sinon à grosse difficulté et à leur grant perte et dommaige. Aussi qu'ilz

ne peuvent avoir gens pour venir demeurer avec eulx audit lieu pour leur ayder

et conduyre leurs affaires et labouraiges, pour crainte de ladite mainmorte, et

tellement que leurs facultez en sont beaucop moindres et diminuées, et n'en est

ledit villaige si peuplé qu'il seroit quant il seroit affranchy de ladite mainmorte.

Nous requérans humblement à ceste cause que, eu considérant que toute créa-

ture raisonnable, naturelment requiert d'estre et vivre en liberté, nostre plaisir

fut les vouloir affranchir et mettre hors de ladite mainmorte et serve condition,

pour eulx et leurs posféritez néez et à naistre, en leur donnant pouvoir, puis-

sance, permission et auctorité de eulx séparer, reassembler, tester, disposer de

leurs biens, succéder les ungs aux autres par proximité de ligniaige et estre au

surplus en foute franchise et liberté à l'encoutre de ladite servile condition de

mainmorte, en la forme et manière que sont et ont accoustumé estre les autres

hommes et femmes francz et libres de ladite condition mainmortable , rési-

dons en cedit duchié de Bourgoingne. Et après ce que ladite matière a esté

plusieurs fois traictée et délibérée ou chapitre de ladite église. Nous, les

dessus nommez, coignoissans la requesle desdiz habitans estre juste et raison-

nable, et considérant ce que fait à considérer en ceste partie, pour le bien, prouf-

fit et utilité, tant de ladite église que desdiz habitans, et que, au moïen de ce que

ladite terre et seigneurie dudit Charrey sera mise hors de ladite servilecondition.

elle s'en pourra plusamplementaccroistre en nombre d'habitanset debiens, et en

pourra estre de beaucop méliorée à l'augmentation des droictures et redevances

à ladite église y dehus et appartenans. De nostre certaine science, pure, franche

et libérale volunté, lesdiz manans et habitans desdites terres et seigneuries dudit

Charrey, et toute leur postérité uée et à naistre, ensemble tous ceulx et celles

qui résideront oudit lieu soient traictifs d'illec ou extrangiers, avons perpétuel-

ment, tant en nos noms comme pour et ou noms desdits vénérables et de noz

successeurs et en vertu du pouvoir à nous par lesdiz vénérables sur ce donné, et

promettant d'abondant leur faire ratiftier, se mestier est, et en tant que à nous

et ausdiz vénérables touche et peult toucher, affranchiz et affranchissons, et

mettons hors de ladite mainmorte et servile condition, en leur donnant povoir,
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faculté, puissance et auctorité de succéder les uugs aux autres par succession

lignagiere et proximité, eulx séparer et réassembler, disposer de leurs biens,

soit par testament, codicile, ordonnance dederrenière volunté et autrement ainsi

que font et ont accoustumé et que peuvent faire les autres manans et habilansde

ce duchié de Bourgoingne estant iVancz et libérez de ladite servile condition,

résidans en lieu franc et de francbe condition. Soubz touleffois les conditions,

modifications, restrictions et charges cy-après déclairées et escriptes, et non

autrement.

1. Assavoir : que doreseuavant ung chacun habitant demeurant audit lieu de

Charrey et en la justice d'illec , tenant feu et lieu, soit louagier ou autre, de

quelque qualité ou condition qu'il soit, sera tenu payer ausdiz doyen et chapitre

de ladite Saincte Chapelle et à leursdiz successeurs, chacun an perpétuelment au

jour et terme de Toussains, dix deniers tournois, oultre et par dessus deux solz

six deniers ditemonnoye, que ung chacun desdizhabilans tenant feu et lieu doit

ausdiz doyen et chapitre chacun an audit terme de Toussains pour le four dudit

Charrey (I) et à la peine qu'ilz sont tenuz payer lesdiz deux sols six deniers.

2. Hem. Aussi que s'il y a aucuns habitans ou estrangiersqui achètent aucuns

hérilaiges, soit qu'ilz soient situez et assis audit Charrey, finaige et territoire

d'illec ou hors de la justice duiiit lieu , dépendans et estant des halles, des mex

dudit Charrey, d'aucuns en y avoit, ou que permuent et eschangenl aucuns des-

dits héritaiges, seront tenuz payer pour les loux et rerauaige dudit vendaige vingt

deniers tournois pour ung chacun franc, que aura esté vendu ledit héritaige, ou

que sera extimé valoir par preudommes qui seront à ce choisiz et esleuz, l'héri-

taige qui sera permut et eschangé, comme dit est, et seront tenuz lesdiz ache-

teurs et permutans venir notiffier ledit vendaige ou eschangé ou chapitre de ladite

église, remercier lesdiz loux et iceulx payer en la manière que dit est, deans

quarante jours après ledit vendaige ou eschangé, à peine de soixante-cinq solz

d'ernande. Desquelz héritaiges ainsi venduz lesdiz vénérables ou leursdiz suc-

cesseurs auront la retenue, se bon leur semble, en payant le pris que ledit hé-

ritaige aura esté vendu.

3. Item. Que lesdiz manans et habitans dudit Charrey, tenans feu et lieu,

(1) En 1419, les habitants de Charrey ayant représenté aux chanoines que la « situation de leur ville estant

moult longue en loingtaines demorances, pourquoy les pauvres personnes déclinant en vieillesse ou debilelé

de corps ne pouvaient, surtout en hiver, apporter leur pain cuire au four bannal; ceux-ci les autorisèrent à

établir chez eux des fours particuliers, moyennant une redevance de six blancs ou deux sols six deniers par

feu. >) Archives de la Côle-d'Or, série G, chapitre de la Sainte-Chapelle, domaine de Charrey.
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ayans chevaulxou bœufz trahans faisans charrue entière ou séparée, seront tenu/

faire ausdiz seigneurs et leursdiz successeurs audit lieu de Charrey et en la jus-

tice d'illpc, et en tel saison que bon semblera ausdiz seigneurs, une courvée de

charrue, ou de charroy de leurs bestes trahans, ou, pour chacune desdites

courvées, seront tenuz payer ausdiz seigneurs, pour la charrue entière trois solz

quatre deniers tournois, pour la demye vingt deniers, et pour le quart dix deniers

dicte monnoye. Et ceulx qui n'auront charrue de chevaulx ou de bestes trahans,

seront tenuz faire ausdiz seigneurs chacun an une courvée de bras en tel saison

que bon semblera à iceulx seigneurs, ou, pour ladite courvée, seront tenuz payer

ung chacun tenant feu et lieu douze deniers tournois, et les vesves six deniers

dicte monnoye, le tout au choix de nous lesdiz doyen, chapitre et noz succes-

seurs. Lesquelz payeraens pour lesdiz courvées, tant de charrue ou charroy

que de bras, se feront au jour et terme de sainct Remy, les premiers termes et

payemens, tant pour les dix deniers tournois, devant mentionnez, que pour les-

dites courvées commanceans ausdiz jour et feste de sainct Remy et de Toussains

prochain venant respectivement, et d'illec continuelment en suivant chacun an

perpetuelment. Et ne seront tenuz nous, lesdiz doyen et chapitre et noz succes-

seurs faire ny administrer aucuns vivres, ne despens en par lesdiz habilans fai-

sans lesdites courvées, soit pour personnes, ou pour leursdites bestes trahans.

4. Item. Et pour ce que longtemps h qui noz prédécesseurs ont abonnées les

tailles que debvoient chacun an lesdiz manans et habitans dudit Charrey à la

somme de trente-huit livres neuf solz tournois pour chacun an et lesquelles

estoient auparavant à la volunté desdiz seigneurs, et en faisant le service et re-

cognoissance du revenu dudit Charrey, dernièrement fait, lesdiles tailles ne re-

viennent à ladite somme, est traicté et accordé que, moyennant les choses dessus

dites, lesdits manans et habitans dudit Charrey sont et seront tenuz de déans

ungan,à compter du jour et date de cestes, nous faire bonne lesdites tailles ordi-

naires, jusques à ladite somme de trente-huit livres, neuf solz tournois.

5. Item. Seront tenuz lesdiz manans et habitans et chacun d'aulx de déans

ledit terme d'un an, nous donner par escript, signé et approuvé de notaire, la

\raye déclaration de tous et singuliers les hérilaiges qu'ilz tiennent audit lieu de

Charrey, linaige et territoire d'illec , tant en maisons, mex, jardins que prez et

terres, contenant de combien chacun desdits héritaiges est chargé et affecté en-

vers nous lesdiz seigneurs, tant pour lesdites tailles que d'autres cens, rentes et

debvoirs, et tant en deniers que en grains, cyre, huille, gelines et courvées.

0. Seront tenuz aussi ceulx et celles qui doibvent les censés appellées les
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censés de Groson, qui se payent chacun an, et les soixante solz de forle monnoye

qui se paient de trois ans l'un, nous donner semblablement , déans le terme que

dessus, la vraye déclaration des héritaiges sur les([uelz sont assignées, tant les-

dites censés de Groson ([ue lesdiz soixante solz de forte monnoye, et ce à peine de

l'amandei- et de confiscation des héritaiges qui se trouveront après ledit terme'

estre décelez.

7. Item. Et aussi que se, cy-après se trouvoit aucun lieu et place en la com-

munaulté dudit Cliarrey, commode et propice à faire et construire ung eslang,

nous, lesdiz doyen et chapitre, ou nozdiz successeurs en y pourions faire ung,

si bon nous semble, sans ce que lesdiz habitans nous y puissent mettre aucun

empeschement, fors seulenieut si aucun particulier habitant dudit lieu avoit au-

cune pièce de terre ou lieu ouquel se feroit ledit estang. Nous, en ce cas, serons

tenuz le récompenser au dict et rappourt de proudommes qui seront commis à

évaluer ladite pièce de terre, qui seroit ainsi prinse que dit est ; ouquel estang

auront semblable droit lesdiz habitans d'y abreuver et faire paslurer leur bestial,

quand il sera vide, non ensemencé, qu'ils ont aux autres nos estangs jà con-

slruictz.

8. Et nous Jehan Lamarrosse, Claude Perrier, etc., tous habitans dudit

Charrey et par noms d'habitans faisans et représenfans le toutaige ou la plus

grande et saine partie dudit lieu et des loux, licences, congié et auctorité desdiz

vénérables doyen et chapitre de la Saincte Chapelle dudit Dijon, noz seigneurs

temporelz, et de laquelle licence la teneur est aussi inséré à la fin de cesdites

présentes, tous assemblez audit Charrey devant la maison desdiz seigneurs, après

que tous et singuliers les articles dessus escriptz et spécifiez nous ont esté leuz

de mot à mot. Cesiceulx par nous bien pesez, considérez et ruminez, cognoissans

le grant bien, prouffit et utilité que, à raison de la dite franchise et mannmis-

sion , adviendra à nous et à notre postérité, et préalablement remerciant très

humblement nozdiz seigneurs du bon vouloir et affection qu'ilz demonstrent

avoir à nous et du grant bien qu'ilz nous font, nous , lesdiz habitans dessus

nommés, et tant pour nous que pour noz successeurs habitans dudit Charrey,

avons voulu consentu, aggréé et accordé, voulons, consentons, aggréons. et ac-

cordons tout le contenu esdiz articles dessus escriptz, de point en point et selon

leur forme et teneur, sans aucune chose en diminuer, changer ou adjouster.

Promettans, nous lesdiz habitans, dessus nommez, par noz seremens par nous

et chacun de nous pour ce prestez aux saincts Evangiles de Dieu , nostre sei-

gneur, et es mains du notaire soubscript. Et soubz l'hypothèque et expresse obliga
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lion de tous et singuliers de noz biens et de ceulx de noz hoirs et d'un chacun

de nous, tant meubles comme hérilaiges, présens et advenir queizconques, les-

quelz, pour ceste cause, nous submettons et obligeons h la juridiction et con-

traiucle de la court de la Chancellerie du duché de Bourgoingne, et aussi destre

décheu et déperdition de retfet,prouffit et utilité des présens grâces et affran-

chissement, de pour et ou lieu dudit affranchissement et autres causes et raisons

dessus escriptes , faire et accomplir de nostre part tout le contenu en ces dites

présentes lettres, et de payer ausdiz vénérables doyen et chapitre de ladite Saincte

Chapelle, noz seigneurs temporelz, les aucuns d'eulx absens, lesdiz maistres

Andrey de Levai, doyen; Loys Martin, prevost ; Jehan Le Pelletier, Esme Du

Pin, chanoines d'icelle église, et le notaire soubzcript, présens, stipulans et accep-

tans pour lesdiz seigneurs et leursdiz successeurs, chacun an et à perpétuité,

audit terme de Toussains, assavoir ung chacun de nous lesdiz habitans et autres

tenans et qui tiendront feug et lieu audit Charrey, lesdiz dix deniers tournois,

oultre et par dessus et à la peine que sûmes lenuz payer les deux sols six deniers

pour le four dudit Charrey qu'estoil banr.al. Sûmes et serons tenuz aussi leur

remercyer et payer les loux, tant des hérilaiges achetez que eschangez déans le

terme, à la peine et au pris et soubz la qualité qu'il est cy-devant spécifié et

(léclairé.

9. Item. Seront tenuz de faire ou payer, aussi chacun an perpétuelment, à

uozdiz seigneurs et leursdiz successeurs lesdites courvées, tant de charrue que

de bras ou l'extimation d'icelles, aux chois desdiz seigneurs et de leursdiz suc-

cesseurs, au ternie et en la manière qu'il est cy-devant escript , sans ce que, en

faisant lesdites courvées puissions leur demander aucuns vivres ou despens, les

premiers termes et payements commenceans aux terme dessus déclairez prou-

chain venant. Serons et sûmes aussi tenuz, nous lesdiz manans et habitans de

faire bonne revenues, valoir et payer chacun an à nosdiz seigneurs et à leurs-

diz successeurs, les tailles que leur debvons chacun an
,
jusques à la somme de

trante-huit livres neuf solz tournois, leur donner par déclaration tous et singu-

liers noz héritaiges et les pris de combien ilz seront chargez envers eulx , tant à

cause desdites tailles, comme de censés, rentes, et tant en deniers que grains,

cyre, huille, gelines, courvées et autres charges et redevances. Ceulx de nous

qui doibvent lesdites censés de Grozon et lesdiz soixante solz de forte monnoye,

seront aussi tenuz leur donner la déclaration des héritaiges sur lesquelz les-

dites censés de Groson et soixante solz de forte monnoye, revenant à quatre livres

tournois, paiables lesdiz Ix solz en trois ans une fois sont dehuz et assignés, et ce
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déaus le terme soubz les peines et en la manière qu'il est cy-devant contenu et

spécifié.

10. Item. Avons accorde et accordons à nosdiz seigneurs de povoir faire

afaire et construire, en tel lieu de noz communaulx qu'ilz trouveront à ce pro-

pice, et quant bon leur semblera, ung estang, soubz la condition qu'est cy-de-

vant escripte et spécifiée. Lequel présent traicté et accord se pourra faire et

reffaire une fois ou plusieurs, si mestier est et au dictier des saiges, la substance

non muée. Renunceans, etc. En tesmoing de ce nous, lesdites parties, avons re-

quis et obtenu le scel aux contrauctz de la court de la Chancellerie du duché de

Bourgoingne estre mis et appendu à ces présentes lettres , faicles et passées au

lieu deCharrey, soubz l'orme, estant devant la maison desdiz seigneurs, pardevant

et en la présence de maistre Jehan Durand, notaire royal près ladite court de

la Chancellerie, demeurant à Dijon. Présens discrète personne Messire Jacques

Trillard, prestre admodiateur dudit Charrey, honorable homme Antoine Cathe-

rine, juge dudit lieu . pour lesdiz seigneurs et bourgeois de Sainct Jehan de

Loone, Jehan Chasleault de Broing , Thiebault Morelet des Barres d'Orsans

Masson, Pierre Betrand dudit Sainct Jehan de Loone, boulanger, et Robert

Gerardot, demeurans audit Dijon, tesmoings à ce appeliez et spécialement

requis.

S'ensuivent les teneurs des lettres de procuration et licence dont cy-dessus est

faicte mention.

Durand.

Pour tabellionnaige

Picard.

Original, arclilves de la Côte-d'Or. Série G. Clergé séculier. Ctiapitre de la Sainte-Chapelle

de Dijon, seigneurie de Ctiarrey.



CHAMBLANG

La terre de Chamblanc, oubliée par Courlépée dans sa description du duché de Bourg^ogne,

ligure dès la fin du XIII" siècle parmi les fiefs qui relevaient du marquisat de Seurre. Elle

consistait il y a deux siècles en quatre seigneuries distinctes, savoir, la plus considérable, dite

la Motte de Pesmes, — la seigneurie de Lugny, appartenant à la chartreuse de ce nom, — le

Chàtel ouïes meix Roland et la seigneurie des Lombards, prétendue de franc-alleu. Celle du

Chàtel, après avoir appartenu aux Ray, aux Livron, aux Simon, aux Lemaire, fit retour au su-

zerain, qui, à partir de 16o3, la comprit dans son dénombrement. La portion dite de la Motte

de Pesmes, était an commencement du XV» siècle en la possession de la famille de Rnffey-

Klle échut à Guillaume, dans le partage de l'héritage paternel qu'il fit en 14:24 avec Colas son

frère. Jean de Rye sieur de Balancon, la laissa vers 1473 h Antoine de Rye, doyen de la Sainte-

Chapelle, et à Louise, ses frère et sœur. Celle-ci, mariée à Jean de Saulx, sieur du Meix, la

donna en dot à Louise sa fille, qui épousa en secondes noces Jean, baron de Saint-Chamond, et

en eut une fille, Anne, mariée h Louis Adhemar, baron de Gi ignan. Ces derniers, étrangers à la

Bourgogne, vendirent leur terre de Chamblanc à Auberl deCarmone, conseiller au Parlement

de Dijon. Sa fille qui avait épousé Etienne Noblet, conseiller maître à îa Chambre des comp-
tes, la laissa à Etienne Sayve, conseiller au Parlement, qui fit renouveler le terrier en 1557. Sa

postérité conserva celte seigneurie Jusqu'en 1682. et y réunit la poi'lion des Chartreux de Lugny
ainsi que celle dite des Lombards. Marie Sayve veuve ûe Jean de la Croix, président au Parle-

ment de Grenoble, vendit Chamblanc à Françoise Penessot, dont le fils s'en vil privé par un

décret qui l'attribua ;\ la famille Jehannin, d'où elle passa aux Jannon,ses derniers possesseurs.

En '1190, les commissaires délégués parles Etats deRourgognepourla recherche des feux du

comté d'Auxonne et des terres d'Outre-Saône, constatèrent que le village de Chamblanc était

administré par des échevins, ce qui, à défaut d'un acte connu, supposait sinon l'affranchisse-

ment complet, au moins un premier degré dans l'échelle sociale, comme l'abonnement. Quoi

qu'il en soit, si les habitants .se prétendaient francs, le seigneur était d'un avis contraire ; de

là des débats qui surgissaient à toute occasion, et qui prirent de telles proportions lors du re-

nouvellement du terrier de 1520, que la cause fut portée devant la bailliage de Chalon. C'est

A ce moment qu'intervint la transaction qui suit :

CCCCLXX

Transaction rntre les habitants de Chamblanc et Louis--\dhéniar de Grignan, leur seigneur,

au sujet do la mainmorte et des droits seigneuriaux.

1520 (17 décembre).

Au nom de Nostre Seigneur. Amen. L'an de l'incarnation d'iceluy courant mil

cinq cens et vingt , le dix-septiesme jour du mois de décembie, nous parties cy-

aprés nommées, assavoir : Je Pierre de Ville , escuyer, serviteur domestique,
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procureur, facteur et négociateur des besoignes, négoces et affaires de noble et

puissant seigneur Monseigneur messire Loys Adheymart, chevalier, baron et sei-

gneur de Grignan, et dame Anne de Sainct-Chaulmont, sa femme et compaigne,

damedudit Grignan, de Priscey, Yz, Bou/eet Champblanc lez Seurre, ayant je ledit

Pierre de Ville charge et ordonnance expresse desdit seigneur et dame de faire,

passer, consentiret accorder les choses cy-après escriptes ; promectant leur faire

ratiffieret appreuverle contenu en ces présenles déans deux moys prochains,

d'une part. Et nous, Claude Barbier, Pierre Moreault , dict Bergerot, etc., tous

hommes et habitans dudit Champblanc, en toute justice et juridition desdits sei-

gneur et dame à cause de leur seigneurie dudit Champblanc, tant en nos pro-

pres et privés noms comme es noms et nous faisans forts pour tous les aultres

manans et habitans dudit Chamblanc, hommes et femmes desdits seigneur et

dame, d'aiiltre pai't.

Scavoir faisons à tous ceulx que ces présentes lettres verront et orront que

comme procès, questions et ditTerendz, soyent mehuz ou enapparrence de mou-

voir entre ledit seigneur et dame, d'une part, et nous lesdits manans et habitans

dudit Chamblanc, leurs hommes et femmes, d'aultre part, au faict et pour raison

de ce que lesdits seigneur et dameprétendoient iceulx hommes et femmes estre de

servile condition et mainmorte à cause de ladicte seigneurie de Chamblanc; et

que par ce, iceulx habitans estoient tenuz en faire recognoissance et déclaration

pardevant les commis ad ce dépputez par le roy notre sire et monsieur le

bailly de Chalon à la confection et renouvellement des terriers desdits seigneur

et dame avec les aultres droictures par eulx dehues audict seigneur et dame. Et

nous lesdicts hommes, manans et habitans dudict Chamblanc, dessus nommés,

disions le contraire, et que nous estions hommes francz, de libère et franche con-

dition , ayans tousjours tant pour nous que noz prédécesseurs habitans dudict

lieu, jouyr et user de liberté et franchise de tel et si longtemps qui n'estoit mé-

moire du commancement ne du contraire. Et que par ce n'estions tenuz faire

aulcune reconnoissance d'icelle mainmorte, attendu ce que dict est.

Pour éviter lesquelz différendz et procès, les grans fraiz, travaulx et despens

qu'il conviendroit faire et avoir, et la dangereuse yssue d'iceulx, et nourrir bonne

paix et amour, et entre lesdicts seigneur et dame et nous lesdicts hommes, nous

parties dessus dites es noms et nous faisans forts comme dessus, avons traicté,

transigé, pacifié et accordé et, par cesdictes présentes, traictons, transigeons,

pacifions et accordons de et sur lesdicts différendz et choses dessus dictes en la

manière que s'ensuyt :

m.
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r C'est assavoir je Pierre de Ville ayant charge, procuration et facteur, et en-

tremicteur que dessus, raoy faisant fort pour lesdicts seigneur et dame et pro-

inectant leur faire par elTect. consentir, ratifller et accorder tout le contenu en

cesdictes présentes deans lesdicts deuz moys prochains. Considérans que, à cause

des guerres et divisions qui par cy devant ont régné es pays de Bourgongne, le

villaige dudict Chamblanc a esté grandement diminué et dépopulé , aussi que

par orvalle de feug les maisons dudict villaige sont esté par la plus saine et

grande partie hruslées et mises en cendres; parquoy et à raison aussi des morta-

lité/ les habilans et hommes nalifz audict Chamblanc se sont absentez dudict

lieu
; considérant aussi que liberté et franchises sont choses favorables et inex-

timables, et que naturellement les hommes sont nez et procrées en liberté; et

aussi que le lieu et villaige dudict Chamblanc puisse estre d aultant plus aug-

menté d'hommes et habitans, lesqueulx par ci-devant ou aulcungs d'eulx n'y

ont osé bonnement converser, habiter ni demeurer pour la crainte de ladicte

condition serviie et de mainmorte que l'on disoit esire audict lieu, que a

esté dommaige et inlérest pour lesdicts seigneur et dame, parce que à raison

de ce qui dict est, plusieurs meix audict lieu sont demeurez en ruyne et dé-

solation pourfaulte de tenementiers. Considérant aussi que les villaiges circon-

voisins dudict Chamblanc et les habitans d'iceulx sont de franche condition et

liberté, qui craingnanl avoir alliance par mariaige ou aullremenl aux habitans

et natifz dudict Chamblanc pour crainte de ladicte condition serviie et mainmor-

table, et ce que lesdicts habitans de Chamblanc et leurs hoirs soient enclins et

tenuz de perpétuellement prier Dieu créateur et la gracieuse vierge Marie, sa

mère, pour la santé et bonne prospérité desdicts seigneur et dame; et actendu

que acte de manumission est pieux et très favorable pour les causes que dessus,

lesquelles sont justes et raisonnables.

Ay manumis et afîranchiz et par la teneur de cesdicles présentes manumectz

et affranchiz, oste, met et gecle hors des liens de servitude et de toute condition

serviie, tous et chacuns desdicts habitans dessus nommez et autres hommes et

femmes desdicts seigneur et dame dudict Chamblanc présens, slipulans et ac-

ceptant pour eulx, leurs hoirs nez et à naisire, procréez et à procréer, ensemble

tous et chacuns leurs meix, maisons, preix, terres et héritaiges assis en la terre

et justice desdicts seigneur et dame audict Chamblanc, finaige et territoire d'il-

lec, tant à cause de la Mothe de Pesmes , aussi de la seigneurie que fut aux

Lombars. pour la portion auxdicts seigneur et dame appartenant que aultres hé-

ritaiges assis audict Chamblanc, finaige et territoire d'illec . assis en la main-
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morte desdicts seigneurs el dame, en quelque façon et manière que ce soit, sans

aulcungs ne aulcung en réserver, laquelle seigneurie dudit Chamblanc pour la

pourtion meuvanl desdicts Lombars est tenue pourtée et possédée par lesdicts

seigneur et dame en pur et franc alleul, donnant et octroyant auxdicls habitans

dudict Chamblanc présens et stipulaus et acceptans pour eulx , leurs enfans,

postérité et hoirs légitimes nez et à naistre perpétuellement, hommes et femmes

desdict seigneur et dame pouvoir, puissance et auctorité de faire et passer tes-

tamens, coudicilles et aultres contraclz, et faire tous aultres actes concernant

libertez et franchise comme et selon que peuvent et pourroient faire gens et

hommes francz et estant hors les lieux de toute servitude, en abolissant et an-

nullant et de tout annihillant ladicte mainmorte el condition serville audict

Chamblanc, finaigc et territoire d'illecen tout ce qu'il peult competer et appar-

tenir auxdits seigneur et dame de Greygnant, moyennant toutefois et parmy les

charges cy après déclarées.

2° Et moyennant la présente manumission, affranchissement et choses dessus

dictes, nous, lesdicts manaus et habitans dudict Chamblanc dessus nommés, en

la qualité dessus dictes, pour nous, nos hoirs nez et à naistre et nos successeurs

habitans dudict Chamblanc, avons promis, consenti et accordé, promectons,

consentons et acccordons auxdicts seigneurs et dames de Greignant et dudit

Chamblanc, absens ; ledict Pierre de Ville, avec les notaires soubscriptz, stipu-

lans et acceptans pour et au protTit desdicts seigneur et dame, de leurs hoirs et

successeurs, seigneurs et dames dudit Chamblanc; de payer et suppourter cha-

cun an perpétuellement les rentes, redevances, charges et droictures seigno-

riables ausdicts seigneur et dame dehues audit Chamblanc sans riens en dimi-

nuer, fors seulement laditte mainmorte et condition servile.

3° Et avec ce voulons, consentons et accordons, nous lesdits habitans pour noz

hoirs et successeurs manans et habitans dudit Chamblanc, noz meiz, maisons,

preix, terres et héritaiges, assis en ladite seigneurie de Chamblanc estre et per-

pr-tuellement demeurer oultre et pardessus lesdites droictures et charges seigneu-

riales, affectz et subgectz de droiclz dez lotz et remuaiges, qu'est à entendre que

quant aulcuug ou aulcungs de nouz lesdits habitans fera vendition perpétuelle

d'aulcung meix , maisons, preys, terres ou aultres héritaiges, assis en ladicte

seigneurie desdits seigneur et dame, l'achepteur ou achepteurs d'iceulx héri-

taiges vendus .sera tenu faire dénonciation ausdits seigneur et dame ou a leur

officiers déans le temps introduict par la générale coustume du duché de Bour-

goingne qu'est de quarante jours à peine de soixante cinq solz tournois d'emeude
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à commectre par ledit acheplenr ou acheptours et appliquer auxdits soigneur et

dame et à leurs hoirs et successeurs ou à leurs commis et depputez; et ladicle

déclaration ainsi faicle par ledit achepleur ou achepteurs, lesdits seigneur et

dame et leursdits hoirs et successeurs ou leursdits commis et depputez ayans

pouvoir ad ce, seront tenuz louhor et approuver la vendition ou venditions des-

difs hérilaiges qui seront venduz audit Cliamblanc et seront tenuz les achepteur

ou achepteurs d'iceulx rendre et payer auxdits seigneur et dame ou à leurs com-

mis et députez pour chacune livre vaillant vingt solz tournois la somme de qua-

tre petits blans vaillant vingt deniers et pour le droict des lolz et remuaiges.

Item et quant aux héritaiges qui seront permuéz et eschangez audit Chamblanc,

le droit des lotz et remuaiges sera payé auxdits seigneur et dame ou à leursdits

commis s'il y a soulte et non aultrement au feur et estimation desdils quatre

blans pour chacune livre. Item aussi les parties qui feront eschange et permuta-

tion desdits héritaiges seront tenus respondre par serement solempnellement faict

si lesdicts eschanges seront faiz en fraulde pour priver et frustrer lesdits sei-

gneurs et dames de leurs droictz desditz lotz.

4° Item et pour ce que plusieurs aullres résidens et demeurans hors la justice

et jurisdiction desdits seigneur et dame tiennent, pourtent et possèdent plusieurs

héritaiges rières et eu la justice, seigneurie et mainmorte desditz seigneur et

dame audit Chamblanc, finaige et territoire d'illec, dont encorre ilz n'ont faict

aulcung debvoir ny recongnoissance auxdiz seigneur et dame, lesquelz tenemen-

tiers toutesfois ne sont habilles à les tenir pourter et posséder, parce que selon

la générale coustume du Duché de Bourgoingne, gens de mainmorte ne peulvent

vendre leurs héritaiges assis à mainmorte à homme de franche condition ne

d'aultre seigneurie, sans le consentement du seigneur de la mainmorte, je ledit

Pierre de Ville, en la qualité que dessus ne veulx et n'entend aussi telle n'a esté

et n'est l'intention de mesditz seigneur et dame de par cestes aulcunement af-

franchir les meix et héritaiges deditz tenemenliers forains et demeurans hors les

mettes, limites et destroictz de la justice et seigneurie de mesdits seigneur et

dame, mais tant seulement je ledit Pierre de Ville, en ladite qualité et moy fai-

sant fort comme dessus, ay entendu et entend manumectre et affranchir lesdicls

hommes et femmes maiians et habitans dudict Chamblanc et leursdits meix,

maisons et hérilaiges comme dessus est dict, saufz et réservé que sy lesdits fo-

rains et estrangiers veuUent consentir et accorder lesdits droictz des lotz sur

leurs héritaiges, assis au territoire dudit Chamblanc en ladite justice desdils sei-

gneur et dame, en ce caz lesdits héritaiges seront et demeureront frans, manu-
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mis et affranchiz comme et selon lesdits meix et héritaijies desrlits liahiîans dii-

dict Chamblanc dessusnommés, après toutesfois que lesdits forains ot estrangiers

auront faiz leur debvoir envers mesdits seigneur et dame de payer lesdits lotz et

faiie les recongnoissances et déclarations au terrier d'iceux seigneur et dame en

tel cas requises et le tout soubz le bon vouloir et plaisir de mesdit seigneur et

dame et aussi soubz le bon vouloir et plaisir des seigneurs ou seigneur féodaulx

ou féodal soit en premier fied ou rière fied (1).

0° Dont et desquelles manumissions, affranchissements et choses dessus dites

nous parties dessus dites et chacune de noz en droict soy respectivement sommes
et nous tenons bon bien contens, promectans en bonne foy parnozsermens pour

ce donnez corporellement sur sainctz évangiles de Dieu, etc. Renunceans, etc.

En tesmoing desquelles choses, nous avons requis et obtenu le scel aux con-

traulx de la Couil de ladite chancellerie estre mis en cesdites présentes lettres

et aux semblables doubles d'icelles, lesquelles nous voulons et consentons estre

faictes et refaictes une fois ou plusieurs au dicter des saiges, la substance du

prothocole non muée. Faictes et passées audit Chamblanc en l'hostel de hono-

rable homme (Maude Bergerot, homme de libre et franche condition dudit lien

pardevant Simon Chevalier et Guillaume Loysey, notaires royaulx jurés d'icelle

Court et contabellions fermiers de la ville de Beaulne pour le Roy notre sire.

Présens ledit Claude Bergerot, Guillaume Brenet, clerc dudit Beaulne, Jehan

Morin, Perrenot Verdot, Jehan Mennot, Jehan Verpillot, Pierre Mourron de la

Bruyère et plusieurs aultres tesmoings ad ce appeliez et requiz, les an et jour

dessus dits, ainsi signez : Chevalier, G. Loysey et sur le repli Chevalier.

Archives de la Côte-d'Or, série E. Féodalité, seigneurie de Giiamblanc. Copie notariée du
8 mars 1582.

Cette bonne intelligence entre le seigneur et les habitants ne dura guère. M"" deCarmone,
qui avait succédé aux Adheniar, ayant voulu renouveler le lerrier en 1330, les deux parties

élevèrent des prétentions, qui cette fois nécessitèrent riniervention de la justice. Par une sen-

tence rendue le 10 mai au bailliage de Dijon et confirmée au Parlement, M"' do Carmone fut

reconnue dame avec toute justice dans la portion de la seigneurie, composée de la Motte de

Pesme et des trois quarts de la portion dite des Lombards, sauf en celle des meix Roland où

son action s'arrêtait.

Elle fut maintenue dans le droit et faculté d'instituer et de destituer tous officiers pour

l'exercice de cette justice, avec pouvoir de prononcer et exécuter toutes sentences sauf celle de

mort dont l'exécution pure et simple sans contestation appartenait au suzerain.

(1) C'était pour le fief le seigneur de Seurre, et pour l'arrière-fief le roi, à cause de la tour de Saint-Laurent"

lez-Chalon.
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Dans les droits d'indire suivant la coutume, — de lever les épaves sur tout le territoire de-

puis l'an neuf (premier janvier), jusqu'à la Nativité de Saint-,lean-Baptisle. Le restant de

l'année appartenant aux autres seigneurs, — de visiter et égandiller les mesures et percevoir

l'amende de 63 sols sur les délinquants, — de percevoir une pinte de vin sur tous les caba-

reticrs, au moment de la visite de leurs mesures, — de percevoir une amende de 7 sols sur

tous ceux qui succombaient dans une cause de plaid opposition formée en reclain et du 13'

seulement, quand il n'y avait ni plaid, ni opposition, — de faire toutes prises et poursuites

de mésus et de lèvera son profit l'amende de 7 sols estevenants pour le simple mésus, et de

65 sols (juand il y avait plaintif, brandon ou garde enfreinte, — de faire toutes ordonnances

de police et enfin de percevoir le tiers des dîmes de la seigneurie, ii la charge d'en acquitter

les charges.

Il fut défendu aux habitants de jouer ou faire jouer des instruments le jour de la Nati-

vité de Notre-Dame, ni de commencer le jeu de la quintaine le lendemain de Noël, sans la

licence du seigneur en payant les droits accoutumés. Les autres jours cette permission n'était

pas nécessaire.

Ils furent coniirmés dans leur affranchissement de la mainmorte déclarés « gens francs, de

libre condition, » habiles à faire acte de gens libres, dans le droit de s'assembler le l"' jour

de l'an pour élire deux échevius et six prudhommes, chargés de l'administration de la com-

munauté, de la perception des impôts avec pouvoir de passer procuration, de s'assembler, li-

brement pour traiter de leurs affaires, et de faire publier leuis ordonnances par les officiers de

justice du seigneur.

COSNE-SUR-SEINE

Ce hameau, qui dépend de la commune de Quemigny-sur-Seine, était au XIII" siècle divisé

en plusieurs fiefs, appartenant aux familles de Tard, de Chàteauvilain, de Bissey, de Chàtel-

lenot et autres. Robert H, duc de Bourgogne, les acquit successivement de 1:277 à 1302 et les

réunit à la chàtellenie de Duème, dont Cosnes suivit les destinées. (Voir tome II, page 491.)

François 1" qui lui accorda les lettres dont la teneur suit, ne se montra pas plus libéral à son

égard que Philippe-le-IIardi envers son chef-lieu. Tout en reconnaissant dans ses lettres que

la servitude était un grand scandale pour les pauvres habitants, sa générosité se borna à leur

abonner les tailles.

CCCCLXXl
Lettres-patentes du roi François I" contenant eonversiou de la taille ii merci, imposée

aux liabitants de Cosne-sur-Scine en une taille ahonni'r.

1521 (janvier).

Francoys par la grâce de Dieu , roy de France , à tous prosens et advenir sa-

lut. Comme de/, le vingthuitiesmc jour de mayl'an mil cinq cens vint et uog, uoz
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bien amez les haliitans du village de Cosne-sur-Scine, en la riiastelleriie do

Diiestne. ou bailliaige de la Montaigne en nostre duché de Bourgongne, nous eussent

présenté leur humble supplicacion et requeste, contenant qu'ils ont esté et sont

taillables envers nous à volenté hault et bas ung chascun an le jour de feste

saint Remy, laquelle servitute leur est à grant scandalle et tellement que leurs

voisins, qui ne sont decestecondicionne servitute, ne se veullent allier avec eulx

ne leurs enffans par mariaige, avec ce, plusieurs desdicts habitans, pour desplai-

sir de la dicte servitute, délaissent ledict lieu et s'en vont liabiter ailleurs, dont

ycellui lieu est fort apovry et amandry, et à ceste cause lesdicts supplians nous

eussent requis ladicte taille voluntaire et servitute, qui ne s'est monté cy-devant

d'ancienneté que devint neuf livres dix sols tournois pour la convertir en taille

abonnée payable h nostre domaine, à telle somme raisonnable qu'il nous plaisait

ordonner, et sur ce impartir nostre grâce. Veu laquelle requeste eussions mandé

à noz amez et féaulx gens de nos Comptes à Dijon eulx informer et faire infor-

mer, bien et dehuement de et sur le contenu en ladicle requeste et de quelle

valeur nous sont lesdictes tailles à voulenté desdicts supplians et quelle redeb-

vance ils nous pourroienl faire pour leur rem_ectre lesdites tailles à voulenté à

tailles abonnées, et l'information qu'ils feroient sur ce, avec leur advis renvoyer

par devers nous pour par nous en ordonner comme de raison.

Savoir faisons que, après ce que avons fait vcoir par les gens de nostre con-

seil lesdictes informations, ensemble l'advis d'iceulx gens de nosdicts Comptes à

Dijon, par eulx sur ce à nous envoyez cloz et scellez, nous, en suivant lesdictes

informations et advis ladicte taille à volunté et servitute, en quoy estoient lenuz

envers nous lesdicts supplians, leur avons aboonée et commuons en taille abon-

née à la somme de 32 livres tournois
,
payables par chacun an par lesdicts sup-

plians, leurs hoirs et successeurs ,î tousjours mais perpétuellement à nostre re-

ceveur ordinaire de Duesme audicf jour et feste saint Remy auquel ils estoient

tenuz paier ladicte taille à volunté, sans ce qu'ils soient plus tenuz es dictes ser-

vitules et tailles voluntaires, mais en lieu de ce en ladicte taille abonnée de

32 livres tournois par chacun an comme dit et en C3 faisant soient et demeurent

de ladicte servitude et leur hoirs et ayans cause, francs, quittes et exempts à

tousjours mais perpétuellement. Si donnons en mandement par cesdicles pré-

sentes, à noz amez et feaulx gens de noz Comptes à Dijon
,
que de nostre pré-

sente grâce , commutacion efabonnement de la taille à volunté et servitude, à

la dicte taille abonnée au pris dessus dict, ils facent , souffrent et laissent les-

dicts supplians, leurs hoirs et aians cause, joyr et user plainement et paisiblement
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.sans leur mettre ou donner, ne souffrir eslre fait, mis ou donné aucun trouble,

destourbier ny empeschement au contraire. Lequel si fait, mis ou donné leur

avoir esté ou estoit, ils le mectent ou facent mectre incontinent et sans delay en

pleine délivrance. Car tel est nostro plaisir nonobstant quelxconques ordonnances,

maudemens , restrictions ou deffenses à ce contraires. Et alin que soit chose

ferme stable à lousjours, nous avons fait mectre nostre scel à cesdicles présentes,

sauf, on autre chose, nostre droit et l'autruy en toutes. Donné à St. Germain en

Laye, ou mois de janvier l'an de grâce mil cinq cens vingt et unget de notre règne

le huiliesme.

Ainsy signé sur le reply, par le Roy, De Neufville.

Visa contentor. Deslandes.

Archives de la Cûie-d'Or, Ch. des Comptes, layette 13I, liasse 1'°, cote 1,107.

MENETREUX
(HAUT ET BAS), COMMUNE DE CORSAINT

Menetreux liant et bas, et Corsainl leur paroisse, rjui d(!pendaient jadis de la terre de Saint-

Jean, c'est-à-dire du territoire donné à l'Abbaye de Moulier-Sainl-Jean, par son fondateur

Clovis, en furent vraisemblablement détachés durant les troubles qui accompagnèrent la for-

mation du système féodal. Au Xlil" siècle, l'Abbaye ne possédait plus qu'une partie des Mene-

treux, lorsqu'en 1280, Ilumbert de Beaujeu, connétable de France, seigneur de Corsainl et

des Menetreux du chef de sa femme Isabelle de Mello, les vendit au Chapitre d'Auxerre. Celui-

ci, peu touché des raisons qui déterminèrent pai'lout les aflli'anchissements, maintint jusqu'à

la révolution ses sujets dans la servitude, tandis que l'Abbaye cédant à des considérations

plus humaines, et il faut le dire plus avantageuses à son propre intérêt, octroya à ses hommes
les lettres d'afl'ranchissement qui suivent et qu'elle étendit bientôt à plusieurs autres de ses

villages.
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Contrat (lallVauchisseinciU, |Kir l'iilil)!' Kianrois de Ualnitin. des lialiitanls dr la, iioilioii di-

MeniHnHix-soiis-Pis\ apiiaitciiaiit ii l'aldiayc de Moatier-Saiiil-Ji'aii.

1521 2 (29 janvier).

Kn nom de nostre seigneur. Anien. L'an de l'iiicaination dicehii couiaiit mil

cinq cens vingt et un, le vingl-neuCviesme jour du mois de jeanvier. nous, fière

Sébaslin de Rabutin, humble abbé de l'abbaye et monaslèi-e de Mouslier Saincl-

Jean, de l'ordre sainct Benoist, au diocèse de Langres (l),et frère Adatn Du Bois,

grand prieur, Simon delà Rue, soubz prieur, Philibert Neguin , enfermier,

Michel de Clugny, secrétain, Guillaume d'Eguilly, chantre, François Imbelot,

Mathieu de Vingles , Antoine de Sainct Fal et Jean Jacquinot, tous religieux de

ladicte abbaye et monastère, faisant et ropr<:'sentant tout le couvent d'icelle abbaye

capitullant et capittullairement convocqués et assemblés au lieu accoustumé de.

capiluUer, appelles au son de la cloche audict monastère, selon que on a accous-

tumé de faire, d'une part, et Guillaume Michault, Jean Rouyer dict Biguet,

Jean Billan, GuillauiTie Bothey, François Henry et Guiod Beurdelet, tous manans

et habilans de nostre village de Menestreux soubz Pisy, fesans et representans la

plus grande, seine et entière partie desdicts habitans, et tant en leurs noms

comme es noms de tous les autres absens, d'autre part; scavoir faisons à tous

présens et advenir qui ces présentes lettres verront e! ouront que nous lesdits

abbé et convent, avons ouy et reçeu l'humble suplicalion et requeste desdictz

manans et habitans de Menestreux, contenans en autres choses que ledit lieu

de Menestreux ou temps passé a esté plus peuplé de bons et puissans laboureurs

et en plus grand noml)re qu'y n'y a à présent ; au moyen des droictz de main-

morte, de (ailles, corvées et fur mariages desquelz avons jouy et usé sur lesdictz

habitans, lodict lieu est venu et tombé en grande diminution d'habitans et cha-

cun jour diminuoit et ainoindrissoil au moyen desdictz droits, peu de gens se

retiroient ou voiilloient retirer audicl lieu de Menestreux craignant la macule de

servitute. Or, qui plus est, plusieurs desdictz habilans se voulloient absenter et

(1) Sébastien de Rabutiu, soixaute-liiùtième abbé de Moulier-Saint-Jeau, nommé vers t509, mourut avant

1522.

III. 6
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retirer dmlict liuii en lieu franc, lelleineiit que les édiflices et maisons estant en

nostre dict village et lieu de Meneslreux denieuroient pour une grande partie

destitués de gens et viendroierit en ruyue pour la pauvreté des habilans dudict

lieu r|ui rcvieudioil au gi'and ilotnmage et di'triinent de nous et de nostre dicte

église et abbaye, tant en diminution de nostre juridiction, dixmes, labourages de

terre que autrement en plusieurs et diverses manières et leur sembioit que sy

uostie plaisii' estoit ce qu'ils nous requéroient et suplioient en toutte humilité

afTrancbir ledict village de Menestreux, manans et liabitans nez et à naistre pour

touttes leurs postérités et ceux que cy-apprès voudroient demeurer ledict village

en pouroit esire vi'aysemblablement plus peuplé et mélioré et par ce, nous et

nostre dicte église y aurions grand proficl et se donneront occasion ii plusieurs

de ceux qui y sont encore résidans et demeurans de n'abandonner ledict lieu,

ce qu'il/, esloienl délibérez faire, sinon (|ue voulsissions oster lesdictes main-

morte, tailles, corvées et furmariage et avec ce que par ce moyen plusieurs pro-

cès
,

questions et débats jà mehus et suscités entre nous et lesdictz habitans

d'aulcungs desdicis droictz et espérer [)lus grandz à mouvoir sei'oient paciffiez,

fiuiz et terminez, nous requéi'auls pour le bien de nous et nijsti'e dicte église et

d'eux y voulloir pourvoir et entendre. Ouy laquelle suplication , nous lesdictz

abbé et couvent par plusieurs et diverses fois, nous sommes assemblés ensemble

et en nostre dict chapitre, et avons pargrande délibération pourparlé, communi-

qué et délibéré du contenu en icelle requeste et dudict affranchissement aussy que

pour la paucité (!) et pauvreté desdicts habitans, plusieurs maisoijs sont venues

en luynes et avec ce avons cogneu et esté advertisque plusieurs bons personnages

ont différé et diirèrent chacun jour eulx retirer et venir demeurer soubz nous en

nostre dict village, tant par alliance de mariage que autrement, pour crainte

desdictes servitudes, lesquelles volontiers se retireroient, lesdilcs servitudes os-

tées, et que plusieurs clercs tonsurez estant en nostre dict village et non cleri-~

callement vivant, s'efforcoient jouir de l'e.xemption et immunité de ladicte taille,

au moyen de (\ui>\ plusieurs procès sont pendant indécis, tant pardevant nostre

juge oudict Mousiier-Saint-Jehan que pardevant Mons' le Bailli d'Auxois ou son

lieutenant es assises de Moni.bart et ailleurs entre nous et lesdits habilans et le

tout bien discuté et meurement délibéré par plusieurs consultations faictes entre

nous de cesdiclcs mitières; pour plusieurs causes et bonnes raisons amenées et

desduilles par plusieurs grands et notables personnages de nostni dict c(juseil ;

(1) De jjaucdds, fielit noiutjri'.
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heu sur ce adviset meure délibération avee eulx pour ces causes et autres cnnsi-

déralious raisonnables, ad ce nous mouvans aussy pour paciiTier lesdict/ pi'ocès

jà inehus et espérés à mouvoir, de et sur les choses diissus dictes par l'advis et

délibérations que dessus: Nous lesdicles parties avons Iraiité, transigé et accordé,

et par ces présentes Iraictons, transigeons et accordons en la manière qui s'en-

suit :

1. Ascavoir que nous lesdicls abbé et couvent, pour les causes dessus dictes

et autres ad ce nous mouvans, lendans au bien, profit et utilité de nostre dicte

église, d'un commun assenlemenl, avons manumis et affranchis, manumectons

et afTranchissous tous noz hommes, femmes, subjects, manans et habifans de

nostre dict village de Meneslreux, pour eux, leurs postérités néez et à naistre

perpétuellement, ensemble tous leurs meix, héritages et autres biens immeubles

quelconques assis et scitués au finage, justice et territoire de nostre dict village

de Menestreux
,
que autres lieux en nos terres et seigneuries que de présent

iceux habilans tiennent et portent hors ledict lieu de Menestreux et finage d'ice-

luy. Es quels lieux ou ilz tiendront feu, seront teneus les habifans y tenant feu

es dicts lieux payer la somme de dix solz tournois comme cy apprès est déclaré,

et les ostons par ces présentes desdictes servitudes, tailles, corvées, mainmortes

et feur mariages seulement, en les restituant en pleyne et entière franchise et

liberté et en estât do franchise et liberté.

2. Et mesmeraent voulons et consentons, nostre dict village et les habilans

demeurant en iceluy ensemble le finage et territoire d'illec à présent et pour le

temps advenir jouir et user quant ad ce perpétuellement de telle et semblable

liberté et franchises que sont les villes de Dijon, Senuir et Monbart.

3. Ausquels nos dictz hommes et subjectz, manans et habifans dudict lieu

avons donné et ocfi'oyé, donnons et octroyons par les présentes pouvoir, aucflio-

ritté et faculté faut présent que advenir qu'ilz puissent par chrxun an le jour

sainct Jacques et sainct Philippe, premier jour du mois de may, eux assemblés et

congreguez ensemble audict Menestreux. eslire par esleclion de communauté

deux eschevins, lesquelz asprès les eslections faictes seront tenus faire le serment

au cas pertinant es mains de nous ledict abbé, et noz successeurs abbez dudict

Moustier Sainct Jehan, bailly et juge, lieutenant ou procureur dudict lieu de

Moustier Sainct Jehan, et lesquelz eschevins se pourront rassembler totiltefois

que bon leur semblera pour traitter ensemble des affaires communes dudict vil-

lage au profit d'iceluy selon le mieux qu'ilz pourront.

4. Moyennant laquelle manumiiion et affranchissement par nous ainsin faicts.
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lesdiclz hahilaijs de noslre dici village de .Meiiestreiix nez et à naistre, présens et

advenir sont et seront tenus, obligés par Iraicté l'aict entre nous et lesdictz liabi-

tans (le payer à nous ledict abbé dudicl monastère et à noz successeurs abbez du-

dict Moustier Siiiucl Jehan chascuu au perpétuellement à toujours mais, au jour et

festede saiuctMartin d'hiver, chascun tenant feu en son chez séparement,lasomme

de dix solz tournois monnoie courant à présent au royaume de France, qui sera

communément appelle la bourgeoisie de ^lenestreux, en abolissant tout abonne-

ment (|ui pourront estre deheus audict Menestreux et sans touleCois comprendre

en ce présent affranchissement les Beurdeley qu'ils se disent estre francs et avoir

franchises particulières, lesquels nous demeureront à nous ledit abbé et à nozditz

successeurs pour et à notre profici, lesquels habilanstenans feu en noslre dict village

deJMeneslreux, etc., sont et seront pour le temps, seront tenus nous rendre payer

et délivrer àuouslesdilzabbé et nosdictz successeurs abbés dudit Moustier- Sainct-

Jehau ou à noslre recepveur présent et advenir, commis et dépulé en noslre dicte

terre, un chascun an perpéluellement audit jour, terme et fesle desaincl Martin

d'hiverl, dont le premier terme sera et commencera audict jour de saiuct Martin

d'hivert prochain venant; et à ce que le payement nous soit faict et à nosdiclz suc-

cesseurs abbez, iceux habitans, par leurs esclievins, seront tenus nous, rendre, chas-

cun an audit jour saiuct Martin, le vray nombre des habitans dudit lieu tenant feu

en icelui lieu et (inagepar roUe, non compris comme dict est Icsdicts Beurdeleys,

à la peyne de soixante et cinq sols tournois d'amende, pour cognoistre à quelle

somme pourra revenir ladite bourgeoisie et franchise par an. et laquelle somme

à quoy reviendra. Les habitans et chascun d'eux tenant feu , renonçant quant ad

ce au bénélîce de division, seront tenus icelle payer à nous et à nosdiclz succes-

seurs, voullant et consentant que iceux esi'hevins ainsiu esleus puissent avant

ledict lenq)s et lerrne et dois la Saincl-Bcrlholomies de faire, au nom dudicl vil-

lage , les poursuiltes pour esire faict ledict payement audict terme de Sainct-

Marlin et sans attendue d'iceliiy et en outre ou aulcungs ou aulcugnes seroient

contraints par ledict seigneur ledict terme passé h payer pour les nous payées ou

différands de payer qu'il puisse contre iceux agir et faire tuultes poursuiltes à

rencontre d'iceux, soit eu son nom que procureur de nous ledict sieur abbé ou

nosdiclz successeurs pour estre remboursé tant du principal que frais par iceux

ou iceluy supportez par le faict desdiclz nons payez, auquel ou ausquelz avons se

donné pouvoir cl aucthorilé.

Et oulre ce, eu faveur el rémunération de ladicte manumilion et allranchisse-

menl de ces servitudes cl mainmorte, failles, corvées et furuiariaues dessusdiclz.
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lesdils habitant dudict Menesfreux mms ont payé, baillé et délivré la somme de

trente-quatre livres (ournuis, monnoye courant, dont et de laquelle somme nous

sommes et |;|nous tenons pour bien conlcns, payez et entièrement satisfait/ pour

icelle somme de trente-quatre livres tournois estre convertie et enqiloyée au

bien, profit et utilité de noslre dicte église, tant en réparation nécessaire d'icelle

que autrement, ce que avons pi'orais faire au plus utillemenl que faire se pourra.

Et celte présente manumitiou et alFianchissement , nous lesdils abbé et con-

vent l'avons faict et faisons générallement pour tous et singulliers les habitans

présens et advenir, nez et à naislie de nostre dict village de iMenestreux; et par

cedict présent affranchissement demeurent sauf et reser\é à nous ledict abbé et

à noz successeurs abbez dudict Mousticr-Sainct-Jeban, fous noz aullres droictz

seigneuriaux qui nous sont delieus en noslre dict village de Menestreiix, à cause

de nostre salle abalialle, fors seullement les droit de servilutes de mainmortes,

tailles, corvées et feurmariages dessus dictes.

Outre a esté traité que chascun an jour de festesainct Jean rhoslellier, patron

d'icelle nostre abbaye, iceux habitans seront tenus bailler ung cierge d'une livre

pour ardre et clairei' devant la châsse du corps dudit sainct, et par cette dicte

présente franchise demeurent tous procès, meheus et succisfez pour raison des-

dictes tailles, quelque part qu'ilz soient intentés, nulz et annihillés et comme

non advenus, sans aucunes emandcs , le tout par traicté et accord sur ce faict

entre nous lesdictes parties dont et desquelz nous sommes et nous tenons pour

bien conlens. Promeltans nous lesdictes parties et chascune de nous eu droict

soit respectivement, obligeant et renonçant, etc.

Faict et passé en nostre dict chapitre audict Moustier Sainct Jehan, pardevaut

Jacques Vernot, et Jean de.Laporte, clercz notaires royaux du nombre des huict

ordonnez au bourg et (abellionnagc de Monbart, honorable homme et sage

maître Claude Favet, licencié es lois, demeurant à Semnr, maître Jean Thivenin

de Pisy , Pierre Ondin , dudict Mouslier-Saiiict-Jehan et Jean ïenlol , de Cor-

sainct, tesmoingsad ce appeliez, les an et jour dessus dicts.

Signé : J. Vernot, notaire.

Arcliives de la Côte-d'Or, série H, Clergé régulier. Fonds de l'abbaye de Moutier-Saiiit-

Jean.



TUHLEY
HAMEAU DK CORS AI NT.

Turley, niitie hame;ni de la paroisse ou coiiimune de Corsaint, fit dès l'ongine partie de la

(Crre de Saint-Jean, et il demeura constaninienl sous la domination des religieux de Moutier,

jusqu'à la Révululion française. En io~2-2 les eonsidérations qui avaient motivé l'émancipa-

tion de Meneireux furent invoquées par les habitants de Turley, qui obtinrent le même jour

un contrat d'affranchissement absolument identique, mais dont il ne reste que l'analyse dé-

taillée, insérée dans l'inventaire des titres de l'abbaye. Toutefois ce premier traité ayant été

attaqué par Pierre de la Baume, successeur de Sébastien de llabutin, comme préjudiciable

aux intérêts du monastère, il y eut procès terminé par une transaction du 14 janvier lo!2^/3;

qui donna gain de cause aux habitants, mais qui eut le même sort ijue la pièce principale.

Nous donnons ci-dessous l'analvse de l'un et de l'autre de ces deux documents.

CllCCLXXlII

Analyse du contrat (raHranchissemeut de la uiain-morle, accordé aux; habitants du hameau dt^

Turley, par rahlic l'i les religieux do Moutier-Saint-Jean.

1521/2 (29 janvier).

Traité et accord sij^né Vernot et Salotiiou.

Entre frère Sebastien de Rabutin. abbé de l'abbaye de Moulier-Saint-Jeau et

les religieux de la même abbaye, d'une pari ; les manans et habitans du village

de Thurley, d'aulre part; sur l'abolition et affranchissement de la mainmorte,

demandée par lesdits habilans, attendu leur pauvreté et autres raisons par eux

alléguées, à quoy inclinant de la part desdits abbé et religieux, acte, traité

et accordé sur le fait dudit affranchissement en la manière suivante, scavoir:

Que lesdits abbé et couvent, d'un commun consentement , ont mainmis et af-

franchi par ces présentes tous leurs hommes, femmes, sujets, manans et habitans

de leur village de Thurley, pour eux et leurs postérités nés et à naître perpétuel-

lement, ensemble Ions leurs meix et héritages et autres biens immeubles quelcon-

ques, assis el scitués tant au tinage, justice et territoire de Thurley qu'autres lieux.



aux terres et seigneuries (le ladite abbaye que, de présent, tiennent iceux habitans

de Turley et |jorlent hors ledit lieu de ïurleyet (inajied'iceluy, aiisquels lieux où

ils tiendront feu, seront tenus les habitans et tenant fen ausdits lieux payer la

somme de dix sols tournois, comme cy-apres sera déclaré, en les otant par ces pré-

sentes des servitudes de mainmorte, taille, corvée et fur mariage seulement, en

les restituant en plaine et entière franchise et liberté et en état de franchise et li-

berté. Voulant et consentant ledit abbé et religieux que leurdit village de Turlev

et les habitans demeurant en iceluy, ensemble le tinage et territoire, à présent

et pour le temps ù venir, puissent jouir et user perpétuellement de telle et sem-

blable liberté et franchise que font les villes de Dijon, Scmur et Aiontbard, aux-

quels hommes, sujets, mananset habitans duditTurley, lesdits abbé et religieux

ont donné et octroyé, donnent et octroyent par ces présentes, pouvoir, aulho-

rité et faculté, iant piésent que avenir, qu'ils puissent, par chacun an, le jour

de St. Jacques et St. Philippe premier du mois de may, s'assembler audit Turlev

et élire par élection de communauté, trois éclievins, lesquels, après l'élection

l'aile, seront tenus faire le serment en cas pertinent , es mains desdits abbé et

religieux, juge, lieutenans ou procureur diidit Moutier-St-Jean. Moyennant

laquelle mainmission et affranchissement ainsi fait, lesdils habitans de Turlev,

nés et à naître, présens et avenir, sont et seront tenus et obligés de payer audit

abbé de Moutier Saint Jean et à ses successeurs abbés chacun an perpétuelle-

ment, le jour de saint Martin d'hivei't, chacun tenant feu en son chef séparé-

ment, la somme de dix sols tournois de franchise, qui sera communément ap-

pelée la bourgeoisie ou franchise de Turley, en abolissant tous abonnements qui

pourroient être dus audit Turley. Et à ce que ladite franchise de dix sols soit régu-

lièrement payée chacun an, iceux habitans, par leui's éclievins, seront tenus ren-

dre chacun an au sieur abbé , audit jour saint Martin d hivert, le vray nombre

des habitans dudit Turley, tenant feu en icelui et finage, par rolle, à peine de

soixante-cinq sols d'amende, pour connoitre à quelle somme pourra revenir la-

dite bourgeoisie et franchise par an. Laquelle somme à quoy reviendra lesdits

habitans et chacun d'eux. Renonceans, quand à ce, au bénéfice de division, se-

ront tenus icelles payer audit sieur abbé et à ses successeurs abbés, voulans et

consentans que iceux échevins, ainsi élus, puissent avant ledit payement audit

ternie de saint Martin, et sans attendre iceluy , et en outre où aucun ou aucune

seroient contraints par ledit seigneur, ledit terme passé, à payer pour les non

payés ou différents de payer, qu'ils puissent contre iceux agir et faire toute pour-

suite à rencontre d'iceux, soit en son nom (jue au nom des autres qui seront
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poursuivis par ledit soi,L;iieur pour être reinboursê . tant du pi'iiicipal (jue frais

en l'uveur el remuiiôralion dudit airianchisscmeni desdiles servitudes et inaiii-

morle, taille, corvées et furmariage dessus dits. Lesdils hahitans ont payé audit

sieur ablté la somme de cent douze livres, lit par ce présent alTranchissment do-

meurenl réservés audit seigneur abbé et à ses successeurs abbés tous les droits

seigneuriaux qui lui sont dus auditTurley, à cause de sa salle abbatiale, fors seu-

lement les droits et servitudes de mainmorte, taille, corvées, furmariage dessus

dits. Outre a été traité que, cbacun an, le jour de St. Jean l'holelier, patron

d'icelle abbaye, iceu.x habilans seront tenus bailler un cierge d'une livre pour

éclairer devant la châsse du corps dudit saint. Le tout poui- traité, accord, etc.

— Promettans, etc. — Reuonçans , etc. — Signé à l'original en parchemin:

Vernot et Salomon.

Analyse de la transaction entre l'alibiiye de Moutier-Saiiit-Jeaii et li's habitants île Tiudey

<an sujet de la main-morle.

1522 3 (,14 janvier).

Traité accord passé entre Pierre de la Bsaume, évêque et prince de Genève,

commendataire perpétuel de l'abbaye de Moustier-Saint-Jean, d'une part; les

mananset habitansdu village deTurley, d'autre part ; sur le fait de l'abolition de la

mainmorte que lesdits habitans demamloienl d'être libérés et à l'occasion de la-

quelle il avoit procès. Pourquoy ledit seigneur abbé, voulant favorablement traiter

iceux habitans, ses sujets dudit Tuiley, a été transigé et accordé avec lesdits ha-

bitans, présens el à venir, en la manière que s'ensuit. Scavoir :

Que tous lesdits hommes, sujets, inanans et habitans dudit lieu de Turlay,

finagc et territoire, pour eux et leurs postérités nés et à naître, perpétuellement,

tons leurs raeix, héritages immeubles et biens quelconques, assis el situés tant

au finage, justice el leriitoire dudil Turley, ([u'autre lieux eu la terre el seigneu-

rie 'hulil .Muutier-Sainl-.Ieaii, deniîMrcnl alTi-anciiis, en les ôtanl par ces pré-

sente de la servitude de mainmorte, taille, corvée el fur mariage seulement, en

les l'estituaiit en pleine el entière franchise, que l'on! les villes de Dijon , Semur
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et Monlbard, desquels iesdils liomnies . manaiis et deraourans audit lieu leur a

été donné et octroyé par ces présentes, [)i)iivoir, aiiihonté et faculté , 'ant pré-

sent que à venir, qu'ils puissent par chacun an, le lendemain de la fête saint Fal

en may, s'assembler audit Turley, au lieu le plus commode qu'ils pourront, et

élire par élection faite, (rois esclievins lesquels après l'élection seront tenus

faire le serment en tel cas, es mains dudit seigneur abbé et ses successeurs,

bailly, juge ou pi'ocureur dudit Moulicr-Saint-Jeaii. Lesquels échevins se

pourront assembler toute fois que iioii leur semblera [tour traiter des affaires

de ladite communauté. Moyennant lequel alfranchissement , ainsi fait, les

habitants de Turley nés et à naître, préseus et à venir, sont et seront tenus

de payer audit seigneur abbé et h ses successeurs abbés dudit Moulier Saint

.lean, chacun an perpétuellement, le jour de saint Martin d'bivert, ciiacun

tenant feu et lieu en chef séparément, la somme de dix sols tournois mon-

noye courante, qui sera communément appelé la bourgeoisie et franchise de

Turley, en abolissant tous autres abonnements qui poiirroient avoir été faits

par cy-devant, fors et réservé audit sieur abbé et à ses successeurs abbés dudit

Moutier St. Jean , tous les autres droits seigneuriaux qui pourroient leur estre

dus audit village de Turley, excepté les servitudes cy-dessus déclarées. Lesquels

habitans tenant feu audit village de Thurley qui sont et seront pour le temps a

venir, seront tenus et promettent rendre, payer et délivrer audit seigneur abbé

et ses successeurs ou leurs receveur chacun an perpétuellement le jour de fête

saint Martin d'iverl, et pour que le payement soit fait audit jour, iceux habitans,

l'un pour l'autre, un seul pour le tout, par leurs échevins, seront tenus rendre,

chacun an audit jour saint Martin d'hiverl . le vray nombre des habitans tenant

feu audit lieu et finage de Turley par rolle signé et vérifié, à peine de soixante-

cinq sols d'amende, pour scavoir connoître à quelle somme pourra revenir ladite

bourgeoisie. Promettans, etc. — Obligeant, etc. — Signé : L'évêque de Genève,

commandataire de Moutier Saint .b'an et de la Flirte.

Arctiives de la Côte-d'Or, série H, fonds de l'abbaye de Moutier-Saint-.leaii, inventaire

général des litres, f. 1367.
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Une partie de ce village fui donnée vers 1 1 îo à l'abbaye de N.-It. de Chàlilloii par Hugues

de (jrancey, connétable de Bourgogne; le pape Eugène III ratifia la donation, ce qui n'empêcha

point les héritiers du connétable d'en disputer pendant près de cinquante ans la possession aux

chanoines. A la fin du XIII' siècle ces derniers étaient parvenus à réunir toute la seigneurie

et moitié par don, moiiié par achat, ils en avaient évincé les seigneurs laïques parmi lesquels

on remarque Adam de Genay, Thibaut de Chaume et Mathieu de Longvy, seigneur de

Cliaussin. Jusqu'à l'année 151S, les habitants de Chaume restèrent taillables et mainmor-

tables. A celte époque et vraisemblablement duiant une absence de l'abbé, les chanoines

cédant à leurs sollicilalions, les aliVaiichirent de cette servitude moyennant une taille

abonnée et d'autres avantages qui compensaient bien au delà le saci'ifîce qu'ils paraissaient

l'aire. Toulel'ois ce contrat ne tut point ratilié par le supérieur qui de concert avec d'autres

religieux et sous prétexte que les intérêts de l'abbaye s'en trouvaient lésés, obtint de la grande

chancellerie des lettres de restitution, à l'entérinement desquelles les habitants s'opposèrent,

de là procès devant l'incertitude du([uel les deux parties transigèrent et convinrent de l'ac-

cord qui suit :

CCCCLXXJV

frausaetion sur procès couclue entre l'al)ba\ (! Nntrc-Uanie de (^hàtillon ot les liahitants de Chaumes,

au sujet de ralîranehlssomi^nt di^ In main-niorti\ di' la tailln abonnée des corvées et des dînv^s.

1528 (26 juillet).

En nom île nustre Seigneur. Amen. L an de rincarnatioa d'iceluy coiiranl,

mil cinq cejis vingt luiil, le vingt si.vicme jour du mois de juillel . nous Eustace

de Sancls, pro'hoiiolaire et administraleur peipéluel de l'église et monastère

Nostre Dame de Chaslillon-sur-Seine , seigneur de Chaulmes (I), Guillaume La-

polon, grand prieur, Hugues Boitouset, secrélain, Hugues Filandrier, enfermier.

Clément Barbier, chantre, Simon, Robin, Faulx, Bidault, Thibault le Bois, .Adrien

de (jily.sy, tous prêtres et religieux, Jean Saiutoniiey, Pierre Mathieu , .André Go-

lebault. François de Vingles et Henry Bonnot, tous novices en icelle abbaye, tous

assemblés ensemble et capilulans ou lieu accoustumé à capituler pour Iraicter,

(1) Enslaclie de Saintes, succéda à Fraucois de DiiileviUe, premier alibé commcudataire de Notre-Dame de

Chc'ililloQ. Il prit possession le 21 juillet 1511 et mourut vers nuiO.
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conclure et délibérer de et sur les négoces et allaires de ladite église el abbaye,

d'une part, et Benoit Besançon, Denis Matherof, Pierre Guillaume, Jean Mathe-

rol dict Dauboict et Girard Firot, habilans dudit (]haulmes, tant en noz noms

comme pouret es noms et comme prociireulx spéciaulx, fondés de lettres de pro-

curation spécialle dont la loueur est cy après insérée, des manans et habitans

dudit Chaulmes, d'aultre part.

Scavoir faisons à tous présens et advenir, que comme procès soit meu et pen-

dant indécis, en la cour du bailliage de la Montaigne, au siège dudit Cbaslillon,

entre nous lesdilz abbé et religieux de ladite abbaye, d'une part, et lesditz habi-

tans de Chaulmes, d'aultre part, de et sur ce que nous lesditz abbé el religieux

avons dez à environ deux ans oblenii di; roy uostre sire, en la grande chancelle-

rie, ses lettres patentes eu forme de restitution par entier, adressant à Monsieur

le baillv dudit bailliage de la Montagne, ou son lieutenant, pour estre restituez

contre la manumission, affranchissement et abonnement, que dez l'an mil cinq

cens et i[uiuze avons faict ausditz habitans, les hostans de ladite serville el main,

mortable condition de laquelle estoient affectz envers nous et nostre dite église

contre l'abosnement , ainssy que leur avons faict par ledict traicté de la taille

qu'ilz nous debvoient chacun an à volunté, et contre l'affranchissement des

terres et corvées qu'ilz nous debvoient aussy chacun an, selon que le tout est

amplement narré par les leclres faictes dudict traicté. Lequel par nostre exposé

desdictes lettres disions estre de grandz intereslz, préjudice et dommage à nous

et à nostre dite église et d'icelle avoir esté crronnement lésé, circonvenu et de-

ceu . sur lequel nostre dit exposé nous ayeut esté lesdictes lectres concédées.

Lesquelles depuis ayent esté présentées audit sieurbailli ou sondit lieutenant pour

en avoir l'entérinement contre lesdilz habitans de Chaulmes, lequel sieur baillv

ou sondit lieutenant, parliesouies, sur ledit entérinement les auroient appointées

à escripre respectivement ou soubstenement et rebouteraent desdictes leclres. A

quoy auroit esté satisfaict d'une part et d'aultre, et par les escriptures de nous,

lesdits abbé et religieux, jointes à nosdites lectres royaulx ayons dict el maintenu

nostre dit exposé, narration faicte d'icelui, estre véritable et aussy que icelluy

traicté estoit subjet à nullité, parlant qu'il n'avoit esté auctorisé par nostre dit

supérieur, et que les solemnitez de droit en tel cas requises n'estoient à faire,

icelles entrevenues, et debvoit tel estre déclaré et ou taillables seroit que deb-

vions estre restitués contre icellui selon la forme desdictes lectres. Et nous les-

ditz habitans de Chaulmes avons dict et maintenu par nosditcs escriptures le

contraire est que lesdits vénérable alibés et couvent ne pourroient justiffier et
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faire apparoir de; Icurtiit exposé el mis en avant tant par leiirdite impétration

desdicles lectres royaulx, que par leiirsdilesescriptures, elmesmeraent par icelui

traiclé eulx et leiirdietc é.,dise, avoir est*' iiiterressez, circonveiiuz et deçeux, et

pour démoiistrance qu'il soit esté par lesdil/. traicté faict proffit à ladicle église,

el nous lesditz habitaus , aians dici el maintenu par nosdietes escriptures, que

loul ce que nous pouvons debvoir el estimis tenuz payer ausdilz vénérables reli-

gieux abbé et couvent, tant pour ladite tailles, pour lesdites tierces que pour

lesdiles corvées, neponvoil monter ou revenir au prolTilz d'iceulx vénérables que

à environ quatre-vingt livres, et que au lieu de ce, nous, lesditz liabilans, par

le dicl traicté leur estions et sommes tenus payer par cbascun an la somme de

cent dix livres tournois, en quoy disions aparoir utilité el profllt, avoir esté l'aict

ausditz abbé et religieux, car ladite taille à volonté n'avoit pas cy devant

monté par communes aunées, sinon de quinze à vingt francs, et au plus hault,

de vingt-quatre ou vingt-cinq francs. Lesdictes tierces n'avoientaussyaccouslumée

monter à plus douze ou (piinze sliers frouient el à vingt ou vingt-ciii(( sliers

aveinc, et cpiant au faict desditz courvées aient dict et maintenu qu'elles esloient

plus de cliarge que de proflit à la dite église, pource que les dilz abbé et religieux

esloient tenuz bailler à ung cliascun de nous lesditz habitans pour chacun che-

val tirant à la charrue le jour que faisions lesdiles corvées quatre deniers tour-

nois ou une miche de semblable valeur et aussy du foing pour les chevaulx à la

recuée et deux repas, le jour à chasruiig de nous lesditz habitans faisans

les dites corvées. Et quant au fourestage, (jui aussy par le dit traic'.é estoit quité

et remis à nous lesditz habitans, ne pouvoit monter que à environ deux francs

et demy, pouice que pour icelluy fourestage ung chacung de nous ayant mes-

nage entier debvoit seullement cinq deniers tournois et l'avesne quatre, par an.

Et si eu ce que dicl est la dicte église n'avoit inlérestz, mais encores ne pouvoit

avoir pour raison <lu dit alfraucliissement, mais y avoil utilité et proffit pour

les causes contenues et déclarées tant par lesdictes lettres d'airranchisseraent

que par autres causes et raisons alléguées et mises en avant par lesdites escrip-

tures (lesditz habitans, par lesquelles aians aussy soubstenlé la validité du dit

traicté maiuteuans que depuis icelluy, ledit reverand abbé l'avoit ratiflié et {iro-

mis par sermaul de l'entretenir sans y contrevenii-, el que sy par le dit delTault

que lesdites proposées solennitez n'avoienl esté entrevenues, l'on pouvoit impu-

gner icelluy traiclé, que toutefois lesditz abbé et religieux n'y pouvoieni contre-

venir, mais debvoit estre entretenu pour et durant la vie d'icelluy révéï-and abbé

el de tant moins parce qu'il avoil délaissé de obtenir la dite restitution deans le
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temps (le dmil et par les ordonnances royanix inlioduites. Sur lesquelles cscrii)-

lufes, nous toutes lesdile.s parties ajons depuis esté appointées contraires et en

en(|uester. lesquelles n'eussent peu être faicies et ne se feroient sans grand/, fraix.

Et soit encore que nous lesditz abbé et religieux eussions en vouloir et propos de

faire poursuite par voie de justice contre lesditz habitans pour et à raison du droit

de dixine que avons et disions avoir droit de prendre sur iceux habitans, de tous

grains venans et provenansou liuageou perroicbiage dudit Cbaulme, et ce à raison

de dix geibes l'une. A quoy, nous iesdil/. habitans avions et entendons contra-

rier maintenant et disans estie et invétéré possession et jouissance de payer les

ditz dixmes à nostre volonté, soit à raison de trente ou quarante gerbes l'une, et

que plus avant l'on ne nous pouvoit demander, ains suffisoit payer le dit dixme

selon la cothe et portion (}ue dessus et sur quoy ai:ssy, nous toutes lesdites par-

ties estions en apparauce d'avoir gros ditlerendz et procès.

Ainsy est que pour bien de paix et éviter lesditz procès et l'raiz suscitez et à

susciter. Nous parties dessus dites et chacune de nous esditz noms et qualilez

respectivement avons sur lesdilz diflerendz traiclé, transigé, appointé, et accordé

en la manière que s'ensuit :

I" C'est assavoir que pour et ou lieu de ladite condition et qualité de main-

morte, tierces, tailles à volonté, courvées tant de brûs que de chevaulx et char-

rues et du dit droit de l'oureslage, nous lesdilz habitans du dit Chaulmes et noz

successeurs habitans dudit lieu, perpétuellement seront tennz et avons promis et

promettons payer et satisfaire chacun an peipéluellemeut au dit réveiand abbé

et à ses successeurs abboz de la dicte abbaye sieur du dit Chaulmes à deux

termes et paiement assavoir, aux jours de Nativité Nostre Seigneur et de saint

Paul seizième jour du mois de may une taille abosnée de la somme de cent

dix livres tournois, la livre comptée pour vingt solz tournois et lesolzpour douze

deniers tournois à peine de tous dommages et intereslz, qui par l'aulle de paie-

ment de ladite somme s'en pourroit ensuir. Premier terme de paiement cotn-

manceront audit jour de Nativité Nostre Seigneur prochainement venant pour

la moitié et pour l'autre moitiéau dit jour de saint Paule après en suivant et

ainsy d'an en an et de terme en terme à toujours perpétuellement. La quelle

somme et taille àbosnée de cent dix livres courant se imposera, égalera et lèvera

tant sur lesditz habitans du dit Chaulmes que sur les forains lenaus et possédans

et qui tiendront et posséderont terres et herilaiges au dit lieu et tinaige d'illec.

Pour setn-thé de ([uoy nous lesditz habitans du dit Chaulmes avons assigné et

assignons icelle taille abosnée et somme de deniers suitout et chacuns les héri-



lai.nes el terres du dil liiiaige el (erriloire du dit (llmuhnes, lesquelz nous avons

siibmis et hy|iotecqu(>z et obligez, >ubinelloris, ypolectiiions et obligeons (|uaiid

adce H toutes cours et jurisdictions.

2° El avec nous lesditz habitaus et nos dil/, successeurs senuis aussy leiiuz et

avons promis et promettons payer lodz et ventes au dit révérand et à ses ditz suc-

cesseurs abbcz de la dite abbaye seigneur du dit Gliaulmes de toutes nos dites

terres et héritaiges au dit lieu et finage de Cliaulmes, soit qu'ilz soient censables

ou non, (|uant par nous ou nos ditz successeur seront alliénez et transportez à

quelques personnes que ce soit.

3" Et parespécial en signe de la ditemanumission, et perpétuelle liberté, nous

lesditz habitants et nos dits successeurs, habitaus du ditChaubues, seront tenuz

et avons |)romis et promettons de présenter et olfrir par chacun an parpétuelle-

nienl sur le grand auslel du dit monastère à heure de vespres de la vigile du

jour et leste de l'Assumption iNostre-Dame, ung sierge de cire pesant trois livres.

4" Et moyennant les choses dessusdites, nous les dit/ abbé el couvent de la

dite abbaye, voulions, consentons et aggréons que lesditz habitaus et leurs ditz

hoirs et postérités malles et femelles nez et à naistre soient et demeurent parpé-

luellement à jamais francz, manumis. libres, quittes et deschargez, tant en leurs

personnes que en leurs biens meubles et immeubles de ladite condition servi-

tude et mainmorte, de taille à velnnté, (ierces, corvées, de bras et chevaulx, du

dit droit de forcstage; et que comme iVauclics et libres personnes ilz puissent

disposer de leui's ditz biens el hérilaiges, tant par contract faiclz entre vifz que

par testament et ordonnance de dernière volunté et anltrement tout ainsy que

font et peuvent faire personnes franches el libérées, à ladite charge, toiitefois

desdisles tailles abosaées, lodz et vente dessus déclairez el d'abondant en tant que

meslier est ou seroit, avons lesdilz habilans cl leurs ditz hoirs et postérité nés el

à naître et leurs dilz successeurs, manumis, quitezel deschargez, manumettons,

atîrauchissons, quittons et deschargeons de ladile condition el servitude demain-

morte, taille H volenlé, tierces, courvées de bras et chevaulx et du dit droit de

forestage pour euix et leurs successeui's habitaus du dit Chaulmes, parpéluelle-

menl. Pourveu louteffois el moyennant que lesdilz habitaus el leurs dilz succes-

seurs ne pourront mesurer de leurs bois comunaulx dudit lieu sur peioe de

l'amende.

5° Item et en outre a esté aussy traité, transigé et accordé en Ire nous lesdites

parties, que pour les piinses des bestes de nous lesditz habilans (pji se feront et

poui'rout faire en noz terres ne seront pour ce tenus payer aulcune amende, sinon



que lesdiles prinses l'eussent ou seroient faites au plaintif fie parties ; ou quel cas

nous payeroient pou:- chacun des dites prinses l'amende do sept solz tournois;

en ce non compriiises les terres et domaine de nous le dit révérand et nosdilz

successeurs sieurs diidit Cliaulnies.

6° Et au regard desditz dixnies que par ci-devant nous lesditz habitans ne

paierons qu'à volunlé; a esté traiclé et accordé entre nous icelles parties que

pour la quotlité d'iceulx dixmes, nous lesditz habitans dudit Chaulmes et les

autres tenans et labourans et qui tiendront et laboureront terres et hôritaiges

ausdil finage de Chaulmes sont et seront tenuz paier chacung an lesditz dixmes

de tous bledz et graines croissans et provenans et (erres audit linage à raison de

vingt-six gerbes une, quant aux bledz qui seroient liez, et quant à ceulx qui ne

seroient liez et metlioient en monceaux, de vingt-six monceaulx ung et de plus

et de mains, mis à ré(|uipolent, laissez sur le champ pour y estre prises et levez

par leur révérend et lesdiis successeurs abbés de ladite abbaye, sieurs du dil

Chaulmes, leurs receveurs, fermiers cl amodiateurs.

Saulves, en toutes choses, les droits de justice, demainne et seigneurie de nous,

lesditz abbé et religieux, ainsy que de droitz et cousfume nous peuv;nt et doib-

vent compter et aparlenir au dit lieu et llnaige du dit Chaulmes.

Et moiennant ce présent traité, transaction et accord, nous lesditcs parties

sûmes déportées et déportons desditz procès, tous despens faiclz et supportez en

iceulx par chascun de nous compensez d'une part et d'aultre, le tout par traité,

accord, paclion, convenance, et transaction faiz entre nous les dites parties, dont

nous et chascune ùe nous en droit soy summes et nous tenons pour bien con-

tens. Promellans, etc. En tesmoing de ce, nous avons requis et obtenu les

sceaux aux conlraulx des dites cours estre mis et apposez, à ces dites présentes,

faictes et passées en l'abbaie dudit Cbasiillnn par-devant Eranrois Miette, notaire

jure des dites cours, lequel de l'auclorilé de mondit sieur l'oflicial du ditLan-

gres nous a condamnez et de vive voix admonestez, à tenir, entretenir, conduire

garentir, fournir et accomplir les choses dessusdiles, et chacune d'elles, le tout

suivant que cy-devant est dicl et déclaré es présences de honnorables hommeset

seigneurs mesdits Guillaume, Rémond, Martin Le Grand, licentié enloix, Mér\,

Bérard,escuyer, Girard Le Grand Marchant et Jean Banzelaize, clerc, demeuran^

au dit Chastillon tesmoings ad ce requis l'an et jour dessusdits.

Arcliives de la Côle-d'Or, Cliambre des comptes de Dijon, Affiiires des coiinnunes, B 11471,

e hau tu es.
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NAN-SOUS-THIL

Nan-sous-Tliil fut dans l'orlifine un fief relevant du château de Tliil et possédé par les sires

de la Motte Ternant. Jeanne de Limanlon, veuve de Guy de Digoine, seigneur de Ternant, en

fit hommage l'an 1328. Hugues, son fils, fut un des bienfaiteurs du prieuré de Val-Croissant.

Des Ti'rnant, la seigneurie passa aux La TriMiiouille par je mariage d'Antoinette de Ternant

avec Louis de la Trémoniile, seigneur de Hresche, fils aine de Jean, bâtard de la Trémouiile.

Ils eurent vingt-deux enfants ; IJiaise et Claude, les deux aines, leur succédèrent dans la

terre de Nan-sous-Thil, qu'ils aftVanchirent, dit Courtépée en 1523, pour 110 écus au soleil et

une taille de 1 13 fl. lo sols, plus une autre de 10 livres, dite la Messerie, et une poule de cou-

tume (I). En commémoration de ce bénéfice de la liberté (dont l'acte constitutif a échappé à

toutes nos recherches), les habitants, ajoute Courtépée, sont tenus d'offrir, au jo.nr de la

Fête-Dieu, un cierge de deux livres ù l'église paroissiale. En 1583, Andrénant de Pracontal

acheta des deux frères la moitié de la seigneurie, qu'on trouve en KifiT entre les mains des

Bretagne et cela jusqu'en 1713, où par suite du mariage de Marie-Charloite-Francoise Bre-

tagne avec Edme-Eiienne Champion, con'<eiller au pailement, elle passa dans cet te famille pour

y demeurer jusqu'à la Révolution.

ETIVEY (YONNE)

Les titres de l'abbaye de Moutier-Saint-Jean témoignent que dès le milieu du XU" siècle, elle

avait des possessions dans ce village, qui peu à peu finit jiar lui appartenir tout entier. La

mainmorte, leformariage étaient à Etivey, comme dans leurs autres domaines de l'abbaye, le

régime imposé aux habitants. Cei)endant en lo2t, à l'exemple de leurs consorts de Menetreux

et de Turley. ceux d'Etivey, sollicitèrent et obtinrent de l'abbé Sébastien de Rabutin l'aflrau-

chissement de leurs personnes et de leurs bii'iis. Malheureusement, comme pour Turley, l'abbé

Pierre delà Baume qui venait d'évincer Sébastien de Rabutin du gouvernement de Moutier-

Saint-Jean prétendit que ces contrats, quoique consentis par les religieux, étaient préjudi-

ciables à ses intérêts. Il traduisit les concessionnaires devant le gouvernement de la chan-

cellerie et en ce qui concerne Etivey réussit à faire casser l'acte qui les affranchissait. Dix

.années s'écoulèrent au bout desquelles les habitants lui ayant représenté " qu'au moyen des

droits de mainmorte, de taille e! de formariage, leur village qui jadis était peuplé île bons et

(1) Oûuombrcmeul île 1585. Arcliiv, de l;i CiHe-il'Or, Gluiinhre (Ii'ï c-omptes, li 10i)7().



puissants laboureurs venait chaque jour en plus grande l'uine cA ddsolalion, le prélat conipi'ii

(lu'il était temps de revenir sur le passé. Il accueillit la demande des Inbiianls d'Elivey et par

contrat du 1" mai 1530, il abolit toutes les servitudes de mainmorte, de tailles, de corvées et

delbrmariage, replaça les habitants et leurs biens en un éiatde liberté et de franchise semblables

à ceux de Dijon, de Semur et de Monibard. — Il leur octroya le pouvoir de s'assembler chaque

année le lendemain du jourde Sainl-Phal, à l'elTet d'élire trois échevins, lesquels devaient prêter

serment entre les mains de l'abbé ou de ses officiers avec pouvoir de s'assenibler, à leur volonté,

pour traiter des affaires de la communauté. Celte concession fut faite moyennant une taille

annuelle et perpétuelle de 10 sols tournois par fou appelée la Bourgeoisie ou franchise et

payable le jour de la Saint-Martin d'hiver. Les Echevins durent en dresser et en fournir le

rôle par avance. — Les habitants payèrent à l'abbé la somme de cent écus pour con-

vertir à ses urgentes affaires. — L'abbé se réserva tous ses autres droits seigneuriaux. — Il

concéda aux habitants la propriété du bois de la Serbetle moyennant une prestation annuelle

de 2 sols tournois par feu, et enfin les habitants s'engagèrent à offrir, chaque année, le jour de

Saint-Jean-l'Hôtelier, patron de l'abbaye, un cierge d'une livre, « pour ardre et darer devant la

Chûsse du saint. »

Archives de la Cote-d'Or, série H, Clergé régulier. Fonds de l'abbaye de Moulier-Saint-

Jean.

VAUPITRE
COMMUNE DE MAGNY-LES-AVALLON (YONNE)

Vaupîlre, hameau de la commune de Magny-les-Avallon, faisait partie avec elle de la terre

de Marault qui durant trois siècles fui possédée par les Jaucourt. En 1332, cette terre venait

d'être portée dans la maison de la Platricre, par le mariage d'Anne de .laucourt avec François,

héritierdece nom, lorsqueles habitants de Vaupitre excités par une famille Chanson, qui pré-

tendait, en sa qualité de famille franche, soustraire à la mainmorte les biens qu'elle possédait;!

Vaupitre, contestèrent à leur seigneur le droit qu'il avait toujours de les tailler à volonté.

Celui-ci obtint des lettres à terrier qu'il fit enregistrer au bailliage d'Avallon et commença des

poursuites à la fois contre les Chanson pour justifier de leurs franchises et contre les habitants

pour reconnaître et déclarer ses droits. L'issue du procès [laraissant douteuse à ces derniers, ils

s'adress'}rent directement au seigneur et lui représentèrent qu'ils étaient résolus à abandonner

le lieu plutôt que de subir davantage le régime de la mainmorte, des tailles à volonté et des

corvées, lequel interdisait à leurs enfants tout mariage avantageux, et leur ôtait à eux, cœur,

vouloir et courage de cultiver et d'acquérir. Les Chanson eux-mêmes, renonçant à soutenir le

procès, le prièrent d'affranchir leurs terres. Dansées circonstances, François de la Platrière

et sa femme n'hésitèrent point ; ils déclarèrent et reconnurent les habitants de Vaupitre

exempts de servitude comme les plus francs bourgeois de Paris, Autun, Dijon, Avallon, en se

m. 8
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réservant le droit d'iridire dans les quatre cas, une taille annuelle de H livres 13 s. 8d. payable

le jour de la Saint-Bartliélemy, une redevance de 5 sols par feu, dite de Bourgeoisie et tous leurs

autres droits seigneuriaux. — 1532, 12 juillet.

Archives de la Côte-d'Or, Chambre des comptes de Dijon, Aftaires des communes, B,

11,480.

GUREY
COMMUNE DE CORSAINT

Curey dépendait, comme Menetreux et Turley, de la paroisse de Corsainl et de la terre de

Saint-Jean ; mais moins bien servi par les circonstances, jl n'obtint son atfranchissement de

l'abbaye de Moutier que dix ans après Turley; l'oi'iginal et les copies de ce contrat ayant

disparu pendant la Révolution, nous en donnons ici l'analyse détaillée, d'après l'inventaire des

titres de l'abbave.

CCCCLXXV

1532 33 (14 janvier).

Traitté accord en parchemin du 14 janvier 1532, passé entre Pierre de la

Baume, évèque et prince de Genève, comraandalaire perpétuel de l'abbaye de

Moulier-Saint-Jean , d'une part, les manans et liabilans du village de Curey,

d'autre part. Sur le fait de l'abolition de la mainmorte que lesdits habitans

demandoient d'être libérés, et à l'occasion de laquelle il y avoit procès. Pour-

quoy ledit seigneur abbé, voulant favorablement traiter iceu.x habitans, ses sujets

dudit Curey, a été transige et accordé avec lesdits hal)itans, présens et avenir en

la manière qui s'en suit. Scavoir : que tous les Iiommes sujets, manans et habi-

tans dudit lieu de Curey, finage et territoire, pour eux et leurs postérités nez et

à uaistre, perpétuellemiMit, tous leurs meix, héritages, immeubles et biens quel-

conques, assis et scilués tant au iinage, justice et territoire dudit Curey, que
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autres lie\ix on la terre et seigneurie dtulit Moutiei-Saint- Jea:; , demeurent

affranchis en les ùtant par ces présentes de la servitude de mainmorte, tailles,

corvées et furmariages seulement, en les restituant en pleine et entière fran-

chise et liberté, do telle et semblable liberté et franchise que font les villes de

Dijon, Semur et Monlbard, desquelles lesdits hommes, manans et demeurant

aux dicts lieux leur a été donné et octroyé, par ces présentes, pouvoir,

autorité et faculté tant présens que avenir, qu'ils puissent, par chacun

an, au lendemain de la feste Saint-Fal en may, s'assemblei' audit Curey au

lieu le plus commode qu'ils pourront et élire par élection de communauté trois

échevins, lesquels après la dicte élection faite, seront tenu/, faire le serment en

tel cas, en mains dudit seigneur abbé et successeurs, bailly, juge ou procureur

dudit Moulier. Lesquels échevins se pourront assembler toutefois que bon leur

semblera pour traiter des affaires de la dite communauté.

Moyennant lequel affranchissement, ainsi fait, lesdits habitans de Curey, nés

et à naistre, présens et à venir, sont et seront tenuz de payer audit seigneur

abbé et à ses successeurs abbés dudit Moutier-Saint-Jean, chacun perpétuelle-

ment le jour Saint-Martin d'hivert, chacun tenant feu et lieu en chef et sépa-

rément, la somme de dix sols tournois monnoye courante, qui sera communément

appelée la Bourgeoisie et Franchise de Curey, en abolissant tous autres abonne-

ments qui pourroient avoir été faits par cy-devant, fois et réservé audit sieur abbé

et à ses successeurs abbés dudit Moutier-Saint-Jean tous les autres droits sei-

gneuriaux qui pourroient leur être dus audit village de Curey, excepté les servi-

tudes cy-dessus déclarées; lesquels habitans tenant feu auilit village de Curey,

qui sont et seront pour le temps à venir, seront tenus et promettent rendre,

payer et délivrer audit seigneur abbé et à ses successeurs, ou leurs receveurs

chacun an perpétuellement le jour de feste Saint-Martin d'hivert. Et pour que

payement soit fait audit jour, iceux habitans, l'un pour l'autre un seul pour le

tout, par leurs échevins seront tenus rendre chacun audit jour Saint-Martin

d'hivert, le vrai nombre des habitans louant feu audit lieu et finage de Curey,

par rolle, signé et vérilié, a peine de soixante cinq sols tournois d'amende, pour

scaveoir et connoitre à quelle sonmie pourra vevenir ladite Bourgeoisie. î'ro-

meclent, etc., obligent, etc.

Signé : L'Évèque de Genève, commandataire dudit Moutier-SaintJeau et de

la Porte.

Arcliives de la Côle-d'Or, série H, Clergé régulier, Fonds de l'abbaye de Moutier-Saint-

Jean, Inventaire général des titres, page 189.



TllOREY-SUR-OUCHE ET BUISSON

Tliorey, qui remnnto au IX" sièclo, fit diinml longlemps partie inti'grante de la baronnie de

Cliàteauncuf. Celte terre ayant été donnée à l'iiiiippe Pot par le duc l'Iiiiipe-le-Bou, Anne sa

nièce la porta dans la maison de Montmorency où elle devint l'apanage de François de Montmo-

rency, son second fils. C'est ;\ ce litre que ce seigneur devenu possesseur de Tliorey et de

fîuisson, accédant h la supplication d<'s habitants, consentit à les rendre à la liberté sous les

réserves et les conditions insérées dans les lettres qui suivent. Ce seigneur étant mort sans

laisser d'enlanls, ses terres de Bourgogne retournèrent à son frère Anne le connétable;

Madeleine sa lllle les porta en dota Henri de Luxembourg, duc de Piney, lequel vendit en 1606

Châteauneuf et Thorey aux comtes de Vienne-Conimarin. Tliorey passa ensuite aux Jaquotot,

aux Blancheton et par ceux-ci aux Gillet qui le possédaient ù la Révolution.

CCCCLXXVI

lii'tlres d'all'raucliissement de la mainmorte pour les liabitants de Thorey et Biiisson-sur-Oiiciie

ilijiini'cs par les oomniissain.'S de Françuis de Montmorency, seigneur du lieu.

1533 (19 octobre).

A tous ceux qui ces présentes loflres verront et ouïront salut. Nous Jean

Legraud, licentié es loix, conseiller du Roy notre sire, bailly et gouverneur de

Beauiiiont-sur-Oise, et Barhanson d'Artois Esleu de Clermont en Beauvoisin,

ayans charge en cette partie, et nous faisans forts pour haut et puissant seigneur

Messire François de Moutmorancy (1), (•hamhellan du roy notre sire, chevallier

de son ordre, seigneur et baron de la Roche, deChaleauneur, deMeslot d'.\ncre,

et de Bray sur Somme, seigneur d'Anfeulmont, de Ncsle, de Thorey en Tonué-

rois, Saint-Romain, iMurressault, et de Thorey-sur-Ouche, et du Buisson, savoir

faisons comme il soit, ainsi ipie de la part des manans , sujets et hahitans

dos villes et lieux des dits Thorey et le Buisson, soit été présentée et baillée atulit

(1) François de Moulmorency, troisième (ils île Guillaume, seisueur de Montmorency, et d'Anne, fille de

Gu}'-Pol, nièce de Philippe Pot, séuéebal de liourpogne, eut pour son lot les grands biens que sa mère avait

apporté dans sa maison. Il fut un des compagnons du roi François h', dont il jiarlagea la captivité. Ce
prince lui donna le collier de son ordre, le gouvernement de Paris, de l'Ue-de-Frauce et la lieutenance

générale de Pi.jardie et d'.Xrlois eu l'abseui'e du duc de Vendôme. Henri tt l'emi>loya dans ses négociations

avec le roi d'Angleterre pour la restitution de Boulogne. Il mourut vers 1552, sans enfants de son mariage

avec Cbarlolle d'Humières. — Anselme, 111, 00;!.
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sieur leur sei^aicur originel, uue re(|uête pai- laquelle iccux habilaiis et hommes

ont remontrés et exposés au dit seigneur qu'ils étoieni de serve condiiion et de

main morte à cause de ses terres et seigneuries de Tliorey et Buisson, et que

au moyen d'icelle condiliou et servitude main mortable, ils éloienl en arrière

souventes fois de leurs Liens et profllt, tant en advensement de mariage, que

d'autres causes contenues en leur susdite requ^}le, dcsirans. requérans et sup-

plians être mis hors des dites conditions servile et de main morte, attendu que

c'est la chose contrevenant au droit naturel, et par ledit seigneur être mis en

liberté et franchise, qu'est la chose plus délectable à l'homme, de leurs per-

sonnes et biens, comme par ladite supplication appert, et de laquelle la teneur

s'ensuit. A laquelle supplication le dit seigneur inclinant, et désirant le bien

soulagement et profit de ses dits hommes et sujets, leur a ociroyé, accordé et

baillé les dites libertés et franchises, leur ostaut les dites conditions de servitude

et de main morte, aux charges et moditicalion cy après déclarées, assavoir :

1° Que nous les dits bailly, et esleu, à ce par le dit seigneur commis, nous

faisans forts pour icelui seigneur, promettant lui faire ratifier par effet ([ue

dessus et par son ordonnance verbale, a\ons manumis et affranchis, main

mettons et affranchissons les dits sujets et habitants des dits Thorey et le Buisson,

hommes de serve condition et de main morte dudit seigneur h cause de ses dites

terres et seigneuries des dits Thorey et le Buisson, poureulx, leurs hoirs et leurs

descendans et postérités néz et à naître perpétuellement pour le tems advenir,

leur étant, remettant et émettant les diles conditions servile et de main morte,

et iceux mettons, pour et au nom du dit seigneur en libertés et franchises, pour

d'icelle joyr et user selon la forme de la Cdutume de ce duché de Bourgogne

pour le dit seigneur, ses hoirs et ayaus cause perpétuellement seigneur des

dits lieux de Thorey et le Buisson, aux personnes de Messire Philibert Millot,

Laurent Millot, Claude Cadot, fils de Claude Cadot , tous ses hommes et femmes

originels, à cause de sa dite terre du dit Thorey, et tant pour eux. que pnur les

autres absens, que sont manans et résidans au dit lieu, selon que par les absens

sera ci-après ratifié. Jehan et Claude iN'usy, tous originels dudit Buisson, et

tant pour eux que pour les autres absens, s'aucuns y sont, manans et résidans

au dit lieu du Buisson, selon que par les absens sera ci-après ratifié; tous

hommes et femmes originels du dit seigneur, à cause de ses dictes tei'res et sei-

gneuries des dits Thorey et le Buisson, comme dessus est dit; desquels lieux

tous les dessus dicts nommés ei leurs progéniteurs sont yssus et natifs, présens

slipulans pour eux. et pour ung chacun d'eux, leurs hoirs, descendans et posté-
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rioi'ilôs 11 perpiHuité et pour le tems avenir, pour, des dils droits de libellé, inaiiu-

niission et tVanehise dessus à eux données, joyr et user perpétuellement, doi'cs-

iiavant,et àladvenir, comme sont les autres hommes étant de libeité et franchises :

les déchargeons par ce perpétuellement di's dites 'on<lilioiis <ie servitude et de

main morte, et iceulx, et ung chacun d'eux et leurs postériorités au tems advenir
;

et à perpétuité mettons, es nom, et nous faisons fors pour leur dit seigneur en

franchise et liberté comme dessus est dit, pour par le dit seigneur, ses hoirs suc-

cesseurs et ayans cause seigneurs des dils lieux, les tenir ses hommes franchis,

et hoi's de seive condition et de main morle, sans que cy après ledit seigneur se

puisse ayder sus et h l'encontre de ses dits hommes et subjets, et leurs dils hoirs

et descendans des dites conditions servile et de main morte introduites et con-

tenues es articles de la dite coutume générale de ce dit duché de Bourgogne, et

en droit, aux conditions, et parmi ce que les dits hommes et subjets, leurs meix

el héritages sont et demeurent chargés envers le dit seigneur des corvées,

gélines, coutumes, tailles, censés et autres charges (ju'ils oui accoutumé de

payer au dit seigneur par le passé, et qu'ils payeront doresnavant, el de tous

autres droits seigneuriaux, fors que des dites servitude et main morte que dessus,

dont présentement ils sont main mis et affranchis comme dit est, moyennant et

parmi ce que chacun habitant y tenant feu, ou y ayant héritaiges, pour chacun

feu, ou y tenant héritaiges, comme dit est, sera tenu payer doresnavant et per-

pétuellement au dit seigneur, outre et pardessus les cliai'ges accoutumées, trois

sols tournois de franchise, et censé sans amende, chacun an, au jour et terme de

Saint-Martin d'hiver, premier terme de payement, commençant de la dite fête

Saint-Martin d'hiver qui vient en un an. qui échéra en l'an mil cinq cent trente

quatre, et d'illec chacun au h perpétuité au dit terme.

2" Item. Oiie tous et un chacun leurs meix et héi'itaiges sont et demeurent

sujets et affectés envers le dit seigneur perpétuellement à loux, lesquels loux le

dit seigneur aura et prendra doresnavant et perpétuellement de tous vcndaiges

qui se feront ci-après au tems advenir, pour chacun franc un gros tournois, à

l'équipoUent, et au-dessus de douze francs, un franc et de six gros deux blancs,

qui porteront nature de retenue, remuaige, et autres droits seigneuriaulx, et

Censeaux, et seront tenus les acheteurs payer les dix loux, et iceulx remercier

deans quarante jours au dit seigneur, ou à son châtelain, ou à sou procureur au

dit lieu, sur peine d'encourir l'amende de soixante-cinq sols, les dits quarante

jours passés, et loux non remerciés.

3° Item. El ne se porront ayder les aultres qui sont issus originellement des



— 63 —
(lits lieux dois cy en arrière, non étans ci-dessus nommés, ne tenaiis meix et

liéritaiges anx dits lieux, s'aueunsen y a, du présent appointcment et alTranchis-

sement que dessus.

4° Item. Et si les dits habitans vendent à aucungs non étans de ladite terre et

sf^igneurie des dits Thorey et le Buisson, et de la condition d'iceux aucuns liéri-

taiges, l'achetant étiangier et y tenant liéritaiges en (juel(|ue l'a(3"on que ce soit,

soit par acliat ou auti'ement, il sera tenu payer les dits trois sols de franchise,

tous et autres charges de ce qu'il acheptera et tiendra ; et si les dits étrangiers

achètent jusqu'au nombre de vingt journaux, ils ne les porronl tenir sans avoir

meix audit lieux, et payer les corvéss, gélines, coustumes et autres devoirs, et les

dits trois sols comme l'un des dicts habitans, et au-dessous dudit nombre, il les

porra tenir en payant les dits trois sols de franchise, et leurs charges accoutumées

que dessus; et aussi en montant au pardessus des dits vingt journaux, et à

l'esquipollent, ([u'est à entendre que si ung estrangier en tien! quarante jour-

naux, il sera tenu avoir deux meix, et payer doublement, et au pardessus comme
dit est que se feia quant auxdits étrangiers, ainsi que dit est seulement. p]t nous

les dits habitans avonz accepté et acceptons lesdits affranchissements et manu-

mission devant déclarés, aux charges, qualités, et sous les modillcations que

dessus, que nous promettons tenir, maintenir et en'i'eleni" de point en point, le

tout par tiailé et accord fait entre nous lesditcs parties, es noms et qualités

que dessus, dont nous sommes d'un chacun côté, et nous tenons pour bien con.

tenus, promettans en bonne foi par nos sermeiis, et sous l'obligacion de tout nos

biens que pour ce nous submettons et obligeons à la jurisdiction et contrainte

de la cour de la Chancellerie du duché de Bourgongne, pour par icelle être con-

traints et compellés comme de chose adjugée. Aseavoir nous lesdits bailly et

esleu nous faisons fors pour ledit seigneur qui ratifiera et tiendra pour agréable

le présent traité et accord, selon que cy-dessus est écrit, et nous lesdits hommes
et sujets avoir et tenir fermes, estables et agréables perpétuellement les choses

avant dites, sans y contrevenir en quelque façon et manière que ce soit, et renon-

rans d'un chacun côté à toutes choses ad ce contraire, mcmement au droit disant

générale renonciation ne vaut si la spéciale no précède. En témoin des quelles

choses nous avons requis les scels de ladite chancellerie, et dudit seigneur être

rais et apposés à ces dites lettres d'affranchissement, et aux semblables d'icelles,

faites et passées en la cour Davaigne dudit Thorey pour ce tous assemblés à ce

consentir et accorder, pardevant Jehan Deslandes, et Anthoine Durand, notaires

royaux, présens discrètes personnes Messire Pierre Moreau, Pierre Chunu, curés
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(le (Iriigryel de V(Mivoy, Pierre îîoiii-rée, presli'e, Jacques Gei-niaiii, écuyer. capi-

taine cl ciKUelaiii de Miiressaull, Eslieime L:irdilioii, de la Uoclie, Jehan Mai-

i^nien de Monceau!, Jeliau Dulac, verrier, à l5eauno, Miccilas Bouzereau d'Auxey

et aulros (émoins à ce ie(|uis. Le dix-neuvieme jour du mois d'oclohre mil cinq

ceni (renie Irois. — Si^né : Deslandics et Dukand, notaires.

Suit l'acte de ralilicalion dudil anVanchissemenl par le seigneur desdits Thorey

et Buisson-sur-Ouclie.

r^an mil c!n(| cent trente-trois, le vingt sixième jour du mois d'octobre, haut

et puissant seigneur, messire François de Montmorancy, chambellan du roi notre

sire, et chevalier de son ordre, baron et seigneur de la Roche, de Chal(^lneuf, de

Thorey et le Buisson, ci-dessus nommé a loué, ratilié, consenti et approuvé, el

par ces présentes loiie, consent, ratil'fie et appiouve, les notaires soubscripts

présens, stipulons et acceptans, pour et au priuifiit de ceux qu'il appartiendra

les Iraictiéz, affranchissement, et manumissions dessus faites à ses hommes et

subjets, de ses terres desdits Thorey et le Buisson, par nobles hommes Maistre

Guillaume Legrand, licenciées loix, et Barbanson d'Artois, devant nommés, ses

commis, et lesquels s'étoient faits forts pour ledit seigneur, tant par la forme et

manière qu'il est contenu es dits traictés cy-dessus écrites, et après la lecture

d'ycelui faite par Jehan Deslandes, l'ung des notaires soubscripts, ledit seigneur

a eu et tenu, a et tient pour agréables iceulx traictiers, et tout le contenu en

iceulx, pour lui, ses hoirs, successeurs et ayans cause seigneurs desdits lieux de

Thorey et le Buisson, promettant par ces présentes de non venir jamais au con-

traire en quelque façon et manière que ce soit, pour ce louché en la main dudit

Desland(;s, notaire soubcript, sous l'obligation de ces biens, que pour ce il a

soubmis à la juridiction et contrainte de la cour de la chancellerie du duché de

Bouigogne pour l'entrelenement dudit traitier, et affranchissement que dessus,

aux charges et modilicalions y contenues et déclarées , et renonçant à toutes

choses ad ce contraires. Fait et passé en son chatel dudit Chastelneuf, pardevant le

dit Deslandes, et .Antoine Durand, notaires royaux, présens Jehan Bataille,

escuyer, capilaine et chastelain de la Roche, Gilles, chevalier de Chastelneuf, cl

lesdits Legrand, et d'Artois, commis avant nommés, tesmoings ad ce requis. Les

ans el jours dessus dits.

Signé sur la minute : Deslandes, el Dukano, notaii'es loyaux.

Arclïivfs (lo la Côte-d'Or, série K, Féodalité, Seigneurie de Thorey, Copie conforme de la

lui (lu XVIlb' siècle.



LA REPE ET ESBORDE

Ces deux hameaux de la commune de Vandenesse, dépendaient de la baronnie de Châleau-

neuf dont ils partagèrent la destinée. François de Montmorency, qui en 1531 la possédait du

chef de sa mère, ne résista pas plus aux supplications des habitants de ces hameaux qu'il ne

l'avait fait à celles de ceux de Thorey et qu'il allait le faire à ceux de Bouhey, il leur accorda

en 1333 des franchises vraisemblablement calquées sur celles de Thorey, mais dont il n'existe

aucune trace dans nos archives.

BOUHEY

La seigneurie de Bouhey qui relevait en partie de la baronnie de Châteauneuf était dès le

milieu du XIV" siècle en la possession de la maison de Frolois. En 1402 Hugotede Frolois, veuve

de Bertaul de Chartres, chevalier, en fit hommage au ducPhilippe-le-Hardi. Elle advint ensuite

à la famille Pot et par elle aux Montmorency. François de Montmorency qui, au rapport de

Courtépée (IV, o3), en était seigneur, étendit, en 1535, aux habitants les mêmes franchises qu'il

avait octroyées deux ans auparavant à ceux de Thorey et des Bordes, mais dont le contrat a

disparu de nos dépôts publics. Sortie delà baronnie de Châteauneuf après la vente qu'en fit le

duc de Luxembourg-? iney au comte de Vienne (1606). la seigneurie de Bouhey fut acquise par

décret en 1691 par Claude Parisot, procureur général au parlement de Dijon, et en 1678, suivant

le même mode parPatris Wall, mestre de camp d'infantei'ie, sur la succession de J. Parisot,

maître des requêtes de l'hôtel du Roi. Elle était encore en sa possession lorsqu'éclata la révo-

lution française.

lit.



ATHIE-SOUS-MOUTIER

Ateium fit dès l'origine partie de la dotation primitive de l'abbaye de Moutier-Saint-Jean,

qui en resta maîtresse jusqu'à la révolution de 1789. En H26, Guilencus, évèque de Langres,

confirma au monastère le don de l'église au village fait à la fin du XI' siècle par Raynard de

Bar, son prédécesseur. Plus tard (1194), le duc Eudes III lui abandonna le droit de gîte qu'il

possédait sur ce village, ceux de Vignes et de Bard les Epoisses.

Les habitants demeurèrent sous le joug de la mainmorte jusqu'au gouvernement de Pierre

de la Baume, évèque de Genève et abbé commendalaire, qui, niù par les mêmes motifs que

ceux qui avaient milité en faveur de Vignes, étendit les mêmes privilèges aux habitants

d'Aliiie. Voici ses lettres :

CCCCLXXVIl
Contrat d'atîraïu'hissenicnt des habitants d'Atliie, par Pierre do la Baume, évèque de Genève,

abl)é commendataire de Moulier-Saint-Jean.

1535 (9 avril).

En nom de Noire-Seigneur. Amen. L'an de l'incarnation d'icelliiy courant mil

cinq cent trente-cinq, le neufiesme jour du mois d'apvril après Pasques. A tous

ceulx qui ces présentes lettres verront et ourront, nous Pierre de la Baulme, parla

permission divine, evesque et prince de Genesve, commendataire perpétuel des

abbayes de Saincl-Oyaiu deJoux, Saiucl-Just de Suze, Noire-Dame de Pignereul et

de Mouslier Saiuct-.lehan, es diocèses de Langres, Thurin et Lyon et seigneur

d'Alhies les Moustier Sainct-Jehan à cause de notre abbajedudict lieu. Et frères

Guillaume de Ville sur Arce, grand prieur, Thomas de Digoyne enfermier, Michel

de Clugny, secrétain, Ysac de Rabutin, chambrier, Jacques de Thoisy, ausmonier,

Anlhoine de Sainct-Falle, chantre, Mathieu de Vingles, Françoys d'Orge, Vincent

du Pont, Berthault de Thoisy, Olivier de Chalon, Anthoine Racquin et Loys le

Maire, tous religieulx et officiers de la dicte abbaye dudict Moustier Sainct-Jehan,

représentanstout le couvent dudicllieu, salut; Savoir faisons que nous assemblez

en nostre chappitre au son de la cloche, pour les affaires de nous et de notre

dicte église capitulairement selon que nous avons accoslumé de capituler; avons

receue l'humble supplication el requesle que nous ont présentée discrelte per-
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sonne, messire Jehan Theiilol dit Goroyer, prebtre, Cassien Theulot dit Gnroyer
frères, Claudon Bouteroiches, Symonue vesve Symon Gissey, Didier Carn'llon,

Guyol Symonnot, Toussainetz Durant, tant pour luy que pour Jacob Canat, pro-

mectant lui faire ratiffier le contenu cy après, Jehan Braulx, Jehan !\langin,

Jehan Melot, Jehan Perrey, Jehan Lesire, Emond Bouteroiches, Andri6 Neugnot,

Jehan Brossard, Nicolas Pyon, Claude Dorrey, Jacob Theulot et Jehan Symon-
not, demeurans audit Athies, noz hommes et subjeetz à cause de notre dite

abbaye de Moustier Saiuct-Jehan, tant pour eulx comme pour tous les aultres

habilans dudict lieu, pr(5sens et advenir, contenant que de tous leur vouloir et

désir avoyent tousjours heu, cy devant comme encoires ont de présent sur toutes

choses de estre dudict lieu reduictz, restitués et restablis pour eulx habitans et

tous aultres originelz nez et altraictz dudict villaige d'Alhies et leurs postérifez en

suyvans nez et atlraictz d'iceulx, perpétuellement en vraye et naturelle franchise

et liberté, droitz et prévilèges d'icelle, et selon droit et raison, selon lequel

toutes personnes sont tenues franches et libres et estre déchargez exvmez et exon-

nerez du tout et entièrement de la servitute et serville condition perpétuelle de

mainmorte, de la réputation et condition de laquelle servitute iceulx habitans et

leurs prédécesseurs originels dudit lieu d'Athies avoyent tousjours estez cy devant

tenuz et reputez, chargés et affectez, avec tout le territoire dudit villaige envers

nous et notre dite église, noz prédécesseurs abbez du dit Moustier Sainct-Jehan.

Considérans que n'y a chose plus louable que liberté et franchise et aussi par le

contraire n'y a chose si odieuse ne de plus grand vitupère à l'homme que servi-

tute; nous supplians à ces moyens que de notre grâce, soubs les moyens et con-

ditions cy après déclairées, les voulsissions ad ce admectre et recepvoir et que en

ce faisant feryons l'évident prouffit de nous et de notre dicte église et baillerons

cause et occasion de grandement augmenter le bien et prouffit de nos dits hommes

et subjecls dudict villaige d'Athies. lequel par le moyen de la dite servitute est

demeuré et demeure pour la plus grande partie habendonne et délaissé et ne se

font mariaiges ne sociétés de grande valeur et extimation; et avec ce que plu-

sieurs desditz habitans se disoyent exemptz de taille envers nous, parcequ'ilz

estoyent clercs tonsurez, dont plusieurs procès estoyent mehus et suscitez à leur

grand dommaige et regretz et préjudice de notre dicte église. Et pour ce, veheu

par nous ladicle requeste et icelle communiquée à notre conseil, heu sur ce meure

délibération entre nous et nostre dict conseil. Nous, inclinans à icelle comme

raisonnable, après que avons estez bien informez par noz officiers exerceans les

jurisdiclions de notre dicte église et par aultres gens de bien sur ce par nous
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oiiys; avons d'ung commimg vouloir fit consentement tous unanimement et sans

contradiction manumis et affranchis, mauumectons et affrancliissons par ces

présentes, de toutes servitule et condition de mainmorte et macule et charge

d'iceile, tous les ditz manans et habilans du dit villaige d'Athies; nos ditz

hommes et suhjectz, les originels et actraictz d'icelluy villaige, pour eulx et leurs

postérités, nez et à naistre, perpétuellement et pour les présens et advenir

queulxconques; et iceulx avons restituez, remis et restablys en pleine liberté et

franchise, droitz et privilèges d'iceile, pour en jouyr et user par cy après, par

lesdilz habitants du dict villaige d'Athies présens et advenir et les originelz nez

et attraictz cy après perpétuellement comme les bourgeois du Roy notre sire en

sa ville de Dijon, Semur et Avalon; et lesqueulx à ce moyen avons quictez, exi-

niez et déchargez de tout et entièrement, de la dicte servitute et condition de

mainmorte, charge d'iceile, tailles, corvées et feur mariaige, sans jamais par

nous ne nos successeurs abbcz et convent leuren pouvoir aulcune chose quereller

ny demander en rai;on et manière que ce soil. mais de tous les garder perpétuel-

lement en leurs ditz droitz, facultés et privilèges de droiclz facultez et liberté et

franchise. Et moyenant ce lesditz habitans pour eulx les originelz et attraictz nos

dictz subjects demeurans audict villaige d'Athies, nous ont payé manuellement

contant de belle main, la somme de cinquante escuz soleil, pour être convertiz

et employez aux réparations et aultres affaires nécessaires de notre dicte église.

Et avec ce ont les dicts habitans dudict villaige dessus nommez tant pour eulx

que pour tous les aultres, présens et advenir, promis, et par ces présentes pro-

meclent payer à nous abbé dessusdict et à noz successeurs abbez dudit Moutier

Sainct-Jehan chacun an et par chascun tenant feus et lieu audict villaige d'Athies

et hnage d'icelluy dix solz de bourgeoisie, de laquelle ilz seront tenuz et pro-

mectent l'ung pour l'aullre faire roolle bon et vaillable chascun an et icelluy

bailler à nous et à noz successeurs abbez de nostre dicte abbaye ou aux recep-

veurs d'iceile pour s'en faire payer au jour, terme et feste de sainct Martin

d'yvert à peine de soixante cinq solz tournois d'emande. Lequel roolle, lesdictz

habitans et chacun d'eulx seul et pour le tout renonceans quand ad ce au bénéfice

de division, seront tenuz faire bon pour chacun desdictz habitans, dix solz tournois

de franchise à nous et à nos dictz successeurs abbez, et iceulx payer ou faire payer

avec ung cyerge d'une livre de cyre, qu'ilz seront tenuz pourter chascun an la

veille de monsieur Sainct-Jehan l'hostellier, pour arder devant le glorieux corps

sainct. Et pourront les ditz habitans du dict villaige le lendemain monsieur

Sainct-Cassien, eulx assembler par ensemble audict Alhies, pour cslire quatre ou



— 69 —
deux eschevins avec ung procureur qui auroient charge de toute leur affaire pour

ladite année; lesqueuls eschevins tt procureur seront tenus eux présentera notre

bailly en présence de notre procureur pour d eulx recepvoir le seremcnt en tel

cas requis. Et par cesles a esté accordé par lesditz habilans dudict Alhies qu'ilz

ne pourroient alyéner leurs hérilaiges à aultres que austlits habilans dudict

villaige d'Athies ou à ceulx de notre dicte terre dudict Mouslier SainctJehan nez

et altraiclz d'icelle; que iceulx qui les acquerront nonestans dudict lieu d'Athies

ou de notre dicte terre dudict Moustier Sainct-Jehan ne soyent entenuz de payer

chascun acquérant ladite somme de dix solz pour ladicte franchise. Et ont con-

senfu et consentent lesditz vénérables l'émologation du présent affianchissement

estre faict tant par le roy notre sire que par mon seigneur le révérendissime car-

dinal monseigneur l'évesque et duc de Langres que aultres leurs supérieurs sans

aullie interpellation; et sans toutesfois touchera nos aultres droiz, tailles, dismes,

tierces, censés, costumes, justice haulte, moyenne et basse que aultres droiz

queulxconques à nous debeus et accostumez payer par lesditz babilants dudict

Athies qui nous demeurent saulfs entièrement, hormis lesdictes tailles, corvées,

mainmortes et feur mariaige dont iceulx habitans demeurent deschargés parla

présente manumission et affranchissement; le tout par Iraictées et accord sur ce

faict entre nous les dictes parties, dont nous sûmes et lenocs pour bien conlans.

Et promectons nous lesdictes parties et chacune de nous en droy soy, etc.. En

lesmoing desquelles choses nous avons requis et obtenu le scel aux contraulx de

la cour de ladite chancellerye estre mis à ces présentes et au double d'icelles avec

les scels de nous ledict abbé et de notredict couvent, qui furent faictes et passées

en notre dict chappitre audict Moustier Saincl-Jehan; pardevaut Claude Varon-

del, notaire secrétaire, et Jehan de la Porte, notaire royal du nombre des huict

ordonnez pour le bourg et labellionaige de Montbart. Présens ad ce nobles

hommes messire Claude de Clugny, chevalier seigneur des Feurs (1), Jehan de

Clugny, seigneur du Boullat (2), Pierre de Roichequin, seigneur de Bairin (3),

honorable homme et saige maisire Jeht'n Gueniot, licencié es droiz de Semuret

Michel Verniet dudict Moustier Sainct-Jeban, tesmoings ad ce appeliez et requis

les an et jour dessusditz. Signé Vauondel et De la Pokte.

Par Monseigneur et Messeigneurs du couvent en leur chapitre. De la Porte.

(1) Effours, commune de Blauot (Côte-d'Or).

(2) Brouillarl, comumne de Vie sons Thil (Côte-d'Or).

(.1) Baraio, commuoe d'Avosne (Cô(e-d'Or).



VIGNE (YONNE)

Ce village, rjui relevait jadis de la baronnie d'Kpoisses, fut acquis en 1270 et 1271 par l'ab-

baye de Moulier-Saint-Jean, qui possédait déjà l'église depuis 1145, et réuni à la terre de

Saint-Jean. Ses habitants, qui partageaient le sort des autres hommes des religieux,

suivant l'exemple de ceux de Menetrcux et de Turley, obtinrent, le 9 avril 1535, de l'évê-

que Pierre de la Baume, abbé commendataire de Moutier, des privilèges dont nos archives

n'ont conservé que le sommaire et qui furent calqués sur les précédents, c'est-à-dire que,

moyennant une somme de 300 livres une fois payée, une redevance annuelle de 10 sols par

feu, la défense de disposer de leurs biens en faveur d'étrangers, l'abbé les déclara francs et

libres comme les bourgeois du roi en sa ville de Dijon, et les autorisa à nommer chaque année

deux échevins pour la gestion des affaires de la communauté.

Archives de la Côte-d'Or. Série H, clergé régulier. Fonds de l'abbaye de Moulier-Saint-

Jean.

BAR-LES-ÉPOISSES

Cette commune, de même que Menetreux et Athie, faisait avant la Révolution partie de l'an-

cienne dotation de l'abbaye de Moutier-Saint-Jean ; ses habitants restèrent mainmortables,

taillables à merci et corvéables jusqu'en l'an 1535, que Pierre de la Baume, évêque de Genève,

abbé commendataire, leur conféra parles lettres qui suivent des privilèges en tout semblables

à ceux de ces localités.
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CCCCLXXVIII

Contrat d'affranchissement des habitants de Bard-les-Epoisses par Pierre de la Bauime évêque

de Genève, abbé commendataire et les religieux du monastère de Moustier-Saint-Jean.

1535 (26 avril).

En nom de Nostre-Seigneur. Amen. L'an de l'incarnalion d yceluy courant mil

cinq cens trente-cinq, le vingl-sixiesme jour du mois d'avril après Pasques, nous

Pierre de la Baume (I) par la divine Providence et du sainct siège apostolique

evesque et prince de Genève, commendataire et administrateur perpétuel des

abbayes et monastères de Moutier Sainct-Jehan , Nosire-Danie de Pigneureulle,

Sainct-Oyan de Joux et Sainct-Juste de Suze es diocezes de Langres, Turin,

Lyon et frère Guillaume de Villesurre grand prieur, Thomas de Digoine, infre-

mier, Michel de Clugny, secrétain , Claude Rabulin , chambrier, Jacques de

Thoisy, aumônier, Antoine deSymphal, chantre, Mathieu de Viugles, Louis Le-

maire, Antoine Jacques, Vincent Dupont, Berthaud de Loisy et Olivier de Cha-

lon, tous religieux et officiers de ladicle abbaye de Moutier Sainct-Jehan
,

représenfans tout le convent dudict monastère, à tous ceux qui ces présentes

lettres verront et oiront salut ; scavoir faisons que, nous assemblés ensemble en

nostre chapitre au son de la cloche capitulans, ainsy qu'avons accoustumés de

capituler pour les affaires de nous et de nostre église, avons receu ensemble

l'humble suplication et requeste de Philibert Moniot, Henry Cressy, Victor

Harmine, etc. Jean Gueneau, licencié es droits, noble homme, Jean de Boigne,

escuier, tous manansetdemeuransau lieu de Bard, nos hommes et subjelsa cause

de nostre bbaye audict Moustier Sainct-Jehan tant pour eux comme pour tous les

habilaus dudict lieu de Bard, présens et avenir quelconques, contenans que de

tous leurs vouloirs et désir avoient toujours eu cy-devant comme encore, ont de

présent sur touttes choses de eslre du dict lieu réduits, restitués et rétablis pour

eux habitans et tous autres originaires nés et à naître dudict village de Bard leur

{!) Pierre de la Baume, évêque de Genève, l'ut le 68» abbé de Moulier-Saiat-Jean; il succéda, en 1529 à

Sébastien de Rabutin, désigné plus haut, et mourut eu 1545, archevêque de Besançon.
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postérilt' en suivant née et à naitre d'yceluy, perpétuellement on vraye cl natu-

relle franchise et liberté, droits et privilèges d'ycelle, selon droit et raison, selon

lequel toutes personnes sont tenues franches et libères et eslie déchargés,

exempts et exemptés du tout et entièrement de la servitude et serville condition

perpétuelle de mainmorte, de la réputation et condition de laquelle servitude

yceux habitans et leurs prédécesseurs originels dudict Bard avoient toujours esté

cy devant tenuz et réputés, chargés et affectés avec tout le territoire dudict

village envers nous et nostre dite église, nos prédécesseurs abbés dudict Moustier

Sainct-Jehan. Considérant qu'il n'y a chose louablesque liberté, franchises et par

le contraire n'y a choses si odieuses ny plus grande vitupère à l'homme que servi-

tude, nous supliaus a ces moyens que de nostre gi'àce sous les moyens et condi-

tions ci après déclarés, les voulsissions à ce admettre recevoir et que en se faisant

ferions l'évidant prouffit de nous et de nostre dicte église et baillerions causes et

occasion de grandement augmenter le bien et prolict de nos dits hommes et

subjels dudict village de Bard, lequel parle moyen de ladicte servitude est demeuré

et demeure la plus grande partie abandonné et délaissé et ne s'y font mariage ny

société de grande valleur et estimation et avec ce que plusieurs desdicts habi-

tans se disoient exempts de tailles envers nous, pour ce qu'ils estoient clercs

tonsurés, dont plusieurs procès estoient meus et suscités à leurs grand dommages

et regret et préjudice de nostre dilte église. Et pour ce veu par nous la dicte re-

queste et icelle communiquée à nostre conseil, et sur ce meure délibération

entre nous et nostre dict conseil. Nous inclinans à icelle trouvée raisonnable,

après qu'avons esté bien informés par nos officiers exercans les juridictions de

nostre dicte église et par autres gens de biens, sur ce par nous ouys, avons de

nostre commun vouloir et consentement unaniment et sans contradiction

mainmis et affranchis, mainmaitlons et affranchissons par cespré.sentes de touttes

servitudeset conditions de mainmorte etmaculle et charge d'ycelle, tous lesquels

manans et habitans dudil village de Bard nos dicts hommes et subjets les origi-

nels et attrais dudict village de Bard pour eux et leurs postérités nés et à

naistre perpétuellement et pour les présens et avenir quelconques et iceux

avons restitués, remis et rétablis en pleine liberté de franchise, droits et privi-

lèges d'icelle, pour en jouir et user par cy après par lesdits habitans dudict vil-

lage de Bard présens et avt^nir et les originaires nés et à naistre cy-après perpé-

tuellement comme les bourgeois du Roy nostre sire en la ville de Dijon, Semeur

et Avallon et lesquels à ces moyens avons quittés, exemptés et deschargés du

tout et entièrement de la dite servitude et condition de mainmorte, charges
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d'ycelles, tailles, corvées et furmariages, sans jamais par nous el nos suc-

cesseurs ahbés et couvent leur en pouvoir aucunes choses, quereller ny

demander en façon, et manière que ce soit ; mais du tout les garder perpétuelle-

ment en leurs dicts droits, facultés et privilèges de droits facultés, libertés,

franchises.

Et moyennant lesdicts habitans pour eux et leurs originaires nés et à naistre,

nos dicts subjets deraeurans audict village de Bard, nous ont payés manuellement

comptant de bellemain la somme de cinquante escus pour être convertis et em-

ployés aux réparations et autres affaires nécessaires de nostre église.

Et avec ce ont les habitans dudict village dessus nommés, tant pour eux que

pour tous les autres présens et avenir promis et par ces présentes promettent à

nous abbés susdits et à nos successeurs abbés dudit MoustierSainct-Jehan chacun

an par chacun tenant feu et lieu audit village de Bard, finage d'ycelluy. dix sols

tournois de bourgeoisie, de laquelle ils seront tenus et promettent l'un pour

l'autre faire rôlle et valable chacun an et yceluy bailler à nous et à nos successeurs

abbés de nostre abbaye ou au receveur d'ycelle pour s'en faire payer au jour de

teste de Sainct-Marlin d'hivert, à peine de soixante cinq sols tournois d'amende.

Lequel rolle les habitans et chacun d'eux seul et pour le tout, renonçeut quand à

ce au bénéfice de division, seront tenus faire bon pour chacun des habitans dix

sols tournois de franchise par nous et à nos successeurs abbés et yceluy payer ou

faire payer avec un cierge d'une livre de cire qu'ils seront tenus porter chacun

an la veille de Monsieur Sainct-Jehan l'Hostellier pour ardoir devant le glorieux

corps saint.

Et pourront lesdits habitans dudit village de Bard le lendemain Sainct Mathieu,

eux assemblés par ensemble audit Bard, pour eslire quatre ou deux eschevins

avec un procureur qui auront charge de toutes leurs affaires pour l'année. Les-

quels eschevins et procureur, seront tenus eux présenter à nostre bailly en pré-

sence de nostre procureur pour d'yceux recevoir le serment en tel cas requis et

par ce a esté accordé par lesdits habitans dudit Bard, qu'ils ne pourront aliéner

leurs héritages h autres que auxdits habitans dudit Bard ou h ceux de nostre terre

dudit Moustier Sainct-Jehan nés el à naistre d'ycelle, que ceux qui les acquéreront

non estant dudit lieu de Bard et de nostre dicte terre dudit Moustier Sainct-Jehan,

ne soient en tenus de payer chacun acquérant ladicte somme de dix sols pour la-

dite franchise. Et ont consenty et consentent lesdits vénérables l'homologation

du présent affranchissement est refait tant par le Roy nostre sire que parMonsieur

le rovéreudissime Monsieur l'Evesque et duc de Langres que autres leurs succes-

ni. 10



- 74 -

seurs sans autres iiiterpelliUioii et sans tonteffois touchera nos antres droits tant

dixmes, rentes, tierces, coustunies, justice liaulte, moyenne et ijasse, que aultres

droits (luelconques à nous deulis et accoustnmés de payer par lesdits iialiilans

dudil Bard qui nous demeurent saui's entièrement, horsniis lesdictes tailles,

corvées, mainmorte et furniariages dont yceux Ualjilans demeurent deschargés

par la présente manumission et alfranchissemenf, le tout par Iraicté et accord sur

ce fait entre nous, lesdiles parties dont nous sommes et tenus pour bien coulens.

Promeltans etc. Uenonçans etc.

En tesmoing de ce nous avons requis et obtenu le scel aux contraulx de ladite

chancellerie estre mis à ces présentes et au double d'ycelle avec le scel de nous

ledit abbé et de nostre conveni, qui furent faites et passées en nostre chapitre au

dit Moustier Sainct-Jehau pardevant Claude Varondelle nostre secrétaire et Jehan de

Laporte, notaire royal du nombre des huit ordonnés pour le bourg et tabellion-

nage de Montbard, présens ad ce nobles et religieuses personnes, frère Jehan de

Renty, chambrier de Flavigny, honorable homme et sage maislre Jehan Guenyot,

licencié es droits, noble homme Jean de Boigne escuier et Antoine Henry,

notaire royal dudict Moustier Sainct-Jehan tesmoins ad ce requis les an et jour les

susdits. Signé par Monseigneur et Messieurs du couvent en leur chapitre, Va-

rondelle avec paraphe. Ledit affranchissement estant en parchemin scellé du

sceau dudit seigneur en cire rouge.

Copie conforme sur papier timbré (xvii" siècle). Archives de la Côte-d'Or, série H. Fonds

de l'abbaye de Moulier-Saint-Jean, seigneurie de Bard.



CORMARIN, COMMUNE DE VIGNE, È MONTOT, COMMUNE DE GUILLON

( YONNE

)

Ces deux hameaux, que se partageaient l'abbaye de Moutier-Saint-Jean et le domaine royal

comme possesseur de la cliàtellenie de Montréal, reçurent deux jours après la paroisse

de Bar, et toujours du même Pierre de la Baume, abbé de Mouticr-Saint-Jean et évèque de

Genève, des lettres de franchise identiques aux précédentes, sous la condition de payer 120

livres de belle main, 10 sols de bourgeoisie, par feu de redevance annuelle, de brùlerun cierge

le jour de tête de saint .lean-l'Hùtelier, devant la châsse du saint. On leur donna la 'faculté

d'élire chaque année, à l'Assomption, deux ou quaire échevins avec un procureur pour

gérer les affaires de la communauté. Les habitants prirent l'engagement ae ne disposer de

leurs héritages qu'en faveur des habitants de la terre de Saint-Jean et d'acquitter tous les

autres droits seigneuriaux (1535, £8 avril).

Archives de la Côte-d'Or. Série H, Clergé régulier. Fonds de l'abbaye de Moutier-Saint-Jean.

Domaine de Cormarin.

MARCENAY

Marcenay, patrie de saint Vorle, qui en était le curé et qui y mourut en 501, fut donné en 1082

aux religieux de Moléme, qui, huii ans plus tard, décidèrent les chanoines de Noire-Dame de

Chatillon à leur céder les fonds qui leur apiiartenaient. Marcenay demeura jusqu'à la Révolu-

tion sous la domination de l'abhaye. Ce fut seulement en 1540 que, grâce à l'initiative d'An-

toine de Vienne, évèque de Chalon et abbé commendataire, les religieux qui n'avaient encore,

au témoignage des actes, affranchi que quatre de leurs villages, se décidèrent à octroyer aux

pauvres iiabitanis de Marcenay, une charte bien moins libérale que celles accordées par

l'abbave de Moutier-Saint-Jean.
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CCCCLXWIX

1540 (30 avril).
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abbé qui soit de grande valeur. Parquoy, ce considéré et que n'est chose en ce

nionde plus à favoriser que liberté, et que Nostre-Seigneur Jésus-Christ rédemp-

teur et conducteur des créatures a voullu prendre chair humaine et par sa divi-

nité rompre les liens de la captivité, servitute où nous estions, et nous restituer à

nostre première franchise et liberté, juste, saincte chose est que ceulx lesquelz,

nature a faict francz et qui despuis sont faictz serfz et cheuz à servitute soient

maintenuz en leur première franchise de leur dicte nature, restituer en icelle

liberté et franchise. Pour lesquelles causes et aultres justes et raisonnables ad ce

nous mouvans.

Scavoir faisons, que nous tous congregcz et assemblez au son de la cloche en

nostre chapitre général en la manière accoustumée, pour ce tenu et célébré au-

dict JMolesme, le dernier jour du mois d'avril lendemain de feste Monsieur sainct

Robert, pèreet patron de nostre dicte abbaye mil cinq censquarante. lllec traictans

des besoignes, négoces et affaires de nous et nostre dicte église, tant pour le chef

que pour les membres, du veul et consentement de nous tous et nul contre

disans; incluians à la dicte requeste de soy juste et raisonnable. Avons quiclé et

remis, quiclons et remectous par ces présentes la dicte servitute et mainmor-

table condition à nosditz habilans de Marcenay, présens et advenir, et à tous

ceulx qui sont originellement venuz dudit lieu, pour eul.x, leur postérité nez et

à naislre. Réservé ung nommé messire Pierre Charles qui est absent dudit Mar-

cenay, lequel n'entendons comprendre en ce présent affranchissement et de la

dicte mainmorte et condition d'icelle. Avons affranchiz, délivrez et manumis,

affranchissons, délivrons et manumeflons par ces dictes présentes, lesdesusdilz et

tous leurs biens, réservé le dit messire Pierre qui n'est comprins audit présent

affranchissement et manumission, comme dict est. Tellement qu'ilz puissent cy-

après faire tousconiraclz, testamens, ordonnances de derniers volonté et auUres

actes Et aussi disposer leurs diz biens, tout ainsinque franches et libres personnes

peuUeiit faire, sans ce que cy-après, ilz ny leurs diz biens soient auculnement

chargez ni affectez à la dicte mainmorte. Le tout, toutefois, soubz les réserves,

conditions et modiffications cy-après déclarées.

Assavoir que lesditz habilans et aultres venuz originellement dudit Marcenay

et leurs successeurs, qui tiennent et possèdent, auront et posséderont aulcuns

biens immeubles en la dicte terre, seigneurie et finage dudict Marcenay, ne pour-

ront vendre ne aliéner en manière quelconque les diz biens immeubles à gens

qui ne seroient demeurans audict Marcenay, sans licence et permission de nous

le dit abbé, selon que de présent ilz ne peullent faire. Touteffois, si aulcung
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(l'eiilx se a!)seiiloit cy-;tpr("'s diidil Maiceiuiy (mi (pic quolijiies Iiiens iminciililos

advinssenl par succession à ceiilx qui enseroieiU ou sont ahseiis, qui seroienl venus

originellement dudit lieu, ilz les pourront toujours tenir en contrihuant à la

taille cy-après nienlionnée. Comme aussi jiouironl tenir ceulx des dessus dictz

qui de présent sont absens dudit Marcenay les biens immeubles qn'ilz y tiennent

et posséderont en contribuanl aussi à la dicte taille et en cas (|ue, sans licence

de nous ledit a!d)é, lesdiz habitans et aultres originellement venuz dudit Mar-

cenay alliéncront leurs diz biens immeubles ou aulcuns d'iceulx à gens non de-

meurans audit lien. Iceulx biens seront appliquez au profit de nous ledit abbé

et de nostre église, et les pouirout mettre en et soubz nostre main pour en faire

ce que bon nous semblera.

Et pour et ou lien de la dicte mainmoi'le, lesdiz liabilans sont et seront lenuz

à paier pour une fois à nous abbé la somme de cent livres toninois, pour employer

aTeddiriice de la nouvelle église que Faisons luire et consti'uiie en nostre monas-

tère dudict Molesmes.

Et avec ce iceulx babitans de Marcenay et leurs successeurs, seront teniiz et

obligez de paier par chacung an, à tousjours perpétuellement le lendemain du

jour de feste Nativité Noslre-Seigneiir, à nous abbé et ta noz successeurs abbez

dudict Molesmes, douze livres tournois de bonne monnoye de taille, pour laquelle

imposer ilz pourront estre trois ou quatre prendhommes esluz entre eulx, selon

qu'il est accousluméestre faict eu tel cas qui feront le sairement pardevaut nostre

juge dudit Marcenay, ou tel cas, accoustumé. Laquelle somme, les demeurans et

résidans audict Marcenay seront lenuz paier, sans que nous et nosdiclz successeurs

soyons tenuz de nous prendre à aultres. Et seront levez par ung collecteur juré

qui sera tenu de paier audict jour de Nativité la dicte somme de douze livres

tournois à nous et à nos successeurs ou à nostre recepveur présent et advenir,

dont le premier paiement escberra audict jour Nativité Nostre-Seigneur pro-

chain venant.

Et avec ce, seront tenuz iceulx babitans et leurs dictz successeurs, en recon-

noissance dudict affranchissement, faire par chascung an à toujours oblation le

jourde feste MonsieurS'. Robert, en nostre églisedudict Molcsme d'ung cierge de

cire, honneste, pesans deux bonnes livres de cire. Et l'envoiront honnestement

et devotem.ent présenter par l'ung d'eulx, homme resseant et honneste ou plu-

sieurs d'entre eulx. Lequel cierge, après avoir esté offert et oblaté, sera et demeu-

rera pour le luminaire de icelle nostre église.

Toutefois iceulx demouians audit Marcenay, pourront imposer à la dicte taille.
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et aussi ad ce que coustcra leciict cierge les absens originelieineiit venu/, dudict

Marcenay, qui y auront et tiendi'ont biens immeubles. Les(|uelz seront tenuz de

contribuer à ladicle taille, selon l'inipost qui en sera faict par les dictz preud-

hommes à la descharge des dictz habitans demourans audit lieu. El ou ilz seront

reluzans de ce faire, seront et demeui'eront dès lors de telle et semblable con-

dition comme ilz seroient sans le présent affranchissement, duquel, en ce cas ilz

ne se pourront plus ayder en quelque manière que ce soit. Et pourront les de-

mourans audict iMarcenay faire saisir et mecire soubz nosire main par ungdes

sergens de nostre justice dudict lieu, les héritaiges que lesdictz refusans tien-

dront ou finage de nostre dicte seigneurie de Marcenay pour leur dict impost. Et

si besoing est les faire vendi'e au plus offrant et dernier appréciateur.

Et seront tenuz lesditzvenuz oi'igiaellemeut dudit Marcenay qui en sont absens

pour le présent, aggréer et ratifller le présent traicté et affraucliissement, et eulx

obliger à faire et accomplir les choses dessus dictes, et une chascune d'icelles,

en tant que loucher leur peut, deaus ung an à compter du jour et datte de ces

présentes, et en faulte de ce faire, n'avons entendu et n'entendons (ju'ilz soient

comprins en ce présent affranchissement, ni qu'ilz se puissent aider de l'effect

d'icelluy, mais seroient et demeureroient et en condition mainmortable comme

ilz sont de présent. Et eu faisant par lesdictz habitans et aullres ausquelz ledit

affranchissement peult servir les choses susdictes chascuues en son eudroict,

dont ilz seront tenus eulx obliger envers nous en lettres controverses pardevant

notaire public et rendre à nous abbé lesdictes lectres obligatoires qui en seront

faictes et passées au proftll de nous abbé et nos successeurs abbez dudict Mo-

lesmes à leurs propres cousiz el despens. Et non obstant ces présentes lectres

d'affranchissement, nos dictz hommes et subjectz de nostre dit village de Mar-

cenay, oultre la dicte taille et choses susdictes paieront tousjours chascun an à

nous abbé et à noz receveurs présens et advenir tous uoz droictz seigneuriaux

accoustumez pour par chascung an aux jours et termes accoustumez et aux

peines et amandes accoustumez comme nos censés, rentes, dixmes de bled et

vins, lodz, deffaulz , amandes el exploictz de justice, abosnement de bestes

trayans, et abosnement de corps sur ceulx qui n'ont bestes Irayans , corvées

de charrues, mortuaires, dixmes de laynes et aigneaulx, de chanvres et aultres

menuz dixmes. Et tous aultres droictz qu'ilz ont accoustumez nous paier et

qui sont par eulx confessez ou procès verbal de nosire terrier et censier na-

gueres renouvelle par Anlhoine Poussy commissaire en ceste partie, en vertu des

lettres royaux par nous obtenues. De tous lesquelz droiz n'entendons par ces
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pn^sentes y esire aulcune chose derropuée à nostre préjnilico. Si promeclons

en bonne foy, el soubz le veii de nostre religion, et sonli/, l'obligation des biens

temporel/ appartenant à nostre salle abbacial. Lesquelz quant ad ce nous sonbz-

mectons et obligeons à toutes jnrisdiclions quelconques, pour y esIre contrainctz,

à tenir ferme et stable à tousjours les choses cy-dessus escriptes, el chascunes

d'icelles sans y contrevenir en aucune manière sur peine de tous coustz et des-

pens, rendre et restituer. Et quant ad ce, nous avons renoncé et renonceons à

toutes fraudes et déceptions quelconques et à toutes autres choses contraires à

ces présentes. En tesmoing desquelles choses nous avons faict sceller ces pré-

sentes lectres des seaulx de noslie dicte église et icelles faict signer par nostre

scribe juré ou dict chapitre pour ce tenu et célébré les an et jour dessusdictz.

Signé au dessoubz i'rbre Phelippe de AlAncorviLLE, et scellé de cire verte et

Janine à double queue de parchemin.

Original. Arcliives de la Côte-d'Or, série H, abbaye des nénédictins de Molème, seigneurie

de Marcenay.

SINGEY-LES-ROUVRAY

L'abbaye de Moutier-Saint-Jean qui, dès 1139, possédait déjà le patronage de cette église

avec une partie du domaine, détermina en 1230 et li240 les seigneurs d'Epoisses et de

Vignes, à lui céder ce qu'ils y possédaient. Au XVI" siècle, lors du partage des biens de l'ab-

baye en deux manses, celle de l'abbé el celle du convent, la terre de Sincey fut comprise

dans la dotation de l'office de l'infirmier. C'est à ce titre qu'en 1S43, cédant aux sollicitations

des Iiabilants, qui, entourés de populations affranchies, avec lesquelles ils ne pouvaient contrac-

ter aucune alliance, menaçaient d'abandonner Sincey, l'infirmier assisté du convenlleuraccorda

des franchises, se mblables ii celles des autres terres de l'abbaye. En voici le teneur
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CCCCLXXX

Contrat d'affrcanchissement des habitants de Sincey-les-Rouvray, par l'abbaye de Moutier-

Saint-Jean.

1543 (30 avril).

En nom de Nosfre Seigneur. Amen. L'an de l'incarnation d'iceluy courant mil

cinq cent quarante trois, le pénultiesme jour du moys d'apvril, nous frère Vin-

cent Dupont, religieux et enffermier de l'abbaye etmonastère deMouslier-Sainct-

Jehan. seigneur à cause dudict office d'enfTermier de Sainct- Germain -de-

Modéun, Sainct-André-en-Terre-Pleine, Bressy, Savigny et de Viserny en partye,

et frère Guillaume de Ville-sur-Arce, grand prieur et secrelain, Isaac de Rabutin,

chambrier, Anthoine de Sainct-Falle, aulmonnier, Francoys Dorges, chantre,

Mathieu deVingles, Berthault de Thoysy, Olivier de Challon, Oudot deChapard,

Laurent de Thoisy et Phillibert d'Hubines, tous religieulx de ladicte abbaye

et monastère, faisant et représentant tout le couvent d'icelle abbaye, capitu-

lant et capitulairement convoqués en assemblée au lieu accouslumé de capi-

tuler au son de la cloche au dict monastère, selon que l'on a accoustumé de

faire, d'une part, Jehan Peult l'esné et Nicolas Rogier du dict Sensey, tant en

leurs propres et privés noms que es noms et ayans charge exprès, faisant prompte

foy du dit par fraicté, accord et transaction faicls entre le dict seigneur enffer-

mier et les dictz habilans receus par Pierre Theullot , notaire royal , dès le

unziesme d'apvril dernier passé expédié, Jacques Beault , de tous les habitans

du dict Sensey, quant à faire et passer les choses cy après escriptes, d'aultre part.

Scavoir faisons à tous présens et advenir, que nous les diclz enffermier et cou-

vent avons ouy l'humble suppIi<;alion des ditz manans et habitans dudit Sensey,

noz hommes de mainmortes et serves conditions, contenant entre aultres choses

que par le moyen de la mainmorte, tailles, feurmariages, et corvées en quoy ils

estoient affectés envers nous et noz successeurs enffermiers, ilz délaissoient à

treuver alliance par mariage et aultrement avec leurs voisins prochains tant es

lieux de Rouvray, La Roche, Montberthault et autres lieux circonvoisins qui sont

francz des dictes tailles, rentes, corvées, feurmariages et mainmorte et lesquelz

par le moyen de la dicte servitude ne veulent prendre aulcune alliance avec eulx

III. 11
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par mariage n\ aultrernenl ; lesqiielz aussy noz dilz hommes, quant aux clercz,

tonssurc^s se seroyent mis ou contradiclion à l'encontre de noz prédécesseurs

euff'erniiers du dicl Mousiier Saincl-Jelian île payer aulcune taille, disans non eslre

imposables à ceste raison
;
pour et aflin du peupler noslre dict village de Sensey

et aussi pour lioster, tollir et de tout abolir le dicl procès sur le faicl des tailles

contre nos dictz hommes clercz tonssuiés du dict Sensey, tous unauymement

ilz nous ont piié et reijuis les vuulluir affranchir et hoster du lien de main-

morte et de servitude avec loultes corvées et feurmai'iage, qui pour raison de

la dicte mainmorte ilz nous pourroient debvoir, ensemble des charges des dictes

tailles soit en clercz vivantz clergement et non clergement , en déclarant leurs

meix et héritages sciz et scilués en nostre dicte terre du dict Sensey, en-

semble leurs personnes francz, immunez et deschargés des dictes mainmortes,

tailles, corvées et feurmariage par nous acconstumées lever sur eulx, en nous

payant franchises raisonnables. Sur laquelle re(|ueste avons heu plusieurs advis

et desliliéralions de nostre conseil et après heu icoulx entendu, ayant en consi-

dération qu'il n'est chose plus charitable que d'inipétrer franchises et libertés à

ceulx qui en ont mestier. Pour ces causes et aultres considérations ad ce nous

mouvans et aussy 'pour paciftier le dict procès jà meu et espérer h mouvoir de

sur les choses dessus dictes, par Tadvis et deslibération que dessus, nous les

dictes parties dessus nommées es dicts noms que dessus, avons traicté, transigé

et accordé et par ces présentes, traictons, transigeons et accordons en la manière

que s'ensuyt :

Asscavoir que nous lesdictz enffermiers et couvent pour les causes dessus dictes

tendant au bien pioffict et utillité de nostre dicte église d'ung commung assen-

timent avons manumis et affranchis, manumeslons et affranchissons tous nos

hommes et femmes subjectz manans et habitans de nostre dict village du

dict Sensey pour eidx et leurs postérité, nés et à naistre, perpétuellement en-

semble tous leurs meix et héritages et aultres biens, immeubles quelconques assis

et scilués tant au village du dict Sensey que au finage d'iceluy et les ostant par

les présentes des dictes servitudes de mainmorte, tailles, corvées et feurmariage

seullement et les restituant en pleine et entière franchise et liberté et en lestât

de franchise et liberté.

Mesmement \oullons et consentons noslre dict village et les habitans et les de-

meurans en iceluy es finage et territoire d'illec à présent et pour l'advenir jouir

et user quant ad ce perpétuellement de tel et semblable liberté et franchise que
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sont les villes de Dijon. Semur, Montbart et Aval Ion, et non anllrenient ny plus

avant.

Moyennant laquelle manuniission et franchise et afTianchissement par nous

ainsy faicte, les dictz habitans de nostre dict village de Scnsey nez et à naistro,

présens et advenir sont et seront tenus et obligés par traiclé faict entre nous les

dictz sieurs Peult et Nicolas Rogier ayant de ce faire pouvoir suffisant, de payer

à nous les dictz enffermiers et ses successeurs enffermiers dudictMoustier Sainct-

Jehan chascun an perpétuellement pour chacun feu, tenant feu et lieu au dict

Sensey, la somme de diz solz tournois de franchise au jour, terme et fesle de

sainct Martin d'ivert, le premier terme h payer commençant à la sainct Martin

prochaine venant, four ce faire les dictz habitans dudicl Sensey, noz dictz hommes
sont et seront tenus nous bailler etànos successeurs enffermiers, noz procureurs,

commis ou depuitésprésentz et advenirà chascun, ung rolle de (ous les habitans

tenant feu et lieu audict Sensey, sans en aulcungse.xcepter, signé, vérifié deans la

dicte feste de sainct Martin d'ivert et iceul.x faire bon et payer le dict rolle au

déffault que aulcungs des imposés au dict rolle ne satisferont de leurs cotte,

chacun an perpétuellement à nous et nos diclz successeurs enffermiers de la

dicte franchise.

Aussy ont accordés les dictz sieurs Peult et Nicolas Rogier au dict nom que

dessus de payer chacun an la veille de feste de Monsieur saint Jehan l'Hoslelier,

patron de la dite abbaye ung cierge de cire pesant une livre pour arder et clairer

devant la châsse du dict sainct Jehan. Et sur ce demeurera tout procès estainct et

assoupi, quant au faict de la dicte taille et des deniers en provenant pour raison

du dict procès, quand ad ce les dictz habitans de Sensey ayant le dict procès

contre nous demeurent quicles de leurs dictes tailles le temps passé jusques à pré-

sent et des despens par nous et nos prédécesseurs enffermiers supportés à ren-

contre d'eiilx.

Et d'avantage, nous les dictz enfîermier et couvent pour les causes que dessus

et aultres ad ce, nous mouvans, avons donné et octroyé, donnons et octroyons

par ces présentes pouvoir, auctorité et faculté à noz dictz hommes et subjectz de

nostre dict village de Sensey tant présens que advenir de se pouvoir par chas-

cung an le lendemain de leur feste assembler et congréger ensemble au son de

la cloche en leur esglize pour estre par eslection et communaulté deux ou troys

eschevins et un procureur de ville, lesquelz après la dicte eslection faicte seront

tenus de faire le serment au cas pertinent es mains de nous les dictz enffermiers

et nos successeurs enffermiers du dict Moustier-Sainct-Jehan. de nosire baillv et
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juge ou de sou lieutenant aux prochains jours après qui se tiendront au dict

Sensey après la dicte eslection et lesquelz eschevins se pourront assembler, tout-

teffoys que bon leur semblera pour traicter ensemble des affaires du dict vil-

lage au prolïit d'iceulx selon que niieulx se pourra.

El par ce présent affranchissement demeurent saufs et réservés à nous les dicts

enffermiers et à nos successeurs enffermiers du dict Mouslier Sainct-Jehan tous

noz aultres droicts seigneuriaulx qui nous sont dehus en nostre dict villaige du

dict Sensey, à cause de nostre dicte enffermerye, fors seullement les droictz et

servitudes de mainmortes, tailles, corvées et feurmariage dessus dictz.

Aussy par ces dictes présentes les dictz sieurs Peult et Nicolas Rogier es dicts

noms que dessus ont vouUu et consentis, tant pour eulx que pour tous aultres

habitaus du dict Sensey présens et advenir que chascun tenant feu et lieu au dict

Sensey payera chascun an au dict sieur enffejmier et successeurs enffermiers du

dict Mouslier Saiuct-Jehan au jour sainct Martin d'ivert ung blanc de forestage

pour les usages qu'ilz tiennent et possèdent en la seigneurie du dict Sensey, as-

savoir une pièce de terre en bois nommée le Rupt d'Haullerive, tenant d'une part

au boys Madame de Longue Ville et es boys de la Gruyerie boys du Roy, d'aultre

part au finage de Rouvray. llem, une autre pièce nommée la Costa en bois te-

nant d'une part au grand chemin qui va de Rouvray à Semur, d'autre part au

finage de Sensey, d'ung bout au boys de Fresnoy et au bois de Verdon. Item,

une autre pièce en bois nommée le Charmoy tenant d'ung long es preys du dict

Sensey et d'ung bout au prez Lorsey. Item une aullre pièce nommée lesBoullotz

et la Forestz estant bois tenant au prez de Chevry d'anllrc part au bois de Ver-

non et àl'Hasle Sainct Jehan d'aultre part, et d'ung bout à la Chaulme au Rous-

seaul et au prey au Prestre. Item une autre pièce nommée le Rousseaul tenant

d'un long à l'Haste sainclJehan et au prey de Perrier el d'aultre part aux terres

labourables dudicl Sensey. llem, une autre pièce nommée la Creuse tenant au

bois des Murgiers d'ung long et d'aultre long au grand chemin tendant d'Em-

poignepain à Saulieu, d'aultre part au prey Vernage. llem, une pièce nommée le

Tiers Chasne, tenant de touîtes parts en terres labourables dudicl Sensey. llem

une aullre pièce nommée les Pommeralz tenant d'une part au boys du Déffend,

d'aultre part aux terres labourables avec les mesmes usages qu'ilz ont accoustu-

més de user, tenir el posséder iceulx habitaus, le tout par Iraicté et accord faict

entre nous les dictes parties dont nous sommes et nous tenons pour bien con-

tantes. Promectans nous les dictes parties , mesmement nous les dictz Jehan

Peult et Nicolas Rogier desssus nommés es noms et qualités aîans pouvoir quand
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ad ce des diciz habilans comme dessus en bonne i'oy par nos sermentz pour ce

donnés et louches corporellemenl aux saincles esvanjiiles de Dieu es mains des

notaires royaulx soubsciptz et mesuiement nous les diclz enffermier et couvent

soubz le veul de nostre religion et obligation de tous et singuliers, noz biens tem-

porelz de nostre dicte esglise et monastère du dict Monslier Sainct-Jehan préseutz

et advenir quelconques et aussy nous les dilz Jehan Peult et Rogier dessus nom-

més soubz l'expreect ypothecque et especialle obligation de tous et singuliers nos

biens et des biens tous les manans et habitans dudict Sensey meubles et immeu-

bles présentz et advenir quelconques, lesquelz quand ad ce nous les dictes par-

lies dessus nommez et chascun de nous en droict soy, submeclons et obligeons à

la jurisdiclion et coherlion et contraincte de la cour de la chancellerie du du-

ché de Bourgogne et de touttes cours et jurisdictions tant d'esglize comme sécul-

lières l'une non cessant pour l'aullre; touttes et chascunes des choses cy devant

déclarées, passées et accordées entre nous les dictes parties devant nommées

avoir et tenir pour ferme, stable et aggréables, perpétuellement et lousjours

mais, sans y contrevenir, aller, ny consentir tenir au contraire tacitement ou en

appert , mais icelles et chascune d'icelles tenir, et entretenir , faire entretenir et

accomplir tout selon et par la forme et manière que cy devant sont escriptes,

selon leur forme et teneur.

Et avec nous lesditz Jehan Peult et Nicolas Rogier dessus déclarés nous faisans

foriz que dessus, selon le dict peuvoir à nous donné, promectons payer et faire

payer les dictz dix solz de franchise et cinq deniers de forestage par chascun te-

nant feu au dict Sencey au dict sieur enffermier et ses diclz successeurs enffer-

miers avec ledict cierge pesant une livre de cire chascun an perpétuellement

au dict sécretain ou à ses successeurs sécrelains au terme et en la manière avant

dicte, en renonçant quand ad ce par nous les dictes parties dessus nommées et

chascune de nous en droict soi à touttes et siugullieres exceptions, déceptions

,

frauldes, barratz, tromperies et cavilialions et à touttes aultres choses contraires

à ces dictes présentes en ce faict cessant et du tout arrières mises. En lesmoing

desquelles choses dessus dictes, nous les dictes parties devant nommées avons

requis et obtenu le scel aux contraulx de la cour de la dicte chancellerie estre

rais à ces dictes présentes lectres et à semblables les doubles d'iceulx avec les

scaulx de nostre diet couvent. Faict et passé en nostre dict chapitre au dict

Moustier Sainct-Jehan, pardevanl Anlhoine Haury et Pierre Theliot, notaires

royaulx jurés de la cour de la dicte chancellerie, en présence de honorables

hommes Claude Forestier, marchant demeurant u.Montbarl, Béuigne Marqueret,
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Jehan Moiiohot, François Moiu'liot, (Ipiiienraiis au dict Moiisliei' Sainct-.lclian,

(jiniot Morlailol île Fains lesmoings.

Et depuis le huitiesme jour du mois de juinf; mil cin(j cent qiiaranle trois au

lieu (l(! Seuscy, pardevant nous Authoiue Ilaury et Pierre Tliellot, notaires

royaulx, sont présentés et compaiants les manans et habilans du village de Sen-

cey, assavoir: Sebastien Petit, Pierre Richard Jehan Danont, Kslienne Clemem-

caulx, Pierre Cdiopard , Jehan Colin, Guillaume Saucrey, Jehan Richard, Phili-

bert Nicolin, Jehan Larmonnier, Jehan Feriy, Kslienne Belot, Berthier Chopard,

Jehan Peult le jeune, David Chopard, Pierre C.hopard l'esney, Jehan Gurrelot,

Guillaume Ferry, Thibault Essey, Jehan Bellot l'esney, Philibert et Jehan

de Bussy d'Empoignepain , tous manans et habitaus du dict Sensey, lesquelz

tant pour eulx (juepour les aullres habitans du dict lieu ont consenti ratifliés et

appreuvés le dict pi'éseid alïVanchissement en tout ce que dessus par les dictz

Peult et Rogier à esta cy devant faicl et à reniretenemenl des choses y déclarées

se sont obligés par la cour de la chancellerie, apprès que d'iceulx plénière lec-

ture leur a esté faicte l'ung pour l'aultre et l'ung seul pour le tout. Renonceant à

toustes choses contraires à icelles faictes, etc., préseniz honnorable Pierre

Vaussin de Saulieu, Pierre Gantier de Sainct André en Terre-Pleine, Nicolin

Drouhin, Jacob Berthier de Monslier Sainct-Jehan, tesmoings ad ce requis.

Signé: A. Henry, Pierre Thellot, et expédié S. Cueurderoy et scellé de cire

verte à queue de parchemin pandant.

Ratification du contrat par le cardinal d(! Tounion, abbé conimendatairo

de Moutier-Saint-Ji'an.

1545 (17 août).

Françoys cardinal deTornont,archevesqued'Aix, abbé commendataire et admi-

nistrateur perpétuel de l'abbaye de Mousticr Saint-Jehan, à tous ceulx qui ces

présentes verront salut, receue avons l'humble suplication des manans et habi-

tans de Sensey au bailliage d'Auxois, appartenant à l'enlTermier de nostre dicte

abbaye à cause de son dict office, contenant que pour paciffier et mectre affin

phisieurs procès et différenz méhus entre les dits supplians d'une part, et nostre

dict enîTermier d'aidtre part, à cause de plusieurs droictz par luy prétendus sur

les personnes et biens des dictz supplians et pour plusieurs bonnes considérations
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ad ce mouvant les dicies partyes, le dicl enffermiei- sieur di; dicl Senseyà raison

de son dicl office. Avdns pai- l'advis et consentement des religieux et couvent

du dict mouastèie mannumis et affranchis les diclz exposaus estant auparavant de

mainmorte et condiliou servilie aux charges conditions contenues et à plain

mentionnés en l'acte d'affianchissement et mannuraission qu'ils eu aurojent faict

vehoir en Hostre conseil et y datti; du penultiesme jour du mois d'apvril l'an mil

cinq cents quarante trois enquoy faisant, ilz avoient faict la condition de son dict

office et en conséqueuce de la dicte abbaye meilleure et seroit le dict village de

beaucoup plus grand revenu qu'il n'estoit par cy devant. Ce neantmuiugs, par

ce que n'avyons interposé nostre décrest esmologué et appreuvé ce qui auroit été

faict par nostre dict enffermier au proflit du dict esglize, doublent les dictz sup-

plians que le dict affranchissement ne l'usl cà l'advenir revocqué en double et

débbatii de nullitté, par deffault dudict decrest. Nous humblement requérans

leurs voulloir impartir nostre provision sur ce convenable. Scavoir faisons que

nous ces choses considérées et mesme qu'il n'est rien plus favorable que la li-

berté et voyant le proffict et bien esvidaut de l'esglizeet pour aultres justes causes

ad ce nous mouvans, avons la dicte manumission et affranchissemenl avec le

contenu en l'acte sur ce expédyé au proffil des dictes parlyes, louhé, ratiffié

apreuvé et esmoUogué, louhous, ratiffions, auctorisons, approuvous et esniollo-

gons et vouslons que en tant que en temps ad ce nous est qu'il soit de pareil

effet et vertu que si dès Ihors nous heussions interposé nostre auctorilé et descret

et oultre conssentious que les supplians et tout ce qu'il appartiendra puissent en

nostre nom requérir et poursuivre l'esmollogation plus ample de la dicte manu-

mission et affranchissement en cour de Rome et partout ou besoing sera. En

tesmoing de quoy, nous avons faict signer ces présentes par l'ung de noz secré-

taires et mectre nostre scel accoustumé, le dix-sepliesme jour d'aost mil cinq

cent quarante cinq, signé par le commandement de mon dict seigneur, le car-

dinal de Tournont, abbé de Moustier Sainct-Jehan, Du Gablis.

,
Archives de la Côte-d'Or, série H. Fonds de l'abbaye de Moulier-Saint-Jean, domaine de

Sincey. Copie notariée de l'an lo9'J.



AUTRIGOURT

Autricourt, dont le patronage appartenait à l'abbaye de Molème, eut longtemps des sei-

gneurs particuliers. En im, la duchesse AlixdeVergy en accorda précairement la mouvance

à son parent Ponce de Mont-Saint-Jean, d'où elle passa aux Grancey et aux Rougemont En
129':), le duc Robert acquit de Guillemelte d'Autricourt, femme de Guy de Vaulay, une

partie de la terre dont, en 1397, son successeur Philippe-le-Hardi, fit don à Gnichard de

Saint-Seine, son niaitre d'hôtel. L'autre et la plus imporlanle, cédée en 1302à Emonin duMeix,

passa par alliance aux Saulx, aux de Baissey, et finit par arriver par les Grancey aux de

Rupt, qui réunirent les diverses parties du (ief et le conservèrent dans leur famille jusqu'après

1510. Les d'Anglure leur succédèrent. Saladin, l'un d'eux, accédant aux «prières» de ses

vassaux d'Autricourt, les affranchit aux conditions exprimées dans le contrat qui va suivre.

En 1618, Philippine du Chatelet, femme séparée de Josias, son petit-fils, acquit cette terre

par décret. Gaspard d'Anglure la racheta en 1646; après sa mort, Catherine de Savigny sa

veuve, se la fit adjuger pour ses reprises matrimonniales et la donna à J. Jacques, fils aîné

du mariage qu'elle contracta avec le sieur de Ligneveile. J.-B. Lemoine l'acquit par décret en

1673, en donna le dénombrement en 1698. Anne de Marcillac, sa veuve, la légua en 1718

à Louis de Valois, Ch.-Paul de Valois en hérita en 1769 et la constitua en dot à sa fille

N. Valois, mariée au marquis de Grillon, qui la possédait au moment de la Révolution.

CCCCLXXXI

Contrat d'altranchissement des habitants d'Autricourt par Saladin d'Anglure, seigneur du lirfii.

1543 (22 juin).

En nom de Nostre Seigneur. Amen. L'an de l'incarnation d'icelluy courrant

mil cinq cens quarante trois. 1(^ vingt deu.xiesine jour du tnois de juing, Nous

Saladin d'Anglure, escuier sieur d'Aullricourt, d'une part, Et Vorlle Raillard,

Edine de Milly, Monnet Henry, etc., tous manans et habitans du dict Aultri-

court, faisans et représentaas la plus grande et saine de tous les habitans du

dict lieu aggreez et assemblez pour le présent affaire d'aultre part. Scavoir faisons

à tous présens et advenir salut, nous avoir faict, passé et accordé, et par ces pré-

sentes lettres faisons, passons, traictons et accordons soubz le bon voulloir et
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plaisir du Roy iiostresire, duquel e.>l tenue en fiefz la seigneurie du dit AuUricourt

et non aullrenient ce que sensuyt :

Asscavoir que je le dict seigneur, apri's plusieurs prières de la part des dictz

habitans. fendant à ce qu'il irn pleusiles airranchir et inectre hors de la serville

et condition de mainmorte de laquelle ils sont affeclz et chargez <^i cause de la

dicte seignorie d'Anltricourt. Considérant que liberté et franchise est ung estât

et qualité, en laquelle l'homme a esté crée et est grandement à favoriser, et que

les dilz habilans mes hommes et subjeclz estans afîranchiz et exemptz de la dicte

servitude de mainmorte, pourront facillement et commodément avoir et tenir

alliances par mariage et aullrenient pour eulx et leurs enffans, avec les villaiges

circonvoisins du dict AuUricourt que pourra estre augmentation de la dicte

seignorie d'Aidtricourt. Pour ces causes et aultres à ce nous mouvans et soubz les

réserves, conditions et modifications cy après déclarées, ay affranchiz, manumis,

quité et mis et par ces présentes affranchiz, manumotz, quictes et melz hors de la

dite servitude et condition de mainmorte les dilz habitans d'Anltricourt et tous

aultres qui à cause de leur origine et conscience seroient de la dicte condition à

cause de la dicte seignorie d'Aultricourl, ensemble tous leurs biens immeubles et

aultres présens et advenir qui seroient treuvés situez et assis en la dicte seignorie

d'Anltricourt ou ailleurs, quelque part que ce soit et autant pour eulx que pour

leurs successeurs habitans du dict Aultriconrt, leur postérité néeet à naistre. Les

ditz habitans dessus nommez présens slipuUans et acceptans avec le notaire

soubscrit, tant pour eux que pour leurs successeurs et aultres, au proffict desquelz

pour estre le présent affranchissement et en leur quitant et remectant la dicte

condicion de mainmorte veultz, consentz et entendz que tous ceulx qui sont ou

pourroient estre subjectz à icelle envers moy soient et demeurent franches et

libres personnes comme sont les aultres franches et libres personnes non estant

de la dicte condition de mainmorte, tellement quelles puissent succéder les ungs

es aultres, tester et disposer de leurs biens par ordonnance de dernière vollonté

ou contractz entre les vifs et faire toutes aultres actes comme font et peuvent

faire franches et libres personnes.

Et a esté faicl le présent affranchissement pour moy le dict sieur sans préju-

dice ny diminution des aultres droictz, charges et redebvances dont les dictz ha-

bitans leurs biens et hérilaiges sont sujectz et tenus envers moy et avec ce me

suis déporté et déporte pour moi et mes successeurs seigneurs du dict Aultri-

court du droictque prélendois de prendre bois pour l'effouage et chauffaige de

mon four bannal du dict AuUricourt es bois communaulx des dictz habitans, assis

Ul. 12



— uo —

au linage du dicl lieu, dont procès est peudanl en la cour du bailliage de la

Monlaigne entre moy les seigneurs et les dictz habitans, esquelz bois commu-
uaulx, je le dict seigneur et mes dictz successeurs pourront prendre boys pour

cliaulfaige et usage denoslre maison du dicl Aulricourt.

Et pour ce que parcydevant lesdiclz habitans et leurs prédécesseurs ont essarté

et mis en nature de culture et labeur une partie des dictz bois communaulx, dont

je le dict seigneur disoit et prélendoil qu'ilz me debvoient paier droit de tierce
;

j'ay cousentu et consens que les dictz habitans tiennent et posseddent ce que par

cy devant a esté essarté des dictz boisjusques à présent, sans en paier aucune

tierce, mais seulement les lods quant le cas y esclierra, ainsi qu'ilz ont accoustumés

par cy devant et ne pourront cy après les dictz habitans et leurs dictz successeurs

plus avant essarter ne mectre en nature de labour des diclz bois communaulx,

sans le congé et consentement de nous le dict sieur et de mes diclz successeurs

seigneurs du dict lieu.

El veulx et entend je le dict seigneur faire le présent affranchissement à la

charge que les dictz habitans d'Aultricourt, leurs dictz successeurs et aultres qui

tiennent et possèdent, tiendront et posséderont au temps advenir héritages et leurs

immeubles en la terre, seignorie et finagedu dict Aullricourt. ne les pourront

vendre ny alliéner en vertu quelconques à gens non demeurant au dict Aullri-

court, sans licence et permission de moy le dict seigneur et de mes diclz succes-

seurs et ou aultrement le feroient , le dict seigneur et mes dictz successeurs

pourront et auront droit de retenir et prendre à uostre proftil les héritaiges

venduz et allienez pour le prix qu'ils auront esté transportez ou pourrons si bon

nous semble contraindre les achepteurs et acquéreurs des ditz héritages toutes et

quanteffois que bon nous semblera de vuider et mectre hors de leurs mains les

diclz héritaiges et les meslre es mains d'aucungs demeurans au dit Aullricourt,

dedans l'an et jour après le commandement qui sur ce leur sera faict sur peine

que les dictz héritaiges en faulte de ce faire seront et deraoureront après les

dictz an et jour au profit de moy et de mes ditz scccesseurs.

Et neanmoings veulx et entendz je le dict sieur, que ceulx des dictz habitans

ou de leurs dictz successeurs, que cy après su absenteront du dict Aullricourt et

anltres leurs parans qui demeurent à présent hors le dict lieu, puissent tenir et

posséder les héritaiges qu'ils auront, et que leur pourront advenir par succession

au dit lieu et finage d'Aultricourt en contribuant cy après à la taille déclarée.

Et moyennant le présent affranchissement et aultres choses cy devant décla-

rées, nous les diclz habitans ainsy que dicl est, cougregez et assemblez tant pour
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nous que pour tous aullres, ausquelz le présent affranchissement peust toucher

et noz successeurs, avons promis, contenté et accordé de païer au dict seigneur

chascungan présent, stipulant et acceptaut pour lui ses dictz successeurs seigneurs

du dict Aultricourt, soixante francs de taille en deux termes et paiernens par moitié

aux jours de Sainct-Remy et Caresme prenant et ce comprins ce que desjà nous

sommes tenuz de païer au dict seigneur cliascung an, pour nostre taille montant

à vingt neuf francs, neuf gros, ung denier ou environ, et sans toucher à la rede-

vance d'un solz tournois que ung chascung tenant feu au dict Aultricourt doibt

au dict seigneur chacun an au jour de festeSainct-Georges. Laquelle redevance,

nous les diclz habitans seront tenus païer oultre la dicte taille selon que nous

avons accoustumé. Et avec la dicte taille chascung de nous les dictz habitans et

nos dictz successeurs tenans feu et lieu au dict Aultricourt seront tenuz et avons

promis et promeclons payer chascung an perpétuellement ou jour de feste

Sainct-Martin d'hivert à peine d'en eslre exécutez et arrestez en nos personnes

et en faulle d'ung chascung payement au dict seigneur et ses dictz successeurs,

deux mesures par moitié froment et avoyne, bonnes grenues, loialles et mar-

chandes à la mesure du dict Autricourt en la maison d'icelluy seigneur au

dict Aultricourt et ou la mesure de froment vaudroit plus de cinq solz tournois

au dict jour de Sainct-Martin d'hivert, nous les dictz habitans et nos dictz suc-

cesseurs pourrons si bon nous semble païer et en lieu de la dicte mesure de

froment et pour chascune mesure cinq solz tournois. Et s'il advenoit que plu-

sieurs des dictz habitans fussent demeurant ensemble, faisant ung seul feu ; ils ne

paieront durant le temps qu'ils demoureront en ceste sorte, sinon les dictes
"

deux mesures par moitié froment et avoyne; pourveu qu'ilz vivent à ung pain et

à un sel, et qu'ilz ne facent leurs despens séparément et qu'ilz aient commancé

leur dicte demeurance ensemble six mois avant le dict jour de feste Sainct-

Martin d'hivert; et ou plusieurs des dictz habitans demeureroient ensemble

faisans ung seul feu et qu'ilz feront leur despence ensemble depuis six mois avant

le dict jour de feste Sainct-Martin d'hivert, ilz seront tenuz payer les dictes deux

mesures par moitié froment et avoyne. comme s'ilz n'estoient demeurant

ensemble;

Et si aucuns de nous les dictz habitans ou de nos diclz successeurs s'absen-

toient du dict Aultricourt pour aller demeurer ailleurs, tellement qu'ils ne

tinssent plus feu ne lieu au dict Aultricourt, le dict jour de feste Sainct-Martin

d'hivert , néanmoings ilz sont tenuz de païer la dicte redevance du bled et avoine

si tant est qu'ilz aient résidé et demeuré au dict Aultricourt pour la pluspart de
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l'année ou pour la moitié d'icelle et si aucungs venoienl faire de nouveau la dicte

(lemeurance au dict Autricouil, ilz ne seront tenuz paier la dicte redebvance

de froment et avoine. Sinon qu'ilz y aient demeuré avant le dict jour de Saincl-

Martin d'Iiivert l'espace de six mois ou plus. Laquelle taille de soixante livres

tournois .sera jeclée et imposée sur tous les héritages assis au dict .\utricourt et

linage d'icelle tant propre que de communaullé, qui ne sont chargés de censé

envers ledict seigneur. Et après que le dict gect et impost sera faict, les diclzhabitans

seront tenuz bailler et délivrer le roole qui en .sera faict au dict seigneur ou à son

recepveur, pour lever et cuillir la dicte taille; le contenu duquel roole nous les

diclzhabilans seront tenuz de faire bon au dict seigneur et seront contribuables à

dicte taille tous forains non demeurans au dict Autricourt, qui tiendront et pos-

sedderont des dicts héritaiges non pensables à ré(]uipolent et pour ratle de leurs

dictz héritaiges, sans loutesfois que le dict seigneur soit tenu de les poursuivre

pour leur cothe et pourtion de la dicte taille; mais seront tenuz nous les dictz

habitans de la luy paier entièrement. Et ou les dictz fourains et estrangers tenans

héritaiges au dict Autricourt seroient refuzaus et délaïans de contribuer à la

dicte taille, selon qu'ilz seront imposez à icelle, ilz seront et demeureront eux et

leurs hoirs de telle et semblable condicion de mainmorte, comme ilz étoient sans

le présent alFranchissement, duquel en ce cas ilz ne se pourront plus ayder en

matière quelconque. Et pourront les diclz habitans d'Autricourt faire saisir et

mectre soubz la main du dict seigneur par 1 ung de ses sergens du dict lieu les

héritaiges que les dictz refuzaus et délaïans tiendront en la dicte seiguorye du

dict Aultricourt pour leur impost de la dicte taille et si besoing faict les feront

vendre au plus offrant et dernier apréciateur par auclhorité de la justice du dict

lieu

Et avec ce que dessus, nous les dictz habitans avons promis et seront tenuz

paier au dict seigneur d'Aultricourt la somme de cent livres tournoys pour une

fois et deux beufs gras bons et raisonnables et supporter les frais et despens qui

sont nécessaires pour faire auctoriser, consentir et esmolloguerpar le Roi nostre

dict seigneur, le présent affranchissement et des lettres et expéditions d'icelles

qu'il conviendra au dict seigneur avoir et prendre pour sa sheurté. Et commencerons

nous les dictz habitans à paier la dicte taille en redevances de graines aux dilcz

jours de fesles Sainct-Remy, Sainct-Martin d'hivert et Caresme prenant procbai-

nement venant, et continueront d an en an et de termes en termes à telz et sem-

blables jours perpétuellement.

El demeurons nous les dictz seigneur et habitans en tous noz aultres droictz
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pour en jouir et user comme nous avons faict par cy devant respectivement, le

toutpartraictéet accord faict entre nous les dictes parties, dont nous sûmes tenues

et nous tenons pour bien contantes, et promectons en bonne foy, etc., renonceant

par noz dictz sermens, etc. En tesmoing de ce nous avons requis et obtenu le

scel aux contractz de la dicte Chancellerye estre mis à ces dictes présentes lectres.

Faictes et passées au dict Aultricourt devant le fourg bannal du dict lieu, parde-

vant Jean Le Grand clerc, notaire roïal juré d'icelle cour. Présens discrette per-

sonne messire .Jean Regnault, prestre, curé du dict Aultricourt, Thibault Gau-

trerelet masson de la forge de Champaiguy , houhorable homme et sage,

maistre Martin le Grand licentier es loix et Guillaume le Grand le jeune,

marchand, fils de Jean le Grand greffier ordinaire du bailliage de la Montaigne,

demeurant à Chastillon sur Seine, et Jehan Chignain dit Breton, de Réels lesHaulx,

tesmoins à ce requis, les an et jours dessusdits, Signé J. Le Grand.

Arcliivesde laCôle-d'Or. Ctiarabre des comptes de Dijon, B. 11,472. Atîaires des communes.
Aulricourt.



UUARRÉ-LES-TOMBES (YONNE)

Ce village dépendait avant 1790 du bailliage d'Avallon. Il était le chef-lieu d'une baronnie

mouvante du château de Chastellux et possédée depuis des siècles par les seigneurs de

ce nom, En 1554, Louis de Chastellux « esmeu de pylié et affin que doresnavant ses

nommes de Quarry multiplient et accroissent en biens et chevance plus aisément et qu'ils

ayent plus grant soin à nourrir leur niesnage » accueillit volontiers la requête qu'ils lui pré-

sentèrent pour être affranchis de la mainmorte. Le 8 novembre de cette même année, suivant

contrat reçu à Quarré, par Claude de Bras, coadjuteur du tabellion-fermier d'Avallon, il abolit

cette servitude et les réputa «] vrays et francs bourgeois, sous la condition de payer un droit

de bourgeoisie de 4 gros valans 6 sols 8 deniers par feu, payable chacun an le lendemain de

Noël, un bichet, moitié froment et avoine, trois corvées, une de charrue à bœufs et deux de

bras, estimées chacune 18 deniers, et 60 écus d'or de belle main. « En ce non compris ses

autres redevances, profits, guet et garde, cornage, fornages et autres droitures seigneuriales. »

Archives de la Cftte-d'Or, — (chambre des comptes de Dijon, affaires des communes.

B, H478.

CCCCLXXXII

Edit du roi François 1=', ((ui abolit la mainmorti' dans tout son domaine de BourgOî^ne.

1543-44 (mars).

François, par la grâce de Dieu, roy de France, à tous présens et advenir.

Sailli. Comme nous ayons par cy devant tousjours eu en singulière recomman-

dation le soulagement de noz subgetcz, et iceulx par fous moyens à nous possi-

bles tenuz en sheureté. franchise et liberté, affin de leur donner occasion de,

non seullement eulx conserver, mais semblahlement augmenter leurs biens et

possessions pour l'enfretenement d'eul.v et de leur famile elenffans. Les entrete-

nans aulcungsaux estudes,lesau!fres àd'aullres ariz et voccalions plus fameuses

pour ung chsacung en son endroit et selon son estât servir à la chose publicque

de nostre royaulme. Neanlmoings, aurions dehuement advertiz que, en plusieurs

villes, bourgs, villaigeset chastellenies de nostre duché de Bourgongne, où nous

avons tous droiz de justice et de mainmorte, les anlcungs habitans et exlraiclz

desdiclz lieux sont francz en résidant en iceulx, mais eux distrahans de l'habita-
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lion (lesdictz lieux sonlde maiumorleet deuieureut decondition servile. Les aultres

habilaus desdictz lieux eulx eslaiis et demeuraus eu iceulx el hors sont et demeu-

rent serfz et de la condition susdictes. Tellement que, quant aulcungs d'iceulx

vont de vie à trespas sans hoirs de leurs corps, soieut par ensemble conjoinctz en

biens ou aultrenienl selon la diversité des coustumes localles desdictz lieux, les

biens délaissés par leur trespas nous demeurent, compeclenls et appartiennent,

avec ce que iceulx noz dictz subgectz affectez à telz lieux de mainmorte et

condition susdicte, ne peuvent disposer ne tester de leurs biens sans nostre sceu,

vouloir et consentement, et pour conserver leurs dictz biens sont, iceulx nos-

dictz subgectz contrainctz résider sur lesdictz lieux de leur nativité ou sont tous

leurs biens ou la pluspart d'iceulx assis, ou bien demeurer en communyon.

Pour lesquelles causes sont iceulx nosdictz subgectz relardez et empeschez de

leur meilleur avancement, soyt par le moyen des biens ou d'aultre vaccaliou, ou

bien, après qu'ilz ont employé toute leur jeunesse pour acquérir science et plus

honorable moyen de vivre, et qu'ilz sont parvenuz au temps de nieclre en lumière

leur scavoir, chascun en son endroict, et recepvoir le l'ruict de leur labeur au

proffit de la chose publicque de nostre dict pais, les ungs sont, comme dict est,

tenuz et contrainctz résider sur lesdictz lieux de mainmorte et condition sus-

dicte, les aultres avec ce demeurer en communyon en iceulx lieux résidant. Par

ce moyen infructueux leur dict scavoir et labeur, en quelque art qu'ilz l'ayeut

appliqué, et demeurent frustrez de l'espérance de leur dict labeur, aciendu que

la pluspart desdictz lieux sont champeslres et à gens de scavoir et practique

inutilles.

Scavoir faisons que nous, voulons de tout nostre cueur et pouvoir subvenir à

nosdictz subgectz, en ceste partye, en considération mesmement du grant bien

qui peult provenir do liberté et que servitute est uug droict contre nature, invi-

tant tous les aultres à nous imiter, usant selon nostre naturelle inclination, de

clémence, faveur et libéralité envers nos dilcz subgectz et les réduire à liberté

et unité par manumition et dation de liberté. Pour ces causes et aultres bonnes

considérations à ce nous mouvans (i) et, après avoir heu sur ce l'advis et deslibé-

ration des princes de nostre sang, et gens de nostre privé conseil. De nostre propre

(1) Le véritable motif de ceUe détermioation, eu apparence si généreuse, était la nécessité pour François 1"

de se procurer, en dehors des tailles et du laillon, les sommes dont il avait besoiu pour résister à l'empereur

Char'.es V et à Henri VIII, ligués contre lui. Malheureusement, tout en proclamant bien haut que la servitude

était un droit contre nature, le roi mit à l'abandon du sien un pris si exorbitant, que les serfs de ses do-

maines renoncèrent à une liberté qu'on leur faisait payer trop cher. La spéculilion avorta donc; mais, pour

couvrir cet échec, un mandement royal adressé à la Chambre des comptes qui s'était, il faut le dire, opposée

à l'exécution de l'édit, supprima ce dernier et en défendit l'exécution.
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mouvemenl, certaine science, grâce spécial, plaine puissance et auctorité royal,

par ces prrsenles ; tous les habitants et extraictz desdictz villes, bourgs, villaiges

et chaslellonyes assis aiidict duché do Bourgoigue, à nous appartenans en toute

justice et droit de mainmorte, de quelque condition qu'il soyt, tant à cause de

nostre dict domaine et coronne de France que aultrement, avons manumis et

affranchy,manumectons et affranchissons, poureulx, leur postérité et lignée, nés

et à naistre, du lyen de servitute, lequel lyen et condition susdictz, nous avons

estainct, supprimé et aboly, supprimons et abolissons, leur concédant et ouc-

troyant que, di's maintenant et à tousjours, ilz demeurent francz et libres de la

dicte condition et servitute, et qu'ils puissent, doresnavant, faire et exercer tous

actes de gens libres, tant en succédant, (estant et disposant de leurs dictz biens

par testament et ordonnance de dernière volunlé, donation faicte entre les vifz

que aultrement, tout ainsi comme sont les aultres habitans des villes et lieux

francs de nostre dict pais et duché de Bourgoigne, sans ce que, soubz umbre de

de la dicte servitute, l'on puisse, ausdictz habitans et extraictz desdictz lieux de

mainmorte et condition susdicles, faire, mectre ou donner, soyt en leurs per-

sonnes, biens ou héritaiges, quelque part qu'ilz soient scituez et assis, aulcung

deslourbier ou empeschement, en nous payant par ung chascun desdictz habitans

et extraictz desdictz lieux de mainmorte et condition susdicte la dixième part de

leurs biens qu'ilz ont, assis et scituez es dictz lieux de leur nativité et de la con-

dition susdicte, pour une fois seuUement. Les deniers duquel dixiesme seront

receuz par le recepveur de nostre Chambre des Comptes à Dijon, lequel en bail-

lera quiclance ensemble le vidimus de ces présentes, coUationné dheuement à

l'original pour leur servir de tittre.

Sy donnons en mandement, par ces dictes présentes ànoz amez et féaulx con-

seillers de nostre court de Parlement à Dijon de noz Comptes audict lieu, et à

noz bidilifz. seneschaulz, juges, prévostz, chastellains et aultres noz justiciers ou

leurs lieuxtenans, présens et advenir, et à ung chascun d'eulx, sy comme à luy

appartiendra, que de nostre présente grâce, manumissioii, affranchissement,

congé, provision et de tout le contenu en ces présentes, ilz facent. souffrent et

laissent nos dictz subgectz de mainmorte et condition susdicte, leurs dictz hoirs,

postérité et lignée, jouyr et user, plainenient. paisiblement et perpétuellement

tout ainsi que dessus est dict, sans leur faire, mectie ou donner, ne souffrir estre

faict. mis ou donné aulcun destourbier ou empeschement au contraire. Lequel

sy fait, mis ou donné leur avoit esté ou estoit, leur mecte ou facent mectre incoa-

tinent et sans délay à plaine délivrance, car ainsi nous plait il estre fait. Kt affin
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que ce soit chose ferme et estable à toujours, avons faict inectre notre scel à ces

dictes présentes, saulfz en autre chose nostre droit et l'autruy. Donné à Paris au

mois de mars, l'an de i?ràce mil v' xlhi et de nostre règne le Irantiesme. Ainsi

signé par le roy, vous présent Bouchetel. Visa. Scellé en cire vert à laps de soye

rouge et vert pendant.

Leu, publié et enregistré en la Court de Parlement à Dijon, le procureur

général en icelle le requérant, le lundy xxvui' jour d'apvril mil v' xliii. Signé

de Moissay.

Leu, publié et enregistré en la Chambre des comptes du roy, nostre sire à

Dijon, le procureur en icelle le requérant le xxviii" jour du mi»is d'apvril mil

\' XLiii. Et est ordonné que doubles vidimus en soient faictz et despeschez et

envoyez par les bailliages pour publier.

A. BOUSSUET.

Archives de la Côtc-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits et let-

tres patentes. Registre B 20, folio iS2.

CCCCLXXXFII

Révocation de l'élit précédent par li' même.

1544-45 (17 février).

François, par la grâce de Dieu, roy de France. A noz amez et féaulx les gens

de noz Comptes à Dijon. Salut et dileclion. Comme nous ayons cy-devant, par

inadvertance, importunité de requérans ou aultremenf, faict expédier certaines

noz lettres en formes de Chartres, pour affranchir et mellre hors de servitute

tous les gens serfz taillables et de mainmorte, estans en vostre ressort et juris-

diction, en nous payant, par les dictz serfz, la dixiesme partie de la valeur des

biens qu'ilz tiennent et possèdent de la condition susdicle tant seullement. En

quoy faisant demeureroient les dictz serfz dès lors en avant libres, eulx et leurs

enffans nez et à naistre, tout ainsi que les aultres qui n'ont esté jamais de ceste

condition. Et pour les refius que auriez faict de procéder à la vériffication et

exécution de nos dictes lettres , nous ayons faict expédier aultres noz lettres

III. 13
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patentes de pieniière, seconde et tierce injonclion, depuis l'expédition desquelles

nous a esté rcmonslré le grant inléielz, perte et dommaige que nous aurions en

faisant entretenir le contenu en nos dictes lettres, en ce, mesmement, que nous

avons par cy devant accoustumé, lurs que les dictes personnes serves, taillables

et de mainmorte viennent à décéder sans enffans légitimes, procréez de leurs

corps, de succédera tous les biens qu'ilz fenoient lors de leur temps, soit que les

diclz biens soient de serve condition ou non, et à quelque valeur et estimation

qu'ilz puissent monter. Et ayons voz susdictes lettres leu et sortans leur efTect,

tel des dictz serfz que peult avoir vaillant mil escus ou telle aultre plus grande

ou plus petite somme, de laquelle, loutefTois, ne se trouvera la dixiesme partye

estre de serve condition, demeurera franc etlibreà tousjours, luy et ses enffans,

nez et à naistre de luy en loyal mariaige, en fournissant seullement la dixiesme

partie de la valleur qui se trouveront monter les biens qu'il à de la dessus dicte

condiclion, que sera la moindre portion de tout son bien. De sorte que ayant

fourny ceste petite somme, encoyres qu'il vint à décéder sans hoirs, nous demeu-

rerons excluz et entièrement privez de tout ce qui nous pouvoit auparavant

appartenir par son trespas, tant de ses biens libres que serfz, qui seroit ung tel

intérelz pour nous, préjudice et diminution de noz droilz, oultre les aultres pertes

et dcmmaiges qui nous ont esté amplement desduiclz et remonsfrez, (|ue nous

sûmes dcsliberezd'y faire promplement pourveoir, avant que les choses puissent

tirer plus avant, sortir aulcung effect. Pour ce, est-il, que nous, après avoir mis

ceste matière en désliberation avec les gens de nostre conseil, avons suyvant leur

advis, dict et déclaiié, disons et déclairons, que nostre vouloir et intention, n'est

que nos dictes lettres dessus dictes, pour le fait de l'affranchissement des dictes

personnes serves et de main morte ayent lieu et sortent aulcung effsct, ne que

pour quelques lettres de jussion q\ie nous ayons ou pourrions cy-après par inad-

vertance faire expédier, vous ayez à procéder à la vérifticalion et exécution

d'icelies, lesquelles nous avons à ceste cause, révoquées, cassées et aduullées,

révoquons, cassons et adnullons, et icelles dcclairées et déclairons nulles et de

nul effect et valeur. Sy voulons et vous mandons que noz préseus déclaration,

vouloir, intention et révocation, et tout le conlenu cy-dessus, vous entretenez,

gardez et observez, et faictes entretenir, garder et observer, et enregistrer es

registres de vostre chambie, sans aller, ne souffrir aller au contiaire. Car tel est

nostre plaisir, nonobstant noz susdictes lettres de jussion, à quoy nous ne vou-

lons que vous ayez aulcung esgard, pour effect que dessus, et quelx conques

aultres lettres, mandement ou deffenses à ce contraires. Données à Fontaine-
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bleaul le v* jour defebvrier l'an de grâce mil v'xliiii et de aostre règne le tran-

tiesme. Ainsi signé par le roy en son conseil ouquel esloienl Monseigneur le

cardinal de Tournon. Vous et aultres présens, De L'aubespine.

Scellées en cyrejaulneà simple quehue pendant. Loues, publiées et enregis-

trées en la chambre des Comptes à Dijon, le procureur en icelle le requérant, le

xvin' jour de février mil v' xliii.

Collation est faicte à l'original. Signé, Boussuet.

Arciiivesde la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits et

lettres patentes. Registre B 20, folio 162, v.

MAGNY-LES-AUXONNE

Maigny juxte Montellot, comme le porte le grand cartulaire de la Chambre des comptes, eut,

dès la fin du XIII' siècle les mêmes seigneuries que le village d'Athée qui lui est contigu (1),

seulement la mouvance n'était pas la même; car tandis qu'Athée relevait de la baronnie de

Mirelieau et de la seigneurie de Villers-les-Pots, Magny était considéré comme un arrière-

fief de la seigneurie de Genlis. La condition des habitants était aussi différente ; Athée

avait été affranchi en 1466 et en 1470, Magny n'avait obtenu que l'abonnement de sa taille.

Enfin le 29 septembre 1543, suivant acte reçu Devenet, notaire royal à Auxonne, et dont les

archives de la commune ne possèdent plus que le sommaire. Bénigne I^a Verne, conseiller au

parlement de Dijon, et sa femme Elisabeth de Troyes, « affranchirent de la mainmorte les ha-

« bitants du Magny ; ils leur permirent de disposer de leurs meubles et héritages par

« testament et ordonnance de dernière volonté; de vendre leurs biens et héritages à gens de

« libre condition et d'autres seigneuries, à condition que les acheteurs présenteraient aux

« seigneurs les actes de vente dans six semaines pour les retenir au prix des ventes ou pour

« recevoir les lods qui étaient fixés à un franc, un gros, [valant vingt-cinq deniers tournois,

B c'est-à-dire au douzième, faute de quoi les héritages toraberoient incontinent en commise

« au profit des seigneurs.

« Il fut convenu que les habitants feroient insérer dans leurs actes de ventes l'obligation

« aux acquéreurs de payer la taille à volonté deux fois l'an, scavoir au carême entrant et à la

« mi-août, à peine de 7 livres d'amende.

« Il leur fut permis de succéder les uns aux autres et d'agir comme les gens de libre et

« franche condition, suivant la coutume de Bourgogne.

« Lesdits seigneur et dame se réservèrent toutes les autres redevances, la justice, la taille à

_
(1) Voir tome II, page 573.
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« volonté deux fois l'an, les corvées, censés, rentes et revenus ; les lods, ventes, bois, buissons,

« terres, prés, étangs et autres héritages (luelcomjues que leurs devaient les iiubitants de

« llagny et leurs héritages ; singulièrement les terres de mainmorte qu'ils avaient sur Etienne

(1 Berger de Villers-les-Pots, sur Magny et autres non nommés et spécifiés au dit acte, les-

« quels demeurèrent de même condition qu'ils étaient auparavant. »

Vingt-deux ans plus tard, par une transaction reçue, Laurent, notaire royal à Auxonne
(Il mai l.ïO"), B-'iiigne La Verne et Miclielle Belrianl sa femme, seigneur et dame d'Athéeet

de Magny, cédèrent aux habitants de Magny la propriété des Aiges de la Grande-Bruyère et

du Noyer des Toits, et leur confirmèrent la possession des autres aiges, sous la condition de

les mettre en ban avec défense, sous iieine de 7 sols d'amende, d'en couper pour le profit par-

ticulier. Il leur fut permis d'en exploiter en commun telle portion ([u'ils aviseraient entre eux

de la vendre et d'en rapporter le prix aux Echevins pour être déposé entre les mains d'un

receveur responsable et employé à l'acquit des urgentes affaires du village, soit pour le paie-

ment des impositions dues au roi.

En reconnaissance de cet abandon, les habitants cédèrent au seigneur l'aige de la Grande-

Roye, celle des Ratières et la Grande-Aige, et renoncèrent à tous les droits qu'ils y exerçaient

sauf à celui de pâturage.

Le seigneur promit d'établir un receveur pour les tailles, à la condition que les habitants

éliraient trois ou quatre prud'hommes solvables pour en dresser le rôle dont ils seraient

garants.

Cette transaction n'ayant point mis fin aux contestations qui survenaient fréquemment au

sujet des tailles, une nouvelle transaction eut lieu le 2 novembre 1007 pardevant Peliier, no-

taii'e royal ù Auxonne, entre Claude de Lenoncourt, seigneur de Cliautfour, Athée et Magny,

et les echevins et habitants de ce dernier lieu. La taille à volonté fut convertie en taille abon-

née à 60 livres payable le jour de Toussaint, à peine de 7 sols d'amende. Cette somme fut

assignée sur tous les héritages du territoire. Les echevins furent chargés de dresser et de per-

cevoir le rôle. Le seigneur eut la faculté de posséder sur le finage 60 journaux exempts de

cet impôt ; tout jouriial excédant celte quantité fut taxé à 2 sols, 4 deniers. Enfin, les habi-

tants furent maintenus en possession des bois venus sur leurs terres et de toutes les terres

vagues.

NAVILLY ET LES MONTOTS
(SAONE- ET -LOIRE)

Navilly, que le comte de Bourgogne, Othe, duc de Méranie, reconnut en 1215 tenir du duc

de Bourgogne, faisait partie dès cette éjioque des possessions de la maison de Vienne. Il

constituait un fief ayant des seigneurs particuliers qui relevaient de la baronnie de Pagny et

qui s'éteignirent ii la fin du XIV' siècle. Vers le milieu du siècle suivant, le seigneur de

Saint-Georges, pres.sé d'argent, engagea une partie de la terre de Navilly-le-Châtel à Oudot

de Malain, qui la remit au sire de Rahon, des mains duquel elle passa à J. Coustain, valet de
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chambre favori du duc; mais celui-ci ayant élé décapilé pour ciiine fie haute iiaiiison, sa sei-

gneurie, confis:]uée, lut donnée en 14(i3 à Baudoin, hàlard de l'Iiilippe-le-Bon, sur lequel elle

fut reprise lorsqu'il abandonna la cause du duc Charles pour celle du roi Louis XI. Celui-ci la

lui fit restituer en 1485. Tout porte à croire qu'elle fut rachetée par Philippe de Ilochberg, hé-

ritier de 1-t maison de Vienne, et qu'elle suivit toutes les destinées du duché de Bellegarde,

dont elle dépendait.

En 1 559,.lacques de Savoie, duc de Nemours, vendit une partie de sa seigneurie à Et. Noblet,

président à la Chambre des comptes, et à P. Sormant, comte de Meilley. Ces cessions, malgré

la renonciation furnielledn vendeur, furent certainement revendiquées par ses héritiers, caria

bai'onnie de Xavdly ne cessa point de figurer au nombi'e des liefs énoncés dans les dénombre-
ments du marquisat de Seurre. Quant aux autres poitions delà seigneurie et plus particulière-

ment de celle de Navilly-!a-Ville et des Montols, elles étaient possédées en 1473 par la veuve

d'Emardde Villette, Huguenin de Chissey, J. du Jlas el.l. deMandelol.En 1503, Pierre de La
Tour figura comme seigneur de Navilly au rôle des feudataires du bailliage de Chalon. Son

fils Nicolas lui succéda, puis viennent à la fin du XVI' siècle les Saulx-Tavannes, en 16C0 les

Perrey, conseillers au parlement, qui la transmettent aux Poton deSaintrailles, En 1722, Louis

Bulard, secrétaire du roi, l'acheta deM. elM^'d'Entragues et la transmit quatorze ans après à

Louis son fils, conseille]' au pailement.

Courtépée, article Navilly (nouv. éd., 111,437), prétend que lesdcux Navilly furent affranchis

en 1434 par Isabelle, duchesse de Bourgogne. Le document dont l'analyse va suivre atteste

qu'il a fait erreur pour Navilly-la-Ville, et comme il est positif que la duchesse ne possédait

rien en propre sur la baronniede Navilly-le-Chatel, on se demande en vertu de quel droit

contraire aux lois féod.iles, la duchesse, en tant que l'cprésentant le suzerain, se fût permis

d'affranchir les hommes de son vassal.

Quoi qu'il en soit, le 13 juin 1546, Nicolas de La Tour, écuyer, seigneur de .lou.sseaux, les

Montots, Navilly-la-Ville et de Mont-les-Seurre, accédant à la supplication des échevins et ha-

bitants de Navilly et des Montols, qui lui représentaient que leur condition de mainmorte

« était une macule qui l'edondait à leur grand dommage, » en ce sens qu'ils ne pouvaient

disposer de leurs biens même pour le salut de leurs âmes et que la communion de biens leur

était interdite; considérant la bonne amour qu'il leur portait, d'autant qu'ils lui étaient obéis-

sants, les affranchit sous la condition de payer un tiers en sus du prix ou de la quantité de

toutes les redevances auxquelles ils étaient tenus envers lui.

Archives delà Côte-d'Or. Série E. Féodalité. Fragments du terrier de Navilly.

SAINT-SEINE-SUR-VINGEANNE

Cevillage, dont l'église fut donnée en 830 à l'abbaye de Bèze, était, au XIIP siècle, une

seigneurie laïque relevaiit du comté de Beaumont, puis du marquisat de Mirebeau. En 1252,

Alix de Beaumont en céda la mouvance au duc Hugues IV. Saint-Seine était alors possédé

par des seigneurs du nom qui, vers 1312, se partagèrent le domaine, Pierre de Saint-Seine,

de qui le duc avait acheté l'hommage, garda sa part do l'héritage paiernel, tandis que Guil-

laume son parent céda la sienne au duc Hugues V. Ses successeurs la convertirent en châ-
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lelleiiie doiii ils délaissèrent la jouissance à plusieurs de leurs officiers. Réunie au domaine

après la mort de Gharles-le-Guerrier, Louis XI en disposa en faveur de Charles de Saint-

Seine, descendant des anciens seigneurs et seigneur lui-même, des autres parties de la terre.

Ses héritiers la conservèrent jusqu'en 1560. Dix ans après ou l'engagea de nouveau à Albert

de Gondy. maréchal de Retz, seigneur par sa femme de la portion restée patrimoniale, puis,

en 1673, à Louis Odebert, doyen du parlement, et enfin définitivement en ]li3, à Anne Ber-

thier, veuve du président Legouz-Maillard.

Le surplus de la seigneurie qui, composé de Saint-Seine-l'Eglise, de Saint-Seinc-La-Tour

et de Rosière, formait trois fiefs distincts, eut successivement pour seigneurs les Saint-Seine,

les Clermont, les Roussillon, les Mailly, les Bernault, les Saulx, les d'Anglure. Il fut en par-

tie réuni par le maréchal de Retz et advint aux Mellin, aux Maillard qui depuis 1S80 possé-

daient Saint-Seine-l'Eglise et par eux aux Legouz. Bénigne Legouz, président au parlement,

ayant acquis en 1747 la portion des Mellin, reconstitua entièrement l'ancien fief que sa famille

conserva jusqu'à la Révolution.

Chai'Ies de Saint-Seine qui, comme nous venons de le dire, avait réuni toute la terre sous

sa main, n'eut que deux filles, Claudine, mariée à .lacques de Clermont, et Isabelle, femme de

François d'Aubeterre, qu'elle laissa bientôt veuf avec quatre enfants. En 1347, mus parles mê-

mes considérations que celles qui partout déterminaient les affranchissements, ils octroyèrent

aux habitants de leur seigneurie patrimoniale et de celle du Domaine " sauf le bon plaisir du

roi, I) l'abolition de la mainmorte et des servitudes qu'elle entraînait à sa suite, sous la condi-

tion de payer les lods et ventes de leurs héritages à raison de 3 sols -i deniers par livre et se

pourvurent au conseil du roi pour demander l'homologation de ce contrat qui a disparu de nos

archives publiques (1).

Le roi Henri II, de l'avis de la Chambre des comptes, ratifia l'aff'ranchissement par les let-

tres patentes dont la teneur suit.

CflCCLXXXIV

Lettres pateutes du roi Henri II, portant affranchissement de la portion domaniale de la seigneurie

de Saint-Seine, et confirmation des franchises octroyées aux habitants du restant de la sei-

ynenrie, par Jacques de Clermont et François d'Auljeterre. maris de Claude et d'Isabelle de

Saint-Seine, dames du lieu.

1549-50 (février).

Henry par la grâce de Dieu roy de France à tous présens et advenir salut. Receu

avons l'humble supplication de noz chers et bien amez, Jacques de Clermont

chevalier, seigneur de Dampierre et desainct Seigne sur Vigenne, Claude de sainct

Saigne, dame dudict lieu son espouse et François d'Aubeterre seigneurs dudit

lieu tant en son nom que comme père et légitime administrateur des personnes

(1) Ces détails sont eoiprimtés au mémoire publié en 1765 par Bénigne Legoux, président au Parlement de

Dijon, contre les religieu:^ de l'abbaye de Bèze, qui se prétendaient seigneurs de Saint-Seiue-les-HaUes.
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et biens de Robert, François, Anne et Antholnelte d'Aubeterre ses enffans et de

Ysabeaul deSainct Seignesa feue femme, en son vivant dame dudict lieu, conte-

nant que dez le vingtiesme jour de raay l'an mil cinq cens quarante sept, lesdiclz

supplians nous présentèrent requeste tendant afin et pour les causes contenues

eu icelle de nous faire auctoriser certain contract et accord de transaction par

eulx faict avec les habilans estaos de mainmorte, servile condition de la dicte sei-

gneurie de Saiuct Seigne tant du cousté devers les Hasles aultrement dit la Ville,

du ressort, seigneurie desdicts supplianz que les manans et habitans de nostre

Vielle Seigneurie audit Saint Seigne appellée la seigneurie du Viel Chastel assise

en nostre pais et duché de Bourgoigne que lesdits supplians et leurs prédéces-

seurs tiennent de longtemps par engaigementde noz prédécesseurs, à ce que les-

dits habilans lussent affranchis de leurs dites mainmortes et servile condition,

moyennant et parmy qu'ils payeront les lotz et ventes des hérilaiges qu'ilz ven-

dront esdictes seigneuries et aux charges et conditions contenues oudit accord et

transaction. Laquelle requeste et pièces nostre procureur général en nostreprivé

conseil auroit requis estre renvoyée à noz amez et féaulx gens de noz Comptes

en Bourgoigne, pour sur ce nous donner leur advis, lesquelz après enquesles et

inquisitions faicles par leur ordonnance sur les faictz coulenuz esditz traictez et

iceulx communiqué à hoz procureur et officiers et le tout par eulx veu, sont d'ad-

vis quant à l'affranchissement des habitans et subjeclz de la seigneurie desdictz

seigneurs et dames de Dampiere et Aubeterre ou nom qu'ils procèdent n'aurons

aulcung intéreslz à l'auctorisalion etesmologation dudict traictéet accord, en nous

payant par lesditz habilans pour notre indcmpnité, (inance modérée pour une fois

et quant aux habitans et subjeclz de notre dicte seigneurie que la récompense

par eulx offerts de trois solz quatre deniers tournois pour livre pour les lotz et

ventes de leurs hérilaiges n'est raisonnable. Touteffois ou ils vouldroient payer la

somme de cinquante livres tournois, oultre la somme de six vinglz livres de taille

qu'ilz ont acoustuméde payer, jaçoyt ceque soyt de volunté,pour faire la somme

de huict vingtzdix livres et pour chacun an en ce cas n'y aurons aulcimginlérestz;

le tout soubz nostre bon vouloir et plaisir comme de tout ce appert par les

advis enquestes et pièces cy attachées soubz le contrescel de nostre chancellerie.

Scavoir faisons que nous désirons survenir à noz subjeclz selon l'exigence des

cas et après que nous avons faict veoir en nostre dict privé conseil les dites

requestes, advis, enquestes et pièces cy atlaichées comme dit est avons auctorisé

et émologué et par la teneur de ces présentes de nostre cerlaiue science et grâce

espécial plaine puissance et auctorité royal auctorisons et esmologons ledict
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oontract f'aict par les dictz supplians esdit/ noms avec les habitans et subjectz de

la dicte seigneurie des ditz seigneur et dame de Dampierre et d'Aubeterre pour

eu jouyr et user parles dilz supplians cl habitans leurs successeurs et respecti-

vement selon la forme et teneur dudict traicté et accord et aux charges et condi-

tions contenues en icelluy, en nous payant loutesfois par les dilz habitans

et chacun d'eulx finance modtVée pour une fois seuUement et quant aux habi-

tans et subjectz de notre vielle seigneurie de Sainct Seigne appek'e la seigneurie

du Viel chastel avons iceulx affranchis quictés et exemptez et par la teneur de ces

présentes de nostre dicte certaine science, plaine puissance et auctorité royal

affranchissons, quictons et exemptons de leurs dictes mainmortes et servilles

conditions, en nous payant ou auxditz supplians pour chacun an aux jours accous-

lumésou lieu des ditz lotz et ventes de leurs ditz héritaiges. ladite somme de cin-

quante livres tournois, oullre la somme de six vingt/ livres de taille qu'ilz ont

acouslumé de payer, jaçoyt qu'il le soyt à volunté, pour faire la somme de huit

vingtz dix livres tournois pour chacun an. Sy donnons en mandement par les

dites présentes à noz amez et féaulx conseillers les gens de nostre court de Parle-

ment et de noz Comptes en Bourgoigne, baiUy de Dijon et à tous noz aultres

justiciers ou officiers ou à leurs lieuxtenans présens et advenir et à chacun d'eulx

sur ce requis et si comme à luy appartiendra, que de noz présens auclorisation et

esmologation, alTranchissement et exemption et de tout le contenu cy dessus ilz

facent, souffrent et laissent lesdits supplians esdils noms et leurs successeurs

seigneurs dudit lieu de Sainct Seigne, ensemble les dits habitans présens et

advenir jouyr et user plainement paisiblement et perpétuellement auxdifes

charges et conditions, sans leur faire mectre ou donner ne souffrir estre faict,

mis ou donné ores ne pour le temps advenir, aulcung arrest, destourbierou em-

peschement en quelque manière que ce soyt; lequel si faict, mis ou donné leur

avoil esté ou esloyt. leur raectent ou facent mectre inconlinant et sans délay à

plaine et entière délivrance. Et pour ce que tant les dits supplians que les dits

manans et habitans et leurs dits successeurs pourront respectivement avoir

affaire de ces dites présentes, nous voulons que aux riclimm- d'icelles, faictz soubz

seaulx royaulx ou par l'ung de noz amez et féaulx notaires et secrétaires, foy

soyt adjoustée comni':» au présent original. Car tel est nostre plaisir, nonobstant

quelxconqnes ordonnances à ce contraires. Et affin que ce soyt chose ferme et

astable à tousjours, nous avons faict mectre nostre scel à ces dictes présentes,

sauf en aultres choses nostre droit et l'aullmy en tontes. Donné à Fonfainebleaul,

ou mois de février, l'an de grâce mil cinq cens quarante neufz et de nostre règne
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le troisiesme. — Signé sur le reply par le roy, M. François de Connan, maistre

des requestes, présent du Thier. Visa. Gontentor. Coeffier.

Copie du temps. Archives de la Côte-d'Oi'. Chambre des comptes de Dijon. B. 13,479.

Affaires des communes.

TOUTRY

Ce village, appelé Tultriaciim en 1147, est situé sur le Serain qui le divise en deux parties.

Celle au delà du pont relevait jadis de la châtellenie de Montréal, tandis que l'autre dépendit

constamment du .marquisat d'Epoisses. C'est à cette situation que ses habitants durent d être

compris en 1448 dans la charte d'affranchissement octroyée par Claude de Montagu (l); mais,

comme du reste tous les autres hommes de la baronnie, y compris ceux de Toutry, y étaient

désignés nominativement, cette mention toute spéciale avait eu pour effet dans la suite de

faire naitre des contesfaiionsà propos de noms pi-opres changés ou altérés, et pis encore d'em-

pêcher les hommes du seigneur aussi bien que les étrangers d'aller s'établir dans les autres

villages de la baronnie, crainte de ne point participer aux privilèges attribués aux indigènes.

Déjà, onze ans avant, Jeanne de Hochberg, duchesse de Longueville, frappée des inconvénients

qui lui avaient été signalés, avait étendu les franchises du chef-lieu à tous ceux qui viendraient

y demeurer. Les mêmes raisons militaient en faveur des habitants de Toutry, aux réclama-

lions desquels (2) le tuteur de François de Longueville s'empressa d'acquiescer.

CCCCLXXXV

Lettres de Claude de Lorraine duc do Guise, tuteur de François d'Orléans duc de Longueville, sou

pelit-fils. qui conlirma la charte d'allraiichissemeat accordée en li'tS par Claude de Mouta^u

aux habitants de Toutry, et eu étend l'effet à tous ceux qui viendront s'étahlir dans ce village.

1548 (12 décembre).

Claude de Lorraine, duc de Guise et d'Aulraalle, marquis du Mayne. seigneur

de La Ferté Bernard, Sablé, Beauraaisnil , Rinlot, Guatimare. Bone, Join-

ville, Anarville, Esclairon, Moustier sur Sau.x, pair de France, gouverneur et

lieutenant général pour le roy en ses pays et duché de Bourgongne, tuteur et

(1) Voir tome II. page 573.

(2) Voir tome II, page 583.

m. 14
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curateur des corps et biens de noslre très cher et très amé petit filz François

d'Orléans, duc de Longueville (1), marquis de Rolhelin, comte de Dunois, de

Neuf-Chaslel et de Tancarville, seigneur d'Espoisse,Montbard, Cliaulcins, Mon-

cenis, Partenay, Voncoul et Marnent, Gournay, Estrepaigny, La Ferlé en Bray,

Guille Fontaine, Montville, Manchonville, Varenguibert,I\k)nslreul, Belay,Chas-

leau Regiiault, Marchesvoir, Fortenal, conncstable hérédital de Normandie et

grand chambellan de France, mineur d'ans. A tous ceux qui ces présentes lettres

verront salut. Reçeue avons l'humble supplication et requeste des manans et

habiliins du village de Toulry en Bourgongne, membre déppendant de sa sei-

gneurie d'Espoisse subjeclz de nostre dict petit tilz, contenant que entre autres

choses des pièces par ses prédéces.seurs seigneurs du dict Espoisse et Toutry.

avoient esté manuniis et afTiancliis et osiés de servitude et de mainmorte et leur

en auroit esté faictes. et passées lettres autentiques pour eu.x, leurs postériorités

nés et à naislre, masies et femelles et les descendans d'eux, dèz le septièsme juin

mil quatre cens qi:aranle huict, par messire Claude de Monlagu, lors seigneur du

dict Espoisse et du dict Toutry, esquelles lettres furent lors nommez et déclairez

les noms et suriious des habitans de la dicte terre et seigneurie de Toutry tant

au dit lieu de Toutry que auties lieux et du dict droit de franchise, iceux des-

cendans, suljjcctz tl liabilans et les descendans d'eux auroient toujours jouy et

usé comme encore font; mais ils craignent et doutlent qu'ilz ne fussent travaillés

et molestés par cy après de enseigner de leur origine au moyen que tous les ma-

nans et habitans fussent nommés es dictes lettres de franchise et aussy que les

noms changent et peuvent clianger et muer par la longueur du temps par le

moyen des niatinges et alliances qui se sont faiclz et qui se pourroient faire cy

après des circonvoisinsd'eux se venant marier au dict lieu, que autres qui s'y vien-

droienl habiter et prendre maisons franches et autrement pour demeurer au dict

Toutry, aus qiielz l'on pourioit obicir au temps advenir, qu'ilz n'auroient esté eux

ny leurs prédécesseurs des diclz nommés et atTranchis, au moyen de quoy se pour-

roient causer grandes involùtions de procès entre nostre dict petit fdz et ses

successeurs seigneurs du dict Toulry et les diclz habitans; à ceste cause nous

auroieut tous les diclz manans et habitans demeurans au dict lieu et village du

dict Toutry très humblement requis et supplié vouloir déclairer le dict affran-

chissement faict par le dict feu seigneur de Montagu de Couches et d'Espoisse,

(1) Fils de Louis M d'OclHans, duc de Lougueville, et de Marie de Lorraine, fille aînée de Claude l", duc de

Guise, et d'Auloiuette de Bourbon, et remariée avec Jacques V, roi d'Ecosse. François clanl mort sans

alliance, en 1551, sou oncle, Kranc^ois d'Orléans, marquis de Rolhelin, hérita de ses possessions et continua

la li<'Qée.



— 10" —
soy eulendre et vailloir pour et sur tous les maii;uis cl habitaiis du village du dict

Toutry présens et advenir quelconques et pour leur pesterité nez et à naitre; et

d'abondant en tant que mestier seroit les affranchir, en conlirmant et validant le

dict affranchissement faict par le dict seigneur de Montagu, offrans iceux sup-

plians à nostre dict petit filz leur seigneur naturel de liiy payer chacun an per-

pétuellement quelque redebvance raisonnable pour chacung feux de ceux qui

seront manans et demeurans au dict Toutry présens et advenir qui desnotera la

franchise d'icelluy lieu, outre toutes autres censés et rentes qu'ils sont lenuz et

luy ont accoustumé de payer sur leurs choses et héritages.

Ouye et veue, laquelle supplication et requeste, avons icelluy faict communi-

quer aux gens du conseil de nostre dict petit (ils et après avoir ouy sur ce leur

advis, ayant en considération le contenu en icelle requeste et supplication aussy

que nous désirons de nostre pouvoir nourrir et entretenir les suhjcctz de nostre

dict petit iilz, mesmemenl les dictz supplians ses subjeclz en bonne paix et pour

esvitler les procès et discussions qui par cy après pourroient sourdir entre nostre

dict petit filz, ses dictz successeurs et subjectz au moyen des choses dessus dictes

et que en internant icelle requeste sera le bien, utilité, profficl et augmentation

de sa dicte seigneurie en biens et hommes au dict Toulry. qui par le moyen du

dict lieu entièrement affranchi, pourront accoistre et venir demeurer plusieurs

gens et personnes estraugers. Considérans aussy que c'est cho/-e juste, divine et

raisonnable de remelli'3 et réintégrer le pauvre peuple eu liberté, désiraus nous

ad ce moyen estre cause d'icelle augmantation el ad ce que les dictz subjectz

soient en perpétuelle recognoissance envers nostre dict petit filz. En considéra-

tion aussy que par les dictz prédécesseurs seigneurs du dict Toutry ont été ma-

uumis et affranchis comme dist est et pour plusieui'S autres justes et raisonnables

causes et considérations à ce nous mouvans en ce faict, bien aiivisé et conseillé;

de nostre certaine sience, propre mouvement, grâce et liberalle volonté et par

l'adviset délibération des dictz gens du conseil de nostre dict petit fils, ayant bien

veuhe et pris ceste matière par le dict entier affranchissement pour ce mis en

leurs mains par les dictz habitans : avons accordé et octroyé, accordons et oc-

troyons par ces présentes aus dictz habitans de Toutry leur dicte requeste et

avons voulu déclaré et consenty, voulons, déclarons et consentons le dict affran-

chissement ainsy faict le septièsrae jour du dict mois de juing, mil quatre cens

quarante huict par le dict feu de Montagu pour lors seigneur du dict Espoisse et

Toutry et ses appartenances valloir et tenir à perpétuité et soy extendre pour

tous les manans et habitans au dict lieu de Toutry présens et advenir quelcon-
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ques (1) leurs postérités nés et à naistre à leur sei'vir de franchise, tout ainsy que

s'ilz esloieut expressément nommez dedans icelluy ou qu'il l'eust esté faicl sans

aulcungs habilans nommer. Et d'abondant en confirmant et appreuvans icelluy

avoir aussy ou mestier et besoin seioit manumizet affranchis, inanumeclons et

affranchissons, osté et estons hors de servitude et de mainmorte pour nostre petit

filz ses hoirs successeurs et ayant causes perpétuellement le dict village deToutry,

finage et territoire du dict lieu, ensemble tous lesmanans, habitans et demeurans

au dict lieu de Toutry, présens et advenir quelconques, pour eux leurs postérités

nez et à naisire, pour par iceux habilans présens et advenir quelconques, leurs

hoirs, successeurs et ayans cause perpétuellement succéder les ungs aux autres

comme gens frans et libres et mesraement comme font les manans et habilans

des villes de Dijon, Thaalon, Semur, Avallon et autres villes franches du duché

de Bourgongne. Déclairant iceux habitans de Toutry préseus et advenir quelcon-

ques lieu, finage et territoire d'illec manumiz, affranchi/ et ostezpour nostre dict

petit filz ses successeurs et ayans cause perpétuellement seigneurs et dames du

dict lieu, hommes de servitute et de mainmorte, en quoy nostre dict petit fils et

ses diclz successeurs les eussent peu dire, prétendre et maintenir et avons des-

claré et desclairons dès maintenant pour toujours les dictz manans et habilans

du dict Toulry présens et advenir quelconques pour eux et leurs dictes postérités

nés et à naistre, gens francs, libres et de franche condition, ensemble le dict

village, meix, maisons, pourprix, héritages, finage et territoire d'illec et biens

présens et advenir quelconques, à la charge de par iceux manans et habitans du

dict Toulry présens et advenir y tenant feu et lieu payer à nostre dict petit (ilz et

à ses successeurs seigneurs et dames du dict Toutiy perpétuellement et à leur

recepte et seigneurie d'illec au jour et feste Sainct Estienne lendemain de Noël,

douze deniers tournois par chacun an et pour chacung feu perpétuellement. Les

quelz douze deniers tournois seiont appelles deniers receuz pour franchise et

bourgeoisie du dict Toutry et commencera le payement d'icelle franchise à la

dicte fesie prochainement venant, et avec ce ont payés comptant à nostre dict

petil filz et mis es mains de son trésorier la somme de deux cens livres tournoiz,

pour employer à l'acquittement des debtes de sa maison. Et outre et pardessus

les choses dessus dictes seront les dicts habitans tenuz luy payer et aux sieurs

seigneurs et dames du dict lieu, les autres charges seigneurialles par eux deheues

(1) De semlilable» lettres avaient été accordées par la liuchesse .Jeanne de Hochberg eu 1537 aux habitants

d'Epoisfes. Voir ;'li:irte u" CCCCL, tome II, page 583.
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et accoustiimées de payer sur leurs héritages, ensemble (ous droiclz de haute

justice, moyenne et basse qui demeureront à nostre dicl petit filz et qui luy com-

pétent et appartiennent, ont competé et appartenu par cy devant sur les diclz

manaus et habilans, leurs meix et héritages du dicl lieu et laquelle franchise et

manumissiou selon qu'elle est cy-dessus expressément accordée à esté regraliée

stipulée et acceptée par Humbert Joly et Jean Souhey esleuz et procureurs du

dict lieu de Toulry pour eux et tous les manans et habilans du dict lieu présens

et advenir quelconques comme dist est, sans pour ce toutefois y pouvoir desroguer

tant en la dicte franchise faicte par le dict feu sieur de Montagu et d'Espoisse

à ses subjectz de Touttry que autres franchises et libertés que pourroienf avoir

les dictz manans et habilans ou aucungs d'iceux, lesquelles demeurent et seront

tousjours en leur force et valleur et ausquelles encores cestes serviiont pour plus

amples décla râlions.

Avons aussy accordé et promis aus dictz habitans du dict Toutry, présens et

advenir, leurs hoirs et ayans cause, postérités nez et à naistre comme dist est,

de pouvoir, tenir, acquérir et posséder héritages en toute la terre et seigneurie

d'Espoisse, villages, membres et deppendances d'icelles de quelque condition

qu'ils soient, nonobstant leurs dictes franchises et libertés en payant toute-

fois les charges foncières deheues sur iceux à nostre dict petit filz et à ses dicts

successeurs et pour ce que de ces dictes présentes les dictz manans et habitans

Je Toutry présens et advenir pourroient avoir affaire en plusieurs et divers lieux,

voulons et consentons que aux coppies vidiinus et transcriptz d'icelluy faicts

autantiquement pardevant juges royaux, foy soit adjoustée comme au vray ori-

ginal pour le présent et perpétuellement pour temps advenir et que icelles cop-

pies et transcriptz leur puissent servir contre et partout ou il appartiendra comme

le dict original. Promettant en foy et parolie de prince soubz l'obligation et

expresse ypotecque et tous et chascuns les biens meubles et immeubles de nostre

dict petit lilz présens et advenir, avoir et tenir à tousjours jjour luy et ses dictz

successeurs tout le contenu en ces dictes présentes ferme et stable et agréable à

faire valloir perpétuellement à tousjours mais et avec ce luy faire ratiffier et

appreuver luy venu en son eage tout le contenu cy dessus sy mestier est. En tes-

moing de quoy et pour corroboralion des choses dessus dictes avons signé ces

présentes de nostre main, faict sceller du grand scel armoyé de nos armes pen-

dant en laz de soye et contresigner par le secrétaire de nostre dict petit filz. Donné

à Sainct Germain en Laye, ledouziesme décembre l'an mil cinq cens quarante et

huict. Ainsy signé, Claude. Plus bas par Monseigneur le duc et pair J. Thuaultet
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armoyé des armes du dict sieur le duc en cire rouge à queuhe pendant à laz de

soye rouge.

Archives de la Côte-d'Or. Charabre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits, lettres

patentes, etc., B 8l, folio 83, v°.

BOURGOGNE (DOMAINE ROYAL)

On se tromperait fort si, prenant à la lettre les considérations philosophiques du préambule

de cet édit, on attribuait sa promulgation à la vo'onié personnelle du roi Henri H, et à son

désir d'extirper de ses domaines une coutume d'autant plus odieuse qu'il la proclamall lui-

même. Ce prince n'était pas malheureusement à la hauteur d'une si belle résolution. L'édit

de 1354 fut, comme celui de 1344 (voir page 94), non point un édit politique, mais une de

ces mesures fiscales prises parmi d'autres expédients imaginés par le conseil du roi pour rem-

plir les coffres du Louvre vidés par les fêtes de la Cour, au moment où, après avoir anéanti

Thérouenne, les Impériaux envahissaient la Picardie.

Toutefois, pour assurer le succès de cette spéculation sur la liberté, les gens du roi, mieux

avisés, se gardèrent bien de faire revivre dans l'édit cette malencontreuse taxe du dixième,

qui avait fait échouer la première combinaison. On inséra seulement que la finance à payer

serait fixée par des commissaires, eu égard au nombre des personnes et à la qualité des

biens.

Ainsi déguisée, celte nouvelle taxe eut d'autant plus de succès, que les commissaires royaux

trouvèrent moyen d'en augmenter le rendement. Ainsi, bien qu'aux termes de l'édit ils ne

dussent traiter qu'avec les particuliers ou les localités demeurées serves, ils parvinrent

d'abord, sous prétexte de confirmation, à y comprendre ceux précédemment affranchis. En
outre, comme la teneur de beaucoup des chartes qu'ils se firent représenter n'oclroyait l'abo-

lition de la mainmorte que sous la réserve expresse de ne jamais qniiter le lieu afl'ranchi, à

peine de « tomber au danger de la précédente condition mainmortable et serville, » réserve

dont ceux auxquels elle avait été imposée se plaignaient comme d'un servage déguisé , les

commissaires crurent devoir en référer à la Cour. Par un mandement spécial adressé le

22 janvier lbu4-looS au F^arlement, à la Chambre des comptes et au Bureau des finances, le

roi, voulant « que ses subgccls joissent d'une vraye liberté et non conditionnée franchise, »

abolit " toutes ces rétentions » et autorisa ses corjmissaires à en traiter de la finance avec les

intéressés (1).

(1) Inséré en tête du oouiple de Sayve, immédiatement après Pédit principal. Archives Je la Côte d'Or.

Cbamhre des comptes de Dijon, B. 407.



id.
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En échange de la finance qu'ils versèrent, les communautés ou les particuliers en reçurent

« des lettres de composition, » qui, avec la quittance du receveur général, tinrent lieu aux

impétrants des anciennes chartes d'affranchissement.

Quant aux communes déjà affranchies, mais sous réserve, celles qui obtinrent leur liberté

complète furent :

Marcilly-sous-Vitteaux (1), bailliage de Semur, Côte-d'Or.

Busseaut et La Grange-Didier (2), bailliage de Châtillon, Côte-d'Or.

Saint-Euphrône (3), bailliage de Semur, Côte-d'Or.

Blacy et Angely (4), bailliage d'Avullon, Yonne.

Vieux-Château (chàtellenie de) (5), bailliage de Semur, Côte-d'Or.

Montréal (6), bailliage d'Avallon, Côte-d'Or.

Sarry (7), id. id. id.

Soulangy(8), id. id. id.

Perrigny (9), id. id. id.

Nuils-sous-Ravières (lO), bailliages d'Avallon et de Semur, Côte-d'Or.

Guilion, bailliages d'Avallon, Yonne.

Cessey-les-Vitleaux (11), bailliage de Semur, Côte-d'Or.

Fresne-Saint-Mammès (12), bailliage de Dijon, Haute-Saône.

Vaiirois (13), bailliage de Châtillon, Côte-d'Or.

Bremur, id. id. id.

Saunières et La Barre (14), bailliage de Chalon, Saône-et-Loire.

Les Bordes de Verdun (15), id. id. id.

Verdun (16), id. id. id.

VilIiers-les-Haults (17), bailliage de Semur, Côte-d'Or.

(1) Voir tome II, p. 494.

(2) Id. p. 489.

(3) Id. p. 554.

(4) Id. p. 530.

(5) Id. p. C04.

(6) Id. p. 95.

(7) Id. p. 53.

(8) Id. p. 53.

(9) Id. p. 532.

'_10) Id. p. 530.

(11) Id. p. 562.

(12) Id. p. 593.

(1.3) Id. p. 524.

^14) Id. p. 512.

(15) Id. p. 512.

(16) M p. 144.

(17) Id. p. 532.



— 113 -

CCCCLXXXVI

Ertit du roi Henri II. qui abolit la mainmorte dans son domaine de Bourgogne.

1554 (septembre).

Henry, par la grâce de Dieu, Roy de France, scavoir faisons à tous présens et

advenir que ayans entendu qu'en noz païs et duché de Bourgongne, Auxerrois,

Masconnais, Bar-sur-Seiue, viconté d'Auxonne, terre d'oultre-Soone, ressort

de Saint-Laurens, païs adjacens, et aultres lieux ressortissans en finance soubz

la généralité de Bourgongne, en nostre chambre des Comptes à Dijon, nous

avons plusieurs terres et seigneuries subjectes à condition serville et de main-

morte, selon la coustume du pays, contre la quelle les naiz et originaires d'i-

celles terres et seigneuries ne peuvent prescripre franchise ne liberté pour eulx

ne leur postérité née et à naistre pour quelque laps de temps qu'ils puissent

habiter en lieux francs, et n'ont aucun moien acquérir la dicte liberté que par

désadveu et guerpine, en abandonnant et délaissant entièrement tous leurs

biens meubles et immeubles avec certaines grandes solempnitez anciennement in-

troduictes. Et pour ce que nous désirons accroistre et augmenter nostre royaulme

d'hommes qui puissent estre francs de faict comme de nom, estimans que,

aiaus receu de nous le bénéfice de liberté qu'est le plus grand que les hommes

puissent désirer après la vie, ils le recongnoistront envers nous de tous les

offices que les hommes libres et bien naiz ont accoustumé de prester à leur

prince et naturel seigneur.

Avons, en faveur de liberté et pour plusieurs aultres bonnes et grandes con-

sidérations, à ce nous raouvans, dict, declairé et ordonné, ef par Edict per-

pétuel et irrévocable, de nostre certaine science, plaine puissance et auctorité

royal, disons, déclairons et ordonnons que la dicte condition de mainmorte

sera estainte et abolye, laquelle nous estaignons et abolissons esdictes terres et

III. 15
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seicntHiries estans et déppendans de noslre domalue, tant de celles dont nous

joïssons à présent que aultres qui ont esté par nos prédécesseurs et nous alié-

nées à faculié de réacliapt perpétuel et dont nos dictz prédécesseurs et nous

avons faict don à vye ou à temps à quelques personnes que ce soit. Voulons

et nous plaist que tous et chascun les hommes ou femmes, naiz, originaires et

demeurans en icelles ou aullres lieux et pays au ressort de nostre. Chambre des

comptes au dict Dijon
,
qui cy-devant estoient subjectz à la dicte coustume et

condition de mainmorte, ensemble leurs successeurs et postéiilé pour le temps

advenir soient mainmis, francz et libres, tant en personne que en biens, et de-

meurent désormais en plaine et enliére liberté, comme font noz aultres hommes

et bourgeois demeurans es villes, bourgs et aultres lieux francz de nostre dict

duché de Bourgorgne. Et lesquelz , ensemble leurs diclz biens, tant pour eulx

que leur postérité naiz et à naislre, nous avons affranchiz et exemptez, affran-

chissons et exemptons du lien et condition servile et de mainmorte, en nous

paiant finance pour une fois, selon la modération qui en sera faicte par les com-

missaires qui seront par nous sur ce commis et depputez, aiant esgard au nombre

des personnes et à la qualité de leurs biens et de nos dictz droiclz, selon qu'ilz

verront esire à faire en leurs loyaultez et conscience.

Si donnons en mandement, par ces présentes, à noz amez et feaulx les gens de

noz courlz de Parlement et Chambre de noz comptes à Dijon, Thésorier de France

et général de noz finances en la charge et généralité de Bourgongne, bailliz, se-

neschaullzetprevostz du ressort de nostre dict pais deBourgongne et aultres lieux

dessus dictz, et à tous noz aultres justiciers qu'il appartiendra, que noz pi'ésentz

édit et déclai'alion, ilz faceiit liie, publier et regisli-er, garder, observer et entre-

tenir, et les dilz naiz, originaires et demeuranfz es dites terres, seigneuries et

lieux, et leur postérité naiz et à naistre, jouir et user plainement, paisiblement

et perpétuellement, sans leur faire mectre ne donner ne souffrir esti-e faict,

mis ne donné aucun trouble ne empeschement; ains s'aucun leur avoit esté

faict, mis ou donné, l'oslent et mcclent incontinent et sans délarau premie

estât et deu. Car tel est nostre plaisir, nonobstant quelsconques edifz, ordon-

nances, sfnluz, couslumes , privilèges, arrètz, mandementz. deffenses et lelres

à ce contraires. Et pour que de ces présentes on pouri'a avoir affaire en

plusieurs et div( rs lieux, nous voulons que au vidimus d'icelles faict par l'ung

de noz amez et féaulz notaires et secrétaires foy y soit adjouslée comme au pré-

sent original, auquel et affin que soit chose ferme et stable à lousjours. nous

avons faict ineclre nostr-e scel, saiilf en aultres choses noli-e droict et l'aullruy en
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toutes. Donné à Villers Costeretz au mois de septembre l'an de grâce rail cinq

cens cinquante quatre, et de uostre règne le liuictiesrae. Signé : Henry, et sur

le repply, par le roy, du Thier. Visa et scell;;es de cire vert à laps de soie rouge et

\erte pendant.

Archives de la Côte-d'Or. Cliambre des comptes de Dijon. liure^istrement des édits etlet-

tres patentes. Registre B 19, folio 262 et en tête du compte de Girard Sayve, receveur géné-

ral cliargé du recouvrement de la finance des affrnncliissements, B. 407.

VILLERS-LES-POTS

Villarium vasorum ainsi nommé des poteries qui y existaient et qui subsistent encore, était au

XIII" siècle un fief relevant du marquisat de Mirebeau, et possédé par les seigneurs de Saint-

Seine. Perron, l'un d'eux, fonda en lâii la chapelle de N.-D.-de-la-Levée d'Auxonne. Des

Saint-Seine, il passa aux lîaufTremonl; Henri, marié à Jeanne de Vergy, acquit en 14041a portion

de la terre de Villers-les-Pols appartenant à Liébaut du Fays; il en engagea une partie à J. de

Sorentet céda le surplus à Guy de Malain, dont le fils Oiot acquit le reste en 1410 de Jean de

Bauffremont, seigneur de Mirebeau. En 1474, J. de Màiain, seigneur de Lux, et Hérard de

Saulx, seigneur d'Arc-sur-Tille, se partageaient la seigneurie. La partdes Saulx échut (in 1 491

à Simon deMailly. Africain son fils, qui fut bailli de Dijon, y réunit l'autre moitié, et c'e-it en

cette qualité qu'en 1S14 il traita avec ses hommes du lieu, abonna leurs tadles et confirma

leurfranchise. François de Mailly qui lui succéda ayant encouru en lo84une peine capilale, son

fief fut confisqué, puis rendu à ses enfants et vendu par décret à J. de la Croix, maire

d'Auxonne (1586). Jean son fils, qui en fit hommage en 1611, la vendit en 1619 à François

Bossuet, président à la cour des aides de Cahors, qui comprit cette terre dans la dot de sa

fille, mariée en 163S ;\ Armand-Léon le B^uthilier, maître des requêtes de rh:^tel du roi, des

mains duquel il passa dans celles de Terrât de Chmtosmî, chancelier de Monsii>ur, frèi'e du

roi.;En 1758, elle était possédée par Renée-Minerve deChanlecy-Pluvault, comtesse de Choi-

seul. Ses héritiers l'aliénèrent en 1749 à J.-J. Gallet de Mondragon, lequel la laissa en 1736 à

son neveu Jean-Jacques Gallet, dont les enfants la gardèrent jusqu'à la Révolulion.
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CCCCLXXXVII

Transaction entre AIricain de Mailly, seigneur de Villers-les-Pots, et les habitants, au sujet des

tailles, de la mainmorte, des terres à [loterie et autres droits réciproques.

1554 (7 décembre).

A tous ceiilx qui ces présentes lettres \erronl , l'Official de Langres et

Jehan Oiidiitet, cytoien dudict Langres, lieutenant du prévost dudict lieu et

bailly de Rigny, salut. Sca\oir faisons que, pardevant noz amez et féaulx Jehan

de Bourgoingne dudict Rigny, et Guillaume Courlot, dudict Langres, clercs,

notaires et tabellions jurez et dez officialilez et taliellionage dudict Rigny.

Furent présents eu leurs personnes hault et puissent seigneur Messire Affrican

de Mailly, che'valier, seigneur et baron d'Estot, Villers-les-Potz, J^ongchamp,

Clinchanip. Rigny, Delain, chamberlan du Roy, nostre sire, capitaine et gou-

verneur de la ville et cité de Langres et du pays du Bassigny. d'une part.

Et Jehan Lamebelin, le jeune, Jehan Roiielin. le jeune, eschevins dudict

Villers-les Pofz, Messires Jehan Bergier et Jehan Regnauld, presblres, Anthoine

Sancly, Claude Jacquard, Sebastien Regnard, Guillaume Barault, Lacques

Cuyssard, Michiel Charreton et Jehan Lambelin le viez, tous habitaus dudict

Villers-les-Potz, eulx faisans et pourtans fors pour tous les aultres habitans

dudict lieu, et aultres possédans héritages et biens quelsconques, absens, pro-

mectans leur faire raliffier, approuver et émologuer toutes et quanteffois requis

en seront et mestier fera le contenu cy-après, deans uug mois prouchain venant

d'aultre part :

Lesquelles parties, de leurs plains greyz, pures, franches et libéralles \oluntez,

ont faict, consenlu, accordé et passé, et par cestes, fout, consentent et accor-

dent et passent entre elles les traictiers, accordz, promesses, obligations, sub-

missions et aultres choses suyvant, de et sur les choses qui s'ensuyvent :

1. Asscavoir (|ue les tailles que sont dehues par les dictz hal)itans, et chascun

d'eulx et aultres tenans et possédans biens et héritaiges audict Villers-les Potz

envers ledict seigneur deux fois l'an et à deux termes, ascavoir, à Caresmantrant
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et au jour de fesle sainct Michiel Archange (1) par moitié, seront et demeureront

doresnavant abosnées et réduictes à la somme de soixante et (juinze frans,

monnoie courant, que lesdictz subjects, habitans et estrangiers seront tenuz

payer audit seigneur, ses hoirs et ayant cause, à perpétuilé, leurs recepveurs,

amodiateurs et commis, cliascun an par moitié, esdicts jours de Caresraautraut

et Sainct Michiel, ainsi qu'ilz avoient de toute ancienneté coustume payer icelles

tailles non abosnées.

Et pour la sehurté du payement de la dicte somme de soixante et quinze frans

pour les dictes tailles ainsi bosnées que dict est, lesdictz habitans et estrangiers

que dessus, en ont hypothéquez, submis et chargez, tous et chascuns leurs meix,

maisons, preyz, terres et aultres héritaiges quelxconques, sis et situez audict

Villers-les-Potz, le fort portant le foible, et selon la quantité, nombre et valleur

de leurs dicfs héritaiges et les sommes de deniers et charges qui ainsi seront

mises sur les dicts héritaiges pour le recouvrement des dictes tailles abosnées

cà la dicte somme de soixante et quinze frans; chascun particulier babitant et

estranger que dessus sera tenu de faire recongnoissance bonne et vaillable ou

terrier et renies dudit seigneur, et les payer par moitié chascun anausdictz termes

que dit est.

2. Et encoires qu'iceulx habitans et estrangiers ayent estez taillables à volunté

deux fois l'an aux susdictz termes, sy est ce que ledit seigneur, pour ce ne les a

tenuz et a déclaré n'entendre iceulx avoir estez de main morte (2) ny de serve

condition, ains tousjours, dèz le passé jusques à oires et pour le temps advenir

les a tenuz telz et non mainmortables, eulx, leurs hoirs et ayans cause, envers

le dict seigneur, ses hoirs et ayans cause.

3. Et leur a permis ledit seigneur, que, doresnavant ilz puissent et leur soit

loysible faire Isur prouffit des bois qu'il viendront et croistront en leurs com-

munaulx, ainsi qu'ilz ont accoustumé par cy-devaut, pourvebu que ce soit du

consentement dudicl seigneur, son procureur ou commis et de la communaulté

desdictz habitans.

4. Aussi consent que lesdictz habitans preignent terres en ladicle commu-

naulté, es lieux moings dommaigeables pour faire ouvraiges de poterie, et aul-

tres semblables, dont ilz usent et ont accoustumé d'user audict lieu, et lesdictz

hois et ouvraiges mener, vendre et distribuer oîi bon leur semblera. Et pour

(1) Patrou du village.

(2) Cependant le rôle de la cerche de» feux du Dijoonais, dressé eu 1470, les- classsufiiiimi les serfs.
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ordonaer desdictz lieux où se tirera ladicte terre au moings de dommaige de la-

dicte communaullé, auront sur ce le regard, pouvoir et puissance lesdictz

eschevins et principaulx dudit lieu, appelé aveceulx le procureur dudit seigneur

ou son commis pour éviter les dégastz qui s'en pourroient ensuyr sur les diz

habitans.

5. Et moïennant les choses dessus dictes, lesditz eschevins et habitans,

hommes et subjectz dudit V'illers-les-Polz, cy-devant nommez, promectent faire

ratiffier, appreuver et esmologuer par les absens le contenu en ces présentes.

Seront tenuz audit seigneur et ses successeurs et ayans cause faire à faire et par-

faire à leurs fraiz et despens,deans deux ans prouchains venans, ung terrier et

rentier bon et souffisant, par homme expert en tel cas, appeliez les procureurs

et officiers dudit seigneur. Lequel terrier contiendra tous et chascuns les drois

seigneuriaulx dont ledit seigneur a accoustumé de joyr et user audict Villers-

les-Potz et que lui appartiennent. Et selon les déclarations de tous et chascuns

les meix. maisons et héritaiges que les dessus diz hommes et subjectz et les

aultres forains et eslrangiers, tenant et possédant audit lieu, charger particuliè-

rement et raisonnablement de ladicte somme de soixante et quinze francs, ainsi

que dit est. El oultre les choses dessus dictes et une chascune d'icelles, lesdiz

eschevins et habitans sus nommez, seront tenuz et ont promis et promectent

par cestes, et de ce se sont obligez, es mains desdiz notaires, payer, bailler, et

délivrer audit seigneur chevalier, pour une fois, la somme de trois cens frans,

monnoie courant, qu'ilz payeront et délivreront à trois termes par esgalles pour-

tions Asscavoir, la somme décent frans, dite monnoie, deans le jour de feste

sainct Ylaire, prouchain venant, telle et semblable somme de cent frans, mon-

noie susdicte, au jour de feste sainct Remy. en suyvant et aussi prouchain ve-

nant, et les railres cent frans pour la purpaye desdictz trois ceniz francs au jour

et feste dudid sainct Remy, que l'on dira mil cinq cens cinquante-six aussi prou-

chain venant, que lesdictz habitans dudict Villers-les-Pots, pour eulx et pour

lesdictz estrangiers, ont accordé et accordent par ces présentes pour avoir obtenu

dudict seigneur abosnement des susdictes tailles et en faveur de ce, et de toutes

les choses dessus dictes.

Et a esté accordé par ledict seigneur ausdictz habitans les cy-devant nommez

pour eulx présens et acceptans, qu'il entend et veult qu'ilz joysseut et usent de

tous et chascuns leurs droitz, commilz ont faict par cydcvant. Et ont promis les-

dictes parties, d'une part et d'aultre réciprocquement, faire ratiffier. appreuver

et esmologuer le contenu eu ces présentes pardevauf notaires royaulx au lieu
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d'Auxonne, ou pardevant notaii'es et tabellious au lieu de Langiez ou ailleurs.

L'une des parties requérant de ce l'aultre et faire inscinuer ces présentes audict

Auxonne ou audict Langres, au grefTe des inscinualions nouvellement érigées,

suyvant l'édit du Roy, sur ce faict. Si comme les dictes parties d'une part et

d'aultre ont stipulé et accepté, promis, convenu et accordé réciprocquement.

Promectans les dictes parties, etc. Submettent et obligent, par cestes , aux

cours, juiidictions, elc. Renonceans, etc.

En (esmoing desquelles choses ledit seigneur a signé ces présentes de sa main.

Et faict mectre et apposer son scel, armoyé de ses armes. Et nous, officiai des-

sus dit, avons faict mectre le scel de la Court et juridiction de la dicte officia-

lilé de Langres, à la réquisition des dictes parties à ces dictes présentes lettres,

qui furent faictes et passées au chasteaul et maison fort dudict Riguy, le sep-

tiesme jour du mois de décembre l'an mil cinq cens cinquante quatre, es pré-

sences de Huguenia Dufouret Claude Chastel le Viez dudit Rigny, tesmoings ad

ce appeliez et requis.

Affricain de Mailly, Debourgongne, G. Courtot.

Original en parchemin. Arclilves de la commune de VilJers-les-Pots.

ÉCHALOT ET LOCHERES

Echalot apparaît pour la première fois en it72, sous le nom de Scaliim, dans le cartulaire de

l'abbaye de Saint-Seine. C'éiail déjà une seigneurie importante du Itaiiliag'e delà Montagne,

dont les mailres figurent parmi les bienfaiteurs des monastères du voisinage. Au XIV" siècle la

maison d'Echalot étant éteinte, celle dePouilly qui lui succéda fit bient(M place aux Chauffour,

puis aux Du Bieuil. Dans la seconde moitié du XIV' siècle, la seigneurie appartient aux Chaste-

nay-Lanty. En IfVSo. Guillaume et Nicolas de Cliastenay l'achètent de la veuve et du fils de

Daniel de Chastenay et se la partagent. La portion de Nicolas fut conservée dans la maison,

l'autre passa aux Rémond et par eux aux Lcbasclc et enfin aux Mairetet, qui la gardèrent jus-

qu'à la Révolution.
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CCCCLXXXVIII

Contrat d'afTiMnehissement des habitants d'Echalot par Guillaume de Cliastenay-Lanty.

1559-60 (25 mars).

En nom de Nostre Seigneur, amen. L'an de l'incarnation d'ioelui courant mil

cinq cens cinquante neuf, le \ingt cinquiesrae jour du mois de mars. Nous

Guillaume de Cbastenay, chevalier, sieur de Lanly, de Mauvilly et d'Eschallot,

d'une part. Simon Seguin, maistre aux art/, Claude Bourceret, Jehan Simonnot

dit Pastey, Sébastien Pétot, eschevins de la comunaulté dudit Eschallot. Denis

Simonnot lésné, N'icolas Bourdereaul, procureur d'icelle comunaulté, Valentin

Bourcerot, etc.. tous manans et habitans dudit Eschallot, faisans et réprésen-

tans la plus grande et seine partie des diz habitans, deuement assemblez audict

Eschallot ou citneticre d'illec à l'issue de vespres, pour contracter les choses cy

apprès déclarées, nous faisant et portant fortz, en ceste part pour noz consors

habitans du dit lieu, et aussi pour les manans et habitans de Lochères, deppen-

dans de la dicte seignorye d'Eschallot, absens, promeclans leur faire raliffier le

contenu en ces présentes toutes et quantefois que requis en seront deuement,

à peine de tous despens, dommages et interesfz, d'autre part :

Scavoir faisons à tous présens et advenir que nous avons recongneu et confessé

que, comme procès soit en apparence de mouvoir entre nous les dictes parties,

au faici et pour raison de ce que nous le dict sieur disions et maintenions les

dictz manans et habitans debvoir estre fourcloux et déboutez du droict d'usaige

qu'ilz prélendoient avoir es bois de la seignorie dudict Eschallot et Lochères,

appartenant en plain droict et propriété à nous ledict sieur, comme nous disions,

pour raison des grandz degatz qu'ilz en avoient faitz el n'en avoient usez comme

bons pères de familles, ains avoient fort ruynez et degastez les diz bois, ne con-

fessant neantmoings les diz habitans n'avoir droict d'usage esdictz bois, occa-

sion de quoy nous le dict sieur, et en vertu de certain arrest par nous obtenu au

greffe civil à Paris les avions faict assigner audit lieu, pour veoir taxer et liquider

les interesfz des dictz dégatz, les priver cl débouter dudict prétendu droict

d'usage, sinon leur bailler et limitter certaine pourtiou d'iceux bois pour leurs
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usages, si avoir le debvoient, pour éviter lesdictz dégatz à l'advenir. Semblable-

ment, nous, ledict sieur disions et prétendions iceux habitans, noz hommes et

subjectz, estre taillables une fois l'an hault et bas à nostre volonté, dont nous

disions avoir tiltre et que noz prédécesseurs sieurs dudict Eschallot et Lochères

avoient jouy dudict droict sur les dictz habitans.

Nous, les dictz manans et habitans, disions au contraire et que là où il se

treuveroit aucungs dégatz avoir esté faictz esditz bois, ne seroit par nous esté

commis, parce que la terre et seignorie dudict Eschallot et Lochères, despuis la

mort et trespas de fut messire Claude de Vaudrey, quant il vivoit chevaillier,

seigneur des dictz lieux, à esté tenue et portée par commissaires du roy,quiea

auroient venduz et distribuez, et non pas lesdictz habitans, qui eu aurions et

avons prinspour nostre commodité seullement, selon nostre droict d'usage, pour

raison duquel nous, les dictz habitans, estions tenuz et subjectz paier audit sieur

chascung an au jour de feste Sainct Estienne, lendemain de Noël douze deniers

tournois chascung feu et voicture de bois la veille de feste Nativité Nostre Sei-

gneur, ceulx qui en avoient bestes trayans. Et quant à la dicte taille, disions et

maintenions eslre abonnée à la somme de cinquante livres tournois, et, de temps

immémorial, nous et noz prédécesseurs habitans n'avions paie que semblable

somme de cinquante livres par chascung an. Pourquoy nous, les dictz habitans,

aurions et avons supplié le dit sieur de voulloir cesser lesdictz procès, ad ce que

nous puissions vivre en paix soubz luy, comme bons subjectz doibvent faire.

Davantage, avons reraonstré audict sieur que comme nous estions de condition

mainmortable, de telle et semblable condition que sont les aultres lieux main-

mortables, pour raison de laquelle noz enffans, tant filz que filles ne pouvoient

treuverleurpartir,'le supliant nous voulloir affranchir et mectre hors de la dicte

serville condition mainmortable, moyennant prestation raisonnable, pour le bien

et augmentation de sa dicte seignorie, et à ce que les dictz lieux soient mieulx

peuplez.

Ainsy est que nous, les dictes parties, pour le bien de paix et éviter procès et

les grandz fraiz qu'il convient supporter en iceulx, et affin que nous, lesdictz

subjectz, puissions mieux vivre soubz le dict sieur, avons sur ce que devant,

traicté, transigé, composé, pacifié et accordé, et par ces présentes lettres, tran-

sigeons, traictons, composons, pacifions et accordons ce que s'en suyt.

1 . Asscavoir que nous, le dict sieur, tant pour nous que pour noz successeurs

sieurs, aurons et prendrons perpétuellement et à tousjours mais, les deux partz

dont les trois pariz font et feront le tout, de tous et chascung les boys assiz et

m. 16
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situezenladictejusticed'Eschallotet Lochôres, banc, finageet territoire des dictz

lieux; qu'ilz seront et demeureront bannaux ànous le diclsieuret à noz successeurs,

et sans que les dictz habitans noz dictz hommes et subjectz, leurs hoirs et aïans

causes aient aucung droict de prendre et coupper bois aucung. Ny semblable-

ment faire pasturer leur bestail en temps de grenier, qu'est à entendre dez le

jour de feste Sainct Michel jusques au jour de feste Sainct Andrey, selon la cous-

tume de ce pays et duché de Bourgongne. Le tout à peine de soixante et cinq

solz d'amande, ou aultre plus grande amande, si elle y eschiet et des interestz,

pertes et dommages de nous le dit sieur et de noz dictz successeurs sieurs, contre

ung et chascung qui mal verseront es dictz bois : saulfz ausdictz manans et habi-

tans et leurs dictz hoirs et aians cause d'y pouvoir vain pasturer leur bestail, tant

gros que menu esdictz bois bannaulx hors le dit temps de grenier. Et neant-

moinus, oîi nous ledict sieur ou noz dictz successeurs, voudrions vendre ou faire

coupper des dictz bois, soubz prétexte dudict champoïage, ne pourront iceux

habitans l'empescher, ny faire pasturer leur dict bestail en la dicte revenue de

la dicte couppe et vente, selon le temps et aux peines indictées par les dictes

coustumes de ce dict pays. Et d'iceulx tiers nous iceulx manans et babitans, tant

pour nous que pour nos dictz hoirs perpétuellement du droict d'usaige par nous

y prétendu, nous en sommes désistez et departiz au proffict du dict sieur, à ce

présent, stipullant et acceptant, tant pour luy que ses dictz successeurs sieurs,

perpétuellement. Et quant à l'aultre troisiesme partye d'iceux bois, nous iceulx

manaus et habitans, l'aurons et prendrons en plain droict de coramunanlté, tant

pour maisonner et pour nostre chaufTaige et affouage, et de faire pasturer nostre

bestail, tant gros que menu, en tout temps et saison de l'année, le tout sans

mésuser ny pouvoir vendre ny alliéner, ny les essarter et divertir iceulx bois en

labourage .sans licence et permission dudict sieur et de ses dictz successeurs. Et

oultre le dict tier, nous, iceux habitans et manans aurons et prendrons cent

arpans sur les deux tiers ainsy accordez audict sieur, dont nous, les dictz habi-

tans jouirons et en userons comme dessus. Saulfz audict sieur, sa justice haulte,

moïenne et basse, et lesquelz bois seront partagez, et divisez par huict hommes

qui seront choisiz, assçavoir, quatre de la part de nous ledict sieur, et quatre

aultres delà part de nous lesdictz habitans, gens arpenteurs, et congnoissans à

ce faire, et le plus commodément que faire se pourra et debvra, esquelz bois,

ledict sieur ny ses dictz successeurs ne pourront prendre ny coupper aucungs

boys.

2. Item est traicté et accordé que es broissailles qui se treuveront es terres
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labourables de nous les dictz manans et habilans d'Eschallot et Lochères, seront

et demeureront pour nous et noz hoirs et aïans cause, pour en disposer ànostre

bon vouloir et plaisir, et oultre les choses dessus dictes. Nous, ledict sieur, avons

quiclé et quitons par cesles les dictz habita ns dtsditlz degalz qu'ils pourroient

avoir faictz esdictz bois en leur esgard. Promeclant de en jamais aulcune chose

leur en quereller ny demander à l'advenir.

3. Item et quant à la dicte taille à volonté, nous le dict [sieur avons quicté,

remis et abolly, quitons, remectons et abolissons par ces dictes présentes aus-

dictz habilans d'Eschallot et Lochères, noz dictz hommes et subjectz, la dicte

taille à volonté, à laquelle nous prétendons estre chargez et affectez au jour de

feste Sainct Reniy. Lesquelx, en récompense de la dicte taille à volonté, nous

les dictz habitans sommes renduz debteurs, chargez et affectez envers ledict sieur

et ses dictz successeurs, d'une taille abosnée et arrestée de la somme de soixante

livres tournois paiable chascun an par nous les dictz habitans, nos dictz succes-

seurs et ayans cause audict jour de feste Sainct Remy. Le premier terme et paie-

ment commenceant au dict jour prochain venant et d'illec en avant en continuant

d'an en an et de terme en terme chascung an ausdict jour perpétuellement.

Laquelle taille ainsi abosnée, nous avons assigné et assignons perpétuellement

en et sur noz meix, maisons, preiz, terres, finage et territoire des dictz lieux. De

laquelle somme serons tenuz faire gect et impost sur nous, le fort portant le

foible, et en rendre le roole audict sieur ou à son receveur et luy faire bon et

vaillable jusques à la concurrance d'icelle somme de soixante livres tournois. Et

s'il y à aucuns opposans, nous les dictz manans et habitans serons tenuz de

prendre le faict en main et de satisfaire la dicte somme sur les corps des dictz

villages.

4. Item en considération des choses susdictes, nous ledict sieur, sur la requeste

desdictz habitans, et affin qu'ilz puissent mieulx vivre soubz nous et peupler,

avons iceux affranchiz et manumiz, et par ces présentes lettres affranchissons

et mectons hors la dicte serville condition mainmortable, pour nous et noz dictz

successeurs sieurs, à perpétuité et que iceulx manans et habitans, noz dictz

hommes et subjectz, leurs hoirs et ayans cause, perpétuellement puissent suc-

céder les ungs aux aultres, quant le cas y escherra, comme gens de franche et

libre condition, tant en succession directe que collateralle, et comme font ceulx

de ce dict pais et duché de Bourgongnequi sont francz et selon droictdecoustume.

Renonceant par nous ledict sieur audict droit de mainmorte perpétuellement.

Et moyennant le dict affranchissement, nous les dictz manans et habitans d'Es-
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challol et Lochères, noz hoirs et ayans cause résidans esdict lieux, seront tenu/,

payer chascung an perpétuellement audict sieur et à ses dietz successeurs, ou

bien à leur rccepveur, la somme de quatre solz tournois, qui se paieront par

chascung de nous lesdictz habitans tenant mesnage, feu et lieu en son chiefz au

dict jour de feste Sainct Estienne, lendemain de Noël, à peine de cinq solz tour-

nois d'esmande, laquelle ne pourra estre déclarée sinon quinze jours après ledict

jour passé et expiré. Et ce oultre et par dessus les douze deniers tournois, deuz

par chascung feu, de censé. Et le tout sans préjudicier aulx aullres droictz sei-

gneuriaulx dudict sieur tant de dixmes, corvées, poulies que tous aultres en

quoy nous sommes subjectz envers le dict sieur. ,

5. Item, est accordé que nous, les dictes parties, ou l'une de nous, pourroient

deans du jourdhuy, datte de cestes en wngan, soy départirsi bon nous semble, de

ceste présente transaction et accord pour tous les aultres ou depourtion d'iceulx,

et silapourrons faire dicter par gens saiges et graduez, la substance non changée

et non muée, le tout par traicté et transaction et accord faict entre les dictes

parties, dont nous sommes et nous tenons pour bien contantes, et promec-

tons, etc. Renonceans, quant à ce, 'à toutes et singulières, etc., quelconques,

tant de faict comme de droicl a ces dictes présentes ou a leur teneur contraires,

mesmemeut, etc. En tesmoing, etc. Fait audict Eschallot pardevant Odart Mou-

gin, notaire roial juré d'icelle court présens, etc., tesmoings à ce requis, les an

et jour dessus dictz. Signé : 0. Mougin.

Suit la ratification du présent contrat par les habitans à la date du 1 9 mai 1 560.

Archives de la Côte-d'Or. Cliambre deseomples de Dijon. Affaires des communes, B 11475

Commune d'Eclialot.



CHAMPRENAULT

Dépendait, avant 1790, de la paroisse de Clievannay, au bailliage d'Auxois. C'était, au

commencement du XIII' siècle, un aleu de la baronnie de Saffres, dont Hervé de Saffres fit,

en 1247, hommage au duc Hugues IV. Depuis lors et jusqu'à la fin du XVI' siècle ce fief

releva de cette baronnie. Guillaume des Bois en était seigneur en 1328. Cinquante ans après,

J.deMandeloI le vendit ù Tamiral Jean de Vienne, seigneur deMonlbis, un de ses de.scendants,

l'aliéna en 1469, avec la terre de Villy, à Jean de Malain, seigneur de Lux, lequel le transmit

à Engilbert, son petit-fils, qui en reprit le fief en 1563. Sept ans plus tard, le renouvellement

du terrier de la seigneurie ayant suscité de vifs débats entre lui et les habitants, les deux
parties convini'ent d'un accoi'd , dont l'arfranchissement de la mainmorte fut la première

condition et qui fut revêtu de la sanction royale; nous en donnons le texte ci-après. Sortie de

la maison de Lux après la mort d'Edme de Malain, baron de Lux, tué en duel par le

chevalier de Guise, la terre de Champrenault était, en 1648, possédée par les frères Milleiot,

issus d'une famille paiiemenlaire. Claudine, fille de François MiUetot , veuve de Jacques

Richard, conseiller au Parlement, vendit sa part en 1691 à J. HIanot. Blanot, petit-fils, de ce der-

nier, major du château de Dijon, la céda en 1746 à F. Fourneret, dont le fils acquit, en 1730,

l'autre part^ qui, après être passée aux mains des Baudinet de Breuil, des Requeleyne,

advint à J.-B. Macheco par retrait lignager. En 1790, elle appartenait à la famille Devoyo.

CCCCLXXXIX

Contrat d'affranchissement des haljitants de Champrenault, par Engilbert de Malain

et Elisabeth de Regnard, sa femme.

1570 (25 septembre).

Au nom de noslre Seigneur. Amen. L'an de l'incarnation d'icelluy courant

mil cinq cens soixante et dix, le vingt cinquiesme jour du mois de septembre au

lieu de Champregnauit, par devant nous Anthoine Menestrier et Nicolas de Pra-

lon notaires royaulx jurez en la cour de la chancellerie du duché de Bourgogne et

coadjuteur du tabellion fermier du tabellionage de Viteaulx, establis en leurs

personnes les parties cy après escriples, c'est assavoir Messire Engelebert de Ma-

lain, chevalier seigneur de Champregnauit et de Villey en partye, et dame Elisa-

bet de Reignard, sa compagne et épouse, tant en leur nom que au nom et eulx

faisans fors pour noble seigneur Hugues de Malain, escuyer sieur de Vi-
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court absent, auquel ilz promectent faire ratiffier le contenu au présent traicté

en tant que besoin seroit, rà peine de tous despens dommages et interestz, la dicte

dame auclhorizée par icellui sieiir de Ghampregnault , son seigneur et mary,

quant h faire et passer le présent traicté, d'une part. Claude Massenot; Claude

Massenot, etc.; tous manans et habitans du dict Champregnault , subjectz des

dictz sieur et dame, et tant pour eulx que pour tous les aultres habitans du dict

lieu pour lesquelz ilz se font fortz, d'aultre part.

Lesquelles partyes, et chacune dicte respectivement, ont entre elles convenu,

transigez et accordé des procès et différeudz qu'ilz avoient pour raison de terres

censables au dict sieur, que les dictz sieur et dame maintenoyent debvoir estre

reformées et réduites au journal de neuf vinglz perches, selon la coustumelocalle

dudict Champregnault et des lieux circonvoisins et aultres choses concernant

l'utillité et prouffict eu la manière que s'ensuyt.

C'est assavoir que les dictz habitans et subjelz dessus nommez sont et de-

meurent soiz à présentz perpétuellement et à jamais, ensemble leurs femmes et

enffens et postérité naiz et à naistre mainmis et affranchiz de tous biens de main-

mortes et serves conditions mainmortables envers les dicts seigneurs et dames

de Champregnault, leurs successeurs, et de tous autres qui peuvent et pourroient

avoire I prétendre droici au dict lieu, comme aussi du droict de fur mariageque

ont les dictz seigneur et dame sur eulx à cause de leurs prédécesseurs, sans que

iceluy sieur, la dicte dame sa femme, leurs héritiers, successeurs et ayanscauseà

l'advenir les en puissent cy après inquiéter pétitoirement ne possessoirement ny

en quelque aultre faceon que ce soit; mais pourront les dictz habitans des dictes

franchises, manumissions et libertés tout ainsi que font les autres gens francz de

ce duché de Bourgogne. Outre ce demeurent ausdicts habitans en propiiété et

possession, tous et chascuns leurs héritages censables , dont estoit demandé en

désistance en la justice du dict Champregnault pour le dict sieur par son procu-

reur et la réduction à raison de neuf vingtz parches chascung journal, et gené-

rallement tous aultres héritages, meix et maisons quelconques qu'ilz tiennent et

possèdent rière la seigneurie et territoire du dict Champregnault pour en tenir

effectuellemenl, comme ilz ont faict par le passé et selon les bornes que .sont de

présent apposées entre les héritages des dictz sieur et dame et ceulx de ses dictz

subjectz, saulf de payer par icelle les redebvances seigneurialles censives et fon-

cières selon qu'ils ont accoustumé par cy devant païer et qu'il est porté par le

papier et terrier de la seigneurie, eulx départans les dictz sieur et dame de Tins-
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tance qui à c'est effect en estoit introduicte en la justice du dict Chauipregnault

contre les tenenciers et possesseurs pour et au prouffict d'iceulx.

Et, moyennant les choses dessus dictes, les dietz habilans et subjectz dessus

nommez présens et eulx faisans fortz pour les dictz absens ausquels ilz pro-

mectent à peine de tous despens, dommages et intérestz, regratians le dict sieur

de leur faire tel bien ou faveur, luy ont promis , et par la teneur de ceste pro-

mectent, tant eulx que leurs hoiis et ayaus cause, perpétuellement et à jamais,

de lui payer cliascuu an , ses héritiers et ayans cause, seigneurs du dict Cham-

pregnauI(,aujouret fesie nativité Nostre Dame, huictiesmejour de septembre, la

somme de dix livres tournois, le premier terme et paiement commençant au

prochain jour de fesle Nostre Dame de septembre mil cinq cens soixante et

unze, laquelle redebvance et prestation annuelle s'appellera la franchise de Engi-

lebert en mémoire de la bénéfîcence que leur a esté faicle par le dict sieur. La-

quelle somme de dix livres tournois se jectera sur les dictz habilans de Cham-

pregnault et aultres que tiendront héritages au finage et justice du dict lieu, le

fort portant le foible et selon la valleur et propriété des héritages possédez et

tenus tant par les diclz habitans que forains, et pour lever la dicte somme, seront

iceulx habitans tenuz d'en faire gect et impostsur eulx et en donner le roolle au

dict sieur ou ses commis dehument signé et vériflîé, lequel sieur ou ses commis

le prendront et lèveront, et en cas d'opposition à l'interpellation que leur en fera

le procureur du dict sieur, ilz seront tenus d'entrer |^en cause, faire bonnes les

sommes des opposans.

Oultre plus, ont les ditz habitans, et chascund'eulx, tant pour eulx que les diclz

absens, recogneu et faict tous et chascuns leurs meix, maisons, baptimens, pour-

pris, terres, vignes, preys, bois et generallement tous les héritages qu'ils tiennent

et possèdent, tiendront et posséderont au finage et justice de Champregnault,

leurs successeurs et ayans cause lodiaulx envers les dictz sieur et dame leurs

successeurs et ayans cause seigneurs du dict Champregnault, c'est assavoir qu'ilz

paieront lodz quant ilz seront venduz de prix appercu ou qu'il y aura soulte en

permutacion et eschange pour le regard de la soulte au feur de quatre blancs par

livre et sans par ce augmenter les anciens lotz des terres confinées qu'ils tiennent

du dict sieur et seront tenus ds venir faire recognoissance et mercyment ans dictz

sieur et dame, leurs dictz successeurs ou leurs officiers et commis, s'ilz ne sont

au lieu de l'emption et acquest qu'ils auroient faict quand le cas adviendra d'au-

cungs des diclz héritages estans assiz au lieu et finage du dict Champregnault

deans dix jours après prochains à peine de soixante et cinq solz tournois d'à-
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mende, qui est par ceste déclaré et par convention expresse, sans aullre figure

de procès ny mestère de justice et paieront les ditz solz doans le quaranliesme

jour après la célébration du contract, du quel ilz apporteront la lettre expédiée

au bref du notaire pour obvier aux frauldes, sans que par ce touteffois les dictz

sieur et dame ou leurs successeurs puissent prendre n'y avoir aucuns droict do

retenue ny remuage sy non pour le regard des héritages qui luy sont censables

pour le regard des quelz encore sera préféré le prochain lignagier venant à la re-

traicle.

Au pardessus, demeurent tous aultres debvoirs et redebvances segnorialles et

foncières qui ne sont cy devant touchées en leur entier, selon qu'ilz sont portez

par les papiers terriers et autres tiltres d'icelle seigneurie envers les dictz sieur

et dame et leurs successeurs, réservez de celles des dictes manumitions, affran-

chissement et feur mariage que dict est.

Et en recongnoissance plus ample de la grâce faicte par les dictz seigneur et

dame deChampregnault aus dictz habitans leur subjectz, iceulx habitans et cha-

cuns d'eulx l'ung pour l'aultre insolidement, renunceant au bénéfice de division

et tant pour eulx que les dicts absens pour lesquelz ilz se font fort promeclant

paier, bailler et délivrer aus dicts sieur et dame, la somme de trois cens livres

tournois, assavoir cent livres à la feste sainct Remy prochain et les aultres deux

cens livres deans la sainct Martin d'ivert aussi prochain. Et moiennantles choses

cy dessus accordées, demeurent tous procès intantés pour le faict de ce que des-

sus entre les dictes parties perpétuellement assonpiz et terminez sans espoir de

jamais les reprendre et pourront les diclz habitants user du droict de faire con-

tenir chascun journal dix huict vingtz parches comme la soicture de prez, tous

despens, dommages et intérest adjugez et à juger compensez.

Et ne sont comprinsau présent traicté, Claudine Contet et les héritiers de feue

Gillette Contet, sa seur , mariés aux Lambelôtz de Froidevillepour le regard du

procès entre eulx intentez particulièrement, ny semblablement le procès pour le

faict du pont du moulin de la Bonde, la sentence et jugement duquel tiendra pour

le regard de la réparation d'iceluy qu'est pour les deux tieis à quoy sont con-

dampnez les dictz habitans et le mugnier de l'aultre tiers; et finallement seront

tenuz les dictz habitans de rendre à l^urs fraiz la notle en forme dehue du

présent contract aux ditz seigneur et dame, faire daventage les fraiz de romolo-

gation aucthorisant , et en tant que besoin seroit amortissement du présent

traicté, sans que les ditz seigneur et dame y contribuent aucune chose.

Lesquelles parties dessus nommées et chacune d'elles es noms et eulx faisans
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fort que dessus, prestent dez à présent leur consentement et ont par ceste consti-

tuez leurs procureurs spéciaulx Messires Sebastien Champregnault, Jehan Salier,

Jehan Gorlet, Richard Ârviset, Regnié Huguenot, pour demander, poursuivre et

consentir l'esmologation, décret et aucthorité qu'il appartient au présent traiclé,

soit pardevant le roy nostre sire, ses commis, court de Parlement, Chambre des

comptes, ou bailliage d'Auxois, rere lequel est assiz le dict Champregnault ou

aultres telz seigneurs qu'il appartiendra. Promectaus respectivement avoir pour

aggréable tout ce que par les dictz procureurs et chascun d'eulx sera faict et

exerct'ien la dicte esmologation, insignuation et aucthorisation. Et pour la seurté

du dict traicté, car aussi a esté faict et accordé entre toutes les dictes parties, dont

elles sont respectivement contentes et promectent par sermeus qu'elles ont res-

pectivement jurez avoir et tenir perpétuellement le présent traicté et tout ce

qu'est cy dessus escript ferme, stable, etc. Renunceaus, etc. En tesmoingdequoy

ilz ont requis et obtenu le scel au conlract de nostre chancellerie estre mis a

cestes qui furent faictes et passées au dict Champregnault es présences de maistre

Régné Huguenet, praticien demeurant à Charancey, Jehan Robin, Jehan Corte-

ret , aussi praticiens demeurans à Sainct-Seyne, Jehan Fornerey de Villey et

aultres tesraoings ad ce requis, les an et jour dessus dict, lesquelz et les dictz

seigneur et dame et une grande partye des dictes partyes cy dessus ont signé en

la minute de ceste suivant l'ordonnance , et pour plus grande foy ledict sieur a

signé ceste de sa main et scellé de son cachet armoyé de ses armes. Signé : Le

Menestrier de Pralon, E. de Malain, et scellé en cire rouge armoyé des armes du

dict seigneur.

Arctiives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon, B. 74. Registre des anoblisse-

ments, légitimations, affranchissements, etc., f° 9.

ccccxc

Confirmation du contrat précédent par le roi Charles IX.

1547 (18 janvier).

Charles, par la grâce de Dieu roy de P^rance, à noz amez les gens de imz

Comptes à Dijon salut. Noz chers et bien amez les raanans et habitans de Cham-

pregnault, nous ont faict remonstrer que procès estant cy devant meu entre En-
UI. 17
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gillebert de Malain, chevalier seigneur du diclChampregnault, et dame Elizabet

de Regnac, son espouse, et Hugues de Malaiu , seigneur de Vicourt, d'une part;

et les diclz supplians d'aultre. pour raison des terres censables ausdictz seigneurs

et dame, lesquelles ils reqiieroientestre reformées et réduiclesà journal de neufs

vingtz parches, selon la coustume localle du dict Champregnault et aultres lieux

circonvoisins, les dictes parties respectivement pour esviterà tous procès seroient

venuz àaccord et transaction, par laquelle entre aultres choses les dictz supplians,

ensemble leurs hoirs et successeurs, demeurent manumis et affranchis de tous

liens de mainmortes et serves conditions mainmortables envers les diclz seigneur

et dame deChampi-egnaultel leurs successeurs, ensemble du droict de feur ma-

riage, et ce moyennant les charges et conditions portées par lecontract de la dicte

transaction, à l'émologation et aucthorisation duquel vous auriez faict difficulté de

procéder que préalablement les dictz supplians n'eussent obtenu de nous l'émo-

logation et aucthorisation d'icelle, laquelle ils nous ont très humblement suppliés

et requis leur voulloir accorder. A ces causes désirans subvenirànoz subjectz se-

lon l'exigence des cas. Et après qu'il nous a esté apparu au dict conlract, en-

semble de vostre arrest cy attachez soubz nostre contre scel. vous mandons, com-

mandons et enjoignons par ces présentes, que pourveu que nous n'y ayons aucuns

intereslz pour le présent n'y por l'advenir. Vous ayez à procéder à l'émologation

d'iceluy contract tout ainsi qu'eussiez faict ou peu faire s'il eust esté par nous

emologué et auctorizé et lequel partant que besoin seroit nous émologons et

auctorisons par ces dictes présentes, condempnant et contraignant les dictes par-

ties à icelui garder et entretenir de poinct en poinct selon leur forme et teneur.

Car tel est nostre plaisir, nonobstant quelconques droiclz, ordonnance et leclres

à ce contraires.

Donné à Sainct-Germain-en-Laye le dix-huictiesme jour de janvier l'an de

grâce mil cinq cens .soixante et quatorze et de nostre règne le quatorziesme.

Signé Par le conseil, Nicolas, et scellé de cire jaulne à simple queue de parche-

min pendant.

Les Iiabitanls ayant négligé de présenter ces lettres à l'entérinement de la Chambre des

comptes dans le délai prescrit, elles furent annulées et il leur fallut pour les faire revivre solli-

citer des lettres de surannation que le roi Henri III leur accorda le 8 juin t578 et qui cette

fois furent enregistrées.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. B 74. Registre des anoblisse-

ments, légitimations, affranchissements, etc. f" 12.



MARMAGNE

Mareoinania, sur le territoire duquel l'abbaye de Fontenay fut fondée en H18, fut compris

de très bonne heure parmi les terres qui formaient sa dotation. C'était déjà un village très

ancien, puisqu'il figurait parmi ceux donnés en 723 à Waré, le fondateur du monastère de

Flavign\. Néanmoins, malgré cette antiquité que plusieurs historiens font remonter jusqu'au

milices lœtiques du Bas-Empire, les habitants du lieu étaient demeurés jusqu'en 1573 sous le

joug de la plus complète servitude. A cette époque, Jean de la Brosse, qui avait succédé à

Jean de Jaucourt, s'étant démis de son siège archiépiscopal de Vienne pour se retirer à

Fontenay, il accueillit favorablement la supplique que lui présentèrent les habitants afin de

changer leur triste condition, et de concert avec les religieux il leur octroya la charte qui suit.

CCCCXCI

Charte d atfrauchissement des habitants de Marma^rne, par Jean de la Brosse, archevêque

de Vienne, abbé commendataire de Fontenay.

1573 (26 septembre).

A tous présens et avenir salut. Nous Jehan de la Brosse (1), par la permission

divine arclievesque et comte de Vienne, abbé commendataire de l'abbaie Nostre

Dame de Fontenay de l'ordre de Cisteaul.i , diocèse d'Autun. Scavoir faisons

comme par cy devant les manans et habilans de nostre villaige de Marmagne,

noz subjetz en touUe justice, haulle, moïenne et basse et mainmorlables, nous

aient parcy devant présenté leur requeste par laquelle moïens et causes y conte-

nues nous auroient très instament supplié et requis les voulloir jetter et meclre

hors de la serville condition de mainmorte en laquelle ilz sont de présent cons-

tituez, pour de tant mieulx leur affaire réformer et avoir occasion déplus libre-

ment et plus sainctementcollocquer leurs enfants par le lien de mariaige, à quoy

faire ne peuvent parvenir par le moïen de la dicte mainmorte, et en ce faisant

les affranchir pour eulx.leur postérité née et à naistre perpétuellement et soubz

(1) JeaQ de la Brosse, 31« abbé de Fontenay, succéda à Jean de Jaucourt, mort en 1547. Nommé en jan-

vier 1561 archevêque de Vienne, il se dt^mit de ses fonctions le 4 octobre 1567, et mourut dans son abbaye
de Fontenay après 1573.
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leurs offres de toiisjours continuer de nous estre bons et loïaulx subjetz et payer

les redevances seigneurialles et autres, esquelles ilz nous sont affectez et détenus

annuellement. Laquelle requeste cejourd'huy datte de cestes, siégeant en nostre

abbaïe de Fontenay, assisté de Damp, Claude Chaireau, prieur, Jehan Teslard,

sécretain, Claude Leblanc, Clément Gosson, Jehan Moreau, chantre, Guillaume

Guenldret, sons prieur, Charles Dnfresne, Pierre Tonnaul, Guillaume Plaisant,

Pierre Merlet, Vallentin Billoquet, Pierre Oudinot et Didier Derrier, tous reli-

gieux et profez de ladicte abbaïe, représentans et faisans la plus grande partye

des autres religieux d'icelle abbaïe capilulairement assemblez au son de la cloche

en nostre chappitre pour deviser de négocier des affaires d'icelle abi)aïe, spécial-

lement pour le cas subject, nous a esté abondant et verballement rafraichy par

noz difz subjetz et habilans de Marmagne, qui ont comparu par Jehan Susserot,

Monot, maire, Philibert Croisin , etc., tons représentans la phis grande et seine

partye d'iceulx habitans. lesquelz nous ont très humblement supplié et requis

lesvoulloir comme dessus est dict affranchir eulx, leur postérité nez et à naistre

et les jeter hors la dicte servitude et lien de mainmorte, soubz considération

que tel droict est de peu de proffict en nostre dicte église, attendu que ce ne sont

que choses qui adviennent casuellement et que telles servitudes sont du tout à

à repreuver pour l'ignominie d'iceulx, offrant nous payer par chacun an insoli-

dairement une somme pour droict de bourgeoisie. Sur quoy communication

faicte du faict cy dessus à gens notables graduelz et praticiens pour ce faict par

nous assemblez et faict venir en nostre dicte abbaïe, nous aïans sur ce donné

ample ad vis et suivant anssy que tel droict est de peu de proffict à nostre dicte

abbaïe, nous les dictz abbé, religieux et couvent avons de noz grâces et puissance,

et tant pour nous que noz successeurs abbé, relligieux et couvent perpétuelle-

ment jeté et jectons nosdictz subjetz de Marmagnes hors de la dicte servitude et

lien de la mainmorte, et iceulx affranchis, manumis eulx, leurs boires, enfants

et postérité nez et à naistre aussy perpétuellement, leur permectant jouyr et user

du dict droict d'affranchissement comme font les bourgeois, manans et résidaus

es bonnes villes de Dijon, Châlon, Banlne, Semur, Ostuu etSaulieu, et sans que

par cy aprt's ils puissent encourir aulcun poinct pour la dicte servitude moïen-

nant et parmi ce qu'iceulx nosdictz subjectz ont promis et promectent nous

payer annuellement nos droictz seigneuriaulx comme tailles, courvéesque autres

droicts indifférement qu'ilz nous doibvent selon qu'il en a estéjouy du passé,

sans aulcune diminution ny altération d'iceulx et de nous païer chacun an pour

le dict droict de manumiction et de franchise au jour de feste .sainct Martin d'hi-
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ver, la somme de dix livres tournois, la livre comptée pour vingt solz et le sol

pour douze deniers tournois, le premier terme et paiement d'iccnlx droici/.

commenceront audict jour de terme de sainct Martin d'hiver prochainement ve-

nant en ung an, l'année que l'on dira mil cinq cent soixante et douze et d'illec

en avant d'année en année et de terme en terme perpétuellement , laquelle

somme serajeclée par iceulx nos dictz subjeclz sur leur communaullé, le fort por-

tant le faible, et au Jeffault de paiement iceulx audict terme piécisement seront

eniandables de soixante cinq sols tournois, carainsy a esté expressément accordé

et l'ont promis iceux nos ditz subjetz. Dont et de quoy les dictes parlyes respecti-

vement sont contantes. Promeclans nous ledict de la Brosse, soubz la dignité

d'abbé et les dictz religieux soubz le veu de leur leWigion tnamôus tactis ad pectm

es mains du notaire roial soubzscript, avoir pour agréable, etc.; et les dictz habi-

tans et subjeclz de Marmagne, de nous païer ung chacun an les dictz dix livres

tournois pour droict de franchise et au déffaut de paier au terme cy dessus les

dictz soixante et cinq sols d'amande. Pour seurté de quoy ilz ont ypolhéqué et

hypothèquent tous et ung chacun leurs biens, etc. Eu témoing de quoy nous

avons faict sceller ces présentes des sceaulx des abbé et couveut et seront lenuz

iceulx subjectz nous donnera leurs fraiz une grosse des présentes pour estre mis

es archives et trésor d'icelle abbaye pour y avoir recours, lesquelles furent faictes

et passées en icelle abbaye comme dessus est dict le viugt-sixième jour du mois de

septembre mil cinq cens soixante et treize, es présences de noble Gilbert de la

Rivière, escuyer seigneur de Mesclier, honorable homme maistre Sebastien

Champregnauld, maïeur de Semur, Claude Mugnier, grenelier deSaulien, et

Jehan Blaisot le jeune de Montbart, tesmoings requis. Signé en la minutte, de

la Brosse, archevesque de Vienne, Champregnauld, Mugnier, Blaisot et Maillaid

et les autres parties et tesmoings ne savent signer sur ce enquis. Ainsy signéTraval

et scellées en cire rouire et verde de diverses cachelz.'0'-

Copie délivrée le 5 avril 1385 par le greffier de la Chambre des comptes de Dijon. Archives

de la Côte-d'Or, Chambre des comptes de Dijon. Affaires des communes. B. 1 1 , 476. Marmagne.



VOULAINE

Ce village, du bailliage de la Montagne, qui fut donné en 1163 aux Templiers, par Gode-

froy, évêque de Langres, devint après leur suppression, en 1312, le chef-lieu du grand prieuré

de Champagne, ordre de Saint-Jean-de-Jérusa!eni ou de Malte. Toutefois ce changement de

maîtres n'amena aucune amélioration dans la condition des habitants du lieu. Serfs ils étaient,

serfs ils demeurèrent. Ce fut seulement en 1572 et peu après son installation, que le grand

prieur Michel de Seure, accédant à leurs demandes, consentit à changer le mode de percep-

tion du droit de mortuaire. Ce droit, emprunté aux plus mauvais jours de la féodalité, consis-

tait à prendre, après le décès dn chef de famille, la meilleurebôte, soit cheval ou bœuf,et après celui

delà femme, la seconde bêle. Ce droit fut converti en une somme de 3 livrespour une charrue com-

plète, et de 40 sols pour la femme, 12 sols 1/2 pour ceux qui n'avaient qu'une demie-charrue,

et 5 sols seulement au curé pour tous les autres. Deux ans plus tard le même grand prieur,

auquel, comme on va le voir bientôt, la plupart des villages de ses commanderies doivent leur

affranchissement, débuta par celui de sa résidence. Une transaction du 10 janvier 1574 qui a

échappé à nos recherches, mais qui vraisemblablemen* fut le modèle de celles qui suivirent,

rendit pour un moment les habitants de Voulaine à la liberté. Trente-un ans après Philippe de

Foissy. successeur de Michel de Seure, ayant prétendu que cet affranchissement lui portait un

préjudice considérable, fît évoquer l'affaire au Parlement de Paris, et en obtint, le 16 juillet

1605, un arrêt qui abolit la charte. D'ordinaire en pareille circonstance, et nous en avons

donné la preuve, l'entente ne tardait point à se rétablir entre les parties, qui bientôt scel-

laient un nouveau contrat; mais il n'en fut pas de même ici : Philippe de Fois.sy rendit aux

habitants les 67 écus et demi, prix de leur liberté; il rétablit la mainmorte, et depuis lors ses

successeurs non seulement ne consentirent aucune émancipation nouvelle, mais s'en montrè-

rent les adversaires les plus obstinés (1).

Inventaire des titres du grand prieuré de Champagne, I, 225 et suiv.

VILLENEUVE ET ESSEY

Le second de ces deux villages est connu dès le VHP siècle. Au XIV<^ les deux formaient une

seigneurie, mouvant de la baronnie de Mont-Saint-Jean, et plus tard de celle de Chateauneuf.

Guillaume du Four vendit, en 1401, une portion du fief d'Essey aux Chartreux de Dijon. Le
reste de la seigneurie passa des Pontailler-Talmay aux Dinteville, qui, par Bénigne, dame de

fl) CourU'péc fiiouv. (Mlit., IV, 296) s'est donc trompé quand il a écrit que Voulaine fut affranchi en 1581

par Mii-.liel de Seure, et en 1605 par Philippe de Foissy, c'est le contraire qu'il fallait dire.
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Commarin, In portèrent dans la maison de Vienne. Jean de Vienne, pelit-tils de Bénigne, la

reçut en héritage avec la baronnie de Ruffey. En 1571, lui et Jacqueline de Montgascon, sa

femme, considérant « que chacun doit désirer et appeter d'estre libre et non en servitude, •

inclinèrent favorablement aux sollicitations de leurs hommes de Villeneuve et d'Essey pour

changer leur ancienne condition. Ils leur accordèrent les lettres dont la teneur suit. Après leur

mort, Guillaume Milliere, seigneur d'Aiserey, acquit ce domaine, qu'il céda en 1588à H. Petit,

sieur de Ruffey, contrôleur de l'artillerie en Bourgogne, lequel ne tarda point à le vendre ù

Louis de Villers-la-Faye, des mains duquel il passa en celles de la famille Bellujon, et par

celle-ci aux Saini-Quentin de Blet. Vacher de BelmonI, comte de Briançon, maréchal de camp,

gendre du dernier comte de Blet, le possédait en 1780.

CCCCXCll

Contrat d'affranchissement des habitants de Villeneuve et Esse\
,

^lar Jaeciueline de Montg.istoii.

femme de Jean de Vienne, chambellan du roi, seigneur et ilaiiie du lieu.

1574 (26 juillet).

Au nom de nostre Seigneur Jésus-Christ. Amen. L'an de l'incarnation d'iceluy

courant mil cinq cent soixante et quatorze le vingt sixiesme jour du mois de

juillet, nous, Jacqueline de Monigacon, femme, cotnpaigne et procuratrice

spécialle de haultet puissant seigneur Messire Jean de Vienne (!), chevalier de

l'ordre du Roy, nostre sire, son chambellan ordinaire, baron deRioux, Poullon-

naignes. Roche-la-Vigne en Auvergne, Givry en Chaionnois, Leussey au comté

de Bourgogne, Villeneufve, seigneur d'Aicey et de Cliasilly-Ie-Bas, salut. Scavoir

faisons à tous présens et à venir que commil soit que les lieux et villages des-

dictz Villeneufve et Aicey soieut mainmortables et de condition serville et que

un chacun désire et appete, doit désirer et appeler estre libre et non en servitude

et que suivant ce, Claude Bounard, Claude Blanchct, Denis Vincenot et Jean

Vincenot tant en leurs noms que des autres manans et habilans et leiiaul héri-

tages meix, maisons, prés, terres et chenavières et autres biens quelconques

des diclz villages de Villeneufve et Aicey. subjectz du dict seigneur et de nous

(1) Jean de Vienne fut le quatrième fiU de François de Vienne, seigneur de Pyinont, d'Antiguy, et de Gil-

lette de Luxembourg ; il naquit à Commarin le 13 octobre 1549, suivit d'abord la carrière ecclésiastique qu'il

quitta bientôt. Il eut pour son lot de l'héritage paternel la baronnie de Ruffey, devint chevalier des ordres du
roi, chambellan ordinaire, lieutenant au gouvernement de Bourgogne, gouverneur du Bourbonnais. Il mou-
rut sans laisser d'enfants de sa femme, Catherine de Montgascon.

Anselme, VIU, 803.
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procureurs spéciaulx d'iceluy par procure receue par le nolaiie soubzcrit le vingt

uniesme jour d» présent mois de juillet cy après incérée nous, ayent et au dict

seigneur nostre mai'y très humblement requis les vouloir affranchir et deslivrer

non estre subjectz pour l'advenir à la servitude de mainmorte, en quoy on les

pouvoit tenir et reputer comme natifz, bien tenaus et demeurans en nos dictes

terres et seigneuries des dictz Villeneufve et Aicey à mon dict sieur et mary

appartenans,à cause de ses prédécesseurs père et mère et en les affranchissans et

leurs ostant iceluy lien de mainmorte et les déclarant eulx leurs enfants com-

raungs en biens, absentz, postérité, naiz et à naistre avec leurs meix, maisons,

biens, chevances et héritages qu'ils ont, possèdent en la dicte baronnye et

seigneurie de Villeneufve et Aiçey francs et libres et de franche et libre con-

dition et les descharger de la dicte mainmorte pour pouvoir estre eulx, leurs

enfans commungs en biens habitans. absentz, postérité, nais et à naistre succé-

der, traicter et disposer et faire toutes choses et actes de libertés que sont per-

mises, peuvent faire gens francz et libres et de franche condition, ce qui

leur avoit esté accordé par le dict seigneur et nous en considération des pertes

par eulx faictes par les guerres passées ; comme aussy soubz les offres au dict

seigneur et accords faictes de nous bailler pour une fois la somme de quatre

vingtz escus d'or soleil, l'escuz vaillant cinquante-huit solz et douze moutons

laines portans et encore dépaver par chacun an la somme de trois solz tournois de

franchises par chacun tenant feu, lieu ou héritages es dictes baronnye et seigneurie

de Villeneufve et Aiçey et qui tiendront les dictz feu. lieu ou qui posséderont

héritages en icelles baronnye et seigneurie cy après laseigneurie dudict seigneur.

Parquoi suivant ce que dessus, inclinant à ladicte requeste et en vertu de la pro-

cure spécialle à nous faicte par le dict seigneur et passée pardevant le notaire

soubscrit le unzième jour du présent tnois de juillet et soubz promesse en tant

que besoing seroit de le faire ratiffier à mon dict seigneur et mary de nostre

bon vouloir très plaine puissance et volonté, avons affi-anchyct manumis et par

lettres patentes affVanchissons et manuraectons les dictz mauans et habitans des

dictz lieux et villages de Villeneufve et Aiçey cy devant nommés, leurs commungs

en biens et autres habitans des dictz lieux nos subjectz, absentz, ensemble leurs

enfans, postérités naiz et à naistre, maisons, chevances et héritages pour le dict

seigneur nostre dict mary nous, nos successeurs et ayans causes, les deschar-

geons, exemptons et mettons hors du lien de la dicte mainmorte, servitude et

condition mainmorlableen quoy l'on les pouvoit cy après tenir et réputer comme

natif/, demeurans et possédans héritages en nos dictes terres baronnye et sei-
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gneuries de ViUeneufve et Aiçey, les déclarons de telle et semblable condition de

franchise comme sont autres habilans francz de ce duché de Bourgongne, sans

que le dict seigneur ny ses successeurs et les nostres sieurs et barons des dietz

\illages de ViUeneufve et Aiçey, à jamais cy après et à l'advenir puissions que-

relerny demander aucune chose à cause d'icellcbaronnye et seigneurie ny autre-

ment es biens et successions des dictz habifans nos dictz subjeclz et autres poisé-

dans on (|ui posséderont héritages riêreicy ny de leurs hoirs, ayant causes, enfans

naiz et à naistreet postérités, ains par iceulx habitans enfans possédais héritages

naiz el à naistre et postérités d'iceulx uzer comme gens francz ont pouvoir et cous-

tumé faire en ce dict duché de Bourgogne, nousdépartansaudictnometenvertude

ladicle procure de nosire dict seigneur et niary, de tous droictz et querelles quy y

pouroit le dicl seigneur et nos dictz sieurs hoirs et ayant causes prétendre ny

demander en quelque manière que se soit à cause de uostre dicte baronnye et

seigneurie des dictz ViUeneufve et Aiçey ce que les diclz habilans et subjeclz par

leurs dictz procureurs spéciaulx ont très humblement accepté, le tout moyennant

la somme de quatre vingtz escuz d'or solz et de poix et de douze moutons

laine pourtant à nous payés réellement comptant en présence des notaires et

tesmoings soubscritz.

Et aussy que les diclz habilans avant nommez, tant pour eulx que ceulx qui

possèdent ou posséderont héiitages riere les dictes baronnye et seigneurie de

ViUeneufve et Aiçey et en vertu de leur dicte procure, ont promis et promettent

par serment payer chacun an perpétuellement au dict seigneui', nous nos succes-

seurs et ayant causes au jour de leste Sainct-Borihélemyde franchise pour chacun

tenant feu, lieu on possédans héritages es dictes baronnye et seigneurie, nous

la dicle daxre acceptant la somme de trois solz tournois le sol vallant douze

deniers tournois premier terme de payement commençant au dicl jour de foste

Saincl-Barihélemy que l'on dira mil cinq cent soixante et quinze et d'illec

d'an en an et de terme en terme à pcrpéluilé; laquelle redevance les diclz

procureurs spéciaulx ont par ces présentes recognues, recognoissentet confessent

debvoir audict seigneur, nous et ses successeurs et leurs dictz biens, hérikiges,

meix, maisons, chevances el hypotecques et subjeclz à iceux et l;;nt pour les

habifans absentz des diclz lieux possédant et qui posséderont héritages eu icelle

baronnye et seigneurie, successeurs et ayant causes.

Nous réservons au dict seigneur et nous nos successeurs et ayant causes,

barons et seigneurs des dictes seigneurie et baronnye les justices haute, moyenne

et basse par les diclz héritages, biens, meix et maisons et à la charge outre ce

m. 18
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de payer que dessus à mon dict seigneur et raary et nous nos dictz successeurs et

ayaas causes les charges et debvances seigneurialles deheusparlesdiclz héritages,

raeix, maisons et chevances tant en tailles, censés, rentes, di.xmes, coustumes

et poulies, courvées, droitz de lods et retenue que autres quelconques droictz et

debvoirs seigneuriaux accousluraés payer et delieus cliacun an au dict seigneur

et à nous à cause des dictes baronnye et seigneurie de Villeneufve et Aicey et

qu'ilz en ont accoustumé d'uzer par cy devant faire en aucune chose excepté

sous le dict droit de lien de mainmorte. Dont et de tout ce que dessus, nous la

dicte Dame et subjectz avant nommés sommes et nous tenons pour bien contans

et promettons etc. Renonçant à toutes choses, etc. En tesmoing de quoy le scel

au contract de la dicte chancellerie a esté mis à ces présentes et au semblable

d'iceluy. Faict et passé au chastel et maison fort dudict Villeneufve pardevant

Jean Bornon notaire royal juge de la Cour de la dicte chancellerie, demeurant à

Arnay-le-Duc en présence de honorable homme et sage maistre Jean Guillaume

Bailly et juge pronotaire du dict Arnay et juge dudict Villeneufve, Claude de

Longeville escuver homme d'armes de la compaiçuie .Monsieur le duc de

Nemours, Philibert le Maire capitaine du dict Villeneufve et plusieurs aultres

tesmoings.

Signé en la minutte J. de Montgacon, J. Guillaume, P. Le Maire, C. Blanchot,

C. BonuardetV. Vincenot.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits, lettres

patentes, Registre B 81, folio 139.
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TANAY

Tctfsnatum, ainsi désigné en 1043 dans la chronique de Bèze, fut dès le principe un fief rele-

vant de labaronniedeMirebeau.il avalises seigneurs particuliers qui remontent à 1052, et por-

taient le nom de Tanay. En 1341, .1. Le Picardel, sieur de Tanay, étant mort sans dégager sa

terre des mains des juifs, elle fut vendue par autorité de justice à P. de Favernay, et se trouva

bientôt divisée en plusieurs parties, possédées par les Vaudrey, les De Gand, les d'Angoule-

vent, les Sauvigny, les Caillenot, les de Vaites. Au milieu du XV= siècle, elle passa en partie

aux mains des d'Amoncourt. En 1574, Antoine d'Amoncourt, gentilhomme ordinaire de la

Chambre du roi, sieur de Pluvaull et de Tanay, mu par plusieurs bonnes considérations et

comme il l'exposa lui-même « de sa libéralle volonté et sans induction, » transigea avec ses

hommes de Tanay pour le droit de tierce qu'il levait sur les vignes, et les affranchit de la

mainmorte (1). Quatre ans plus tard il céda sa seigneurie au marquis de Mirebeau, dont

les héritiers la vendirent en 1620 à J. Gautier, sieur d'Ebaty. L'autre portion passa des Fra-

sans aux Le Compasseur. En 1643, Roger, duc de Bellegarde, acquit les droits que la baron-

nie de Lux avait sur cette seigneurie, qui était passée, en 1634, avec le marquisat de Mire-

beau, aux mains de Michel de Beauclerc, conseiller d'État, grand maître des cérémonies, par

la vente que lui en avait faite D. Vignier, baron de Villemot, et Catherine Chabot sa femme.

Antoinette de Beauclerc, veuve de Bernard d'Esbarres, président au Parlement, les racheta

par retrail-lignager sur L. Brulard de Sillery, qui les avait acquis de Dominique de Beauclerc,

son frère, et les transmit à sa fille Mai'ie, dame de Bauffremont-Listenois, qui en 1708 recou-

vra la portion relevant de la baronniede Lux, et les conserva dans sa famille jusqu'à la Révo-

lution.

CCCCXCÏII

Contrat d'atTranchisseiiii-ut des habitants dc^ Tanay, par Antoine d'Amuncourt, seigneur du lieu.

1574 (31 octobre).

Eu uom (le nostre seigneur, Amen. L'an de l'incarnation d'icellny courant,

mil cinq cens soixante et quatorze le dernier jour du moys d'octobre. Nous,

Anthoine d'.\m encourt, chevalier de l'ordre, gentilhomme ordinaire de la cham-

(1) L'histoire manuscrite de Tanay, par Joseph Boudot, archiviste de la Côte-d'Or, porte que Marguerite

d'Epinac, veuve de Joachim de Malain, dame de Lux et de Tanay en partie, s'associa à cet acte de justice.
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bre (lu Roy, seigneur de Longeault, Tasnay, etc., scavoir faisons à tous présens

el advenir, que comme aiusy soit que h nous compète et appartient les droitz de

dixmes et tierces audicl Tasnay et finage d'illec, de prandre et cuillir les fruiclz

de treize gerbes l'une aux hiirilages subjectz à païer les dictes dixmes et tierces,

lesquelz l'on auroit plantes des vignes, ou une portion d'iceulx puis peu de

temps en ça sur lesquelles vignes, voullions avoir, prandre et recevoir des rai-

sins en prenant de treize benastons ung. Aussi que les habitans nos bommes

subjectz du dit lieu soient gens de condition de main-morte, leurs biens et héri-

tages de ce, chargés envers nous. Ainsi est que nous désirans l'honneur, proffict

et soullagement de nosdits habitans et subjectz, bien certiorez de noz droictz,

aussi pour plusieurs causes et raisons ad ce nous mouvant, avons de nostre

libéralle voUunté, sans induction, abonné, et par ces présentes abonnons, et

réduisons les dits droits de dixmes et tierces des raisins des vignes plantées

et à planter ausdit lieu et (inage subjectz à nous païer dixmes, à prendre et

recevoir les ditz dixmes et tierces au feur de seize benastons l'un. Pour scavoir le

nombre desquelz, quant viendra à dixmer ung chacun particulièrement les

déclairera par serment qu'ilz presteront es mains des receveurs desdictes dixmes

el tierces sur le champ, dont par serment ung chacun sera creu en son rapport,

pour scavoir les ([uantitez des raisins qu'ilz auront euz. Et oîi ilz lenireroient raisins

sans dixmer, en ce cas seront amendables envers nous de la somme de soixante

cinq solz pour chacune fois.

Eu outre par ces dites présentes, avons manumis et affranchis, manumellons

et affranchissons tous lesdilz héritages dudiû Tasnay, nos hommes et subjectz,

les metlans hors de la dite servitude et condition de main-morte, les déclarans

tenant et réputans gens de libre et de franche condition, eulx, leur postérité,

hoirs et aïans cause, nez et à naistre, biens meubles, immeubles, présens et ad-

venir quelxconques, en réservant néanlmoins noz droictz el redevances conti-

nuelles païables chacun an comme dixmes, rentes, censés, tailles et poulies (ju'ilz

nous paieront comme de présent, ilz font el ont fait du passé. Le quel aboime-

menl des dixmes et affranchissement avons fait et faisons comme dict est pour

les raisons avant dictes. Et moyennant la somme de six cent livres tournois

monnoye courant paiable assavoyr : cent livres comptant réallement et de faict,

en présence des notaires et témoings en bas nommez, en escuz et monnoye

blanche; et le reste que sont cinq cens livres, se paiera dans le premier jour de

may, jour de feste Sainct-Jacques et Sainct-Philippes prochaine. Des quelz

habitans, les noms, surnoms la teneur s'ensuit. Assavoir : Messire Richard
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Favet, prê!re curé fie Changes, Jean et ClcHneut Favet ses frères, etc., présens,

slipulaus et accoplans, tant pour eulx que pour les absens qui ont promis faire

le paiement cy dessus à nous ledit seigneur deans le dit tems, àpeine de tous

despens, dommages et intérestz. Dont et de tout ce que dessus nous les dites par-

ties sommes coulantes par la teneur de ces dites présentes, nous, le dict

sieur d'Amoncourt, avons donné et permis aux susdits nommez de pouvoir

par eulx associer au présent atTranchissementceulx tenant héritages soubz et vers

nosire seigneurie dudit Tasnay qui sont is'.us et sortis dudit lieu de Tasnay,

lesquels auront après l'association qui leur en sera faicte par les dicts habitans,

cousiiluaus nos dilz habitans, pour ce regard, nos procureurs généraulx, spé-

ciaulx, irrévocaiiles n'entendant néanmoings que ceux lenans héritages audit

lieu des lieux de Dijon, Miiebel et autres lieux de villes n'estans dudit Tasnay

soient comprins audit aiïranchissement. Lesquels néanmoins réservez pour en

disjioser à nostre volunlé, promettans par noz sermens, avoir et tenir le contenu

es présentes à tou^jours agréable, sans aller et venir au contraire, ains l'accom-

plir de point en point selon sa forme et teneur. Et les dits habitans présens que

dessus ont promis par leurs sermens prestez aux sainctz Evangilles de Dieu,

aussi avoir agréable, tenir ferme et stable le dit contenu en ces présentes, et

nous paier les dits dixmes de vignes au feur de seize beuastons l'un comme

dessus est dict soubz l'oblii^alion de fous et chacuns noz biens ceulx de noz hoirs

et ayant cause et successeurs et sieurs du dict Tasnay et soubz l'obligation etc.

En tesmoing avons re(|uis et fait mettre à cesles le scel de ladicte chancellerie,

qui furent faites et passées audit Tasnay pardevant Chrétien Buvée de Mirebel,

notaire royal juré d icelle court, pour le Roy nosire sire es présences de honno-

rable liomme Guillaume Mathey,. marchand à Dijon, Messire Claude Contot

prêtre, vicaire dudit Tasnay, honnorable Richard Dechargey mai'chant fiTasniot,

Jean Chapuis deTalemay, Nicolas Petit de Sacqueney et Jean \ielot de Maxilly-

sur-Saone, tesmoiugs ad ce appeliez et requis. La minute de ceste est aussi signée

Anioucourt, J. Chabeuf praticien, Favotte, A. Jourssan, L. Deschargey, Q. Cha-

beuf, J. Chappuis, J. Favet, J. Chabeuf, et Ch. Buvée notaires ainsi signé Buvée,

et comme tabellion P. Morin.

Copie délivrée le 13 avril 1585 par le greffier de la Chambre des comptes de Dijon. Archives

de la Cûlc-d'Or, B, Chambre des comptes de Dijon, B 11480. Affaires des communes. Tanay.
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iNOIRON-SOUS-BÈZE

. Nerons Villa, s'il ne fit point partie de la dotation primitive du monastère de Bèze, lui ap-

partint toujours de très bonne heure, puisque, dans un plaid tenu en 1076 à l'abbaye même,
en pi'ésence du duc de Bourgogne, Foulque de Mailly, sieur de Beaumont, et Geoffroy, son

fils, s'engagèrent formellement à rendre celle terre qu'ils avaient usurpée. Dès lors, aucun

seigneur laïque ne vint contester aux religieux les droits qu'ils prétendaieiit sur les habitants

du lieu, dont la condition sociale formait le plus grand contraste avec celle de leurs voisins de

Bèze, qui jouissaient dès i^22i de droits civils fort étendus et d'une administration communale.

Cela dura ainsi jusqu'en 1074, c'est-à-dire en pleines guerres de religion. Or les gens de

Noiron, qui, sujets d'un monastère, avaient plus particulièrement souffert du passage inces-

sant des troupes des deux partis, et surtout de l'invasion des Reitres, voyant leur misère au

comble, y puisèrent le courage d'exiger ce qu'en des temps plus tranquilles on se fût difficil-

lement décidé à leur accorder. Mis en demeure de choisir entre des concessions et l'abandon

de leur terre, l'abbé et les religieux se décidèrent en ces termes pour le premier parii.

CCCCXCIV

Contrat d'affranchissement des haijitants Je Xoiron-soiis-BÈze. par l'abbé et les religieux de Bèze.

1574 (.30 octobre).

Soj't notoire et manifeste rjue an lieu et monastère Sainct Pierre de Bèze, or-

dre sainct Beiioist, diocèse de Langres, ce jourd'hui datte de ceste, ou chapitre du

dit monastère et illec estans, se sont capitulairement assemblez au son de la

cloche, à la manière ancienne etaccoustumée, révérend seigneur et prélat Messire

Charles d'Escars (I) par la grAce de Dien abbé du dict monastère et en la dicte

qualité, frère Lancelot de Cassard, grand prieur et chantre, Pierre du Chapteul.

dicl de Boiineville, enlFermier, Pierre Dubois, cellerier, Pierre de Massey, secre-

tain, Philibert Fourneret
,
prévost , Pierre de laBaulme, refecturier, Adrian de

(1) Charles de Pénisse d'Esoar?, 52= abbé de Bèze, succéda en )5'i7 au cardinal de Givn-, son oncle. Nommé
évéque do Poitiers en 1564, il fut transféré en 157) sur le siège lie Langres. Il mourut en 1614, à Bèze, où il

s'était retiré, et y fut inbumé.
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Lesfin, Jehan de Boussard et Guillaume de Jacquemy, tous prêtres, religieux,

profès; Hugues de Graschauls, Nicolas Noblet et Claude de Teissey, novices,

faisans et représantans tout le couvent en la dicte abbaye. Les dicts religieux, de

l'aucthoriféde leur abbé présent, consentant et les aucthorisant quant à ce, les-

quelz ont déclaré par la voix du dict sieur abbé que plusieurs doléances leur

avoient esté faictes par cy devant, et remonstrances de la part des manans et ha-

bitans de Noyron , lez le dict Beze, hommes et subjectz, de leur abbaye, et en-

cores présentement au dict chappitre, se sont devant les lesmoings et notaires

soubscriplz représentez personnellement , Anthoine Colin , Martin Chabeufz,

procureurs scindicqz du dict Noiron, Jaques Moreau, Viennot Narbonnel, Thie-

bault Clément, Jean Clément, Jehan Mongenot, Prudent Mougenot , Jehan Mo-

reaul, Jacob Le Blanc, habitansdu dict villaige de Noiron, lesquels, tant en leurs

noms que pour et au nom des aultres habilans du dict lieu, et en vertu de pro-

curation et du pouvoir de tous les manans et habilans du dict Noiron à eux

donné, ont déclaré et remonstré aus dicts sieur abbé et religieux que sur au

moïen des guerres ayant cy devant régné en ce pais à l'occasion des tumultes et

troubles pour lefaict de la religion, aussy que pour la cherté du temps et grandes

famines, selon qu'il leur a apparu par information sue ce faicte par leur commis

et depputez, ayans régné ces dernières années ou dict lieu et pour eslre envers

le dict monastère chargez annuellement eux et leurs biens de plusieurs redeb-

vances et grosses prestations; iiz estoient maintenant reduitz en exfresme paou-

vreté, tellement qu'il leur estoil impossible supporter davantage les dictes

charges ny faire résidence au dict lieu soubz la seigneurie du dict monastère,

soubz laquelle aulcune personne ne voulloit venir habiter à cause des dictes

charges et servitudes y estant, de manière qu'ilz n'avoient moïens coUoquer leurs

enffans par mariaige, de vendre leurs biens mainmortabies pour eulx en aider à

la substantion de leurs vyes et nécessitez de leur familles
,
joinct que, tant par

famine et mortalitté, plusieurs des plus riches habitans du dict Noiron auroient

terminé vye par mort, au moïen de quoy estoient demeurées plusieurs maisons

inhabitées et terres sans culture, qui les contraindrait absenter le dict lieu, sy

parles dictz seigneurs abbé et religieulx, leurs seigneurs temporelz, ne leur estoit

imparty quelques bénéfices, grâce et descharge des servitudes et redebvances

dont eulx et leurs biens sont annuellement affectez envers le dict monastère,

comme il appert à gens ecclésiastiques, précipueraent envers leurs subjetz fi-

delles que sont les ditz de Noiron, ou du moiugs d'une partie d'icelles deschargé,

servitude et redebvances commilz ont particullierement déclaré, supliant conve-
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nablemenl y estre pourveu. Quoy entendu parles ciitz sieurs abbé et reliaieiix,

après avoir communiqué ensemble sur ce. tant présenteniint que auparavant,

comme ilz ont rapporté et attesté, tant par la voix du dict sieur abbé di* t et

déclaré que pour les considérations susdictes et aultres justes causes, à ce les

mouvans, par meure délibération entre aulx pour eulx et leurs sucesseurs abbez,

religieux et couvent du dict Beze, affin de donner moïen à leur dictz subjetz du

dict Noiron de vivre et entretenir eulx et leurs familles au dict lieu soubz la dicte

seigneurye de Beze et religion catholique, ilz alTranchissoient et manumectoienl,

comme ilz ont faict par ceste, doiz maintenant pour toujours et à jamais, perpé-

tuellement sans aucune perfinition ny prescription de lemps des dicls manans

et babitans de Noiron. tant hommes que femmes, de quelque eaige qu'ilz soient,

et chacun d'eux ensemble de tous aultres isseuz du dict lieu par origine et nais-

sance, quelques partz qu'ilz soient résidens, soil hommes ou feiiuncs, pour eulx,

leurs hoirs et postérittez, naiz et à naistre, et chascung d'eux eu droict soy, avec

leurs biens communaux, meix, maisons, preiz, terres, vignes et héiitaiges quel-

conques situez riere le dict lieu, territoire et linaige dudict Noiioa, de tontes

charges. macuUes et servitutes de mainmorte, quelles qu'elles soient, les décla-

rantz et voullans estre hommes et gens lièges, francz et de libre condition, hors

de toute charge et condition de mainmorte, ad ce qu'ilz puissent quand et quand

bon leur semblera, tant en conmiun qu'en particulier, disposer de leurs biens

comme ont accoustuméz gens libres et francz et pour succéder les ungs aux

aultres. A la charge néanmoings et condition que les ditz habitans seront tenuz

païer au dict sieur et à ses successeurs abbez en ,1a dicte abbaye les mesmes

droictz, charges, cens, redevances et dixmes qu'ilz ont accoustuméz du passé,

sans qu'ilz demeurent deschargéz de la taille dont ilsestoient taillables à volonté

parle dict seigneur deux fois l'an, pour laquelle ilz n'ont esté imposez pour un

an à plus haulte somme que de cinquante cinq solz tournois, que pour laquelle

et en considération du dict affranchissement seront tenu/ les dictz habitans du

dict Noiron païer et délivrer par chacun tenant feu et lieu au dict Noiron par

chacung an la somme de dix solz tournois de taille qui se paiera au jour de feste

sainct Martin d'ivert. Le premier payement commauçaul au dict jour (jue l'on

comptera mil cinq cens soixante et quinze. La(|uelle taille s'ap|)ellera la taille de

l'affranchissement, que les procureurs du dict Noiron seront tenuz lever an.\ fralz

de la dicte commune. Lequel seigneur, à faiilte de paiement pourra contraindre

l'ungdes pai'ticuliers du dict Noiron piuir le payement de la dicte taille, ce que les

prénommés prés(;ns. procureurs et liabilans dudict Noiron au dict nom ont promis
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et promectent faire, acceptanspour eulx et leurs cohabitans, leurs hoirs, succes-

seurs et aians cause le contenu cy devant et après escript pour le proffict des

diclz ha!)itans et de fous aultres hahitans absens à qui il appartient. Ce que les

diclz sieurs abbé, religieux et couvent ont oclroyé, promis et accordé pour val-

loir perpctueliement, et avec ce, le dict sieur abbé a promis et promect de faire

homologuer, confirmer et aucthoriser tout le contenu en cesl part par le supé-

rieur et court de parlement, et de plus par noslre Sainct Père le Pape. Et de ce

en re:idre une signature d'instrument ans diclz habilans le plutost que faire se

pourra aux fraiz des dilz habilans dont d'une part et d'aultre les dictes parties

se sont tenues et tiennent respectivement pour bien coulantes. Promectans quant

à ce les dictes parties, etc. Renunçans à toutes choses contraires aux présentes.

En tesmoing de ce les dictes parties ont obtenuz les scelz de la dicte chancellerie

et bail liage du dict Beze estre misa ces dictes présentes, ausquelles elles ont faict

aussi apposer le scel de la dicte abbaye et scel conventuel du dict convent pour

la validité, corroboration et approbation des dictes présentes. Faictes et passées

au dict Beze, au chapitre de la dicte abbaye, le pénultiesme jour du mois d'oc-

tobre, Tan mil cinq cens soixante et quatorze, par devant Hugues Berlhelemy,

notaire roïal, Pierre Tonnelier et Ligier Barillet, notaires es bailliaige, terres et

seigneuries du dict Beze; lesquelz sieurs abbé, religieux et convent ont signé la

noie avec ces notaires susdictz. Signé : Pierre Tonnelier et Barillet, notaires.

Copie délivrée le 22 mars 138S par le greflier de la Chambre des comptes de Dijon. Ar-
chives de la Côle-d'Or, B, Chambre des comptes de Dijon, U 11447. .Aft'aircs des communes.
Noiron-sous-Bèze.

m. 1»



FONTAINE-EN-DUESMOIS

Fontanas, connu dès 992, était au XII* siècle une seigneurie de l'ancien Duesraois, possé-

dée par une famille qui figure parmi les bienfaiteurs de l'abbaye de Fontenay. Éteinte à la fin

du XIV" siècle, celte famille fut remplacée par les Biais, les Chazan, auxquels succédèrent les

Mandelot, puis, vers 14o0, les d'Éguilly. En ICOO, Jacques, dernier du nom, vendit sa terre à

Gabriel de Saint-Belin, seigneur de Bielle. Elle resta dans cette famille jusqu'en 1757, époque

à laquelle elle en sortit par la vente qu'en fit François-Henri de Saint-Belin, à Claude-Morel

de Vllliers, trésorier de France. Onze ans plus tard, celui-ci s'en défit en faveur de Frédéric

de Fresne, dont les héritiers la possédaient encore au moment de la Révolution.

Les habitants de Fontaine qui, jusqu'au règne de Henri III, étaient demeurés sous le joug

de la mainmorte, ayant pris la résolution de fortifier leur village pour se garantir des partis

armés qui couraient le pays, voulurent en même temps changer leur condition première. Ils

s'adressèrent à leur seigneur, J. d'Éguilly, qui ne se montra point opposé à leur désir de

devenir « libres et franches personnes, comme les habitans de Dijon, de Taiant et de Chau-

mont, de Châlillon ; » seulement son consentement fut loin d'être gratuit. En échange d'un

droit qui partout ailleurs se compensait par une taille ou une redevance en argent, le sieur

d'Éguilly, outre le maintien intégral des autres droits seigneuriaux spécifiés au contrat, exi-

gea de la part des gens de Fontaine la cession complète d'un bois et de deux prairies, dont

par grâce il voulut bien leur laisser le vain p.àturage. Il leur permit d'avoir chez eux des

fours privés et leur promit son appui en cour pour le-; fortifications. Ces conditions étaient

dures, mais la liberté et le droit de disposer de son bien étaient choses si précieuses, que les

pauvres gens de Fontaine acceptèrent. Voici l'acte :

ccccxcv

Contrat d'affranchissement des habitants de Fontaine-en-Duesmois, par Jean d'Éguilly,

chevalier seigneur dudit lieu.

1575 (18 février).

Eq nom de INostre Seigneur, Amen. L'an de l'incarnation d'icelluy courant,

mil cinq cens soixante et quinze, le dix-huitiesme jour du mois de feuvrier, nous

Charles Legrand, licencier en droictz, garde de scel roïal aux contraulx de la

chancellerie de Bourgongne au conté de la Montaigne, demeurant à Chastillon-
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sur-Seine salut. Soit notoire à tous que au lieu de Fontaines en Deusmois, par-

devant Philibert de Frettes et Edme de Fretles notaires roïaulx demeurants au

dict Chastillon et en présence des lesmoings cy après nommés, comparurent en

leurs personnes hault et puissant seigneur messire Jean d'Esgiiilly chevallier

seigneur des dilz Esguillyet Fontaines, Chevry en Montaigne, Marlrois, Bissey les

Pierres et Ballot en partie d'une part. Messire Estienne Polot prebtre et curé du

dict Fontaines tant pour luy que pour Pierre Potot son frère commungs en biens,

Claude Gautheleret, Jean Rouhier, etc., tous manans et habitans du dict Fon-

taines et représentans la pins grande et seine partie du corps universel d'icelluy,

et tant pour eulx que pour tous les aultres habitans ab^entz, réservé Nicolas

Comparot notaire royal absent, prometlans faire ratiffier le contenu cy après aux

dilz aultres habitanz, à peine de tous despens, dommages et intérrestz.

Comme le lieu de Fontaines soit assis et scilué au dedans et pais du duchié de

Bourgongne, soubz le ressort du bailliage de la Montaigne et les manans et habi-

tans en ses hommes et subjectz du dit sieur aïant sur eulx droit de mainmorte

tel que la coustume du pais le dispose, dequoy tous et chascuns les dessus

nommés conviennent et avoir tousjours esté et demeurés eulx et leurs anléces-

seurs soubz tels forme, condiclion delaquelleleurvoulloir et affection a esté et est

encoresà présent de se retirer soubz le bon voulloiretplaisirdudict sieur pour vivre

et demeurer en toute franchise et liberté ccmme font les aultres hommes libres

et francs du dict pais, me.^mes ceulx de Dijon, Tallant et lue de Chaulmont de

ChasIillon-sur-Seine, affin que leurs enffantz et aullres parantz leur puissent à

l'advenir et à leurs successeurs naiz et à naislre succedder, sans que le dict sieur

ou ses successeurs puissent en leurs biens et successions à l'advenir prétendre

quereller ny réclamer aulcun droit, mais que tous et chascuns les biens de leurs

ditz hommes et subjectz soient et appartiennent à leurs susdilz eiilTans et aulnes

leurs parentz naiz et à naistre que dict est en toute franchise et liberté de quoy

plusieurs fois ont supplié et supplient encore de présent en toute humilité le dit

sieur lui congnoissant et confessant avoir esté toujours recongneu de ses ditz hommes

en tout honneur et révérances, telle qu'ilz lui ont deheu et doibvent pourter ; incli-

nant à leur prière et supplication, soubz les conditions, charges et modiffications

cy après déclarées, les a recuz et recoipt de son bon vouUoir et plain grey à

la dicte franchise et liberté, pour les tenir comme de présent il faict et tient et

à conserver, mais pour luy et ses di<lz successeurs ses hommes et subjectz francz

et de telle libre et franche condition que sont ceux des dictes villes de Dijon,

Tallant et rue de Chaulmont du dict Chastillon et plus sy possible estoit. Se dé-
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partant comme il faict par ces préseates du droit de mainmorte qu'il a sur eulx,

qu'il leur quitte et remet pour eulx et pour toutes leurs postôritées naiz et à

naistre, les tenant/, et réputans comme dlct est francz, sans que luy ou ses dictz

successeurs se puissent jamais aydier allencontre d'eux du dict droit de main-

morte ny en quereller aulcune chose. Auquel droit de mainmorte, il a renuncé

et renunce par castes et veult que la dicte liberté et franchise ayt perpétuelle-

ment lieu et effect au proffit de ses dictz subjectz présens et advenir quelconques,

sans par ce préjudicieraux autres droitz deuz audit seigneur par les ditz babilans

et aultres vcnans demeurer au dit Fontaines présens et à l'advenir ; de la taille

dehue et abonnée à la somme de soixante quinze livres tournois dehue et païable

chacung an au jour de feste Saint Berthelemy en suyvant l'ancienne coustume

localle ; droictz des tierces à raison de douze gerbes l'une et aulcunes terres qui

n'ont peu nommer et de vingt quatre gerbes en d'aultres, selon l'ancienne cous-

tume, et dont les ditz habitans en bailleront au dict sieur et aux charges de crier

par trois fois avant que mettre leurs «rerbes en leurs granches ces mesmes motz:

tiersarre, tiersarre, tiersarre, à peine de l'esmande de soixante et cinq solz; deux

poulies accoustumées païer au dit seigneur par chacun an sur chascun feug au

jour de Noël et saint Berthelemy; lods à raison de douze deniers pour livre des

achaptz, retenue; gatteau des nouveaulx mariés; deux courvées de bras aussy

par chiscung feug chacung an et trois courvées de charrues par ceulx aïans

chevaulx, cheval ou besie traihante ; exploitz de justice selon et en la manière

qu'en à jouy le dit sieur et ses prédécesseurs ; censés de bled et argent et géné-

rallement leurs aultres droitz seigneuriaulx qui luy appartiennent et dont les

seigneurs ses prédécesseurs auroient et ont jouy, comme encores ledit seigneur

faict de présent, que les dessus nommés ses dictz hommes et subjeclz presentz

et stipulanfz pour eulx leurs ditz successeurs naiz et à naistre et aïant cause d'eux,

ont accepté. Moïennant laquelle franchise et liberté à eulx concéddées et octroiées

par le dit seigneur ainsy que dici est, ont h le dit sieur baillé, céddé et trans-

porté pour luy ses hoirs et aïans cause d3 luy, leur contrée de bois assise et sci-

tuée ou finage et territoire du dit Fontaines appelé la Souhey, tenant d'une part

aux finages de Moraulx et d'aultres costés devers le dict Fontaines, à Liénard

Bornot et plusieurs aultres du dict Fontaines, d'ung bout à .Jean Rouhier, et

d'aultre au chemin commung, selon qu'elle s'estend et comporte de longueur et

largeur, en se déparlant k son proffict de ses dictz successeurs et aïans cause de

luy, de touts quelconques de droit tant en fruits et propriété que aullres quel

qu'il soit qu'ilz y pourroient prétendre, quereller et réclamer comme aussi des
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pièces de prey cy après declorées. Et ou il adviendroit que le dit sieur ou ses dilz

successeuis voulsit cy après laisser la dite contrée de bois en bois de haulte fus-

fayc, ne pourront les ditz habitans ny leurs successeurs mener ou faire mener

leur bosliiil quel qu'il soit eu temps de grenier, à commencer dès le jour de feste

Saint Michel jusques au jour de feste Saint André suyvant après, à peine de

l'emande de soixante et cinq solz applicable au dit sieur contre chascun des ditz

habilans qui seront treuvés faisant le contraire, et ou le dit sieur vouidroit réduire

et mettre la dite contrée de bois en garaines, n'y pourront les habilans en fout

temps conduire et faire mener leur dit beslail champoïer à peine de l'emande.

Ont encore les dilz habilans remis, quitté et délaissé au proffil du dict sieur

et ses dictz successeurs sieurs du dit lieu leur pièce de prey dicte et appelée vul-

gairement le Prey de la Ville, contenant environ quatre soyttures, tenant d'ung

cosié <'i la rivière et d'aultres aux îei'res laborables appartenant à plusieurs par-

ticuliers du dit lieu, d'ung bout à ung prey appartenant au dit sieur appelé le

Demeurant du Breid d'autre bout h. Simon Thumereau et au chemin tirant du

dict Fontaine à Saint Martin et selon les bornes qui ce jourdhuy y ont esté mises

et plantées entre la poition du dit sieur et du reste qui est demeuré en pasquier

devers le dit chemin aux ditz habitantz, en présence du dit seigneur et des ditz

habilans et de leur consentement; item une aultre pièce de prey dite et appellée

le Pâlis des Buttes qui tient du cousté devers le dict Fontaines aux terres labou-

rables apparfenans à plusieurs particuliers contournant dessus ledit pacquis,

d'aultre à la rivière d'ung bout aux bornes cy dessus et mises par les dictz sei-

gneurs et habitantz d'aultre bout cà Jean Bornot fils de Philibert Bornot; item

une aultre seyctureet demie de prey dicte el appelée le Pâtis de laLeau qui lient

du cousté à la dite rivière et d'aultre aux terres labourables appartenants aux

Bornotz dict Maitre, d'ung bout par dessoubz à ung prey appartenant au dict sei-

gneur appelle le Prey dn Pont ; d'ung aultre seyclure de prey dicte et appellée le

Pâtis Ilarlot. tenant d'unepartà la dicte rivière etd'aultreà une terre labourable

appartenant à Simon Thumereau d'ung bout au prey appelle le prey du pont

apartenant au dict sieur et d'aultre bout à Jean Bornot dict armurier. Es quelles

susdites piè<^es de prey les dictz habitans ne pourront champoïer ne faire cham-

poïer leurs dictz beslail deansicelles contrées jusques après la tonsure et couppe

de la [)remière herbe et dont le dict seigneur jouira luy et ses successeurs sei-

gneurs du dict Fontaines selon et en la forme el manière qu'il a jouy et jouist

de présent de ses aultres preys au dict lieu et aux mesmes droilz et auctorité et

deffeuces accouslumées.
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Est encore accordé entre les dictz sieurs et habitans, quiceulx habitans pour-

ront avoir en leurs maisons, fours particuliers à la mesure de l'aulne de Provins

seullemcnt et non plus, pour y cuire paste non levée, à peine de l'esmande de

soixante et cinq solz.

Comme aussy demeure la rivière du dict lieu aux ditz habitans pour y pescher

selon que d'ancienneté ilz ont accousturaé faire.

Et pour ce qu'il est procès entre les diclz seigneur et habitans pour le regard

des assemblées, demeurent les diclz procès assoppis et jouiront du dict droit,

iceulx habitans selon et suyvant la coustume de Bourgongne. les despens faictz

à la poursuilte du dict procès, comme aussy de ceulx des procès du four et de la

dicte rivière compensée. Promeclanl au surplus le dict seigneur aux diclz habitans

de eulx se pouvoir fermer et eslire en ville, aiant lonteffois le congé et permission

du roy sur ce. Et faisant arpanlagede la dicle fermeture, où ils setrouverroit que

les basions et corde pour la commodité des murailles et fermeture de la dicte

ville passeront par dessus les hérilaiges du dict sieur, faire le pourront les habi-

tans sans luy en rendre aulcuns dommages et inlerresiz. Leur a aussy permis

le dict sieur prendre pierres de tailles, orvailles (1), et terre partout ses bois et

héritaiges, où ilz s'en treuveront en réparant les héritaiges, au surplus quant aux

pâtis commungs comme aussy le bois de Lesnoy demeure aux dictz habitans pour

en jouir comme bons pères de famille selon qu'ils en ont par cidevantjouy et

suivant le titirequ'ilz en ont que le dict seigneur a confirmé et coudrme par ceste.

Et quant aux pâtis reslans en pourront les dictz habitans disposer pour leur fabri-

que et commuuaulté comme bon leur semblera, leur promeclant encorre pouvoir

mectreen regain le dict grand prey delà ville cy devant nommé pour pasturer leurs

bestes traihantes après la première herbe coppée, sans qu'ilz soient tenùz en ren-

dre aulcune chose au dict seigneur ny à ses successeurs seigneurs le tout par traic-

té transcrict et accord faiclz entre les dictes parties dont elles se sont tenues pour

bien contantes et promis par leur foyet serment, etc. Faict et passées audict Fon-

taines pardevanl les dictz notaires en présence de François de Columbel escuier

seigneur du dict lieu et de Laborde, Claude Guiennot de Villaines, Jean Perriet

du dict Villaines et Edme Cassey de Coulemiers, Jean Patrouillier chirorgien de

La Villeneufve, Jean Gradelet des Morotz, Jean Amiot de Chailly, Claude Girard

du xMaiguy, Anthoine Fourrier et aultres tesmoings. Signé sur la rainutte d'Es-

guilly, Columbel, C. Potot, (À. Bornol, G. Bornot, Juuot, Simon Tliumereau,

(1) MoellonSj pierre luuieuse.
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J. Patrouillier, C. Bornof et Fourrier. Signé enfin P. de Frettes et de Fretles, et

plus bas tabellion du Noyrot, et scellé d'ung petit scel sur le dos du dernier feuillet

en cire verde aux armes du Roy.

Vidimus donné le 22 mars 1585 par le greffier de la Chambre des comptes de Dijon. Ar-
chives de la Côie-d'Or. Chambre des comptes de Dijon, B 11475. Affaires des communes.
Fontaine-en-Duesmois.

COURBAN

L'ancienne commanderie d'Épailly, établie au commencement du XTII" siècle par les Tem-
pliers, à Courban même, était formée de la réunion de cette terre avec celles de Bissey-la-

Côte, de Louesme, de Frayer, de Souis, de Brisetéte et de l'Hôpital. Courban fut donné en par-

tie, en 1209, par Milon, comte de Bar-sur-Seine, et les Templiers acquirent le surplus en

1224 sur Erard de Chacenay. Après la suppression de l'Ordre, la commanderie échut aux

chevaliers de Saint-Jean-de Jérusalem, et concourut à la dotation du grand-prieuré de Cham-
pagne. Mais soit que par politique les Templiers se fussent montrés moins durs que les Hospi-

taliers envers leurs vassaux, soit par d'autres causes restées ignorées, la condition des

hommes de la commanderie était plus douce que celle de ceux originairement placés sous la

domination de ces derniers. Ainsi le rôle de la cerche des feux du bailliage de la Montagne,

dressé en 1423 par les élus des États du duché, atteste que les hommes de la commanderie

d'Épailly étaient tous abonnés (1). C'était un premier pas du côté de l'émancipation, que des

circonstances favorables devaient rendre définitive, et bien qu'une première tentative essayée

en 1451 fût demeurée sans résultat (2), néanmoins les longues guerres du XVI» siècle, les

(1) Ce n'était pas du reste le seul exemple qui existe : Normier, Uncey, Avosne, Pontaubert, toutes an-

ciennes templeries, sout d(^clarées localités franches ou abonnées.

(î) Les habitants de Courban ayant contesté au commandeur Hugues d'Arcy l'étendue des droits seigneu-

riaux qu'il préleudait, il les assigna au bailliage de la Montagne et par appel au Parlement de Paris. Mais

alors intervint une transaction datée du 19 août, par laquelle les habitants, reconnaissant avoir « folement et

igQorement n agi, déclaraient qu'ils étaient justiciables du commandeur, de condition maiumortable , et les

femmes sujettes au droit de formariage.

Ils confessaient devoir au commandeur: la tierce sur le pied de 12 gerbes de blé ou avoine, Tune; de

12 queues de vin l'une, et du tiers des menues graines, à l'exception des fèves.

La banalité du four, du moulin et du pressoir; le banviu depuis la Saint-Martin d'hiver jusqu'aux vendanges.

Les corvées de bras et de charrue; les lods et ventes taxés à 2 gros pour livre, une taille payable le jour de

la Saint-Remi, variant de 18 deniers à 4 sols par feu, selon la fortune des habitants.

Les censés et rentes échéant au même terme, de même qu'une redevance d'un denier sur chaque bête non

trahant, comme vaches, moutons.

Une taille de 20 livres payable à la Toussaint, avec faculté en cas de non paiement d'enlever les «huisseries,»

ou les portes des maisons, ou de saisir le bétail.

Une géline par feu le jour de Garementrant.

Cette transaction fut homologuée p,ar arrêt du Parlement de Paris, mars 1451-1452. Archives de la Côte-

d'Or. Fonds du grand-prieuré de Champagne. Commanderie d'Epailly.
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calamités de tout genre qui en furent la suite, la négligence des grands-prieurs engagés dans

une lutte sans merci avec les Musulmans, à percevoir l'iiitégralilé de leurs droits, et enfin la

tendance générale des vassaux à étendre la portée de leurs concessions, amenèrent pou à peu

l'abandon de la perception du droit de mainmorte, la coutume tomba en désuétude, et quand,

vers lo6S, le grand-prieur Pierre d'Aubelerre, plus soigneux de ses intérêts, voulut la faire

revivre, les vassaux de la conimanderie lui dénièrent cette prétention et ne crai.^Miirent pas

de la combattre devant les tribunaux. A sa mort, quatre procès étaient pendants au bailliage

de Châlillon, lorsque son successeur, Michel de Seure, conseiller d'État, qui pour son début

avait affranchi le chef-lieu de sa résidence, dont la condition servile n'était pas douteuse,

préféra une transaction avantageuse aux chances d'un procès incertain.

CCCCXCVI

Contrat d'affranchissement des habitants do Courban, par Michel de Seure, grand-prieur

de Champagne,

1578 (14 septembre).

Charles Legraud licencié es lois, garde du scel royal en bailliage et chancelle-

rye du comlé de la Montaigne à tous présons el advenir, scavoir faisons que le

qualorziesme jour du moys de septembre mil cinij cens soixante el dix huict, au

lieu de Corbaon devant l'esglise parochialle du dit lieu, pardevant Nicolas

Mychellot notaire royal es dicls bailliage et (-hancellerye résidant à Voullainnes,

furenlprésens révérend seigneur, messire Michel deSeure grand prieur de Cham-

pagne, chambellan et conseiller du Roy en son privé conseil, cappilaine de

cinf|uante hommes d'armes de ses ordonnances et à cause de sa comniandcrie

d'Espailly, seigneur du dict Corban d'une part, Edme Bavoillot, notaire royal,

Jean Bavoillot, Jean et Didier Chalemendrier frères, etc., to.is maiians, habitans

résidans et biens tenans au dict lieu de Corbaon, faisans et représenlans la plus

grande et sayne partie des dictz habitans d'aultre part, et recongueurent icelles

parties comme plusieurs procès et différens fussent meus et inlanlés et aullres

presls à mouvoir et intanter entre le dit sieur Grand Prieur el plusieurs des dits

habitans du dit Corban, sur le faicl de plusieurs droicts el successions de main-

morte et aultres droictz de feur mariage que le dit sieur Grand Prieur disoil luy

estre advenuz et escheuz depuis son advenement au dit prieuré, lesquels droictz

luy estoient receliez parles dictz subjectz du ditCorbaon parle moyen de plusieurs
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contractz fictifs et simuliez, lesquelz le dit sieur grand prieur entondoit faire

déclarer nulz ; disoyticelluy seigneur que les diclzhabitans de Corban ses subjectz

ea toute justice haute, moïenne et basse, estoyent ses hommes jusiiciables,

mainmortables et de serve condicion et telle que sont les aultres hommes main-

mortables de ce pays et duché de Bourgoingne, auquel le dit Corban est notuire-

meut assis et scitué; de sorte que quant aucuns d'entre euk alloist de vye à

trespas sans hoirs de son corps, ne vivant en communion de biens, ilavoit droict

de prandre à son proffict les biens d'icelluy , comme à luy acquis, par le dict droict

de mainmorte, et les femmes du dict Corban esfre de fur mariage, en telle

manière que si une femme du dict lieu et seigneurie de Corban se marioit à ung

homme franc ou d'autre seigneuries que la seigneurie du dict Espailly sans la

licence du dict seigneur, tous les biens quelle avoit en la dicte terre et seignorye

du dict Espailly esloient acquis au dict seigneur et commandeur du dict Espailly.

Des quels droictz il disoit ses prédécesseurs grands prieurs de Champaigne,

commandeurs du dict Espailh avoir tousjoursjoy et usé paisiblement et par temps

immémorial comme mesme les dicts habilans de Corban ou leurs prédécesseurs

l'auroit recongneu et advouéparla charte, transaction et accord qu'ils auroient

faite avecq déffunt fière Hugues d'Arcy jadis grand prieur de Champaigne et

commandeur de la dite commanderyed'Espailly, en datte du vingttroisièsme jour

de mars l'an mil quatre cens cinquante et ung esmologué par arrest de la

Court de Parlement de Paris et ce jusquesad ce et depuis six ou sept ans que par

malice des dicts habilans, ils faisoient en sorteque des dictz droicts de mainmorte

et feur mariage il n'en estoienf rien advenu au proffict du dict seigneur, ou que

s'il luy estoit advenu quelque chose des dictes mainmortes, c'esfoit si peult que

le revenu de sa dite commanderye n'en estoit point augmentée, joinct (ju'il en

falloit consommer la plus grand part en frais et poursuittes et procès qui pour

raison de ce estoient intantés. Et qui pis est, quant aulcune mainmorte luy estoit

adjugée, il estoit contraint par la mesme coustume de ce dit duché de Bour-

gongne d'en vuider ses mains deans l'an et jour et la vendue à l'enchère à

gens de la mesme condition, lesquelz par leur intelligence les mettoyent à si vil

pris que les frais qui avoyent esté faictz à la poursuitte, excédoyent le plus

souvent la valleur de la dicte succession. Et quant au dict droict de feur mariage

il n'en avoyt rien receu de tout.

A quoy eust esté réspondu par les dictz habitans comparans comme dessus

qu'ils se recongnoissent estre hommes, subjectz et jusiiciables du dict seigneur

en toute justice haulte, moyenne et basse à cause de sa dicte commanderye
III. 20
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d'Espaillv et de condicion de mainmorte, et leurs femmes esire de feur mariage

comme le contient la dite charte et transaction à laquelle ils s'en rapportent.

Mais dédire que par leur malice et intelligence, ilz ayent receilé ne recellent à

présent aucuns des dictz droictz, c'est chose qu'ils ne voudroient faire. Que si le

dict sieur prétend qu'il yen ayt desdictes mainmortes recellées ou des dictz

droictz de feur mariages, les dictz habitans n'en scavent rien et n'ont aucuns

contractz fictifz ny simulez, que ce n'est de merveille si le dict sieur grand

prieur n'en recoyt sy grand proffit qu'il désire, parce qu'il n'en advient pas

souvent. Et encore ne se trouvera sur les comptes et estatz anciens de la dicte

commanderye que ses prédécesseurs en ayent tant fait de proffit que luy, n'estant

que par droit de servitude recongneu par leurs prédécesseurs pctur agréer et

complaire à leur seigneur qui estoit lors, et pour esviter procès, et que leur est

neanmoings sy onéreux qu'il ne leur est possible d'acquérir jamays grande

richesse ne eulx allyeravecq gens de franche condition, comme ilz feroient, s'ils

estoyent deschargés des dictz droictz et servitudes de feur mariage que seroyt ung

moyen de leur donner courage de mieulx cultiver et labourer leurs terres, et

conséquemment l'évident proflil, utilité du dit sieur grand prieur et ses succes-

seurs, par ce que le droicl de tierce tant de bled que de vin en augmenteroit.

Ocasion de quoy pour assoppir tous ces différends, en auroienttrès humblement

supplyé et requis le dict sieur grand prieur de les vouUoir affranchir des dictz

droictz de servitude de mainmorte et feur mariage au lien et en recongnoissance

de quoy Us lui paieroient voUontiers chacun an à tel jour qu'il luy playroit pour

chacun feu et mesnage du dit Corban, la somme de deux solz tournoys de censé

ou rante.

En oultre ce l'auroyent aussytrès humblement supplyé et requis de consentir

et leur permettre de faire clore et fermer de portes, pontz-levis, tours et murailles

le dict village de Corban et y avoir foires et marchés l'année, selon qu'il seroit

advisé par eulx et qu'ils le pourroyent obtenir du Roy (1). Et pour les acommoder.

Et eulx eslargir il pleust au dict seigneur leur accenser à perpétuité deux ou

troys arpens de ses prez qui sont joignant et contiguz le dict village à les prandre

assavoyr ung arpent ou environ au prey appelle le prey dessus Corban, et deux

arpents ou environ au prey appelle le prey dessoubz Corban, le tout joignant

leurs jardins et chenevières; en paiant par chacun an pour iciulx prez, telle

(1) Le grand-prieur tint religieusement sa promesse, car au mois de janvier 1579, sou propre neveu remit

aux liabitants de Courban les lettres patentes du roi qui les autorisait à se clore de murailles et leur accor-

dait des foires.
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censé qu'il plairoit au dict seigneur leur imposer avec(| raison. Qui sera en ce

faisant donner moyen de eulzacroistre, et conséquemment le bien et utillité du

dicl ordre et religion. Laquelle lequeste le dit sieur grand prieur ayant mise en

délibéracion du conseil tant à ChasIillon-sur-Seyne que à Dijon, où les dicts

procès estoient pendaus. Finablemenl par advis et délibéracion du dict conseil,

désirant le bien et augmentation de sa relligion, et accroissement des subjets

d'icelle; considérant que Dieu a créé l'homme de libre condition, ne l'ayant

asservy que à son obéissance et observation i ses commandemens, ayant esgard

aussy le peu de proffit que luy apportoyent chacun an lesdictz droicls do main-

morte et feur mariage; après avoir veu et fait veoir par son dict conseil les

comptes et estats anciens du revenu de la dite commanderied'Espailly et trouvé

par iceulx que des dicts droictz il n'en recevoit pas par communes années la

somme de vingt livres au proffict de la religion. Le dit sieur grand prieur incli-

nant libérallement à la supplication et requeste des dictz habitans de Corban, ses

subjects, et les vouUant traicter favorablement en cest endroit. Pour ces causes

et autres bonnes et justes considérations à ce le mouvant et pour assopir et

terminer tous les dicts procès et différends intantéz et ceulx que par cy après

pourroyent estre intantéz à l'occasion des dictz droictz de servitude, mainmorte

et feur mariage, il a convenu, traicté, paciffyé et accordé avec les dictz habitans

en la forme et manière que s'en suit :

1 . C'est assavoir ([ue le dict seigneur grand prieur pour luy et ses successeurs

commandeurs du dict Espailly et seigneurs du dict Corban, a affranchy, quicté,

deschargé et manumiset par ces présentes alî'ranchyt quicte et mect hors de la

dicte servitude el condition de mainmorte et feur mariage à tous jours et à jamays

soubz les réserves, paclions et conditions cy après déclarées, les dictz habitans

du dict Corban eulx, leurs femmes, enffeus et postérité naizet à naistre, ensem-

ble leurs biens, meix, maisons et héritages quelque part qu'ilz so'w.ni scituez et

assis, iceulx habitans avant nommez à ce présens et acceptant tant pour eulx que

pour leurs dictz successeurs enfans et postérité et autres au proftit desquels le

faict pourroyt toucher.

2. Voullant et entendant le dict seigneur grand prieur que les dictz habitans du

dicl Corban ainsi affranchir puissent succéder les uns aux autres, traicter et dis-

poser de leurs dictz biens, tant meubles que immeubles, selon et ainsi que dis-

position dedroictet la coustume de ce dicl pays et duché deBourgongne permect

à gens de franche condition, et oultre ce qu'ilz puissent et leur soit loisible de

tenir et posséder terres de propre es finage deLoesmes, Bissey et Layer, que sont
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atlenans et contigns de leur finage de Corbaii , comme aussi qu'ilz ])uissent joyr

de leurs boys cominuaaulx, selon et par la forme et manière qu'ils ont accous-

tumé de jouir et user; à la charge touteffois que les dictz habitans du dict Cor-

ban, leurs successeurs et postérité, ne pourront vendre, engager ny aliéner par

quelque manière que ce soit aucunes de leurs maisons et héritages qu'ils tien-

dront tant au dict lieu et finage de Gorban que es village et finage de Bissey,

Loesmes et Layer, à aucunes personnes que à gens de leur condition et subjects

de la dicte commanderye d'Espailly qui demeureront et feront résidence au dict

Gorban ou es dictz villages de Bissey, Loesmes et Layer. Et oti il adviendroit du

contraire, les achepteurs seront tenuz les revandre deans l'an et jour de leur

achapt à gens qui seront habitans et résidans au dict Gorban ou des dictz villages

de Bissey, Loesmes et Layer. sur peines de commise et du droict acquis au dict

seigneur par la dicte couslume de ce duché de Bourgongne sur le fait des main-

mortes et gens de condition mainmortable.

3. Et néautmoings a voullu et veult le dict seigneur grand prieur, pour luy et

ses dictz successeurs, commandeurs du dict Espailly et seigneurs du dict Gorban,

et ceulx des dictz habitans ou leurs successeurs que cy après s'absenteront du

dict lieu de Gorban, ou aultres leurs parens, de quelque condition qu'ilz soyent,

que à présent demeurent et résident hors de la dicte terre et seigneurye d'Es-

pailly, puissent tenir et posséder les maisons et héritages qui leur sont escheus

et escherront cy après par droict successif seullement en la dicte terre et seigneu-

rie d'Espailly, finage et territoire dillec, en payant les charges et debvoirs ac-

coustumez, et en jouiront selon et en la manière que feront les habitans de Cor-

ban, de leurs biens et héritages, et non aullrement, sans toutes fois qu'ils en

puissent abuser ny acquérir nouveauLï héritages, sy d'aventure ils ne venoyent

faire résidence au dict Gorban comme les autres habitans dillec ; auquel cas ilz

jouyront des mesmes previleiges que les dictz habitans, et ou ilz feroient le

contraire, ilz demeurent dès à présent comme pour tous, privez de l'effet et bé-

néfice du présent traicté, accord, comme si de ce il n'estoit point parlé.

4. Et quant à la permission et consantement requis par iceuLx habitans de

faire clore et fermer de murailles leur dict bourg et village du dict Gorban, et y

avoir foires et marchez, comme à ce qu'ilz demandent leur estre accensés troys

arpens de precz, le dict sieur grand prieur espérant que ce sera l'évident proffîct

et utillité tant des dictz habitans que de luy et ses dictz successeurs commandeurs

du dict Espailly, il leur a permis et permect , en tant que à luy est, et que à ses

dictz successeurs, commandeurs du dict Espailly, peult toucher, qu'ilz puissent
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faire clore et fermer avec murailles, tours

,
ponfz-levys et fessez le dict lieu et

village de Corban, et y tenir foires et marchez, selon qu'ilz le pourront impétrer

du roy. Es quels foires et marchez le dict seigneur grand prieur et ses succes-

seurs ne prendront aucuns droictz, d'esminage ny autres droictz de gabelle, pour-

quoy obtenir le dict seigneur grand prieur a promis et promect envers Sa Ma-
jesté aider de ses moyens et faveurs.

5. Et si leur a baillé et délaissé et par ces présentes leur baille et délaissée

tiltre de censé annuelle et perpétuelle les diclz troys arpens de prez li prendre

selon et ainsi qu'il est cy devant dict et déclaré pour en jouir par eulx et leurs

successeurs, habilans du dict Corban et communaulté, et non auitrement, et y

baslir leurs murailles, portes, tours, halles, ponts levys, foussez et maisons pour

le faict de leurs dictes clôtures, ainsi qu'ils aviseront pour le mieulx, se réservant

au surplus, le dict seigneur grand prieur pour lui et ses successeurs, commandeurs

du dict Espaillyet seigneur du dict Corban, le droict de premier habitant au dict

Corban avecq tous droicts de justice et seignorye, haulte, moyenne et basse, et

tous autres droicts et redevances que des dictes mainmorte et feur mariage qu'il

a et luiappartennant sur les dictz habitans, ses subjectz, et sur leurs biens, mai-

sons, héritages et boys communauix par chacun an, par et suivant la dicte

charte et transaction du dict vingt troys de mars mil quatre cens cinquante et

ung, et la jouissance et possession en quoy il en est et sans aucune diminution

des dicts anciens droicts, et tous du consanlement des dictz habitans à ce présent

comme dessus, et acceptant pour eulx et leurs postérités comme dict est.

6. Pour recongnoissancedelaquclle grâce, libérallilé et affranchissenient, ensem-

ble pour le dict affranchissement des dicts troys arpens de prey, iceulx habitans

ont promis et promecltent et seront tenuz doresnavans,eulx et leurs successeurs à

tousjours de payer au dict seigneur et à ses diclz successeurs, commandeurs du

dict Espailly et seigneurs du dict Corban, leurs receveurs, commis et déppulez,

chacun an au jour de Quasimodo, au chasteau du dict Espailly, pour chacun

feu et mesnage résident ou tenant mesnage au dict Corban, la somme de quatre

sols tournois de taille et redevance perpétuelle, qui sera dicte et appellée /« taille

de l'affranchissemenl , le tout à peine de cinq sols d'amande pour chacun def-

fault. Et outre ce, les dicts habitans, comparans comme dict est, luy ont baillé

pour une foys, tant en recongnoissance du dict affranchissement que pour la

dicte permission et consentement de la dicte closture de leur village et accen-

sessement des dicts troys arpens de prey, la somme de quinze cens escus d'or

soleil, que le dict seigneur grand prieur a déclaré avoir receu des dicts habitans.
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el doiil il s'esl tenu pour bien coulant, payé et satisfaict, pour icelle somme estre

employée aux réparatious et iortil'ficalions de son chaslel et maison de Vouliaines

que de sa dicte commanderye d'Espailly, maisons et mestairyes qui eu dép-

pendent, qui sont de présent eu totalle ruyne, ce que ledict seigneur a promis

l'aire et encoire de faire ratiffier le présent traicté et accord pur le prochain

chappitre provincial, qui se tiendra au dict prieuré. Moyennant lesquelles

choses cy dessus, demeurent tous les procès et différends cy dessus mentionnez

estaiuts et assoupys, et sans despens, dommages et intérests d'une partny d'aul-

tres. Finablement les dictz habilans de Gorban seront tenus payer au dict no-

taire royal soubzcript les lectres et expéditions de ces dictes présentes, que cou-

\ient mettre es mains du dit seigneur grand prieur, à peine d'en estre exécutés

à leurs frais, le tout par traicté, tiansactiou et accord perpétuel el irrévocable,

faicts entre les dictes parties, dont elles se sont tenues pour bien comptantes.

Promectans mesmement le dict seigneur grand prieur, etc. En tesmoing de

quoy icelles parties ont requis et obtenu le scel aux contracts de la dicte chan-

cellerye estre mis à ces dictes présentes qui ont estes faictes et passées au dict

Gorban, pardevant le dict Michelot, notaire sus dict, les au et jour dessus dict,

es présence de honoré seigneur frère Louys de Mandellot, chevallier de l'ordre

de saiuct Jean de Jherusalem, commandeur de Ruel, Messire ÎNicoUe Besanceon,

prêtre, curé dudict Gorban, Nicolas Leboys, demourant à Vouliaines, François

Leboys, nostre sergent royal demeurant à Loesmes, Edme Ghasfain , demourant

à Bissey la Goste, frère VorlesGharnot, religieux à Espailly, Guyot Bertrand, du

dict Bissey, et François Febvre, du dict lieu, tesmoings, et se sont soubzsignez

parties des dictz habitans en la minutte de ceste qui scavent signer, et quant aux

autres, ilz n'ont signés. Signé eu la minutte de cestes, le chevalier de Seure,

grand prieur de Champagne, L. de Mandelot, comme présent, Bauvoillot, Be-

sanceon, comme présens, N. Leboys, E. Ghastain, F. V. Charnot, G. Bertrand,

Martin Huttinet, Nicolas, J. Bavoillot, F. Lebois. N. Arbelot, BouUardet, J. Poi-

vrel, Didier Ribault, N. Leboys, Ji^an Petot, Z. Poivret el Nicolas Pelitot. Miche-

lot, noiaire, S. Noirot, tabellion.

A tous ceulxqui ces présentes lectres verront et orront, salut. Nous Guillaume

de Mallain, chevallier de l'ordre sainct Jean de Jgerusalem , bailly de la Morée,

commandeur de Pontaulbert, et Saint Jean de Nancy, lieutenant de révérand

Monseigneur frère Michel de Seure, grand prieur de Ghampagne et commandeur

des commauderies de Bures, Baulne, Espailly et Mormant, en l'absence du dict

seigneur grand prieur estant de présent en court au service du roy, nostre sire,
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scavoir faisons que les lectresparmy lesquelles ces dictes présentes sont annexées

et atachées , et tout le contenu en icelles, nous, du vouiloir. consentement et

advis de tous noz frères estant présens avecq nous en nostre chapitre provincial,

tenu et célébré par nous au chasteau de de Vollennes, le quatriesmejourdu mois

de juin mil cinq cens septante neuf, avons loué, coosenty, ratiffié et approuvé,

et par ces présentes lectres louhons, consentons, ratiffions et approuvons icelles.

En tesmoing de quoy nous avons fait mettre et apposer le scel de nostre prieuré

à ces dictes présentes et ordonné icelle estre signée du scribe du dict chapitre,

les an et jour que dessus. Signé comme scribe du dict chapitre, F. Bruslé.

Original. Archives de la Côte-d'Or. Fonds du grand-prieuré de Champagne. Commanderie
d'Épailly. Terre de Bissey-Ia-Côte et Courban.

Copie du 28 mars 1585. Chambre des comptes de Dijon. Affaires des communes.
Courban.

TERRE DE SAINT-LEGER

Sanctiis Leodegarius , ou Compellense monasteriiim, fut d'abord un monastère de filles,

fondé par Théodrate, abbesse d'Argenteuil, fille de Charlemagne. Plus tard il devint une

abbaye d'hommes, réduite ensuite à un prieuré de l'obédience de Saint-Germain d'Auxerre.

Ce prieuré étant tombé en commende, il fut attribué sous le règne de Henri lit à .lean Gevrey,

qui, pour mettre fin aux débats suscités pour la mainmorte entre son prieuré et ses vassaux,

leur confirma la liberté qu'ils prétendaient, moyennant une cession de leurs paquiers. Fran-

çois Chabot, marquis de Mirebeau, fut l'arbitre de cette transaction, qui, après avoir été rati-

fiée par le prieur et les religieux, fut encore homologuée au bailliage de Dijon. Ces précau-

tions ne furent point inutiles, car en 1657 Henri de La Motte Houdancourt, évêque de Rennes,

successeur de J. Gevrey, prétextant que le contrat n'avait point été souinis à l'approbation de

l'évêque diocésain, voulut le faire casser; mais examen fait de la pièce, les jurisconsultes qu'il

consulta l'en dissuadèrent.
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CCCCXCVII

Contrat d'affranchissement rte la terre du prieuré, de Saint-Léger , comprenant l«s habitants de

Saint-Léger, de Triey, de Marandeuil , de Seuroys, de Cuiserey, de Binges, d'Étevaux, dé

Mitreuil et de Cirey.

1578 (21 septembre), 1579 (20 mars, 6 mai), 1580 (11 janvier).

En nom de Nostre-Seigneur. Amen. L'an de l'Incarnation d'icelluy mil cinq

centz soixante et dix huit, le vingt-unziesme jour du mois de septembre, au lieu

de Myrebeaul. Comparurent en leurs personnes haut et puissant seigneur

messire François Chabot, chevalier de l'ordre du Roy, nostre sire, cappitaine de

cent hommes d'armes de ses ordonnances, marquis de Myrebeaul (I), au nom

et comme procureur spécial du sieur révérend prieur de Saint Legier, se fai-

sant fort pour luy, en promectant lui faire ratiflier tout le contenu en la pré-

sente transaction, selon sa forme et teneur, deans trois mois prochains, à

peine de tous despens, dommages et intérestz, d'une part. M' Claude

Terriùt , sergent royal, pour les habitons de Sainct Legier, — Guillaume

Faulcouot, — Hugues Bon, pour les habitans de Triey, — Claude Mairet le Viel,

— Nicolas Qui rot, — Jean Barbey, — Anlhoine Simon et Lambert Barbet, pour

les habitans de Marandeul, — Hugueniu Colas, pour les habitans de Seurroys,

— Jean Barbet, — Denis Malivoix, pour les habitans de Cuserey, — M' Claude

Rouyer, — Claude Favret le Viel, — Jean Favret le Viel, — Jean Rouhier dit

Beaujean, — Jacques Rousser, pour les habitants de Binges, — M' Simon

Devaull — Jacques Huguu, — Deiiis Robelot, — Jean Faulsey, pour les habi-

tans d'Estevaulx, — Symon Rude, — Jean Besançon, pour les habitans de

Mitreui, — Pierre Robelot et Claude Lambelin, pour les habitans de Cirey. Tant

en leurs noms que de tous les autres manans et habitans desdictz villages, eulx

faisans fortz d'iceiilx, par lesquelz ils promectent aussy faire ratiffier le contenu

en ces présentes deans le dict temps de trois mois, à semblables peynes, d'autre

part.

(1) François Cliabol, fils aine de Philippe Chabot, amiral de France, et de Françoise de Lougvy.
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Lesquelz, en présence des notaire et tesmoings, soubz nommez, ont déclaré

que ledit sieur prétendoit estre seigneur en toute justice, hauite, moyenne et

basse, mère et mixte, impère dcsdictz villages de Sainct Legier, Triey, IMaran-

deul, Seurroye. Biuges, Esfevaulx, JMitreul et Cirey, esquelx lieux et audict lieu

de Cuserey, et sur fous lesmanans et habitans d'iceulx il disoit avoir tous droictz

de mainmorte, selon qu'ilz sont portés par la coustume généralle de ce duché de

Bourgoigne. El que tous les habitans desdiclz lieux estoient envers luy taillables

hault et bas deux fois l'an. Au contraire de quoy lesdiclz habitans desdiclz lieux

maintiennent qu'eulx et (ous leurs biens et héritages assis esdiclz lieux, lînages

et territoire d'iceulx, estoient i'rancz. libres et de franche condition de tout

temps et ancienneté, dont ilz estoient en bonne possession, jouissance et saisine»

et que lousjours ilz se sont dict et déclarez telz en jugement et deliors, tant con-

tre ledict sieur prieur de Sainct Legier, ses officiers, commis, depputez, fermiers,

admodialeurs et ses devanciers que contre tous aultres, de sorte que ledit sieur

Prieur ne pourroil faire apparoir par bon et valable tiltre que les dictz lieux et

les habitans d'iceulx fussent mainmortables ny de serve condition, de manière

que pour tel différent lesdicles parties estoient en voye de tomber en grande

involulion de procès (1).

Pour à quoy obvier et nourrir l'amitié et dillection que le seigneur doibt avoir

envers ses subjectz, et affin de les maintenir et conserver en sa protection et en

leurs biens et droictures, ledit seigneur marquis de Myrebel, ou dit nom, soy

faisant fort pour ledict sieur Prieur de Sainct Legier, promectanl luy faire

ratiffier, comme dit est, d'une part, et les sus-nommés pour tous lesdictz

villages et pour leur postérité, née et à naistre, d'aultre en ont transigé, com-

posé et accordé, comme s'ensuit :

Ascavoir que lesdictz villages de Sainct Legier, Triey, Marendeul, Seurroye,

Cuserey. Binges, Eslevaulx, Mitreul et Cirey et habitans d'iceulx, ensemble les

territoires desdiclz villages, biens et héritages et leur postérité née et à naistre,

sont et seront à jamais franczet libres, de franche et libre condilion, comme sont

les aultres lieux et hommes franclz du duché de Bourgoigne, sans que ores ny à

l'advenir l'on puisse prétendre contre eulx, ny leurs biens et héritages, aucun

(1) Ce qu'a y a de certain, c'est que dans la ccrche des feux des Dijonnais faite en 1470, les habitants de

Saint-Léger sont déclarés francs, ceux de Triey et de Marandeuil abonnés, et les autres serfs. Trois condi-

tions qui subsistaient encore, qnoi qu'eu disaient les impétrants, puisque dans le règleuient de la taille qui

suivit le contrat, les trois premiers villages en furent déclarés exempts, tandis que les autres turent taxés

suivant le nombre de leurs feux. 11 est donc permis de supposer que si le procès se fût entamé, le prieur eût

obtenu gain de cause. Il préféra considérer la chose comme douteuse, et agit en conséquence.

m. 21
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droict de mainmorte, ny de serve condition en quelque laçon ny manière que ce

soit. Ains pourront disposer librement de leurs biens soient meubles ou immeubles,

tant entre les vifz que à cause de mort, par testament et ordonnance de dernière

volunté, au profit de telles personnes que bon leur semblera soit de l'ranche ou

de serve condition, sans que l'on puisse empescher ny troubler les achepteurs en

la tenue, jouissance et possession d'iceulx, soubz prétexte dudict droictz de main-

morte.

Et au regard desdictes tailles, a esté convenu et accordé, que les manans et

habitans de Seurroye paieront cbacun an audict sieur Prieur pour ledict droict

de taille, la somme de cinq livres tournois; — les habitans d'Eslevaulxla somme

de vingt-cinq livres tournois; — les habitans de Binges, la somme de vingt-

quatre livres ;
— les habitans de Cuserey la somme de vingt-six livres ;

— les

habitans de Mytreul quinze livres tournois ;
— les habitans de Cirey unze livres

tournois.

Et, quant ausdictz habitans de Sainct Legier, Triey et Marandeul, ilz sont et

seront à perpétuité francz, quictes et exemptz de la dicte taille, comme ilz ont

esté de tout temps et ancienneté, en payant néantmoings par eulx les censses et

redebvances accoustumées. El se paieront lesdictes tailles audict sieur prieur et

ses successeurs, ou à leurs recepveurs, fermiers et admodiateurs, chacun an au

jour de feste Sainct Martin d'hiver. Sans que lesdictes tailles puissent estre à

l'advenir haussées ny augmentées, en manière que ce soit. Ains demeureront

aboonées et arrestées perpétuellement aux sommes dessus dictes.

Moyenant quoy lesdictz habitans ont ceddé, quicté et renuncé, ceddent,

quictent, renuncent et transportent perpétuellement, pour eulx, leurs hoirs et

ayans cause, audict sieur prieur de Sainct Legier, et à ses successeurs prieurs

dudict lieu, une pièce de prey de la contenance de dix faulchées au finage dudict

Marendeul, lieu dict en Maroyes.

Et oultre ce ont promis bailler au prieur et monastère dudict Sainct Legier,

eu ornementz et habilz d'église, la somme de vingt francz, alhors que les reli-

gieux feront ratiflication de la présente transaction. Laquelle ratiffication,

ledict sieur Prieur sera tenu faire faire dehument par les religieux dudit prieuré

capitulairement assemblés. Et semblablement par le sieur abbé de Sainct

Germain d'Auxerre, et par tous aultres qu'il appartiendra, deans six mois pro-

chains, et icelle esmologuer pardevant le sieur bailly de Dijon ou son lieutenant

audict lieu.

Dont et de laquelle transaction, lesdictes parties ont dict estre contentes.



— 163 -

Promectans en bonne foy par leurs serments, pour ce prestez aux sainctz

Evangiles de Dieu avoir et tenir icelle transaction et îraicté sus mentionnés per-

pétuellement agréable, terme et stable, sans y contrevenir, mais icelle entre-

tenir, suivre et accomplir de poinct en poinct, et conduire par lesdiclz habitans

audict sieur Prieur et ses successeurs ladicte pi^ce de prey. Moyenant les choses

susdicles payer et satisfaire lesdictes tailles et redebvances comme dict est, à

peine de rendre tous coustz, intérestz et despens. Pour seburté de quoy ilz

submectent et obligent respectivement leurs biens ceulx dudict prieur de Sainct

Legier et des aultres habitants desdictz villages, avec ceulx de leurs commu-

naultés, meubles et héritages, présentz et advenir quelzconques à la dicte

charge de ratiffication, à la contraincle et jurisdiction de la cour de la Chan-

cellerie ou duché de Bourgoigne, et de toutes aultres Cours royales. En renon-

çant à toutes choses contraires à ce, mesmement au droict disant que généralle

renunciation ne vault si la spécialle ne préceddc. En fesmoing de quoy ilz ont

requis le scel de ladicle Chancellerie estre mis à ces dictes présentes lettres t'aictes

et passées pardevant Gaspard Picardet, notaire royal juré de la dicte Court,

demeurant audict Mvrebeau, en présence de Claude Rouyer et Hilaire Guilon,

marchans de Myrebeau, tesmoings requis et appelles. La minute de cestes est

signée dudict seigneur Chabot, C. Rouyer, C. Favret , C. Terrion

,

J. Favret, Hilaire Guilon, Jea| Rouyer, S. Debaulx , D. Robelot , J. Hu-

gon , J. Sansey, Simon Rude. .). Resanceon , P. Robelot, C. Lambelin et

D. Malivoix. Les aultres ont dict ne savoir signer, enquis. Ainsy signé

G. Picardet.

Nous Jean Gevrey, prebtre (1), prieur commendataire du prieuré de Sainct

Legier, ordre de sainct Renoist au diocèse de Lengres, membre deppendant de

l'abbaye de Sainct Germain d'Auxerre, frères Mathurin Le Règne, secrelain, et

Panthaléon Lyon, religieux dudict prieuré, à présent faisant le couvent d'illec,

assemblés capitulairement, ainsy qu'il est accoustumé pour la délibération des

affaires de nostre église et couvent audict prioré au son de la cloche. Scavoir

faisons à tous que, dehument advertis de la transaction faicle le vingt-ungiesme

jour de septembre mil cinq ceniz soixante et dix huict, par Monseigneur le

marquis de Myrebel, comme procureur général et spécial de nous ledict Prieur,

avec les manans et habitans de Sainct Legier, Triey, Marendeul, Seurroye,

(1) Coiirtépée, article Saiot-Légcr, t. Il de sa description du duché de Bourgogne, fait de ce Jean Gevrey

le cardinal de Givry, qui se nommait Anne d'Escars, et qui était déjà abbé de Saint-Bénignej de Pothieres

et de Moléme.
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Cuserey, Biages, Mitreul, Estevault et Cirey, noz subjectz, au faict des tailles à

nous deluies par aulcuns desdicfz habitans, que ou droict de mainmorte que

nous prétendons sui-culx. Ce que ledict sieur marquis auroit faict, soui)z pro-

messe de nous faire appreuver et ratiffier ladicte ti-ansaction, par laiiuelle il a

délaissé et maintenu lesdictz habitans, noz subjetz, avec leurs bien s et possessions,

pour eidx et leur postérité, née et à naistre, en plaine libert'é et francbise,

quiclés, deschargés, et exemptz de ladicte prétendue mainmorte. Et s'il auroit

dict que les dictes tailles nous seroient cy-après, et à noz successeurs prieurs

dudict Sainct Legier, paiées. Scavoir par les habitans de Senrroye cinq livres

tournois, — les habitans de Binges vingt-quatre livres, — les habitants de

Estevaulx, vingt-cin(i livres, — les habitans de Cuserey, la somme de vingt-six

livres, — les habitans de Mitreul quinze livres, — les habitans de Cirey unze

livres. Et au regard desdictz habitans de Sainct Legier, Triey et iMarandeul,

qu'ilz demeureront quicles desdicles failles en nous paiant les censses et redeb-

vances accoustumées, lesquelles tailles ilz nous paieront cy-après chacun an et à

noz successeurs prieurs dudict prieuré de Sainct Legier, perpétuellement aux

jours de feste Sainct Martin d'Yver. En considération des quelles choses noz

dictz subjectz ont délaissé à nosire dicte église pour héritage perpétuel, une

pièce de prey contenaat dix foulchées, à la prendre en Moroyes, leurs pasquiers

communs, finage de Marendeul, selon qu'il est.plus amplement dict par le con-

tract sur ce receu par M' Gaspard Picardet, notaire royal à Myrebel, l'an et jour

susdictz. Duquel avons présentement faict lecture de mol à autre en nostre dict

chapitre sur laquelle nous le dict prieur, avons remonstré ausdictz Le Bègue et

Pyon, religieux, les difficultés que faisoient nosdictz subjectz, lesquelz main-

tiennent que oncques eulx ny leurs prédécesseurs n'ont esté tenus ny subjectz à

la dicte condition de mainmorte mais qu'ilz sont et ont esté de tout temps passé

francz et libres, comme les aultres gens francz et libres de ce pais et duché de

Bourgoigne, s'estans déclarés tousjours telz et en tous lieux, de sorte que nous,

voulans agir contr'eulx pour le dict faict, ledict seigneur marquis, oudict nom,

en auroit transigé et accordé, ainsy que devant est dict. Et sur ce doublant de la

fondation de nostre action, parce que n'avons veu aucun lerrier, tiltre ou instru-

ment par lequel nous puissions vaillablement faire apparoir dudict prétendu

droict de mainmorte sur nos dictz subjectz nous appartenir et à nostre dicte

église, avons de ce demandé l'oppinion et advis desdiclz religieux; lesquelz

ayans longuement de ce faict proparlé. Nous avons unanimement advisé que les

papiers, tiltres. comptes, manuelz et anltrcs ensseignemeniz (|ui concernent les
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droictz de uostre prieuré, seront porlés et communiqués à noslre Conseil, avec

les difficultés proposées par nosdictz subjefz en la transaction susdicte, pour, sur

le tout, nous y conduire par l'advis d'icellui. Fait et délibéré en nostre Chapitre,

le vingliesme jour de mars mil cinq centz soixante et dix neuf. Signé : Jean

Gevrey, F. M. Lebegue et Pyon.

Et depuis, le sixiesme jour de may an susdict. Nous, ledict Jean Gevrey prieur,

Malhurin Lebegue, secretain et Panthaléon Pyon, religieux avant nommés, de

rechef assemblés en nostre chapitre et prieuré de Saint-Légier, au son de la

cloche et manière accoustumée. Ayans faict venir par uostre conseil les difficultés

cy-devant proposées, les comptes, papiers, tiltres, manuelz et aultres eusseigne-

mentz que nous avons peu recouvrer concernans les droictures de nostre dict

prioré et eu d'iceliuy l'advis sur ce. Veu, leu et considéré entre nous, le dict

advis, avons, suivant icelluy, conclu de approuver et ratiffier la dicte transaction,

stipuler et accepter icelle, ainsi que le dict seigneur marquis, en noslre nom, l'a

accordée avec nos dictz subjectz; après toutesfois, qu'il sera informé et qu'il

nous apperra plus amplement de la commodité et utilité, ou incommodité que

nous et nostre dicte église en pourront recepvoir, commectons pour ce faire

Maistre Gaspard Picardet, notaire royal de Mirrebel, juge en lajustice de Sainct-

Legier, et Laurent Rouyer, aussy notaire royal, greffier en icelle, pour ladicte

information par eulx faicte à nous rapportée et vehue, estre par nous procédé à

la dicte ratiftîcalion, comme verrous estre meilleure à l'utilité de nostre église.

Signé desdictz Gevrey, Lebegue et Pyon.

Finablement. Le unziesme jour du mois de janvier mil cinq centz quatre-

,vingtz. Nous, les dictz Jeau Gevrey prieur, Mathurin Lebegue secretain et Pan-

thaléon Pyon, religieux dudict prieuré de Sainct-Legier, encores assemblés

audict chapitre en la manière prédicte, ayant veu l'information faicte sur la

commodité ou incommodité des conditions de la susdicte transaction, par noz

juge et greffier, à ce commis par nous, sur icelle heu advis de nostre dict Con-

seil. Après la lecture faicte des dictes informations et transaction, icelles bien

considérées avec les dictes comptes, papiers et manuelz, remis en délibération

plusieurs foisccste affaire, et meurement préméditté icelles. Avons, de noz bons

greys ratiffié, appreuvé et esmoUogué, ratiffious, appreuvons et esmollogons par

ces présentes ledict contract, transaction et accord faict par le dict seigneur

marquis avec les dictz habitans de Sainct-Legier, Triey, Marendeul, Seuroye,

Guserey, Binges, Mytreul, Estevault et Cirey. Lesquelz habitans, leurs succes-

seurs et postérité, nais et à uaistre, avec tous leurs biens et possession, presentz et
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adveiiii-, nous déclarons estre francz et libres, exempts et qiiicles de la dicte pré-

(endiie condilioii de mainmorte avec les facultés, pouvoirs et moyens d'usances

et (lisposilions, telles que en jouissent les aultres gens francz de ce pais et duché

de Bourgogne. Nous retenant les tailles et debvoirs avant déclaiés et portés par

ledict traicté, selon qu'elles ont esté accordées par ledict seigneur marquis avec

les dictes dix faulchées de prey ceddées à nostre dicte église. Promectans par

la foy et vœu de nostre religion entretenir perpétuellement les dictes conventions

transactions et accordz susdictz. tout ainsy que, si par nous mesme assemblés

en la dicte manière, nous les avyons traictées et accordées, observer et garder

icelles solemnellement, et les faire pareillement observer par nos successeurs,

prieurs, religieux et convent dudict Sainct-Légier, comme chose que nous certif-

fions estre évidamment le proffitet ulillité de nostre dicte église et convent et de

nosdiclz successeurs. A laquelle église nos dictz subjeetz ont payé et délivré en

ornemenlz d'icelle jusques à la somme de vingt livres tournois, suivant la dicte

transaction, en mémoire d'icelle Le tout à peine des intérestz et dépens. Pour

sehurté de quoi nous submectons, ypotecquons et obligeons tous les biens tem-

porels dudit prieuré et convent, présens et advenir quelconques à la jurisdiction

et contraincte de la Cour de la chancellerie du duché de Bourgogne, et tous

aultres cours royalles. En tesmoing de quoi nous avons signé ces présentes, et

fait signer par ledict Picardet, notaire royal, juge en nostre terre et seigneurie

de Sainct-Légier, pour par luy en expédier lettres à nous et à nos dictz subjeetz,

les an, jour et lieu susdictz. La minutte de ceste est signée desdictz sieurs Gevrey,

Lebègue, Pyon et G. Picardet.

G. Picardet.

Arcliives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Affaires des communes, B.

11479, et série H Titres du prieuré de Saint-Léa;er.



GHEVIGNY-LE-DÉSERT, COMMUNE D'ANSTRUDE

(YONNE)

Ce hameau, situé sur la limite du département de la Côte-d'Or, faisait avant 1789 partie du

bailliage d'Auxois et de la terre de Saint-Jean, dotation primitive do l'aiibaye de Moutier-

Saint-Jean. Les religieux qui, en H93, avaient du consentement du duc de Bourgogne raciieté

à Osmond de Plancy tout ce qui en avait été détaché par le malheur des temps, déterminèrent

plus tard, en 1392, Huguenin Moreau, franc sergent et maire de Chevigny, à leur céder sa

mairie avec ses droits et émoluments, ainsi que la propriété d'un bois, moyennant son affran-

chissement de la servitude de mainmorte et une somme de 400 livres. Quant au reste des

habitants, près de deux siècles s'écoulèrent avant qu'il lui fût permis de jouir du même privi-

lège, et encore ne leur fut-il octroyé que parce qu'à bout de misère, ils menacèrent d'aban-

donner le lieu. Le 31 juillet 1S79, ils s'adressèrent à l'abbé Philippe de Lenoncourt, et lui

représentèrent que, déjà chargés d'une taille de dix sols par fou, d'un droit de frestage (1), ils

étaient encore ses mainmortables, ce qui leur interdisait des alliances avec leurs voisins; que

de plus, « travaillés par les guerres civiles qui ont régné, pillés et rançonnés par les troupes

des deux partis, ils avaient subi tant de calamités qu'ils étaient décidés à quitter le lieu et à

s'avouer bourgeois du roi, s'il ne les manumetlait et alfranchissait de cette condition de main-

morte. » L'abbé, « suffisamment informé de la vérité des faits, » voulant empêcher la dépo-

pulation du lieu, affranchit les habitants de Ghevigny-le- Désert de cette servitude de main-

morte, leur reconnut les mêmes libertés qu'à ceux de Dijon et des villes franches du duché,

sous la condition de lui payer une somme de 200 livres, réduite à 66 écus deux tiers, plus une

taille annuelle et perpétuelle de 10 sols 4 deniers par feu. Il leur permit en outre de jouir des

paquiers communaux et des accrues qu'ils avaient convertis en terres labourables, moyennant

un écu soleil de cens, portant lods et ce nonobstant la dime et les autres cens et redevances

accoutumés.

Le 15 août, les religieux de l'abbaye, réunis en chapitre , approuvèrent et ratifièrent ce

contrat.

TALCY ET MONTCEAU (YONNE)

Talcy et le hameau de Montceau, même paroisse, dépendaient avant la Révolution du bail-

liage d'Avallon. Dès le XIP siècle, l'abbaye de Moutier-Saint-.Iean en possédait une partie. Une

petite portion relevait de la châtellenie de Montréal. Quant au surplus, il formait un fief qui,

après avoir eu des seigneurs du nom, fut acquis au XV» siècle par le chancelier Rolin pour
r

(1) Droit sur les maisons.
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compléter la dotation du chapitre de la collégiale Notre-Dame qu'il venait de fonder à Autun.

Lors du partage des biens de l'abbaye de Moutier-Saint-Jean, Talcy et Montceau, qui

jusque là dé[iendaient de l'office claustral du sacristain , furent attribués à la manse con-

venluelle. Les habitants de Talcy, qui s'étaient concertés avec leurs voisins de Chevigny

pour obtenir leur affranchissement de l'abbé Philippe de Lenoncourt, firent valoir les

mêmes raisons, et en obtinrent le même jour un contrat presque identique. L'abbé abolit

le droit de mainmorte, leur reconnut la liberté de tester et d'agir comme les bourgeois de

Dijon; il confirma les droits d'usage du hameau dans les bois, sous la condition de payer

annuellement au jour de Saint-Martin une redevance de 10 sols par feu, d'offrir un cierge

d'une livre chacun an , la veille de Saint-Jean-l'Hôlelier, patron de l'abbaye , et 4 deniers

pour droit de forestage au jour de Saint-Ëlienne, et enfin la somme de 20 écus une fois payée

pour employer aux réparations de l'église.

BISSEY-LA-COTE

Biceium in Costa dépendait, comme Courban son annexe, de la commanderie d'Épailly,

membre du grand-prieuré de Champagne. Il avait été donné en 1209 aux Templiers par Milon,

comte de Bar-sur-Seine. La condition des hommes de Bissey fut la même que celle des habi-

tants de Courban, qu'ils secondèrent dans toutes leurs tentatives pour améliorer leur condi-

tion civile (voir n° CCCCXCVI), et à l'exemple desquels ils obtinrent aussi une reconnaissance

formelle de leurs droits, ainsi qu'il suit.

CCCCXCYIII

Contrat d'atTranchissement des habitants de Bissey-ia-Côte, par le grand-prieur de Champagne.

1580 (28 octobre).

Charles Le Grant licencié es loi.x, garde du scel estahli à Chaslillon-snr-Seine,

salut. Scavoir faisons que pardevant le notaire royal .soubsigné, furent présens

en leurs personnes les partyes cy après nommées, scavoir très hault el puissant

seigneur Messire Michel de Seure, grand prieur de Champaigne, seigneur en

justice haulte, moyenne et basse du villaige de Bissey-la-Coste, conseillierdu Roy
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en son conseil privé et d'Estat et capitaine de cinquante hommes d'armes de son

ordonnance d'une part, Jean Lambert, Nicolas Vyard, Claude Baudouin, etCi,

tous habitans du village du dict Bissey, faisans, représeutans la plus grande et

seine partye de tous les habitans dudict lieu et eux faisans et pourtans forts pour

le corps universel d'iceux habitans avec promesses de leur faire avoir pour

aggréable au dict corps le contenu cy après à peine de tous despeus, dom-

mages et intéreslz d'aultre part. Et recogneurent que comme procès l'ut meu ou

espéré de mouvoir entre le dict sieur grand prieur et iceux habitans de et sur

ce que le dict sieur grand prieur disoit et prélendoit les dicts habitans dudit

villaige de Bissey-la-Coste luy estre hommes et subjectz de condition de main-

morte et de telle el semblable condition que sont les hommes et subjectz de

mainmorte au duché de Bourgougne, au dedans lequel icelluy village de Bissey

estoit assis et scitué, de telle sorte que quant aulcung desdilz habitans alloit de

vie à trespas sans hoirs de son corps, ne vivant en communion de biens, il auroit

droit de mectre, prendre el apliqiier à son proffil tous et chacuus les biens

d'iceux, comme h luy acquis par le dict droit de mainmorte, duquel droit aussy

se disoit que ses prédécesseurs grands prieurs de Champaigne et luy seigneur du

dit Bissey avoient tousjours jouy et usé plaiuement el paisiblement et par temps

immémorial quant le cas de mainmorte se seroit présenté ou escheu, comme il

se pourroit veoir par les ventes et donnations faictes par eux et par luy des dictes

mainmortes à eulx advenues de bon droit avec jouissance et possession immé-

moriables. Si que pour conserver le dit droit de mainmorte etlalonguepossession

et jouissance qu'il en avoit et prétendoit avoir, il auroit faict exploiter sont en-

viron deux ou trois mois gardé possessoire, espérant que par le moyen d'icelle

garder, son dit droict de mainmorte lui resteroit en son antier. Au contraire de

quoy disoient, prétendoient et maintenoient les dictz habitans dudit villaige

de Bissey estre et tousjours avoir esté de tous lemps et ancienneté, franches per-

sonnes et de franche et non serville et mainmortable condition et que comme

telz, ilz avoient tousjours et aussy de tous temps et ancienneté joy et usé de

mesmes droitz, previlliges, franchises etlibertezque ont faict, font elontaccous-

tumé de faire toutes les personnes qui ne sont de la dicte condition serville et

mainmortable. Et disoient qu'il avoit et à tousjours été en leur liberté, pouvoir et

faculté d'user et disposer eulx et ung chacun d'eux de tous leurs biens au pi oftict

de qui bon leur auroit semblé par donnation entre vifs à cause de mort et au-

trement à leur voloyr et plaisir ou bien de délaisser ab intestat euk et ung cha-

cun d'eulx leurs dictz biens à ceulx qui leur estoient plus proches et habilles

m. 2î
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héritiers à leur succéder, pour par iceux héritiers les avoir, prendre à leur profficl.

Que sy aulcung des prédécesseurs du dict sieur friand prieur en ifelluy prieuré

de Cliampaigne ofi luy mcsine avoit usé d'ycelluy prétendu droict de mainmorte,

c'esloit à l'enconlre des particuliers qui ne se seroient defîenduz et qui craignans

l'auctorilé et puissance de ses ditz prédécesseurs en icellui prieuré de Champai-

gne n'auroient voullu ou auser atenler, au contraire, pour n'avoir esté assisté

quant ad ce du corps universel de tous les ditz hahitans du village de Bissey et

que par opposition à l'exécution de la dite garde possessoire, ilz entendoient

desduire plus amplement causes et moyens, pour du tout exclure et déhoutter le

dict sieur grand prieur du dit prétendu droit de mainmorte par devant Alonsieur

le bailly de la Montagne ou son lieutenant à qui la congnoissanceen appartenoit,

comme estant provenue la dicte maintenue et garde de la court du bailliage

d'icellui. Lesquelz procès et différandz meuz et à mouvoir, voulans les dictes

parties faire cesser et vivre à l'advenir en bonne concorde et unyon et pour ob-

vier aux fraiz qui conviendroit y eslre respectivement faictz et supportez et à

l'issue doubleuse qui s'en pourroit ensuire, après s'eslre conseillé respecti-

vement d'une part et d'aultre à plusieurs gens de scavoirtantà Dijon, Chastillon

que aultres iieux ont chevy, composé, transigé, accordé et traicté comme il

s'ensuyt :

1. Scavoirest que le dict sieur grand prieur s'est déporté et départy pour luy

et ses successeurs au dit prieuré de Champaigne du dict droit de mainmorte par

luy prétendu sur les dictz habitans de Bissey, pour et au profit d'iceux habitans

de leurs hoirs et successeurs habitans dudict lieu, présens et advenir, lequel

droit si et entend qu'il se treuveroit luy ou ses dictz prédécesseurs en avoir

eu aulcung il leur a remis et quicfé perpétuellement et à tousjours (1).

2. Veu et entend qu'eux et ung chacun d'eux puissent succéder les ungs aux

aultres, tiennent et possèdent héritaiges au dedans les finaiges du dict Bissey,

Courban, Loesmes et Layer comme s'ils estoient habitans des dictz lieux, aux

charges telles et semblables (jue sont tenuz et doivent païer et supporter les

habitans des ditz lieux et (]u'ilz uzent et jouissent des droictz, previleiges, fran-

chises et liberté/ de faire et disposer de leurs biens à leur voulloir et plaisir de

mesme et tout ainsy qu'ilz disent et prétendent avoir faict de toute ancienneté

(1) Imité de l'art. 1'' île la iMiarli' de Cuiirlian.
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et tout ainsy et demesme que font etont accoustuniéde faire personnes franches

de franche et de libre condition (1).

3. Moyennant que lesdictz habitans ont voullu, veullenl, consentent et acor-

dent tant pour eulx que leurs successeurs habitans dudict Bissey de païer chacun

an au jour de festc Sainl-Marlin-d'Yvert à la recepte d'Espailly pour chacun

feug et niesnage résidant ou tenant mesnage audit lieu de Bissey, la somme de

deux solz de taille et redevance annuelle et perpétuelle, oultre et par dessus les

aultres tailles et redevances dehues et accoustumées de païer au dict sieur grand

prieur, dont le premier terme et payement sera et commencera au dit jour de

feste Saint-Maitin-d'Yverf prouchain venant et de là en avant en continuant

perpéUiellement d'an en an et de terme en terme à semblable jour, à peine de

cinq solz d'amende pour chacun deffault de païer ladite somme de deux solz

tournois.

4. Lesquelz habitans seront encore tenuz et ont promis de païer au dict sieur

grand prieur tant conjoinlement que divisément l'ung pour l'aultre et l'ung

seul pour le tout sans division, renonçant au bénéfice de division et ordre de

discution, plaigerie et fidejussion la somme de quatre censescuz soleil pour une

fois, scavoir deux cenlz escus au jour de feste Saint-Bernabé prouchain et les

deux aultres deux cenlz escuz par faisant ladicte somme par moitié et esgalle

portions es jours de feste de Noël et Saint-Barnabe après suivant et prouchain de

l'année que l'on comptera mil cinq cens quatre vingtz et deux.

5. Et pour le plus grand prol'lit et utilité des dictz habitans, a esté consenty

et accordé qu'ilz ne pourront cy après vendre ou ailliéner leurs immeubles et

héritaiges à aullres personnes que à celles qu'ilz sont et seront actuellement

habitans et résidans dedans le territoire, justice et seigneurie du dict Espailly, à

peine de nullité des contraulx des vendaiges ou alliénations qui s'en feioient et

des dépens dommages et interrestz contre ceulx qui y contreviendroient et de

commise au profit dudict sieur grand prieur et de ses successeurs au dit prieuré

de Champaigne. Advenant lequel droit de commise ledict seigneur grand prieur

et ses dictz successeurs au dit prieuré de Champaigne seront tenuz de vuider

leurs mains et de disposer des choses commises aus ditz habitans et à leurs suc-

cesseurs au dit Bissey dedans l'an et jour de la dite commise en payant toutesfois

le prix raisonnable des dites choses commises.

(1) Imité (Je l'arl. 2 de la charte de Courbau.
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6. Et sy est en oultre accordé par le dit sieur grand prieur pour luy et ses dietz

successeurs au dit prieuré de Chatnpaiii;ne que ceulx des diclz liahitans ou leurs

successeurs que cy après s'abs^interonl du dit Bissey ou aultres leurs parans de

quelques conditions qu'ilz soient, qui à présent demeurent et résident hors la

dite terre et seigneurie d'Espailly puissent tenir et posséder leurs maisons ethéri-

taiges qui leur sont escheus et esclirrront cy après par di'oict successifz en la

dite terre et seigneurie d'Espailly, finage et territoire d'icelle, en païant les

charges et debvoirs accoustumez, sans louteffois comprendre en la présente

transaction, traité et accord les habitaus de Layer {\).

7. Au surplus le dit sieur grand prieur s'est réservé et réserve pour luy et ses

dictz successeurs grand prieurs au dit prieuré de Chanipaigne, commandeurs du dit

Espailly le droit de premier habitant du dit Bissey avec tous droictz de justice et

seigneurye hauKe, moyenne et basse et tous aultres droictz et redebvances

anciennes et accoustumées qu'il a et luy appartiennent sur les dictz habitans de

Bissey, ses hommes et subjectz et sur leurs biens maisons et héi'ilaiges, bois

communaulx, censés, renies, tailles, courvées, tierces de grains et vin lods et

esmandes et tous aultres droictz.

8. Et afin que les habitans du dict village de Bissey d'aultant plus assurez que

ce qui est cy dessus liaiclé et accordé sera l'aict entretenu et accomply de la part

du dict sieur grand prieur et de ses ditz successeurs audict prieuré de Cham-

paigne et commanderie d'Espailly, icelluy sieur grand prieur a promis et sera

tenu de faire esmologuer, ratiffier et appreuver par son chapitre provincial le

présent traicté et transaction en la manière ou cas requises et accoustumées.

Dont et de toutes les quelles choses les parties se sont tenues et tiennent respec-

tivement pour bien contantes. Promeclans.elc. Benonceans, etc., à toutes choses

contraires ans dites présentes, qui passées furent au dict Bissey en la maison de

la dicte vesve Nicolas Charvot le vingt huitièsme jour du mois d'octobre l'an mil

cinq cens quatre vinglz, heures de deux heures après midi, pardevanl Vorle Fri-

caudot, notaire roïal demeurant à Chastillon-sur-Seine, en la présence de noble

maistre Estienne Rémond licentié es droictz, conseiller et advocat du Roy au

bailliage de la Montaigne, Pierre Gérard sergent roïal au dict bailliage, demeu-

rant au dict Chaslillon et Jehan de Villiers escuier, demeurant à Loesmes, les-

moings qui ont signé la minute de cestes avec le dict seigneur grand prieur et

(1) Imité de l'art. 3 de la cliarte de Courbau. Layer apparleuait pour la plus grande partie à l'abbaye de

Potliières.
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pour les diclz habitans Nicolas Gharvot, Jeau d'Arbois, Jean Lambert, Jean Au-

bert, Giiiot Bertrand et Nicolas Colas, estrangers nommez par les diclz habitans

pour signer la dicte minutie. Signé : Fricaudot.

Quittance de la somme de 200 écus donnée le 11 juillet 1588, par Legrandde

Seure, grand-prieur de Champagne.

Autre de la même somme donnée par le même le 19 août 1582.

Original. Archives de la Côle-d'Or. Série H. Grand-prieuré de Champagne. Commanderie

d'Épailly. Bissey-la-Côte.

LOUESME

Leestnum, connu di^s 1083, fut donné en 1209 par le duc Eudes III aux religieux du Val-

des-Choux, qui douze ans plus tard l'échangèrent avec les Templiers, qui réunirent cette

terre à leur commanderie d'Épailly. Ce village, voisin et placé sous la môme domination que

Courban et Bissey, ayant par conséquent les mêmes intérêts, fil toujours cause commune avec

eux dans toutes les questions dont l'émancipation était le but. Aussi en obtint-il les mêmes
avantages. Le contrat qui les reconnaissait fut passé six jours après celui de Bissey, dont il

fut la reproduction presque identique.

CCCCXCIX

Contrat d'affranchissement des habitants de Louesme. par le grand-prieur de Champagne.

1580 (2 novembre).

Charles Le Grant, licenciées lois, garde du petit scel à Chastillon-sur-Seine

salut : Scavoir faisons que le second jour du mois de novembre l'an mil cinq

cens quatre vingtz, heure de deu.x heures après midy, pardevanl le notaire royal

soubssigné, furent présens en leurs personnes les partyes cy après nommées
;

Scavoir; très hault et puissant seigneur, messire Michel de Seure, grand prieur de

Champaigne, seigneur en toute justice, haulle, moyenne et basse du village de

Loesmes, conseiller du Roy en son privé conseil et d'Estat, cappitaine de cin-
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qualité liomines d'armes de ses ordonnances d'une part, et Jean de Villars escuier

ulchiei- de la tompaynie du dict sieur grand prieur, Claude Gazon, Nicolas Ar-

belot, Biaise vesve de Jean Jacoillot, etc. Tous habitans du dict villaige de

Loesmes représenlans la plus grande et saine partie de tous les habitans du dict

Loesmes et eux faisans et portans forz pour le corps universel d'iceulx habitans

promeltans leur faire avoir pour aggréable le contenu en ces présentes quant

requis en seront, à peine de tousdespens, domniaiges et inlérestzet recongneuient

paidevant les notaire et tesmoings, comme procès fut en apparance d'estre nieu

etsuscitéentre le dict seigneur grand prieur et les dictz habitans de Loesniespour

raison et à cause de ce que le dict seigneur giand prieur prétendoit les dictz ha-

bitants de Loesmes luy eslre hommes et subjectz memorlables de telle et sem-

blable condition que sont les antres habitans et subjectz de memorte du duché

de Bourgongne, liereset au dedans lequel le dict lieu de Loesmes est assyet que

quant aulcungs des dictz habitans alloient de vyc à trespas sans h lirs de leurs

corps ne vivons en commugnion, le dict droict de main morte luy estoit esclieu

et ouvert et pouvoit prendre à son profllt tous les biens d'iceulx à l'exclusion des

dictz habitans qui se prélendoient héritiers des dictz décédez sans hoirs et ()ue de

ce droit luy et ses prédécesseurs grandz prieurs de Champagne seigneurs du dict

Loesmes en avoient plainement et paisiblement joy par temps immémorial selon

qu'ilz se pourroit veoir par les ventes et adjudications qui en avoient esté faictes

par ses dictz prédécesseurs et luy ou leurs recepveurs, lors que les dictes main-

mortes leur seroieul advenues. Le contraire de quoi soubstenoient les dictz ha-

bitans de Loesmes et maintenoient estre hommes francs de condition libre et non

de la dicte condition memorlable et conmie telz ilz estoient tenuz et repputez et

que d'icelle franchise ils avoient jouy et usé et de mesmes droictz et libériez que

font et ont faict de toute ancienneté les personnes qu'ils sont francs et non de

la dicte condition mainmortables, et pouvoient disposer de tous leurs biens à qui

et comme leur sembloit, tant par donnation entre vifz ou à cause de mort ou aul-

trement ab intestat. Et disoient que syle dict seigneur grand prieur ou aulcungs

de ses prédécesseurs avoient usé du dict prétendu droict de maiiunorte, c'estoil à

rencontre de quelques particuliers qu'ilz ne se seroienl deffenduz, craignans

l'auctorité et puissance de ses dictz prédécesseurs en icelluy prieuré de Champaigne

et luy et n'auroient voullu ou auser attenter pour n'avoir esté assisté quand ad ce

du corps universel de fous les dictz habitans, de sorte que telle possession nepouvoit

acquérir aulcung dioict au dict sieur ny à ses dictz prédécesseurs, mais par le

coiitiaire sy le corps universel de tous les habitants du dict Loesmes eussent estez
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advertis que le dict sieur grand prieur ou ses prédécesseurs eussent voullu pren-

dre et percevoir le dict droict de memorte, ilz y eussent formé opposition, dict

et allégué moyens suffisans pardevant juges ccmpétans pour du tout exclure le

dict sieur grand prieur du dict prétendu droict de mainmorte.

Si que à l'occasion de ce que dessus les dictes parties estoient sur le point

d'entrer en grande involution de procès et s'impliquer en grand/, fraiz, pour se

redimer, desquelz et à l'issue doubteuse qui s'en pourroit cnsuyvre, icelles par-

ties ayant mis ceste affaire en meure délibération et prinssur ce advis de plusieurs

et notables personnes descavoir tant de Dijon, Chastillon que ailleurs, ont entre

elles chevy traictés, composé, transigé et accordé comme s'ensuyt.

i. Scavoir. Est que le dict sieur grand prieur pour luy et ses successeurs,

grands prieurs de (>hampaigne s'est depoitéet départy du dict droict de main-

morte par luy prétendu sur les dictz de Loesme pour et au proffit d'iceulx ha-

bitans de leurs hoirs et successeurs et postérité habitans du dict lieu présens et

advenir, le(|uel droict de memorte sy entend qu'il se ti'ouveroit luy ou ses

prédécesseurs y en avoir eu aucung, il leur a remis et quitté perpétuellement et

à toiisjours et les affraucliiz et ung chacun d'eulx et leurs successeurs

à perpétuité pour succedder les ungs aux aultres de mesme et tout ainsy que

font et ont accoustumé de faire les manans et habitans de lieux francs résidans

es lieux qui sont assy audedans le dict duché de Bourgoigne de franche et libre

condition (1).

2. Veult et entend que les habitans de Loesmes puissent tenir et posséder

héritaiges en est partout les lieux et villaiges de la commanderie d'Espailly aux

charges, telles et semblables que doibveut payer et supporter les habitants des

dictz lieux et qu'ilz usent des droicts previlleigez franchises et libertez et dis-

posent de leurs biens à leur plaisir, ainsy qu'ilz le prétendent et que gens de

franches et libres conditions peuvent faire (2).

3. Moyennant et à la charge que les dictz habitans, pour demeurer en amytié

et se rendre bons et loyaux subjectz envers le dict seigneur et ses successeurs

grandz prieurs de Ghampaigne, ont promis, accordé, veullent, consentent et

acordeut, tant pour eux (jue leurs successeurs habitans du dict Loesmes, de

paier chacun an, au jour de feste Saint Martin d'hiver, à la recepte d'Espailly,

pour chacun feuget mesnage au dict lieu de Loesmes, la somme de deuxsolz tour-

(1) Imitation de l'art. 5 de la charte de Bissey-la-Côte.

(î) Reproduction de l'art. 2 de la cbaite de Biësey-la-Cù(e.
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nois (le laille et redevance annuelle el parpéluelle, oulires et pardessus les aultres

tailles el ledebvauces dehues, et accoustumées de paier chacun an au dict sieur

grand prieur, dont le premier terme et payement sera et cummancera au dict

jour de feste Saint Martin d'hiver prochain venant et de là en avant en conti-

nuant perpétuellement d'an en an et de terme, sans cesse, à peine de cinq solz

d'amande pour chacun deffault . de paier la dicte somme de deux solz audict

terme (1).

4. Et encore seront tenu/, les dictz habitans et ont promis, tant conjointement

que divisément, l'uuj,' pourlaultreet l'ung d'eux seul pour le tout sans division,

renonceans au bénéffice de division et ordre de discution, de païer au dict sieur

grand prieur pour une fuis seuUement la somme de quatre cens escuz soleil,

scavoir deux cens escuz faisant moitié d'icelle somme dedans le jour Saint Bar-

nabe prochain , et les aultres deux cens escus par moitié el esgalles portions es

jour de Noël et Saint Barnabe consécutifs, que le dict sieur a dict voulloir mettre

et emploiera la réparation du chaslel et maison fort du dict Espailly el métai-

ryes deppendans de la dicle commauderye d'Espailly (2).

5. El pour plus grand proffit el utilité des dictz habitans a esté consenty et

accordé qu'ilz ne pourront vendre, aliéner leurs biens immeubles et héritaiges

à aultres personnes, synon à celles qui sont ou seront actuellement habitans et

résidans au dict Loesmes ou aultres villaiges, territoires et justice de la dicte

commauderye d'Espailly, à peine de nidlilé des contiatz de vendage ou allie-

nation qu'ilz s'en feroiênl, despens, dommages et intérests contre ceulx qui y

contreviendroieut et de commise au proftlt du dict sieur grand prieur et de ses

successeurs au dict prieuré de Chanipaigne. Advenant lequel droit de commise,

le dict seigneur grand prieur el ses successeurs au dict prieuré de Champaigne

seront tenuz de vuider leurs mains el de disposer des choses commises aus dicts

habitans et à leurs successeurs habitans du dict Loesmes dedans l'an el jour de

la dicte commise, en paiant loiileffois au dict seigneurgrand prieur et à ses suc-

cesseurs le prix raisonnablement de ses dites choses commises (3).

6. Et en oullre le dicl sieur grand prieur, tant pourluy que ses prédécesseurs

au dicl prieuré de Champaigne accorde que ceulx des dicts habitans ou leurs

successeurs que cy après s'absenteront du dict Loesmes, ou aultres leurs parens,

(1) Imitation de l'art. 3 de la charte de Bisssy-la-C6te.

(î) Imitation de l'art. 4 de la charte de Bissey-la-Cûte.

(3} Reproduction litti^rule de l'art. 5 de la charte de Bissey-la-Oôte.
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de quelque condition qîî'ilz soient, que à présent résident hors la dicte terre et

seigneurie d'Espailly puissent tenir et posséder leurs maisons et héritaiges qui

leur sont escheuz et leur escherront cy après par droit successif seullement en

la dicte seigneurie et commanderye d'Espailly, en païant les charges et debvoirs

accoustumez (1).

7. Au surplus le dict sieur grand-prieur s'est réservé et réserve pour luy et ses

successeurs grandz-prieurs de Champaigne, commandeurs du dict Espailly le

droit de premier habitant au dict lieu de Loesmes , avec tous droilz de justice,

haulte, moyenne et basse, et tous aullres droitz et redevances anciennes et acous-

tumées qu'il a et lui appartiennent sur les dictz habitans de Loesmes, ses hommes
et subjeclz, et sur leurs biens, maisons et héritaiges, bois communaulx, censés,

rentes, tailles, courvées, tierces de grains et vins, lolz, esmendes et tous aultres

droictz (2).

8. Pour surté de toutes lesquelles choses susdictes, les accomplir et entrete-

nir, et qu'elles sortent leur plaiuet entier effect, le dict sieur grand-prieur a pro-

mis et sera tenu de faire esniologuer, consentir et appreuver les présentes par son

première! prochain chappitre provincial en la manièreou cas requises et accous-

tumées ceste présente transaction, à la charge que les dictz habitans seront tenus

de à leurs fraiz bailler et fournir les présentes eu bonne et dehue forme au dict

sieur par traicté et transaction et accord faict entre les dictes parties, dont elles se

sont tenues pour bien contentes. Promettant respectivement icelles parties,

etc. (3). Scavoir, ledict seigneur grand-prieur en foy et parolle de noblesse et sou bz

le veu de sa religion et les dictz habitans, par leurs sermens qu'ilz ont soliemp-

nellemenl faict es mains du dict notaire et souiiz l'e.xpresse ypolbecque et obli-

gations du revenu temporel du dict prieur et de tous leurs aullres meubles et

immeubles présens et advenir, que pour ce faire elles ontsubmis, subniecteut

et obligent par ces présentes aux cours, jurisdictiou et chambre de la Chancelle-

rie du duché de Bourgongne et à toutes aultres cours l'entière observance du

contenu de la présente transaction, traicté et accord, satisfaire, accomplir et

effectuer toutes et chacune les choses y contenues, sur peine de tous despens,

dommages et intérestz. Renonceans à toutes choses contraires aus dictes pré-

sentes, qui passées furent au dict Loesmes, en la maison du dict .leau de Viiliers,

(1) Reproduction littérale de l'art. 6 de la charte de Bissey-la-Côte.

(2) Reproduction littérale de l'art. 7 de la charte de Bissey-la-Côte.

(3) Reproduction littérale de l'art. 8 de la chatte de Bissey-la-Cr)te.

III. 23
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pardevant Vorle Fricandot, notaire royal au dict bailliage et chancellerie du

conté de la Montagne, demeurant à Chastillon sur Seine , en la présence de Ni-

colas Leboys, Jomai'd et Martin, Utinet, Jehan Challemandrier demeurant à

Courban, Jehan Aulbert et Nicolas Brusley, fourrier demeurant k Bissey, tes-

moings, qui ont signé la minutte des présentes avec le dict sieur grand-prieur et

ceux des dictz habitans qui ont peu signer. Signé Fricandot.

Grosse en parcliemin. Arctiives de la Côte-d'Or. Série H. Grand-prieuré de Ctiampagne.

Comraanderie d'Épailly. Terre de Louesme.

BALOT

Ce village de l'ancien Châtillonnais, dont le patronage fut donné en H 45 à l'abbaye Notre-

Dame de Châtillon, était un fîef particulier qui en 1317 avait encore des seigneurs de son

nom. En 1334, le duc Eudes IV, à qui il était échu, le donna ;\ Robert de Grancey, sieur de

Larrey, de la terre duquel il devint mouvant. Guillaume, fils de Robert, disposa d'une partie

de ce fief pour former la dot de .leanne, sa fdie, mariée à Philibert de Saint-Léger. L'autre ap-

partenait en 1375 à Regnault de Trié, et en 1408 à Isabelle de Saffres. Réuni plus tard à la

terre de Larrey, Balot en fut séparé vers la fin du XV» siècle. On le trouve possédé de 1527 à

1548 par Philippe, l)àtard de Grancey, et François de Nogent, héritier d'Antoine du Brouil-

lard, qui en 1581 sont remplacés par Edmond, fils de François, Claude de Valenciennes, mari

d'Èléonore de Grancey, et Jean d'Éguilly, sieur de Fontaine-en-Duesraois. Ces coseigneurs,

à en juger par la teneur du contrat qui suit, loin de marchander aux habitants de Balot la

liberté qu'ils leur demandaient, la leur accordèrent comme la reconnaissance d'un droit im-

prescriptible, et se iiiontrèrent aussi généreux sur le fond ijue sur la forme. Balot, qui de-

meura jusqu'à la Révolution dans la mouvance du marquisat de Larrey, appartint aux Bussy-

Rabutin, et avant 1789 au marquis de Sennevoy.

D

Contrat d'affranchissement des tiabitants de Ralnt, par Edmond de Xogent, Claude de Valenciennes,

mari d'Èléonore de Grancey, et Jean d'Éguilly, seigneur de Fontaine-en-Duesmois.

1581 (21 octobre).

. Au nom de Nostre Seigneur amen. L'an de l'incarnation d'icelui courant mil

cinq cent quatre vings et ung, le samedi vingtungiesme jour du mois d'octobre
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heure de trois heures après midi. Nous, Chailes Legrand, licencié es loix,

garde du scel royal en la Chancellerie du Roy noslre sire eu Bourgongne, au

comté de la Montaigne, soit notoire à tous que pardevant Edme de Frettes et

Bridot Doyen, notaires en la dicte Chancellerie, demeurant, scavoir, ledict de

Frettes à Chastillon-sur-Seine, et le dict Doyen au bailliage de Cerilly audit

Chastillon, paroisse de Saint-Vorle, en l'hostel et maison de noble et saige

maistre Etienne Remond, advocat pour le Roy au bailliage de la Montaigne.

Comparurent en leurs personnes honorables seigneurs Messire Edmon de

Nogent, chevalier, seigneur d'Aubetrée et de Ballo en partie, Claude de Valen-

cienne, escuier, seigneur de Chamagneux et dudit Ballo aussi en partie, tant en

son nom que au nom et comme procureur spécial de damoiselle Alenor de

Grancy, son espouse. La procuration de laquelle sera insérée à la fin de ces pré-

sentes. Et Edme Siclier au nom de soy faisant et portant fort en ceste part de

honorable seigneur Jehan d'Esguilly, seigneur de Fontaine en Deusmois sei-

gneur de Bissey-les-Pierres et dudict Ballo, aussi en partie d'une part.

Nicolas Sarrazin, Simon Regnard, Jehan Sarrazin, Salvado Ciaquin, Claude

Viardot et Vorle Hubert; tant en leurs noms que pour et es noms de tous les

habitans dudict Ballo, desquelz ilz ont dict avoir charge et pouvoir, en vertu de

leur lettre de procuration, insérée aussi à la lin de ces présentes et pour lesquelz

ilz se sont faits et portez foitz et par iceulx promis faire raliffier, si et autant

que mestier est ou seroit, le contenu cy après, à peine de tous despeus, dom-

maiges et intérestz, d'autre part.

Ont recongnu que comme franchise et liberté est une chose inestimable,

désirée et appelée naturellement d'un cliascun et en laquelle l'homme avoit esté

de son commencement créé de Dieu. Au contraire servitude et subjection de

memorte, chose odieuse et parle moyen de laquelle, ceulx qui y sont affectez

décédant sans hoirs de leurs corps en communion de biens, transmectent aux

seigneurs desquelz ilz sont subjectz memorles, leurs biens, immeubles et héri-

taiges, sans que ceulx qui leurs debvoient succéder se puissent d'aulcune chose

ressentir de leurs biens. Par le moyen aussi de laquelle servitude et subjection,

ilz ne peuvent tester ni déposer par donnation à cause de mort, sans l'exprès

consentement de leur seigneur. Occasion pour laquelle leurs voisins qui sont de

franche condition ne s'associent ou praignent partie de mariage avec leurs fdz ou

filles et dont plusieurs incommodités, à la diminution et perte de leurs biens se

présentent de jour à l'aultre. Hz avoyent sur ce bien advisé et conseillé, traiclé

et accordé par ensemble du dict droict et servage de memorte à laquelle les dictz
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habitans de Ballo, tant en général que en particulier sont subjectz et affectez

envers les dicts sieurs de Nogent et de Valencienne à cause de la dicte damoiselle

Alenor de Grancy, son espouse et le dict sieur d'Esguilly, seigneurs dudict Ballo

en la manière cy après déclairée. Scavoir est que les diclz sieurs de Nogent et de

Valencienne tant en son nom que de la dicte Damoiselle et le dict sieur Siclier

au nom dudict sieur d'Esguilly, pour lesquelz ilz se font et portent fortz et pro-

mectent leur faire ratiffier le contenu eu ces dictes présentes dans ung mois à

peine de tous despens, dominaiges etinteresiz. Ont, tant pour eulx que pour leurs

successeurs, seigneurs de la dicte seigneurie de Ballo, manumis et affranchi,

manumectent, quittent, affranchissent et remectent perpétuellement, pour eulx,

leurs hoirs et successeurs, l;i dicte servitude de meraorte ausdictz habitans de

Ballo et tous aultres qui à cause de leur origine et naissance seroient de la dicte

condition de memorte, à cause de leur dicte seigneurie de Ballo. Ensemble tous

leurs biens immeubles et héritaiges présens et advenir quelzconques en quelques

lieu.^: iju'ilz seroient treuvez, scilués et assis en la dicte seigneurie de Ballo et

aliieurs quelque part que ce soit. Et ce tant pour eulx que pour leurs suc-

cesseurs habitans dudict Ballo, leur postérité naiz et h naistre perpétuelle-

ment et aultre au prouflil des(juelz le présent affranchissement peult faire,

lesdictz Nicolas Sairazin, Jehan Sarrazin, Regnard Viardot, Claiiuin et Hum-

bert, présens, stipulant et acceptant, tant pour eulx que pour tous les aultres

habitans du dict Ballo et d'un chascun d'iceulx. Et en remectant et quitant par

lesdictz sieurs sus nommés et Siclier, audict nom, ladicte condition de memorte,

iceulx sieurs ont voulu, consesiti et accordé que tous ceulx dudit Ballo qui sont

ou pourront estre subjectz envers eux de ladite condition de memorte, soient et

demeurent à tousjours francs et libres personnes, comme sont les aultres per-

sonnes francs et libres et non subjets à aulcune condition de memorte, tellement

qu'ilz puissent succéder les ungs aux aultres, tester et disposer de leurs biens

par testament et ordonnance et dernière volunlé, par contraclz entre vifz et

aultrement, comme bon leur semblera et faire an surplus par lesdictz habitans

et leurs successeurs, résidant audit Ballo, perpétuellement tous autres actes que

font et ont accousfumé de faire franches et libres personnes. Sonbz toutesfois

l'expresse déclaration que ont faicte lesdictz sieurs de Nogent, de Valancienne

et Siclier sus-nommés, ne vouloir préjudicier par le moyen du présent affran-

chissement à leurs aultres droictz, charges et redebvances seigneuriales, aus-

quelles les dictz habitans de Ballo leur sont respectivement redevables, ne dimi-

nuer leurs droictz et redevances anciennes et accoustumées. Mesme que aultres
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seigneurs ne pourront prétendre droict de memorte sur leurs diclz snljject/. de

Ballo qui résideront en aultres lieux subjectz à la dicte condition de memorte en

leurs biens et héritaiges de ladicte seigneurie de Ballo.

Et moyennant ce que dit est, lesdicts Nicolas Sarraziu, Regnard, Jehan

Sarrazin, Viardot Claquin et Hubert sus-nommés, et tous les autres liabilans

dudit Ballo et leur postérité h naistre peipétuellement résidans et demeurans au

dit Ballo qui useront de leurs droictz et qui tiendront feug et lieu en leur cliefz

au dict lieu, seront lenuzpayerausdit seigneur et à leurs diclz successeurs tenant

la seigneurie dudict Ballo par chascun an et par chascun feug et lieu une poule

ou géline au jour et terme de feste Sainct-Nicolas d'hiver chascun d'iceulx sub-

jectz à son seigneur, le premier terme et paiement eschéant audict jour que

l'on dira mil cinq cent quatre vingt deux et d'illec en avaut à continuer par

chascun an perpétuellement et par chascun feug que dict est, le paiement de la

dicte poule ou géline sans aulcuiie cosse.

El oultre ce seronttenuz lesdictz habitans payer aussi parchascuuperpéluelle-

ment au jour et terme que dessus ausdictz seigneurs etàleurs sieurssuccesseurs

une taille abonnée de la somme d'un escu soleil et deux tiers qui sera levée sur les-

dictz habitans, le fort portant le foible, laquelle se partagera entre les diclz sei-

gneurs selon et suivant le droit que chascun d'iceulx a et tient en la dicte seigneu-

rie. Le premier paiement eschéanl au dit jour et feste Saint-Nicolas cy-dessus dé-

clairé, de tout et ainsi qu'ilz apparlageul les amendes et exploilz de justice, et

leur sera délivré aux frais desdictz habitans sans aulcune diminution à peine

d'exécution. En oultre de payer et délivrer ausdictz seigneurs en leurs maisons

seigneuriales audict Ballo les abonnemens en grains et deniers, ensemble les

censés aussi en grains et deniers qu'ilz leur doibvent audict jour et feste Sainct-

Nicolas, tant celles qui escheroient à payer ledict jour que celles qui souloient

eslre payées au jour de feste Saiuct-iistienne, lendemain de Noël à la mesure de

Chastillon-sur-Seine, à peine de cinq solz d'amende.

Le tout traicté et accordé à la condition que lesdictz habitans dudict Ballo, les

héritaigesassiz en ladicte seigneurie et finage d'illec, à peine de commise ne pou-

ront vendre, aliéner, louer et remectreà gens lorains et non résidant audict Ballo

contre ceux qui les auroionl acquises et faulle d'en vuider leurs mains dans l'an

et jour après qui leur sera enjoint s'en dépossessionner. Et audict cas de commise

lesdictz seigneurs seront aussi tenuz d'en vuider leurs mains aussi au proiiffit de

celui des dictz habitans qui en sera le plus hault enchérisseur. Néanmoings per-

mectent lesdictz sieurs que lesenfans des dictz habitans qui se marieront hors le
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dict Ballo poiiiront tenir leurs héritaiges paternelz et maternelz de. ladicte sei-

gneurie en payant les droictures d'aCTranchissement cy-dessus déclairés. Et en

oultre les dictz abonnementss s'ilz les labourent par leurs mains et si elles

sont admodires à aulcun des habitans dudict Ballo demeureront deschargez

dudict droit d'abonnement.

Oultre lesquelles redebvances, seront tenuz les dictz habitans payer et délivrer

ausdictz seigneurs, pour une fois seulement, la somme de centescuz soleil, pour

leur belle main dans le jour et feste Saiuct-Remy prochain venant, au demeurant

tenant ledict sieur de Nogent quicte et deschargé des despens contre luy adjugez

au profit desdictz habitans par auctorité de la souveraine Court de parlement de

Dijon, à cause du procès du Charniuis.

Lef|ue! présent affranchissement a estéfaictet arreslé à la charge que Philippe

Chassant, habitant dudict Ballo demeurera en telle condition de memorle qu'il

estoit auparavant le présent traicté, pour le regard dudict sieur de Nogent seule-

ment et pour sa personne.

Délivreront les dictz habitans ausdictz seigneurs à leurs fraiz et despens et à

chascun d'iceulx la grosse dudict présent traicté par accord et traicté faict entre

les dictes parties. Dont et du contenu au présent affranchissement les dictes parties

se sont tenuz et tiennent pour bien contantes et promis en bonne foy par leur

serment pour ce fait et preste corporellement, etc. En renonçant, quant cà ce à

toutes choses contraires à ces dictes présentes, qui furent faictes et passées audict

Chastillon pardevant les dictz de Freltes et Doyen, notaires sus-dictz, en pré-

sence dudict sieur Rémond, maistre Jehan Le Beuf, praticien, et honorable

homme Jacob Logerot, marchant hoste de l'hostellerie ofi pend pour enseigne le

Seigne, demeurant audict lieu, tesmoings requis et appelez l'an et jour, lieu et

heure que dessus. Et ont signé les dictes parties et tesmoings la minute, fors et

excepté les dictz Siclier et Claquin qui ont affirmé ne savoir escripre pour signer

sur ce enquis. Ainsy signé de Frettes.

Arcliives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. B 11,473, Affaires des com-

munes. Article Balot.



MINOT

Minno, qui figure en HOl au cartulaire de l'abbaye de Molême, avait au commencement du

siècle suivant des seigneurs qui comptent parmi les bienfaiteurs du monastère du Val-des-

Choux, et vraisemblablement du Temple de Montmorot réuni à la commanderie de Rurc.

Au XIV' siècle, la terre de Minotse partageait entre quatre mouvances : la chàtellenie de

Saulx-le-Duc, la baronnie de Vantoux, celle de Blaisy, et la seigneurie de Mauvilly. La portion

de la chàtellenie de Saulx était advenue au duc de 13l4 à i317, par engagement et vente de

Jean de Minot et de Guy de Bures. Celle des Blaisy provenait des seigneurs du Fossé, et celle

des Vantoux, d'une ancienne dotation de la maison de Saulx. En 1339, .loffroy de Blaisy,

mariant sa fille Jeanne à Jacot de Chasans, lui donna sa part de Minot en dot en s'en réser-

vant le ressort. En 1360, Guillaume de Quincey et Eudes de Savoisy, vassal de Blaisy, sont

seigneurs de Minot. Jeanne, fille de Gérard de Quincey, porte en 1403 sa portion du fief à

Emard Bouton, son mari, tandis que Jean de Savoisy, fils d'Eudes, conserva l'autre pari jus-

qu'en 1417, qu'en 1372 Fourcault de Minot, écuyer, mari de Guillemotte de Voulaine,

donnait le dénombrement de sa portion mouvant du duc, et qu'on 1388 Jean de Chatoillenot,

second mari de cette Guillemotte, fournissait encore au nom des enfants qu'elle lui avait

laissés. En 1423, les rôles des feux et les fiefs du Chàtillonnais nous montrent comme sei-

gneurs de Minot : Oudot Rigogne, mari d'Isabelle de Chatellenot, depuis 1391 ; Jean de Saulx,

héritier, depuis 1390, de Thomas de Saulx-Vantoux ; Emard Bouton, déjà nommé; Jean de

Chauffour, successeur des Savoisy. Au milieu du XV« siècle, les Vaudrey, héritiers des Chauf-

four, et les Saulx du Meix, se partagent la seigneurie, qui bientôt reste aux premiers, (|ui la

gardent durant un siècle, pour la céder aux Leblanc, qui peu après l'aliènent à Jean-Baptiste

d'Andelot, seigneur franc-comtois. En 16-22, Jeanne d'Andelot, veuve de Louis de Guerche,

acheta Minot par décret sur Ferdinand d'Andelot, son parent; mais en 1636, lors de !a guerre

qui eut lieu entre les deux Bourgognes, Jacques de Longueval, sieur de Bigny-les-Gray,

ayant soutenu dans son château un long siège contre les Impériaux, son château fut pris,

saccagé et confisqué au profil du comte de Saint-Amour. C'est pourquoi le roi Louis XIII,

pour le dédommager, lui donna la terre de Montfalconnel en Bresse, qui appartenait au comte
de Saint-Amour, et la terre de Minot, qui était devenue celle d'un ennemi. En 1648, le sieur

d'Andelot, désespérant de rentrer dans son domaine, le vendit 26,000 livres à Bénigne
Fleutelot, sieur de Larçon. Mais celui-ci étant mort peu après, ses héritiers rétrocédèrent

tous ses droits au sieur de Longueval, ce qui fut homologué par arrêt du Parlement de Gre-

noble de 16S2, en suite duquel il donna son dénombrement. Marie sa fille en hérita en 1661.

Denis Mairetet, d'une famille du lieu, l'acquit en 1698 et la transmit à ses descendants, qui

occupèrent un rang distingué au Parlement de Bourgogne. Ces différents fiefs, qui compo-
saient l'ancienne seigneurie de Minot, n'en constituaient pas tout l'ensemble. Un tiers au

moins, détaché au commencement du XIII" siècle, dépendait de la commanderie de Montmo-
rot, ancienne templerie détachée au XVII» siècle de celle de Bure, et relevait du grand-prieuré

de Champagne.

Les habitants de la seigneurie laïque de Minot, déclarés serfs en 1423, furent affranchis

avant 1581. Leur charte a échappé à toutes nos recherches. Mais comme les hommes du com-
mandeur, reconnus abonnés en 1423, étaient demeurés mainmortables, cette connexité

d'un régime libéral et de l'ancien servage furent tels, que les hommes du commandeur se
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voyant considérés comme des parias, et jaloux d'ailleurs de jouir des mêmes avantages que
leurs voisins, signifièrent au grand-prieur d'opter entre leur aft'ranchissement, le désaveu ou

la désertion. Michel de Seure, qui poursuivait son œuvre d'émancipation, accueillit leur de-

mande et signa avec eux la transaction qui suit.

DI

Contrat d'affranchissement des habitants de Minot, par Michel de Seure, grand-prieur

de Champagne.

1581 (17 juin).

Le dix-.sepliesme jour du mois de juing, mil cinq cens quatre vingts et ung,

turent présens en leurs personnes, liault et puissant seigneur Messire Michel de

Seure, clievaillier del'ordfe desainctJean de Jherusalem, grand-prieur de Cham-

paigne, conseliier du roy en son conseil privé et d'eslal, capitaine de cinquante

hommes d'armes de ses ordonnances, commandeur des commanderies de Bures,

Espailly, Baulne et Mormant, d'une part, Jacques Hairon, Jehan Potier et Michel

Tupin, laboureurs demourans à Mignol, hommes et subjectz du dict sieur grand-

[jiieur à cause de sa portion de seignorie du dict Mignol, (aiit en leurs noms que

comme procureurs fondez de procuration spécialle passée pardevant Germain

Harault, notaire royal au dict Mignot , en datte du dict quatorziesme jour du

dict présent moys de juiug, inséré à la iiu du présent contract, consentye par

Nicolas Haron , Grégoire Tonnellier, etc. , tous manans et habitans, hommes

et subjectz du dict sieur grand-prieur au dict lieu de Mignot, deppendans de ses

commanderies de Bures et Montmurot, représeufans la plus grande et seyne par-

tye des dictz hommes et subjectz du dict sieur grand-prieur, d aultre part.

Comme ainsy soit que estant la seigneurye du dict Mignot séparée et divisée

entre le dict seigneur grand-prieur et Messire Jehan Baptiste d'Audelot,

chevalier seigneur de la plus grande ])artie du dict lieu, et les subjectz du

dict seigneur d'Audelot, libresct de franche condicion et en beaucoup plus grand

nombre que ceulx du dict seigneur grand-prieur. Au moyen delà dicte condi-

tion serville et de mainmorte à laquelle ilz sont asserviz , tellement que de jour

à aultres les diclz subjectz du dict seigneur grand-prieur renoiiceans et le désa-

vouans à seigneur , se transfèrent en la .seigneui've du dict seigneur d'Andelol.

Pour raison de quoy seroient meuz plusieurs procès et couleutions, entre le dict

seigneur grand-prieur et ses diclz subjectz, lesquelz pour éviter et sortir de tous
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différendz qu'ilz pourroienl avoir avec luy et ses successeurs luy auroienl l'aict

dire et remonsfrer que, oultre la dicte condition servile de mainmorte, iiz

payent par chascung an au dict seigneur grand-prieur; asscavoir : ceulx qui la-

bourent d'une charrue entière, quatre mesures bled, quatre mesures avoyne et

deux mil tournois, et ceulx qui tiennent deniye charrue, deux mesures bled et

deux mesures avoyne et ungsol tournois, et ceux labourent à leurs deniers, une

mesure bled et une mesure avoyne et six deniers tournois, le tout par chascung

an. Qu'estans les dictes charges trop onéreuses, plusieurs d'entre eulxse seroient

retirés de sa seigneurie comme dict est, de manière qu'il ne s'en trouvsra que

en tous les subjectz du dict seigneur grand-prieur, il en y ayt ung seul ou bien

peu qui ayent une charrue eutière. Et sont reduictz à une telle paouvrelé qu'ilz

n'ausent et ne peuvent acquérir sur les dictz subjectz du dict seigneur d'Andelot,

lesquelz, au contraire, acquièrent toutes leurs possessions et héritaiges, alléguans

et prétendans d'avoir pour ce faire droict de percours de tout temps immémo-

rial. A ces causes supplyent très humblement le seigneur grand-prieur de les

voulloir libérer et affranchir de la dicte condition serville et de mainmorte, et les

descharger du droict des dictes charrues, auKrement qu'il luy pleust prendre en

bonne part si tous ses dictz subjectz estoient contrainctz d'abandonner sa sei-

gnorie pour se retirer en celle du dict seigneur d'Andelot, ne pouvant, comme
dict est, supporter les charges et mainmorlables du dict sieur grand- prieur. A
quoy le dict seigneurgrand-prieur inclinant librement à leur requeste, pour ob-

vier à la perte de ses dictz subjectz et le dommage du dict ordre, auroient les

dictes parties sur ce transigé, composé et accordé, transigent, composent et ac-

cordent ainsy qu'il s'en suyt.

C'est asscavoir que le dict seigneur grand-prieur, pour le proffict et utillilé du

dict ordre de sainct Jehan de Jherusalem et pour ne déserter du tout sa dicte

seignorie, auroit perpétuellement et à toujours pour luy ses successeurs grands-

prieurs, commandeurs de Bure etMontmorot, affranchy, libéré et exempté,

affranchist, libère et exempte ses dictz hommes et subjectz du dict Mignot , eulx,

leurs hoirs, successeurs de la dicte servitude de mainmorte , et ce moyennant

que chascung feu, homme et subject du dict seigneur grand-prieur au dictMinot,

se tenant et résidant en sa dicte seignorie, paiera chacung an, au jour de feste

Sainct-Martin d'hivert, de censé annuelle et perpétuelle, la somme de deux solz

tournois, à cause du dict affranchissement et s'appellera la censé de l'affranchise,

le premier terme et payement commenceant au dict jour Sainct-Martin prochai-

nement venant, et d'illec en avant perpétuellement.

m. ï4

*
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Plus, au lieu des dictes quatre mesures de bled eld'avoyne que doibvent chas-

cunc charrue de bled et avoyne par moictyé et ceulx de demye charnie de deux

mesures bled et deux mesures avoyne, et ceulx qui font labourer à leur argent

une mesure de bled et une mesure d'avoyne et les deux solz comme dicl est cy

dessus, seront lenuz les dictz hommes et subjectz du dict seigneur grand-prieur

de payer une taille de huict escuz ung tiers par chascung an , au jour de feste

Saiuct-Remy, premier terme et payement commanceantau dictjour de feste Sainct-

Remy prochainement venant, et ainsy à continuer d'an en an el de ternie en

terme perpétuellement, qu'ilz jecteront sur les meix et maisons
,
prez , terres et

héritaiges, et sur ceulx qui en liennent et tiendront surla dicte seigneurye du dict

seigneur grand-prieur, oultre et par dessus les dictz deux solz de rafTianchise.

Plus, et en augmentant le droit de courvées du dict seigneur, qui estoit de deux

courvées de bras seuUement et trois de charrue chascung an , seront tenuz chas-

cung des dictz hommes et subjectz, présens et advenir, se tenans ou résidans en

la dicte seigneurye du dicl seigneur grand-prieur, faire aullant de courvées de

charrue et de bras, comme les subjectz du dict seigneur d Andelot sont tenuz

faire à leur seigneur; que les dictz hommes et subjectz du dict seigneur grand-

prieur cy dessus nommez, on! dict et rappoui'lé estre de six courvées de bras et

trois courvées de charrue, scavoir, ceulx qui sont mariez, tenans feu et lieu six

courvées de bras, et la femme vesve trois courvées de bras, ou bien pourchas-

cune d'icelles, ilz paieront dix deniers tournois, qui sont pou ries six courvées cinq

solz tournois , et pour les courvées de charrue que sont pour le sombre, le vain

et le caresme deux solz six deniers tournois pour chascuue saison, le tout néant-

moings au choix et option du dicl seigneur grand-prieur, qui prendra les dictes

courvées de bras et de charrue en essence ou en argent , ainsi que bon liiy sem-

blera, et fera faire les dictes courvées soit- au lieu de Monlmorot ou du dict My-

not, selon que sera son plaisir et volonté. Et se paieront les dictes corvées ainsi

et en la mesme forme que les font et payent les hommes et subjectz du dict sei-

gneur d'Andelot.

Plus seront tenuz les dictz subjectz de païer au dict seigneur grand-prieur,

pour chascung feu, soit homme, femme, chef d'hostel ou mesnage entier pour

chascun an au jour de Caresme prenant une poulie de censé annuelle et perpé-

tuelle comme ilz avoienf cy devant accoustumé de les payer, ensemble lesaultres

censés, lodz, rentes et redebvances anciennes et accoustumées non comprises au

présent contract. Et moyennant ce demoureront les dictz hommes et subjectz

quictes et deschargés à l'advenir eux, leurs hoirs, successeurs et ayant cause de
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toutes les graines et deniers cy-dessus déclarez qu'ilz debvoient à cause de leur

dictescharrues cl encores demeurent quictes et deschargés d'une taille dicte et ap-

pellée la taille d'Oultre mer, montant à la somme de cinq escuz qui se payoit une

fois de sept ans en sept ans, tant seullcment laquelle taille d'Oultre mer, le dicl

seigneur grand-prieur, pour luj et ses successeurs a estainct et aboly. estainct et

abolist par ces présentes sur ses diclz hommes et subjectz dudict Mignot sans

qu'ilz soient tenuz d'en payer aucune chose cy après.

Et oultre et pardessus les choses dessus dictes, les dictz Hairon, Pothier et

Tnpin, tant en leurs noms que comme procureurs, ont promis et se sont obligés

l'ung pour l'aultre et chascuns d'eulx seulz et pour le tout sans division ny

discution, payer, bailler et délivrer au dict seigneur grand-prieur, pour une fois

la somme de cinquante escuz d'or soleil, pajable au jour Sainct-Remy prochai-

nement venant, laquelle somme ledict sieur grand-prieur a promis et s'est

chargé par ses foy et serment mectre et appliquer aux réparations delà com-

manderye de Bures et meslayries qui on déppendent, et au payement d'icelle

somme de cinquante escnz d'or soleil, ont les diclz Hairon, Pothier et Tupin ou

dict nom et insolidairement et sans division comme dict est, oliligéz, etc.. pro-

mectanlledict seigneur grand-prieur, avoir et tenir pour agréable tout le contenu

cy-dessus sans y contrevenir, oblige quant à te tous et chascungs le revenu d'icelle

sa dicte seigneuriedeMinol, etc. Renouceant les dictes partiesà toutes choses con-

traires à ces présentes lectres, qui furent faicles et passées audictVoIaines au chastel

d'illec, heure de unze heuresavant midy dudict jour, pardevant Nicolas Michelot.

notaire royal audiclVolainesen présence de M. Nicolas Harault sergent royal demeu-

rautaudicl Mignot, M. Jacques LeFendeur,prebtreetrecepveur audict Voullaines

et maistre Robert Babyot, tailleur de pierres demeurant à Cliastillon-sur-Seine tes-

nioings à ce requis et appeliez les an et jour dessus dicl, à la charge que le dicl

seigneur grand- prieur sera tenu et a promis, faire ratiffier, approuver et esmol-

loguer le présent contract et affranchissement au chappitre prochain, et les dictz

de Mignot payer au dict notaire roïal les lectres et expéditions de ces présentes,

qu'il convient mectre es mains dudict seigneur, à peine d'y estre exécuté, lesquels

Hairon et Tupin ont dict ne scavoir signer, si non que ledict Hairon auroit faicl

une marque, ledict seigneur et aultres sus-nommés ont signé ceste suivant l'or-

donnance. Ainsi signé au bas du brief de ceste, le chevallier de Seure grand-

prieur de Champaigne, Robert Babyot, .lehan Pothier, J. le Fendeur prebtre,

N. Harault et N. Michelot, notaire royal.

Grosse en parclieniin. Arcliives de la Côle-d'Or, série H. Commanderie de Montmorot.



TANIOT. HAMEAU DE TANAY

Taniol, appelé Taxnatellum en 890 (chr. de Bèze), est un hameau de la commune de Tanay,

qui dès l'origine forma comme lui un fief séparé qui relevait de la tour de Mireboau. Simon

de Chaussin en fit hommage au duc Hugues IV en iSSâ. Vers la fin du siècle suivant, les

d'Avennes et les Melincourt le possédaient par moitié. Ils le transmirent aux Marey et au

chancelier Rolin, dont le petit-lils François, sieur d'Oricourt, fit déclaration en 1473. En
1oS(i, on le trouve entre les mains des Rochefort. Imbert ou Humbert, S' fils de Claude, sieur

de Pluvaut, l'eut dans son lot du partage paternel fait en I5Gi, et c'est en cette qualité que

pour mettre fin aux contestations survenues entre lui et ses hommes au sujet de la mainmorte,

et par une transaction librement consentie, il renonça, moyennant indemnité, à toutes les ser-

vitudesqu'il prétendait sur eux. Cinq ans plus tard il vendit celte terre à .1. Poutfier, marchand

de fer à Dijon. La veuve de Nicolas, son fils, l'aliéna en 1620 à Antoine Morisot, conseiller au

requêtes du Palais, qui vers IC51 la constitua en dot à son fils Antoine. Celui-ci, dans le dé-

nombrement qu'il fournit à la Chambre des comptes, prétendit ne pas connaître la charte

consentie par Humberl de Rochefort. Ingeburge Morisot, sa fille, l'apporta en dot à Hardoin

de Courcelles, sieur de Bousselanges, et Isabelle, leur fille unique, l'apporta à son tour à

Alexandre de Moyria, qui la vendit en 1773 à Gauthier, conseiller au Parlement, dont les hé-

ritiers possèdent encore le domaine.

DU
Contrat d'alfrancliissonicnt des lialiitants de Taniot, hameau de Tanay, par Humbert de Rochefort,

seigneur du lieu.

1582 (8 janvier).

Bénigne Soirot, garde du petit scel, eslably pour le roy aux contraclz des bail-

liages et chancellerie de Dijon. A tous présens et advenir salut. Scavoir faisons

que, comme ainsi soit, que par cy devant plusieurs procès ayent esté meuz en la

justice (leTasniot, bailliage de Dijon, que ailleurs, entre Messire Humbert de

Rochefort, chevalier de l'ordre du roy, conseiller de Sa Majesté el chambellan

de Monsieur frère du roy, sieur de Fonlaine-lez-Dijon, Beauvois, Villeformoies

,

Chevigny et Tasniol(l), et ses prédécesseurs , seigneurs du dict Tasniot , d'une

part. Et plusieurs habitans du dit Tasniot. d'autre. Au faict et pour raison du

(1) M était le troisic'uie fil.-i de Claude, sieur de Pluvault, et de Catherine de la Madeleine, dame de Beau-

Tais en Auxois, marié à Krauçoise de Crevant; il en eut trois fille? qui lui survécurent. Anselme, VI, 416.
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droict de mainmorte, que le dict sieur et ses prédécesseurs prélendoii'iit sur

leurs hommes et subjectz du dict Tasniot. Par lequel droict le dict seigneur di-

soitque, à bon et juste tiitre lui apparlenoient toutes successions sur les diz

hommes et subjectz <|ui décèdent sans hoirs légitimes, et en esloient en bonne

possession. Au contraire de quoy lesdizhabitans disoient et maintenoient n'estre

de la dicte condition et servitude de mainmorte pour plusieurs raisons qu'ilz eu-

tendoient desduire, rapportées par le dict procès, et sur ce lesdictes parties es-

toient en voye de tumber en plus grande invoiution de procès. Pour lesquels évi-

ter, d"aultant que les diz habitans désirent vivre en paix avec le dict seigneur de

Beau vois, leur seigneur, ce jourd'hui huictiesmedu mois de janvier l'an mil cinq

cens quatre vinglz et deux, heure de midy, constituez et esfabliz en leur per-

sonnes, pardevant moy Anthoine Lecorcenet, notaire royal demeurant au dit

Dijon. Asscavoir le dict sieur de Beauvoys en sa personne, et les diz habitans par

Pierre Deschargey, maire du dict Tasniot, Nicolas Amidey, Jehan Rousselet et

Prudent Deschargey, ayant, quant à ce, pouvoir et puissance de la pluspart des

diz habitans de Tasniot, assemblez suivant l'acte rendu en la justice du dict lieu

le cinquiesme du présent mois, qui sera cy après inséré. Ont des diz différends,

circonstances et dépendances traicté, transigé et accordé comme s'ensuit, assa-

voir :

Que le dit sieur, de sa bonne vollonté, a cédé, quiclé, remis et transporté per-

pétuellement pour luy, ses hoirs et aïans cause, ausdiz habitans de Tasniot, pré-

sens et advenir et aultrcs de leur postérité uaiz et à naistre descendans d'eulx,

tout le droict à luy appartenant à cause de la dicte mainmorte et ce que dépend

d'icelle, ricre la terre et seigneurie du dict Tasniot. Et à ce moïen a manumis et

affranchy lesdilz habitans et leurs dictes postérité, pour par euly jouir des droictz

de liberté et franchiseà tousjours, comme franches et libres personnes. Comme
aussi des maisons, preys, terres, biens, revenuzet aultres hérilaii.'^es quelxconques

qu'ilz ont en la dicte seigneurie de Tasniot, et aullrement qu'ilz acquerront eu

icelle, leur donnant, à cest efîect, pouvoir et puissance d'acquérir, en la dicte

seigneurie de Tasniot, des héritaiges desquelz eulx, leurs hoirs et ayaus cause

jouiront perpétuellement et en pourront disposer comme héritaiges libres et non

subjectz à la dicte condition de mainmorte. Déclarant aussi tous les héritaiges

francz et exemplz de la dicte condition de servitute de mainmorte, .sans que cy-

après ilz en puissent estre inquiétez ou molestez, tant dupasse que de l'adveuir,

ea quelque manière que ce soit. En paiant toutefois les droiclz et debvoirs seigneu-

riaux et aultres charges qui peuvent estre deuz au dit seigneur sur les diz héritai-
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ges. Ef a consenti et accordé le dit seigneur que aus diz habitans et leur postérité,

comme personnes franches et libres, leurs vrays héritiers et aïaas cause leur succè-

dent en tous et chascungs leurs biens, tant meubles que béritaiges, présens et adve-

nir quelxeonques, sans que le dit seigneur, ses boirselaïans cause, leur en puissent

aussi aucune chose quereller ou demander. Moyennant laquelle présente fran-

chise, liberté et exemption de servitude de mainmorte remise et ceddée ausdictz

babilans par ledit seigneur, ilz liiy ont paie, compté et délivré manuellement,

réellement et de faict, la somme de soixante escus soleil et lestons , et monnoie

au coing du roy. Et à ce nioïen demeurent par cesle, du consentement des dictes

parties, tous procès meuz et à mouvoir, pour le faict de question, estaings et as-

soupiz, comme non advenuz.

Demeurant saulf au dit sieur de pouvoir agir, si bon luy semble, contre ceulx

du dict Dijon qui ont cy-devant acquis béritaiges au lieu et finaigeduditTasniot,

pour le recouvrement, poursuilte de ses droicfz, à cause des dictes acquisitions.

El pour plus grande assurance de la dicte présente transaction, le dict seigneur

a piomis et promet faire vallider el hemologuer icelle par tout où il appartiendra.

Semblablement a esté accordé que où il se treuveioit les dictz habitans avoir

vendu ou aliéné de leurs héritages, le dict sieur n'en pourra faire aucune pour-

suitte à rencontre d'eulx, soubz la réserve cy-dessus faicte contre ceulx du dict

Dijon qui en auront acheté, dont le dit seigneur s'est tenu et tient pour bien con-

tent. Ensemble de la présente franchise, liberté et de tout le contenu cy-dessus,

et eu a quicté et quicte perpétuellement les diz habitans, leurs hoirs et ayans

cause, lesquelz il a mis et mect en la réelle et actuelle possession et jouissance

parla tradition de ces présentes du contenu cy-dessus. Accordant le dit seigneur

qu'ilz puissent vendre et disposer de ladespoille de leur bois communaulx, selon

qu'il leur a permis pour survenir à leurs présentes affaires. Promectant ledit sei-

gneur eu bonne foy. par sou serment qu'il a preste aux sainctzevaugilles deDieu,

es mains de moy le dit notaire et soubz l'obligation et ypolecquede tous et chas-

cuns ses biens, meubles et immeubles, présens et advenir quelconques. Des-

quelz, quanta ce, il a subniis et obligez, et par cestes submect et oblige à laju-

risdiction et contrainte de la court de la Chancellerie du duché de Bourgongne,

pour par icelle et par toutes aultres coiirlz qu'il appartiendra y esire contrainct

et exécuté, comme de chose adjugée, ces dictes présentes transaction el affran-

chissement avoir à jamais pour agréable, ferme cl stable, sans y contrevenir en

quelque manière que ce soil, ains conduire, garantir et faire jouir par effect les

diz habitans et leur dicte postérité, envers el contre tous, à peine de tous des-
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pens, dommages et interestz. Renonceant, quant à ce, à toutes choses au con-

traire, mesmement au droict disant que généralle renunciatiou ne vault si l'es-

pecial ne jjrécede. Faict et passé à Fonlaine-Iez-Dijon , les an et jour dessus

dictz. Presens M' Jean Brechillet
,
greffier au dit Fontaine et Lambert Deschar-

gey, laboureur de Tasnay, tesmoings à ce requis. La notte signée: H. de Roche-

fort, P. Dechargey, L. Deschargey, J. Brechillet, de la marcque dudit P. Des-

chargey et les diz Pierre Deschargey. Nicolas Amidey et Jean Rousselet ont dict

Copie donnée le 4 avril 1585 par le greffier de la Chambre des comptes. Archives de la

Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. B 11,480. Affaires des communes. Tanay.

VILLARS-DOMPIERRE
COMMUNE DE DOMPIERRE EN MORVAND

Ce hameau, qui avant la Révolution était une seigneurie particulière, apparaît pour la pre-
mière fois en 1377, comme dépendance de la terre de Courcelles-ies-Semur. Il en fut détaché
par Guy de la Trémouille, mort en 13'J8, au profit de Jeanne, sa fille naturelle, mariée au sire

de Gevingner. Il passa ensuite dans les familles Daniniseau, Mehun de la Ferlé, de Brachet
et Chastenay-Saint-Gcorges. Villars fut affranchi de la mainmorte avant 1383, ainsi qu'il

résulte d'une quittance des droits que ses habitants payèrent au fisc royal; mais on ignore
qui lui octroya cette charte et quelles en furent les conditions.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. R 11,480. Affaires des communes.

COUR-L'ÉVÊQUE (HAUTE-MARNE)

Ce village, qui avant 1790 dépendait du bailliage de ChàlilIon-sur-Seine, fit dès l'origine

partie intégrante de la terre d'Arc-en-Barrois. Il en eut les mêmes seigneurs. Cour-l'Evéque,

dit Courtépée (IV, 262X était en 1582 réduit à douze feux, lorsque N. de Bauffremont-Liste-

nois lui accorda des franchises dont la charte n'existe plus dans nos Archives.
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Pasilly, que Courtépée, dans sa description du duch«; de Bourgogne, confond avec Pailly,

Palliariim (arrondissement de Sens), donné en 621 par Saint-Didier, évoque d'Auxerre, 5 son

chapitre, était dans le principe un fief relevant des sires de Montréal, et annexé plus tard à la

chàlL'Ilenic et prévôté de Chatel-Gérard, au bailliage d'Avalloii. Vers le milieu du XV° siècle,

une petite partie de cette terre dépendait de la cliâtellcnie, et des deux autres l'une apparte-

nait aux Ragny et l'autre aux de Ferrières, bientôt remplacés par les Landel, les Damas, les

Bouillon, les VilIers-la-Faye, les Trotedant, les Louvois, et en dernier lieu la famille de la

Guerclie.

Pasilly doit son affranchissement à Guillaume de Damas, écuyer, sieur de Sanvignes, et à

Jacqueline de Chandio, sa femme. Les haliitants leur ayant représenté qu'en raison de leur

condition servile, leurs voisins, qui sont tous francs, ne voulaient contracter d'alliance ni venir

demeurer parmi eux, ce qui leur causai! un notable préjudice, ce seigneur et cette dame re-

noncèrent au droit de mainmorte qu'ils avaient sur les personnes et les biens des habitants de

Pasilly, les déclarèrent francs, libres et capables de disposer de leurs biens sous la condition

de payer une taille annuelle de 6 écus d'or au soleil, dite la taille de la franchise, outre une

somme de 90 écus une fois payée et le maintien de tous les autres droits et redevances sei-

gneuriales. Par le même contrat, les habitants eurent le droit de s'assembler « pour leur

communaulté, » toutes les fois qu'ils le jugeraient nécessaire, en en demandant une permis-

sion qui ne devait jamais leur être refusée. L'acte fut reçu ù Sanvignes, devant la chapelle, le

ifi mai 158o, par maîtres Robert et J. Jondel, notaires.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. B. 11,477. Affaires des coin-

munes.

BURE

Vers l'année 1120, le village de Bure, qui faisait partie des domaines de la maison de

Grancey, en fut détaché par le sire Eudes et donné au nouvel ordre du Temple, dont il devint

la première possession et la première commanderie en Bourgogne. Lors de la chute des Tem-
pliers, [iure échut aux Hospitaliers de Saint-.Iean-de-Jérusalem, qui en firent la première

Chambre priorale du grand-prieuré de Champagne.

Les rôles des feux du bailliage de la Montagne attestent que, dès la fin du XIV» siècle, les

habitants de Bure avaient déjà leurs tailles abonnées. Cependant beaucoup parmi eux, aux-

quels ce premier adoucissement au régime du servage ne suffisait pas, déses[)éranl d'obtenir

plus de leur seigneur direct, s'étaient avoués bourgeois du roi et fournissaient ainsi aux offi-

ciers de la couronne l'occasion, toujours saisie, de s'immiscer dans les affaires seigneuriales et

d'étendre d'autant la prérogative royale.

Si les seigneurs redoutaient à bon droit cette ingérence du pouvoir royal entre eux et leurs
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rassaux, à plus fnrfe raison un ordre militaire et puissant. Aussi, dès 1380, le grand-prieur

Frère Jean Garnier d'Eiigoux nVjiargna rien pour s'y soustraire l'rètendaut que, h raison de

leur condition scrvile. les habitants étaient inhabiles à s'avouer bourgeois du roi, il les tra-

duisit au Dailliage de Sens et demanda en même temps justice des infractions commises par

eux au préjudice de ses droits seigneuriaux. Si le pi'emiei' ciief, on en connaît des exemples,

ne donnait aucune infpiiètude aux habitants, il n'en était pas de môme des autres, où il s'a-

gissait principalement de redevances ou d'argent, déjù très lourdes, et qui pouvaient encore

s'ag^MMver. Or, comme le grand-|)rieur partageait les mêmes craintes, mais dans un sens

oppo'^é, il devint f.icile d'en venir à une transaction que le grand-prieur eût pu rendre à jamais

durable, si, moins avide et plus libéral, il avait suivi l'exemple de ce qui, dans de pareilles

circonstances, se pas.sait autour de lui.

1° Les habitants renoncèrent à la bourgeoisie du roi;

2° Le grand-prieur annula ses poursuites contre les habitants, au sujet du guet et garde

au cliAteau de Voulaine et de la contribution à ses fortifications;

3" La redevance imposée pour le luminaire de l'église de Bure fut fixée à quatre « coppots »

de chenevis, dont quatre faisaient la mesure de Grancey;

4" Les habitants s'obligèrent h ne rentrer leurs gerbes que de la licence du rentier (per-

cepleur de la dime); quant à leur déclaration, on s'en rapporta ^i la coutume;

5" Ils s'astreignirent à faire deux corvées pour faucher ei faner les prés de la comnnnderie,

et les habitants de Chatellenot, Romprey et La Forêt :\ les charroyer à la bergerie de Dure;

6" Les haliilants mftles furent seuls exceptés du droit de formariage;

"i" Les habitants fnrf^nt exemptés de charroyer les vins récoltés ;'i Uncey et à Avosne, mais

seulement ceux de Dijon, encore aux frais, risques et périls du commandeur;

8° En ce qui concerne l'amende encourue par ceux trouvés par le forestier coupant

t bois pouvant souflrir talaire, » il fut décidé qu'on .s'en remettrait à la coutume
;

9" L'amende encourue pour une bêle piise en délit fut convertie en restitution de dom-

mage ;

10° Les censés et rentes dont le commandeur exigeait le paiement en monnaie forte, durent

l'être en monnaie royale courant lors des échéances;

H" Les habitants furent maintenus dans leur droit d'élire quatre personnes qui choisis-

saient le sergent forestier, distribuaient l'.-iffonage et imposaient sur l'afTonage les gages du

sergent. Ces prudhommes et le sergent devaient prêter serment devant la justice du

seigneur;

12° Aucune autre dérogation ne fut apportée aux autres droits et redevances dus au

seigneur.

Le contrat, entouié de toutes les solennités voulues par la coutume, fut reçu le 30 août

1384 par Guillaume Minot, prêtre coadjuteur du tabellion de Saulx, et iacot, de Lyon, coad-

juteur de celui de Senuir. Cependant il parait qu'il ne reçut aucune exécution, car les débats

continuèrent non seulement sur les mêmes chefs, mais sur d'autres qui vinrent s'y adjoindre;

cela durant soixante-quatre ans, c'est-à-dire jusqu'en 1459, époque à laquelle le grand-prieur

Hugues d'Arcy, profilant deciiconstances favorables, voulut enfin en finir. On entra de nouveau

en arrangement; lesdouze pointsliligieux accordés parla transaction de 1384furent maintenus

en leur entier. Quant à ceux postérieurement introduits dans le débat, il y fut statué ainsi

qu'il suit :

f' Les six corvées de corps prétendues par le commandeur en temps de moi.s.sons furent

réduites h trois, avec obligation de les annoncer deux jours à l'avance et de fournir pour leur

nourriture sept miches de pain par homme et s'x par femme ;

2° Les 24 deniers de cens exigés par le commandeur sur « chacun meix et maison, « sont

III. 25
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réduits h 16 el au-dessous, plus deuxgélines par feu au lieu d'une. Tout héritage non déclaré

sera confisqué;

3° On réduit également à trois les six corvées de charrues prétendues à chacune des trois

saisons (somlwer, vaimuer et tremoisier), avec faculté au curé d'enlever le contre de la char-

rue du corvéable défaillant, sauf h le rendre, la corvée faite ou 12 deniers tournois payés;

4° La dime perçue tant sur le finage de Bure que sur celui de Conclois et les terres censa-

bles, est ramenée à onze gerbes l'une;

5° Les habitants se reconnaissent de condition niainmortable ;

6° Sujets au banvin qui dure toute l'année
;

7° Tenus à cuire leurs pâtes au four banal ;

8° Obligation au maire, au fournier et au meunier de Bure de payer chacun an, le lendemain

de Noël, un porc de 20 sols au grand-prieur ;

9° Les habitants reconnaissent devoir au grand-prieur, les jours de Pâques, de Toussaint

et de Noël, une miche en valeur de deux deniers par feu et une chandelle de cire valant une

maille. Ceux qui ont charrue ou qui se marient doivent â Noël une miche de 4 deniers et une

chandelle de 3 mailles;

10° A la mort du chef d'hôtel, la meilleure bête appartient au grand-prieur, pour cause de

mortuaire. Toute autre personne sera passible d'un droit proportionné à sa fortune, qui, pour

l'enfant âgé de moins de 7 ans, est fixée à 12 deniers ;

11" En'outre, 30 deniers devront être payés au curé après le trépassement de chaque chef

d'hôtel, pour une messe qui sera célébrée le jour de l'obit ou le lendemain
;

12° Le curé percevra 5 sols et une géline sur chaque épousée qu'il mariera. Ces épousées

devront se présenter le jour de leurs noces en l'hôtel du commandeur, et y offrir quatre pains

et deux pots de vin
;

13° Les habitants confessent devoir au commandeur 30 livres sur les 100 qui se lèvent tous

les sept ans, et qu'on appelle la taille d'Outre-mer ;

14° Ils se reconnaissent justiciables hauts et bas du commandeur
;

15° Ils confessent ne pouvoir s'assembler sans la licence du grand-prieur ou des officiers;

16° Les lods sont fixés sur le pied de 2 gros par livre; la déclaration doit en être faite dans

le délai de quarante jours;

17° Les habitants consentent à ce que le grand-prieur lève la dime des laines et des

agneaux.

Cet accommodement, dont le grand-prieur avait pour ainsi dire dicté tous les articles, et

qui, au moyen de quelques réductions sur les servis, aggravait au contraire la condition pre-

mière des habitants, ne ramena point la paix dans la seigneurie. Ces derniers, désavouant

leurs délégués qui avaient laissé introduire en 1459 le droit de mainmorte, dont on n'avait

point osé parler en 4386, refusèrent de s'y soumettre, de telle sorte que le seigneur, sur la

menace qu'ils lui firent de se pourvoir en justice contre cette déclaration, laissa subsister les

choses en cet état, tout en proclamant son droit. Les choses .se maintinrent ainsi jusqu'à l'avè-

nement du grand-prieur Michel de Seure, qui, plus libéral et plus intelligent des véritables

intérêts de sa comnianderic, voulut sortir de l'équivoque, et par le contrat qui suit rendit aux

habitants de Bure leur liberté pleine et entière.
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DIII

(lontral (laffrancliisseiiient du village de lime (1), par Michel do Seure, grand-prieur
de Champagne.

1588 (3 avril).

Au nom de Dieu amèn. L'an de grâce mil cinq censquattre vinglz et huict, le

troisième jour d'avril. Charles Le Grand, garde du petit scel establi par le Roy

au bailliage de la 'Montaigne. Scavoir faisons, au rapport de Nicolas Estienne,

notaire royal résidant à Bussière, que pardevaut luy comparurent en leurs per-

sonnes haull et puissant seigneur messire Michel de Seure, chevalier de l'ordre

de Sainct-Jehan de Jérusalem, grand-prieur de Champaigne, conseiller du roi

en son Conseil d'Estat, capitaine de cinquante hommes d'armes de ses ordon-

nances, commandeur et seigneur de Bure, d'une part.

Et les manans et habitans dudict Bure, assavoir : Sebastien Aubertot, Sebas-

tien Seroul, M. Anthoine Monnyot, notaire royal, etc., tant pour eulx que pour

les absentz. cougregés et assemblés de l'auctorité et permission dudict seigneur

en corps dj communaulté, faisans et représentant la plus grande et saynepartye

de tous les habitans et subjectz dudict lieu, d'aullre part.

Lesquelz recongnurent que, pour obvier aux différends qui à l'advenir se

pourroieat mouvoir eutre eulx, sur ce que les habitans et subjectz du villaige

de Bures déiibéroient eulx faire restituer et relever par lettres patentes impe-

trées de Sa Majesté de la confession et recongnoissance qu'ilz ont cy-devant

faicte d'estre hommes mainmortables dudict seigneur grand-prieur, prétendant

ladicle confession estre erronnée et grandement préjudiciable à la franchise et

liberté dont ilz et leurs prédécesseuis ont prétendu et longuement disputé contre

ledict seigneur grand-prieur et ses prédécesseurs, seigneurs et commandeurs

dudict Bures, tellement que c'estoit un droict indécis et indéterminé, n'estoit

ladicle recongnoissance, au moïen de quoi ilz pourroyent réussir un grand pro-

cès entre ledict seigneur et lesdictz habitans, sur ce que ledict seigneur se voul-

droit prévalloir et ayder de la dicte recongnoissance et de sa longue possession et

jouissance, et lesdictz habitans alléguer et soustenir au contraire qu'elle ne

(1) Secousse a iaséré, p3f?e 473 du tome V des Ordonnances: da roii de France, une charte de franchises

qu'il attribue à Bure, et qui appartient au village de Beurrey, qui dépendait de la chàtellenie de Jaucourt,

aujourd'hui département de l'Aube. Cette erreur a été suivie par Courtépée dans sa description du duché de
lJour!Jû;;Qe. article Bure.
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poiiroit emporter prescription. Sur quoi et pour plusieurs aultres raisons qui

se pourroit dire, proposer et alléguer de part et d'aultre, les dictes partyes se

pourroyeiil consommer eu une infinité de frais et dépens insuportables. Pour à

quoy obvier et assoupir tons les dictz différend/, le seigneur grand-prieur incli-

nant à la supplication que lesdictz habitans lui ont faite de les restituer et

remettre en leur entière liberté, et désirant les soulager et traicter favorablement,

mesmemenl leur donner moïen, en ce qui pourra de l'accoislre et repeupler le

dict villaige de Bures, grandement afdigé de la contagion et du passaige des gens

de guerre, et pour le proflit et utillité de son ordre et augmentation du revenu

de la dicte commanderye et seigneurye de Bures. Considérant mesmement que

la dicte servitude et condition de mainmorte est entièrement contrevenant à la

liberté en laquelle les hommes ont esté créés de Dieu, à la naissance originalle

du monde. Et pour aultres causes et considérations qu'ilz ont h ce incitée, il a.

de sa pure, franche et libéralle volonté, tant pour luy que pour ses successeurs

grands-prieurs de Champaigne, seigneur el comm;in(lour de Bure, affranchy,

quicté, libéré et manumis, et par ces présentes affranchy, (piicle, libère et ma-

numet tous les habitans dudict village, présentz, stipulans etacceptans pouroulx

leurs femmes, enfans et postérité, nez et à naistre et pour les aultres habitans

dudict Bures, absentz que pour tous aultres habitans qui y vouldroienl faire leur

résidence h l'advenir, les rendant tous libres et francz et de la mesme qualité que

sont tous les aultres personnes franches de C3 duché de Bourgoigne. Ensemble

tous leurs meix et maisons, immeubles et héritaiges quelconques, assis et sciluez

au fînaige et territoire dudict villaige dudict Bures, sans aulcuns excepter ni

réserver, tant pour eulx que pour leurs dictz successeurs et postérité, présentz et

advenir, à perpétuité el à tousjours. Le tout, touteffois sans préjudice ne dimi-

nution des censés, rentes, poulies, corvées, et de tous aultres droictz cl did)voirs

seigneuriaulx, charges el redebvances, dont les dictz habitans et leurs dictz meix

maisons, héritaiges luy sont et ont esté tenus par le passé. Lesquels héritaiges les

dictz habitans de Bure, présentz et advenir, ne pourront vendre, aliéner ny

mettre es mains d'aulcungs forains et estrangiers, ains seullement à coulx qui

seront actuellement résidans et tenant feu au dict villaige de Bure , et ou aul-

cungs d'eulx feront le contraire et cas, le dict seigneur aura dioict de pouvoir

vendre et retirer les dictz héritaiges k son proflit, sans aulcune forme ny figure

de procès, de contraindre les dictz achepteurs de s'en départir deans l'an et jour,

à peine de commise et de droicl acquis au dict seigneur el à ses dictz successeurs

par la coustume géuéralle du pays et duché de Bourgoigne, sans que le dict
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seigneur grand -prieur ny ses successeurs grands-prieurs et commandeurs du

dicl Bure soit tenu de faire rendre et restituer les deniers que l'achepteur des

dictz lîérilaiges pourra avoir déboursés à cause de l'acquisition d'iieulx. Et

néanlmoings a voullu et conseuty le dicl seigneur grand-prieur, pour luy et ses

dictz successeurs, que ceuix des dictz habitaus ou leurs successeurs que cy-après

s'absenteront du dict Bure, et aultres leurs parens, qui à présent demeurent hors

du dict lieu, puissent tenir et posséder les héritaiges qui leur sont jà escheuz et

pourroieut escheoir à Fadvenir par droici de succession au dict lieu , finaige et

terriloire de Bure, sans touttefois qu'ilz y puissent acquérir nouveaux héritaiges,

sy ce n'est de leurs parents, synon en venant résider sur le lieu, aux peyues que

dessus, en contribuant par les dictz tenans et possédans héritaiges, à toutes les

charges et prestations et redebvances que fout et ont accoustumé de faire et sup-

porter les habilans du dict Bure, comme anssy à la taille cy-après déclarée en-

vers iceluy seigneur grand-prieur, ses successeurs commandeurs du dict Bure,

sans foutelFois que pour les sus dictes précédentes clauses, iceulx habitans de

Bure et leurs dictz successeurs puissent estre diclz et réputez et astraiaclz à aul-

cune servitude et condition de mainmorte, ne que par la teneur des dictes

clauses et réservations, comme faict le dict seigneur, puissent être faict aulcuug

préjudice au présent affranchissement.

Et moyenaut tout ce que dessus, les dictz habitans de Bure, tant pour euix que

pour les autres absens , ausquels le présent affranchissement peult toucher, et

pour leurs successeurs et ayant cause, à perpétuité ont promis , consenty et ac-

cordé, promectent , consentent et accordent de perpétuellement et à tousjours

payer, bailler et délivrer au dict seigneur grand-prieur et ses successeurs grandz-

prieurs, ez mains de leurs recepveurs, commis et dépuiez, la somme de trois

solz tournois pour chascung feu et pour cliascung an, au jour de feste Sainct-

Remy chief d'octobre, à peyue de sept solz tournois demande, en cas qu'il ne

paye au dict jour ou huict jours après le dict terme escheu. Premier terme et

payement commenceant au dict jour prochainement venant et d'illec en avant,

en continuant d'an en an, et de terme en terme, perpétuellement et à tousjours.

En contemplation de laquelle taille et moyennant icelle, ledit seigneur, con-

sidérant que la redevance d'ancienneté appellée le coa[ieIt de chenevet , les

quatre faisant la mesure de Moutmorot, que lesdicts habitants sout tenus païer

annuellement par cbascun feu luy estre deheu de revenu, à cause que, sur icelle

redebvance, il estoit tenu entretenir d'huile la lampe ardante en l'église dudict

Bure. Il a volontairement, pour luy et pour ses successeurs grands-prieurs remis
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hI qiiiclé, remet et qiiicle ladicte redebvance dudict couppel de chenevet par

chascun auxdictshabitans de Bure, moyennant qu'ilz se sont chargez et chargent,

dès à présent par les présentes d'entretenir à perpétuité ladicte lampe ardante eu

ladicte église, les jours de dimanches et festes solempnelles, tant le jour que la

nuit, à l'entière descharge dudict seigneur, lequel seullement demeure tenu de

f'ournyr la cire qui conviendra avoir pour le luminaire de ladicte église, ainsy

qu'il estoit tenu faire du passé.

Et a permis et promect ledict sieur, pour la validité du présent contrat, de le

faire conformer, raliffier, approuver et esmologuer au prochain chapitre provin-

cial de son dict grand-prieuré. Car ainsy est-il convenu entre lesdictes parties

et que lesdicts de Bure payeront les lettres contrdversables de cesles, pour estre

mises au trésor dudict seigneur grand-prieur. Le tout par traicté et transaction

l'aicl entre eul.x, dont ilz se sont tenus pour bien contans. Promettans pour

leurs serments aux saincts Evangilles de Dieu et soubz l'obligation. Scavoir :

ledict seigneur grand-prieur de tous les biens et revenus de sa dicte com-

manderie de Bure et de ses successeurs à l'advenir. Et, lesdicts habitants de

liiiis leurs biens ceux de leurs dictz hoirs, habitans du dict Bure en corps

de communaulté, présentz et advenir, qu'ilz oui à cest effet respectivement sub-

niis et obligés par la court de la Chancellerie du duché deBourgoigne, pour, par

icelle cour et par toutes aultres estre contrainctz comme de choses congueues et

adjugées, avoir et leniràjamais pour agréable le présent affranchissement et tout

le contenu en icelluy, .sans y contrevenir ; mais icelluy maintenir, entretenir et

accomplir d'une part et d'aultre, selon sa forme et teneur, sur peine de rendre

el restituer tous couslz et intereslz, qui au deffault de ce s'en pourroient ensuir.

lîcnouceansà toutes choses à ce contraires, mesmemeut au droict disant que gé-

néralle renonciation ne vault sel'especial ne précède. En tesmoing de quoy nous

avons faictmeftrelescel de la dicte cour à cestes, qui furent faictes et passées au

dict Bure, en l'auditoire d'illec , les an et jour avant nommez, environ deux

heures après midy, pardevant le dict Eslienne, notaire royal soubz signé. Pré-

sentz frère Pierre Lescuyer, prêtre, curé du dict lieu, M° Nicolas Ghoraelis, se-

crétaire du dict seigneur, Odo Bernard de Beneuvre et Pierre Chappuis de

Chauigey, tesmoings retjnis, qui ont signé la minutie avec le dict seigneur et

le soubscript, mais tous les aullres n'ont sceu signer, do ce enquis. Ainsi signé :

Le cbevaliei' de Seure, P. Lescuyer, Chomelis, 0. Bomard, P. Chappuis, tes-

moings, S. AuhertoL A.Monnyot, Seroul, Anthoine Tepin, J. Flamant, M. Fla-

mant, Didier Viaidcl , F. Coiirbelin , Micliiel Geliot, M. Seroul, N. Geliot,
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A. Saulcerot, G. Gillebert, J. Jobelin, H. Bossu, M. Genevoy, Noël (lalciuiinl,

Jehan Feroul et N. Estienne.

Archives de la Côte-d'Or. Série H. Fonds du grand-prieuré de Ciiampagne. Cominanderic
de Bure. Copie notariée du 23 février 16H.

FROLOIS
BARONNIE DE FROLOIS, CORPOYER, VAUBUZIN.

Ce village, mentionné en 886 sous le nom de Frodesium, dans le cartulaire de l'abbaye de

Saint-Seine, devint dès le XI' siècle le chef-lieu d'une des ])lus importantes baronnies du

duché de Bourgogne. Elle était possédée par une famille puissante, alliée aux ducs, et qui

occupa les principales dignités du pays. La branche aînée de cette famille finit en Marguerite

de Frolois, qui épousa Hugues de Rigny vers 1365. Des Rigny la terre passa aux La Tré-

mouille, et par Claude de la Trémouiiie aux Vergy. Guillemetfe de Vergy, fille de Charles,

sieur d'Autrey, la porta en dot à Guillaume de Pontalller, sieur de Talmay. Après sa mort,

arrivée en 1504, Frolois fut acquis par Guy de Rochefort, chancelier de France. Marie Cham-
bellan, sa veuve, en donna le dénombrement en 1507, et le transmit à Jean de Rochefort,

son fils aîné. René, 3' fils de .lean, l'eut pour son héritage. Il échut à Antoine, 4» fils, mort

sans enfants.

C'est ce seigneur qui, après la cessation des troubles religieux en Bourgogne, voulant venir

en aide à ses vassaux, réduits en si extrême misère qu'ils menaçaient d'abandonner le lieu,

consentit à les affranchir de la servitude de mainmorte, et leur en octroya les lettres. Il laissa

Frolois à sa nièce Franc.oise-Aimée de Rochefort, mariée à Nicolas de Brichanleau, marquis

de Nangis. Louis-Fauste de Nangis, son petit-fils, vendit en 1683 la baronnie de Frolois à

Pierre Du Ban de la Feuillée, lieutenant général, qui la fit ériger en comté. Au moment de la

Révolution, Frolois appartenait à la famille Le Bascle d'Argenteuil.

DIV

Contrat d'affranchissement des habitants de la baronnie de Frolois. par Aiitoiiic de Hocliclurt,

seigneur dudit lieu.

1596 (31 mars).

Au nom de Dieu amen. L'an mil cinq cens quatre vingt seize, le dernier jour

de mars après midy devant le chastel et maison fort de Frolois. lieu accousiumé

faire assemblée publicque, pardevant nous Pierre de La Maison, notai le lojal
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de présent demeurant à Chanceaulx, et Hubert Labbé, aussy notaire royal de

la résidence dudict Frolois, bailliage de la Montagne, eslably en sa personne

haiilt et puissant seigneur messire Anthoine de Roichefort, chevalier, seigneur

et baron dudict Frolois, Vassy, Souey, Lezine, etc. Lequel a recungneu et avoir

receu l'iuimble supplication de ses hommes et subjectz mainmortables de sa

dicte baronnye de Frolois et des dépendances d'icelle, luy ayant exposé que,

pour raison des guerres qui ont reigné et continué jusques à présent en ce duché

de Bourgoigne, ilz auroient esté réduilz à sy extreyme nécessité, qu'ilz sont à

présent contrainctz d'abandonner leurs hubitalions, à raison de ce que comme

ilz sont mainmortables, ceux des franches conditions, leurs voisins ne veullent

rien acquérir ny acheter d'eulx, à raison de la dicte condition de la(|uelle ilz

ont tousjours cy-devant eu comme encore ilz ont volonté d"estre dechaigés.

Avant requis et supplié très instamment le dit seigneur baron les décharger, en

considération raesme de leur grande pauvreté, n'ayant moyen de cultiver ny

labourer leurs terres, ni payer leurs tailles et subsides esquelz ilz sont imposés,

tant envers le roy que ledict seigneur. Oullre plus que la dicte seivituile de

mainmorte leur est tellement insurporlable, que ceulx de franche condition

différent prendre alliance avec eulx, et de plus que l'incertitude de la vaccation

d'eux et de leurs postérité leur hoste espérance que leurs enffans leur puissent

succéder, ayant sur ce lesdictz supplians cy appres nommés, supplié ledict

seigneur les en vouloir relever et leur départir sa libéralité, soubz offre qu'ilz

ont faite et luy font de rechef de luy payer la somme de seize escus deux tiers,

reduict à cinquante livres tournois de taille annuelle et perpétuelle, à la départir

et jectersur eux, leurs hoirs et ayans cause et sur tous aullres qui tiennent et

tiendront biens et héritaiges au dedans la dicte baronnye. Faisant consentement

que lesdictz seize escus deux tiers soyent joinclz à aultres tailles dheues de tout

temps au seigneur dudict Frolois, appellée la taille abonnée qui monte et revient

à cinquante escus soleil qui feront somme entière de soixante six escus deux

tiers d'escu soleil et de luy faire affaire à leurs frais et despeus un roolle décla-

ratif des noms et surnoms, tant d'eux que de tous aultres tenant et possédant

meix, maisonnementz et héritaiges au dedans de ladicie seignearie, rendre ledict

roolle au dict seigneur ou à ses fermiers, recepveurs ou admodiateurs, chacung

en huict jours avant chacun jour de caresmepreuant, pour le recepvoir et en

faire ceuUecte savoir : la moitié audici jour de caresu)eprenaut et l'aultre moitié

au jour de feste Sainct-Remy suyvaut, et iceulx roolles faire bons de la dicte

somme de .soixante et six escus deux tiers. A laquelle supplication et submission
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sus dictes, se sont trouvés par assemblée solempuellement faicte devant la porte

principale dudict chastel, les cy-apprès nommés, assavoir : discrète personne

raessire Regnault Vire, curé dudict Frolois, Creslien Gallois, Jehan Gal-

lois, etc. Tous les sus nommés faisant et représentant la plus grande seyue partie

des habitants de ladite baronnie et tant en leurs noms que pour et en noms des

habitans et subjetz dudict lieu, absentz, ausquelz et chacuns d'eux ilz ont pro-

mis et promectent faire ratiffier le contenu en ces présentes, sy besoing faict. Et

encores ont comparu devant les dictz notaires M" Pierre Labbé, le dict Humbert

Labbé notaire, et Claude Labbé qui ont faict audict seigneur baron mesme

requeste et suplication, pour estre comprins au présent affranchissement, en ce

qu'ilz ont acquis et acqueront cy-apprès, comme au semblables leurs hoirs et

ayans causes sur les aultres hommes et subjetz de la dicte baronnie, parce qu'ilz

ont esté comme ilz ont dict cy devant aSranchis par les seigneurs de ladicte ba-

ronnie, aux charges et modifications portées par le contract de ce fait et passé

à la teneur duquel ilz n'entendent par ces présentes nullement préjudicier.

Ausquelles supplications et requesles inclinant par le dit seigneur baron, de son

bon gré, pure et franche volonté, pour le désir qu'il a de soulager sesdictz sub-

jectz, a iceulx affranchis, manumis et délivré, et par ces présentes manumet

affranchy et délivre de la dite condition et servitude de mainmorte, leurs posté-

rité née et à naistre, en descendant d'hoirs en hoirs, avec leurs femmes et enf-

fants à toujours perpétuellement, tenant iceulx sesdictz subjects et toutes leurs

postérités, nées et à naistre, pour hommes francs et libres, comme sont les habitans

des villes de Dijon, Beaulne.Tailent, La Rue deChaulmontet Chastillon-sur-Seine

et aultres villes franches de ce pays et duché de Bourgoigne, sans aulcunes ré-

tention, ny que jamais ilz puissent estre recherchés de la dicte condition de

mainmorte, en faceon que ce soit par le dict sieur baron ny ses successeurs,

seigneurs dudict Frolois, à ce présent comme dict est. stipulant et acceptant

lesdiz sus nommés, tant pour eulx et les diclz absens et leurs postérités néez et

à naistre.

Et sy leur a permis et permet par ces dictes présentes, dès maintenant et pour

lousjours, perpétuellement de pouvoir faire gect et imposlz sur eulx et tous

aultres tenans et possédans lieu et héritaiges et qui tiendront cy apprès, au

temps advenir audict lieu de Frolois et en toutes ses dépendances de la dicte

baronnye une taille seulle où sera comprise la somme de cinquante escus qu'ilz

doibvent de tout temps de taille abbonnée audict seigneur par chacun an avec

la dicte .somme de seize escus deux tiers par eulx offerte pour maiguie du pré-
ill. 26
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sent affranchissement pour ung seul roolle q;ji reviendra annuellement et perpé-

tuellement à la somme de soixante et six escus deux tiers, que les dict? subjeclz

et tous aullres tenans et possédans, comme dict est mais, maisons et héritaiges,

tant en propriété que par louaige et admodiation au dedans de la dicte baron-

nye, seront tenus rendre et payer audict seigneur baron, ses successeurs et

ayans causes, leurs commis et recepveurs à deux termes , savoir, au jour de

caresme prenant et feste S'-Remy chef d'octobre par moytier.

Et pour ce faire, seront tenus lesdictz hahitans et leur dicte postérité de cha-

cun an perpétuellement délivrer audit seigneur, sesdictz successeurs, fermiers et

recepveurs, huit jours avant ledict jour de caresmeprenant, un roolle signé bien

revenant à la dicte somme, pour par lesdictz recepveurs et admodiateurs en faire

la levée et ceuUecte, selon et en la forme que par cy-devant a esté faict et ob-

servé pour la dicte taille de cinquante escus, et spécialement des dernières

années.

Et d'aultant que ledict terme de caresmeprenant de ladicte présente année

est passé, se fera ledict roolle de taille de la tolallité d'icelle somme de soixante

et six escus deux tiers, pour en faire payement audict jour de S'-Remy prochain,

pour le regard de la présente année seulleraent.

Et advenant que les absens qui ne sont compris ny dénommés cy-devant,

fissent diflicullé de ratiflier le présent affranchissement général, et en ce quas,

sera d'aultant diminué aux desnominés affranchis sur la dicte somme de seize

escus deux tiers à proportion de ce qu'il doibvent payer de la dicte somme de

cinquante escus et sans faire préjudice aussy des charges ordinaires et accoustu-

mées estre payées, soit encenses foncières affectées sur les héritaiges des dictz

subjeclz que autres possédés par les forrains rière la dicte baronnye, ni sembla-

blement aux courvées qu'il doibvent chacun an, de bras et de charrues, redeb-

vances de poulies de feuz, les dixmes de grains à raison de treize gerbes l'une et

dixme de raisin, droictz de mottures de leurs grenues, cuizon de leurs pastes

levées et mollins et fourgs bannaulx de ladicte baronnye, que ledit seigneur s'est

réservé.

D'aultant que le présent affranchissement ne concerne sinon la levée de la ser-

vitude originelle de mainmorte, et quelz sesdictz subjetz sont nées originelle-

ment, acceptant le dict seigneur et recepvaut les dictz M" Pierre Labbé, Hubert

Labbé, père et fdz et le dict Claude Labbé, leurs hoirs et ayans causes perpé-

tuellement à la dicte franchise, pourveu que pour la jouissance des droictz

qu'ilz dient leur estre acquis par le tiltre de leur précèdent affranchissement, ilz
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feront production ol obslention dudict tiltie deans quatre mois, pour icelluy

veu y faire responce telle que le dict seigneur verra estre à taire par raison, et

promect de sa part, pour luy, ses hoirs et ayans causes, seigneurs de la dicte

baronnie, maiutenii- et entretenir à jamais le contenu au présent contrat d'af-

franchissement sans nullement y desroger ny contrevenir, mais icelluy maintenir

et entretenir de poinct en poinct selon sa forme et teneur. Et pour les dictz ha-

bilaus et suhjectz et leurs postérités neez et à naistre, payer et satisfaire la dicte

somme de seize escus deux tiers, selon la forme cy-devant déclarée, annuelle-

ment et perpétuellement esdictz jours de caresmeprenant et Sainct-Remy obli-

geant à cest effect respectivement tous et ung chacuns leurs biens meubles et

immeubles, présens et advenir quelconques par la cour de la Chancellerie du

duché de Bourgoigne et aultres couis royales. Renonceant à toutes choses con-

traires à ces présentes, mesme au droit qui dict que général renonciation ne

vault sy l'especial ne précède. En tesmoiug de quoy ilz ont requis et obtenu

le scel audict contrat de la dicte Chancellerie estre mis à ces présentes, qui

furent faictes et passées l'an et jour susdictz, en présence de Frang-ois Damoi-

seaulx. escuyer. demeurant à RougemonI, Germain Porcherot, escuyer, demeu-

rant à Chaiiceauk, Cuillaume Pelteret de Billy, et Claude Genat de Corpoyer-

la-Chapelle, tesmoings. Les dictz sieurs Baron, Damoiseaulx, Porcherot,

Geneaulx,Vert, curé, Pierre Rousselet, Pierre Mauraige, ont signé en la grosse de

la dicte transaction, et quanta tous les autres habitans sus nommés ne savent

signer enquis. La minutte dudii contrat cy dessus est demeurée es mains. Ainsy

signé en la grosse dudict contrat, de La Maison et Labbé.

Arcliives déparlemenlales de la Côte-d'Or. Série E. Féodalité. Baronnie de Frolois. Terrier

dressé en l'annéf^ 1614, f» 8, verso.



LARREY

Larriacum, qui apparaît pour la première fois en 1075 au cartulaire de l'abbaye de Mo-

lême, était déjà une seigneurie laïque, mouvant des évoques de Langres, en leur qualité de

seigneurs temporels de Châtillon. En 1228, ils l'inféodèrent au duc de Bourgogne, duquel les

seigneurs de Larrey tinrent désormais, et auxquels ils furent tenus de rendre hommage.

Constance de Larrey, héritière de sa famille, avait apporté cette terre à Eudes de Grancey, en

1214. Devenue vers 1280 l'apanage de la branche cadette de cette famille, elle fut portée en

dot (lilO) par Marie de Grancey à .lean de Clermont-Toulongeon. Charlotte, fille de Claude

de Clermont, mariée à Théophile de Grammont, octroya, le 3 mai 1396, h ses vassaux de

Larrey, une charte d'affrancliissement de la mainmorte, reçue Merle, notaire h Beaune, la-

quelle a malheureusement échappé à toutes nos recherches, mais qui vraisemblablement a

dû servir h celle de Poinçon, insérée plus loin sous le n" DXIV. Après sa mort, la terre de

Larrey échut par substitution à Antoine de Gramniont-Toulongeon, comte de Guiche, fils de

Philibert et de Diane, dite la belle Corizande d'Andouins. Elle fut vendue en 1630 par décret,

sur Antoine, duc de Grammont, pair et maréchal de France, à Abraham Fabert, aloi's maré-

chal de camp et gouverneur de Sedan, en faveur duquel elle fut érigée en marquisat de

Fabert. Après la mort du maréchal, Larrey, acquis par le procureur général Lenet, le con-

seiller de la Fronde, devint le marquisat Lenet. Des Lenet la terre de Larrey passa aux

Condé, qui en réunirent le domaine utile à l'hôpital de Chantilly.

MENESBLE

Menesbie, appelé Menelvex en 1186, et dont les seigneurs figurent parmi les bienfaiteurs

des Templiers de Bure et des Chartreux de Lugny, était un fief qui releva constamment du

comté de Grancey. En 1394, il appartenait ;\ Guyot d'Array, sieur d'Auvenne, et à Jeanne

d'Aulpoiit, sa femme; en 1402, aux Ragny; en 1403, aux hoirs de .lean Cornillon. Après

Etienne de Dampierre, qui vivait en 1517, ce fief se trouve divisé entre les familles Le Toux

de Pradines, Deschamps et La Tannière. Guillaume Le Toux acquiert en 1540 une portion de

l'héritage des Deschamps, et cède le tout à .lean de Martigny, son gendre. Celui-ci le laisse en

héritage à Françoise, sa fille aînée, mariée à .L de Vanvre, chevalier, qui peu à peu reconsti-

tue le domaine en le rachetant pièce à pièce des mains des hoirs Deschamps, La Perrière et de

Housse (1580). Devenu ainsi seigneur de la pres(iue totalité de Menesbie, il lui fut possible

d'accueillir la demande de ses vassaux d'être rendus à la liberté, et de les tenir quittes des

sommes qu'il leur avait avancées, moyennant une augmentation de la dîme des gerbes et la

conversion de son moulin en moulin banal. Ces conditions furent acceptées et consignées dans

le contrat qui suit.

La seigneurie de Menesbie fut acquise en 1G74 [lar la Chartreu.se de Lugny.
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DV

Contrat d'affranchissement des habitants de Menesble, par Jean de Vaivrc

chevalier et seigneur du lieu.

Au nom de nostre Seigneur. Amen, l'an mil cinq cens quatre vingtz et dix

sept, le seizièsme jour du mois de novembre apprès niidy. Pardevanl nioy Jehan

Dupuys, notaire royal et coadjuteur au tabellion du Roy, au bailliaige de la

Montagne, résident à Recey. Furent présens en leurs personnes, très honoré

seigneur Jehan de Vayvre, chevalier, et damoiselle Françoise de Martigny, son

espouse, de l'auctorité d'iceluy, seigneur et dame de Mornay sur Vigenne, Me-

nesbles et dudit Recey en parlye, gouverneur pour Sa Majesté, d'une part.

Jehan Guenard, Denis et Claude Guenard, frères, Odot Dupuys, etc., et Jehan

Dupuys, dit Chicquet, aussi frères, Mathieu Dupuys, Thiennette Terryot, sa

femme, Faulle Chameroys, Jehan Boyer, mari de Jehanne Chameroys, Margue-

rite Fremys. fille de feu Guyot Frémis, Philippes Girardelet, Jehan Bossu, Mar-

guerite, vesve de feu Symon Faultepaultre, et à présent femme dudit Denis Gue-

nard, Robert Dupuys, Didiere, vesve de feu Michel Dangeville, Mathieu Bource,

Françoise, vesve de feu Anthoine Bource, tant en son nom que comme mère et

tutrice de ses enffans, Henry Dupuys, tant pour lui que pour Jehanne Dupuys,

sa seur, Jehanne Dupuys, fille de feu Henry Dupuys, Jehan Dupuys dit Grand

Jehan, Claude Girardelet; les dites femmes des auctoritez de leursdizmarys pré-

sens. Tous habitans dudit Menesbles de la paroisse Saint Vienard , faisans et

représentans la plus grande et saine partye d'iceulx, et, ce, tant en leur nom

que pour es noms et soy faisans et portant fort, en ceste part pour le reste des

autres habitans dudit Menesbles, absens, et promettans leur faire avouher et

ratiffier le présent contrat, si besoing est ou seroit, sur peine de tous despens,

dommaiges et intérests, d'autre part. Recougneurent les dites parlyes, scavoir :

Lesdiz sieur et dame, que, pour la sincère amylié particulière, avec le désir que

de tous temps ilz ont heu et ont de présent, prévaloir lesdiz habitans leurs sub-

jectz de la condition serville de main morte en quoy ilz sont de tous temps im-

mémorial impliqués envers eulx et leurs prédécesseurs, et aussi la pauvreté en

quoy ilz sont de présent réduitz, par le moyen des pestes et guerres qui les ont
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tous ruynez el accablez, et ne peuvent respirer ny se remettre en estât de labou-

reurs sans leur ayde et support. Leur ayant les diz habitaus présenté plusieurs

requestes, al'fin de les affranchir et getter hors d(^ la dite condilion de main

morte, aussi et surmesme requeste, lesdiz habilans avoyent supplié lesdiz sieur

el dame, de, avec leur affranchissement, les tenir quittes et deschargés perpé-

tuellement de la somme de quaitre cenlz escus et des arréraiges à eulx dehuz par

une constitution de rente qu'ils n'ont moyen de payer à cause de leur dite pau-

vreté, soubz offre que lesdiz habitans font de réduyre, ramener et aulgmenter

leur rente seigneurialle dudit Menesbles de unze gerbes l'une, des grains qu'ils

ensemenceront au finaige et territoire dudit Menesbles à huit gerbes une. Avec

ce, de se rendre subjeclz à perpétuité de mouldre tous leurs grains au mollin

dudit Menesbles et le rendre bannal auxditz sieur et dame. Le tout comrail

appert de ladite requeste et contrat de constitution de rente qui seront cy-apprès

insérés.

Ainsi est que cejourd'huy, date de cestes, lesditz sieur et dame inclinans

ausdites requestes et désirant le bien et utillité, proffit de leurs ditz subjectz;

ont manimis et affranchy, et par ces présentes manymettent et affranchissent

lesditz habitans de Menesbles, leurs familles et enffans, postéritéz neiz etànaistre,

perpétuellement de la dicte condition et servitude de main morte, avec tous

leurs meix, maisons, preys et terres, el autres biens, sans aulcunes choses ré-

server ny retenir, avec pouvoir et puissance de succéder l'ung à l'autre ab intestat

comme gens francz et de libre condition, sans que jamais, directement ou indi-

rectement, les ditz sieur et dame ny leurs hoirs y puissent contrevenir, contre-

dire ny empescher à l'advenir. Par mesme moyen lesditz sieur et dame ont cédé

quitté et remis perpétuellement auxditz habilans, présens que dessus, la dite

somme de quattre cens escus et tous les aixéraiges à eulx dehuz du passé. Le

contrat de laquelle demeure vain, cassé et de nul effet par le présent comme non

advenu. Faisant promesse, les ditz sieur et dame de n'en jamais repeler, quereler

ny demander aulcunes choses.

Moyenant que pour le payement et remboursement dudit présent affranchis-

sement et d'icelle somme de quaitre cens escus el arréraiges, lesditz habilans,

pour eulx, leurs hoirs et ausdilz noms et qualilez que dessus, ont unanimement

réduitle, ramenée et aulgmenléc la dite rente seigneuriale dudit Menesbles,

qu'estoit de unze gerbes une, à huit gerbes une gerbe et de huit monceaux, ung

monceau et à l'équipolenl de tous et chacuns les grains que eulx et leurs hoirs

ensemeiiceroitl au linage diidil Menesbles, tant froment, conceau, seigle, orge,
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avoine, poix, febves, lentilles, chanvre femelle et aulfres accoiislumL'z, que les-

ditz habitans et leurs hoirs perpétuellement, seront tenuz coupper, lyer, amas-

ser, charger et amener audit Menesbles, et payer ausdilz sieur et dame et leurs

hoirs, chascun an, au temps de moisson, et avant que de pouvoir descharger

leurs harnoys, et pour ce faire appeler par troys diverses foys leur rentier, sur

peine d'ungescu cinq solz d'amende applicable ausditz sieur et dame, pour chas-

cune foys qu'ilz se treuveront faisans le contraire, et le tout selon qu'il est con-

tenu par le papier terrier sur l'article concernant le fait d'icelle rente lesdites

partyes s'arrresleront à l'avenir. De laquelle rente de huit gerbes une ou de huit

monceaux l'ung et à l'équipolent, lesdilz sieur et dame jouyront et commence-

ront aux moissons prochaines, en continuant d'an en an perpétuellement.

Et d'aullant que le contrat d'accensissement fait entre les ditz sieur et dame et

lesditz habitans de la contrée de Parfond de Vault et le Triey, par lequel lesditz

habitans debvoient payer ausditz sieur et dame la rente des grains y provenaus à

raison de sept gerbe une vingt ans durant, et ledit temps passé rentable de unze

gerbe une. 11 est par exprès accordé que lesdites clauses sont anéantyes et annul-

lées entre eulx, et les dites contrées et rentes sont réduittes et remises à huit

gerbes une et à huit monceaux ung monceau de tous grains, comme celle du

finaige dudit Menesbles cy-devant déclarée, sans y comprendre les bois d'icelle

contrée qui demeurent bannaux ausditz sieur et dame.

Ont aussi promis et seront tenuz les ditz habitans et leurs hoirs, perpoluelle-

ment de cy-apprès porter mouldre tous et ung chascuns leurs grains provenans

de leur labeur et aultres pour leurs uorritures el de leurs familles et mesnaiges

au mollin desdilz sieur et dame, sis et scitué sur la rivière appelée Ource, près

et dessoubz Concloye, sans pouvoir mouldre ailleurs, sur peine de l'esmande de

sept solz contre ung chascun d'eulx, pour chascune fois qu'ilz se treuveront

faisans le contraire. Lesquelz grains, les ditz sieur et dame et leurs hoirs seront

tenuz faire mouldre si tost qu'ils seront aux mollin, bien et d(!huement l'ung

apprès l'aultre et sans faveur. El ou il y auroit multitude de grains, par le

moyen desquelz, ou autres causes légitimes, que le mugniei' diulit mollin ne les

puissent mouldre, deans vingt quatre heures apprès le port d'iceux, eu ce cas,

il est de plus permis ausditz habitans et à leurs hoirs de aller mouldre leurs ditz

grains oij bon leur .semblera, sans pour ce payer aulcunes esmandes ny mottures.

Et sera la tremeure dudit mollin marcquée d'une, deux ou troys mesures couverte

et barrées dessus d'ung grilage de fers à la conservation des partyes, dont le

mugnier dudit mollin se payera desditz grains avant que de mouldre au feur de
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de chascune mesure une escuelle réduitte la dite mesure à vingt-cinq escuelles,

laquelle sera aussi raarcquéedes armes dudict sieur et aura une queheue de fart

ou de boys pour puyser et prendre par ledit mugnier le droit desditz seigneur

et dame, sans y pouvoir mettre la main au préjudice desditz ha bilans. Auront

aussi les ditz habitans le pouvoir de mouldre leursditz grains avant tous diffo-

rains, si lost et apprès que ce qu'il sera deans ladite tremeure gettez par les ditz

ditîorains sera moiliu.

Item a esté aussi traitié et accordé entre lesdifes partyes par exprès, que,

au cas que lesditz habitans et leurs hoirs vendent, alyènenl ou permuttent de

leurs meix. maisons, preys et terres, sis et scitués au dit Menesbies ou finaige

d'illec, à quelque personne que ce soit, résidant hors dudit Menesbies, et que

ceux ausquelz ilz feront les dites ventes ou permutations n'ont fait et ne feront

résidance continuelle audit Menesbies comme les aullres habitans d'illec deans

ung an après lesdites alliennations. Eu ce cas et par tel déffault. lesditz sieur et

dame et leurs hoirs pourront reprendre, remettre et retirer en leurs mains, par

droit de commise lesdits héritaiges et biens venduz ou permutez. Lesquelz ilz

pourront faire vantiquer (1) ausdilz habitans et non à aultres, sans les pouvoir

mettre en leur domaine et des deniers provenant d'icelles ventes, les mettre à

leur singulier proffit, comme de leurs droilz seigneuriaulx, sans mistère ni évo-

cation de justice, car ainsi a esté accordé (2). Dont les dites partyes se sont

tenues pour bien contentes. Promettans respectivement par leurs sermens, etc.

Renonçant, quant h ce, etc.

En tesmoing de quoy ledit Dupuys, notaire, ay fait mettre et aposer le scel du

Roy eslably aux contracz à ces présentes. Faites et passées au chastel desditz

sieur et dame audit Recey. Présens, discrète personne messire Jehan Jazu

prestre, curé dudit Recey, maistre Gabriel Clerget maistre d'escolle et Jehan Du-

(1) VentUler.

(2) Quatre ans après, par uue transaction reçue le 25 mars 1601, le même seigneur consentit à

supprimer les poules et les cens de coutumes qu'il percevait sur les habitants, et à réduire les corvées à uue

de faulx pour les hommes et une de faucilles pour les femmes. Les veufs ou veuves en furent dispensés.

Mais en récompense, les habitants maintinrent la rente de huit gerbes contenue dans la charte d'affranchisse-

ment, toutefois sans y comprendre les graines rondes comme millet, navette, caveline (colza), olivette, che-

uevis, une poule de coutume à la Chandeleur, et 10 sols de cens sur tous leurs prés, meix et vers, les lods

fixés à 12 deniers par franc.

Enfin le 11 avril 1618, les habitants de Meaesble, reconnaissant que les contrées de Parsondevaux et de

Triey qu'on leur avait accordées leur étaient de peu de profit, puisqu'ils ne pouvaient les labourer, les ren-

dirent au seigneur, qui fit de son côté remise de ce qu'il prétendait pour les réparations du château. Il fut

statué qu'il serait fait uu règlement pour la jouissance des bois indivis, et que les habitants pourraient s'as-

sembler pour leurs affaires comme gens de franche condition.
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mont, marchant dudit Recey. tesmoings. Ainsi signé au bas de la notte descestes

J. de Vayvie, F. de Marligny. M. Dupuys, F. Chameroys, J. Guenard , Odot

Dupuys, J. Jazu, Jehan Diimont, G. Clerget. Le surphis des dilz habilans de

Meneshles et les dites femmes ont déclaré ne savoir signer pour nostre clerc

enquis et receu suyvant l'ordonnance.

Dupuis, notaire royal.

Original. Archives de la Côte-d'Or. Série H. Chartreuse de Lugny. Seigneurie de Me-
nesble.

VIEVIGNE

Vêtus Vineas figure au premier rang parmi les domaines dont le duc Amalgaire forma en

630 la dotation de l'abbaye de Bèze ; celle-ci, .sprès en avoir été dépossédée bien des foisdurant les

troubles qui signalèrent la formation du système féodal, finit cependant par en demeurer

maîtresse. Les habitants de Viévigne partageaient la même condition que ceux des autres vil-

lages de l'abbaye, c'est-ù-dire qu'ils étaient taillablos haut et bas, corvéables et mainmorta-

bies; aussi, à la suite des guerres de religion qui venaient à peine de cesser en Bourgogne,

leur misère, aggravée encore par les ravages de la garnison de Bèze, était venue à un point

tel qu'il ne « restait que le souffie » aux huit chefs de famille à quoi était réduite la popula-

tion du lieu. Aussi déclaraient-Ils au prélat leur volonté bien décidée d'abandonner sa terre

si leur condition n'était pas changée. L'évcque d'Escars qui, comme il le dit lui-même, avait

été à même de s'assurer « à l'œil » de la véracité des faits allégués par ses vassaux, déter-

mina les religieux à leur octroyer les franchises qui suivent.

DVI

Contrat d'affranchissement du village de Viévigne. par Charles d'Escars. évêque de Langres,

abbé commendataire de Bèze.

1597 (30 décembre).

Comme il soit que procès feust prest à mouvoir entre révérend père en Dieu

Messire Charles d'Escars evesque duc de Lengres, pair de France, conseiller au

Conseil d'Etat et privé du Roy, commandeur de l'ordre du Sainct-Esprit, abbé

III. 2V



- 210 -

de l'abbaye et monastère de Sainct-Pierie de Besze, d'une part, les liabitaiis du

village de Viesvigne , subjectz mainmorlables à la dicte abbaye, d'autre, au

faict et pour raison des redebvances de tailles deues à la dicte abbaye, esquelles

les dix habitans disoient n'estre tenus pour les huict ou neuf années qui estoient

escoullées pendant les troubles et guerres civilles survenues en ce royaulme ; à

l'occasion desquelles ilz auroient esté tellement ruynés de cothes et impositions

extraordinaires pour l'entreteneraent des garnisons des villes et places fortes

circonvoisines, tormentez des courses des gendarmes et mesme par ceulx de la

garnison de Besze, tenant le party des rebelles et ennemis du roy, soubz l'aucto-

rité du sieur viconte de Tavannes, qui, après avoir consumé tout le peu de biens,

meubles et bestail, ilz auroient esté contrainctz faire et créer de grandes debtz et

engager tous leurs héritages, envers diverses personnes. Lesquelles misères

estoient tellement accrues et augmentées depuis deux ans à l'occasion des pestes

et famines qui y ont régné, qu'il ne leur reste plus que le souffle, estant le

village quasi rendu inhabité, pour ce qu'en icelluy il n'y a plus que huict

hommes, tous pauvres et sans espérance de pouvoir remonter ny repopuler le

dit village, supporter les tailles et acquicter celles qui estoient deues et escheuttes

pendant le dict temps. Les maisons estant ruynées, desmolies et la plus part sans

habitation, les terres sans culture et labeur et obligez pour quatre ou cinq mil

escus qu'est plusqu'ilz n'ont vaillant, et enfin en telle désolation et misère que,

ce qui restoit estoit prest d'abandonner le village et desadvouher les dictz abbé

et religieux pour se déclarer hommes du roy suivant la coustume du duché de

Bourgongne, rière laquelle estoit ledict village de Viesvigne ; d'aultant que, à

l'occasion de leur condition de mainmorte et pauvreté, ils estoient abandonnez

de tous secours. Au contraire ledit seigneur abbé disoit qu'il vouloit estre payé

pour plusieurs allégations et propositions qu'il faisoit, pour raison de quoy ilz

estoient sur point entrer en grands procès pour lesquels terminer, ledit seigneur

evesque et abbé, après avoir communiqué de ceste difficulté à son conseil et

faict veoir l'information faicte sur Testât dudit village, mis en délibération si

lesdicts habitants et hommes de condition mainmorfable le pouvoient aban-

donner et faict veoirà l'œil la perte qu'il faisoit et la ruyne dudict village, qu'il

auroit veu et recogneu par la visite que luy mesme en auroit faict au temps des

moissons dernières, en ce que de cent dix ou six vingt esmines qu'il vouloit

avoir pour chascun an de disme, ilz estoient réduicts à quatre ou cinq et vien-

draient encore à moindre, puis et du tout à rien, pour ce qu'ilz n'avoienl aulcun

bestail ny moyen de les pouvoir secourir ny survenir pour les grandes pertes et
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ruynes qu'ilz avoient souffert les années passées : aussi que personne ne vouloit

prendre alliance aveceulx, ny leur prester argent pour les desdepter et remonter

de bestail. dont s'en ensuyvoit la perte tofalle de toutes les belles et grandes

redebvances qui sont deues, mesme des dismes. De l'advis et consentement de

noble et religieuse personne frère François des Molins , docteur en la faculté de

théologie à Paris, grand-prieur et enfermier en la dicte abbaye, Guillaume de

Sacquenay, prieur d'Aubigny, Philibert Fourneret prévost, Nicolle de Pal-

lasse chantre, Pierre de la Baulme refecturier, Claude de Treully, Toussaintz

Richebois célerier, tous prestres religieux profès, et Hugues Belley, novice en icelle

abbaye deuement convoquez et assemblez au chapitre et au son de la cloche, au

lieu où est accoustumé de traicter des affaires de la dicte abbaye. Après avoir mis

le tout eu délibération, deuement informez delà vérité du mis en avant du village

mesme estant proche d'icelluy, ont traicté, transigé et accordé des dictes diffi-

cultez et choses en dependantz. avec Claude Mallelault, Jehan Carrief , Jehan

Baveux, Thomas Menassier, Manuel Miellé, Claude Saullebrot et Simon Carriel,

présens, qui sont tous les habitaus demeurautz et résidantz au dict village, tant

pour eulx que pour quelques aultres s'estant absentez et relirez du dict village

depuis les guerres; pour leur postérité naiz et à naistre en la forme et manière

que s'en suyt.

Assavoir que les dictz sieur abbé et religieux de Besze leur ont remis et quictés,

quictent et remectent aux dictz habitans les tailles qui leur pourroient debvoir

pour quatre années précédentes, sans qu'il leur en soit aulcune chose demandé

par cy-après, et pour ceste fois seuUement, sans le tirer à conséquence, en consi-

dération qu'ilz ne sont plus au dict lieu que sept ou huict habitans tenant feu et

Heu.

Et en oultre affin qu'ilz soient aidez et secourus des villes voisines pour se

remonter et descharger, se tirer des debtz et se repeupler, ont les dictz sieurs

abbé et religieux, taut pour eulx que leurs successeurs, présens et advenir, con-

senty et accordé, consentent et accordent que le dit village de Viesvignes, territoire

d'icelluy, hommes, femmes et toultes aultres personnes demeurantz et résidantz

au dict village, et qui y vouidroient résider et demeurer et pour tous aultres de

quelque estât et condition qu'ilz soient, y tenant et possédant, soient francz

et de libre condition, ensemble leur postérité nais et à naistre, les affranchissant,

soubz le bon plaisir et volunté du roy, pour pouvoir vendre, engager, permuter,

disposer, tester et faire tous^ aultres actes que gens francz et de libre condi-

tion du duché de Bourgongne peuvent etdoibvent faire, sans que jamais on leur
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puisse objecter ny reprocher la tige de la dicte mainmorte, non plus que si

jamais elle n'auroit esté faicte; et ce que les dict/, habilans ont accepté pour

eulz, leurs hoirs on ayans cause, naiz et à naistre.

Moyennant quoy, en recongnoissance du dict affranchissement, par le moyen

duquel ilz espèrent estre secourus et aidez, iceulx habitans ont promis et pro-

raectent païer oultre les redebvances annuelles qu'ilz doibvent des dilcz dimes et

tierces, comme ils ont accoustumé, esquelz n'est aulcunement desrogé par ces

présentes, ny par conséquent, à douze boisseaux froment, mesure du dict Besze,

deuz aux dictz sieurs religieux chacun an, oultre les disnoes du dict sieur abbé

qu'ilz ont réservé et réservent par exprès, la somme de treize escus ung tiers par

chacun an au dit sieur Révérend, en deux termes et payemeniz esgaulx par

moictior es jours de feste nativité Sainct-Jehan-Baptisteet Sainct-Martin d'hivert

suyvant, qu'est pour chacun payement la somme de six escus deux tiers, à

commencer le dit jour de feste Sainct-Jehan-Baptiste prochain el Sainct-Martin

d'hivert suyvant et prochain pour la première année et ainsin à continuer perpé-

tuellement, de jour en jour et de terme à autre, et pour toutte taille qui sera

jectée sur tous les héritages. D'accord faict entre les dictes parties , dont elles

sont contentes et ont promis et promeclent icelluy entretenir, accomplir el faire

effectuer à jamais en tous ces points, sans y desroger ou contrevenir en quelque

sorte et manière que ce soit aulx peines et despends, dommages et intereslz. Et

pour seurté ilz ont obligé et obligent scavoir : le dict seigneur Révérend, ses

biens et revenus de la dicte abbaye, et les dictz habitans, leurs biens et revenus

du dict Viesvignes, ensemble leurs propres biens, tant par les cours du dict

bailliage de Besze et celle du roy que touttes autres. Esquelles ilz se submeltent

pour y recourir. Et renunçans à touttes choses aulx présenles contraires,

ausquelz sieurs révérend Abbé et religieux, les dictz habilans délivreront à leurs

fraiz une grosse du présent accord. Faict et passé en la dicte abbaye de Besze,

avant midi, le trentiesme jour de décembre mil cinq cent quatre vingt dix sept,

pardevant Jehan Joly et Jehan Chabaille, notaires et tabellions jurez au dict

Besze. Les dictz sieurs révérend et religieux oui signé la nollhe , non les dictz

habitans qui ont dict ne savoir signer, fors le ilict Saullebrot, qui a signé

enquis.
JoLY et Chabaille.

Original. Archives de la Côte-d'Or. Série H. Clergé régulier. P'onds de Tabbaye de Bèze.

Seigneurie de Viévigne.



BUSSY-LA-PÈLE

Était au XI' siècle un fief relevant de la baronnie de Sombernon, mouvance que du reste

les possesseurs de celle-ci et de Màlain se disputèrent jusqu'au XVII' siècle. Ses seigneurs

comptèrent au nombre des bienfaiteurs de l'abbaye de Saint-Seine. En 1239 Guy, comte

d'Auxerre et de Nevers, en disposa en faveur des enfants de Hugues, sieur de Chàlillon en

Bazois. En 136", Jean, sieur de l'Espinasse, en donna le dt^nombrement au duc de Bourgogne.

Dans le courant du XV' siècle, Bussy échut à la famille de la Baume-Monlrevel. Françoise de

la Baume, qui épousa Gaspard de Saulx-Tavanes, maréchal de France , le lui porta en

dot. Bénigne de Saulx, sœur de Gaspard et veuve de Léon de Neuchaize, sieur d'Elfrans,

Tacquit vers l.")6o et le transmit à ,I.-J. de Neuchaize, son fils, en faveur de qui la terre fut

élevée en baronnie. Il mourut vers \:>96, laissant de Marguerite Fremyot, sa femme, deux

enfants qui eurent pour tuteurs l'illustre président Fremyol, leur aïeul, et J. de Neuchaize,

leur oncle. C'est à ces derniers qu'au sortir des troubles de la Ligue, les habitants de Bussy,

ruinés par la guerre et la famine, et réduits de 55 à 1-2 feux, s'adressèrent pour obtenir

un soulagement à leur misère et une amélioration dans les conditions de leur existence. Ils

leur offrirent de doubler la taille habituelle qu'on levait chaque année sur eux et le main-

tien de toutes les autres redevances et prestations. Ces offres furent acceptées et'consignées

au contrat qui suit. Après la mort de .lacques de Neuciiaize, évêque de Ciialon, Bussy fut

acquis par M. de la Toison, conseiller au Parlement, dont la famille le conserva longtemps.

En 1790, il appartenait à M. Fardel.

DVII

Contrat d'alTranchissement des habitants de Bussy-la-Pèle, par Bénigne Fremyot, président au
parlement de Bourgogne, et Jean de Neuchaize, tuteurs des enfants mineurs de Jean-Jaeques de
Neuchaize d'Effrans, seigneur de Bussy, et de Marguerite Fremyot.

4598 (16 mai).

A tous présens et advenir, salut. L'an mil cinq cens quatre vingt dix huit , le

séiziesme jour du moi de may, constitués en leurs personnes pardevanl moy

Henry Morei, notaire royal et procureur en parlement à Dijon, y demeurant

paroisse Saint-Michel, soubscript, en présence des tesmoings cy-après nommez.

Assavoir : Messire Bénigne Fremyot, seigneur de Tôles, Beauregard et Ge-

loigny, conseiller du roy en son Conseil d'Eslat et président au Parlement de

Bourgogne, au nom et comme tuteur pour les biens de Bourgogne et ayeul ma-
ternel de Bénigne et Jacques de Nuchèses, eniîaus moindres et héritiers univer-
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sels de l'eu haiiU et puissant seigneur Messire Jean Jacques de Nuchèses, chevalier

de l'ordre du roy, capitaine de cinquante hommes d'armes de ses ordonnances,

seigneur d'Effrans et de Sauveranger , Bussy, baron de Nuchèses et de dame

Marguerite Fremyot, leurs père et mère. Lequel, de l'advis de messire Jean de

Nuchèses, chevalier seigneur d'Effrans et Solon, aussi contuleur des ditz moin-

dres pour les biens de Poitou, absent et lequel lui ayant esté communicqué la

convention cy-après a promis de ratiffier, de l'advis aussy et en présence de

messire Claude Frémyot. seigneur d'Is-sur-Tille, conseiller du roy et président

en sa Chambre des Comptes à Dijon, curateur du cousté maternel des dits

moindres d'une part :

Les manans et habitans du dit Bussy-la-Pesle, comparans par M° Philibert

Vitu et Pierre Colombel, et ce, tant en leur propre et privez noms que es noms

et comme procureurs spéciaulx de tous les manans et habitans du dit Bussy-la-

Pesle, fondez de procure des ditz habitans, daltée du quatriesme du présent mois

de may. receue et signée Moinchot notaire royal demeurant à Verrey-soubz-

Salmaize. dont la teneur sera cy-après insérée, promectant leur faire ratiffier le

contenu en la présente deans huict jours sur peine de tous despens, dommages et

intereslz en leurs propres et privez noms, d'autre part.

Lesquels ont fait et font les traictez, accords et conventions qui ensuivent.

Assavoir que. comme les diz habitants de Bussy soient subjectz en toute justice

haulte, moyenne et basse des diz sieurs Bénigne et Jacques de Nuchèses, moin-

dres , et delà condition de mainmorte, que pour l'ocasion des troubles et

guerres passés, le dit village de Bussy ayt esté grandement ruyné, et que, par le

moyen de la famine et peste ayans régné par toute la Bourgogne, et mesme au dit

village de Bussy et lieux circonvoisins, les deux années précédentes IIIP" seize et

IIIl" dix sept présens, tous les diz habitans de Bussy soient mortz de faim ou de

peste, le dit village estant demeuré presque dépeuplé, de sorte que de cinquante

ou cinquante cinq feuz qu'il y avoit au dit Bussy, ils sont aujourdhui reduicls à

dix ou douze chefz d'hostel et sept ou huict veuves. Et ont sur ce , les dix habi-

tans reraonstré ausdictz seigneur qu'il n'y avoit pas moyens de repeupler sy

tost le dit village ny conséquemment de faire valloir le labourage de terre du dit

Bussy. tant qu'ilz demeureront en la dite condition de mainmorte, personne

ne se voullant habituer au dit village au moyen de la dite condition mainmor-

table et conséquemment demeurant tousjours en tel estât, cela diminueroyt

grandement, non seullement les prestations des censés, redebvances et droictz

seigncurianlx deues aux diz seigneurs de Bussy, mais aussi les propres biens et
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héritages d'iceulx seigneurs; aytiut offert doubler la taille qu'il/. duilj\eMt à la

St-Bartholomy, qui est de treize escuz ung tiers chacun an, et en payer au dit

jour et feste de St-Bartholomy chacun an vingt six escuz deux tiers, et faire val-

loir la dite taille par effect jusqu'à la dite somme de vingt six escuz deux tiers,

et pour ce demeurer insolidement obligez.

Sur quoy les ditz sieurs Fremyot et d'Effrans, tuteurs et curateurs, avant

nommez, inclinant à la requeste et supplication des diz habitans, et considérant

que, par le moyen des guerres, famine et peste qui ont régné cy-devant. les ha-

bitans sont pi'esque reduictz au tiers de ce qu'ilz estoient il y a trois ans, et que,

par ce moyen le revenu de la dite terre de Bussy est grandement diminué . l'an-

cienne taille ne se payant pas, les censés et les chantages qui sont de trois bois-

seaulx de bled pour chacun feu, estant presque reduiclz à rien, et le dixme, tierce

et autres redebvances, comme aussy le revenu des bois et forêts, à peu de proffit,

ont, avec les ditz habitans, comparans comme dessus, accordé, traiclé et cou-

venu ce que s'ensuit :

Assavoir que les ditz sieurs tuteurs et curateurs, avant nommez, au nom des

dits enfans moindres et de leurs hoirs et ayant cause perpétuellement, ont af-

franchy et mis et par ces présentes affranchissent et mectent hors de serve con-

dition et de mainmorte les diz habitans de Bussy la Pesle, meix, maisons, pour-

pris, terres, preys et héritages quelconques, pour ce qui est de la dicte condition

de mainmorte, tant seulement, et sans diminuer aucune chose des redebvances,

censés et droictz seigneuriaulxapparlenans ans diz seigneurs de Bussy sur les diz

subjectz de Bussy et leurs héritages, pour, par les^diz habitans de Bussy, leurs

hoirs masleset femelles et ayant cause d'eulxet toute leur postérité née el à nais-

tre perpétuellement et à l'advenir demeurer hommes francz et de franche el

libre condition , comme aussy leurs ditz biens et héritages, tout ainsi que les

hommes frans de ce pays et duché de Bourgogne.

Moyennant lequel affranchissemenlMe la dite condition de mainmorte d'iceulx

habitans et leurs héritages, lesdits habitans seront leuuz, au lieu de la dite

taille de treize escuz ung tiers qu'ilz doibvent chacun an, payer cy-après

chacun an perpétuellement aus diz sieurs de Bussy, leurs hoirs et ayaus cause,

la somme de vingt six escuz deux tiers chacun an perpétuellement, au jour et

feste St. Bertholomy, tout à une fois et à ur.g seul payement, à peine de soixante

cinq solz d'amende. Le premier terme et payement d'icelle taille commenceant

au dit jour St-Bertholomy prochain venant et de là en avant chacun an sem-

blable somme, sans que les diz sieurs de Bussy, leurs diz hoirs et ayans cause
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soient contiaius rechercher par le menu ladite taille sur les héritages, tenemeii-

tiers d'iceulx, ou sur les personnes qui se trouveront les debvoir. le tout suivant

l'ancien droict de la dite taille et sans innovation mesme que les diz habitans,

ny aucun d'eulx ne pourront faire sortir leur beslail le dit jour de St-Bertholomy,

ny autres jours subséquens, que la dite taille ne soit payée, à peine de sept sols

d'amende contre chacun des contrevenans.

Pour le payement de laquelle somme <le vingt six escuz deux tiers d'icelle

taille, tous les diz habitans et autres tenans héritages au dit lieu et finage de

Bussy pourront esire contrainclz insolidement et l'ung pour l'autre, et chacun

d'eulx seul et pour le tout, en tous leurs biens, meubles, immeubles, présens et

advenir queizconques, comme encoires pour le dict payement pourront estre

saisis touz les meix, maisons, granges, pourpris, terres, preys et héritages queiz-

conques sciz au dit finage et territoire du dit Bussy, fruictz et revenus d'iceulx

et particulièrement chacune pièce des diz héritages pour le total de la dite

taille de vingt six escuz deux tiers. Aultremont et sans la dite convention de

convenir l'ung pour l'autre les diz habitans et faire prendre sur icelle pièce des

diz héritages du dit finage de Bussy que bon semblera aux seigneurs du dit lieu,

pour le payement entier des diz vingt six escuz deux tiers, chacun an de taille,

le présent affranchissement et manumissioii n'eust esté faict. En laquelle taille de

vingt six escuz deux tiers, ne seront compris les meix, maisons et héritages de

Jacques Taillant par le dit feu sire d'Effrans acquis.

Et d'aullant que, puis environ ung an plusieurs mainmortes sont escheues aus

diz moindres, les diz sieurs tuteurs ont déclaré ne le voulloir tenir ny incorpo-

rer au domaine des diz sieurs de Bussy moindres d'ans, veullentet entendent que

les meix, maisons et héritages des dites mainmortes soient chargées pour leur

cotte de la dite faille, selon la jeuste égalalion qui eu sera faicte , en faisant le

département général d'icelle taille, et que pour ayderà payer et supporter la dite

taille, la communaulté du dit Bussy en puisse dès à présent jouyr, jusquesà ce

qu'il se soient représentés des habitans ou tenenientiers pour prendre les diz meix

maisons et héritages, et en jouir suyvant le présent affranchissement, aux char-

ges d'icelluy, et payer les tailles dont les diz héritages se trouveront chargez par

la dite égalalion et à ceux qui se piésenteront pour tenir les diz héritages, les diz

sieurs tuteurs et curateurs, avant nommez, en feront le bail aux dites conditions

et charges tant seulement et à la charge de payer les censés , corvées et redeb-

vances anciennes, et sans que par les diz baux ou délivrances, l'on puisse pré-

tendre ny induire aucune division, pour le regard des diz sieurs de Bussy. ny
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que leurs hoirs ou ayaiis causes soient tenuz demander parle menu la dite taille,

ains s'en pourront addresser pour le tout h celluy des diz habitans ou forains te-

neraenliers des diz h(!ritages ou portion d'iceulx pour le paiement entier des diz

vingt six escuz deux tiers de taille.

Encore a esté accordé que par le présent affranchissement les censés, rentes,

corvées de charrues et de bras, gélines, dixmes, tierces, droiotz de bannalité, ri-

vières et molins, droictz de guet et garde ny autres droictz seigneuriaulx quelz-

conques, lelz que les diz habitans ou leurs hérilages les doibveut d'ancienneté ne

sontquicles ny remis, aius sont par expri^-s réservés aus diz seigneurs, le dit pré-

sent affranchissement estant faict et s'étendanl seullement à la mainmorte dont

les diz habitans estoient cy-devant ; de laquelle ilz demeurent affranchis et ma-

numis par le présent contract, ensemble ceulx qui voudront habiter et acquérir

cy-après héritages en la dite terre et seigneurie de Bussy.

Et d'aultant que les diz habitans de Bussy ont déclaré estre debteurs d'une

parlye de quatre cens escuz en principal, portant arrérages au denier douze, dont

ilz en doibvent de beaucoup d'années et désirent de s'acquitter tant du principal

que des diz arrérages; les diz sieurs tuteurs et curateurs, es diz noms des diz

moindres, leur ont permis faire vente de leurs communaulx jusquesà la somme

de six cens escuz, pour une fois, pour employer au payement de leur debte tant

seullement, en réservant es diz seigneurs de Bussy le droict du tiers des dites

vente et aliénation. Lequel neanlmoings de grâce, poui' ceste fois et sans tirer à

conséquence, sera réduict à la sixiesnie partie du prix des dites ventes. Et oii

ilz ne vendroient de leurs diz communaulx jusques à la dite somme de six cens

escuz, et que, pour l'acquittement de leurs dites deblz, ilz voudroient lever ung

double dixme sur leurs héritages, faiie le pourront, pourveu que ceulx des diz

seigneurs ny soient compris.

Dont de tout ce que dessus les dites parties ont dict respectivement estre con-

tantes, promectans les diz Vitu etColombel, tant en leurs propres et privez

noms que pour les propres noms des diz habilans du dit Bussy, présens et ad-

venir, avec promesse de leur faire raliflier le contenu en ces dites présentes et

les faire obliger insolidement pour le payement et acomplissement de toutes les

choses cy-devant rapportées et contenues, avoir à jamais le présent accord,

transaction et affranchissement pour agréable, sans y contrevenir, mais l'enlre-

tenir, effectuer et acomplir en tous ces poiniz, payemens et conditions y conte-

nues, à peyne de tous despens, dommages et inléreslz, à la seuilhé de quoy, les

diz Vitu et Colombel. en leurs diz propres et privez noms et en vertu de leur sus-

III. 28
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dite procure, pour et es noms de tous les diz habitans et leurs diz successeurs à

['advenir, ont obligé et obligent insolidement et sans division, que dict est, tous

et chacuns leurs propres biens et ceulx de la dite communaulté et de leurs suc-

cesseurs, tant en général que en particulier, et les diz sieurs président Frémyot

les biens et revenus de la dite seigneurie de Bussy aus diz moindres appartenant

pour l'entretenement et accomplissement des dites présentes, le tout par la cour

de la Chancellerie du duché de Bourgogne. Renonceans respectivement à toute

chose à ces dites présentes contraire.

Faict et passé au dit Dijon, à dix heures avant midy, en l'hostel du dit sieur

président Fremyot, paroisse St-Médard, li? dit sixiesme jour du mois de may mil

V quatre vingtz dix huicl, es présences de .M. Michel Duval, du dit Dijon, ré-

sident eu la dite paroisse, et Jean Guichard, clerc, ualifz du dit Dijon, demeu-

rant paroisse St-Michel, tesmoiags.La minute est siguée des partyeset tesmoings

et de H. Morel, notaire roval. Signé : H. Morel.

Archives de la Côte-d'Or. Cliarabre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits et

lettres. Registre B 34, folio 43' verso.

GHAMBAIN

Ce village dépendait, avant 1790, de l'éleciion de Langres et de la province de Champagne.
Il appartint dans le principe au prieuré de Suint-Jean de Sennir, qui, par contrat des 21 sep-

tembre et 3 octobre 1539, l'aliéna aux Chartreux de Lugiiy, lesquels, aussi peu soucieux que les

premiers d'améliorer la condition de leurs hommes, les auraient volontiers laissés dans le

même état, si, ausortir desguerres de la Ligue, ceux-ci, ù bout de misère, ne leur eussent donné

le choix entre l'affranchissement ou l'abandon du lieu. C'est sous cette influence que fut

réglé le contrat qui suit.
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DVIII

Contrat d'affranchissement de la mainmorte accordé aux habitants de Chambain,

par la Chartreuse de Lugny.

1598 (8 juillet).

L'an de nosfre Seigneur mil cinq cens quatrevingtz et dixhuit, le mercredi

huictiesme jour du mois de juillet, pardevant et en la présence de Jean Finet,

demeurant à la Chaulme. et Mathieu Bardin de Recey, notaires publicqs créez,

jurez et establiz au bailliage du duché de Lengres, perrie de France, vindrent et

furent présentz vénérables et religieuses personnes dom Jacques Choart. himible

prieur; dom Nicolas Parain , vicaire; dotn Julien Bourgerie, secretain ; dom

Claude Camuset, procureur; dom Constantin Hublelet; dom Pierre de Beausse,

coadjuteur ; dom Noël Chasottes et dom Jean Moderet, tous religieulx de la mai-

son et couvent Nostre Dame de Lugny, ordre chartreuse au diocèse de Lengres,

seigneurs en toutte justice du village de Chambain, convocquez et assemblez ca-

pitulairement au dit Lugny, au son de la cloche, comme il est accoustumé faire

pour adviser, contracter et traicter de leurs affaires, ainsy qu'il est requis, faisant

tant pour eulx que pour leurs successeurs, religieulx, prieur et couvent du dict

Lugny et seigneurs du dict Chambain, d'une part;

Et maistre Jean Richebois, gruier et graver au dit duché deçà la rivière

d'Aulbe, Pierre Amyot, Estienne Symonnot, François Chevallot, Estienne Poul-

lot, Anthoine Poullot, Jacques Briaudéet Denis Chevallot, tous manans et ha-

bitans du dit lieu de Chambain, paroisse Monsieur Sainct Moris de Buxerolles,

aussy faisant et représentant la plus grand et seine partye d'iceulx habitans et

generallité et communaulté du dit Chambain, eulx faisans et poitans foriz, ceste

part pour les absentz, avec promesses expresses de leur faire ratiffier, consentir

et approuver, se besoing est, le contenu en ces présentes, quant requis en seront,

à peine de tous intérestz et despens, d'aultre part.

Disoient les dictes partyes estre vray que cydevant les diclz habitans avoyent

présenté requeste par escript ans dictz sieurs vénérables, narrative en substance

que, à cause de la haulte . moyenne et basse justice, aus diclz sieurs vénérables
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appartenaotz au Jict Chainbain, y avoieiit plusieurs droicts seigneuryaulx, entre

aultres ung droict de mainmorle, tel que sy aulcungs des diclz habilans \enoit à

décéder sans délaisser hoirs survivans procrées de son corps et tenant celle à

l'heure du dicl déceps, tous les biens meubles et immeubles quelzcnnf|ues

apparlenoieni aus dilz seigneurs vénérables, à cause de la dicte servitude de

muinniurle, comme ilz en avoyent du jour du passé; tellement que les aultres

habitans des villaiges et lieulx circonvoisins et d'aultres, doublant et craignant

se submectre et tomber en ladicte seivilude de mainmorle, dilTéroient du tout

aller prandre alliances par mariaiges au dict Charabain, ou y demeurer par an et

jour : cause que depuis vingt ou trente ans telle diminution restoit faicte des

diclz habilans de Chambain
, que au lieu qu'il y en souloit avoir trante cinq,

quarante ou plus la pestillence et famyne y ayant régné les années dernièies, la

pluspart s'en seroyent allez hors du pays, des aultres mortz, et le resie reduictz

à fort petilz nombre à l'iutérestz des dictz sieurs, à raison (jue les maisons de-

meuroient inhabitées, les terres sans labeur et par consiiquant leurs redebvances

seigneuriales, rentes et censés non payées, mesme ung droit de tierce de unze

gerbes l'une, et ung droict de disnie. Lequel droict de tierce s'est veu admoilier

du passé de quinze à dix huit stiers, et à présent ne se pouvoil admodier que ung

slier ou dix huit mesures. Procédans le dict iuleresl à l'occasion de la dicte ser-

vitude de mainmorte et que se le dict villaigc eloit bien peuplé d'habilans, ilz

prendroyent peine d'agriculturer et ensemencer les ferres de ladicte seigneurie et

de pauvres pourroyent devenir riches et conséquamment les diclz droictz seigneu-

riaulx seroient augmentez et bien payez, à quoy l'on ne pouvoit parvenir, sinon

par Tabollissement du dict droict et servitude de mainmorte qu'ilz requerovent

humblement aus dictz simirs et h Icnresglise voulloir de grâce, tant poureulx

que leurs dictz successeurs, leur concéder d'aboslir et hoster le dict droict do

servitude et condition de mainmorte, et en exempter et afTianchii" iceulx ha-

bitans et manans du dicl Chambain tiez et à naislre, aux offres qn'ilz faisoycnt

de, au lieu du dict droict ,
payer aus dictz sieurs annuellement, au jour Sainct-

Remy, chefz d'octobre, une taille de cinq solz tournois chacun habitant tenant

feu et lieu au dict Chambain, annuellement et perpétuellemeid, sans diminution

des aultres droictz seigneuriaulx, comme plus au long est contenu en la dicte

requeste. Décrettant laquelle, le tieiziesme jour d'aoust mil cinq cens qualtre

vingtz et dix sept, les dictz sieurs vénérables avoyent ordonné à leurs ofliciers du

dict (Uiambaiu informer sur la commodité ou incommodité qui pouvoit réussir à

la dicte esglise touchant ledicl affranchissement, pour le tout veu y porvoir
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comine de raison. La dicte re(|ueste présentée au bailly du dirt Liiqny, jn^e de

la dicte justice de Cliambaiu, qui eu eusuyvaut le dict décret , et par vertu d'i-

celluj auroit, eu présence de son sergent, faicl dheue information et se seroit

enquis exactement du contenu en la dicte re(|ueste. par l'examen de sept hommes

digues de foy des villaiges cireonvoisins, par la desposilion desquel/, tesmoings et

dépositions la dicte requestc se seroit treuvée très véritable , et que le tout esloit

au grand proffit, commodité et utillité des dictz sieurs vénérables , à l'augmen-

tation des droictz et revenuz lemporelz de leurs dictes esglise et seigncurye du

dict Chambnin , comme le procès-verbal d'icelle information datte du vingt-

neuliesme du mois d'aoust au dict an mil cinq cens quattre vingt et dix sept en

faict foy. Ensemble Tatlec-talion du dict bailly et juge susdict inscripte au bas

du dict procès-verbal, dalté du deuxiesme jour du mois de septembre, au susdict

mil cinq cens quattre vinglz et dixsept, de lui signé.

Icelles requesteet informalious rapportées aus dictz sieurs vénérables religieuîx

prieur et couvent au dictLugny, assemblés capitulaitement au son de la cloiche,

de mesme que dessus est dict estre accoustumé faire, lecture à eulx en estre

icelles bien entendue et veue. Le dict convent ayant meurement délibéré du dict

faict, volontairement, tant pour eulx que leurs sur;cesseurs religieuîx de Lu-

gny et seigneurs du dictChambain, suroit consenti et accordé le dict alTraui his-

sement estre faict de la dicte condition et servitute de mainmorte, comme les

dictz habilans le requéroyent aulx offres par eulx faictes des dictz cuiq solz de

taille annuelle et perpétuelle chaque habitant tenant feu et lieu au dict villaige de

Chambain, selon que plus à plaiu est spéciffîé par acte public passé paidevant le

dict Finot , notaire, du dict jour second de septembre sus déclaré. Toutoffois

soubz le bon plaisir et voulloir du révérend père général dudict ordre et non

aultrement. Auquel sieur révérend père le tout auroit esté coramiiniqué, comme
au père visiteur de ceste province référendaire, et aullres vénérables pères du

dit ordre, au chapitre général tenu à Chartrousse au mois d'apvri! dernier, année

présente mil cinq cens quatie vingt dix huit, et ayant veu les dictes pièces,

avoyent mis et interposé leur auctorité, ordonnance, voulloir et consentement

pour le faict dudict affranchissement de mainmorte au bas de la coppie d'icelle

requestc, ce qui sera inséré à la fin du présent contract fidellement pour y

avoir recours. A quoy désirant satisfaire et obéir par les dictz si 'ur véné abies

religieuîx, prieur et convent dc! Lugny, et de rechefz bien veu toutes les dictes

pièces fort meurement, ayant dudict faicl conseillé, advisé et délibéré, inclinant

à la dicte requeste qu'ilz ont trouvée en tous pointz véritable et juridicque , et



pour le bien et évident proffict , commodité et iilillité de leurs dicfz convenl et

esglise de Lugny, à l'augmeutalion des dioictz d'icelle et revenuz lemporelz de

la dicte seigneurie de Chambain, ont recongneu et volontairement confessé, re-

congnoissent et confessent les susnommez religieulx et couvent, tant pour eulx

que, comme dict est, pour leurs successeurs religieulx et seigneurs, et pour

tousjours
,
perpétuellement, par ces présentes, abollir, lever et boster le dict

droict de servitude et condition de mainmorte qu'ilz avoient au dict villaige et

seigneurie de Chambain, sur tous les manans et liabitans d'illec, sans jamais

voulloir ny pouvoir prétendre le dict droict de servitude de mainmorte, ny s'en

ayder en sorte ou manière que ce soit; mais en ont affranchiz et exemptez,

affrancbissent et exemptent, par ces dictes présentes, les dictz habitans de

Chambain. Ifurs hoirs, successeurs, enfans, corps , biens, postéritez naiz et à

naistre, pour succéder les uns aux aullres, de père en filz et deparens à parens,

en quelques lignes que ce soit, directe ou colatéralle, selon forme de droict, sans

qu'il soit plus faict mention de la dicte servitude de mainmorfable, ains demeu-

reia et demeure comme chose non advenue etabollie la dicte servitude, et le dict

villaige de Chambain et habitans qui y résideront à l'advenir francz et libres pour

le faicl du dict droict de servitude de mainmorte, de quoy ilz demeureront,

eidx et leurs dictz successeurs, héritiers ou ayans cause deschargez dès à pré-

sent, comme pour lors et dès lors comme dès à présent et pour tousjours per-

pétuellement. Moyennant et à la charge que pour et au lieu du dict droict

de mainmorte chascung habitant qui à l'advenir tiendra feu et lieu en tout

le dict villaige du dict Chambain , sans nulle exception , sera tenu de payer,

bailler et délivrer ans dictz sieurs vénérables religieulx de Lugny, ou sei-

gneurs du dict Chambain que d'eulx auroit droict, la somme de cinq solz tour-

nois par cbacune année, au jour et terme de feste Sainct-Remy, premier

jour d'octobre, premier terme eschéant au dict jour prochain, et continuer de

terme en terme le dict payement des dictz cinq solz chasque habitant tenant feu

au dict Chambain, aussy perpétuellement et sans que nul y puisse commeclre

faulte, à peine d'amende arbitraire au proffict des dictz sieurs. Lequel payement

des dictz cinq solz pour chasque feu se fera par les dictz habitans et chascun

d'eulx au dict jour, entre les mains des dictz sieurs ou de leurs commis et dépu-

tez au dict Chambain, selon le nombre que seront et dont sera fait rolle au vray

par iceuix habitans, intitulé rolle de la taille de l'affranchissement de main-

morte; voulans les dictz habitans, comparanlz parles sus-nommez, eulx faisans

fortz, tant pour i-uix que leurs ayans cause et successeurs perpétuellement, que
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silost que chasque terme sera passé , les uon payantz soyeol et deuicLiieiil dès

à présent pour obligez et condampnez à payer chascun sa cotte des dictz cinq

solz, contrainctz et exécutez et leurs biens venduz à ieurs fraiz, à la requeste des

dictz sieurs, nonobstant oppositions ny appellations quelxconques et sans préju-

dice d"icelles pour les dictz cinq solz et fraiz raisonnables. Et pour le regard de

tous les aultres droictz, tailles, charges, rentes, fourg bannal, dismes, censives

et redebvances seigneurialles générallement quelxconques apperlenaniz et deus

EUS dictz sieurs vénérables au cMct lieu tînaige et communaultez du dici Cliam-

bain, si comme seigneur et hault justicier du dict lieu, les parlyes n'entendent

en manière que ce soit d'ynover ou déroger; mais entendent les diclz habitans

que les dictz sieurs vénérables ilz soient continuez en leur vraye possession, jouis-

sance et saisine, et de leur payer les diclz droictz seigneuriaulx chascun en

droict soy, aulx peines de droict, car tout ce que dessus a esté, par les dictes

parties ainsy contracté, transigé, stipulé, arrêté et accordé, sy comme elles di-

soyent. Promeclans par les dictz sieurs vénérables en foy et parolle de rehgieulx,

soubz le veu de leur ordre et ol)ligation de leur revenu temporel, mesme de leur

seigneurie du dict Chambaiu, tant pour eulx que pour leurs diclz successeurs

ou ayans causes, d'entretenir le dict affranchissement et abollissement de main-

morte et tout le contenu au présent contract. Et, les dictz habitans de Cham-

bain, sus déclarez , semblablement, tant pour culx que pour leurs hoirs, héri-

tiers, successeurs ayans cause d'habilans, générallité et communaulté du dict

villaige deCliambain, de faire les paiementz des diclz cinq solz pour chascun l'eu,

annuellement et perpétuellement aux jours et termes susdictz
, à la peine indic-

tée; satisfaireà fouîtes clauses dudict présent contract, selon sa forme et teneur,

sans y contrevenir, à l'effet de quoy ilz se sont obligez, tant pour eulx que pour

leurs successeurs habitans et communaultez du dit lieu, à la court dudict bail-

haige de Lengres deçà la rivière d'Aulbe, pour esire à ce faire contrainctz,

comme dessus est dict et sur peine de tous despens, dommages et inléreslz contre

les conlrevenantz au contenu du dict présent contract. Renonceanlz à toulles

choses à icelluy contraires, mesme au droict qu'il dit que généralle renonciation

ne vault sy l'espéoiale ne précède. En tesmoing de quoy nous Guint, Mathieu,

docteur en droictz, advocat à la court de parlement à Paris, bailly et lieiitenant

général au dict bailliage, deçà la rivière d'Aulbe, salut, scavoir faisons, que au

rapport des dictz jurez, que le contenu au présent contract est véritable, nous y

avons faict apposer le scel du dict bailliage. Fait releu et passé au dict Lugny, au

lieu du coUocque, les an et jour susdictz, sur les cinq heures après midi, parde-
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vant les dictz Finet çt Bardin. notaires susdiclz, et ont signé les dictz sieurs vé-

nérables avec le dict Richeboys, Amyotet AnIhoinePoullot, les aullres non lie ce

onquis. Ainsy sipné à la miuutte : F. J. Choarl, Prieur. J. N. Perain, procureur.

F. Camuset, procureur. F. de Veausse, coadjuteur. F. Noël Chazolles. F.Julien

Bourgerie, secretain. F. C. Hublet. F. Jean Moderet. Ricliebois. P. Arayot.

E. Poulot. E. Syn:ionnot Poullot. M. Bardin et Finet, notaires.

Original en parchemin. Arciiives de la Cûte-d'Or. Série H. Fonds de la Gliartreuse de

Lugny. Domaine de Gtiarabain.

RENÈVE

Rionava viens, sur le territoire duquel la reine Brunehaut fut supplicée en 614, devint, après

l'établissement du régime féodal, une seigneurie mouvante de la baronnie de Mirebeau pour

la haute justice, du comté de Beaumont pour la moyenne et basse, e' pour une petite portion de

la baronnie d'Autrey. Dès le XV" siècle, cette seigneurie se trouva morcelée en petits

domaines possédés par les abbayes de Bèze et de Collonges, les commnnderies de Mont-

seugny et de la Roniagne, jiuis en arrière-fiefs, qui appartinrent aux familles Griffon, de

Renêve, Pestot d'Étaules, d'Engoulevent, de Mailleroncourt, d'Arceau, de Monthureux, I.,e-

grain, de Nuits, de Pradines, de Bessey, de Breuil, de Ghange, de Ghaudenay, Legrand,

Girey, de Garmonne, Ghantepinot, Pennerot, Sayve, Maillard, Moisson, de Saulx, Bichot,

Rondot, de Trailly, de Baignard. de Gorval, du Bassin, Filzjean, Bernardon, Reges, etc.

Bien qu'ils eussent été constamment inscrits comme mainmoitables su ries rôles des feux du

bailliage dressés aux XIV' et XV' siècles, les habitants de Renêve prétendaient avoir toujours

prolesté contre cette qualification, et ils le prouvèrent en 1S99. Informés que François Gha-

bol, marquis de Mirebeau, leur seigneur suzerain, voulait s'opposer à la vente qu'ils proje-

taient d'une partie de leurs boi-; communaux, pour se libérer des dettes qu'ils avaient con-

tractées durant les troubles, et cela sous le prétexte qu'étant mainmortables la faculté d'aliéner

leur était interdite sans sa i)ermission ; ils le mirent en demeure de produire ses terriers, et

comme en effet les habitants y étaient déclarés francs, force lui fut de renoncer à ses préten-

tions et de reconnaître authentiquemenl les droits de ces derniers. Il faut dire aussi que

ceux-ci, pour lever tous les doutes qui pouvaient rester au marquis sur la légitimité de leur

franchise, lui cédèrent en toute propriété cinquante arpents de leurs bois, que celui-ci s'em-

pressa d'accepter, et qu'il leur revendit deux ans après moyennant 500 écus.

Dès avant cette reconnaissance, les habitants de Renêve avaient des procureurs échevins

auxquels le commun « régulièrement assemblé » donnait pouvoir « de vaquer en toutes

affaires concernant la communauté. >>
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DIX

Transaction sur procès entre François Cliabot, marquis de Mirebeau, et les iiaijitants de Renêve,

par laquelle il reconnaît leur franchise.

1599 (3 septembre).

A tous présens et advenir, salut. Comme soit que procès soit pendant à la

cour entre hault et puissant seigneur, Messire Françoys Chabot, chevalier des

ordres du roy, conseiller en ses conseils privé et d'Estat, capitaine de cent

hommes d'armes des ordonnances de Sa Majesté, marquis de Mirebel, comte de

Charny, baron de Chatroux en Berry, Fontaine-Françoyse, Beaulmont-sur-Vi-

genne, Couchey en Montaigne, souverain de Chaulme, seigneur de Reguesves (1),

d'une part et ses habitans du dict Regnesves d'autre, au fait qu'iceux habitans

de Regnesves, désirans se tirer de pi'rtye des debtz es quelles ilz sont implicqués,

auroient présenté requeste à la dicte cour, à ce qu'il luy pleust de permettre la

couppe de partye de leurs boys communaulx, tant de haulte fustée que autre,

pour des deniers qui en proviendroient payer leurs debtz les plus pressées : la-

quelle requeste ayant esté communiquée au dict seigneur de l'ordonnance de la

dicte cour, auroit empesché l'effet d'icelle, prétendant ses officiers, que les dictz

habitans estoient de condition mainmorlable, et de faict l'on l'auroit ainsi pro-

posé, pour empescher la dicte vente et tenir lousjours les dictz pauvres habitans

en la captivité de leurs dictz créanciers, qui auroient maintenu qu'ilz estoient

gens francs, telz tenus et réputés , succédant les ungs aux aultres quand le cas y

eschiet, encores qu'ilz ne soyent en communion de biens, dont ilz estoient en

possession immémoriale. Aussy ne se trouveroit-il par les anciens terriers du

dict seigneur que les diclz habitans aient oncques rccogneu la dicte qualité de

mainmorte, ce que l'on n'eust obmis s'ilz fussent esté de la dicte condition.

Sur quoy les partyes estoient en voie ei grande involution de procès, pour

lesquelz éviter le dict seigneur ayant faict veoir le dict terrier et s'estant informé

du dict faict pour terminer la dicte difficulté en a transigé et accordé, transige

et accorde avec les diclz habitans à la forme que s'ensuit. Asscavoir que mondict

seigneur comte de Charny, comparaissant en sa personne, pardevant le notaire

(1) Il était second fils de l'amiral Clialiot et de Françoise de Lougwy, dame de Pagny et de Mirebeau.

m. 29



royal et lesraoings au bas nommez, et les dictz habitans comparaissant par ho-

norables hommes Bernard Perrot, Symon Guey et Jean Vachier, habitans et

eschevins du dict Renesves, en vertu de leur procure, cy-après inserrée, comme

ayant charge de toute la communauilé du dict Regnesves , selon qu'il est porté

par la dicte procure cy-après insérée, préseas, slipulans et acceptans; mon dict

seigneur s'est départy et départ du dict procès, pour luy , ses hoirs et ayans

cause, consentant iceux habitans demeurer pour eux, leurs successeurs et pos-

térité, nés et à uaistre à perpétuité, frans, libres et de franche et libre condition,

et puissent vendre et aliéner les boys de la dicte communaulté, pour survenir à

leurs affaires et acquittement de leurs dictz deblz,* nonobstant Tempeschement

par luy donné soubz couleur de la dicte qualité de mainmorte, attendu qu'il a

esté informé suffisament que les dictz habitans estoient frans et exemptz de la

dicte condition, et qu'eux et leurs prédécesseurs auroient vescu à mesme fran-

chise et liberté que les aultres habitans de franche condition de ce pays et duché

de Bourgogne. Estant son intention que les dictz habitans de Regnesve et suc-

cesseurs soyent tenus et réputés gens frans, sans que mon dit seigneur , ses

hoirs ou ayans cause puissent prétendre sur les dictz habitans aucungs droictz

de mainmorte, advenant que quelcungs d'entre eux décéda sans enffans ou pa-

rens demourans en communion avec eulx, ou es autres cas de la coustume con-

cernant les mainmortes; ains demeurera à leur liberté de tester, disposer et

succéder les ungs aux autres, et faire tous actes comme gens frans ont accous-

tumé faire. Moyennant quoy les dictz habitans, par ces présentes, ont promis et

promectent, tant en leur nom que des aultres absens, en vertu de leur dict pou-

voir et procure, ceddé, quitté et baillé perpétuellement, pour eux et leurs suc-

cesseurs habitans du dict Regnesve, nez et à naistre, à mon dit seigneur le comte

de Charny, présent, stipulant et acceptant, la quantité de cinquante arpans de

boys de leur dicte communaulté, à les piendre et choisir tout à une pièce et à

ung tenant en leur bois d'aulte fuslée de leur dicte communaulté, selon l'arpen-

tage qui en sera faict aux fraiz des dictz habitans toutes et qiiantefFois qu'il plaira

au dict seigneur, tant en fond que en superficie et couppedu dict bois, lesquelz

cinquante arpens de boys demeureront perpétuellement à mon dit seigneur le

comte, pour en faire et disposer comme boa luy semblera et h ses hoirs et ayans

cause. Et s'il advenoit que mon dit seigneur, ou les siens, ilz veulent construire

et bastir une grange et maison, il est accordé que le grangier qui y demeure

sera pour jamais quitte et exempt des impositions, debtz et fraicz du dict village
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de Regnesves, sauf des deniers royaulx que seront imposés parles Esleuz du pays,

dont il portera sa quotité esgalemeut. Le tout soubz le bon voulloir et plaisir de

la dicte cour oii le dict procès est pendant , lequel demeure assoupy et comme

non advenu, despens companssés dont les dictes parties sont contantes, les-

quelles, chascune en droict soy, pour la seurté et entretennement de tout le

contenu es présentes ont submis et obligé tous leurs biens, ceulx de leurs hoirs

et ayans cause, meubles et immeubles, présens et advenir quelconques, et en-

cores les dictz susuommez Perrot , Guey et Vachier, en vertu de leur procure,

tous les autres biens des dictz habitans de Regnesves, présens et advenir, par la

cour de la Chancellerie du roy en sou duché de Bourgogne et toutes aulires.

Renonçant à toutes choses à ces présentes contraires, qui furent faictes et pas-

sées au chastel du dict Fontaine-Françoyse, après midy, le troisiesme jour du

moys de septembre l'an mil cinq cens quatre vingtz dixneuf, pardevant Bénigne

Obyer, notaire du roy, soubzcript, estably es cours des bailliage et chancellerie

à Dijon, demeurant de présent à Brecey. Présens M' Philibe rt Boudier, procureur

d'office au marquisat de Mirbel, et Nicolas Bergier, maître d'escolle au dict Fon-

taine, tesmoings requis. Le dict Vachier enquis a dict ne savoir signer, sur ce

enquis suivant l'ordonnance. La minute des présentes est signée Françoys Cha-

bot. B. Perrot. Symon Guey. Boudyer. N. Bergier, et de moy le dict Obyer, no-

taire royal avant nommé suyant l'ordonnance. Signé Obyer.

Arctiives de la Côte-d'Or. Série E. Féodalité. Seigneurie de Renêve.

ÉCORSAINT

Ce hameau, du village de Hauteroche. élait compris dans VAger Boriiacejisifs qui fut com-
pris par Waré dans sa dotation de l'abbaye de Flavigny en 723, et depuis lors il demeura pa-

trimoine des religieux. Toutefois, plus heureux que son chef-lieu paroissial, qui demeura
jusqu'à la Révolution tailiable et mainmortabie, Écorsaint, soit qu'il eût plus souffert durant

les troubles, soit que ses habitants, en réclamant la liberté, se fussent montrés décidés à

quitter le lieu si elle leur était refusée, toujours est-il que Guillaume du Montet, abbé com-
raendatairede Flavigny (d), se hâta de passer avec eux le contrat qui suit.

(1) Voir toiue II, p. 3iy, en note.
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DX

(Contrat rt'affninchissoinent des habitants d'Écorsaint, par Guillaume Du Montet,

abbé cominendataire de Flaviguy.

1599 (15 octobre).

L'an rail cinq ceut quati-e vingt dix neuf, le quinziesme du mois d'octobre

après raydy au lieu d'Espreaux, en la maison de noble Claude La Rossinière.

Nous révérend père en Dieu Guillaume Du Montet, abbé comraandataire de

l'abbaye Saint-Pierre de Flavigny, seigneur dudit lieu et d'Escorsain.

Scavoir faisons à tous présens et à venir, que, comme ainssy soit, que les

habilans dudit Escorsain et linage d'iceluy, nous compétent et appartiennent, en

tous droictz de justice, baulte, moyenne et basse, et lesdiz liabitans nos sujetz de

condition de main morte à cause de nostre salle abbatialle dudit Flavigny. Les-

quelz nous ayant prié et requis, après plusieuis remontrances par eux laittes que

pendant les guerres ilz avoient esté coui'us, tant en leurs personnes, bestiaux et

autres leurs commodités, ne leur restant plus que le souffle, estant grandement

engagés de sommes de deniers envers plusieurs particuliers, par le moyen des-

quels debles, de jour à autre sont constituez prisonniers, outre leurs biens

meubles pris. Pendant lesquelz emprisounementz leurs besognes cessent, telle-

ment qu'ils seront contrainlz d'abandonner le village, et de conséquent nos

droitz perdus et altérés. Et ny auroit autre moyen pour les remettre que de les

affranchir et mettre hors de la condition de mainmorte, en quoy faisant trouve-

ront moyen de s'acquitter dans quelque temps. Inclinant à laquelle resqueste,

mis en délibération que leur exposé estant véritable, nous perderons nos sujetz

qui pourront aller demeurer en justice d'aufruy, délaissant la nostre.

Pour ces causes, meu de pitié, pour nous et nos succes.seurs abbez dudit Fla-

vigny, avons affranchy, mainmis, affranchissons et mainmettons les habitans dudit

Escorsain, comparantz par Thomas Lignier, François Bergeret, Hubert Gayot,

Eslienne Bonneterre et Claude Gayot, tant poureux que les autres habitans, leurs

hoirs, successeurs, habitantz demeurant/, audit Escorsain, auxquelz habitans, h

présent demeurant audit Escorsain, ilz promettent faire ratifller le contenu aux

présentes, quant requis en seront à peine de tous intérestz, hors de la condition
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de main morte, qui demeureront francz comme les francz bourgeois des villes qui

pouront acquérir des habilans de nos villages de condition de main morte et en

après vendre leurs biens et possessions à gens francz et n'estant de laditle condi-

tion de mainmorte qui les tiendront francz de ladite condition. Comme aussy

demeureront leurs enfans, tant masles que femelles, francz d'icelle condition,

ensemble leur postérité nez et à naistre, qui demeureront audit Escorsain, sans

que nous puissions, et moins notre procureur faire appelier pour la dcsistance,

ceux qui auront acquis d'eux, leurs hoirs et ayantz causes, aussy nez et à

naistre.

Et demeurera néantmoins ledit village et les habilans d'iceluy, nés et à naistre,

justiciables, laillables, corvéables et les héritages enclos dans ledit Escorsain et

finage d'iceluy chargés des redevances seigneurialles à nous dheues, n'entendant

par le présent affranchissement faire aucun préjudice à tous nos susditz droilz.

soit abonnement, poulies de coustumes que corvées et autres que les dilz

habitans, présens comme dessus, tant pour eux que les autres habitans dudit

Escorsain, auxquelz ils promettent faire raliffîer, comme dit est, ont reconnu et

promis y satisfaire, et ce moyennant la somme de un escu deux tiers qu'ilz seront

tenus satisfaire et payer annuellement et à jamais pour ledit droit de franchise et

l'un pour l'autre l'un seul et pour le tout, à noslre maison seigneurialle dudit

Flavigny, à une chacune feste de Saint-Martin d'hivert, premier terme de paye

commenceant audit jour de Saint-Martin d'hivert que Ton dira mil six ceniz. Et

conséquemment d'an en an et de terme en terme audit jour. El à faute de faire

payement de laditte somme audit jour, nous, ledit sieur abbé et nos successeurs,

pouront faire contraindre et exécuter l'un des habitans par emprisonnement, et

en ses biens et autrement selon la forme de droit. Et daventage seront tenus

payer la somme de trente escus sols de belle main dans un mois, qui seront em-
ployés aux réparations de laditte abbaye, de laquelle somme leur sera donné

([uittance et descharge, en nostre absence par nos officiers. Lesquelles quittances

voulons et entendons avoir aussy grande force que si par nous elles avoient esté

faittes
,
pour leur servir à l'avenir, le tout par accord et affranchissement fait entre

nous ledit sieur abbé et habitans susdilz, dont nous sommes et nous tenons pour

bien contantz, pour l'accomplissement de quoy, ilz ont soumis et obligé leurs

biens : assavoir, nous ledit sieur abbé, ceux de nos successeurs, etlesdilz habitans

les leurs et desdits habitans nez et à naistre, par la cour de la Chancellerie du

duché de Bourgogne. Le tout fait en présence de messire Robert Fournier,

prestre, curé d'Auteroche, messire Ûudot Millier, preslre sociétaire de Saint-
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Genel de Flavigny, messire Denis Chevallot, prestre, curé de Jailly et Gérard

Forestier, praticien dudit Fiaviguy, tesmoius requis, lesquelz Lignier, Bergeret,

Gayot, Bouneterre ont dit ne scavoir signer. Ainsy signé sur le prothocolle

Guillaume du Montet, abbé de Fiaviguy. 0. Millier, G. Le Gendre, G. Forestier,

D. Chevalot, prestre, Fournier.

Acte de ratification dudit contrat par les habitants d'I'lcorsaint, le 20 octobre suivant.

Expédition signée Chaniereau, notaire à Flavigny, le 10 juillet 1705. Archives de la Côte-

d'Or. Fonds de l'abbave de Flavigny. Terre d'Écorsaint.

JAILLY

Jaliacum, dont le patronage fut donné en 992 à l'abbaye de Flavigny, demeura jusqu'en

1790 sous la seigneurie de ces religieux, qui y avaient une cella dépendant de l'office du

doyen. I^es mêmes motifs qui avaient milité en faveur des habitants d'Écorsaint déterminè-

rent l'abbé du Montet à étendre le même privilège à ceux de Jailly, leurs voisins. Le contrat

en fut dressé le lendemain de celui-ci.

DXI

Contrai d'alTrauchissement des habitants de Jailly, par Guillaume du Montai,

abbé (•oninien(lat:iirc de Fla\'igny.

1599 (16 octobre).

Au nom de Nostre Seigneur. Amen. L'an de l'Incarnation d'iceluy courant

mil cinq cens quatre vingt et dix neuf, le seiziesme jour du mois d'octobre après

midy, au logis abbatial de Saint-Pierre de Flavigny, et pardevant Philippe Aubry

et Guy Legendre, notaires royaul.x de la résidence dudict Flavigny. Fut présent

en sa personne nous révérend père eu Dieu, messire Guillaume du Montet, abbé

comniaudataire de ladite abbaye, seigneur dudict lieu et de Jailly. Scavoir faisons

à Ions présens et advenir que, comme ainsi soit que les habitans dudict Jailly et

le finage d'iceluy nous compétent et appartient en droictde haulte justice.

Pour ces causes avons, meu de pityé, pour nous et uoz successeurs abbez
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dudict Flavigny, affranchis, manumis, affianchissons et manumeftons les habi-

tansdudict Jailly. comparants par messire Denis Chevallot, prêtre, curé deJailly,

Denis Baudot, Pierre Baudot, Nicolas Richard, George? Chauvot, messire Claude

Lignier, Jacob Poussot, tant pour eulx que les aultres habitans dudict lieu, absens,

ausquelz ilz promettent faire ratifiier le contenu aux présentes, quand requis en

seront et où il y auroit quelqu'un desdictz habitans ou tenementiers des héritages

qui ne voudroient ralifderles présentes, contribuer aux charges cy-après déclarées,

deaus ung mois prochain, ilz demeureront escluz du fruictet effect du présent con-

tract et au contraire de mesme condition mainmortable que cy-devant; ensemble

leurs hoirs et desceudaas d'euix deligneen lignepoursuccédertant en ligne directe

que collatéralle, les uns aux aultres conformément à la coustume de ce païs et

duché de Bourgongne et tous et chacun leurs biens, meubles et héritages présens et

advenir quelconque, avons manumis, affranchiz et quittez, affranchissons, ma-

namettons et quittons perpétuellement pour nous noz successeurs de la dicte

servitude et condition de mainmorte, par la teneur de ces dictes présentes.

Et ce présent affranchissement et manumission avons faict et faisons auxdictz

habitans de Jailly, leurs enfants, hoirs et ayant cause perpétuellement en consi-

dération des choses susdictes, comme aussi moyennant la somme de soixante

escus solz qu'ilz seront tenuz payer deans le jour de feste Nativité Nostre-Seigneur,

pour estre employés aux réparations nécessaires à faire en ladicte abbaye. Et

qu'ilz seront tenuz nous bailler et délivrer ou à eulx ayans charge de nous

mesme et à noz officiers, pour distribuer aux ouvriers, lesquelz nosdiclz officiers

leur en donnant acquit, qu'auront pour agréable, tout ainsy que sy par nous

avoient esté faictz. Et à faulte de par eulx payer ladicte somme audict terme de-

meureront escluz du fruict et effecl du présent contract et affranchissement qui

dès maintenant pour lors, audict cas demeure nul.

Et oultre ce, lesdictz habitans de Jailly, leurs dictz hoirs, descendanlz de

ligne en ligne et ayans cause perpétuellement, seront tenuz payer a nous et à noz

successeurs abbez de ladicte abbaye, chacun an au jour de feste de Toussainct

ladicte franchise et droict que dessus sur leurs maiz, maisons, granges et héri-

tages audict Jailly, la somme de trois escus ung tier, vaillans dix francs sor-

tissans nature de cens eraphitéote, premier terme de payement commenceant

audict jour feste de Toussainctz, que l'on dira mil six centz, laquelle censé ilz

.seront lenuz ung chacung an à jamais, perpétuellement payer par une main, ou

en deffault de ce, ledict sieur et successeurs se prandront à celuy ou ceulx tels
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(|ue 1)011 leur semblera desdictz habitans pour payer lesdictz trois escus et tier de

cens, nature que dessus, descendanlz d'eulx ou ayant cause de ligne en ligne per-

pcMuellement qu'ilz seront tenuz porter audictjour en nostre dicte salie abbatialle

(lufiict Flavigny. ou à noz recepveurs.

Avons et à nosdictz successeurs réservé tous droictz de haulte justice et tous

aiiitres droictz seigneuriaulx, rentes, censés et debtz dehus sur les héritages,

maisons, granges et aullres biens desdictz habitans etdesquelz ilz sont affectez et

chargez. Dont et duquel affranchissement, mauumission et choses susdictes,

nous, ledict Révérend abbé susdict, comme aussy lesdictz habitans, sommes et

nous tenons pour bien coutans, à l'entrclenement de quoy respectivement ont

sulimis et obligé ; asscavoir nous ledict sieur abbé, noz biens temporelz et lesdictz

habitans leurs biens, ceulx de leurs hoirs et ayant cause par la Cour delà chan-

cellerie du duché de Bourgongne. Renonceant, quand ad ce, à toutes choses

contraires à ces dictes présentes, (pii furent faites et passées audict Flavigny, en

piésence de noble Claude Vallon, capitaine pour le Roy audict Flavigny, hono-

rable homme Claude Forestier, marchand, et messire (jirard Forestier. ])raticien

demeurant audict Flavigny, lesmoings à ce requis. Lesquelz habitans ont dict ne

scavoir signer fors lesdictz Chevallot, Denis Baudot, Nicolas Richard et Lignier

qui se sont soubsignés au protocolle des présentes avec lesdictz sieurs du Montet,

abbé, tesmoings et lesdictz Aubry et Legendre, notaires, et promis lesdictz habi-

tans donner la grosse du contrat à nous ledict sieur abbé pour mettre en nostre

trésor affin d'y avoir recours.

I.a ratification du présent contrat par les liabilants de Jailly eut lieu le l" novembre 1599,

à l'église paroissiale.

Expédition signée Legendre. Archives de la Côle-d'Or. Fonds de l'abbaye de Flavigny.

Terre de .laiilv.



SOLONGE (COMMUNE DE MIMEUHE)

Ce hameau, qui apparaît pour la première fois en 1396, dans la cerche des feux du bail-

liage d'Auxois, était avant la Révolulion un fief relevant de la seigneurie de Musigny, qui, en

1442, appartenait à H. Dubois et ù Hugues do Thoisy, sieur de Minieure. En 1461, il est tenu

par Odette de Montjeu. Solonge, dit Courlépée, fut affranchi en 1602. Mais l'acte qui le con-

state a disparu de nos archives.

GHEIJGE

Churjis, où dès 1060 l'abbaye de Saint-Étienne de Dijon possédait un domaine, appartenait

pour une partie au prieuré de Saint-Sauveur. L'autre qui, comme Renève, relevait à la fois de

la baronnie de Wirebeau et du comté. de Beaumont, eut dès le XJII' siècle des seigneurs parti-

culiers. Au XV" siècle leurs descendants, parmi lesquels on distingue les de Nuits, les Chassey,

les Pestot, les d'Aligny, les Conflans, les Monlhureux, se partagèrent ou possédèrent la sei-

gneurie par indivis jusqu'à l'année 1569 époque à laquelleFrançois Chabot, marquis de Mirebeau,

acquit la portion de Chassey et la réunit à son domaine propre. C'est à ce titre, joint h celui de

suzerain, qu'à l'issue des guerres de religion ce seigneur et son fils, voulant donner à leurs

hommes de Cheuge les moyens d'améliorer leur condition, consentirent, comme il suit, à

l'abolition de la mainmorte, moyennant une indemnité de GO écus une fois payés, et la réserve

de tous leurs autres droits seigneuriaux.

DXII

Contrat irafTranchissement des liahitants de Cheuge, par François Ciiabot. niai-quis de Miretieau-

1600 (3 mai).

En nom de Nostre Seigneur, Amen. L'an de l'incarnalion d'icelluy courant

mil six cens, le treisiesme jour du mois de may après midy, furent présens en

leurs personnes hault et puissant seigneur messire Françoys Chabot (I), che-

(1) François Chabot, chevalier des ordres du roi, capitaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances,

marquis de Mireljeau, comte de Charny, était le fils de l'amiral Chabot. Il épousa en deuxièmes noces Cathe-

rine de Silly dont il eut cinq enfants parmi lesquels Jacques qui suit.

ni. 30
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valier des deux ordres du roy, cappitaine de cent hommes d'armes des ordon-

nances de Sa Majesté, conseiller en son conseil privé et d'Estat, comte de Charny,

marquis de Mirebel, souverain de Chaume, seigneur de Fontaine-Françoise,

baron de Beaumont tant en son nom que du sieur marquis de Mirebel son filz,

seigneur de Tanlay absent (i), auquel il promet de faire ratiffier d'une part.

Anthoine Gandette et Pierre Carrenel, procur -urs et eschevins du village et com-

mune de Cheuges déppendant du dict marquisat, FrançoysGonneveul et Nicolas

Cortel, Julien Auberlot, Jacques Blandin, fous habitans du dit Cheuges tant en

leurs noms que des aultres habitans du dici Cheuges absens, ausquels ilz pro-

mettent faire ratiffier sur peine de tous coustz d'aullre part. Scavoir fait à tous

présens et advenir comme il soyt que les didz habitans du dict Cheuges fussent

pour eulx et leurs hoirs mainmortables et de serville condition envers le dit sei-

gneur eticeulx habitans comme ilz disoient estre retardez defuiz et reculiez etleurs

enffans delaissoieut à treuvei' mariage et parly. Pourquoy iceulx habitans auroient

supplyé très humblement et requis le dict seigneuries vouloir mainmettre, osier

et affranchir d'icelle condition de mainmorte, les exempter et quitter pour eux et

leurs successeurs à perpétuité à ([uelque charge et debvoir qu'iceulx habitans

pourront cognoislre et accorder à l'augmentation des dits seigneurs. Ce qu'icelluy

seigneur avoit accordé et à ce incliné et soubz promesse que dict est de faire

ratiffier, ce qu'il avoit esté enclin faire pour le soullagement des dictz subjectz et

à cest effect de sa libéralle volonté et que ainsy lui a pieu et plaisf, il a affranchy,

mainmis. affranchit et mainmel tous et chascungs ses dictz subjectz hommes

femmes et buirs successeurs et qui en sont issuz et sortiz, leurs hoirs, posteritez,

nez et à naistre et chacung d'eulx soyt à perp'Muité francs et libres de la dicte ser-

ville condition de mainmoi'te ; de la qu 'Ile main morte ilz estoient abstrainctz au

paravant cestes. tant de toute ancienneté que de l'acquisition que le dict seigneur

auroit faite du sieur de Chassey au dict Cheuges, le vingt huictiesrae janvier mil

cinq cens soixante neuf, signé Bernier notaire royal el Morin tabellion ; dont

iceulx habitans et leurs posteritez estoient entachez et subjectz, ensemble tout le

finage. territoire et héritages du dict Cheuges. Comme aussy leur a ,iionné

puissance de pouvoir vendre alliéuer et disposer d'iceulx à toutes personnes

pour les tenir et posséder comme de héritages francs.

Et oultre le dict sieur marquis père es dic'z noms, cède et transporte es dictz

de Cheuges toutes les actions qu'iceulx seigneurs père et filz (uit pour l'aire dé-

fi) Jacques Chabot, chevalier des ordres du roi, capilaiiie de ciiiquaiite homiiics des ordonuauees, lieute-

nant général au f^ouverae.iieut de Boursogue, gouverneur de Klaviguy et Saiiil-Jeau-de-Losue, meslre de

camp du régiment de Champagne, marquis de Mirebeau et sieur de Taulay, mourut à Dijon le 29 mars 1630.
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sister les estrangers des diclz héritages et metire en main habille iceulx héri-

tages qu'iceulx estrangiers possèdent rieres le finage de Cheuges et en composer

avecq les dictz estrangiers comme bon leur semblera.

Veiilt et entend aussy icelluy seigneur que les dictz habitaus du dict Cheuges

présens et advenir et leurs dictes postéritez, nez, à naislre, puissent faire tous

actes, soyt teslamens, donnations, contractz, et dispositions quelconques; suc-

céder les ungs aux aultres soit ah intestat, testament que aultrement et faire tous

aultres actes que gens francs et de libre condition des villes et aultres de ce

duché de Boui'gongne peuvent et doibvent faire, sans que les dictz sieurs leurs

hoirs et ayans cause les y puissent empesclier ou molester, ny que à jamais la

dicte tache de mainmorte et serville condition et à leurs dictz hoirs, nez et à

naistre, présens et advenir les y puissent troubler n'y empescher en quelque ma-

nière que ce soyt ne que pour ce aulcune chose leur en puisse estre demandée

ny querellée.

En recognoissance duquel affranchissement, les dictz de Cheuges soubz pro-

messe de faire ratiffier que dict est, demeurent chargez envers les dictz seigneurs

père et tilz leurs hoirs et ayans cause de toutes les redebvauces qui ceulx de

Cheuges leur doibvent tant en tailles, censés que aultres charges y accoustumées

payer et qui sont deues d'années à aultres.

En oultre en faveur du dict affranchissement les dictz de Cheuges ont baillé

la somme de soixante escuz, qu'ilz seront tenuz payer et délivrer ; scavoir trente

escus comme du terme escheu et le reste qui est semblable somme de trente

escuz, faisant par le dict sieur marquis fils la dicte ratiffication. Et ou aulcungs

habitans du dict Cheuges seront reffusans et contreviendront à ce présent affran-

chissement et traicté, demeureront à perpétuité hommes et subjectz de main-

morte et serve condition eulx et leurs successeurs à perpétuité et sans eulx pou-

voir aider du présent affranchissement dont etc. Promectans etc. Obligeans leurs

biens par la chancellerie. Renonceant elc. En tesmoing de ce etc. Faictetpasséau

chasteau du dict Fontaine-Françoise, les an et jour que dessus, présens maistre

Charles La Fouche jardinier du dict seigneur, Gaspard Mont-St.-Jean, Laurent

Gosselin et Pierre Rouffier, tesmoings qui ont tous signé la minutte fors le dict

Gosseliu, et les dictz de Cheuges, fors les dicts Carrenel et Cortot. Signé en la

minutte. Françoys Chabot, Catherine de Silly, St. Jean, M. Courte, P. Rouffier,

P. Carré, H. Barthélémy notaire. Signé Barthélémy.

Archives de la Côte-d'Or. Clmmbre des comptes de Dijon Enregistrement des édits et

lettres patentes. Registre li 70, l'ulio 91.



POINÇON -LES -LARREY

Posciactim en 632, Puission en 1083, ce village contigu à celui de Larrey, ayant une église

commune, appartenait pour une partie à l'abbaye de N.-D. de Chcàtillon, et pour le reste à la

seigneurie de Larrey, dont jusqu'à la fin il suivit les destinées. Larrey ayant été affranchi

en 1596, les habitants de Poinçon ne voulurent plus rester davantage dans une condition in-

férieure à celle de tous les villages qui les entouraient. Ils s'adressèrent à la mère de leur sei-

gneur, la comtesse de Guiche, plus connue sous le nom delà belle Corizande (1), laquelle résidait

alors à Larrey, et qui, inclinant libéralement aux doléances qu'ils lui présentèrent, obtint de

son fils son consentement à leur affranchissement, dont le contrat fut passé en sa présence,

ainsi qu'il suit.

DXIII

Contrat d'affranchissement des habitants de Pûinron-les-Larrey, par Corizande d'Andouins, com-

tesse de Grammont, au noiu de son Cûs Philibert, comte de Graiiiinout-Toulongeon, seigneur de

Larrey.

1603 (15 mai).

Au non de Dieu amen. Claude Lefebvre licencié es lois, advocat au baillage

et chancellerie de la Montan;ne, commis et garde du double et nouveau scel

estably par le Roy esditz baillage et chancellerie, à tous présens et advenir salut.

Scavoir faisons que furent présens en leurs personnes les parlyes cy après

nommées, ascavoir haulteet puissante dame Corizande d'Andouins, comtesse de

Guiche, de Louvigny, dame de Lescun et aultres lieux, relicte de haut et puis-

sant seigneur Monsieur Philibert comte de Grammond de .son vivant, chevallier

des deu.x ordres, cappilaine de cent hommes d'armes du roy, estant de présent

au chastel de Larrey, au nom et comme procuration spéciale de hault et puis-

sant seigneur An thoniu de Thoulongcon, comte de Grammond, seigneur de Larrey,

souverain de Bidache. gouverneur et lieutenant général, pour le roy en ses villes

et chasteau de Bayonne et pays adjacents et en vertu de sa procuration spécialle

que ledit seigneur son fils luy a i'aicte et passée pardevant Claude de Riget et

(1) Diane, dite la belle Corizande d'Andouins, élait fille unique de Paul, vicomte de Louvigny, sieur de

Lescun, et de Marguerite de Cauna; elle épousa, le 7 août loC7, Philibert de Grammoat-Toulongeon, comte de

Grammont, et de Guiche, vicomte d'Aster, gouverneur de Bayonne, sénéchal de Béarn, qui mourut en 15X0,

lui laissant deux enfants, Antoine et Catherine, qui devint comtesse de Lauzun. Anselme, IV, 61*.
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Pierre de Bricqiiet notaires du roy, en son Chasielet de Paris le vingt-cinquiesnae

septembre mil six cent et deulx cy après insérée, promettant ladite dame de

faire rattiffier, entretenir et avoir pour agréable tout le contenu eu ces présentes,

par ledit sieux de Thoulongeon son fds, toutes et quantes lois qu'elle en sera

requise à peyne de tous iutérests et despans d'une part.

Et les manans et habitans du village de Poinsson, paroisse Sainct-Germain

du dit Larrey comparant par MM. Edme Baillet, praticien, Nicolas Testard,

François Goiard le jeune, etc.. tous en leurs personnes ayant charge de tous les

habitans du dit Poinsson, subjelz du dit sieur de Thoulongeon à cause de sa dite

seigneurie de Larrey et suivant les résolutions qu'iceulx habitans de Poinsson

ont cy devant faictes, mesmes le jour d'hier pour le faict cy après déclaré et tant

pour eulx que pour les aultres habitans du dit Poinsson sujectz du dit sieur

absent. Promettant iceulx habitants comparans de faire serablableraent rattiffier,

entretenir et avoir pour agréable à perpétuité par lesditz habitans absens le con-

tenu en ces présentes aussy quant ilz en seront requis, à mesmes peynes de

despans et intérests d'autre part.

Et recognurent icelles partyes, comme ainssy soit que le village du dit Poinsson

et les habitans du dit lieu sont de tout temps et ancienneté de la servitude et

condition de mainmorte, par le moyen de laquelle il advient souvent à l'interest

et préjudice des dictz habitans que plusieurs biens d'iceulxpar le dit droict de

mainmorte tombent et eschuent audit sieur de Thoulonjon comme leur seigneur,

qu'il est. qu'au lieu que les dits biens debvroient tomber à leurs plus prochains

parans, soit en ligne de succession directe ou collatéralle et soit que les dites

mainmorte eschuent, il en advient plusieurs procès et différendsqui causent bien

souvent la ruyne à d'aucuns habitans et subjectz du dit seigneur.

Pour laquelle la dite dame en vertu de sa dite procuration spécialle ayant mis

en considération que le dit droit de mainmorte apporte beaucoup d'incommo-

dités aus ditz habitans subjectz du dit seigneur de Thoulongeon son fils, et con-

sidérant qu'iceluy et elle ont toujours porté une singulière affection aux ditz

habitans subjetz du dit sieur en sa seigneurie du dit Poinsson, non seulement

par une naturelle inclination qu'ilz y ont depuis que la dite seigneurie de Larrey

est tombée entre les mains du dict seigneur de Thoulongeon. auquel elle a esté

substituée par feu hault et puissant seigneur Messire Claude de Thoulongeon,

vivant chevallier seigneur dudit Larrey et du Chastellier par son testament et

ordonnance de dernière vollonfé ; mais encore pour le respect , obey.ssance

et bienveillance que lesdictz habitans subjectz du dit seigneur luy ont apporté
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et que luy et la dite dame sa mère ont recogneue en eulx, soit que la dite dame

et ledit seigneur son fils, désirant par tout moyen le soullagement, utillité et

proffil des ditz habilaus, recognoissant d'ailleurs et les ditz habilans sembla-

Idement la grande incommodité que leur a apporté par cy devant et pourra

encore apporter le joug et servitude d'icelle mainmorte, laquelle iceulx habitans

ont recogneu et confessé librement estre subjectz; iceuîx anroient fait les très

humbles remonstrances à la dite dame, tant pour elle que pour le dit sieur de

Thoulongeon, son fils, que de nature toutes personnes naissent libres et que la ser-

vitude a esté introduicfe par le droit des biens, et sy odieuse mesme entre les

cbresliens, qu'elle n'a plus de lieu parmy eulx, synon en quelques endroitz,

nommément en ce pays et duché de Bonrgougne, auquel païs il est encore

demeuré quelques vestiges et relicques d'icelles anciennes servitudes et serville

condition de mainmorte, laquelle encore qu'elle ne puisse s'étendre jusquesny

sur les personnes, mais tant seullement sur les biens, apporte une infinité d'in-

commodités à ceulx qui en sont subjeclz et entachés, chose qui est à leur grand

préjudice et qu'ilz ont (ellement expérimenté par lesditz habitans. Aussy que

tous les jours ils se voyent et recognoissent que la pluspart de leurs circonvoi-

sius qui sont des lieux francs et de leur condition ne veuillent prandre alliance

parmy uy avec eulx, tellement que ladite serville condition de mainmorte les

contraint, tous les jours de faire des mariages sy peu advantageux à leurs enfFans,

qu'eufiu au lieu de recepvoir commodité, leurs enffants en recoipvent des in-

commodités mal alliés
;
jaçoit que s'ilz estoient francs et libres d'icelle serville

condition, leurs ditz enffants Ireuveroient des plus grandes et meilleurs partys

qu'ilz ne font pas estant conlrainctz de se marier au dit Poinsson ou ailleurs à

gens de leur mesme condition sans une exf rèuie nécessité et inconvénient
;
qu'il

leui' arrive et est arrivé fréquainenl depuis les derniers troubles passés et tous

les jours voires à présent; que à cause d'icelle serville condition de mainmorte,

ils ne peulvenl treuver personne qui veuillent Iraffiquer ny négocier avec eulx,

ny moingez leur prester aulcugne chose, de sorte qu'ilz sont conctrainctz pour

la pluspart d'abandonner le dit village de Poinsson les aulcuns avec leurs femmes,

s'en aller mendier leur vie et les aultres faire leur résidence en lieux francs, de

laisser et quitter leurs héritages et biens, les aultres les vendre à vil prix et les

mesmes les laisser en friciie, de sorte par le moïen de quoy le dit seigneur

reçoit grand préjudice et diminution de ses droitz; jacoit qu'il adviendroit tout

au contraire. Car comme le dit lieu de Poinsson est un bon lieu et fertille et

qui apporte de bon Ided et de bon vin. s'il estoit affranchy il seroit beaucoup
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plus peuplé d'habitans naturels et originaires dudit Poinsson, que leurs proches

et circonvoisins qui sont en la mesme condition de main morte; seroit encore

le dit \illage de l'oinsson peuplé et rempli d'estrangers, gens de mestier et de

liaffiq, lesquels s'y viendroient habituer ce qu'aucuns ne veuillent faire pour

raison de la dite main morte. Ce qui auroit occassionné la dite dame d'en con-

férer et communiquer comme elle a dit avoir faict avec le dit sieur de Thoulon-

geon, son fds, et d'ailleurs, meuremenf délibéré et examiné le peu de proffit

qui luy revient à cause du dit droict de mainmorte qui y eschet sy peu souvent

par le moyen de remèdes, donations, commuuions de bien dont ilz useut, les

subjetz du dit sieur, qu'enfin ce qui provient des dites mainmortes ne mérite le

plus souvent de le rechercher et les frais que l'on est contraint d'y faire pour la

recouvrance des dites main mortes excède la valeur d'icelles, pour ce qu'autant

de main morte qui escbeueut, ce sont aultant de procès et différens qui pour-

roient consommer le dit sieur et les dilz habitans semblableinent en grans frais

et donner subjet d'altérer la bonne volonté que leur seigneur a à l'endroit de

ses dits subjets et aussy d'alliéner leur obéyssance et affection.

Et désirant ladite dame pour ledit seigueur-^ou lils, pourveoiràce quedessus,

inclinant libérallement à la requeste et supplicalion de ses dits subjectz, manans

et habitans du dit Poinsson qui lui en ont faict par ses avant nommés comparant

en leurs personnes et suivant le pouvoir que les aultres habitants dudit Poinsson

leur en ont donné à ce que, pour les causes susdites, il plaise à la dite dame,

pour le dit seigneur sou lils, les délivrer et exempter de la dite serville et con-

dition demain morteen laquelle ils sont tenus et obligés, ensemble tous et chacuns

leurs biens, raeix, maisons, terres et vignes, et généralement tous leurs héri-

tages qui sont en l'enclos et au fiuage du dit Poinsson, despeudant de la dite

seigneurie de Larrey et les mainmortes affranchir de toutes les charges et sub-

jections qui proviennent d'icelles et qui en despandent en quelque manière que

ce soit, et iceux déclarer et faire libres et francs, tout ainssy et de mesme et en

la forme et manière que sont les personnes et habitans résidans es lieux francs

et libres de ce dit pais et duché de Bourgongne.

Et la dite dame, contesse de Guiche, pour et au nom du dit sieur comte, son

fils, seigneur dudit Liirrey, en vertu de sa dite procuration et comme ayant de

luy charge expresse et spét-ialle, ainssy qu'elle a dit de sa pure, franche et libé-

ralle volonté et considération de ce que dessus et pour aultres raisons (pi 'elle a

prises, recogneues cl confessées, rccognoist et confesse par ses dites présentes

avoir pour le dit seigneur son lils, et [jour ses successeurs seigneurs dudit Larrey
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à perpéluilé et à lousjours manuinis et afTranchy et mis hors de la dite servitude

de main morte à toiisjoiirs, tons et ungs chascungs les subjets du dit sieur en la

dile seigneurie de Poiusson despandant de celle du dit Larrey, mis et à mettre, y

résidans et demeurant et qui vouidroient résider et demeurer, ensemble tous

leurs hoirs et ayant cause el de chacun d'eulx jà, comme au semblable elle a

encore par les dites présentes, afTranchy, délivré, mis et met hors ladite main

moi'le. pour tousjours et à jamais, tous et ungs chaenngs, les héritages scitués

rières et au dedans du finage dudil Poinsson, pourceulx qui sont despendant de

la dite seigneurie de Larrey, sauf touteffois les censés, rentes et aultres droits

deluies au dit seigneur sur les dits héritages aultres que ceulx de la dite servitude

de main morte seuls, les réserves de modification, néanlmoings qui seront cy-

après déclarés, pour par les dits habitants de Poinsson, subjects du dit sieur de

Thoulongeon, à cause de sa dite ssigneurie de Lairey, tant présens qu'advenir,

leurs hoirs et successeurs, nez et à naistre, demeurer gens libres et francs pour

pouvoir disposer ainssy et comme bon leur semblera de tous leurs biens tant

fondés et scitués au dit Poinsson, finage d'illec. que aultres qu'ils pourroient

avoir en lieux francs et libres de mesme, toul ainssy (|ue peuvent el doibvent

faire gens libres et de franche condition, et tout ainssy qu'auroit et ont accous-

tumé d'eu jouir, les bourgeois des villes de Dijon, Tallan et rue de Chaulmont

de ChasIillon-sur-Seyne.

A consenly et consent, dès maintenant et pour toujours la dile dame comtesse,

pour el au nom du dit seigneur son lils, que dès à présent et pour l'advenir les

dits habitants ses subjets, jouissent de la franchise, liberté et exemption de ladite

main niiM-te et qu^ils puissent, doresnavant el à tout jamais disposer de leurs

biens, ainssy que bon leur semblera, que faire le vouldront, et que leur volonté

désirera, mesme desdils héritages scitués tant audit Poinsson que finage d'ilec,

pour ce qui est mouvant et despendant du dit Larrey, comme biens, héritages,

libies, francs et deschargés de main morte, en payant par eulx, au dit seigneur

les censés, rentes el droictsà lui d'heues aultres que de la dite main morte.

Mais d'aultant que les dits habitants, suivant les anciens terriers de la dite

seigneurie de Poinsson doivent tliaille haulte, moyenne et basse et à volonté et

que sur l'accroissement de ladite taille, il survient elpourroit survenir degrands

procès et différents, icelle dame, au nom de son dit sieur son fils, a voulu et

accordé, veult et accorde que la dite taille demeure dès à présent et pour l'ad-

venir à jamais abonnée et arrestée à la somme daquarante-deulx livres, la quelle

somme, lesdiis habitans de Poinsson, ses subjets y tenant feu et lieu seront
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tenus de payer au dit seignei;r et à ses successeurs, seigneurs du dit Larrey, par

cliacung an au jour de feste Saint- Reniy, et sera icelle Ihaille dite, nommée, et

appelée h perpétuité la taille abonnée, la quelle estant imposée et jeltée chacung

sur les dils habitans et leurs successeurs, sera par eulx levé pour en faire le

payement au dit seigneur et à ses successeurs seigneurs, au susdit jour sans

cesser ny discontinuer à peyne d'en être exi'cutés à leurs frais et despans.

Et pour recognoissance du dit affranchissement stipulé et accepté par lesdits

habitans avant nommés, iceulx habitants ont promis et promettent de payer et

continuer audit seigneur de Tlioulongeon et à ses successeurs, seigneurs dudit

Larrey, par chacun an la somme de trente-trois livres tournois de thaille qui sera

dite, nommée et a ppelée la taille de l'affranchissement, laquelle sera payée par les

dicts habitans de Poinssou, subjects dudit seigneur de Larrey et à ses successeurs,

le fort portant le foible, au jour de caresme entrant, à peyne d'y estre aussy

contraints, de mesme que la ditethaille abonnée, la quelle thaille abonnée se fera

sur les dits habitans, aussy le fort portant le foible.

Et oultre, la dite thaille de l'affranchissement, iceulx habitans avant nommés

en considération du dict affranchissement et de la dite thaille abosnée, ont payé

compté et délivré réellement et de fait comptant à la dite dame, au dit nom,

pour le dit affranchissement et taille abonnée, la somme de trois cents escus,

\al!anl neuf cents livres; scavoir trois cents livres en quart d'escus, testons et

aultres espèces et le surplus, qui est six cents livies, les dits habitans ont promis

de les payer à la descharge de la dite dame, à Monsieur Nicolas de Gissey, bour-

geois audit Chatillon, sieur de Pothiere, à qui, par sa promesse verballe, elle en

est tenue, au lieu de M. Jean, bailli du dit Poinsson, de laquelle somme de six

cent livres les dits habitans feront payement au dit de Gissey dans d'autre temps

qu'ils accorderont avec luy.

Et moyennant la dite somme de neuf cent livres et les choses cy dessus pacif-

fiées et accordées entre les dites partyes, icelles sont et demeurent d'accort de tout

ce que dessus soubs promesse que la dite dame au dit nom a faict et faict par

castes ausdits habitans de leur faire valloir le dit affranchissement et descharge

d'icelluy droict de main morte qu'elle leur a cy dessus accordé et pour leurs

successeurs mis et à mettre ensemble de leurs biens, terres et possessions sciz

tant au dit Poinsson que linage d'illec et à estre faict le présant affranchissement

à condition expresse qu'il ne sera loisible uy permis à quelques personnes que

ce soit d'acquérir terre ny posséder au dit Poinsson et finage d'illec desditz biens

et héritages, sinon par ceulx qui seiont habitans et résidants au dit Poinsson et

m. 31
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Larrey, leurs successeurs et ayant cause, et par ceulx qui seront originairement

natifs, issus et descendus desdits lieux de Poinsson et de Larrey, encore qu'ils se

marîrnient et iroien! résider ailleurs que esdits lieux de Poinsson et de Larrey et

non d'aultres qui n'en seront habitants, résidants, demeurans et qui ne seront

originaires, natifs, issus et descendus, ausquels ne sera loisible comme cy dessus

est dit d'en y acquérir, tenir, ny posséder et sy a encores icelle dame promis

d'obtenir lettres patantes du roy, par lesquelles Sa Majesté confirmera et appreu-

vera le présent affranchissement. Et affin que lesdits habitans ayont moyen et

puissent mieulx faciliter le payement desdites six cent livres audit de Gissey,

icelle dame contesse audit nom, leur a promiset accordé qu'ils puissent vendre la

conppe et tonssure d'environ quarante ou cinquante arpans de leurs bois commu-

naulx pour et après la dite coupe faicte estre réduite en taillis et la forme

pour lesdits bois suivant l'arrest de la cour donné entre lesdits seigneurs de

Larrey et habitans, et sans pour raison de la dite permission préjudicier audit

arrest.

Et pour ce que, paricelluy arrest lesdits habitans de Poinsson tant du dit sieur

de Larrey que ceulx du sieur abbé dudit Chastillon coseigneur du dit

Poinsson sont tenus pour les mésus qui se font esdits bois, de suhir juridic-

tion en la justice du dit Larrey, et pardevanl les officiers du dit sieur de Larrey,

la dite dame au dit non a accordé et accorde aux hal)itans du dit Poinsson sub-

jects, tant du dit sieur de Thoulongeon que du dit sieur abbé pour leur soula-

geraeut que la cognoissance des mésus et aultres choses en despendent qui se

feront es dits bois par les dits habitans ou aulti'es y messusanl, en appertiendra

aux officiers du dit sieur de Thoulongeon eu sa justice et seigneurie du dit Poins-

son, et les esmandes et proffitz qui en proviendront et s'adjugeront seront pour-

suivis et payés au dit sieur ou à ses fermiers et admodialeui's du dit Poinsson,

sans que ledit sieur abbé ny ses officiers en puissent prendre aulcun droit quel

qu'il soit, ains le tout appartiendra au dit sieur de Thoulongeon et à ses dits

officiers et fermiers, soit pour la cognoissance, soit pour les esmandes qui en

proviendront et qui s'en adjugeront.

Semblablement, la dite dame, pour le soulagement des dits habitans leur a

aussy accordé et accorde que le droit de tierce qu'iceulx habitans ont aulcungs

d'eulx sont tenus de payer à raison de douze gerbes l'une audit lieu de Larrey,

pour les héritages qu'aucungs tiennent et possèdent, tant au dit finage de Larrey

que celuy du dit Poinsson, sera par eulx doresnavant par eulx et par chacun an

payé au dit Poinsson, au dit seigneur de Thoulongeon, ses commiz, fermiers ou
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au dit Lai'iey, se payera doresnavant par les dits habitans de Poinsson au dit lieu

de Poinsson, à peyne de l'esmande de confiscation et aultres droicts portés par

le terrier des dilz lieux de Larrey et de Poinsson. Ausquelles peynes aulcun

préjudice n'est faict par lesdifes présentes, pour ce que la dite dame n'a entendu

ny n'entend se faire, ains seulement comme lo dit payement qui se doit faire au

dit Larrey se fera doresnavant au dit Poinsson, par les habitans d'illec tant

seulement.

Le tout par afi'ranchissement, traité et accord fait entre lesdites partyes comme
elles ont confessé, dont elles se sont tenues et tiennent pour contentes, promet-

tant icelles partyes par leurs sermens soUenuellement prestes es mains des no-

taires royaulx soubsignés, comme aux sainctes evangilles de Dieu, l'entière

observance et accomplissement de tout le contenu eu ces dites présentes sans

jamais y contrevenir, ny aller au contraire, directement ou indirectement, à peyne

de tous iulérests et despans, i^our seurtey et exécution de quoy la dite dame a

submis et obligé, submel et oblige, en vertu de la dite procuration, tous les biens

meubles et immeubles du dit sieur de Thoulongeon son fils, présens et advenir

queisconques, comme aussy, les dits habitans avant nommés, tant pour eulx que

pour les aultres habitans absens, ont obligé tous leurs biens à eulx propres et

particulieis, et de la dite communaulté présens et advenir quelconques leurs

successeurs et ayant cause par la cour de la Chaucellerye du roy en Bourgongne

et par toutes aultres cours royalles, l'une non cessant pour l'autre. Renonceant

par icelles parlyes à toutes choses à ces présentes contraires, mesme au droict

disant que géneralle renonciation ne vault rien, sy la spéciale ne précède et

encore la dite dame au droict de sénatus consulte Vellyan, espitre d'Adrian à

l'autenticqne : si qua mulier et à tous autres droicfz et loix faicteset introduictez

en faveur des femmes, à elle donné à entendre par les dits notaires soubsignés

qu'est quelle ne peult s'obliger pour aullruy, vendre ny engager ou alliener de

son fond, sy par exprès elle ne renonce comme elle a faict ausdicts droicts et loix,

et .soubs lesdites submissions et obligations et renonciations que dessus. Lesdits

habitans de Poinsson ont promis et promettent de payer la grosse du présent con-

trat qui sera délivré à la dite dame et à sa descharge. Faict et passé au dit Larrey,

en la maison seigneurialle du dit lieu, par devant Denis Petit, notaire royal rési-

dant à Chastillon et Oudot, doyen, aussi notaire royal à Cerilly, le quiuziesme

jour du mois de may, mil six cent et trois avant midy es présences de Edme

Treion, prêtre, chanoine en la chapelle du dit Lurrey y demeurant. Monsieur
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Jean Guitloii, procureur d'office au dit lieu y demeurant, Vincent Odinet, mon-

teur d'arquebuse et Jean Bornot, clerc demeurant au dit Chastillon qui ont signé

avec la dite dame comtesse. M. Jean Giiitton, et Edine Baillot, Testard, François

Girard l'esnez, Raverye, Popin, Perrigot Jean, Faiischey Gyet, Queminet, Seurot,

Tridard, Clacquin, Poiilot, Robert, Girard le Jeune, Nicolas Fauchey. Nicolas

Poiliol et Robert Petit, Claude Girard, Nicolas Thoureau et Tribouillai'd, et

quant aux aultreshabitans ont déclaré ne scavoir signer, sur ce enquis la minutie

de cette, releue, signée à la minutte, Corizande d'Andcuyns, J . Baillot, P. Tribouil

lard, Vincent Audinot, Claude Girard, Gyet, Virton Jean, Poiilot Nicolas, Popin

Robert, Goiard Robert, Perrigot, Nicolas Poiilot, N. Thoureau, Fauchez, Nicolas

Tridard, E. Baillot, Jean Seurot, Jacques Clacquin, J. Guillon, Jean Gyet, Robert

Petit, N. Testard, Girard Robert, Raverye et Bornot avec Petit et Doyen, notaires

royaulx soubsignés.

DARCEY

Darciacm in pago Alsime fît partie des terres dont Waré disposa en 723, lorsqu'il fonda

l'abbaye de Flavigny. Cependant, bien qu'elle fût contiguë à son propre territoire, ce monas-

tère n'en demeura pas longtemps possesseur. Dès la fin du XIV^ siècle, Darcev est connu

comme seigneurie laïque appartenant aux Brancion. Josserand Gros, le héros de la Massoure,

le vendit en ii250 au duc Hugues IV, acquisition que son fils le duc Robert II, et son petit-tils

le duc Eudes IV augmentèrent, en 1289 et en 1343, d'autres portions appartenant aux sieurs

de Montenault et aux frères Eudes et Jean de Montbard, écuyers. Cette partie de Darcey fut

annexée à la châtellenie de Villaincs-en-Duesmois. Le demeurant passa de la maison de

Chaudenay et de Montbard à celle de Cusance, qui le conserva jusqu'à l'année 162.3, époque à

laquelle Charles de Clugny l'acquit par décret sur Ernianfroy de Cusance. Cette portion de fief

avait été divisée en deux parts, qui, après avoir été en la possession des Barnault et des

Legrand, furent rachetés par les Cusance.

Après la mort du duc Charles, la portion domaniale de Darcey fut donnée par le roi

Louis XI, avec la châtellenie de Villaines, ;\ Philippe de Hochberg, d'où elle passa dans la mai-

son d'Orléans-Longueville. En 1600, elle appartenait :\ Charles de Bourbon, comte de Sois-

sons, par sa mère Françoise de Longueville, et c'est en cette qualité qu'en 1606 lui et sa

mère affranchirent Darcey par des lettres qui n'existent plus dans nos dépôts publics. Louis,

son fils, la vendit en 1634 au même Charles de Clugny, qui reconstitua ainsi l'ancienne sei-

gneurie. Sa famille la possédait encore en 1780. M. Fardel, qui lui succéda, en fut dépouillé

par la Révolution.



GHEVIGNY-EN-VALIERE ET PORT-DE-PALLEAU

Chevigneyum in Valeyria, et Porl-de-Palleau, le premier cité pour la première fois, en

1248, dans les litres de la conimanderie de Beaune, avaient en 1285 pour seigneurs Pierre de

Bois-Thierry et le prieuré de Saint-Étienne de Beaune. Ils furent acquis en 1315 par Tévêque

d'Autun, sur Simon de Mailiy, et réunis à;la mouvance du comté de la Salle. Inféodés de
nouveau, ils formèrent longtemps deux seigneuries, dont l'une portait le nom de la Tour.

Pierre Cou.stain, valet de chambre du duc et sieur de Navilly, les possédait vers 1461. Déca-

pité pour tentative d'empoisonnement sur la personne du comte de Charollais, l'évêque de
Chalon, son suzerain, confisqua ces terres et en disposa en faveur d'Antoine d'Arcy, homme
d'armes des ordonnances du roi, auquel .succédèrent Pierre et Guyot de Champvans. En
1544, une partie de cette seigneurie advint à la famille De La Mare, par le mariage de Pierre

avec Marie Billard. Pierre, leur petit-fils, l'eut dans son lot lors du partage des biens paternels

en 1596, et il demeura dans cette maison jusqu'au milieu du XVIIP siècle, que M. Bouhier,

seigneur de l'autre partie, l'acquit et reconstitua l'ancienne seigneurie. En 1790, Chevigny
appartenait à M. Guyard de Balon.

DXIV

Contrat d'affranchissement des habitants de Chevigny-en-Valière et Porl-de-Palleau,

par MM. De La Mare, seigneurs du lieu.

1605 (9 mai).

En nom de notre Seigneur, amen. L'an de l'Incarnation d iceluy courant mil

six cens et cinq, le neufiesme jour du mois de may, au lieu de Chevigny-en-

Valière, à trois heures apprès midy, en la maison seigueurialle du dit lieu, consti-

tuées en leurs personnes, noble seigneur Pierre de La iMare, conseiller et maitre

des requêtes de la Royne, seigneur usufructuaire du dit Chevigny et du

Port-du-Palleaul, et nobles Messires Philibert de La Mare, conseiller et advocal

pour le Roy à Beaulne et Pierre de La Mare, advocat en parlement, .ses fils, sei-

gneurs propriétaires des dit Chevigny, du Port-du-Palleaul d'une part. Maître

Pierre Millot, Philibert Guillemenot, Benoisl Symard l'ancien, qui tiennent et

possèdent quelques biens et hérilages au fiuage du dit Chevigny et du Port-du-

Palleaul. Scavoir font que comme ainsy soit que par plusieurs fois les dits babilans

du dit Chevigny et du Port-du-Palleaul et auties tenans des héritages es finages des
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dits lieux, ayent supplié les dits seigneurs de La Mare, seigneurs des dits lieux

de Chevigiiy et du Port-du-Palleaul. de les affranchir pour les héritages estans

es finages des dits lieux de Chevigny et du Port-du-Palleaul, de la mainmorte et

seive condition dont ils sont subjects et affectés envers les dits seigneurs; et en

outre de régler et abonner les tailles à certaine somme de deniers par journal,

tant des terres labourables, preys, vignes, meix. maisons, cours, jardins, fonds

et héritaiges estans es dits finaiges et territoires, à prendre le Journal selon la

contenance et arpentage dont l'on use en ce pays et duché de Bourgogne, à ce

qu'ils puissent plus facilement scavoir ce qu'ils dcbvront chacun an et en faire

le payement. Ainsy est il que ce jourd'hui les dites parties apprès avoir plusieurs

fois conféré du dict faict, ont entîn accordé de leurs bonnes volontés et certaines

sciences ce que s'en suit : Asscavoir que les dits MM. Pierre Millot, Philibert

Guillemenot, etc., tous habitans dndit Chevigny et du Port-de-Palleaul, reco-

gnoissent et confessent pour eulx, leurs hoirs et ayans cause et successeurs

habitans du dit Chevigny et du Port-de-Palleaul, que esdits seigneurs de La

Mare, compète et apertient la terre et seigneurie du dit Chevigny et du Port-

de-Palleault en toute justice, haulte, moyenne et basse, selon leurs confins et

limites anciennes des dites terres et seigneuries, qui sont : devers bise, aux

finaige et justice de Palleaul, au finaige et justice de Corgengoux, Perruey et

Mazerotte ; devers vent, au finaige et justice de Champseul, Lochère, Aullerive,

et Saint-Martin-en-Gastinois ; devers soleil levant, au finaige et justice du dit

Saint-Martin-en-Gastinois et du Champ; et devers soleil couchant, ou finaige et

justice d'Aigney et de la baronnie de la Borde, et selon que les dits confins sont

plus amplement apportez, limmitations des dites terres aultrefois faictes, entre

lesquels confins est la quantité de environ cinquante-deux soiptures de prés,

laquelle quantité de cinquante-deux soiptures de prey ou environ est en la justice

commune des dits seigneurs de La Mare, seigneurs de Chevigny et du Port-de-

Palleaul, et des seigneurs de Champseul et Lochère; lesquelles cinquante-deux

soiptures de prey ou environ estant de ladite justice commune, tiennent du costé

devers vent au finaige et justice de Champseul, devers bise, la rivière Vendaine

qui faict au dict endroict, séparation de la justice dudit Chevigny et de la dite

justice commune, d'un bout devers soleil levant à une faulce rivière descendant

de la dite rivière de Dheusne ou lieu dit et appellélesesclouseset tirantjusques à

la rivière de la Vendaine au lieu dit de toute ancienneté le Crot de la Nouhe, et

devers soleil couchant à la justice des Granges.

Plus confessent et rocognoissent les dessusdits habitans de Chevigny et du
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que autres choses quelsconques, estant au dedans des confins susdits, meut et

deppend des dits seigneurs de La Mare, comme seigneurs du dit Cheviguy et

du Port-de-Palleaul ; sur tout les quels meix, maisons, terres, preys, vignes et

aultres héritaiges compris et scituez au dedans dudit finaige et territoire de Che-

vigny et du Port-de Palleaul, iceux habitans recognoissent et confessent pour eux

leurs hoirs, et ayans cause et successeurs et aultres qui tiennent et tiendront

des biens et héritages au dit finaige et territoire de Chevigny et du

Port-de- Palleaul debvoir chacun an perpétuellement, esdils seigneurs de

La Mare, seigneurs des dits lieux et leurs successeurs, tant à cause des tailles

et redebvances anciennes que augmentations d'icelles, la somme de quati'e sols

six deniers pour chacun journal, tant des terres labourables que des meix,

maisons, jardins, cours, aysances et dépendances, et la somme de six sols huict

deniers, pour chacun journal ou soipture de prey, et la somme de quinze deniers

pour chacune ouvrée de vignes à prendre huict ouvrées pour le journal, et ce à

prendre et mesurer le journal selon l'arpentage et mesure dont l'on use en ce

pays et duché de Bourgongne, de taille annuelle, seigneurialle et perpétuelle,

fors et excepté les preys estant en la justice commune entre les dits seigneurs de

La Mare et les sieurs de Ghampseul et Lochère cy- dessus mentionnés, contenaus

environ cinquante-deux soiptures comme dicl est; lesquels preys estans en la

ditejustice commune, ne sont chargés envers les dits seigneurs de La Mare, seigneurs

de Chevigny et du Port-de-Palleaul, que de trois sols quatre deniers par soipture

ou journal par au de taille annuelle, seigneurialle et perpétuelle comme dessus.

Lesquels habitans seront tenus, comme ils promectent payer chacun an esdits

seigneurs en la maison seigneurialle du dit Chevigny, les dites tailles, chacun

pour leur regard à la raison susdite, le second jour du mois de novembre; dont

le premier terme escherra au second jour du mois de novembre, an présent mil

six cents et cinq, et de là eu avant perpétuellement; lesquelles tailles porteront

lods, retenue et remuage et tous autres droits seigneuriaux et censaulx, sans

amende, toutesfois, à faculté de payer chacun an icelles tailles aux termes susdits

et sans que les dits seigneurs puissent par faulle de payement des dites tailles

au dit terme retenir en l'estable et au toict le bestail des dits habitans, selon

que de ce faire ils avoient droict par les anciens terriers, lesquels habitans seront

tenus bailler chacun déclaration particulière au vray, signée du notaire royal

soubscript à leur registre deaus trois sepmaines, des meix, maisons, terres,

preys, vignes et autres héritaiges que chacun d'eulx tient esdits finaiges et ter-



ritoires de Chevigny et du Port-de-PalIeaiil, qui seront revestus de quatre confins

à chacune pif>ce d'héritages et de la quantité que chacune pièce contiendra selon

la mesure du journal dont on use en ce pays de Bourgongne, sans en receler ny

cacher aulcune chose et sans faire faulte à l'expression des dits confins et quan-

tité à peyne que les dits seigneurs et les successeurs pourront faire arpenter les

dites terres, preys, vignes, meix, maisons et autres héritages aux frais des habi-

tans qui n'auront donné au vray leur déclaration.

Et d'aullant que par laps et succession de temps les biens et héritages chan-

gent de main à autre; il est accordé qu'il sera loisible esdits seigneurs, quant

bon leur semblera cy apprès de convenir en justice et contraindre lesdits habitans

et autres qui tiendront des biens esdits finaiges et territoires de Chevigny et du

Porl-de-Palleaul, de bailler nouvelle déclaration au vray de ce qu'ils tiendront

et pource que il y a quelques gens ne demeurans point audit Chevigny et Port-

de-Palieault, qui par permission ou tolérance tiennent des héritages es finaiges

desdits lieux, est accordé que les dits habitans bailleront par déclaration es dits

sieurs dans ledit temps de trois sepmaines les dits héritages, et cotheront ceulx

qui les tiennent à ce que lesdits seigneurs les puissent contraindre par justice

ou à prester consentement au présent contract ou à vuider leurs mains des dits

héritages et payer les charges qu'ils doibvent sur iceulx. Plus est accordé que les-

dites tailles, selon les déclarations au vray que les dits habitans bailleront, revien-

dront au moings à la somme de deux cent cinq livres quatorze sols par an,

compris en ladite somme ce qu'en debvront les dits forains, à raison des héri-

tages qu'il tiennent esdits finaiges deChevignyet du Port-de-Palleaul à la raison

que dessus. Les dites tailles seront payées chacun an selon la formule susdicte

par les maîtres, propiiétaires ou possesseurs et détenteurs des dits maisons,

preys, terres, vignes, et autres héritages soit que lesdits maisons, preys, terres,

et vignes soient habitués, faceonués, cultures et labour^'s ou non. Les achep-

teurs des meix, maisons, preys, terres vignes et autres héritages estans esdits

finaiges et territoires deChevignyet du Port-de-Palleaul seront tenus dans qua-

rante jours de dénoncer aux dits seigneurs et à leurs successeurs, les achapts

qui par eulx auront esté faicts, à peyne de l'amende de soixante et cinq sols qui

sera encourue, commise et deheue à faulte de faire ladite déclaration dans les dits

quarante jours, et ladite dénonciation faicte, lesdits seigneurs et leurs succes-

.seurs aui'ont le choix de retenir les choses vendues en rendant le prix ou bien

(le prendre les lods à raison du denier douze du prix de l'achapt qu'est vingt

deniers pour livre et à proportion.
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Lesdites tailles seront payées chacun an es dits seigneurs et ù leurs succes-

seurs, et tous les droits dépendans d'iceux, chacun pour son regard, par lesdits

hahitans et autres teneinenliers des dits héritages, sans aulcune diminution,

quant bien il se trouveroit que aulcuns des dits biens et héritages fussent

chargés de quelques autres red(!l)vances envers quelques personnes que ce

soit. Et moyennant ce les dits seigneurs de La Mare, seigneurs de Chevigny et

du Poi't-de-Palleaul, consentent et accordent que lesdits meix, maisons, terres

preys et vignes soient et demeurent quictes et deschargés envers eux, perpétuel-

lement des tailles qu'ils debvoieul esdils seigneurs de La Mare, tant à cause des

tailles communes qui appartenoient esdits seigneurs de La Mare, d'ancienneté,

avec le seigneur révérend evesque de Chàlon cy devant conseigneur dudit

Chevigny et du Port-de-Palleaul, que des tailles du meix Dudot Saincte-Marie,

du meix Fouchier et autres meix, dont les tailles appartenoient particulièrement

esdits seigneurs de La Mare, et esquelles ledit seigneur, révérend evesque ne

prenoit aulcune chose, que aussy des tailles qui aparliennent esdits seigneurs de

La Mare à cause de l'acquisition faicte de la portion qui audit seigneur révérend

evesque, competoit et appartenoit en ladite terre de Chevigny et du Porl-de-

Palleaul, de messieurs les commissaires députés à l'aliénation des biens ecclé-

siastiques, le tout de ce que dessus, sans aulcune innovation d'hypotecque des

dites redebvances, sans en ce comprendre les gros preys dudit Chevigny et du

Port-de-Palleaul appelles les Maraulx, qui ne seront subjets à la taille susdite,

mais demeureront chargés de seize deniers de censé par soipture par an, de

la nature et qualité portée par les anciens terriers, fors de la condition de

mainmorte, le tout sans prc!Judice du dixme apertenant, tant esdils seigneurs

de La Mai'e que au seigneur prieur de Palleaul et curé de Chevigny, et sans pré-

judice aussy des terres apertenant esdits seigneurs de La Mare en quelques

endroits des dits finaiges , et sans préjudice aussy du droit de tierce, corvées

et pain de iNoël, et finallement sans préjudice de tous autres droicts seigneu-

riaulx apertenant esdits seigneurs de La Mare, et sans préjudice encore de

quelques redebvances qui vouloient estre escheues au sieur baron de la Borde,

tant en argent, cire, aveyne que aultres choses, sur aulcuns biens et héritages

assis audit Chevigny, Port-de-Palleaul et lieux circonvoisins, lesquelles ont

esté acquises dudit sieur baron de la Borde par lesdits sieurs de La Mare père,

lesquelles redebvances seront payées par les debteurs d'icelles, comme et par

dessus les tailles cy dessus mentionnées.

Et parce qu'il y a quelques héritages assis hors du finage et justice dudit Che-
in. 32
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,
qui sont chargés de redebvances envers lesdrt sei-

gneurs de Chevigny et Port-de-Palleaul par les terriers des dites terres, les-

quels héri'ages sont assis tant à Aigney, Pleuvey que autres villages et finaiges

proclies des dits Chevigny et Port-de-Palleaul ; il est accordé que il demeure,

saufs esdit seigneurs de la Mar'3 de poursuivre le payement desdites redebvances

contre les teneraentiers desdits héritaiges, nonobstant le présent contract et

sans qu'iceluy présent contract face préjudice esdites redebvances. au cas que

les dits héritages soient de présent tenus par autres que par les habitans dudit

Chevigny et Port-de-Palleaul.

Plus a esté convenu et accordé entre les dites partyes, que de la pièce de terre

estant en communaullé, appellée la Déserte, assise audit Chevigny et Port-de-

Palleaul, estant en toppe et friche, iesdils seigneurs de La Mare, seigneurs

des dits lieux en auront et prendront à leur proffict particulier d'eulx et de leurs

successeurs seigneurs de Chevigny et du Port-de-Palleaul, la quantité de

journaulx au lieu et selon les boi-nes qui ont estées plantées, scavoir : deux du

costé de soleil levant, tendant à une ancienne borne qui faict séparation des

justices d'Aigney et dudit Chevigny et deux autres bornes du costé de raidy,

l'une desquelles est au bout à l'endroict el entre deux grosses bornes faisant

aussi séparation des dites justices d'.4igney et dudit Chevigny, laquelle quantité

de journaulx, sera propre et particulière esdits seigneurs et à leurs succes-

seurs, sans que lesdits habiians y puissent h présent ny à l'advenir prétendre

aulcune chose, et quant au reste de la dite pièce de la Déserte, il demeurera en

nature de communauté comme il a été tousjours cy devant.

Et d'aultaut que lesdits habitans doibvent des redebvances seigneuriales esdits

seigneurs du temps passé, est accordé que licquidation en sera faicte à compte

de gré h gré par eulx avec ledict sieur de La Mare père, seigneur usufructuaire,

sans frais sy faire se peult, suyvant lequel les dits habitans luy en feront paye-

ment aux termes qu'il leur accordera ; lesquels habitans ont en outre accordé et

accordent esdits seigneurs de La Mare de leur payer en moissons de l'année

présente et en moissons de l'année suyvante, que l'on dira mil six cens et six

seulement, nng nouveau dixme de froment et seigle, seullement à raison de

quatorze gerbes une, oultre et pardessus le dixme deheu et accoustumé d'an-

cienneté.

Et moyennant ce que dessus, lesdits seigneurs de La Mare, seigneurs de Che-

vigny et du Port-de-Palleaul, pour eulx et leurs successeurs seigneurs des dits

lieux ont, pour l'advenir, affranchy lesdits habitans présens, ensemble tous les
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héritages que les dits habitans cy piésens out et auront aux finaiges et territoires

du dit Chevigny et du Porl-de-Palleaul, de la raaiumorte et serve conditiou dont

ils sont chargés et affectés.

Est accordé que lors que lesdits seigneurs feront procéder à la confection

d'ung nouveau terrier, le présent conlract y sera mis et inséré pour terme de

perpétuelle mémoire, le tout d'accord faict entre les parties dont elles sont con-

tentes. Promectant, etc. Submectteut, etc. Renonçantà toutes choses aux présentes

contraires, mesmes au droict disant que générale renonciation ne vault sy l'es-

pécial ne précédde. En lesmoing de quoy ils ont requis et obtenu le scel de ladite
,

Chancellerie eslre mis et apposé ausdites présentes, qui furent faicles et passées

audit Chevigny, en la maison seigneurialle dudit lieu, par devant moy Jean Per-

nelle, notaire royal de Sl-Loup, près IMaizières, juré des dites cours les an et

jours susdits, en présence de discrette personne messire Anthoiue Bretin prebtre,

curé dudit Chevigny, Jacques Violotte natif d'Echevronne, demeurant à Beaulne,

François Roy, vigneron, demeurant audit Beaulne, tesmoings. Ledit Roy ne scait

signer ny lesdits habitans et autres susnommés, forslesdits Millot, Philibert Guil-

leminot, François Denisot, Pierre Laurent, Anthoine Guillemyer, Jean Guignard

et Nicolas Borrot, qui ont signé avec lesdits sieurs de La Mare, Bretin et Violotte,

comme aussy ont lesdicts Cornu et Regnault Bailly, ainsy signé sur la minutte :

de La Mare, de La Mare, de La Mare, Millot, Cornu, A. Guillemyer, P. Guille-

menot, A. Bretin, Symard, Regnault Bailly, Denisot, Borrot, Laurent, J. Vio-

lotte et Pernelle, notaire, signé Pernelle.

Arcliives de la Côte-d'Or. Ctiambre des comptes de Dijon. Enregisu-ement des édits,

ordonnances, etc. Registre B 80, foi. 288.



BEAUREGARD, COMMUNE DE THOSTE

Ce hameau, dont il est question pour la première fois, en 1396, dans les rôles des feux du

bailliage d'Auxois, fit longtemps partie int('grante de la seigneurie de Tliosle, qui relevait

du château de Bourbiliy, et en arrière-fief du marquisat d'Époisses. Thoste, qui, au rapport

de Courlépée, fut une des possessions de la maison de Vienne, passa à la famille de Charnaut,

puis des Digoine, aux Màlain, aux Henay, aux Tournes, qui le vendirent à Bénigne Fremyot,

président au parlement de Bourgogne. Son llls, André Fremyot, archevêque de Bourgogne,

le légua à Bénigne et à Jacques de Neuchaize, ses neveux. Jacques, fils du premier et héritier

du second, délucha en 1658 Beauregard et Genouilly de la baronnie, et les échangea contre

deux terres en Poitou avec Claude de Thiard, baron de Bissy, gouverneur d'Auxonne, mari

de sa sœur; mais n'ayant [lu remplir ses engagements, la baronnie entière échut à ce dernier

par décret : il la céda plus tard à Charles de Montsaunin, comte de Montai. Sa petite-fille

Anne-Marie, la porta dans la maison de la Rivière.

Plusieurs seigneurs de Beauregard, notamment Philibert de Màlain, Mille de Henay, en 1516,

ayant alfranclii personnellement certains habitants de leur terre, la postérité de ceux qui de-

meuraient à Thoste déliassa bientôt en nombre ceux demeurés mainmortables; d'un autre

côté, les alliances qu'ils contractèrent ensemble ayant confondu des biens libres avec ceux

sujets à la mainmorte, il en résulta une telle confusion que la perception des droits devint à

peu près impossible. Dans ces circonstances. Bénigne de Neuchaize, plutôt que d'encourir les

chances d'un procès incertain, préféra étendre à la généralité des habitants du hameau l'effet

des chartes individuelles octroyées par ses prédécesseurs. Le contrat qui suit en fut la consé-

cration.

Quant au demeurant de la baronnie, il demeura dans la même condition civile que parle

passé, c'est-à-dire inégalement composé d'hommes libres et de mainmortables. Certains de

ces derniers obtinrent encore le bénéfice de chartes individuelles; mais pas un des seigneurs,

et parmi eux deux prélats, A. Fremyot et Jacques de Neuchaize, n'eurent le courage et la gé-

nérosité d'imiter l'exemple que leur avait donné leur parent.

DXV

Contrat d'affranchissement des haliitaïUs de Beauregard (commune de Thoste),

par Bénigne de Xcuchaize, baron d'ElIrans.

1617 (23 avril).

Comme ainsy soit que procès fust malien et pendant à la cour des requestes

du Pallais à Dijon entre haiill et puissant seigneur Bénigne de Neuchaize (1),

(1) Il était fils de Jean-Jacques de Neuchaize, baroo d'Effraus, et de Marguerite Fremyot, sœur aluée de

saiute Ctiantal.
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chevallier, gentilhomme de la chambre du roy, seigneur et baron d'Effrans,

Bussy, Drée. Thôtes, Beauregard pour le tout et de Genoilly en partie allencontre

de Jean fils Catherin Pertuisot, Philibert Soupault son gendre en commun biens.

Jean Moreau, Jacob et Jean Barbier ses gendres aussy et commungs en biens

Jean fils, Claudin Pertuisot, Jacob Pertuisot ses nepveux aussy communs eu biens,

Jean Pertuisot, Guichard Denis Pernotte, François Lausmanier, Jean Jazey,

Albain Pertuisot, tous habitaus de Beauregard. au laict et pour raison de ce que

le dict seigneur de Thôte prétendoit que les dits habitans de Beauregard tous

mainmorlables et de serve condition, des quatre cas de la coustume de ce pays et

duché de Bourgongne, corvéables, tailliables, justiciables et mainmortables, et

en conséquence de ce avoir les mesmes droicis et redebvances sur les habitans
'

de Thôte et Genoilly, ensemble au droict de petit fourgs et fourg bannal avec les

dépens et intéreslz, depuis le reffus des dictz habitans. Pourquoy par les dictz

habitans estoit dicl qu'ils estoient frans et de libre condition par lettres et con-

tractz d'alTranchissemens généraux que particuliers tant do Philibert de Malain,

seigneur du dict Thôte et Beauregard en paitie que par autres seigneurs, de con-

séquent le dict seigneur non recepvable aux fins des dictes corvées et mainmorte

quedroiclz de petitz fourgs et fourg bannal; que seulement ilz doibvent dix sols

pour chacun feu de droict de franchise au jour de Sainct-Remy tant sur leur

meix que redebvances personnelles et partant debvoir estre renvoyés des fins du

dict seigneur avec despens. Sy que par le dict seigneur estoit répliqué que les

contracts dont les dictz habitans s'entendoient faire cette part n'estoieul faicts que

par seigneurs qui n'estoient seigneurs que de bien petite partie de la dicte sei-

gneurie encore indivise avec d'autres seigneurs, sanslesquelz et parleurs mutuelz

consentement, et n'estoit permis par contract de partage, d'affranchir, innover

ny altérer aucune chose à peyne de nullité et pour ces raisons les dictz affranchis-

semens debvoir estre déclarez nulzet de nul elTet : qui eust apporté longtraict et

grandissimes frais à l'instruction du dict procès, pour lequel terminer et désirant

le dict seigneur favorablement traitter les dictz habitans comme ses subjectz, ont

traicté, pacifié, transigé et accordé comme s'ensuit :

Assavoir que le dict seigneur baron d'Effrans, seigneur du dict Thôtes et Beau-

regard pour le tout et de Genoilly en partie, présent en personne pour luv d'une

part : le dict Jean, filz Catherin Pertuisot tant pour luy que pour le dict Soupault

son gendre, le dict Jean Moreau tant pour luy que pour les dictz Jacob et Jean

Barbier, ses gendres et communs en biens, le dict Denis Pernotte, Jean Jazey.

François Lausmoniiier. le dict Jean, iils Jacob Pertuisot pour luy et sesdiclz uep-
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veux, Jean et Jacob Pcrtuisot ses communs en biens que François Pertuisot que

se faisant fort pour le dict Jean Peiiuisot, clerc absent avec promesse de lui faire

ratifliei' pour eux d'autre part a manumis et affranchy, manumel et affranchit les

diclz habilans de Beauregard dessus nommez et iceux mis, deslivre/, exemptez et

à plain descharge, délivre, exempte, oste et descharge du lien et servitude de

mainmorte en quoy ilz pourroient estre tenus, obligés et asservis leurs hoirs et

ayant cause, leurs postérités, nez et à naistre en ligne directe et coUatéralle, les

ayant cause des dictz hoirs, leur a permis et permet de se dire et déclarer et

nommer libres et exemptz de servitudes et mainmorte, tenir tous les biens qu'ilz

possèdent de présent et que leurs dictz hoirs et ayant cause posséderont cy après,

provenans de ce qui est à présent possédé des biens des dessus nommez suivant

qu'ilz seront cy après déclarez à perpétuité franchement et en disposer comme

gens libres et de franche condition, avec tel pouvoir et liberté, droictz et préro-

gatives que font et peuvent faire les habitans de Dijon, Beaune, Semur, Chalon,

Auxerre et autres villes; succéder les uns aux autres, disposer de toul ce qui leur

appartiendra non seullement par donation entre vifs qui leur est permise par

la cousturae, mais aussy de testament, donation à cause de mort et ordonnance

de dernière volonté, sans que le dict seigneur deThôte et Beauregard, ses succes-

seurs et ayant cause, que officiers puissent prétendre, quereller ou demander

aucun droict es biens qu'ilz délaisseront après leur mort et trespas au préjudice

de leur donataire ou héritier testamentaire ou de ceux qui ab intestat succéde-

ront sans aucun esgard au dict droit de mainmorte, desquelz il a desliberé et

deschargécomme distest, libère, quitte et descharge; le tout néanmoins àla réserve

et exception de ce qui est de présent possédé par M. Marceau Coigner, marchand

à Semeur et Marceau Poper du dit lieu, mary de Mongerette Martin auparavant

vesve de feu Jean Pertuisot Perrin, contre lesquelz ledict seigneur a procès pour

mesme faict qu'il entend poursuivre sans desroger au présent affranchissement

général, ny aussy comprendre au présent contract les vesve et héritiers Jean Per-

uotte le Jeune du dit Beauregard. Et néanmoins a le dictseigneur ensuitle du dict

présent affranchissement permis et permet aus dictz Jean Moreau, Jacob et Jean

Barbier ses gendres et commis, leurs hoirs et ayant cause de vendre les biens à eux

appartenant de présent aux villages et finages de Villars-Dampierre et Genoilly

et du prix de la vente d'iceux les remplacer en achapt d'autres liérilages au finage

du dict Thôte et Beauregard, pour les tenir franchement comme leurs autres hé-

ritages, comme aussy au dict François Lausmonnier en cas qu'il vende ou eschange

les héritages à luy appartenant au dict Genoilly, qu'il pourra faire le remplace-
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Et pour le faict des corvées, petitz fourgs et four banual, le dict seigneur en

a aussy libérez, affranchis et exemptez les dictz habilans de Beauregard dessus

nommez, leurs dictes postérités, nées et à naistre et ayant cause, à la charge qu'ilz

payeront chacun an au jour de Saiuct-Remy pour le droict de franchise pour

chacun habitant tenant feu et lieu au dict Beauregard, la somme de dix solz fors

et réservé les dictz Jean, fils Catherin Pertuisot et Albau Pertuisot qui payeront

que six blancs pour le droict de franchise particulière qui sont delà maison où ilz

résident à présent, à condition qu'eux ou leurs hoirs demeurant en autre maison

et en acquestans qu'ilz payeront diz solz comme les autres leurs hoirs et ayant

cause par feu. En payant au surplus par tous les dictz habitans de Beauregard les

autres charges et redebvances seigneurialles d'heues sur les autres héritages,

preys, terres, bois et buissons, tailles, censés, rentes et tierces telles quelles se

treuveront dheues au dict seigneur et ou les dicts habitans acquéront autres

héritages do nature franche les treuveront francs et ou ilz acquéront héritages

de serve condition, les treuveront aussy en raesme nature.

Le dict présent affranchissement faict moyennant le prix et somme de trois

cens livres tournois payez contant réellement et de faict par les dictz habitans de

Beauregard en espèces de cours et valeur, dont le dict seigneur s'est tenu et tient

pour bien contant, payé et salisfaict et en a quitté et quitte les dictz habilans

dessuz nommez, leurs hoirs et ayant cause; veult entend que le présent contract

sorte et valide son effecl selon sa forme et teneur h l'entretenement duquel il a

submiset obligé les biens de la dicte seigneurie de Thôtes et Beauregard et les

dictz habitans aussy leurs biens au payement de leurs redebvances susnommés.

Confessant sous scel royal. Renonçant à toutes choses à ces présentes contraires.

Faict et passé en présence de Jacques Egolier, escuier sieur de Sainct-Lambeit,

raessire François Chaussin, prestre, curé de Prety-en-Berry, tesmoius requis qui

ont signé avec le dict seigneur et Jean fils Catherin Pertuisot les autres parties ne

savent signer de ce enquises. Faict et passé au chastel du dict Thôtes après midy,

ce vingt troisiesme apvril mil six cent dix sept, pardevant Claude Boucard, notaire

royal soubsigné.

Le sixiesme jour du mois de may mil six cens dix sept au chastel et maison

fort du dict Thoste pardevant Claude Boucard, notaire royal soubsigné. Ratifica-

tion du présent contrat par les habilans absens lors de sa passation.

Archives de la Cùte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits, lettres

patentes, etc. Registre B 81. fol. 85, verso.



REMILLY EN MONTAGNE

Hemilleium en Attssois, connu dès 1218, dépendait de la baronnie de Sombenion, et en fit

longtemps partie intégrante, moins un petit (îef appelé de Mandelot qui, en 1382, appartenait

aux Fontelte, qui le possédèrent jusqu'au milieu du XVI» siècle, puis à Philippe de Drée.

Aliénée en 1576 par Claude de BaulTreniont, évèque de Troyes, à Jacques Chapelain, sieur

d'Agey, la terre de Remilly ne tarda point ;i l'aire retour à la baronnie. C'est donc à titre de

seigneur direct que Noël Brulart, fds de Denis Brulart, premier président au parlement de

Bourgogne, qui l'avait acquis des Bauffremont, consentit à octroyer aux habitants de Remilly

et du Tremblay l'acte d'affranchissement qui suit.

DXVI

Contrat d'affranchissement des habitants do Remilly et du Tremblay, par Noël Brulart,

conseiller d'État, bai'on de Sonibernon.

1619 (13 novembre).

L'an mil six cent et dix neuf, le mercredy xiij° jour du mois de novembre,

heure de mydy, furent presenlz on leurs personnes les cy après nommez, à scavoir

discretle personne messire Philibert Derepas, prebtre curé de Reinilly, Julien

Derepas, Dalthazard Derepas, Esmilland Roux, etc., tous nianans et habitans des

dicls Remilly et Trembloy, pour lesquelles favorablement trailter soubz le bon

plaisir du roy, nous messire Noël Bruslard, conseiller du roy en ses conseils

d'estal et privé du roy et maistre ordinaire des requestes de son hostel, seigneur

et baron de Sumbernon des diclz Remilly et Trembloy et Mesmont tant pour

nous, nos successeurs seigneurs, nos hoirs et ayant cause, avons iceux manans et

habitans des dictz Remilly et Trembloy, affranchis et affranchissons de la condi-

tion de mainmorte et feur mariage, eux leurs hoirs et successeuis et ayant cause

pour estre à l'advenir tenuz francs comme les autres hommes de franche qualité

de ce duché, à la charge et condition que les dicls habitans leurs diclz hoirs suc-

cesseurs et ayant cause ne pouront vendre, donner à eschange ny allienner par

quelque sorte de contiact que ce soyt, onéreux ou gratuit, héritages homologués

riere le dici finage et justice de la dicte seigneurie de Remilly à quelque per-

sonne, pour quoique cause que ce soit, qu'à la condition de résider au dict village
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de Remilly et Trembloy en dépendant et ou aucune vente, donnaliou esclian^e ou

allienalion quelconques auroil esté faicte par eux, faute de racconiplissonieiit de

la dicte condition sans laquelle le présent alTranchissement n'eust esté accordé, les

dicts habitans consentent et déclarent que au dict seigneur demeure, saufledroict

d'en faire désister les acquéreurs dans l'an et jour de leur contracl et de mettre

soubz sa main le dict an et jour passé les ditz héritages acquis pour en faire les

fruicts siens jusque à l'accomplissement d'icelle. Pour la sûreté de quoy et affin que

nul ne prétende cause d'ignorance du présent contrat accordé qu'icellu y soi (registre

es bailliages etpar tout ailleurs ou besoing sera comme aussy publication en faicte

es lieux accoustumez et faire cry publicq au quel elTect constituent leur procureur

irrévocable pour en faire les réquisitions et prester tel consentement que de raison

.

En recognoissance duquel affranchissement, outre les censés, tailles à debvoir

que chacuns généraux et particuliers contenus es déclarations faicles par les dicls

habitans pardevant moy notaii'c royal soussigné demeurant au dict Sombernon

pour vacquer h la confection du teriier de la dite seigneurie qui sont cy tenus

pour reppcter les dicts habitans et manans des dicts Remilly et TrcmI)loy pour

eux, leurs dicls hoirs et ayant cause, se sont obligés et promcctent payera perpé-

tuité au dict seigneur, ses successeurs seigneurs et ayant cause chacun an au jour

et feste Saint-Maclou en novembre en les greniers du dict Remilly et Treuibloy

un boisseau d'avoyne, mesure du dict Sombernon, sans (cutlefois comprendre au

présent affranchissement les forains que de présent possèdent héritages au dict

Remilly et Trembloy et au finage d'Agey, censables de la condilion portée par le

terrier du dict seigneur. Jean Moreau habitant du dict Remilly, n'y est voullii

entrer, ny pareillement les héritages possédés riere le dict seigneur et les subjels

de Maudelol, lesquelz à leur esgard et du dict Moreau comme aussy ceux qu'ilz

pourront acquérir cy après demeurent de pareille condilion de mainmorte qu'ilz

estoient auparavant le dict contract; comme aussy ceux possédés par les diclz

forains suivant qu'il est cy dessus rapporté, sauf au dict seigneur d'en poursuivre

le désistement ainsy qu'il verra estre à faire.

Et encore pour plus favorablement traitter les dicts habitans, leurs diclz hoirs,

successeurs et ayant cause, est accordé que ou quelques enfans de famille origi-

naires des dicts Remilly et Trembloy se marîroient hors des diclz lieux du vivant

de leur père et mère ou de l'un d'eux, que les diclz enfans de famille originaires

comme dessus est dict, pourront garder les héritages qui leurs seront donnez en

faveur de mariage, comme aussy appréhender les successions qui leurs eschcri-ont

pour en jouir ores qu'ilz ne résideront sur les lieux, sans toutte fois en pouvoir

m. 33
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acquérir aucuns autres. Pour seurelé de quoy et affin que les diclz héritages don-

nés en mariage et esclius par successions soient cognusà l'advenir et empes-

clier contention, seront tonus insinuer au greffe de ceste baronnie deux mois

après leurs mariages et successions escheues, leurs contracfs de mariage et par-

tages, sans qu'ilz soient receuz en faire preuve par autre acte que ceux aiusy

insinuez ny qu'il soit besoing de les interpeller de ce faire autrement et à faculté

de ce dès aprésent comme deslors déclarent qu'ilz sont privez de la permission

cy dessus, sans louttefois qu'ilz puissent faire passer les dictz héritages en aultres

mains par quelque contract et quoique tiltre que ce soyt sinon à la dicte condi-

tion do résider es dicts lieux soubz les dictes peines cy devant, la dicte permission

ne leur estant accordée que par privilège personnel. Dont les dictes partyes sont

contentes, promettant le tout et le contenu au dict présent contract d'afTranchis-

senient, entretenir, accomplir et effectuer de point en point sous peine de loutz

interestz et déspens el clauses portées par le dict contract à l'effect et accomplis-

sement entre le dict seigneur; comme aussy les dictz habitans des dictz Remilly

et Tremhloy susnoinmez ont respectivement obligé et hypothéqué tous et un

chacuns leurs biens.présens et advenir quelconques et ceux de leurs successeurs

Iioyrs et ayant cause aux cours du roy de la Chancellerie du duché de Bour-

gongne et à touttes autres qu'il appartiendra pour estre contraincts et exécutées

comme de chose passée en force et adjugée. Renonçant à toutes exceptions def-

fenses el autres choses contraires aux dictes présentes, mesmement au droicl disant

que générale renonciation ne vault sy la principalle ne précède. Faict et passé

au dict Remilly devant la maison du dict seigneur pardevantmoy Pierre Derepas,

notaire royal soubsigné demeurant au dicl Sombernon, présent M' Bénigne

Martin, substitut du procureur d'office au dict Sombernon, Jean Gélyard, Gau-

mot le jeune, tailleur d'habilz et M<^ Pierre Garnier, recteur d'escolle de Verdon-

net demeurant au dict Remilly, tesmoings requis qui se sont soubsignez avec le

dict seigneur et les soubsignés de Remilly ainsi signé sur la minute dudit sieur

Brûlait, B. Derepas, G. Thevenot, F. Perruchot, Vivant Sanguins, P. Coiretet,

Estienno Alaysot, Georges Mercusot, Anthoine Roux, B. Martin, Vincend Mar-

gueron, P. Derepas, Derepas, prestre, J. Gelyard, P. Garnier, Julien Derepas et

Derepas, notaire royal soubscrit et ont dict les autres habitans ne scavoir signer

enquis, signé Derepas, notaire.

Archives de la Cûte-d'Or. Clianibre dus comples de Dijon. Enrcgistreiiienl des édits, lettres-

patentes, etc. Registre B 81, fol. 33.— Série E. féodalité. Daronnie de Sombernon. Terrier de

la seiirneiirie de Remilly dressé en 1619, fol. 17 verso.



SAIxNT-SAUVEUR

Saint-Sauveur était un prieuré de l'obédience de l'abbaye de Monlieramey, fondé vers 870
dans un lieu appelé Alfa. La garde en appartenait aux seigneurs de Pontailler, qui la tenaient

en fief du duc. Le prieur était seigneur, haut justicier du lieu. C'est en celte qualité qu'il put,

comme l'établit l'acte qui suit, traiter de ses droits avec ses vassaux et les alTranchir, non sans

compensation, du joug de la mainmorte.

DXVII

Contrat d'allranchisscment de la mainmorte entre le prieur de Saint-Sauveur
et les haljjtants du lieu.

1623 (13 janvier).

Commil soit que procès soit mehu entre vénérable frère Claude Pouffici- (1),

prebire, prieur et seigneur de Sainct-Sauveur, d'une part, et les habilans du vil-

lagedu dict Sainct-Sauveur d'autre part, pour raison de la mainmorte et autres

droictz et debvoirs seigneuriaulx que ledit sieur prieur préfend lui appartenir, à

cause dudit prieuré de Sainct-Sauveur, sur tous lesdi/ habitans, finage et terri-

toire dudit lieu et leur postérité naiz et à naistre, ce que lesdiz habitans ne luy

accordent, ains maintiennent que eulx, leurs diz héritiers, biens, finage et territoire

sont libres et de condition franche, selon que en tous lieux et pardevanl tous

juges ilz se sont déclarés et maintenuz telz, en jugement et dehors (2). Pour le

fait de quoy les dizdifférendz et procès sont à présent pendanlz, ensemble toutes

autres difficultez que les diz sieur prieur et habitans de Sainct-Sauveur ont pour

le faict de ce que dessus pardevant nosseigneurs de la cour de parlement de

Paris. Et ayans les dites parties, mesme lesdiz habitans, considéré l'esvenemeut

et jugement desdiz procès et diflérendz pour finir et terminer iceulx, nourrir

l'amitié et dilleclion qui doibt régner enlr'eulz, et esviler aux fraiz et grandz

despens qui leur conviendroit employer cestc part d'une part et d'autre, les

(1) Petit- fils de Jean Pouffier, marchand de fer à Dijon, qui acquit la terre de Tantôt.

(2) Cependant, en 1470, il3 se déclarèrent niainniortables devant les commissaires des élus pour la cerc/ie

dejB Igax au bailliage de Dijon. Archives de la Cite-d'Or, B 11,590.



— 2C0 -

dites partyes, comparantes on leurs personnes. Scavoir: ledit sieur PoufOer, au

dit nom de seigneur et prieur de Sainet-Sauveur, d'une part, et les diz habilans

de Sainct-Suiveur par Prudent P>onnot, Claude Carreur, dit JNoirot, procureurs

et cschevins d'illec, Léonard Pigeon,.lean Carreur dict Noirot et Estienne Cliap-

pnis, tant en leurs propres et privés noms, que comme ayans charge, à ce qu'ilz

disent, dos autres liabitans dudict lieu de Sainct-Sauveur, ausquelz ilz promet-

tent faire dehument et suflisamment approuver et rattiffîer le contenu en ces

présentes, à toutes réquisitions, à peine de fous despenz, dommages et intérestz,

l'ung pour l'aullre, l'ung d'eul.K seul pour le tout, sans division, renunceausà

tout ordre de disculion.

Lesquelles partycs ainsy comparantes, de leurs bonnes voluntés, ont des dictz

procès et différendz traicté, transigé et accordé, et par cesles traictcnt, transigent

et accordent, soubz le bon vouloir et plaisir desdiz seigneurs de la cour de par-

lement de Paris; que ledit sieur Pouffier prieur, par bon advis de son conseil,

se déj)art de toutes fins, prétentions, demandes, actions et procès qu'il a et pour-

l'oit avoir cy après allenconîre des dictz habitans de Sainct-Sauveur, leurs hoirs,

postérité et ayans causes, tant naiz que à naislre, finage et territoire dudit lieu,

po\'r les dictz droictz de mainmorte et autres, sans que ledict sieur Pouffier en

puisse cy après, et à l'advenir faire aulcune recherche, querelle, répétition et

demande allencontre des dictz habilans de Sainct-Sauveur, leur dicte postérité,

hoirs et ayans cause, ny de la poursuite de tous les procès mehus desdictz diffé-

rendz, soit audit parlement de Pai'is ou ailleurs, circonstances et déppendances

do ce en général sans réserve : déclarant, loilit sieur prieur, iceulx habilans de

Sainct-Sauveur, leur dicte postérité, naiz et à naistre, leni's hoirs et ayans cause,

finage et territoire dudict lieu ostre libres, fiancz et exemptz desdictes servitudes

de mainmorte et au tres,pa-Iuy répétées contr'eulxausdictz procès, .\insde pouvoir

jonyr, user et disposer de loui's biens, présonlz et advenir ainsy que bon leur

semblera et qu'il est permis à gens de libre et franche condition, par la coutume

de ce pays et duché de Bourgongne. Faisant, le dit sieur prieur, ceste part, tant

pour lui que pour ses successeurs prieurs dudict Sainct-Sauveur, pour tous temps

à advenir et à perpétuité.

Moyennant quoy les dictz Bonnot. Carrenet, Pigeon et Chappuis, avant nommez,

pour eulx, leuis diz consorts absous, successeurs, habitans et communaulté dudict

Sainct-Sauveur, leurs hoirs et ayans cause, ceddent, quictent et délaissent à per-

pétuité audit sieur Pouffier, prieur et seigneur dudit Sainct-Sauveur, acceptant

pour luY et ses diz successeurs prieurs et seigneurs dudit lieu, une pièce de prey
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assize en la prairie du dit Sainct-Saiiveiir appelée le Grand Pasquier, conlenant

environ vingt soictures, joignant le prey nouveau, appartenant audit sieur prieur

devers bize les terres labourables devers vent et soleil couchant h la rivière de

Vigenne devers soleil levant, avec une autre pièce de prey, contenant environ

deux soictuies audit finage, au dessoubz et joignant la vigne dudit sieur prieur

devers vent, la dicte rivière devers bize, et soleil levant ung pasquier commun
ausdiz babitans de soleil couchant. Ainsy que les dictes pièces de prey s'exlen-

deut et comportent, sauf leurs meilleurs confins, francz, quictes et exemptz de

toutes charges et servitudes quelxconques.

Laquelle pièce de prey de vingt soictures ou envion, appelée le Grand Pasquier,

aussy cédée et délaissée audit sieur prieur, par les diz habilans de Sainct-Sau-

veur, a estée par lesdiz habitans cy devant vendue et engagée à délTunct François

Gonvernet de Cheuge,, des héritiers duquel iceulx habifuns avant nommez, pro-

mettent et seront tenus en faire la relraicte à leurs fraiz, sans autres réquisitions;

incessamment pour esire et demeurer en propre et du domaine dudit prieuré de

Sainct-Sauveur per[)étuellementeten faire avoir la jouissance et possession audit

sieur Pou ffier, prieur, et à sesdiz successeurs prieurs, en toute propriété, plei-

nement et paisiblement et en lever et percepvoir les fruictz, profficlz, revenus et

esmolumentz, à conunencer la présente année et aux prochaines fenoisons, sans

aulcun trouble ny empeschement. Ensemble dudit prey d'environ deux soic-

tures, joignant la dicte vigne avant dicte. Laquelle pièce de prey sera délivrée

audit sieur prieur de la dicte continence et selon que les diz habitans la

délaissoient par adraodiation cy devant et debornée aux frais desdiz habitans.

Ausquelz preys, iceulx habitans de Sainct-Sauveur auront droict de parcours

pour leurs bestiaulx et liberté de passage avec iceulx et leurs harnois, selon et en

la mesme forme qu'ilz ont eu cy-devant en iceulx preys et autres de la prairie

du dit lieu annuellement pour eulx et leurs diz consors, successeurs et ayans

cause.

Aura encoirc et demeure audit sieur prieur perpéiiiellemenf, pour luy, ses diz

successeurs, prieurs de Sainct-Sauveur, ainsy que lesdiz habilans, avant nommés,

ausdiz noms, luy ceddent et délaissent une portion de rivière de la Vigenne com-

munal et appaitenans ausdicz habitans, à prendre la dicle portion de rivière

depuis le gravier appelé jMyelon et du gros du dit prey derrière la vigne jusques

à la rivière de Tallemey pour estre et demeurer aussy audit sieur prieur et sesdi-/

successeurs en tous droiclz de bannalité, fors seulement la pesche ausdiz habi-

tans, leur famille et postérité, avec la charpaigue ou benaton, à peine d'eucou-
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rir les amendes ordinaires, despeus, dommages et intérestz envers ledict sieur

prieur. En laquelle portion de rivière lesdiz habitans, leurs hoirs et ayans cause,

auront droict de faire naiser leur chanvre en toutes saisons aux endroictz où ilz

ont accouslumô cy-devant de les faire naiser, et non ailleurs sans en payer aul-

cune chose à cause de ce audit sieur prieur et de passer, aller et venir avec

leurs diz harnois et bestiaulx à travers la dicte rivière au lieu où ilz ont accous-

tumé, appelé le gravier Porthelot. Pour le surplus de la rivière commune ausdiz

habitans de Sainct-Sauveur,' ledit sieur prieur et sesdiz successeurs, comme sei-

gneur et premier habitant dudit lieu, y aura droict de pescher en tous temps, à

condition, touteffois que se la dicte rivière est admodiée par lesdiz habitans ou

eschevins d'illec, soit pour une année, ou plus longtemps, pour estre le pris de

la dicte admodialion employé au profit de la fabrique de Téglise dudict Sainct-

Sauveur. En ce cas, ledit sieur prieur, ny ses successeurs ne pourront aulcune

chose prétendre ny demander au droict de la dicte pesche. Encorres lesdiz

habitans, avant nommés, ausdiz noms et charge de ratiffication, promettent et

seront tenus rendre et payer, pour une fois seulement audit sieur prieur la somme

de trois centz livres, deans le jour de fesle Sainct-Martin d'yvert prochain venant,

pour partye des frais et despens, l'ailz et supportés par le dit sieur Pouffier aux

poursuittes desdiz procès, le surplus desdiz fraizet despens eslans remis et quictés

par cesles ausdiz habitans par ledit sieur Pouffier, sauf à iceulx habitans de

Sainct-Sauveur de se pourveoir par toutes voyes dehues et raisonnables allen-

conlre des forains, ayans, possédans héritages et biens immeubles audit lieu,

finage et territoire dudit Sainct-Sauveur, pour le recouvrement, desdommage-

ment et récompense de ce que les diz forains sont et peuvent tenus pour le

faict du présent traiclé. Contre lesquelz forains le dit sieur Pouffier, prieur,

audit nom, se départ de toutes poursuittes et instances qu'il a faicles et pourroit

faire cy-après, à cause des diz procès et différendz, et en laisse la dicte recerche

et répétition ausdiz habitans contre lesdiz forains pour eulx pourveoir comme ilz

Ireuveront par raison.

Moyennant ce que dessus, ainsy faict, stipulé et accepté par les dictes partyes,

tous les diz procès, différendz et difficultés, mehus et à mouvoir entre ledit sieur

Pouffier et lesdiz habitans et forains de Sainct-Sauveur, tant audit parlement de

Paris que ailleurs, en quelque sorte que ce soit, sont et demeurent finis et ter-

minés , despens entie les parlyes avant nommées compensés. Dont et de tout

ce que devant est dict, icelles partyes ont dict estre contentes, se dévestent, les

diz habitans, avant nommés, ausdiz noms, et mettent le dit sieur Pouffier prieur,
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pour luy et ses diz successeurs prieurs dudit prieuré de Sainct-Sauveur, eu pos-

session, saisine et jouissance desdicles deux pièces de prey et portion de rivière

avant déclarés, qu'ilz promettent par serment leur conduire
,
garantir et faire

paisiblement tenir envers tous, et entretenir fermement ces présentes et satisfaire

«i ce que y est contenu de point en point, sans y contrarier, à peine de tous des-

pens, dommages et inlorests, à sehurté de quoyilz submettent et obligent leurs

biens, ceulx desdiz consors, absentz, successeurs, liabilans, commuuaulté dudit

Sainct-Sauveur, de leurs hoirs et ayans cause. Et le dit sieur Pouflier, les bieus

et revenus temporelz dudit prieuré de Sainct-Sauveur, présentz et advenir par la

cour de la Chancellerie aux contraclz du duché de Bourgongne et autres cours

du roy. Renunceaus à toutes choses à ce contraires. Faict, leu et passé au prieuré

à Sainct-Legier, pardevant Symon Rouyer, notaire royal, garde notle héréditaire,

demeurant à Estevaulx, le vendredy treiziesme jour de janvier mil six centz

vingt trois depuis midy. Présentz vénérable frère Eleonord Daubenton, prebtre

religieux et secrétain de Sainct-Legier, noble Ysaac Rover, seigneur de

Drambon, honorable homme François Devaulx, marchant à Estevaulx, hono-

rable homme Pierre Uarcier, marchant à Auxonue, admodiateur

Copie informe et du temps. Archives de la commune de Saint-Sauveur.

SEMAREY

Cemaure, dont la dime fut donnée en I2I4, par Aubert de Comniarin, à l'abbaye de la Bus-
sière, faisait déjà partie de ce fief, dont il ne fut jamais séparé. Comniarin, Solle et Semarey,

tous trois déclarés serfs dans la cerclie dn^ feux du bailliage d'Auxois faite en 1442, sont re-

connus abonnés dans celle de 1461. On ignore la date précise de l'affranchissement complet

deCommarin, mais le dénombrement donné au roi en 1384 par Jacques de Vienne, reconnaît

les habitants de Commarin et de Solle exempts de mainmorte. On comprend donc que ceux

de Semarey, leurs voisins immédiats, aient supporté avec impatience une condition qui les

maintenait vis-i-vis de leurs concitoyens dans une situation inférieure, et tout tenté pour en

sortir.
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DXVIII

(lonti'at d'airranchisseinent dos habitants île Sninarey, par Charles Jo Vieiiiio,

comto (le Cûiiiniarin.

1628 (6 mai).

Au nom de Dieti, amen. L'an do grâce mil six cens vingt huit le huitième jour

dumois de may environ les dix heures du matin, nous Charles, comte de Vienne

et de Commarain, chevalier de l'ordre du roy, gentilhomme ordinaire de la

chambre, baiily d'Auxois, lieutenant général pour Sa Majesté au gouvernement

de Bourgogne, baron de Chevreaux, baron de Cbateauneuf, seigneur de Pom-

mart (1), etc., de notre auclhorité puissante dame, dame Marguerite Fauche de

Domprey (2), nostre espouse et honorée compaigne, scavoir faisons que comme

soit f|tie le village de Semarey dépendant de nostre comté de Commarain soit

maiuinortable de condition serville, feur mariage et gens de poété et (jue ung

chacung désire et appelle, doibt désirer et appeler d'estre libre et non en servi-

tude et suyvant que Admiland Dard, Claude Genverot, Edme Roy, tant en leurs

noms que des autres habilans absens qui seront tenus ratiffier ceste déaus quinze

jours prochains à peyne d'estre deseheus du droict de franchise et demeureront

mainmortables comme auparavant, nous ayent humblement suplié et requis les

vouloir affranchir et déclarer non estre subjelz pour l'advenir à la servitude de

mainmorte, feur mariage, ny gens de poété, de quoy l'on les pourroit tenir et

réputer comme natif/., biens lenans et demetiians en audict village de Semarey à

nous appartenant à cause de noz prédécesseurs père et mère, les affranchir et

leur oster iceluy lien de mainmorte, feur mariage et gens de poêlé et les déclarer

eulx et leurs enfans communs en biens, postérité, naiz et à naistre avec leurs

meix, maisons, biens, chevances et héritages qu'ilz ont et posséderont au dict

Semarey suyvans le dixme antien et accoustumé ([ue le dict seigneur et ses fer-

miers ont accoustumé d'y prendre et percepvoir le dixme chacun an, comme aussy

aux finage de Commarain, SauUe, francs, libres, de franche et libre condition;

(1) Né ÎL CûinmaiiQ, le 6 outobre 1597, do .Tacques-I'raui'ois de Vienne, comte de Cumniariu, et de Fran-

oise «le la MagJeleiue-Uagny. Anselme, Vil, 803.

(2) Mariée en 1G21.
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el les dites charges de la dicte mainmorte, feur mariage et lyens de poété pour

pouvoir estre eulx, leurs enfans communs en biens, habitans, absenz, postérité,

nais el à naisire, succéder, traitter et disposer et faire tonttes choses et actes de

liberté qui sont permises, peuvent faire gens francz, lilires et de franche condi-

tion. Ce que leur avons accordé soubz les offres à nous faictes, de nous payer par

chacun an perpétuellement, trois sclz tournois et une poulie de franchise, par

chacun desdits habitans tenant feu et lieu au dit Semarey. Suyvant quoy, nous

lesdilz seigneur comte de Commarain et dame nostre espouse, de nostre bon gré,

plaine puissance et volonté, afTranchy et manumis, affranchissons et manumet-

tons lesdictz habitans de Semarey communs en biens sus nommez, ensemble

leurs enfans, postérité nais et à naistre, maisons, chevances et héritages, les décla-

rons de telle et semblable condition et franchise comme sont les autres habitans

francs du duché de Bourgongne, sans que nous, ny noz successeurs et ayant cause

puissent à jamais et à l'advenir quereller ny demander aucune chose de biens et

successions d'iceux habitans nos dilz subjectz. ny de leurs hoirs, ayant cause,

enfans naiz et à naistre et postérité d'icculx par vertu et à cause du dict droict de

main morte, feur mariage el gens de poété, ains par iceux habitans, enfans pos-

sédans héritages, nais et à naisire el postérité d'iceux comme gens francs ont

pouvoir, et accouslumé en ce dit duché de Bourgongne. Nous départant pour

nous nosdiclz successeurs et ayans cause de tous droictz el querelle que y pour-

rions prétendre, ny demander en quelque manière que ce^soit à cause de la dite

main morte ftiur mariage et gens de poêlé. Moyennant el parmy ce que les difz

habitans avant nommez tant pour eulv, leurs hoirs, aïans cause, postérité nais et

à naisire perpétuellement, qui tiennent el tiendront feu et lieu au dicf Semarey,

ont promis et promettent nous payer et à noz succcesseurs, ayant cause chacun

an perpétuellement que dict est, trois solz et une poulie de franchise pour chacun

tenant feu et lieu ; lesdictz trois solz payables au jourSainl-Barthelemy el la dicte

poulie au jour Saint-Martin d'hiver. Les premiers termes de payement com-

menceront audit jour prociiain et d'illec d'an en an el de terme en terme à per-

pétuité sans cesser.

En outre les diclz habitans de Semarey, tant pour eulx, leur enfans communs

en biens, postérité nais el à naisire, ont par ceste promis el promettent et seront

tenuz de cy après el à perpétuité cuire leur pain et paste levée en ung fourg

bannal que les diclz seigneur et dame feront construire au dict Semarey en tel

lieu qu'dz adviseront, le quel demeure et demeurera bannal par ceste, sans qu'ilz

puissent cy après faire leur dict pain et paste levée que au dict foarg bannal, à

m. 34
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peine de trois livres cinq solz fl'amentle envers le dici seigneur et dame, leurs

successeurs et ayant cause pour chafjue fois qu'ilz y contreviendront, et de tous

intérêts et despans; le quel fourg sera construit par les dictz seigneur et dame le

quinzième septembre prochain et qu'il sera tenu perpétuellement faire et entre-

tenir icelhiy à ses frais. Au quel fourg, les dictz habitans de Semarey commen-

ceront à cuire leur dit pain cl paste levée et seront tenuziceux habitans leurs dictz

enfans, postérité, nais et à naistre, payer aus dictz seigneur et dame, leurssucces-

seurs et aïans cause ou aux fermiers du dict fourg pour le droict de fournage du

pain qu'ilz cuiront en icelluy, vingt pains ung de plus, le plus du raoings le

moings et à l'équipolent.

Est aussy accordé, que lesdiclz habitans de Semarey, leurs enfans communs

en biens, nais et h naistre, ne pourront vendre, aliéner, ny engager leurs biens

immeubles prcseniz et advenirquelconques [sinon]aux subjectz desdictz seigneur

et dame résidant rière ledit comté de Commarain , ou bien à ceulx de la

baronnie de Chàteauneuf naguères acquise par les dictz seigneur et dame, en

cas qu'il leur demeure, à peyne de nullité de tous conlractz qui en pourront estre

faictz.

Le quel seigneur de grâce spécialle a promis aus dictz habitans de Semarey et

à ses frais, aucthoriser et homologuer le présent contractpardevant Messieurs de

la Cour des aydes. Chambre des comptes et finances du roy à [Dijon] deans

mois prochain, ce faict leur remettra icelluy rôle entre les mains des desdictz

habitans. Lescjnelz néantmoins seront tetiuz à leuis frais en donner la controverse

au dict seigneur.

La quelle redebvance lesdiclz habitans sus nommés du dict Semarey ont par

députés, recongneu, recongnoissent et confessent debvoir à nous ledict seigneur,

comte de Commarain et dame nostre espouse, noz hoirs, successeurs et ayant

cause, et leurs dilz biens, héritages, meix, maisons, chevances hypothéqués

et renduz subjelz à icelle tant pour eux, les absens habitans du dict Semarey,

possédant et qui posséderont héritages en la dite justice et seigneurie, réservant

H nous et à noz dictz successeurs et ayant cause, seigneurs du dict lieu, justice

haulte, moyenne et basse sur les dictz biens, héritages, chevances, meix, maisons

avec tous autres droictz seigneuriaux, fors de la dicte mainmorte et servitutte

condition et gens de poété; des quels meix, maisons, chevances, biens, héritages,

les aulies charges et redebvances à nous dehues sur iceux, tans de cens, rentes,

dixmes, poulies, courvées, grains, droictzde lodz, retenues que avons, quelconques

droiclz et debvoirs seigneuriaux accoustumés payer chacun an, nous serons et à
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iioz diclz hoirs et ayant cause payés comme du passé sans exception, fors du droict

et lien de mainmorte et gens de poété.

Lesfiuclz habitans pourront tenir les fourgs qu'ilz ont dans leurs maisons, de

mesme grandeur qifilz sont, sans que néantmoings iiz puissent cuire pain ny

paste levée aux peynes des esmaudes susdites.

Aus quclz habilans, les dictz seigneur et dame ont accordé de tenir rière le

llnage de Montoillot les héritages qu'ilz y ont de présent de la mesme condition

de mainmorte sans qu'il les en puisse faire déposséder en façon que ce soit, leur

payant les droictz et redebvanees deheus sur iceux annuellement sans néanlmoins

préjudicier à ce qui a esté faict cy dessus pour le faict des biens possédés par le

dict Denys Roy et ses enfans, postérité nais et à naisire. Les maisons du dict Denys

Roy consistant au dict Montoillot en dix chaplz de maison.

Dont ensemble de tout ce que dessus, nous partyes dessus nommées sommes

e( nous tenons pour bien contantes et promettons cliacun de nous eu bonne foy

})ar noz scrmenz, pour ce touchés corporelleaient aux saiucles evangilles de

Dieu es mains du notaire royal soubzcript et soubz l'obligation de tous noz biens,

ceux des dictz absens qui tiennent et (jui tiendront feuz, meix, héritages, biens,

chevance et maisons aus diclz lieux susditz, leurs hoirs et ayant cause présents et

advenir quelconques, que nous avons submis et obligez aux cours du roy et sa

Chancellerie du duché de Bourgongne et à toutes autres, pour par icelles estre

conlrainctz comme de chose adjugée, le présent affranchissement, promesses,

recongnoissances et autres choses cy dessus contenues déclarés, avoir perpétuel-

lement pour agréables, conduire et gaianlir et en paix Faire tenir envers et contre

tous, payer les redebvanees et droictz cy dessus mentionnez sans aller au con-

traire, ains ce que dessus, entretenir de point en point à peine de tous couslz,

dommaiges et intérestz. Renonceans à touttes choses contraires à ces présentes,

mesmement au droict disant que généralle renonciation ne valloit sy l'espéciale

neprécedde. En tesmoing de quoy ilzont requis lescel aux centraux de la Chan-

cellerie estre mis à ceste jjrésente et aux semblables d'icelle. Faicles et passées

au chastel et maison fort du dit Commarain, où le dict seigneur comte faict sa

résidance, par devant moy Jean Seguin, notaire royal gaide notte héiédiltaire

soubzsigné demeurant au dict Commarain, les an, jour et heure avant dictz, es

présence de noble Robert de Carriole, capitaine an château de Chasteauneuf,

M. Claude Default, praticien à Sivry en iMontagne, M. Jean de Vaux, trompette

du roy, M. Charles Darly, chaslelain au dict Commarain, M. Claude Ville, pro-

cureur d'office du dict conté, M. Pierre Thevenot, prêtre chappelain du dicl sei-
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gneur, tesmoins requis, soubz signés avec le dictGenlot, Edmiland Dard, Séhas-

tiea Dard, Pierre Roy. jeune, Claude Dard. Quantin Dard le jeune, Jean Bachelet

le jeune, Edmiland Thunol, Jean Thunot le jeune, Pierre Dard, Claude Dard,

Pierre Bachelet. Les autres parlyes ont dict ne savoir signer, enquis. Ainsy [signé]

sur la rainutte de ceste, comte de Vienne, M. Fauche de Domprey, de Carrière

Gentot, Cl. Dard de Vaux, P. Roy, P. Bachelet, Ville, Pierre Dard, P. Bachelet,

A. Dard, Claude Dard, Esmiland Thunot, P. Dard, Quantin Dard, Chevenot

Dejaulté et Seguin, notaire royal soubsigné. Signé Seguin.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre descomptes de Dijon. Enregistrement des édits et lettres-

patentes. Registre 80, fol. 388, recio.

MENETREUX-LE-PITOIS

Monasteroil, en 1210, avait à cette époque des seigneurs particuliers qui comptent parmi

les bienfaiteurs des abbayes d'Oigny et de Fontenay. Ils précédèrent les Pitois, qui imposèrent

leur nom au village. Au XV' siècle, on trouve les Cressy; Andriette, fille de Jean, porta cette

terre en dot à Claude de la Trémoille, fils de Louis, sieur de Bresche ; leur fille Elisabeth

épousa en 1570 Louis de Jaucourt, sieur de Viilarnoux. Jacques, leur fils, donna cette terre

en dot à Joachim, son fils aine, en le mariant avec Ciorinde de Mathey. Ces deux époux com-

patissant aux misères des habitants du lieu, écrasés sous le poids des redevances seigneu-

riales et surtout d'une double dime imposée par Jacques de Jaucourt en garantie d'un

emprunt de 1,800 livres, et de plus empêchés par la mainmorte de disposer de leurs biens

et de marier convenablement leurs enfants, s'engagèrent à les libérer de cette redevance

et les alTranchirenl de la servitude i)ar la teneur du contrat qui suit. Françoise de Jaucourt,

sœur de Joachim, veuve de Louis de Gueribalde, sieur des Chapelles, devint propriétaire

de celte terre en 1663. Ses héritiers la vendirent en 1675 à Charles de Monisaulnin,

comte de Montai, lieutenant général. Elle resta dans cette famille jusqu'en 1767, époque à

laquelle Charles-Claude de Vichy s'en rendit acquéreur.

Menetreux est une commune du canton de Flavigny.
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Contrat d'affranchissement des habitants de Menetreux-lc-Pitois, par Joaehiin de Jaueourt
et Clorinde de Malhey, sa femme, seigneur et dame du lieu.

1629 (12 juillet).

Au nom de Dieu. Amen. L'an de grâce mil six cent vingt-neuf, le douziesme

jour du mois de juillet, sur les dix heures du matin, au lieu de Mennetreux-le-

Pitois, parroisse Sainct-Valentin, devant l'cglize du dicl lieu, place accouslumée

à faire assemblt^e; furent présens en leurs personnes, hault et puissant seigneur

raessire Joachim de Jaueourt, chevallier, et haulle et puissante dame, dame

Clorinthe de Mather, sou épouse, seigneur et dame du dict Menneireux, La Fo-

rest. Coudez et autres, d'une part. Les*haljitans du dict Menneireux assemblés

au son de la cloche pour Iraicter de leurs aflaires, comparans par Hugues Espery

,

Jean Mongin fds, procureurs sindicqz de la communauté du dict Mennetieux,

François Remuot, M' Jean Veulquin, pialicien, La Vefvre, François Ferment,

tous habilans du dict Mennetreux, représentans la plus grande et saine partie

d'iceux et tant pour eux que pour les autres absens s'il s'en trouve, lesquels ha-

bitans ont dit tous unanimement qu'à plusieurs et diverses fois ils auroient faict

assemblée et en icelle délibéré, résolu et arresté entre eux de supplier leurs diclz

seigneur et dame d'eux s'employer envers hault et puissant seigneur messire

Jacques de Jaueourt, chevallier, conseiller du roy eu ses conseils, seigneur de

Rouvray,Saint-Aundhuy, Sainct-Germain deModéon et affin d'obtenir de luy, s'il

luy plaist de mettre fin et amortir le double disine qui se levé annuellement en

leurs terres emblavées de vingt quatre gerbes l'une et en leurs vignes de vingt

quatre mosles l'une, suivant que plus amplement est faict mention par les con-

tractz sur ce faictz en le rembourceant et faire payement de la somme de dix huit

cens cinquante livres par eux dheue au dict seigneur deRouvray, qui est la cause

pour laquelle il levé le dict double disnie, moyennant quoy ils permettent aus

dicts seigneur et dame de Mennestreux, leurs hoirs et ayant cause seigneurs du

dict lieu de lever et faire lever annuellement et à perpétuité sur les terres cen-

sables au finage du dict Mennetreux qui seront emblavées tant de froment, con-

ceau , orge, qu'avoyne de treize gerbes l'une, après que ledixmc accoustumé
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sera pour ce réservé fie f|nelqiies ferres que iloibvcnt censés en grains à l'ahbaye

d'Oigny et un pelit quanlon contenant environ cinq journaux appelle le champ

Sainct-Valantin, qui ne sont compris au présent traicté.

E'. euniuie dès longtemps iceux haijitans ont rccogneu que la servitude de

niainmorlo à laquelle ils sont nés leur est trop onéreuse et dommageable, leur

apportant tant de sortes d'incommodités; qu'il est impossible les résister ny

comprendre, tant à addresser leurs enfans par mariage que autrement, aflin d'en

estre deschargés de ce pesant faiclz, ils ont supplié et supplient leurs diclz seigneur

v[ dame d'avoir pitié et compassion d'eux et tant obliger s'il leur plait eux et leur

postérité de les rendre de condition franche h prendre annuellement et à perpé-

tuité de chacun feu et ménage la somme de cinq solz et deux boisseaux d'a-

voyne, mesure de Flavigny, à tel jour qu'il leur plaira.

Or est-il que la débounairelé des dicls seigneur et dame les a portés jusque là

que d'avoir pitié de leurs dictz subjectz et ce du voulloir, aucthorité et consente-

ment du dict seigneur de Rouvray leur père à ce présent, et à l'csgard de leurs

deux autres frères absens et affin de leur faire croisire leurs couragi s pour de

bien en mieux faire leui's affaires : Par ces présentes ont promis et promettent

aus dictz habitans leurs subjectz de incessamenl et de jour à autre retirer les

contraclz du dict double dixmo du dict seigueur leur père, leur rendre cassés

et annuliez comme non faict nyadvenir, à faire biffer et rayerions les contraclz

du dict double dixme et sur les minutes et prolhocoiles des notaires les ayans

passés. Seuiblablement leur rendre les contraclz faisant mention des acquitte-

ments faicts aux créanciers divers, desquelz les dictz habitants esloient debleurs,

desquels le dict seigneur de Rouvray debvoit faire les acquittements à leurs libé-

rations. El au regard de la franchise requise par les diclz habitans, les diclz sei-

gueur et dame, en considération de l'amortissement du dicl double disme en

confection de ce tei'rii'r sur leurs terres ceusables deux boisseaux d'avoyne et

cinq solz sur chacun feu tenant au dicl lieu tant pour eux, leurs hoirs et ayans

cause perpétuellement, les deschargent de la dicte servitude et condition demain-

morte, laquelle ils leurs ont levée et ostée tant pour eux que pour leur postérité

avccq promesse de ne les en jamais inquietter en aucune manière que ce soil à

Tadvenir [)Our jouir et user de franchise comme les villes de Dijon, Tallan, Cussy

et autres lieux francs de ce duché deBourgogue, sans toutefois par ce faire préju-

dice ny diminution aucune des autres droiclz seigneuriaux par eux deubz cy de-

vant, sans toucher non plus ny comprendre au susdict affranchissement, kHjuelest

accordé par les seuls habitans el deuieurans dans le lieu et village du dict Me-
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netreu\ ce qui est et (|iii sera terni et possédé par les forains sur tous lesqiielz

les clicts seigneur et clame, leurs descendaiis et ayant cause se réservent le droict

d'agir tout ainsy qu'ils pourroient faire à présent pour le recouvrement des ac-

tions, droictz et redebvances que payoient età quoyesloient tenus ceiix(|ui pour-

roient leur avoir vendu quelque maison ou héritages à demander sur les diclz

forains ainsy que bon leur semblera, les mesmes droi<:lz et charges que payoient

ceux du dictlieu desquels ils auront acquis les biens, soit qu'ils y demeurent ou

non, et à la charge (|ue les dictz forains ne pourront desmolir les habitations des

biens qu'ils achepteront ny en réduire plusieurs en une qu'en payant sy bon

semble aus dictz seigneurs les mesmes droictz et redebvances que payoient les

habitans dudict lieu dont ils auront acquis les biens.

Moyennant (|uoy les dictz habitans ont promis et promettent de payer annuel

lement, et à perpétuité, aus dictz seigneur et dame leurs hoirs et ayans cause

de treize gerbes levées de tous les grains qui seront par eux ensemencés au dict

finagede Mennetreux es dictes terres censables, hormis leschenevay, à la réseive

aussy d'un journal et detny de navette et autres légumes pour chacun feu et mé-
nage, ou ne sera pourpris de terres et pour cest effect monster leurs gerbes de

treize en treize et s'il y en a de plus les mettre séparément et dire avant que de

les charger par trois diverses fois et à chacune d'icelle : Tierçarre à voix inlelli-

gible, selon qu'ils sont tenus de faire en la perception et levée de gerbes <(ui se

lèvent pour les dictz seigneurs en leurs terres taillables, selon qu'il est plus am-
plement rapporté parles recognoissances faites par les dictz habitans des droictz

segneuriaux et transaction sur ce faicte et sera commancé de tous la dicte tierce

aux prochaines moissons à récolte. Et ou quelqunes des dictes terres censables

qui sont maintenant en labeur et qui viendroient ;i estre mise en nature de vinne

la dicte tierce de treize hottes l'une ou de treize paniers l'u ig et sera pavée et

perçue.

Seront tenus et ont promis aussy les dictz habitans de payer aus dictz sei'i-neur

et dame, leurs fermiers ou reteneurs à perpétuité que dict est chacun an et cha-

cung feu et ménage annuellement au Jour de Sainct-Martin d'hiver, la somme de

cinqsolz tournois et deux boisseaux d'avoine bonne, loyalle, mesure de Flavii^aiy,

le tout à peyne des amandes qui sont deubs par les autres droictz seigneuriaux,

sans par ce faire préjudice à l'action que entendent dresser ceux des dictz habi-

tans qui ont beaucoup de terres censables allencontre de ceux qui en ont peu,

pour estre desdommagés et recompensés selon le rôle général faict sur les dictz

habitans non plus comprendre au présent contract les dictes terres d'Oignv et
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(erres Saincl-Valaiilin cy dessus rapportées. Et pour vallider le présent traicté el

affin qu'il sorte effect en tous ses poinctz estant les intentions des parties attendu

que l'a'Jaire est de conséquence, ilz requièrent que le présent contract soit auctho-

risé et homologué par ceux à qui en appartient la cognoissance et y estre faict

tout ce qui est en tel cas requis et nécessaire pour cest effect.

Les dict/ seigneur et dame comme aussy les dictz habilans ont créés nom-
més et constitués leurs procureurs généraux et spéciaux les porteurs et exlii-

Leurs de ces présentes, ausquelz ils ont donné et donnent par exprès, plain pou-

voir et en créer, nommer et constituer d'autres si besoing faict et y faire ce qui se

trouvera eslrc nécessaire pour poursuivre la dicte homologation. Promettans les

dites parties par ces dictes présentes de relever de toutes perles, dommages et

considérations leurs dictz procureurs. Car ainsy a esté faict, transigé et accordé

par et entre les dictes parties dont ils sont contans. Promettans par leurs ser-

mens purement donnée corporellement es mains du notaire soubscript avoir à

jamais pour agréable, ferme et stable le présent contract, sans jamais y contreve-

nir, à l'effect do quoy ils ont respectivement submis et obligé tous et ungs

cliascuns leurs biens, meubles et immeubles présens et advenir quelconques

par la cour de la Chancellerie de Bourgogne et par toutes autres cours royalles

l'une non cessant pour reiionceant à toutes choses à ce contraires pour y estre

contrainctz comme de choses loyallement adjugées pour plus grande seureté à

Valloir de ce que dessus, les dictes parties ont requis et obtenu le scel aux con-

traux de la dicte cour estre mis et inséré à ces dictes présentes, qui sont faictes

et passées pardevaut moy Laurent Perrot, notaire royal el garde notte héréditaire

juré soubzle scel de la dicte Chancellerie, résidante! Darcey soubzsigné en pré-

sence de M° Claude Borthier, prcslre curé de Mennetreux, et honnorable Ri-

chard Naudin, marchand demeurant à Flavigny, tesmoins requis qui se sont

soubzsigiiés sur la minute de cestes avec les dictz seigneur et dame, Veulquin,

Chamereau, Ratusot, Sirot, Jobelin, et Mongin, et quant aux autres habilans ne

scavent signer de ce enquis.

t

Arcliives de la Côtc-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits, lettres-

patentes, etc. Registre I> 81, fui. 65, verso.



SAIiNT-LÉGER-DE-FOUCHERET (YONNE)

Saint-Léger-de-Fouclietcl, patrie du inaréchal de Vaubaii, étail jadis nii prieuré dépendanl

de l'abbnye de Vczelay, qui, en 134o, l'échangea avec le duc Eudes IV. Une autre partie de la

terre était tenue en fief et possédée au commencement du XV" siècle par les Bourbon-Mont-

perroux. .1. de Bourbon la donna en dot à Claude, sa sœur, femme de Guy de Pontailler,

sieur de Tainiay. Les Rolin, les Jaiicourt et les Lugny lui succédèrent. Au XVI» siècle, figurent

les Briquemaut, sur lesquels elle fut saisie pour cause d'hérésie, confisquée et comprise dans

la portion domaniale, qui, après avoir été engagée vers ISi'iàP. Bourgeois, grenetier au grenier

à sel de Semiir, cessionnaire d'Et. Châtelain, fut revendue en 1.~)'J6 et 101)8 à Charles, comte

de Choiseul-Praslin, en lG-22 à Guillaume Bourgeois, baron d'Origny, et en 1633 ù Elisabeth

Le Charron, sa veuve. Marguerite Bourgeois d'Origny porta cette terre dans la maison Du
Chalelet. Ses héritiei's l'aliénèrent en 1701 à GuySallier, conseiller au grand conseil, qui la

revendit en 1700 à Hélie de Sercey, dont le fils Jean-Jacques la céda en 1771 ;\ Louis-Marie-

Cécile de Saint .Maure, seigneur de Ruei'e, arrière-fief de Saint-Léger.

Les habitants de Saint-Léger doivent leur afiVanchissement à Elisabeth Le Charron, veuve

de Guillaume Bourgeois, chevalier, gentilhomme ordinaire de la Chambre du roi, conseiller

d'État, maître de cmp, gouverneur de Semur, baron d'Origny, Fley, Crépy, Montachon et

Sainl-Léger-de-Foucheret. Cette dame, est-il dit dans le contrat du 22 novembre 1634, vou-

lant le repos et le soulagement de ses sujets de Saint-Léger, les « munumit et affranchit, eux,

leur postérité et leurs biens, du lien et servitude de la mainmorte, » voulut qu'ils jouissent

des mêmes franchises que les bourgeois des villes du duché, sous la condition de payer chacun,

outre les l'edevances accoutumées, le jour de Saint-Etienne, la somme de S sols, une poule et

un boisseau d'avoine ù la mesure de Rouvray.

Contrat reçu Cl. d'Argilly, notaire à Rouvray, inséré dans le registre des afTranchisse-

ments. .\rchives de la Cûte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. B 80, fol. 430, verso.

MESMONT

Magnus Mo7is, d'origine gallo-romaine, après avoir été du VI" au XP siècle le chef-lieu d'un

des pdf/i de la Burgoudie, devint sous le régime féodal un sim|)le fief de la bai'onnie de Som-
bernon. L'abbé de Saint-Bénigne de Dijon en possédait une partie, qu'il céda en 1238 au duc

Hugues IV, qui l'inféoda ;\ son tour. Peut-être était-ce la portion de la seigneurie qui, en

1517, appartenait à liuguette de Courcelles, femme de Guillaume de Chatenay, et qui fut bien-

tôt annexé au restant du fief; car nonobstant la vente de la seigneurie entière de Mes-

mont,que Claude de Bauffremont , évêque de Troyes , baron de Sombernon, vendit à J.

Chapelain, vente bientôt annulée, Mesmont n'eut plus d'autres seigneurs que ceux de Som-
bernon.

III. 35
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En 1637, les habitants de ce village étaient encore de deux conditions différentes. Il y avait

d'un côté les francs ou anciens aftVanchis, sujets à la taille, mais exempts de corvées; de

l'autre les mainmorlables, soumis au formariage.

Or, comme les premiers ne pouvaient acquérir les biens de ceux-ci sous peine de désistance,

et qu'il était défendu aux derniers d'en disposer sans la permission du seigneur, les alliances

entre gens du môme village étaient devenues impossibles, car toute infraction donnait lieu à

d'interminables débals devant la justice seigneuriale. C'est donc pour y mettre un terme que

les uns comme les autres sollicitèrent du seigneur leur placement sous la même condition, ce

que celui-ci, largement indemnisé de ce qu'ils lui abandonnaient en échange, s'empressa de leur

accorder.

DXX

Conlrnl (ratTranciussement des habitants de Mesmont, par Noël Hrulart, cuiiseillcr d'État,

lianiii de Sombernon.

1637 (.21 mai).

L'an mil six cent trcnle-sept, lejeudy vingt uniesmejour du mois de may après

midy, furent présens en leurs personnes les cy après nommez, scavoir : Laurent

Mignard, Gérard Roux, Esmilland Laborey le jeune, Guillaume Mignard, Nicol-

las Allaisot, Jean Laborey, Toussainct Laborey, André Laborey, Germain Mortu-

reux, Claude Laborey le jeune et Claude Millière , tous habilans de Mesmont,

assemblés en corps de communauté, lesquelz faisant et représentant la plus

grande et saine partye d'iceulx et soubz promesse de faire raliffier et appreuver

le tout du contenu cy après aux absens si aucuns sont, deans huit jours pro-

chains à peine de tout inlérests et despens. Lesquelz habitans susdiclz pour la

considération de leurs désavantages causés par la diversité des conditions que

sont en leur communauté, les uns estant mainmortables privés de la faculté

de cette liberté d'habitation et de celle de leurs mariages; les autres francs, privés

de la faculté de tenir en leurs desfroits des héritages de mainmorte, pour la dé-

sistance desquclz ilz sont jonrnellement appeliez en justice, aussy que la taille

qu'ilz doibvent est solidaire et n'ont les mesmes droits de paslurage dans les bois

de Bergille que les autres habitans mainmortables et quoy qu'ilz soient exempts

des corvées de charrue, néanfmoins les uns et les autres sont intéressez par les

diversités desquelz ils ont unanimement supplié messire NoëlBrulard (1) conseil-

(Ij 11 était fils puiué de Denis Brulart. premier présideul au par'eineut de Dijon, et de Madeleine Henne-

quin. 11 épousa Charlotte, fille de Philippe Baillet de Vaujreiiaut, président au parlement de Bourgogne, cé-

lèbre par le rôle qu'il joua durant les guerres de la Ligue. Noël Brulart mourut sans enfants.
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1er du roy eu ses conseils d'Estat et privé et niaitre ordinaire des requeltes de son

hostel, seigneur et baron de Sombernon du dict Mesmontet Remilly et enpartye

de Mallain indivis Savigny, de bîs vouloir desciiarger et réduire tous soubz une

mesme condition, niesmes charges et droits, uniformité de taille, oster la solida-

rité de celles assignés sur les héritages de franche condition et faisant un bloc

de tout ce qu'ilz doibveut argent et espèces, esvalluez par les prudliommes à ce

appelez et distraitz les domaines du dict seigneur et ceux donnés pour la fonda-

tion de la chapelle oratoire du chastel du dict Sombernon, faire le rapporte-

mentdes deniers à quoy le tout pourra monter sur tous et un chacun des autres

héritages de quelque nature qu'ilz soient riere le dict linage deiMesmonl, suivant

qu'il est plus amplement contenu par les mesmoires qu'ilz en ont dressés par

leurs conseils et se recognoist par les divers traictés qu'ilz en ont eu avec le dict

seigneur, leur seigneur depuis six années en ça ; mesme à raison de la taille so-

lidaire de huict livres douze iolz obolle pour le répartement de laquelle les te-

nanciers dos dictes assignaux csloient sur le point d'entrer dans de grands pro-

cès desquels il esloit difficile d'eu sortir (ju'à très grands frais, qui eussent

excédé ceux à faire pour l'arpantage général du dict finage. Pour parvenir à

l'exécution des propositions faictes pour la réduction de la dicte communauté

soubs une mesme condition, offrant lesdiclshabitans en récompense des remises

avant dictes, lesquelles ilz demandent au dict seigneur de s'obliger outre les charges

anliennement portées par les terriers de la dicte seigneurie de Mesmont, argent

et espèces réduilles, d'ajouster sur chacun journal de terre et soipture de prey

la somme de trois deniers ; sur chaque ouvrée de vigne un denier ; faire chacun

an par ceux qui auront charrue à telle saison que choisira le dict seigneur une

corvée de charrue; par tous ceux tenant feu, faire chacun an en telle saison qu'il

plaira au dict seigneur une corvée de bras, comme encore lui payer par chacun

tenant feu chacun an à tel jour qu'il plaira au dict seigneur une géline et en

outre à chacun jour de feste Sainct-Martin chacun an, une mesure d'avoyne.

Soubs lesquelles conditions ils requièrent estre deschargez de leurs antiennes

tailles, censés et redebvances quelconques contenues es anciens terriers de la dicte

seigneurie.

A quoi le dict seigneur Brulard inclinant eux, ouys sur leurs difficultés à di-

verses foys pour les favorablement traicter, est demeuré d'accord au regard des

mainmortables de les descharger soubs le bon plaisir du roy comme par effect

il les descharge par la présente de la dicte condition de mainmorte pour dores-

navant estre réputés francs de la mesme condition que les autres de ce duché,
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avec pouvoir de tester, faire tous contracts qu'ilz adviseronl, habiter ou bon

leur semblera sans hazard d'escheutto, de laquelle ilz demeureront deschargés

comme de toutes les autres servitudes des mainmortables.

Et au semblable il laisse aux francs la liberté de pouvoir acquérir des héri-

tages en tout le finage de Mesmont sans la crainte de la désistance, les décharge

de la solidarité de leur taille h l'advenir aux conditions qui sont cy après décla-

rées comme eucores leur cbampoy dans les bois de Bergile. Ce qui a esté ac-

cepté [lar les dicz habitans de l'une et l'autre des conditions.

Et ensuite le calcul faict de toutes les charges debeues au dict seigneur tant

par les francs que mainmortables rapportés es antiens terriers de Tune et

l'autre des seigneuries argent espesses, énoncés suivant le procès verbal en

dressé; desduit le prix des assignaux possédés par le dict seigneur, doivent sup-

portés faisant annuellement la somme de trois livres dix huict solz montant les

dictes charges à la somme de quatrevingt livres huit solz une obolle.

Et tout le finyge de Mesmont suivant les déclarations représentés par chacun

des dictz habitans tant en leurs noms que comme métayers des forains y possé-

dans héritages suivant l'appointement rendu en la justice du dict Sombernon

le 1637, distrait le domaine du dict seigneur, ceux que sont de

l'assignai de la taille habonnée de un sol deheue au chapelain de la chapelle

oratoire de l'hoslel du dict Sombernon au jour de Saincl-Remy à peyne de sept

sols d'amande contre chacun des dictz habitans. ny ceux qui sont compris es

déclarations baillées par les habitans qui devant au proffit du dict chapelain et

ses successeurs se treuvent monter savoir :

Le journal pris pour douze vingt perches ; — les preys à la quantité de ;

— la soiplure prinse pour dix-huit vingt perches ;
— et la vigne à la quantité

de huit ouvrées faisant le journal et la dicte ouvrée quarante-cinq perches.

Sur lesquelz héritages avant di(z ayant esté répartis par les diclz prudhommes

nommés à ce faire la dicte somme de livres adjoutée à icelle suivant les

offres des ditz habitans les trois deniers sur chacun journal et sbiptures et le

denier sur chaque ouvrée de vigne faisant ensemble la somme de livres, ont

déclaré que chacun journal de douze vinglz perches doibt porter pour sa (aille

de chacun an la somme de — Chaque soipture de prey de dix-huict vingtz

perches doibt porter pour sa taille chacun an la somme de — Et chaque

ouvrée de vigne de quarante-cinq perches les huit faisant le journal pour sa

taille de chacim an la somme de Ce qui a esté arresté et accepté tant par le

dict seigneur que habitans assemblés en corps de communauté ausdiclz noms.
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lesquels ont promis et se sont soubmis et obligés payer sur chacun journal et

soiplurede prez et ouvrée de vigne qu'ilz tiendront respectivement cbaciui an au

jour de feste Saint-Berthelomy apposlre la dicte taille rapportée par lesdiclz pru-

dhonimes portent la dicte retenue amende et tous autres droiclz seigneuriaux. Et

moyennant la dicte obligation le dict seigneur les a déchargés de toutes les

autres tailles, argent ou espesses, censés et redebvances quelconques contenues

par les anciens terriers comme confuses dans le présent Iraicté et encore de la

solidarité de celle de huit livres douze sols assi";nées sur les hérilaaes de la dicte

franchise. Déclarant le dict seigneur qu'il se contente de celles des héritages

possédées par chaque particulier suivant la recognoissance qui en sera remise

pardevcrs les officiers, par chacun d'eu.x en exécution du préseid traité, ce qui a

esté accepté par lesdits habilans à charge que chacun d'eidx tenant charrue,

demie charrue ou bestial de traict fera chacun an au dict seigneur en telle saison

de l'année et jour qu'il voudra choisir une corvée de charrue selon qu'il sera

arresté. Chacun tenant feu audit lieu de quelque condition qu'il soit, fera chacun

an une corvée de bras et telle jour et saison qu'elle lui sera demandée par le dict

seigneur. Et en outre chacun tenant feu au dict Mesmont de quelque condition

qu'ils soient payeront chacun an à tel jour que le seigneur voudra une geline.

Et en outre au jour de feste Sainct-Martin d'hivert une mesure d'avoine payable

au chastel du dict lieu à peyne^de trois livres cinq sols d'amande contre chacun

des contrevenans à défault de payer deans huitaine, aprè.s les diclz huit jours.

Les dictes conventions et accord faits et acceptés respectivement, à la cliar"c

que chacun des habitans dudict Mesmont sera tenu délivrer an greffe delà baron-

nye deans un mois à compter du jour du présent contract à ses frais la déclara-

tion des héritages qu'il possédera pai- confins, recognoistre les charges avant

dictes, promettre et s'obliger pardevant le notaire qui à ce faire sera nommé au

payement d'icelles sans qu'il soit permis à personnes quelconques de quelque

condition qu'elles soient de tenir cy après héritages rière le finage du dict Mes-

mont, s'il n'y réside ou qu'il n'en ayt l'expresse permission et par escript du dict

seigneur, ains contraincts, à deffault qu'ils ayent icelle de se désister des héri-

tages qu'ils posséderont comme ils l'eussent peu estre auparavant le présent

traicté; ce qui aura lieu en tous cas excepté en ceux de mariage avec les forains

auquel seul les contractans pourront donner en faveur d'iceux leurs héritages

sans besoin de permission; à condition toutefois de n'en pouvoir acquérir

d'autres, sinon qu'ils vinssent résider sur les lieux ou qu'ils en obtinssent la dite

permission.
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Et pour esvilcr aux fraufles qui se pourront faire en exécution de la présente

clause, seront tenus les mariés un mois après leurs contractz et dans pareil temps

douaire ayant lieu, faire enregistrer au greffe de la Laronnye leurs contractz,

ensemble les déclarations des héritages donnés en dot, au subjets du douaire à

peyne le cas eschéantà défault desdicts enregistrement, estre poursuivis pour se

désister de la jouissance d'iceux, sinon qu'eux ou les ayant cause d'eux vinssent

demeurer sur les lieux ou obtinssent la permission de les posséder.

Moyennant les choses avant ditles outre les remises cy devant faictes, par le

dict seigneur aux dicis habifans ausquels leur est accordé que ou ledict seigneur

réduira en haute fusiaye les bois de Bergillc de pouvoir y faire pasturer leur

bestial gros et menu pendant la vaine pasture et en tems de vive pasture ny

pourront faire pasturer leurs bestiaux quelconques. Laquelle s'entend depuis le

jour de feste Sainct-Michel jusque à la feste Sainct-André, à peyne de trois livres

cinq sols d'amande pour chacune fois qu'ilz y seront treuvés dommages et inté-

reslz du dict seigneur et où il demeureroit en bois taillis ne pourront y faire pas-

tnrci leurs bestiaux après la qiiaric feuille, ainsy rpi'il est accduslumé.

El pour seurelè do la quolilé des dites tailles ainsy réparlyes et empescher

les fraudes qui se pourroient faire es déclarations qui seroit baillées par les

dicts habitans, est accordé que chacun d'eux sera tenu affirmer icelle pardevant

le bailly ou son lieutenant de la dicte baronnye; et oi!i il se trouveroit aulcune

obmission ou récellation d'héritaiges, soit en celles des propriétaires d'iceulx, soit

en celles que les mestayers donneront pour leurs maistres, preys, terres et vignes,

est accordé au regard des propriétaires que les héritages par eux obmis ou

recellés appartiendront au dict seigneur sans répétition pour quelque cause que

ce soit pour en faire son proffit comme de sa propre chose et au regard des mes-

tayers tenus payer au dict seigneur en leur privé nom pour chacun journal obmis

ou recellé la somme de cent solz sans répétition à l'encontre de leurs mestairie

sinon qu'ils eussent signé leurs déclarations.

Et vu après le répartement de la taille sur les déclarations données, il se trou-

veroit moindre somme que celle deheue au dict seigneur, est accordé que les

dictz habilans luy payeront trente solz d'un sol, et au réciproque- où il y auroit

plus grande somme le dict seigneur sera tenu les en rembourser sur le mesme

pieil pour estre employés au proffit de la dite communauté.

Toutes les quelles conditions, déclarations et accords sus dictz, le dict seigneur

et habitans sus diclz ont respectivement promis et se sont obligés entretenir de

point eu [)oiul, sans y contrevenir et pour la sûreté d'iceux le dict seigneur a
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obligé tous ses biens préseiis et advenir et les dictz habitans leurs corps et biens

aux cours du roy et de sa Chancellerie du duché de Bourgongne et ij tous autres

qu'il appartiendra. Renonceant à toutes choses contraires aux dictez présentes,

qui furent faicteset passées au chastel du dict Sombernon pardevanl nous notaire

royal soubsigné demeurant au dict lieu, présents maislre Claude Bertrand, gre-

netier pour le roi au grenier et à la chambre à sel de Pouilly et Vitleaulx, Fran-

çois Martin, prebtre chapelain à la chapelle oratoire dudit chastel du dit Som-

bernon, Philibert et JMarc Mallardot, père et fils, maistresmaresciiaulx demeurant

audict lieu, tesmoings requis, lesquels seigneur, Martin, Bertrand Millière, Legier,

Laborey, Claude Laborey le jeune, Jean et Germain Mortureux, Allaizot et Mal-

lardot père se sont soubsignés, et ont dit, les dilsMignard Proux, Esmiland Labo-

rey, Jean Laborey, André Laborey, Toussaint Laborey et Mallardot (ils ne

scavoir signer enquis. La minutte est signée Brulart, Legier, Laborey. T. Mil-

lière, J. Mortureux, Laborey, N. Allaizot, Bertrand Martin, Claude Laborey,

Germain Monlureux, Derepas, notaire.

Arcliives de la Côte-d'Or. Série E. Féodalité. Baronnie de Sombernon. — Chambre des

comptes de Dijon. Enregistrement des édils, lettres-patentes, etc. Registre 81 , foi. 54,

verso.

VILLAINES-LES-PREVOTES

Villanis, Villanes-les-Prootes, fut d'abord un fief relevant de la terre d'Époisses et ayant

des seigneurs particuliers ijui comptèrent, au XYIII" siècle, parmi les bienfaiteurs de l'abbaye

de Fontenay. Il échut au XV' siècle à Pierre de Bautfremont, comte de Charny, qui le réunit

à .sa baronnie de Montfort, dont il ne cessa pas de faire partie. Phiiiberte, sa petite-fille,

épousa Jean de Chalon, prince d'Orange. Son fils Philibert légua Montfort à son neveu, René

de Nassau, d'où il passa au célèbre Guillaume de Nassau, prince d'Orange; Amélie, sa fille, le

porta dans la maison des Deux-Ponts, d'où il .sortit en 1681, par la vente qu'en firent les

héritiers de Louis-Casimir, prince palatin du Rhin et duc des Deu.\-Ponls, ;\ Anne de Souvré,

veuve du marquis de Louvois. Leur fils, le marquis de B irbesieux, en hérita, et Marie-.Made-

leine Le Tellier, sa fille, femme du duc d'Harcourt, le vendit en 1730 ù Frédéric de la Forêt,

sieur du Pré. Après sa mort, arrivée en 1732, sa veuve le laissa à ses trois filles, Mesdames

de Ruffey, de Siffredy et de Tenarre, qui le vendirent à leur tour en 17^8.
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DXXI

C.ontiat (ralli-aiichisseiiient dBS habitants de Villaines-les-Prevôtes, par Frédéric-Casimir, prince

palatin du Khin, et Amélie d'Orange-Nassau, sa femme, seigneur et dame du lieu.

1640 (septembre).

Au nom de Dieu, Amen. Commil soit que les habitans du village de Vilaine-

les-Prevottes déppendaut de la baronnie de MoiiU'orl soient maininorlables en

tous les cas de la coustume du duché de Bourgongne, ayent dès longtemps désiré

csire affranchis en leurs personnes et biens du lien et servitude de la dite main-

morte et treuver moyen de eux faire descharger du droicl appelé année et corvées

(ju'ils doibvent annuellement, ensemble du droict de bannallilé appartenant à

la seigneurie du dict Montfort sur la rivière en ce qui est du fiuage du dict

Vilaine à la réserve deTescluze, ensemble d'ung autre droict dlieu sur les petitz

iburgs destinés pour cuyre les pastes sallées seuUeinent comme tlans, tartres,

gâteaux et pâtés, pour raison de quoy chacun habitant est obligé payer chacun

an un Ijlanc vaillant cinq deniers, comme aussy estre réglé h une cottilé pour

les corvées que sa seigneurie levoit sur eux à volonté chacun an ainsy qu'il se faict

sur les autres villages de la dicte baronnie esgalement corvéables et mainmor-

tables. aflin d'eux rédimer de plusieurs difOcultés qui naissoient ordinairement

de la recherche des choses sus dictes, sans pour ce comprendre au dict trailté

et affranchissement les forains tant présens qu'avenir qui tiennent et tiendront

des biens des village et Ihiage du dict Vilaine, lesquelz forains les diclz habitans

désirent demeurer eu mesme subjession de la dicte mainmorte et droict de

désistance qu'ilz estoieut avant icclluy affranchissement. A ce subject les dictz

habitans par délibération prise en assemblée commune volontairement faicte

entre eux auroient faict suppliei- très humblement, puissant piànce Frédéric

Casimir, prince palatin du Rin, duc de Juliers, Cleves et Borgnes, conte de Vel-

deutz, Spouhin, Ravensbourg, Rawestin, Calesnelle, Bouguen, Dictz, Uxeu-

dein, eî puissante princesse son espouze Amélie (I), princesse palatine du Rhin,

duchesse en Bavière, Juliers, Cleves et Bei'gues, née princesse d'Orange, conlesse

(1) Plus parliculièrcment connu sou3 le titre de palatin île I.an3ill)ers. 11 (Mail ni le 10 juin 15S5 de Jeau le

jeune, duc de IJavière et Deux-Ponts et de Madeleine de Glèves. 11 mourut le 20 septembre 1645.
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de Nassau (1), baronne du dict Montfort qu'ils leurs plust les admettre et recep-

voir au dict affranchissement en les deschargeantdcssusdicls droiclz seullement,

soubz offre pour 1 advenir et à perpétuité de leurs doubler annuellement la taille

seigneurialle de six vingt quatre livres que doibvent les dicts liabituns et la rendre

faire valloir et payer chacun an au jour de Sainct-Barthelemy de deux cens

quarante huit livres tournoiz; plus par chacung feu chacune année au jour de

Noël une poulie et pour les corvées aussy chacune année lors qu'ils en seront

requis deux corvées par chacune charrue et pour ceux qui n'auiont poinct de

charrue deux corvées de bras, le tout à peyne de sept solz d'amande et de tous

interests et despens contre les refuzans ; ce qu'ayant esté accepté par les dictz sei-

gneurs et dame princesse et prince pour faire plaisir aus dictz habitans et les

soullager. II est que ce jourd'huy du mois de septembre mil six cens qua-

rante, au chastel du dict Montfort après midi pardevant Bernarbé Collet, notaire

gardcnotte et tabellion royal héréditaire eu la chancellerie du duché de Bour-

gongne à présent résidant à Mussy-La-Fosse, personnellement ont comparus les

dictz seigneur et dame, mesnie la dicte dame princesse de l'auclhorité du dict

seigneur prince son espoux d'une part; les dictz habitans par Vincent Convers

et Philibert Fantain, sindicqz, Hugues Bourgé, Jean Bordenat, Jean Quarré

Massou, Chrestien, fils de Vincent Muriot tant pour eux que pour les autres

habitans absentz pour lesquelz ils se sont faict fortz avec promesse de les faire

rattiflier incessamment à peyne de tous despens, dommages et inlerrestz d'autre

part. Lesquelz seigneur et dame prince et princesse et les dictz habitans ont traitté

et accordé ce qui s'ensuit :

Qu'iceux seigneur et dame ont affranchi, deslivré et mis, affranchissons, dé-

livrons et mettons hors de la dicte servitude et lien de mainmorte les dictz habi-

tans de Vilaine pour eux et leurs postérités, née et à naistre à perpétuité comme

aussy leurs biens présentz et à adveuir pour estre et demeurer à jamais iceux

habitans et leurs postérités de franche et libre condition comme sont les habi-

tans des villes de Dijon, Seniuret autres villes de ce duché de Bourgongne, non

compris en cesl affranchissement les forains qui tiennent ou tiendront cy après

des biens aus diclz village et finage de Vilaine contre lesquelz demeurent réservé

la seigneurie du dict Vilaine les mesmes droilz soit de mainmorte, désistance ou

autrement qui estoient ou pourroient eslre allencontre d'eux, tandis que le dict

Vilaine estoit de la dicte condition de mainmorte et sans que pour quelque

(I) Amilie de Nassau, dame de Monltort, fille de Guillaume IX de Nassau, prince d'Oraage, et de Charlotte de

Bourbon-Jloutpensier, sa troisième femme. Elle mourut le 20 septembre 1645.

III. 36
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raison que ce soit il puisse eslre loysible aus dictz forains tenir ou pos-

séder aucuns biens, sinon à ceux ausquels il en a esté donné permission cy

devant.

Davantage, leurs dictes altesses ont deschargé et deschargent les dictz habi-

tans pour eux et les leurs à lousjours du dict droict apellé année et courvée,

excepté qu'il continuera pour le reste de temps de l'admodiation en faicte à Claude

Gourrier du dict Vilaine.

De raesme les quittent et dcschargcut du dict blanc deheu pour les pelitz

fourgs et de la bannallité de la dicte remise, sauf et réservé aus dictz seigneur et

dame pour leur estre particulier la portion de la grande escluze qui est au finage

du dict Villaine.

Moyennant quoy les dictz habitans présens et advenir payeront et feront le

doublement de la taille en la forme précitée pour la rendre de deux cens qua-

rante huict livres tournoiz payable au jour de Sainct-Berthelemy, dont le premier

terme et payement se fera au dict jour mil six cens quarante un et ainsy conti-

nuer d'année en année à perpétuité.

Donneront par chacun feu etmesnageau dict seigneur du dict Vilaine chacune

année au jour de Noël une poulie bonne et valable, le premier terme et payement

eschéant au dict jour prochain et ainsy continuer h lousjours le dict affranchisse-

ment ou payement à peyne de sept sols d'amande contre chacun deffaillant et à

deffault de bailler la dicte poulie au dict jour de Noël, payeront cinq solz pour

icelle au choix du dict seigneur.

Et pour toute corvée lorsque les dicts habitans en seront requis, est accordé que

chacun laboureur labourant d'une charue feront pour chacune charue chacune

année deux corvées de charues et ceux qui n'auront charue entière, ains seront

associés avec quelque autre feront à la mesme raison et pour les autres habitans

non laboureurs n'y lenantz charue, feront chacun an chacun deux corvées de bras

quand ilz en seront requis à mesme peyne de sept solz d'amande et oh les dictz

jours de charues ne seroient faictz, sera au choix du dict seigneur de les faire faire

ou prendre dix solz pour chacun jour et pareillement pour la corvée de bras

quatre solz, faisant lesquelles corvées le seigneur nourira les dictz habitans qui

les feront.

Demeurant au pardessus sauf et réservé à la dicte seigneurie tous autres droictz

seigneuriaux, mainmorte, escheues, censés et redebvances non comprises ny

rapportés au présent traitté, duquel traitté les dictz habitans seront tenuz inces-

samment faire deslivrer la grosse à leurs frais aus dictz seigneur et dame, prince
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et princesse. A laseurté entretenement et accomplissement de ce que dessus, les

dictes parties obligent respectivement leurs biens prcsentz et advenir par la Cour

de la chancellerie du duché de Bourgougne et touttes autres royalles qu'il appar-

tiendra, mesmeles dicts habitans solidairement l'un pour l'autre ceux de la dicte

communauté. Renonçant à l'ordre de. division et de discution, et les dictz sei-

gneur et dame, et iceux habitans à toutes choses contraires aux présentes qui ont

esté faictes et passées en présence de maistre Daniel Géliot, greffier en la dicte

baronnie de Moutfort, demeurant au dict Mussy-la-Fosse, Nicolas Bourge et

François Chouard, laboureurs demeurant à Viserny, tesmoins requis et soubzsi-

gnez avec les diclz seigneur et dame prince et princesse, Hugues Bourgé etChres-

tien Muriot, les dicts Vincent Convers, Piiilibert Fautain, Jean Quarré et Jean

Borenat ayans déclaré ne savoir signé enquis. Releu.

La minutte signée, Frédéric Casimir, prince palatin, Amélie, princesse

palatine, H. Bourgé, Chrestien Muriot, N. Bourgé, F. Chouard, Geliot, et je

ledict notaire.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits,

lettres-patentes, etc. Registre B 81, fol. 94.

GISSEY-SUR-OUGHE

Juniacus est un des plus anciens villages de la Cûte-d'Or. Il fut donné au VI' siècle par Con-

tran, roi de Bourgogne, à l'abbaye de Saint-Bénignede Dijon, qui perditcette possession durant

les troubles qui accompagnèrent la formation du régime féodal. Gissey devint alors une dé-

pendance de la baronnie de Marigny-sur-Ouche, laquelle, après avoir eu des seigneurs de ce

nom, advint aux ducs de Bourgogne, dont l'un d'eux, Robert II, l'échangea en 1298 avec les

deux frères de Frolois; Hugues V.son fils, confirma cette transaction en 1311. Des Frolois, la

baronnie passa par alliance aux Montaigu, aux Rochechouart, aux Vienne, aux Fuligny-Da-

mas. Paris de Montmartel l'acquit en 1766 et la laissa à son fils Louis-Joseph Paris, marquis

de Brunoy.

Les habitants de Gissey doivent leurs franchises h Charles de Vienne, comte de Comraarin,

lieutenant général au gouvernement de Bourgogne, et à Marguerite Fauche de Domprey, sa

femme, qui, satisfaisant à la requête de leurs hommes, leur octroyèrent l'abolition de la main-

morte et des servitudes qu'elle entraînait à sa suite.
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DXXII

(Contrat d'affranchissement des habitants de Gissey-siir-Ouche, par Charles de Vienne,

comte de Commarin, et Marguerite de Fauche-Domprey, sa femme.

1640 (10 novembre).

Au nom de Dieu, Amen. Soit-il, l'an de grâce mil si.Ycens quarante, le di.xiesme

jour du mois de novembre, sur environ l'heure de midy, ont comparus en leurs

personnes, Laurand Sirandré, Jacques Joly, procureurs de la communaulté de

Gissey-sur-Ouche et maitre Jean Baudoicliot, notaire royal au dit lieu, pro-

cureurs spéciaux des habitans du dit Gissey par procuration du douziesme oc-

tobre dernier, ratifriéc et apreuvée le quatorzicsme du dit mois d'octobre et

septiesme du présent mois de novembre par devant Seguin, notaire royal d'une

part.

Hault et puissant seigneur messire Charles de Vienne, comte de Commarin (1),

chevalier des ordres du roy, conseiller en ses conseil/, d'Eslatet privé, son lieute-

nant général au gouvernement de Hourgogne, héritier testamentaire de feu mes-

sire Philippes de Rocbechouart, en cesle qualité seigneur et baron des barounyes

de Couches et Marigny-sur-Ouche, du dict Gissey, Sainct-Perruze, et haute et

puissante dame, dame Marguei'ite Fauche de Domprey (2), son espouse et com-

pagne de l'aucthorité d'icelluy l'auctorisant, quant à celesquelz Sirandré et Joly,

procureurs de la dicte communaulté de Gissey, Baudoichot, notaire, procureurs

spéciauLx desdictz habitans, tant en leurs noms que desdictz habitans de Gissey,

leurs j'emmes et enffans, postérité, nez et à naistre dénommés en la dicte procu-

ration cy dessus énoncée et ratifficalion d'icelle qui sera insérée à la fin du pré-

sent conlract, ont humblement supplié et requis lesdictz seigneur, comte de

Commarin et la dicte dame Marguerite de Domprez, son espouze et compagne,

tant pour eux que Messieurs leurs eniTans, postérité, nés et à naistre, vouloir

affranchir les habitans du dit Gissey-sur-Ouche dénommés en la susdite procu-

ration et ratiffication d'icelle, les descharger et délivrer à l'advenir de la servi-

(1) Charles de Vienne était fils aîné de Jacques-François, comte de Commarin, et de Françoise de La Mag-

deleine Ragny.

(2) Mariée eu 1(;21.
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tude de main morte, feur mariage, gens de poêlé et tous autres droiclz et ser-

vitude, en quoy les dictz habitans sont tenus et oltligés jusques à présent, et les

délivrer eux, leurs femmes et enffans, postérité naiz et à naistre, avec leurs meix,

maisons, biens, preiz et terres qu'iiz ont et posséderont Hère le village, finagc et

territoire du dit Gissey, franz, libres de franche et libre condition , exempts de

mainmorte, feur mariage et autres servitudes, }iour pouvoir entre eux leursdicles

femmes, enffans, postérité, nés et à naistre, succéder, traicter et disposer, faire

toutes choses et actes de liberté qui sont permises et peuvent faire gens francz,

hbres et de franche condition et user de la dicte franchise comme les bourgeois

des villes de Dijon, Beaune, Clifdon et autres villes, bourgs et bourgades et vil-

lages de ceste province et duché de Bourgongne, comme encore ceux possédans

biens au dit Gissey, finage et territoire qui useront de la mesme franchise, liberté

et autres privilèges que les habitans du dit lieu.

Suivant quoy, lesdiclz seigneur comte de Commarin, seigneur du dit Gissey-

sur-Oucbe, dame son espouze, tant pour eux que Messieurs leurs enffans aus

quelz ilz promectent faire ratiffier ceste quant ilz seront en eage, de leur plain

gré et libre volonté, ont affranchy, manumis, affranchissent et manumeclent et

affranchissent les habitans du dit Gissey-sur-Ouche et leurs personnes femmes et

enffans dénommés en la dite procuration et ratiffication, postérité, nés et à

naistre, et autres possédans biens audit Gissey, finage et territoire, meix, maisons,

jardins, vergiers, preys, terres, chenevières, sans aucune réserve et à perpétuité

de la dicte condition de mainmorte, gens de poeté, feur mariage et tous autres

droictzet servitudes à cause de la dicte main morte, fur mariage et gens de poeté,

en quoy les dictz habitans sont tenus et obligés jusqu'à présent, sans que les

dictz seigneurs et dame son espouze. Messieurs leurs enffans, successeurs, hoirs

et ayans cause puissent à l'advenir et à perpétuité demander, ny répéter aus-

dictz habitans dénommés en la dicte procuration et ratiffication d'icelle eux leurs

successeurs, enffans, postérité nés et à naistre lesdictz droictz de mainmorte,

gens de poeté, fur mariage et tous autres servitudes à cause de la dite main morte,

feur mariage et gens de poeté, pour jouir par les dictz habitans de Gissey résl-

dans et possédans biens aus dictz lieux, finage et territoire de la dicte franchise,

comme les habitans des villes de Dijon, Beaune, Nuis, Châlons, bourgs, bour-

gades et autres heux de ceste province et duché de Bourgongne, tant pour eux que

Messieurs leurs dictz enffans, successeurs et ayaus cause, de demander aucune

chose ausdiclz habitans de Gissey dénommés en la dicte procuration et raliflica-

tion, ny à leurs successeurs par cy après à cause de la dicte mainmorte, gens de
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poeté et fur mariage ; à charge par les habitans du dit Gissey tenaas feu et pos-

s6dans biens au dit Gissey et territoire, payer annuellement et par chacun an aus

dit seigneur et dame et à leurs ditz enffans et ayans cause et à perpétuité cinq solz

pour le dici droict de franchise, exemption de mainmorte, fur mariage etgens de

poeté, à chacun jour Saint-Martin d'hiver, dont le premier paiement sera et

commencera au dit jour de la prochaine année, mil six cens quarante un et d'il-

lec à pareil jour à perpétuité, outre les autres droicfz et redebvances seigneurialles

que le dict seigneur a accoustumé de lever du passé sur les diclz habitans de

Gissey et qui luy sont dheus, sans qu'ilz en puissent prétendre ny demander

d'autres à cause de la dicte mainmorte, fur mariageet gens de poeté. Promettent

les dictz seigneur et dame faire amortir le présent contrat de franchise, homo-

loguer iceluy, en la Chambre des comptes du roy à Dijon, incessamment et quand

ilz en seront requis par les dictz habitans, payer les droictz d'office et tous autres

droictz qu'ilz pourront prétendre et demander au subject du dict présent con-

tract de franchise, le tout à leurs frais et despans sans répétition quelconques

à la dicte communaulté et habitans du dit Gissey, en considération et consé-

quence du dict droict de franchise et autres clauses cy dessus, lesdiclz Sirandré,

Joly et Baudoichot, procureurs spéciaux des ditz habitans et ensuitte de leur dicte

procuration tant pour eux que les habitans du dit Gissey ont promis et promet-

tent ausdicfz seigneur et dame la somme de deux mil livres, sur laquelle somme

lesditz procureurs de communauté et Baudoichot au nom des dictz habitans de

Gissey ont payé présentemeut aus dictz seigneur et dame la somme de neuf cens

livres en bonne monnoye ayant cours suivant l'ordre du roy, provenans des de-

niers de noble Anthoine de Maisonneufve demeurant à Eschannay, auquel ilz ont

promis luy en passer contrat de rente cejourdhuy au nom desdictz habitans de

la quelle somme de neuf cens livres, les dictz seigneur et dame sont contens et

en quittent losdictz habitans. Du surplus qui sont unze cents livres, lesdictz Siran-

dré, Joly et Baudoichot, au nom de la dicte communauté de Gissey ont promis

payer ausdictz seigneur et dame deans demain en huict jours prochains à peyne

de tous inlereslz et despens. Promettant les dictz seigneur et dame satisfaire atout

le contenu du présent, conduire et garantir iceluy envers et contre tous, à peyne

ile tous intereslz et despans et les dictz procureurs de communaulté et Baudoi-

chot en leurs noms et aux noms des dictz habitans satisfaire de leur part à tout le

contenu du dict présent contract, à mesme peyne d'intcreslz et despans. Dont et

de tout ce que dessus lesdictes parties sont contentes, obligent leurs biens mesme

lesdictz Joly, Sirandré et Baudoichot insolidement l'un pour l'autre, l'un d'eux.
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seul et pour le fout leurs perso;ines et biens des habitans du dict Gissey, par la

cour delà Chancellerie du duché de Bourgongne. Renonçant à toutes choses con-

traires. Faict leu et passé au château du dict Commarin, par devant moy Jean

Seguiu, notaire, garde notte, tabellion royal héréditaire, demeurant au dit Com-

marin, ez présences de M' Jean Hervé, chirurgien au dit Commarin, et honno-

rable François Fleurye maître tailleur d'habitz demeurant à Eschannay, tesmoins

requis soubz signés avec les dictz seigneur comte, dame son espouze, Baudoichot.

Quand aus dictz Jacques Joly et Sirandré ont dit ne savoir signer, enquis. La mi-

nutte de cesle est signée : De Vienne-Commarin, M. F. de Domprez, Baudoichot,

F. Fleurye et J. Ilarvé et du notaire soubz signé.

Signé, Seguin, notaire.

Archives delà Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits, ordon-

nances, etc. Registre B 80. fol. 80.

LES LAUMES (COMMUNE DE VENAREY)

La seigneurie des Laumes dépendait jadis du comté de Grignon, qui, tombé entre les mains
du duc Philippe-lc-Hardi, fut donné par lui aux la Trémouille. Il en fut détaché par Guy de
la Trémouille, lors du mariage de sa fille Claude avec Charles de Vergy, sieur d'Autrey. Guil-

lemette, leur fille, l'apporta en dot à Guillaume de Ponlailler, sieur de Talmay. Après la mort
du duc Charles, Guillemette et Claude de Toulongeon, son second mari, ayant suivi le parti de

la princesse Marie, la terre des Laumes fut confisquée au profit d'Artus de Vaudrey, sieur de

Saint-Phal. Elle passa au XVI" siècle dans la famille des Clugny. Claude de Clugny la vendit

en 1610 à Jacques de Chaugy, sieur d'Anost et de Lantilly, qui en 1641 octroya aux habitants

la charte qui suit. Jean-François, son fils, aliéna cette terre, en 1660, aux administrateurs du
nouvel hôpital fondé à Alise-Sainte-Reine, lequel en est demeuré propriétaire.
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DXXIII

Contrat il'airraiicliisseineiU du village des Lauines, [lar Jacques diî Chaugy, seigneur dudit lieu

et de l^antilly.

1641 (25 juin).

Au nom de Noslrc Seigneur, Amen. Comme il soit que dès longtemps les habi-

lans du village des Lausmes ayant désii'c d'estrc affranchis pour leurs personnes

et biens et pour ce Faire par déliburalion prise entre eux en assemblée commune

se soient adressés à messire Jacques de Chaugy, chevallier, seigneur de Lanlilly

et Courrellcs et des diclz Lausmcs avec supplication qu'il lui plusl les recepvoir

au ilicl affranchissement soubz quelques raisonnables conditions qu'ils arreste-

ront ensemhlemont. A qnoy le dicl seigneur ayant incliné pour favoriser iceux

habitans et ayant confii'mé particulièrement de la forme et des conditions, il est

que ce jourd'huy vingt cinquiesme du mois de juin mil six cent quarante un, au

dict village des Lausmes eu la maison seigneurialle après midy pardevant Barnabe

Collet, notaire gardenotte et tabellion royal héréditaire juré aux coutumes de la

cour de la Chancellerie du duché de Bourgongne résidant à Miissy-la-Fosse,

comparans personnellement le dict seigneur de Chaugy d'une part, et les dictz

habitans par Estienne Remiot, Claude Martin leurs procureurs sindicqs assistés de

Michel de Badler, Vincent de Marcouî, Sebastien Mailresmo, François Legouy,

Martin Simon, Marceau Legoux, Chrestien Gaudry, Anthoine Gerbenne, Mar-

ceau Rousseau, Charlotte Blansy, vesve de Barthélémy Simon, Adamp Berlhault,

Françoise Debadier, vesve Pierre Poulain, Germenne Marcout, vesve de Louis

Boisseau, Louis Simon, Claude Mai'lin le jeune, Jean Marcoult, Marceau Boillot,

Martin Olivier, Claude Debadier, Marceau Marcout, Jean Blanchard, Jean Ber-

thuot, tous habitans des diclz Lausmes représentans la plus saine et meilleure

partie des diclz habitans du dict village, tant pour eux que les autres abseniz du

dict village, desquelz ils se font fort, disantz en avoir charge et pouvoir et soubz

promesse de les faire ratiffier incessamment h peyne de tous despcns, dommages

et inlérestz d'autre part. Lesquels seigneur et habitans ont Iraiclé et transigé ce

que s'en suit: Scavoir qu'iceluy seigneur a affranchy, délivré et mis hors du lien

et servitude de mainmorte les dictz habitans pour eux, leurs postérités nées et à
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naistre perpétuellement leurs biens présens et advenir pour estre et demeurer à

jamais iceux liabitans et leurs postérité de franche et libre condition comme sont

leshabitans des villes de Dijon, Semur et autres villes de ce duché de Bourgongne

n'entendant comprendre au dict affranchissement les forains et personnes de-

meurant hors le dict village des Lausmes qui tiennent ou tiendront cy après quel-

que foudzet immeubles au dict finage et village contre lesquelz demeurent réservé

au dict seigneur les mesmes droictz soit de mainmorte, désistance ou autrement

qui luy pourroient competer ou appartenir et allencontre d'eulx avant le présent

affranchissement et sans que pour quelque raison que ce soil, il puisse estre loi-

sible aux dicts forains demeurant hors le lieu y tenir ou posséder aulcungs fonds

sans la permission du dict seigneur, à condition que les diclz habilaus présens

et advenir et à tousjours payeront annuellement au dict seigneur ou ses ayans

cause au jour Sainct-Martin d'hivertpar chacung feu cinq solz en argent et ung

boisseau d'avoyne. En outre doubleroutlatailleordinaire deheuesurles héritages

qu'est cinq solz pour chacung journal de terre. Continueront de payer chacun an

la poulie deheue par chacun feu desdictz habitanset sera levé chacun an la tierce

universellement sur toutes les terres ensemencées par les dictz habitans au village

et finage des Lausmes de toutes sorte de grains, excepté des chenevière, la dicte

tierce à raison de treize gerbes l'une et laquelle tierce se lèvera et sera payée au

village. Pourquoy faire, chacung habitant amenant ses grains des champs à heure

deheuequi sera toujours entre le soleil levant et le soleil couchant, sera tenu crier

à l'entrée du village par trois fois consécutives à haute et intelligible voix : Tier-

saire, plus après quelque intervalle de temps, crier encor trois autres fois couse-

cutifvesdeans le village et estant devant la grange ou ils abergeront, crirontencoire

pareillement trois fois; prendra le dict seigneur ou ses ayans cause la treiziesme

des gerbes qui seront sur sa voiture telle que bon luy semblera, le tout à peyne

de trois livres cinq solz d'amande.

Davantage les diclz habitans seront tenus lors que le dict seigneur voudra faire

les fossés qu'il entend faire alleutour de sa maison seigneurialle du dict village

de faire à leurs frais et mettre en dheu estât les deux tiers des dictz fossés de

telle profondeur et largeur que le dict seigneur fera faire l'autre tiers moyennant

quoy et les choses préaleguées les dictz habitans demeurent quittes et deschargés

de toutes les censés (ju'ils pouvoient debvoir à la dicte seigneurie de quelques

natures et conditions quelles soient ; continueront à faire annuellement les corvées

ordinaires et outre icelles ceux qui auront des chevaux et arnoix en feront une

chacun an soit au bois ou à la charrue et pour ceux (|ui n'auront chevaux ny

m. 37
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arnoix feront une corvée de bras, où ils seront employés en les nourissant rai-

sonnablement, et à deffault de faire les dictes corvées, payeront pour chascune

des dictes corvées de chevaux et harnoix sept solz et pour celle de bras vingt

deniers, demeurant au choix du dict seigneur de faire faire les dictes corvées

qui seront demandées pour estre faictes au mois de niay seulement.

Et pour obvier toutes difficultés touchant le fossé susdict, est accordé qu'il sera

(le vingt piedz de large et six piedz de profond.

Seront tenus les diclz habitans incessamment faire délivrer au dict seigneur à

leurs frais la grosse et portionnaire des présentes dheuement expédiée, le tout

par accord faict entre les parties, dont elles sont contantes, à la seureté et entrete-

nement et accomplissement de ce que dessus, icelles parties obligent respective-

ment leurs biens par la dicte cour de la Chancellerie. Renonceant à toutes choses

contraires h ces te.

Faict et passé es présences de honorable Reigné Flamand, marchand demeu-

rant au dict Lausmes, Jacques Lavoignat, laboureur de Venarrey et Samuel

Brochot, clerc de Flavigny, tesmoings requis ne scavent signer. Les dictes parties

et tesmoins, fors le dict seigneur et iceux Estienue Remiot, Flamand et Brochot

enquis. La minutie signée Ide Chaugy-Lantilly, Remiot, Flamand, Brochot et

dudit notaire. Signé au bas de la grosse enparchemin, B. Collet, notaire.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistremenl des édits et

lettres-patentes. Registre !{ 81, fol. 67, verso.

CUSSY-LA-COLONNE

Cussy, qui tire son surnom d'une colonne gallo-romaine qui y subsiste encore, apparaît

pour la première fois en U40, dans les chartes de l'abbaye de Sainte-Marguerite. En H24 il

appartenait aux Montaigu, puis aux Frolois, qui l'annexèrent à leur baronnie et le transmirent

aux Baufîremont-Charny, d'où il passa en I ioO aux Maximin, aux Rethillard et Massenay, en

1474 aux Loyer, aux d'Uxelles, et par mariage aux Bataille, lîataille le donna en dot à

Françoise, sa fille, dont le mari, François Royer de Saint-Micault, tit la reprise de fief en

1665. Son petit-fils l'ayant vendu en 1720 à Louis de Tliésut, sieur du Parc, François-Emma-

nuel, son neveu, le reprit en vertu du droit lignager pour le revendre à M™" veuve Quarré

d'Aligny. Son fils Etienne l'aliéna en 176o ù J.-B. I{ichard de Curtil, sieur de Corabœuf, qui

en 1777 le fit comprendre dans le marquisat d'Ivry, qu'il fit ériger en 1777.
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C'est à Philibert Bataille, mari de Marguerite Du Bled, que les habitants de Gussy sont re-

devables de leur affranchissement. Leurs offres lui ayant paru raisonnables, il ne leur mar-

chanda pas la concession. Non seulement lui et sa femme accueillirent leur demande, mais ils

se montrèrent généreux dans la concession qu'ils leur en firent.

Voici ce contrat :

DXXIV

Contrat d'affrancliissement des habitants de Cussy-la-Colonue, par Philibert Bataille

et Marguerite Du Bled, sa femme, seigneur et dame du lieu.

1645 (26 février).

Au nom de Dieu, Ameu. L'an mil six cent quarante cinq, le vingt sixième février

avant midy au village de Cussy-la-Coulonne, en la maison et demeurance de

honnorable homme Nicolas Patelin, pardevant moy François Giliot, notaire

gardenotte et tabellion royal héréditaire, résidant à Lusigny soubz signé. Ont

comparus en leurs personnes : Charles Perraut, Charles Desvelle, Jean Desvelle,

Philibert Rousseau, Jean Barault, Martin Josselin, Philiberte Chasteleyne, vesve

de Jean Desvelle, Huguet Collin, Louis Collin, Philibert Collin, Sébastien Des-

velle, Gaspard de la Grange, Martin Clerc, Jean Morizey, Denis le Comte, Hugues

Gauthier, Charles Boilland, tous habitaus et subjelz du village de Cussy-la-Cou-

lonne et mainmortables, lesquelz ayant de longtemps meurremenl considéré

combien la dite condition et servitude de mainmorte leur est onéreuse et préju-

diciable et misérable pour eux et leurs enffans, nez et a naistre, en auroient enfin

plusieurs et diverses fois requis et très humblement suplié Philibert Bataille,

chevalier, seigneur du dit Cussy et de Granges eu Chalonnais, capitaine et major

des ville et citadelle de Chàlon, et dame Marguerite Du Bled sa chère compagne

de vouloir les deslivrer de ceste dicte condition et servitude de mainmorte,

moyennant quoy ils ofTroient ans dits seigneur et dame de Cussy leur créer et

constituer à perpétuité pour eux, leurs hoirs et ayant cause un double dixme de

touttes sortes de graines qui seroient par eux ensemencées, fors celuy des chene-

vières et tout aiusy et en la mesme forme et manière que les dictz seigneur et

dame l'ont cy devant prélevé pour l'acquittement de leurs deblz que les dictz

seigneur et dameonlentierrement acquittées, commit estoit convenu par le contract

faict avec les susdits habitans receu Pitoys, notaire royal à Beligny-sur-Ouche,

au mois de may de l'année mil six cent vingt huit, sur les quelles prières et re-
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quisitions, lesdicfz seigneur et dame de Ciissy ayant incliné et voulans leurs tes-

moigner comme ilz sont désireux de raffranchissement et advancement de leurs

diclz subjeclz, ilz ont libérallement quitté et remis à leurs diclz subjeclz résidans

au dit lieu de Cussy présentement la dicte condition de main morte poui- estre

francz et libres, ensemble leur postérité, comme aussy leurs héritages qu'ilz

possèdent au dit lieu, sans touteffois desroger aux clauses et conditions ausquelles

iceux habitans sont obligés par le terrier de la dite terre et seigneurie de Cussy,

non plus que la transaction servant de recongnoissance receu Passerotte, notaire

royal à Saint-Romain concernant les rentes, censés et aullres debvoirs ausquelz ilz

sont obligés.

En outre, les diclz seigneur et dame ont encore quitté et remis, quittent et re-

mettent le principal de rente à eux dheu parles diclz habitans de trois cent livres

et six années d'arréraige escheues depuis le jour de feste Saint-Martin d'hiver

dernier, et trois mois vingt jours de rente revenant à Le dict contract de

rente receu du soubz signé notaire royal qu'ilz promettent de leur remettre entre

les mains comme dheument acquitté.

Remettent encore lesdictz seigneur et dame la portion du prix principal inte-

reslz, frais et despans qu'ilz avoient obtenu contre iceux habitans de l'entreprise

par eux faite d'avoir vendu sans le consentement desdictz seigneur et dame un

quartier de bois de communaulfé à François Lancy, thuillier, pour lors résidant

en la thuillerie de Corabeufz, comme aussy leurs partz et portion de ce que leur

corapete et apartient la vente qu'ilz ont faicted'autrequanton de bois de commune

à Moingeot-Guniot du village de Ivry, pour la quelle vente lesdictz seigneur et

dame estoient sur le point de les tirer en procès.

Finallement les dictz seigneur et dame leur quittent et remettent tous les frais

et despans supportés par le dict seigneur, tant ez lieux de Dijon, Beaune, Chàlon

que Arnay-le-Duc, à (in de les conserver et garantir des oppressions et logement

des gens de guerre et touts autres voyages et despans quelconques supportés par

les dictz seigneurs au dict Dijon, en la sollicitation particulière qu'il a esté cun-

trainctde faire pour la diminution de leurs (ailles à leur réquisition que lesdictz

seigneur et dame prétendoient du moings revenir six cent livres et plus,- ainsy

que de tout ce que dessus ilz ont pleine et entière contiance, commilz ont dit et

déclaré en présence des notaires et témoings cy bas nommés.

Resduisant encore lesdictz seigneur e( dame, au proffit de leurs susditz sub-

jeclz l'amende de trois livres cinq solz qu'ilz doibvent, lors que leurs pourceaux

sont treuvés en temps de grains dans les bois dit en la forêt, à sept solz d'amende;
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comme aussy de leurs bœufs et vaclics, et permettent encore ausdicts habitans

d'y niettre encore chacun an deux pourceaux dechascun mesnage, et pour ceux

qui en auront de surplus ilz en commandront à l'aniiablc avec lesdictz seigneur

et dame. Lesquelz pour lesmoigucr encore plus grande libéralité a leuis subjeclz,

de grâce spécialle, ont promis de les acquitter de la somme de soixante livres

envers Jean David du dit Cussy, ausquelz ilz sont debteurs de semblable somme

et une fillette de vin du prix de quatorze livres que les diclz seigneur el dame ont

donné aus dictz habilanspour boire à leurs santés. Tout ce que dessus par accord

fait et passé entre les dictes parties comme elles ont déclaré et confessé, dont

elles sont contantes, promettent de satisfaire au contenu cy dessus et n'y con-

trevenir à peyne de tous despens, dommage et inlereslz; à la seurthé de quoy,

elles ont respectivement snbmis et obligé tous et chacun, leurs biens meubles et

immeubles présens et advenir par la cour de la Chancellerie du duché de Bour-

gogne et autres royalles qu'il appartiendra. Renonceant à toutes choses con-

traires à ces présentes. FaicI, leu et passé ez présences de diverses personnes

M" Charles Jacquelin, prelre, curé du dict Cussy-la-Coulonne et Nicolas

Patelin du dit lieu tesmoins requis soubsignés avec les diclz seigneur et

dame de Cussy-la-CouIonne, tous les dictz habitans du dit Cussy, fois lesdictz

Hugues CoUin, Sebastien Dcsvellc et Hugues Gauthier, ont déclaré ne savoir

signer, de ce dheument enquis.

En la présence des quelz tesmoins, les diclz seigneur et dame de Cussy ont

encore accordé ausdictz habitans que le présent double dixme se lèvera après le

grand dixme levé et avant les partages que les dictz seigneur et dame ont accous-

tumé de leveren leurs héritages, moyennantquoy ilz ont accordé ausdiclz seigneur

et dame un quartier de communaullé joignant leurs prés, affin de tirer la nm-

raille et fermeture du dit prey droicle. Ainsy signé sur la minutie de ceste.

Bataille de Cussy, Marguerite De Bled, Hugues Collin , Desvelle, Hugues

Gauthier, Jacquelin, Patelin et Giliot, notaire et tabellion royal héréditaii'e

soubz signé.

vSigné GiLiOT, notaire.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits, ordon-

nances, etc. Registre B 80, fol. 447, verso.



TERREFONDRÉE, CHATOILLENOT ET LA FORÊT

Terra effondrata fut donné en 1224 et 1223 aux Templiers de Bure, par Richard, fils de

M°°" Dainpnete et Hugues de Pincort;— Cliatoillenot en 1 189, par Bencelin de Aspre, et La Forêt

au commencement du XIII" siècle, par le sire de Grancey. Après la suppression de l'ordre,

Bure devint la première Chambre priorale du grand-prieuré de Champagne, ordre de Saint-

Jean-de-Jérusalem, et ces trois localités suivirent la même fortune.

Leurs habitants figurent comme abonnés dans les plus anciennes cerches des feux ; leur

condition était plus douce que celle des anciens sujets des hospitaliers. Aussi prirent-ils

exemple sur leurs voisins de Bure (voir page 192), pour arriver comme eux à une complète

émancipation ; mais soit qu'ils fussent moins bien fondés en titres, soit que les circonstances

ne fussent pas aussi favorables, les débats pour y arriver se prolongèrent jusqu'en 1646, et se

terminèrent par la transaction qui suit.

DXXV

Conlrat d'airranehlssement des habitants de Terrefondrée, La Forêt et Ghatoillenot

,

par le grand-prieur de Champagne.

1646 (4 avril).

Au nom de Dieu, Amen. Marc Antoine de Foulrouge, garde des petits sceaux

establys par le roy es bailliages et chancellerie du comté de la Montagne, salut,

scavoir faisons que, l'an mil six cent quarante six, le quatriesme jour du mois

d'apvrilà Voulayne au château apprèsmidy,pardevaut moy Nicolas Viard, notaire

et tabellion royal héréditaire soubz signé demeurant à Bière, ont comparus en

leurs personnes raessire Jean François de Vion Tessaucourt, chevalier de l'ordre

Sainl-Jean-de-Jherusalem, grand-prieur de Champaigne, commandeur des com-

raanderics Sainct-Estienne de Reneville et du Pictou en Haynault et en cesle

(|iiallité seigneur temporel de Terrefondrée, Lafforestet Chastoillenot d'une part
;

les manans et habitans des dictz lieux, à scavoir : André Damotte le jeusne, Jean

Mignard du dict Terrefondrée, Michel Tillequin et Pierre More du dictLafforest

au nom et comme aïant charge des autres habitans en uneprocuration reçeue par

le soubsigné notaire ce troisiesme du présent mois que sera cy après insérée.

Estienne Herardot, Odot, maistre Henry Nicolas Bournot, Jean Millot, Jacques

Herardot, Nicolas Tarteret et Anthoine Flamans habitans du dict Ghatoillenot
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tous ce faisantz foriz pour les absous soubz promesse qu'ilz font de faire raliffier

iceux incessamment à peyne d'intéreslz et despens d'autre part. Lesquelz ont

recogueus (1) que pour obvier aux différendz qu'à l'advenir

et néantmoings à voullu et cousant le dict seigneur grand-prieur pourluy et ses

dictz successeurs que ceux des diclz habitans ou leurs successeurs qui cy appres

s'absenteront des diclz lieux et autres leurs parens qui à présent demeurent liors

les dictz lieux, puissent tenir et posséder les liéritages qui leurs sont esclicus et

pourroit en eschoir à l'advenir par droit de succession aus ditz lieux linagcs et

territoires, en contribuant par les dictz lenans et possédans héritages à toutles les

charges, prestations et redebvances que font et ont accoustumés de faire et sup-

porter les habitans des dictz lieux, comme aussi la taille cy après déclarée envers

icelluy seigneur grand-prieur et ses successeurs, sans toultefois que pour les sus-

dictes précédentes clauses, iceux habitans et leurs successeurs puissent esire dicts

réputés et abstreins à aucune servit U(ie et condition de mainmorte ny par la

teneur des dictes clauses et réservations comme faict le dict sieur puisse estre

faict aulcuns préjudice au présent affranchissement.

Et moyennant ce que dessus les dicts habitans tant pour eux que pour les

autres absenlz ausquelz le dict présent affranchissement peut touciier et pour

leurs successeurs et ayaniz cause à perpétuité, ont promis, consenty et accordés

de perpétuellement et à tousjourspaïer, tailler et deslivrer au dict seigneur grand-

prieur et ses successeurs es mains de leurs recepveurs, commis et députés la

somme de trois sols pour chacun feu et par chacun au jour de feste Sainct-

Remy chefz d'octobre, à peyne de sept sols d'amende en cas qu'ils ne paient au

dict jour premier terme et paiement commeuceant au dict jour prochainement

venant et d'illec en avant en continuant d'an eu an et de terme en ternie perpé-

tuellement et à tousjours (2).

En contemplation de la quelle taille et moyennant icelle, le dict sieur consi-

dérant que la redebvauce (3)

Et a promis et promect le dict sieur pour la validité du présent con tract de ce

faire confermer, ratiffîer, approuver et esmologuerau prochain chapitre provin-

(1) Ce qui suit, jusqu'à ces mots : luy sont et ont esté tenus par le passé, est la reproduction exacte sauf
les noms de Terrefondrée, Chaloilleuot et La Forêt, substitués à celui de Bure, du préambule de la charte de
Bure. Voir page 195.

(2) Imité du i' § de la charte de Bure.

(3) Reproduction littérale du 5« § de la charte de Bure.
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(.ial du Jict grand-prieuré, car ainsy esl il convenu entre les dictes parfyes et que

lesdictshabitans de Terrefondrée, LalTorest et Chastoillenot les lettres controver-

sables de cesie pour oslre mises au trésor du dict sieur grand-prieur, le tout par

Iraiclé et tratisaction faite entre eux dont ils se sont tenus pour bien contants..

Proraettans par leurs sermenlz aux sainctz esvangilles de Dieu et soubz l'obliga-

tion, scavoir : le dict sieur grand-prieur du revenu temporel de son dict prioré et

de ses successeurs à l'advenir et les dictz iiabitans de tous leurs biens et de leurs

hoirs en corps de communaulté présent/ et advenir qui les ont à cest effect res-

pectivement submis et obligé par la cour de la Chancellerie du duché de Bour-

gongne pour par icelle et touttes aultres estre contrainctz comme des choses

cognues et adjugées avoir et tenir à jamais pour agréable le présent affranchisse-

ment de tout le contenu en icelluy sans y contrevenir, mais icelluy maintenir,

entretenir et accomplir de part et d'autre selon sa forme et teneur sur peyne de

rendre et restituer tous coustz et intérestz qui à déffaut de ce s'en pourroient

ensuivre. Renonneautz h toutte chose à ce contraires mesme au droict disant que

généralle renonciation ne vault sy la specialle ne précède (1). En tesmoing de

quoy avons faict mettre le scel de la dicte cour à ces dictes présentes qui furent

faictes et passées au dict Voulayne l'an et jour susdict en présence de M" Anthoine

Chamerois, greflier au dict Voulayne et Claude de Goix, juge du dict lieu, tes-

moings qni se sont soubzsignés à l'original les fors les dictz Odot, maistre Henry

Millot, Jacques Herardot, Tarleret et More de ce requis et releu, signé Viard,

notaire.

Ensuit l'emologation du susdict affranchissement faict au chapitre provincial

tenu à Voulaine le dix huitiesrae juin mil six cent quarante six.

Nous frère Papion Danglare de Bourlemout, chevalier de l'ordre de Sainct-

Jcan-de-Jherusalera, commandeur de Robecourt, lieutenant et vicaire général de

illustrissime et réverendissime mon seigneur frère .lean François de Vion Tis-

sancourt aussy chevalier du dit ordre, grand-prieur de Champagne, commandeur

des commanderies de Sainct-Estienne, de Reneville et du Pictou en Haynault et

président au chapitre provincial célébré à Voulayne les dix sept et dix huit juin

rail six cent quarante six, salut. Scavoir faisons que veu par nous et notre cha-

pitre provincial les lettres parmy lesquelles ces présentes sont annexées, passées

pardevant Nicolas Viard, notaire et tabellion royal héréditaire, soubzsigné demeu-

rant à Bure le quatriesme jour du mois d'apvril mil six cent quarante six, nous

(I) Uoproduction à peu près ideutique du fi« § de la même charte.
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du voulloir consentemeut et advis de tous les commandeurs chevalliers et frères

estaiis avec nous à la célébration du dict chapitre avons loué, confirmé, consenty,

ratiffié et approuvé, louons, confirmons, raliffions et appreuvous le contenu es

dictes lettres selon leurs forme et teneur. Eu tesmoing de quoy nous avons faict

mettre le scel du dict chapitre à ces dictes présentes et icelle faict signer par le

scribe ordinaire d'iceluy chapitre le dix huict jour du mois juin au dict an mil

six cent quarante six, signé G. Degoix, scribe du chapitre et scellé, signé Viard,

notaire royal.

Archives do la Côte-d'Or, Chambre des comptes de Dijon. Registres d'enregistrement des

édits et lettres-patentes, B 81, fol. 6.

RAGNY (YONNE)

Ragny, hameau de la paroisse de Savigny-en-Terre-PIaine, eut dès le XHI' siècle des sei-

gneurs particuliers, dont la dernière héritière, Iluguette de Ragny, mariée à J. Damas de

Crux, eut une fille uni([uc, Claude, qui poila cette terre dans la maison de la Madeleine. En

1597, Henri IV, pour récompenser les services de ['"rançois de la Madeleine, érigea sa terre

de Ragny en marquisat, duquel dépendirent Marmeaux, Saulx, Trevilly, Varenne, Brecy, Ci-

sery, La Boucherasse, Le Vellerol, Beauvon, Tronsois, Triviselot, Sauvigny-le-Beuréal, les

deux tiers de Savigny, partie deChevanne et de Saint-André-en-Terre-Plaine. Anne, sa petite-

fille, dame de Ragny, mariée :\ François de Bonne de Créquy, pair de France, gouverneur du

Dauphiné, laissa cette terre à François-Emmanuel de Créquy, leur fils, qui épousa Paule-

Françoise de Gondy de Retz. ,Iean-Frauçois-Paul, issu de cette alliance, mourut sans posté-

rité, et laissa Ragny à sa mère, qui en disposa en faveur des Villeroy. Ceux-ci l'aliénèrent en

1717 à Guy Cliariraire, sieur de Saint-Aignan, ancien conseiller au parlement de Dijon, d'où

elle passa par substitution aux Chartraire de Bourboune et de Montigny.

En 164(i, les habitants de Ragny, considérant que la condition de mainmorte en laquelle

ils étaient placés, et qu'ils avaient toujours supportée sans se plaindre, était un obstacle conti-

nuel à toute alliance avec les gens de leur voisinage, s'adressèrent à François de Bonne de

Créquy et à sa femme Anne, fille de leurs anciens seigneurs ; ils les supplièrent de leur accor-

der l'a'lïranchissement général de leurs personnes et de leurs biens, sous les ofi'res qu'ils fai-

saient de payer le double de tous les droits qui leur étaient imposés par le terrier, à l'exception

de celui de tierce. Leurs propositions furent acceptées; en conséquence, suivant contrat passé

le 26 juin 1646 pardevant .lean Bougarre, notaire et tabellion à Montceau, paroisse de Savi-

gny, Claude de Berthelot, écuyer, sieur de Crary, gouverneur de Pont-de-Vaux et fondé de

procuration des seigneurs, les déclara exempts de la servitude de mainmorte.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits et

lettres-patentes, B8I, fol. 17.

m. as



TREVILLY ET SES HAMEAUX (YONNE)

Trevillv, chef-lieu de la paroisse, eut des seigneurs particuliers qui remonteni au XII' siècle,

fut vendu en partie, vers 1320, par J. de Sarain aux frères de Bar. En 1323, Guy, sieur de

Villarnoul, s'intitulait sieur de Trevillv en partie. Dès la fin de ce siècle, il advint à la famille

de Ragny. — Treviselot eut la même fortune. — La Boucherasse, métairie royale sous les des-

cendants de Clovis, était au XII" siècle réduite en un petit fief, et de Chaumont, seigneurie

importante au XIII' siècle, il ne restait au XVII' siècle que quelques maisons.

Ces diverses localités furent réunies dès le commencement du XVI'' siècle sous la main des

Ragny, et comprises dans les dépendances du marquisat érigé en iôTt.

Leurs habitants, dont la condition étail laniênie que celle de ceux de Ragny, s'entendirent avec

eux pour obtenir leur liberté de M. et M"" de Créquy. Leurs offres furent semblables. De

même que les autres elles furent acceptées, et le même fondé de pouvoir leur passa le même
jour, devant le même notaire, un acte absolument semblable au précédent.

Archives de la Cote-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits et or-

donnances, B 81, fol. 21.

GIGNY, LA COLONNE ET L ÉPERVIÈRE

(SAONE-ET -LOIRE)

La plus grande partie de cette seigneurie, du bailliage de Chalon, appartenait, en 1259, à

Henri de Brancion et à Jacques de ri-]pervière, qui la vendirent, celte même année, au duc

Hugues IV, lequel y adjoignit l'année suivante ce qu'il acquit d'AIiénor de Cissey. Son petit-

fils Eudes IV ayant aussi agrandi ce domaine, il le convertit en chàtellenie.

Le surplus du territoire appartenait, en 1363 et 1366, à Jean de Sercey et à Perreau de

Digoine. La famille de ce dernier conserva son fief jusqu'au milieu du XVI' siècle, époqueoùil

passa aux mains desFerrières et des d'Amoncourt. La part des Sercey passa aux Vullafans, aux

Lugny, aux Fontaines, aux Rallore et aux Rochebaron, pour aboutir toutes les deux, vers

1624, à Jean de la Routière, qui, depuis 1622 acquéreur de la portion domaniale, réunit toute

la terre.

Michel, son fils et successeur, conseiller au parlement, ayant en 1650 sommé tous les habi-

tants de la paroisse d'avoir à fournir la déclaration authentique des héritages de mainmorte

dont ils étaient détenteurs; ceux-ci supplièrent leur seigneur de les affranchir de cette servi-

tude. Ils lui offrirent en dédommagement sept soitures de leurs communaux, deux corvées de

chars par feu ayant chevaux, deux corvées de bras pour tous les autres, une coupe d'avoine,

plus une rente annuelle de oO livres rachetable pour la somme de 800 livres, en trois termes.

Ces propositions furent agréées, et le contrat en fut passé le 22 mai 16o0 devant Jlontmaron,

notaire roval à Chalon-sur-Saône.



— 299 —
Charles de la Boutiêre, fils du conseiller Michel, légua celte terre, en 1712, h François de

Clugny, sieur de Thenissey, dont les enfants la possédaient encore avant la Révolution.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits et

lettres-patentes, B 81, fol. 59.

LONGECOURT-LES-CULÈTRE

Longacort {\'2i0, titres de l'abbaye de La Bussière), était un fief mouvant de la terre de

Cussy-le-Châtel, qui relevait du marquisat d'Antigny. On le trouve au XV" siècle possédé par

lesde Thoisy, seigneurs de Mimeure. Les Clugny leur succédèrent. Gilles Berthet, receveur gé-

néral des États de Bourgogne, et Claude de Pouilly, sa femme, seigneur et dame de Longecourt,

affranchirent les habitants par le contrat qui suit. En 1739, la seigneurie appartenait à la

famille de Chaugy-Roussillon, et au moment de la Révolution à M. de Marbeuf.

DXXVI

Contrat d'affranchissement des habitants de Longecourt-les-Culètn', par Gilles Bertlun, trésorier

des États de Bourgogne, seigneur du lieu.

1646 (19 novembre).

Au nom de Nostre Seigneur, Amen. L'an de l'incarnation d'iceluy courant mil

si.x cent quarante six, le lundy di.x neufviesme jour du mois de novembre au vil-

lage de Longecourt, paroisse de Culestre environ midy pardevant moy Estienne

Poignié, notaire, garde notte et tabellion royal héréditaire demeurant à Veilly-

soubs-An(igny-le-Chastel, a comparu en sa personne M" Thomas Berthier, com-

mis à là recepte générale des Estais de Bourgongne pour et au nom de noble

Gille Berthet, conseiller et maistre d'hostel du roy, trésorier des Estais de Bour-

gongne, seigneur du dict Longecourt et de Noiron et soubs le bon vouloir et

plaisir du dict sieur Berthet sy bon luy semble d'une part.

Les habilans du village du dict Longecourt comparans par Claude Bollereau,

Esmiland Michot, Jacques Canet, tous habilans du dict Longecourt, au son de la

cloche et assignés de pot en pot les susnommés comparans, représentans la plus

grande partie et eux faisans pour les absens et ausquels ils promeclent faire ra-
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tiffier et appreuver et consentir les présentes si besoing faict incessamment à

mesmes peines d'autre. Lesquel/ iiabitans de' Longeconrt par les comparans ont

recogneii, confessé et déclairé comme il est véritable à la personne du dict sieur

Bertier pour ledict sieur Berthet que ledit sieur Berthet est seul et pour le tout

seigneur du dict Longecourt et que tous les Iiabitans du dict lieu sont ses hommes

justiciables en toute justice haute, moyenne et basse, de condition de mainmorte

tenus et obligés envers le dict sieur à fous les droicts et debvoirs, despans de la

dicte justice, mesmement aux quatre cas de la couslume.

En recoguoissance de laquelle haute justice, sont tenus les dicts Iiabitans de

Longecourt d'assister en personne à l'érection du signe patibulaire de haute jus-

tice toutes et quant fois qu'il sera redressé, comme aussi aux exécutions qui s'y

feront, à peine de trois livres d'amendes contre chacun défaillant, ce que les dessus

nommés habitans du dict Longecourt ont cousenty, lequel signe de haulte justice

est encore à présent dressé au chemin qui va à Cbasilly, au chemin appelé la

Justice, outrenient au dessus du bois.

Pareillement que le droict de messerie appartient au dict seigneur pour lequel

les dicts habitans do Longecourt ses habitans luy donnent et ont accoustumé de

paier par chacun au au jour Sainct-Martin d'hiveit vingt six sols huit deniers et

à quoy le dict droict de messerie est abonné et peuvent faire les dicts habitans

exercer la dicte messerye à tour de roole.

Aussy que les dicts habitans n'ont aucung droict et ne peuvent chasser ny

haïer en la dicte seigneurie à quehjue chasse que ce soit, sans licence du dict

sieur ou de ses commis, à peine de trois livres cinq sols d'amende.

Ils ne peuvent non plus les dicts iiabitans de Longecourt faire dancer ny

mener feste publique sans licence du dict sieur à mesnie peine de trois livres cinq

sols d'amende.

Que nuls d'iceux habitans ne peuvent tenir ny avoir mesure à mesurer grains,

\in ny poix qui ne soit égandillés et marqués par les officiers du dict seigneur sur

peine de défaux de pareille amende de trois livres cinq sols.

Non plus de vandre vin au pot ou assisté, sans la permission du dict seigneur

h mesme peine de trois livres cinq sols d'amende.

De plus recognoissent cstre amendables de trois livres cinq sols en cas de

mésus à garde de leur bestail ou mésusant sans garde et des simples mésus au

raport de sergent de sept sols.

Davantage que au dict sieur appartient au cas de délict les confiscations et

esmandes avec le droict d'éspaves.
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\ussy ne peuvent non plus les dictz habitans faire pâturer leur beslail gros

et menu es bois de haute futaye et de taillis du dict sieur, scavoir ausdict bois

de taillis pendant laquaile feulle et ausdictsbois d'haute futaye en temps de vive

pasture et que le gland durera, à peine de l'amande de trois livres cin(i sols et de

despens, dommages et intéreslz.

Que les dicts habitans de Longecourt ne peuvent délibérer de leurs affaires

communes ny pour cest effet s'assembler sans la licence du dict sieur ou de

ceux ijui de luy qui auront charge, à peine de l'esmande de trois livres cinq sols

contre chacun d'iceux.

Chacun des dicts habitans de Longecourt y résidans et tenaut feu doibt chacun

an au dict sieur deux poulies païables au jour de caresmanlranl.

Doibvent aussy tous les dicts habitans de Longecourt lenans cherrue trois

courvées de charrue, scavoir une de sombre, une debenison et une de caiesme ou

pour icelles s'ils ne sont emploiées, dix solspour chacune et ce au choix du dict

sieur et s'ils n'ont que demyc charrue ou quart ne doibvent que à l'equipul-

lent. Lesquelles corvées ils sont tenus de faire Ihors qu'elles sont demandées

vingt quatre heures aupai'avanl, à faulte de quoy ils sont amendables de

vingt sols.

De mesmeluy doibvent et sont tenus de faire chacun au trois corvées de bras

scavoir une de faucher, une de fenier et une de moissonner et où elle ne seroit

employée doivent pour les dictes corvées de faucher cinq sols et pour les autres

chacune trois sols au choix du dict sieur. Faute de quoy faire ayant esté an-

noncées vingt quatre heures auparavant, sont amendables do sept sols; faisant

toutes les quelles corvées de bras et de charrue, ils doibvent estre nourris

raisonnablement.

Que au dict sieur lui appartient et luy est dcheu les langues de beufs et vaches

qui sont tués en la dicte terre et seigneurie de Longecourt pour y estre vandus

en desfail ou partagés; que Ton est tenu d'aporter dans la maison du dict sieur

ou de celle que de luy aura charge et droict à peine de (rois livres cinq sols

d'amendes et delà reslilulion ou valleur delà dicte langue et au dict cas de vante

des dictes bestes seront au préalablement avérées et recogueues saines pour éviter

au dommages et interestz du publicq.

De mesme a le dict sieur son usage es bois communaux de la dicte seigneurie

terre et autre communauté comme seigneur et premier habitant et en cas de vente

et partage a droict de participer pour ung tiers.

Sy les dicts habitans viennent à défricher les terres communes et essarter les
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bois cl les metlre ea culture par la permission qu'ils seront tenus d'impélrer au

paravant du dict sieur, ils luy paieront en ce cas pareille redebvance en argent

qu'ils luy doibvent sur leur héritage privé et particulier en la sorte qu'elles

sont cy après raporlées et désignées.

Ne peuvent iceux habitans au printemps ny en la saison d'esté se charger du

besfail que celuy qui auront hiverné soit en propre ou commandé pour engresser

le dict bestail au champoy de la dicte seigneurie sans Tauctorité et permission

du dict sieur, sinon que le dict bestail leur soit nécessaire pour leur labourage

ou qu'ils en fassent l'achapt de leurs propres deniers et non pour autre.

Que au dict sieur de Longecourt luy compete et appartient un dixnie au finage

et justice du dit Longecourt, que se doibl prendre et lever sur plusieurs terres

du dict finaige à raison de quinze gerbes l'une comme l'on à accoutumé.

Que au dict sieur est deheu par les admodiatenrs du grand dixme de Sainct-

Sympliorien qui se levé au dict finage de Longecourt, ung quartier de mouton par

chacun au.

Que le dict sieur a droict d'instituer et destituer tous officiers quant bon luy

semble.

De tous lesquels droicts susdicts les dicts habitans par les devant nommés se

sont recogneus débiteurs, redebvables envers le dict sieur de Longecourt comme

encoires estre leurs prédécesseurs et autres habitans du dict Longecourt de con-

dition serve et de mainmorte originellement, et en outre de plusieurs autres re-

devances de deniers et grains à cause des héritages qu'ils tiennent en la dicte

seigneurie.

Lesquelles redebvances ils ont suplié et requis du dict sieur vouloir régler

pour le paiement d'icelle à l'advenir sur chacun d'iceux habitans et à proportion

des héritages qu'il tiendroit en la dicte seigneurie à ung prix certain et assuré

des dicts héritages. De plus considérer les susdictes grandes charges ausquels ils

sont tenus et obligés et en considération d'icelle les vouloir descharger delà dicte

servitude de mainmorte en quoy ils sont tenus.

Sur lesquelles réquisitions des habitans de Longecourt devant nommés et com-

parant le dict seigneur par le dict sieur Berthier et soubs son bon voulloir et

plaisir et pour le dict seigneur de Longecourt ses hoirs et aïans causes à l'adve-

nir seigneurs du dict lieu a affranchy et main mis, affranchit et main mect les

dicts habitans de Longecourt leurs hoirs et ayans cause à perpétuité à l'advenir

de la dicte condition serve et de mainmorte en laquelle ils sont nés assubjectis

comme estoit leurs prédécesseurs et devantiers et du dict Longecourt originelle-



— 303 —

méat pour estre doresnavant et à perpétuité iceux liabilans de Longecourt leurs

familles hoirs et ayant cause nés et à naistre de postérité en postérité et à tou-

jours libres etdéschargés de la dicte condition de mainmorte et de telle franchise

et liberté que peuvent estre les hommes francs de cesle province et duché de

Bourgongne et du roy, moïennant les chai'gcs et debvoirs sus rapportés et décla-

rés et qui seront cy après exprimés et déclarés.

Et pour plus ample gratification de la part du dicl sieur Berthet à l'endroict

de ses dicls habitans de Longecourt, leurs hoirs et ayans causes, nés et à naistres

comme devant est dicta l'advenir, à perpétuité ; d'autant que les (ailles (ju'ils luy

doivent par chacun an sur leurs meix et héritages scis au village et linago du dict

Longecourt se prenoicnt et levoient par le passé par le dict sieuretses devanliers

seigneurs solidairement et pour le tout d'un meix contre celuy qui en estoit pos-

sesseur en partie ; ores que de plus le dict sieur Berthet par le dict sieur Berihier

a deschargé et descharge par ceste les dicls habitans de Longecourt ses hommes

et habitans et les héritages subjets h la dicte taille pour le passé de la dicte inso-

lidarité. Et afin de faciliter le paiement à l'advenir les dicts habitans iceux et

chacun d'eux habitans, seront tenus de bailler par déclaration au dict sieur Ber-

thet les héritages qui leur appartiennent et dont ils sont possesseurs en la dicte

seigneurie de Longecourt deheument et aux vrays confins pour sur icelle décla-

ration estre faicle l'assiette de la dicte taille à raison de deux sols par chacun

journal de terre de douze vingt perches, et de pareille somme de deux sols pour

la soipture de prey de mesme contenance de douze vingts perches, de quoy iceux

habitans eU'hacun en droict soy, seront tenus de faire faire dismensuralion et au

partage à leurs frais et despens incessamment pour en faire la déclaration et re-

connoissauce, affin d'esîre par le dicl sieur ou ses commis levé et receu de la

dicte taille dorénavant et à l'advenir sjr chacun des dicts habitans et les lever

suivant les dictes déclarations. .\ laquelle désmensuration sera procédé deaus ung

mois et continué sans discontinuatiou jus;|ues au parachèvement par maisire

Gille Nicolas, arpenteur juré au bailliage d'Auxois demeurant à Viteaux que les

parties ont agréé, qui en fera rapport pardevant le soubssigné notaire et ensuite

les dicts habitans feront leur déclaration et recognoissance pardevant le dict

soubzsigné notaire que les parties ont aussy accordé et agrée, le tout aux fraicz

des dicts habitans, lesquels en fournirout expédition en forme au dict sieur Ber-

thet deans le premier jour du mois de mars prochain à peine de tous despens.

Et ou les dicts habitans obmetteroient quelque chose h raporter au vray en leur

déclaration et recognoissance de leurs dicts héritages, ce qui sera admis, demeu-
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rera dès il présent conllsfjuéet acquis au dicf seigneur de Longecourtce qui a esté

exprès convenu et accordé.

Laquelle taille si; paiera par tous les dicis hahitans au jour de Saiuct-Martin

d'hiver par chacun an.

Pour l'assurance de quoy le dicl seigneur de Longecourt ou ses commis pour-

ront nonobstant toute ordonnance et arrests au bénéfice desquels les dicts habi-

tans se sont départis et départent dès à présent, user de saisie sur le beslail des

dicts hahitans debtcurs des dictes tailles ou autres de leurs biens, îes termes sus-

dic'.s cscheus, le paiement non faict ; au quel cas de saisir et contraincte et pour

le regai'dd'iceux, ils en ayent cause en justice; ceux des dicts habitants qui souf-

friront icelle et seront condamnés au paiement desdites tailles encourent l'amende

de sept sols en ceste occasion.

En laquelle déclaration les dicts hahitans de Longecourt comprendront leurs

meix, maisons et héritages qui doivent particulièrement au dict seigneur cous-

tume de fromant ou aveyne, alîn de tirer le paiement par iceluy ou ses dicts com-

mis d'année à autre au jour de Sainct-Martiu d'hivert qu'elle sont deheues et ont

esté accoustumées de paier de chacun des dicts hahitans et de ce qu'il en debvra
;

lesquelles coustumes ils paieront outre les dicts deux sols pour chacun journal de

terre et baslimens.

Tous lesquels baslimens et biens de la dicte terre et seigneurie de Longecourt

sans aucune réserve, deniiureront suhjects au droict de lodz eu cas de vente et

remuage et droict de retenue au dict sieur de Longecourt et à son choix ou de

ceux que de luy auront charge le dict droict de lods à raison de vingt deniers par

livre qui les aclieptera et seront tenus de remercier à la personne du dict sieur

deans dix jours à peine de l'esmande de trois livres cinq sols et de paier iceux

deans (juarante jours après les acquisitions à mesme de trois livres cinq

jours.

Pour lequel droict d'affranchissement do la dicte condition serville et de

mainmorte quitté et remis par le dict sieur Berthier pour le dict sieur Berthet

aus dicts hahitans de Longecourt ses hahitans du dict lieu tenant feu et y rési-

dans au village du dict Longecourt ou y ayant héritages ou bastiraents, ils ont

aussy promis et seront tenus paier doresnavant à perpétuité au dict sieur Berthet

ses hoirs et aïaut cause seigneurs du dict Longecourt pour chacun an à chacun

jour de feste Sainct-Marlin d'hivert et chacun d'iceux hahitans et forains une

mesure de froment à la mesure d'Arnay-le-Duc, bonne graine, localle marchan-

de, bien vannée et sans fraude, rendue et mesurée au grenier du dict sieur en
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sa maison au dict Longecoiirt, dont le premier terme et paiement sera et com-
mencera au dict jour Sainct-Marlin d'hivert de l'année prochaine mil six cent

quarante six et d'ilec eu avant à porpéluité, à peine de tous despens, dommages

et intérêts, qui sera appelle la redebvance de franchise pour marque et recognois-

sance d'icelle.

Etoùlesdicts habitans ou aucungs d'iceux par cy après vandroient leurs meix,

bastimens et héritages ou partie d'iceux à autres liomraes de la dicte seigneurie

de Longecourt et teuans à présent héritages, les acquéreurs et jouissans des dicts

héritages soit pour le tout ou pour partie quant raesme et n'y auroit en la dicte

acquisition que demy journal de terre ou moins, ils seront tenus de paier ladicte

mesure de froment de franchise comme l'un des dicts habitans pour le peu, le

beaucoup qu'il possédera des héritages au dict lieu de Longecourt avec les dicts

deux sols de taille.

En considération duquel présent affranchissement, jles dicts habitans de Longe-

court ont céddé et délaissé au dict sieur Berthct le droict et faculté qu'ils peuvent

avoir de retirer à son siuguillier proffict les biens par eux alliennés de la dicte

communauté en remboursant à leur descharges les acquéreurs du prix de leur

acquisitions et frais raisonnables. Ainsy tout ce que dessus spécificquemeut ra-

porté et déclairé entre le dict sieur Berthier pour le dict sieur Berthet soubs son

bon vouloir et plaisir les dicts habitans de Longecourt par les devant nommés,

sans que les forains et estrangers et autres du dict Longecourt qui ne se trouve-

ront compris au dict affranchissement y possédant des meix et héritages s'en

puissent prévalloir s'ils n'y consentent et accordent. Pour le regard desquels la

chose demeure au mesme estât qu'elle estoit au paravant et tous droicts de part

et d'autre réservés. — Au surplus inviolablement ferme et stable entre les dictes

parties leurs hoirs et aïans causes à jamais, sans pouvoir aller ny venir au con-

traire ce qu'ils ont respectivement promis et juré par leur serment, etc.

En tesmoing de quoy ils ont requis et obtenu le scel estre mis à ces dictes pré-

sentes et au double semblable, qui furent faictes, leues et passés au dict Longe-

court, présens noble Claude Grillot, conseiller au bailliage de Dijon, Ireuvé au

dict Longecourt, et Jean Berlhiot fils de Guy Berlhiot, de Thoreille-les-Arnay, le

dict demeurant au dict Longecourt, lesmoings requis qui et les parties ont dict

ne scavoir signer de ce requis, fors les dicts sieurs Berthier, Grillot, Bollereau et

Levesque qui se sont soubz sigués, leu, releu selon l'ordonnance.

En présence desquels lesmoings le dict sieur Berthier pour le dict sieur Ber-

thet s'est réservé tous les autres droicts qui luy peuvent appartenir et à

m. 39



— 306 —
la dicte seigneurie et sur les dicts habilans outre ceux déclarés par le pré-

sent contract laquelle réserve les dicts habitans ont consenty sans préjudice de

leur exception. Signé sur la coppie à l'effet de ratiffier, signé Poignie, notaire

royal.

Suit l'acte de ratification du contrat par Gilles Berthet, conseiller, maistre

d'hostel du roy, trésorier et receveur généraldes estais de Bourgongne, seigneur

de Noiron et de Longecourt demeurant au dict Dijon, paroisse Sainct-Médard

et de son aucforité dame Claude de Pouilly, son espouse, reçu Jacques

Magnien, notaire à Dijon le 29 décembre 1646, affection qu'ils portent aus

dicts habitans advouer et ratiffier le dict contract en tous ces dicts poincts et

clauses d'iceluy acceptant, ce que faict leur proffict et promectans exécuter et

entretenir ce qui a esté convenu et accordé aus dicts habitans pour le présent

et à l'advenir sans y contrevenir par eux ny leurs successeurs et seigneurs du

dict Longecourt en aucune manière ny façon que ce soit, laquelle ratifficafiou

a esté acceptée par Claude Bollereau, Ciiarles Missot et Michel Bonnard,

habitans du dict Longecourt présens et députés des autres habitans du dict

lieu, lesquels par la voie des dicts Bollereau, Missot et Bonnard ont remercié

très humblement les dicts sieur et dame de la dicte raliflicalion au nom de la

dicte communauté pour laquelle ils ont de nouveau promis l'entrctenement du

dict contract. A la seurté de quoy les dictes parties obligent leurs biens par la

cour delà Chancellerie et renonceant, etc. Faict, leu et passé en l'hostel du dict

sieur Berthet, présence de messire Paul Clerget, prebtre curé de Pierre, faict

chanoine en l'église Nostre-Dame du dict Dijon et François Husson, domestique

du dict sieur Berthet demeurant au dict Dijon, témoins requis les dicis Missot et

Bonnard ne signent enquis. Signé Berthet, C. Pouilly, Clerget, F. Husson, J. Ma-

gnien et Poignie, notaire royal.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon Enregistrement des édits et

lettres patentes. Registre B 81, fol. 10.



LA ROCHE-EN-BRENIL

La Roche-de-Brunin, ainsi qu'on l'appoliiit au XIIT' siècle, releva longtemps de lu terre de

Saint-Beury, détachée de l'ancienne haronnie de Mont-Saint-Jean.

Les seigneurs particuliers, qui dès cette époijuc figuraient au nombre des bienfaiteurs de

l'abbave de La Bussière et du prieuré du Val-Croissant, finirent, au commencement du

XIV'^ siècle, en Jeanne de la Roche, qui épousa Hugues de Bourbon, seigneur de Montper-

roux. Leur postérité conserva cette terre durant le XV« siècle, conjointement avec les Dyo de

Saint-Beury, auxquels elle finit par demeurer avec le nom de Moiitperroux. Le marquis de

Montperroux, dernier mâle de sa race, étant mort sans enfants en 1703, cette terre fut ac-

quise par Guy Sallier, qui y réunit quelques fiefs voisins et le transmit à ses descendants, qui

en jouirent bien au delà de la Révolution.

La Roche-en-Br,enil fut affranchi en lt!33 par Éléonor Palatin de Dyo, mais on ignore par

suite de quelles circonstances et sous quelles conditions ; l'acte ayant disparu de nos Ar-

chives.

TROUHANS

La seigneurie de Trouhans, au bailliage de Dijon, siège particulier de Saint-Jean-de-Losne,

eut longtemps des seigneurs particuliers, dont la dernière héritière, Jeanne de Trouhans,

épousa vers 1330 Jean de F.ouaise, dit de Crux. Jeanne de Crux, femme d'Alexandre de

Saulx, lui porta Trouhans en dot vers 1438. Elle revint à la fin du XVI= siècle à Alexandre

de Crux. Des Crux elle passa aux La Cousse, et de ceux-ci à Bénigne Bernard, conseiller au

parlement de Dijon. Bernard Bernard, .son petit-fils, la vendit en 17 iO à Alexis Durand de

Saint-Eugène, chevalier, qui la légua en 1734 i J.-B. Durand de Romilly, son frère, lequel

en dispo.sa dix ans après en faveur de Gilles-Germain Richard de Ruffey, son neveu. Depuis

cette époque, la terre de Trouhans est demeurée dans cette famille.

Les habitants du lieu, qui au sortir des guerres de la Fronde étaient encore sujets à la main-

morte et partant dans l'impossibilité et de contracter alliance avec leurs voisins, pi'esque tous

affranchis et d'aller s'établir dans leurs villages 0(j de les attirer dans le leur, se déterminèrent

enfin à demander à leur seigneur l'abandon de cette .servitude en échange d'une double dime

perpétuelle (deux sur quinze) à prélever sur tous les produits du sol, mais cependant en y

comprenant la double dime que déjà le seigueur^percevait depuis un certain nombre d'années pour

se rembourser des sommes qu'il leur avait avancées, et les capitaux même dont le rembourses

ment qui avait motivé cette double dime. Ils lui offrirent en outre de faucher et fener à leur-

frais un pré de dix soitures attenant au château.

Ces propositions étaient des plus onéreuses; mais soit que les gens de Trouhans voulussent

sortir à tout prix de la condition humiliante en laquelle ils étaient, soit qu'ils ne se fussent pas
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rendu un compte très exact des chargées qu'ils s'imposaient, toujours est-il qu'après plusieurs

délibérations elles furent présentées à Bénigne Bernard, qui s'empressa de les accepter.

François Pierre, notaire à Saint-Jean-de-Losne, en rédigea le contrat qui suit.

Mais au bout de huit ans, alors que le souvenir des extorsions qu'entraînait le régime de

la mainmoite se fut un peu effacé, l'obligation ou se trouvèrent les habitants de payer à la

fois à leur seigneur, outre cette double dime qui monlnit par commune année à 28 émines en

valeur de 4 à 500 livres, une taille abonnée de 90 livres, — une autre de 10 livres, — les

censés et rentes assignés sur les héritages, — les corvées, — sans y comprendre les deniers

dûs au roi, leur parut « trop désadventageuxet préjudiciable; » ils voulurent user du bénéfice

des ordonnancss récemineut publiées concernant la liiinidation des dettes des communautés,

et s'adressèrent à l'iutendant pour demander l'annulation du contrat et leur replacement sous

le joug de la mainmorte (1).

Il est permis de croire que le seigneur, qui avait remplacé un droit éventuel, incertain et

sujet à discussion, contre un revenu fixe et garanti, ne se montra point disposé à suivre ses

vassaux dans celle évolution nouvelle. Le contrat, d'ailleurs, avait été homologué par les cours

souveraines; aussi la demande des habitants fut écartée, et la double dime continua de figurer

dans tous les dénombrements fournis par les seigneurs à la Chambre des comptes de

Dijon.

DXXVII

Contrat d'alTranchissemont des iiabitants de Trouhans, par Bénigne Bernard,

conseiller au parlement de Dijon, seigneur du lieu.

1655 (1'" mars).

Au nom de Dieu, amen. L'an rail six cent cinquante cinq le premier jour du

mois de mars après midy au village de Trouhans au lieu accoustumé à faire l'as-

semblée des habilans jurez ayant esté convoqués au son de la cloche pardevant

moy François Pierre, notaire et tabellion royal héréditaire au bailliage de Sainct-

Jean-de-Losne soiibzsigné, eu la présence des tesmoins en bas nommés, ont com-

parus Philibert Bisot et Pierre Lespagnol, eschevins et procureurs delà commu-

nauté du dict Trouhans et avec eulx Jacques Balland, Claude Heliot, etc., tous

habilans du dict Trouhans faisant la plus grande et saine parlye tant pour eux

(lue pour les absens, niesme pour André Rupy auquel André Rupy ils promet-

tent de faire ratiffier la présente successivement à peyne de tous despens, dom-

mages et inlerestz. Lesquelz m'ont déclaré qu'après plusieurs conférences et

délibérations prises entre eux en leurs assemblées et après en avoir pris advis du

(1) Archives de laCôte-d'Or. Bureau des fiuauces. Carton 1, iiièce n" G.
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conseil, ayant recognu qu'au subjet qu'il/ sont de condition de mainmorte, per-

sonne ne veut contracter envers eux, ny venir résider au ditTrouliaiis, au moyen

de quoy ilz sont en fort petit nombre, chargez de délites et de tailles qu'ilz ne

peuvent supporter ny payer, ne treuvent pei'sonne qui le.ur veuille prester deniers

pour subvenir à leurs nécessités, n'y ayant point d'autres moyens d'y pourveoir

que par un affranchissement de leurs personnes et biens ; au subjet de quoy ilz

auroient plusieurs fois humblement requis Monseigneur Bénigne Bernard, con-

seiller au parlement de Bourgogne, seigneur en toute justice du dict Trouhans de

les alîranchir et leurs enffans nés et à naistre h perpétuité de la dite condition

de mainmorte, comme aussy d'affranchir tout le finage et territoire du dict

Trouhans de la dicte condition de mainmorte, soubz offre qu'ilz faisoient d'assu-

jefir fous leurs héritaiges à la contiuuacion d'un double dixuie (|ui sera réel,

perpétuel, seigneurial en toute justice, lequel luy a esté adjugé pai- arresi du sou-

verain parlement de Bourgogne en date du xxiij novembre 1646 sur tous les héri-

tages scitués au finage territoire du dict Trouhans et qui se lèvent et cultivent

par les cultivateurs du dict lieu et forains sur toutes sortes de grains générale-

ment quelconques, à raison au total de quinze gerbes deux duquel le dict seigneur

est en possession depuis neuf ans et doibt d'eux jouir pendant unze ans, soubz la

réserve néanmoins que ou ceux rpii ont des horilages affranchis dans le sus dict

lieu de Trouhans voudroient contester, que celuy seigneur prendra le faict et

cause en main pour les dictz eschevins et habitans de Trouhans. Lesquelz ont

faict encore offre de faucher et fener annuellement et à perpétuité au dict sei-

gneur le prez Dame-Heleqe contenant environ dix soiptures joignant les basli-

mens du chasteau du dict seigneur. Pour sourthé de quoy tous leurs biens et

eurs héritages en quelques mains qu'ilz puissent passer et par qui que ce soit

qu'ilz soient possédés, seront affectés et hypothéqués au dict double dixme et

charges dessus: suppliant humblement le dict seigneur de les tenir quittes

moyennant le dict double dixmes qu'ils luy auroient constitués pour les années

qui restent comme aussy de deux f.'-ancs de rente et arrérages escheues dans la

lettre des contracts n'y ayant esté payé aucune chose au dit seigneur au quel ils

en sont debteurs l'un de seize cens livres du premier septembre 1651, receu

Gaguet, notaire royal au dit Saint-Jean-de-Losne et l'autre de deux cens livres

du 12 novembre 1652, receu par le dict Gaguet, notaire.

Lesquelles propositions ayant esté faictes au dict seigneur conseiller Bernard,

iceluy désirant favorablement trailter ses hommes et subjets justiciables et les

soulager de tout sou pouvoir a déclaré qu'il accepte leurs offres cy dessus, au
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moyen de qiioy il a alTranchy à perpétuité pour luy les siens, ses successeurs et

ayant cause seigneurs de Trouhans tous les liabitans présens et avenir du dit lieu

leurs enfans nés et à naistre de la servitude et condition de mainmorte comme

aussy il a alTranchy de la dicte condition et servitude tout le finage et territoire

du dit Trouhans, meix, maisons et héritages qu'il veult pouvoir estre trouvés et

possédés par touttes sortes de personnes de quelque condition qu'elles soient et ce

comme héritages de franche condition.

Quitte encore les dicts habitans des dicts deux principaux de rente de seize

cent livres d'un costé et deux cent livres d'autres, et arrérages d'iceux, qui de-

meureront esteincts et amortis moyennant les présentes. Et outre oeil se despari

du double disme qu'ils luy avoient constituez pour les dites treize années qui

restent d'iceluy.

Moyennant quoi les habitans aiusy comparants tant pour eux les absens que le

dict Rupy leurs successeurs et à perpétuité, ont constitué et étably au proftict du

dit seigneur Bernard présent et acceptant pour luy ses successeurs et ayant cause

seigneurs du dict Trouhans un double disme à la ditte raison de quinze gerbes

deux pourle total, compris l'ancien disme qui n'estoit jadis qu'à raison de quinze

gerbes l'une et maintenant par le moyen du dit redoublement sera comme dit

est de quinze gerbes deux sur tous les héritages scitués dans le territoire et finage

du dit Trouhans, lequel droicl sera réel, foncier et seigneurial et en toutes jus-

tices et se prendra sur touttes les graines qui seront ensemancées ans ditz héri-

tages par les ditz habitans ou lorrains de quelque nature et qualités que soient

. les dits grains, fors ceux qui appartiennent au dit seigneur qui en demeureront

quittes et deschargés et soubz les dictes conditions de prises en main par le dict

seigneur en cas de refus par les possesseurs des susdits héritages cy devant

affranchis.

Lesquelz habitans seront encore tenus de faire faucher et fener par les ma-

uouvrierset ceux qui n'ont ny charriots iiy chevaux les dictz prés Dame-Heleine,

sans que le dit seigneur soit obligé de les nourrir, mais seulement il leur donnera

dix pintes de vin quand il sera vendu quatre solz et au dessoubz, et quand il le

vendra plus il leur en donnera seullement cinq pintes de vin.

Le tout par traicté et accord ainsy l'aict entre les parties, sans touttefois des-

roo-er aux autres droicts qui appartiennent au dit seigneur à cause de la sei-

gneurie de Trouhans, lesquelles demeurcMit toujours en leur force et vigueur à

la forme de son terrier, notamment au dioict de retenue qu'a le dict seigneur sur

les biens, terres et maisons sciz au dit Troulians auquel terrier' le dict seigneur
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n'enlend desrogcr en aucune façon, à la réserve des sumIKs dioicls de mainmorte

seullement ; sur lequel terrier le dict contract sera inserù.

Et afiln qu'icelles soient toujours fermes et stables, les partyes en requièrent

l'éraologation à la Cour aux frais du dict seigneur Bernard, lequel à cest effeci

constitue son procureur messire Humbert Lucot et les dicls eschcvins et habilaus

messire Jullieu Clopin tous deux procureurs à la ditte cour. Dont et de tout ce

que dessus les parties sont contentes, pour la sûreté, entretenemenl et accomplis-

sement, elles ont respectivement obligé leurs biens par louttes cours royalles.

Renonçant à louttes choses à ces présentes contraires, qui furent faictes, leues,

releues et passées en présence de messire Mamet Chaussier, prestre curé au dit

Trouhans et Claude Pouslet, clerc en la dilte ville, tesmoings requis et appelles,

les dilz Bizot et Lespagnol, eschevins et autres habitans du dit Trouhans fors les

soubsignez ne scavent signer enquis; signé sur la minutte Bernard de Trouhans,

J. Boillaud, E. Heliot, Priottct, Baussey, C. Monirille, A. Polot, P. Levesque,

H. Boillaud, F. Viard, N. Rouget, C. Boillaud, Lenoir, Coilliot, Chaussier,

Pouslet et Pierre, notaire soussigné, signé Pierre notaire pour les habilaus.

Arcliives de la Côte-d'Or. Cliambredes comptes de Dijon. Registres d'enregistrement des

édits et lettres patentes. B 81, fol. 31.

MALAIN

Mediolanum, ancienne ville gallo-romaine, devint au moyen âge le centre d'une seigneurie

imporlaiite qui relevait directement de la couronne de France, avînt que par lettres de l'an

128ole roi Pliilippe-le-Bel on eut cédé la mouvance au duc Robert II. Elle fui longtemps pos-

sédée par des seigneurs de ce nom, auxquels suecéilèrent au XIII" siècle les sires de Somber-
non. Jacquette, héritière de cette maison, apporta Sombernon et Màlain à Guillaume, sire de

Montagu, arrière petit-fils du duc Hugues III. Catherine, fille ainée de Jean de iMontagu,

mariée h Guillaume de Villiers Sexel, en constitua la dot de.leanne, sa fille, qui épousa Guil-

laume de Bautîremont, baron de Scey. Ces seigneurs, ayant après la mort du duc Charles em-
brassé le parti de la princesse Jlarie, le roi Louis XI confisqua Màlain et Sombernon, dont il

donna la jouissance à Philippe Pot , sieur de la Roche. Rentrés en grâce, lesBautfremont, qui

avaient déjà engagé à .lean de Màlain la moitié de la seigneurie de Màlain, l'abandonnèrent

définitivement, en 1514, à Guillaume, son fils, qui prit le tilrede baron. En 1576 ils vendirent

l'autre moitié à Denis de Sercey, sieur de Clomot. Les Màlain conservèrent leur moitié jus-

qu'en 1654, époque à laquelle Nicolas Brulart, baron de Sombernon, premier président au
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parlement de Bourgogne, l'acquit des héritiers de Claude de Mâlain et le réunit à la portion

que lui avait vendue trois ans auparavant M"» de Sercey, ce qui lui permit de reconstituer

l'ancien fief, moins pourtant une portion qui avait été aliénée, en 1632, par Jean de Sercey,

aux frères de Riollet. Su fille, Marie Brulart, duchesse de Luynes, légua ces deux terres à son

neveu, le comte de Vichy.

Mâlain, dit Courtépée, fui affranchi de la mainmorte par Nicolas Brulart, en 1657. Mainte-

nant dans quelles circonstances et sous quelles conditions, c'est ce qu'il nous est impossible de

dire, le contrat ayant disparu i.e nos Archives publiques.

SAVIGNY-SOUS-MALAIN

Dépendit constamment de Mâlain, dont il eut les mêmes seigneurs et partagea la destinée.

(Voir l'article précédent.) Savigny fut également affranchi par Nicolas Brulart en 1663, ntais

de même que pour Mâlain, c'est tout ce que nous pouvons en rapporter.

ARGON

Arco in papo Attoariorum, donné à l'abbaye de Bèze par Albéric, évêque de Langres, lui fut

confirmé en 830 par l'empereur Louis-ie-Débonnaire, ce qui ne l'empêcha point d'en perdre

la plus grande partie durant les troubles qui signalèrent l'établissement du régime féodal.

Cependant, à la suite des temps, les religieux parvinrent, soit par donations, soit par acqui-

sitions, à recouvrer non seulement ce qui leur avait été usurpé, mais à faire reconnaître leur

suprématie sur tout le reste.

Les habitants d'Arçon partageaient la même condition que la plupart des vassaux de l'ab-

baye. Ils étaient mainmortables, corvéables et tailliables à merci. Cependant en 1S81 un pre-

mier adoucissement leur avait été apporté. L'évêque de Langres, Charles d'Escars, sur les

remontrances que lui firent les gens d'Arçon des vexations auxquelles ils étaient en butte lors

de la perception de la taille â volonté, s'était décidé à fixer cette taille à 2 écus deux tiers

(7 livres), mais s:;ns les tenir quittes des arrérages.

Ce prélat qui, on l'a vu plus haut, n'avait accordé la liberté aux gens de Viévigne (voir

n° DVl\ que sur la menace d'une désertion totale, n'était pas de nature h étendre davan-

tage son bienfait, et sous ce rapport son successeur, Charles de Ferrière de Sauvebœuf, n'eut

rien à lui reprociier. Les habitants d'Arçon avaient tout perdu lors de l'invasion de Galas, en

1636. Leur village avait été brûlé, leurs bestiaux pris ou emmenés, et ceux d'entre eux qui

avaient été surpris par l'ennemi passés au fil de l'épée. L'abbé, qui n'ignorait pas qu'étant les
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seuls qui fussent demeurés mainraortables à dix lieues à la ronde, cette condition en faisait

des parias avec lesquels on refusait toute alliance on toute cohabitation, continua de les leur-

rer de l'espoir de leur affranciiissement, sur lequi'l ils comptaient, comme le meilleur remède
à leurs maux. A la fin, lassés de ce mauvais vouloir, et voulant sortir à tout prix d'une situa-

tion humiliante, ils sommèrent l'abbé d'avoir à choisir entre leur liberté ou l'abandon de sa

terre; et comme toujours en pareille circonstance, le seigneur s'empressa d'accepter. Voici les

termes du contrat qui intervint.

DXXVIII

Contrat d'aiïranchissement des habitants d'Arron, par Charles de Ferrure de Sauvel)œuf

,

abbé commendataire de Bèze.

1674 (23 juillet).

L'an mil si.x ceul soixante et quatorze le vingt trois du mois de juillet après

midy en la maison abaslialle de Saiuct-Pierre-de-Besze de l'ordre sainct diocesse

de Langre ou chapitre d'icelle, lieu destiné de s'assembler pour délibérer et

résouidre des affaires de ladicle abbaye, où estoit en personne messire Charles de

Perrière de Sauvebeuf, abbé commandataire de ladicte abbaye, dom Pierre iréné

prieur d'icelle, dom Paul Cessé, dom François Lambry et dom Louis Dupont,

tous religieux et profès de ladicte abbaye, composant le corps et communauté

d'icelle abbaye, parde.vanf François Aubert, notaire, tabellion royal gardenottes

héréditaire, réservé par Sa Majesté résidant à Champagne-su r-Vingenne et Jean

Trouvé, notaire au bailliage dudicl Besze soubsignés en la présence des témoins

enfin nommés, ont comparu en personnes Jac(|ues Paul et François Paul, habi-

tans du village d'Arson, paroisse de Belleneusve, dépendant en toutte justice,

haulte, moyenne et basse de ladicle abbaye de Besze, lesquels tant pour eulx que

pour NicoUe Deschargey veusve, François, Barbe Lesminey, Claude Lesminey,

Denis de la Borde, MamèsGuerin, Claude Guillemain et Philibert Mairet et Henry

Mélino, tous habitans dudict Arson faisans et composans le corps de la commu-
naulté dudict lieu , ausquels les dits Paul promettent de faire approuver et ratiffier

incessamment le contenu cy après, à peine d'intérèsts et déspens, ont faict très

humbles remonstrances, comme ilz ont dict avoir oy devant faict verballement

tant audict seigneur révéraud abbé que ausdict sieurs religieux, que ledict village

d'Arson est ainsy qu'iis ont apris de condition serville, de mainmorte envers la-
III. 40
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dicte abbaye, qu'ils sont sujets et obligés à la banalité du molin et dépendant

érigé sur la rivière d'Albanne
;
que les babitans dudict Arson ayant cbarrue en

doibvent trois coiirvôcs par an pour labourer dans les domaines do ladicle abbaye

scituée audict Arson; que tous ceulx qui y tiennent feu et lieu doibvent annuel-

lement à ladicte abbaye une poulie de censé payable au jour de carèsrae prenant;

qu'ilz doibvent en corps de communaulté une taille abonnée de sept livres par

an, appelée la taille des terres, outre la disme perpétuelle qu'ilz doibvent à ladicte

abbaye de tous les grains qu'ils recueillent en leur linage à raison de treize gerbes

une et les impositions royalles et provincialles dont ilz sont bien chargés annuel-

lement le tout estant à la charge du petit nombre d'habitans qu'ils sont audict

Arson cy dessus nommés; qu'il est de notoriété publique que le dict village a esté

entièrement brullé par l'armée du général Galas, commandant les troupes impé-

rialles ennemyes de Testât en l'année mil six cent trente six, mesme la maison

dépendant de la dicte abbaye où esloient logés les rentiers des domaines d'icelle.

Depuis quoy ils se sont habitués audict Arson, y ont;fait restablir (juelques ché-

tifs logemens avec beaucoup de peine des espargnes de leur travail, et pour faire

valoir les revenus de ladicle abbaye sous les espérances qui leurs ont esté don-

nées du temps à autre de l'affranchissement général dudict village de ladicte

condition de mainmorte et sy cela avoit esté faict et conclud plustost il seroit

mieux resfably et peuplé, eux soulagées desdictes charges. Tous ceux de leur

voisinage en à plus de dix lieues la ronde estans de condition franche et libre

apréhandant de habiter audict Arson à cause de ladite condition servillede main-

morte, qui y est si odieuse parmy eux qu'ilz refusent de faire des alliances de

mariages avec les résidans audict Arson ny de leur prester aucune chose dans

leurs besoings et nécessités, mesmoils onipeine de trouver des domestiques pour

les servir plus d'un an entier par la crainle qu'ils ont de contracter ladicte con-

dition pour l'advenir par louttes lesquelles considératit;ns et de leur pauvreté, ilz

se voyent en estât dequitterethabandonner le dict village pour le rendre franc et

libre n'y possédans pas entre eux la moytié des terres du fînage qui est de très

petite eslandue el qu'ils tiennent à cours de rente, le reste composant les domaines

entiers de ladiite abbaye, ce qu'ai'rivant les terres demeureroient incultes, les

dixmes et aulrcs droits cy dessus exprimés infructueux à ladicte abbaye el pour

les relever de ce désespoir et leur donner moyen de continuer leurs babilalions

et travail, mesme pour repeupler lodict village pour le profflcf de ladicte abbaye,

les dicls Jacques et François Paul ont très humblement suplyé ledict sieur révé-

rand abbé et les dicts sieurs leligieux de les vouloir descharger et affranchir de
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ladicle œiitlilion serville de mainmorle, pour eux, leurs successeurs habilauset

leurs postérités nez et à naistre et pour tesinoinguer que ce n'est pas en l'raude,

uy au désavantage de ladicte abbaye qu'ilz l'ont ceste réquisition, ains pour sou

bien et luy produire un revenu fixe et annuel, les eschuttes de mainmorte estant

incertaines, accidentelles et de peu d'espérance de proffit considéré leur pau-

vreté; les dits Paul tant pour eux que pour les autres liabitans dudict Arsoa

avant nommés leurs hoirs, successeurs et babitans qui jouiront dudict affran-

chissement ont faict offre d'augmenter et porter ladicte taille abonnée jusque à la

somme de vingt une livres qui sera une augmentation annuelle et perpétuelle des

deux tiers de ladicte ancienne taille et de quatorze livres par an et de s'obliger

présentement pour eux les avant nommés liabitans dudict Arson ausquels comme

dict est ilz feront raliffier et pour leurs successeurs habilans et leurs postérités

nés et à naistre de fj'ire ledict payement de ladicte somme de vingt une livres

chacun an en ladicte abbaye de Besze audict seigneur révérend abbé et sieurs

religieux leurs fermiers ou admodialeurs à chacun jour de feste St-Martin d'hi-

vert à commencer de payer audict jour de la présente année et ainsy à continuer

annuellement et perpétuellement. Laquelle somme seradépartye et regallée entre

]es dicts liabitans d'Arsou comme ils adviserout bon eslre et le tout à leur

charge; faute de faire le(|uel payement ausdicts jour annuellement et perpétuel-

lement deux des principaux babitans audict Arson y pourront estre contraints en

leurs noms particuliers sauf leurs recours contre les autres liabitans résidant à

Arson, le dict affranchissement n'estant pas pour eulx ainsy demandé sans

exemple puisqu'il est certain que par les mesmes considérations avant remar-

quées, tous les villages dépendans du prioré Saint-Léger qui sont en leurs voysi-

nage ont esté affranchis de la dicte condition de mainmorte où ils étoient comme

eulx moyennant des tailles abonnées bien plus modicques que celles qu'ils offrent

ausdicts seigneurs révérend abbé et religieux.

Après touttes lesquelles remonstrauces et offres cy dessus exprimées entre les-

dicts seigneurs révérand abbé et sieurs religieux, recognu la vérité d'iceux et

donner moyen ausdicts babitans d'Arson d'y continuer leur demeure. Ils ont

conclud et arresté pour le bien d'icelle abbaye tant pour le présent que pour

l'advenir d'accepter les offres d'iceux babitans d'Arson et iceulx Paul mandés

audict chapitre oîi ilz se sont représentés, il a esté stipulé, conclud et arresté entre

ledict seigneur révérand abbé, sieurs religieux tant pour eux que leurs succes-

seurs abbé et religieux de ladicte abbaye de Basze et les dicts Jacques et

François Paul aussy tant pour eulx que pour les aultres liabitans dudict
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Arsoii absens aiisqiiels ils feront approuver et ratiffier comme flit est leurs suc-

cesseurset habitanscliulirt lieu, leurs famille et hoirs nezet ànaistre àperpétuité;

qu'iceux demeurent et demeureront deschargés et affranchis de ladicte

condition serville de mainmorte, comme aussy tout le finage et territoire dudict

Arson, meix, maisons et héritages qu'ils veullent pouvoir estre tenus et possédés

par toutes sortes de personnes de quelque condition qu'ils soient et comme hé-

ritages de franche condition et seront tous et pour toujours francs et de libre

condition pour disposer de leurs biens comme bon leur semblera et ce moyen-

nant ladicte augmentation qu'ilz font et qui est de quatorze livres par an, laquelle

joinct aux sept livres qu'ils doibvent par les terriers de ladicte abbaye composera

pour l'advenir ladicte somme de vingt une livres que les dicts habitans d'Arson

tant présens que futurs payeront annuellement et perpétuellement ausdicts sei-

i^neur révérand abbé et sieurs religieux de ladicte abbaye de Besze en icelle ou à

leurs receveurs ou admodiateurs à chacun jour de feste Saint-Martin d'hivert à

commencer de payer audict jour prochain et ainsy à continuel' d'année à autre,

sans cesser perpétuellement, faute de quoy faire il demeurera loisible et permis

ausdicts seigneur révérand abbé et sieurs religieux d'y faire contraindre les deux

orincipaulx habitans en leurs noms particuliers comme s'ils s'y estoient obligés

personnellement, sauf leurs recours et remboursement contre les autres habitans

résidans audict Arson et ce afin qu'ils ayent subjects de donner ordre au paye-

ment annuel de ladicte somme de vingt une livres qu'ils pourront répartir entre

eux comme ils adviseront bon estre. Outre quoy les dicts habitans d'Arson demeu-

rent tenus pour une fois de faire incessamment paver, blanchir, vitrer et lam-

brisser la chapelle dudict Arson appartenant ausdicts seigneur révérand abbé et

sieurs religieux qu'ils entretiendront bien et dehuement pour l'advenir, le tout

sans préjudice ny innover ausdicts droicts de justice, haulle, moyenne et basse,

dixme, bannalité dudict moulin d'Arson, courvées, poulies et aultrcs droicts,

deubs, escheus et à escheoir ausdicts seigneur révérand abbé et sieurs religieux

pour les exercer et s'en faire payer à la forme du terrier et possession*.

Dont et de tout ce que dessus les parties ont dict estre contantes et promis de

l'avoir agréable l'entretenir à jamais et y satisfaire à peine d'intéreslz et despens.

A la seurté de quoy ils ont obligé leurs biens et ceux de ladicte abbaye et ceux de

ladicte communauté d'Arson par la Cdurde la Chancellerie en Bourgogne, celle

dudict bailliage de Besze et autres qu'il appartiendra. Renonceans à touttes choses

à ce contraires.

Faicl et passé es présences du sieur Joseph de Lanthounie escuyer s' de la
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Farge et Pierre Guyot diidict Besze, fesmoins, lesdicts François Paul ne signent

enquis, lu et relu. La miuiilte est signée Cliailes de Ferriero de Sauv(;beuf, abbé

de Besze, F. Pierre Frenet, prieur, Pierre Paul Cossé, F. François Lambry,

F. Louis du Pont, J. Paul La Farge, Pierre Guyot, J. Trouvé et Aubert, notaire

qui a la minutte des présentes.

Arcliives de la Côte-d'Or. Chnmbre des comptes de Dijon. Enregistrements des édits, lettres

patentes, etc. Registre B S2, fol. 198, verso.

PAIMBLANC, PASQUIER, NUAS

Pratum Ambleiuim. connu dès 878, Pasqui:-, qui, avec Nuois en i328, figure dans les fiefs

de l'Auxois, constituaient une seigneurie appartenant, en 120S, à Bertrand de Saudon, puis

aux sires d'Anligny, de Colomijier. En 1328, elle passa dans la maison de Beauvoir-Chastel-

lux, parle mariage de .lacquet te de Bordeaux avec Jean de Beauvoir; Isabelle, sa fille, l'apporta

en dot à Philippe de Jaiicourt, sieur de Villarnoux. t.es .laucourt la transmirent aux Cliangy,

par lesquels elle arriva aux Montessus, et enfin aux Riquet, par le mariage de .lean-Louis

Riquet de Caraman, seigneur en partie du canal de Languedoc, avec Charlotte de Montessus

Ruilly.

Le territoire de la paroisse de Painblanc n'appartenait pas en entier aux seigneurs dont

nous venons de donner la nomenclature; un tiers, qui avait pour centre la Maison-.Neuve,

dépendait de la comraanderie de Beaune, à laquelle les anciens seigneurs l'avaient donné dès

le commencement du XIII= siècle.

La condition des habitants était aussi différente, et en plein règne de Louis XIV, tandis que
les vassaux du commandeur, affranchis depuis des siècles (1), débattaient avec lui l'abolition

de la taille volontaire, qui était restée comme un stigmate de leur ancien état, leurs voisins

demeurés soumis au régime de la mainmorte, encouragés par l'exemple, essayaient aussi des

moyens de s'affranchir. Ils s'adressèrent donc à Guy de Bernard, et lui offrirent comme in-

demnité de la liberté qu'ils lui demandaient, le double de chacune des redevances auxquelles

ils étaient tenus envers lui, et une mesure de beau froment par feu. Guy de Bernard accepta,

suivant les termes du contrat qui suit.

(1) Cerche des feux des bailliages de Beauue et de Nuits. R. 11, 537, 1479
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DXXIX

Contrat d'iiflraiicliissement de Painblani', Paquicr, Nuas. par Guy Bernard de Montessus,

seigneur du lieu.

1678 (16 janvier).

Pardevant moy JeanTheureau, nolaire royal èi Veilly-sous-Aubigny-le-Chàtel.

Ont comparus en leurs personnes Denis Brugniot, procureur d'office en la justice

de Pasquier, Painblanc et Nuas, Denis Brugniot, laboureur audit Pasquier,

Antoine Brugniot, laboureur audit lieu, etc., tous habilans de Pasquier, Pain-

blanc et Nuas. Lesquels s'adressaut à messire Guy de Bernard de Montessus,

seigneur de Cussy-le-Cliàfel, Culestre, Lée en partie, desdits Pasquier, Nuas et

Painblanc en partie. Lui auroient dit et remontré qu'étant originellement nés

auxdits Pasquier, Painblanc et Nuas où ils ont contracté la servitude et condition

de gens de mainmorte par leur naissance et par hérédité et leurs autbeurs qui y

résidoient, et ayant continué leurs demeures, tant dans leurs meix, maisons

qu'il y possèdent, que dans ce qu'ils tiennent à litre particulier sous la directe

dudit seigneur de Montessus, seigneur des dites mainmortes. Lesquels, à ce sujet,

se sont maintenus et entretenus autant que le désire la dite condition dans leurs

devoirs, ainsy qu'ils espèrent faire à l'avenir envers ledit seigneur. Ils ont

depuis peu reconnu que ladite servitude et gens de cette condition était fort oné-

reuse, que, par succession de temps elle les pourroit priver des fruits de leurs la-

beurs par accident de mort imprévue, etaussyen frustrer ceux de leurs familles qui

devroient les recueillir et leur succéder légitimement, comme font les gens de

libre condition. A quoy désirant pourvoir, pour le bien et utilité de leurs affaires,

ils ont suplié ledit seigneur, pour leur donner plus de courage de se maintenir

dans leurs dits devoirs envers lui, vouloir les affranchir de la dite condition ser-

ville avec leurs femmes et enfants perpétuellement, pour eux, leurs hoirs qu'ils

auront à l'avenir, procréés en légitime mariage ayant droit et cause, ensemble

tous les meix, maisons et héritages qu'ils tiennent dans la directe et totale justice

desdits Pasquier, Painblanc et Nuas et les mettre en toute liberté, comme gens

de libre condition, sous oflVe qu'ils font de payer audit seigneur sur lesditz

meix, maisons et héritages, dont ils donneront la déclaration, les mêmes charges,
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tailles, coutumes, cens, redevances seigneuriales, gelines, corvées tle charrues,

corvées de bras et toutes autres prestations personnelles, comme ils ont fait du

passé, annuellement et à perpétuité, qu'ils déclareront pareillement et en outre

chacun une mesure de beau froment, loyal et marchand, bien vanné et sans

fraude à la mesure de Beaune, qu'ils offrent lui payer aussi annuellement et à

perpétuité, à chacun jour de feste Saiuct-AIartia d'hiver pour ledit affranchisse-

ment qui s'appellera la mesure de franchise, laquelle portera conjointement

avec les anciennes charges et tous droits censeaux et seigneuriaux, lods, retenues

et remuageset autres. Néantmoius sans amende faute de paiement audit jour, avec

réserve audit seigneur de tous droits de justice. A quoi icelui seigneur de Mon-

tessus voulant bien pourvoir et désirant contribuer, autant qu'il lui est possible,

au bien et avantage de ses habitaus, il a de sa bonne et franche volonté, sans

force ni induction quelconque, mainumis et affranchi, inanumetet affranchit de

ladite condition servile et mainmortable les dits Denis Brugniot, etc , leurs

femmes et leurs enfans et tout ensemble leurs meix, maisons et héritages, qu'ils

possèdent de présent et posséderont ci-après dans la directe dudit seigneur, per-

pétuellement, pour eux, leurs dits enfans, leurs hoirs ayant cause, pour être et

demeurer, iceux habitans, leurs enfans et leur postérité, nés et à naitre en légi-

time mariage en toute liberté et franchise de la dite condition vivre à l'avenir,

comme gens libres ont accautumo faire, le tout aux conditions et offres des dits

habitans qui sont, qu'ils continuront, leurs hoirs et ayant cause, à lui payer à

l'avenir, à perpétuité, annuellement, comme ils ont fait du passé les mêmes

tailles, coutumes, censés, redevances seigneuriales, tant en grains qu'en argent,

corvées de charrues, corvées de bras, gélines, avec toutes les autres prestations

personnelles qui demeurent affectées sur leurs dits meix, maisons et héritages,

dont la déclaration sera du tout ci bas insérée à leurs frais. Outre la ditte mesure

de froment, que chacun des dits habitans lui payeront par chacun an à perpé-

tuité au jour de feste Saint-Martin d'hiver la mesure au racle et à la mesure de

Beaune, payable audit Painblanc, en la maison dudit seigneur, dont le premier

payement sera et commencera audit jour de fête Saint-Martin d'hiver de la

présente année, et d'illec en avant à perpétuité, mêmes payemens chacun an par

chacun des dits habitans, leurs enfaus successeurs et ayans cause. Laquelle

mesure de froment s'appelera la mesure de franchise le tout suivant et conformé-

ment au contrat dudit affi'anchissement. Et encore cà la réserveaudit seigneur de

tous droits de justice, haute, moyenne et basse, lesquels habitans seront tenus de

donner déclaration au bas de ces présentes, de leurs meix, maisons et héritages, à
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leurs fraiset d(5pens, de laquelle et du présent contrat d'affranchissement, ils feront

délivrer extrait audit seigneur incessamment, aussi à leurs frais et dépens. Et ce

sera la même réserve faite par ledit seigneur de tous droits de justice. Voulant en

en outre ledit seigneur de Monlessus faire ressentir le plaisir qu'il fait à tous les

habitans et justiciables tant de la juridique de Monsieur le commandeur d'Arbeau,

qu'aux autres particuliers qui tiennent et possèdent dans la directe dudit seigneur

deMontessus des meix, maisons et héritages, a aussi par la présente manumis et

affranchi, manumel et affranchit tous les nieix, maisons et héritages qui sont

situés en la directe du dit seigneur de Montessus, appartenant, tant aux juridi-

ques de Monsieur le commandeur que autres particuliers, à la chaige qu'ils luy

payeront, à l'avenir à perpétuité, annuellement, comme ils l'ont fait du passé,

les mêmes tailles, coutumes, censés et redevances seigneuriales, tant en grains

qu'en argent, corvées de charrues, corvées de bras, gélines, avec toutes les autres

prestations personnelles qui sont affectées sur les dits meix, maisons et héritages,

dont ils seront tenus de donner déclaration au bas des présentes, à leurs frais et

dépens, et une mesure de froment que chacun de ceux qui ont des terres à la

directe du dit seigneur de Montessus lui payeront annuellement chacun d'eux

leurs successeurs et ayant cause, au jour di' feste Saint-Martin d'hiver, dont le

premier paiement commenc3ra au jour de fête Saint-Martin d'hiver de la pré-

sente année, et d'illec en avant a perpétuité, même payement par chacun de ceux

qui ont des terres en la dite directe du dit seigneur de Montessus. Laquelle me-

sure s'appellera la mesure de franchise, le tout suivant et conformément au pré-

sent contrat d'affranchissement et sous les réserves audit seigneur de tous droits

de justice, haute, moyenne et basse, lequel seigneur de Montessus à ce moyen

se dévête de la dite mainmorte, et des dites franchises et liberté invôte, et saisit

les dits habitans de Pàquier, Painbluuc et i\uas, leurs femmes et leurs enfants,

successeurs, ayant causes. Dont et de quoi les dites parties ont dit être contentes,

promettant respectivement satisfaire à tout le contenu ci-dessus le suivre et

entretenir de point en point à peine d'intérêts et dépens. A l'effet de quoi, elles

ont respectivement soumis et obligé leurs biens par la cour de la Chancellerie de

ce pays et duché de Bourgogne, l'cnoncaut à toutes choses à ce contraires.

Fait et passé audit Painblanc, maison presbitérale dudit lieu, cejourd'hui sei-

zième janvier mil six cent soixante et dix huit, es présence de niaitre Chrétien

de Quignau, prêtre, curé dudit Paini)lanc, maitre Gaspard Nuguet, chirurgien à

Cussy-le-Chàtel et honorable Claude de Naigeon, marchand audit Painblanc et

Jean Lucolte, maitre des basses écoles du dit lieu de Painblanc, témoins requis,
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soussignés ^lyec le dit seigneur de Moulessus et habitans scachanl signer. Quant

aux autres ne signant de ce dûment enquis et interpellés. Signé sur la minute

Guy de Bernard de Montessus, RuUy, Gaillot, Jean Poillot, de Guignand,

F. Naigeon, Nuguet, E. Faivre, Lucotle, Q. Davet et Theureau, notaire.

Archives de la Côte-d'Or. Série E. Féodalité. Seigneurie de Painblaiic.

DXXX

Transaction entre M. Brulart d'Arbot, commandeur de Beaune, et les habitants de Paimbianc,

Pasquier et Nuas, pour l'abolition de la taille volontaire.

1679 (1"' janvier).

Comme il soit que messire Jean-Baptiste Brulart d'Arbot, chevallier de l'ordre

Sainct-Jean-de-Gierusalera, commandeur de la commanderie de Beaune, dont

despend le membre et seigneurie de la Maisonneuve avec parties des villages et

finages de Painblanc, Pasquier et Nuaz, où il y a toulte justice haute, moyenne

et basse fut en voye d'intenter procès à l'eucoutre des habitans ses sujetz des dictz

Paiui)lanc et Pasquier pour luy reconoistre et passer nouveau litre du droict qu'il

prétendoit luy appartenir de les imposer une fois l'année à sa volonté, appelé le

droict de taille volontaire suivant qu'il a esté reconneu dans le terrier de la dicte

seigneurie, receu notaire royal en l'année mil quatre cent trente six et pour

luy en payer les levées de vingt neufs années, suivant la recounoissance quy en

seroit faicte ; lesquel/ habitans auroient très humblement remontré au dict sei-

gneur commandeur que le dict droict leur estant inconnu et n'en ayant jamais

rien payé ny veu payer à leurs prédécesseurs, ils pourroienl le soustenirnon rece-

vableen sa demande et prétendoient avoir acquis une prescription suffisante pour

s'en faire renvoyer, alfandu mesme qu'il y a eu diverses reconnoissances faictes

des droictz de la dicte seigneurie et mesme des terriers postérieurs à celluy de la

dicte année mil quatre cent Ireute six, dans lesquelz il n'estoit faict aulcune men-

tion du dict droict prétendu par le dict seigneur, ce qui estoit une prescription

violante, qu'il n'estoit point deub ou leur avoit esté remis en quelque considéra-

tion; que néanmoins pour éviter procès, si le dict seigneur vouloit se contanter

de quelques redevances seigneurialles fixes et certaines, soit en graine ou en ar-

111. 41
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gent, et leur remeltre et affranchir du dict droict de laille voloiilaiie par liiy pré-

tendu, ilz lui passeroient volontiers nouvelle constitution et s'obligeroient à luy

payer la dicte redevance à perpétuité. A qiioy le dict seigneur incliné et désirant

de traitter favorablement les diclz habitans ses subjectz, il est, que ce jourd'huy

premier jour du mois de janvier mil six cent soixante dix neufz, heure d'environ

le midy au dict lieu de Painblanc en la maison et demeurance de M' Henry Ber-

nard, procureur d'office de la dicte Maisonneuve, pardevant Oudin Tixerant,

notaire royal soubz signé résidant au bourg de Bligny-sur-Ouche, ont comparus

ledict Bernard au nom et comme ayant charge et pouvoir du dict seigneur com-

mandeur absent, et auquel sy besoin faict, il promet faire ratiffier ce qui s'en

suit d'une part.

Honneste homme Claude Naigeon, Claude Mourot, Régné Mourol, tous com-

posantz les habitans des dictz Painblanc et Pasquier subjetz de la dicte comman-

derie d'autre part. Lesquelles parties du dict droict de taille volontaire prétendu

par le dict seigneur commandeur, ont Irailté, transigé et accordé comme s'en

suit.

C''est assavoir, que le dict seigneur commandeur tant pour lui que pour ses

successeurs commandeurs de la dicte commanderie de Beaune perpétuellement

a remis et remet etaffranchy les diclz habitans ses subjectz du dict droict de taille

volontaire par luy prétendu, consent qu'il soit esteiut etaboly, sans qu'à l'advenir

luy ny ses successeurs les en puissent inquiester ny rechercher, non plus que des

levées de vingt neufz années aussy par luy prétendues, dont il se despart à leur

profict et de toutes recherches et répétitions quelconques concernant le dict

droict. Moyennant quoy les dictz habitans cy dessus comparantz perpétuellement

pour eux, leurs successeurs, habitans et sujectzdela dicte commanderie ont pro-

mis et seront tenus payer à perpétuité à chascun jour de feste Sainct-Martin

d'hivert au dict seigneur commandeur ou ses fermiers au dict lieu de la Maison-

neuve, scavoir, ceux faisant charrue, demy charrue, ou tenaniz harnois de che-

vaux ou boeufz, une mesure de froment, et les manœuvres, et femmes veuves une

demy mesure de froment aussy chacun, le tout mesure de Beaune, bonne graine,

loyalle et marchande, de redevance seigneurialle annuelle, et perpétuelle dont le

premier terme de payement sera et commencera au dict jour de feste Sainct-

Martin d'hivert da la présente année mil six cent septante neufz, etd'illecen

avant d'année à autre à pareilz jours perpétuellement. Laquelle redevance sera

appellée la franchise de la taille, et à faute de payer icelle huit jours après les

termes expirés, les défaillantz seront amandables de chacun sept solz, et moyen-
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nanl ce présent accord de la dicle redevance d'une mesure de froment parciiacun

feu et habitans faisant charrue, demy charrue ou tenantz harnois, et une demy
mesure par manœuvres et femmes veuves, tous procès à mouvoir pour le faict de

la dicte taille demeure esteint, assoupy et comme non advenu, le tout par accord

et transaction passés entre les parties, dont elles sont contantes. Promettant etc.

obligeant biens par la Chancellerie. Renoncent, etc. Faict et passé ez présences de

M" Chrestien Deguiguand, preblre, curé du dict Painblanc, et Jean Volot, labou-

reur à Pasquier, tesmoins requis, lequel et les parties n'ayant signés ont dict ne

scavoir signer enquis, ceux scachant signer s'estantz sou bz signés, signé, Nai"-eon,

J. Lucotle, H. Bernard, C. Deguignant et Tixerant, notaire. Ainsy signé Tixerant,

notaire.

Collationné par moy notaire royal soubzsigné sur son original et retiré par le

dict seigneur commandeur et encore par moy Taveault, notaire. Signé Dela-

chiere, notaire et Taveault, notaire.

Archives de la Côte-d'Or. Série H. Ordre de Malle. Commanderie de Beaune. Terrier gé-
néral commencé en 1G78. Tome III, fol. 59.

VERNUSSE

(COMMUNE DE SAINT-PIERRE-EN-VAUX)

Varnuces, cité dès 1224 dans les titres de la commanderie de Beaune, fut acquis en 1236
par les hospitaliers de Saint-Jean-de-.lérusaleni, sur Marguerite, dame d'Ivry, et ses enfants.

C'était alors un fief relevant de Chaudenay, mouvant lui-même de la baronnie d'Antigny. D'au-

tres donations grossirent ce domaine, et bientôt, sauf un petit fief qui passades Corbeton aux

Wâlain, aux Livron et aux Saint-Martin, l'ordre de Malte demeura maître de la plus grande

partie du territoire. A l'époque ou Brulart d'Arbot prit possession de cette commanderie, les

deux tiers du finagedeVernussc étaient devenus la propriété de particuliers habitant les loca-

lités voisines. Or, comme ces gens, tous de condition franche, s'étaient bien gardés devenir

résider dans un lieu mainmortable, le nombre des indigènes avait diminué d'autant et avec

eux les revenus du domaine. Pour mettre fin à cet état de choses, le commandeur se pourvut

en justice et fit condamner les forains à opter entre la désistance des biens qu'ils possédaient

5 Vernusse, ou l'habitation réelle avec toutes les conséquences qu'elle entraînait à sa suite.

Mais comme d'une part il était interdit au seigneur de léunir à son domaine les tenures main-

morlables qui se trouvaient vacantes, et que de l'autre les habilants de Vernusse se trou-
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valent trop pauvres pour les acquérir, l'exécution de cette sentence devint bientôt difficile,

pour ne pas dire impossible. C'est alors que pour trancher la difficulté les parties recoururent

à ratfranchissemcnt. Les gens de Vernusse, de concert avec les forains, ofi'rirent au comman-

deur d'augmenter les redevances qu'il percevait sur sa terre, sous la conUtion que le terri-

toire et les habitants seraient affranchis de la mainmorie, et que les jugements en désistance

obtenus par le commandeur seraient considérés comme nuls. Celui-ci s'empressa d'accepter,

et consentit le contrat qui suit passé devant De la Chère, notaire à Molinot.

DXXXI

Contrat d'affranchissement des habitants de Vernusse, par Brulart d'Arbot

,

commandeur de lîeaune.

1679 (3 novembre).

L'an mil six cent soi.xante dix neuf et le Ireiziesme jour du mois de novembre.

Comme il soit, que les habitans et héritages de Vernusse originaires de main-

morte et qui le sont encore de présent despendant de la commanderiede Boaune

en toute justice haute, moyenne et basse, et que générallement tous les dicts

habitans et les particuliers qui possèdent des bàtimentz et héritages riére la

directe dudict Vernusse, sont débiteurs de la ditte commanderie de cinq solz par

chasque soiture de gros preys et six deniers et un cinquiesme de mesure d'avoyne,

mesure de Beaune pour journal de terre, le tout de rente et censé seigneurialle

portaus tous droictz censaux, lodz, retenue, remuage, etc., et ce pour le paye-

ment de la rente et censé de quarante six livres, quatorze solz, trois deniers et cent

soixante treize mesures d'avoyne mesure de Beaune payables au jour et feste

Saint-Martin d'hivert au village de Ghampignolles avec une poulie pour chasque

habitant du dict Vernusse, en conséquence de divers jugementz randus contre les

diclz habitans du dict A''ernusse et autres particulliers de leur consantement au

mois d'aoust mil six cent unze par Genot, juge des lieux, pardevant Mars, gref-

fier; suivant lesquelz ilz en auront faict recognoissance et esgalation pardevant

le dict Mars en mil six cent treize et encore au terrier, signé Frery, l'an mil .six

cent cinquante six. Soient aussy, que les dictz habitans de Vernusse désirantz

s'affranchir et libérer de la ditte condition de mainmorte, ayantz cherché tous

les moyens pour y parvenir et supplié Messire Jean-Baptiste Brulart d'Arbot,

chevallier de l'ordre Sainct-Jeau-de-.Iierusalem, commandeur de la commanderie

du dict Beaune et en cette qualité seigneur du dict Vernusse de recevoir et accep-
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ter les propositions par eux faicles d'augmenter les dictes redevances dheiies sur

chasque soilure des dictz bons et gros preys et sur chasque journal de terre et

bastimens, sciz rières le finage et village du dict Vernusse. Laquelle proposition

auroit esté pareillement faicte par les particuliers de condition libre el franche

possédant des héritages et bastimentz au dict Vernusse, contre partie desquelz le

dict seigneur commandeur se seroitpourveu et les auroit faicl condamner de s'en

désister et les mettre en main habille faute de résider au dict lieu et n'estre de

la condition de mainmorte. A quoy inclinant le dict seigneur commandeur pour

favoriser les dictz habitans de Vernusse et les particuliers qui y possèdent

des bastimens et héritages et les descharger à l'advenir de la dite condition de

mainmorte : il est que ce jourd'huy, datte de ceste pour plus grande utillité et

advantage à la commanderie et de l'advis de M° François Valby, advocat à la cour,

conseil du dict seigneur commandeur el soubz le bon voulloir et plaisir de l'ordre

de Sainct-Jean-de-Gierusalem de Malte, en leurs personnes JVf Cristophe Demolin,

advocat à la cour demeurant à Beauue, comme fondé de procuration du dict

messire Jean- Baptiste Brulart d'Arbot, chevallier de l'ordre de Sainct-Jean-de-

Gierusalem, commandeur de la commanderie de Beaune et en ceste qualité sei-

gneur en louttes justices haute, moyenne et basse du dict Vernusse et auquel il

promet faire ratiffier les préseutes iucessammenl d'une part; et honuorable

Sebastien Thibeau, marchand au dict Vernusse, Jeau Thibeau son frère et com-

muns en biens. Dimanche Dupont, etc., tous habitans du dict Vernusse;

M° Jacques Boyer,prebtre,curé de Saincl-Pierre-en-Vault, Claude Belorgey, etc.,

tous demeurant à Veullerot, possesseurs de corps d'héritages au dict Vernusse
;

Jean Mugnier, tant pour luy que pour Claude et Vivant Mugnier ses fils, etc.,

tous demeurantz à Serve et possesseurs des corps d'héritages au dict Vernusse;

Claude Pignet, etc., demeurans à CoilTaud, François Toupenot, tant pour luy que

pour Jean Dauphin, Philibert Chauffard, etc., demeurans à Champignolle, Jean

Mareschal demeurant à Epinac, Jean Robin, Mareschal, etc., à Thury, Gaspard

Chauneau et Chauvelot, du dict lieu, Jean Chauneau, Gaspard Dubus, et Jean

BUgny, laboureur demeurant à Veullerot, aussy possesseur des corps d'héritages

au dict Vernusse, Icsquelz sieur Boyer, curé de Sainct-Pierre-en-Vault, el tous

les autres cy-devant nommés ayantzde nouveau faicl rétlection sur la proposition

par eux faicte au dict seigneur commandeur, ont convenu, promis et accordé,

conviennent, promettent et accordent tant pour eux que pour leurs hoirs et ayantz

cause d'augmenter les dictes rantes el censés en payant à l'advenir pour louttes

charges perpétuellement au jour de fesle Saincl-Mariin d'hivert au dict seigneur
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commandeur et à ses successeurs commandeurs, fermiers ou recepveurs au village

de Champignolle la censé généralle sur fous les héritages sciz riere le dict Ver-

nusse, scavoir six solz pour chasque soiture des bons et des gros preys de rente

et censé seigneurialle, portant tous droictz censaux et six deniers et un quart de

mesure avoine, mesure de Beaune. pour cliascun journal de terre seize en la

directe du dict Vernusse de pareille rente et censé portant tous droictz censaux

et seigneuriaux, lodz, retenue, remuages pendant tout le temps que les dictz

sieurs Boyer et autres cy-dessus nommés ou leurs hoirs et ayantz cause seront

tenenientiers des héritages qui se trouveront sciz dans la directe du dict Vernusse,

et en outre promettent tous les dictz habitans et manantz du dict Vernusse conti-

nuer de payer tant pour eux que les leurs, la poulie de coustume pour chascun

feu, et d'abondant payer chascun an perpétuellement une mesure d'avoyne à la

mesure avant dicte de rente et censé portant mesmes droictz aux lieux et termes

cy-dessus ; laquelle mesure d'avoine s'appellera à l'advenir la mesure de franchise.

Et moyennant ce que les habitans du dict Vernusse et tous les bastimentz et héri-

tages dépendant de la directe du mesme, lui demeurent affranchis à perpétuité de

la condition de mainmorte à laquelle ilz sont ; ce que le dict sieur Demouliu au

nom et comme procureur spécial du dict seigneur commandeur consant et ac-

cepte perpétuellement pour luy et ses successeurs commandeurs; et se départ en

temps que de besoin du dict droict et condition de mainmorte et accorde que les

dictz habitans de Vernusse, et ceux qui possèdent des bastimentz et héritages

sciz riere le finage du dict lieu soient et demeurent à l'advenir de franche et libre

condition, auquel eCfect le dict seigneur commandeur se despart des jugements

par luy obtenu contre Jean et Esmiland Cernet frères, Anthoine André, Vivant

Dubus, Jean Bliguy, Léonard Giboullut, Anthoine Laraaizière|, tous habitans de

Veullerot qui est lieu franc, Philibert Chauffard, Vivant et Sebastien Jabeufz

frères, François Taupinot, tant pour luy que pour Jean Dauphin, héritiers de

Edme Taupinot, tous habitans du dict Champignolle qui est pareillement lieu de

franchise, Noël, Nicolas et Pierre Porcheret, père et (ilz communs en biens de

Coiffand qui sont affranchis nouvellement par le seigneur du dict lieu pour la

désistance à laquelle ilz ont estes tous condamnés à s'en désister à son proffict ou

à remettre en main habille dans le temps portés parles dictz jugemeniz, lesquelz

moyennant les dictes présentes demeurent comme non advenus, sans préjudices

des despens adjugés qui restent à payer, lesquelz le dict seigneur commandeur

se réserve de recouvrer contre ceux qui en sont débiteurs, pour le regard de quoy

I.'s (lirlz jiigeiîirulz subsisteront siMileineiit, ol commencera le premier payement
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des dictes rantes et censés cy-devant exprimées h la Saiiicf-Martiii d'hivei'l pro-

chain audict lieu de Champignolleetcontiiuieraperpétiielleinent. Et seront tenus

les dictes parties de remettre en main du dict seigneur commandeur une grosse

en parchemin du dict affranchissement, le tout à peine d'intérestz et despens.

Dont et du tout ce que dessus les parties sont contantes, et ont promis satisfaire

à peyne de tous despens, dommages et intérestz; à la sûreté et entrelenement

de quoy ilz ont soubzmis et obligé leurs biens présens et advenir par les cours de

la chancellerie du duché de Bourgongne. Renonceant à touttes choses à ces pré-

sentes contraires, qui furent faictes, leues et passées au dict Vernusse, maison et

demeurance de Dimanche Dupont, environ midy, pardevant moy Edouard Dela-

chère, notaire et tabellion royal réservé par Sa Majesté demeurant au bourg de

Molinot ez présences de M" Philibert Taveault, notaire royal à Beaune, et

M' François Henry, prebtre, curé de Champignolle, tesmoins requis et soubzsi-

gnés, avec les dictz sieurs Demolin, Boyer, André, Pignet, Vivant Jabeufz,

Chauveau et Porcheret, ne scachant tous les autres cy -dessus nommés signer

enquis. La minuleest signée Demolin, Boyer, Pigney, J. André, V. Jabeufz, Noël

Porcheret, Porcheret, J. Chauveau, Henry, prebtre, Taveault et Delachère,

notaire royal soubzsigné.

Collationné à son original par moy notaire royal soubzsigné, retiré par mon

dit seigneur commandeur, et encore par moy Taveault, notaire.

Signé Delachière, notaire et Taveault, notaire.

Archives de la Côte-d'Or. Série H. Ordre de Malte. Comraanderie de Beaune. Terrier géné-

ral dressé en 1678. Tome II, fol. loi.



THOIRES

Toira, en 1147, eut longtemps des seigneurs particuliers, qui s'éteignirent au milieu du

XIV'' siècle. En 122:2, la duchesse Alix donna la mouvance de Thoires et d'Autricourt à Ponce

de Mont-Saint-Jean, seigneur de Gharny. Jean, sire de Ray, en reprit de fief en 1372. Il se

transmit ensuite par partie aux Foissy, aux Montigny, aux Lantages, aux Mauclerc, aux

Blondefonlaine, aux Donet et aux Gastelier. J. François et Joseph-Rémond, son fils, réunirent

toute la terre qui, léguée par Henri-Alexandre Rémond à Fi-ançoise Mairetet, sa femme, fut

donnée par elle à son neveu Henri Mairetet de Tliorey, conseiller au parlement, d'où elle

advint en 1778, par partage, à Henri-Alexandre-Eugène Le Bascle, chevalier, sieur d'Ar-

genteuil.

Les habitants de Thoires doivent leur affranchissement de la mainmorte à François-Roger

de Foissy, doyen et curé de Tonnerre, qui hérita en 1670 des trois quarts de la seigneurie,

laissés par sa sœur Anne, chanoinesse de Remiremont. Ce dernier mâle d'une famille des plus

honorables du duché voulut, avant de vendre ce domaine à Joseph-François Rémond, lieute-

nant général au bailliage de la Montagne, pour se retirer à l'Oratoire, abolir la servitude qui

pesait sur ses vassaux.

Par un acte qui a malheureusement disparu de nos Archives, et dont on ignore la date pré-

cise, qui ne peut être antérieure à 1672 (1), ni postérieure à 1681 (2), il accorda aux habi-

tants de Thoires la liberté qu'ils sollicitaient, moyennant une redevance annuelle de 15 sols

par feu, payable le 1" janvier, et moitié pour les veuves, sous la condition expresse d'habiter

le lieu, et parlant l'obligation à tout étranger acquérant héritages à Thoires, de les remettre

en main habile dans l'an et jour, faute de quoi le seigneur pouvait les appliquer à son profit.

Toutes les censés et redevances anciennes furent maintenues (3).

CHAMESSON

Chaivne>;wm, en 1184, éta:t déjà un fief laïque du bailliage de la Montagne, dont les sei-

gneurs comptent au nombre des bienfaiteurs de l'abbaye N.-D. de Chàtillon. Cette maison

s'étant éteinte vers la fin du XIV« siècle, la plus grande partie de Charaesson échut aux
Foissy, qui la conservèrent jusqu'en 1633, époque à laquelle Anne de Foissy l'aliéna h Jean

de Mesgrigny. Nicolas Brulart, premier président au parlement de Dijon, l'acquit en 1682 sur

les créanciers de ce seigneur, et sa fille Marie, duchesse de Luynes, qui en hérita, la légua,

avec tous ses autres domaines de Rourgogne, ii son neveu le comte de Vichy, dont la famille

l'avait encore en sa possession en 1789.

(1) Archives de la Côle-d"Or. Chanbre Jes comptes de Dijoa. Féodalité, lî 10,SU.

(2) Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Féodalité. B 10,850.

(3) Archives de la Côte-d"Or. Chambre des comptes de Dijoa. Féodalité. 1! 10,850.



- 329 —
Nicolas Brulart, qui avait repris de fief le Ti mal 1682, préparait les éléments du dénombre-

ment qu'il devait fournir à la Chambre des comptes, lorsque les habitants de Cliamesson,

qui étaient de condition mainmortable et devaient être portés comme tels dans celte décla-

ration, firent des démarches auprès de lui afin d'obtenir leur émancipation. Ils lui exprimè-

rent le désir ardent qu'ils avaient de se dégager d'une servitude telle que non seulement elle

les réduisait à la condition de parias vis-à-vis de leurs voisins, mais que par l'impossibilité où

ils étaient do disposerde leurs biens, ils leurs devenaient inutiles, et partant l'abandon du lieu

leur semblait préférable. Ils lui représentèrent aussi qu'étant très pauvres et sans moyen de

lui payer une somme, ni même de lui constituer une rente, ils lui ofi"raient en indemnité la

moitié de leurs communaux. Brulart, l'un des plus riches seigneurs du pays, non seulement

accepta sans scrupule cette obole du pauvre, mais n'omit rien, dans l'acte qu'il passa avec les

habitants, de ce qui pouvait assurer ses nouveaux droits, et au meilleur marché possible.

DXXXII

Contrat d'atïranchissement des habitants de Chaniesson, par Nicolas Brulart, premier président

du parlement de Dijon, seigneur dn lieu.

1682 (11, 15 novembre).

Le unziesme jour du mois de novembre mil six cens quatre vingt deu.x, après

midy, au ciiasteau de Cliamesson, par devant Biaise Espagnol, notaire garde

notte du Roy, résidant à .-Visey-le-Duc, bailliage de Chastillon-sui-Seine,

soussigné.

Ont comparus en leurs personnes Antoine Patin, laboureur, et Jean Choslel,

manouvrier, procureurs de la commuuaulté du dit Chamesson, et ayant d'elle

pouvoir et mandement spécial, lesquels en la présence de hault et puissant

seigneur Messire Nicolas Brulart, chevalier, marquis de la Borde, baron de

Sombernon, de Couches et de Màlain, seigneur de Mussy-la-Fosse, de Savigny,

de Sainte-Marie-sur-Ouclie, de Travoisy, du dit Chamesson et d'autres lieux,

conseiller ordinaire du Roy en ses conseils, premier président au Parlement de

Dijon; ont déclaré que pour parvenir à l'affranchissement des habitans du dit

Chamesson de la servitude de mainmorte, les dicts habitans ont formé dans

l'assemblée de leur communaulté, tenue le jour d'hier la délibération repré-

sentée par les dits procureurs, signée sur la grosse, Aubry, juge ordinaire du dit

Chamesson, et Gollin, greffier en la justice du dit lieu, pour demeurer la dicte

m. 42
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grosse, annexée à la miuulle du présent contrat. De laquelle fléli!)ération la

teneur s'ensuit :

Jean Aubi'v, notaire royal et procureur au bailliage et chancellerie de la Mon-

tagne, juge ordinaire en la justice de Charaessou et Esporve. Nous estant Ireuvé

au devant de l'église du dit Ohamesson avec le greffier ordinaii'e, à la réquisition

des habitans desdicts lieux estant assemblés en corps de communaulté , au son

de la cloche, en la manière accoustumée, ce jourd'huy dixiesrae novembre mil

six cens quatre vingts deux, heure de deux après midy, se soûl présentés par

devant nous : Didier Thomassin, Charles Simonnot , Jean Fleunerot, tous lesquels

composant la communauté du dit Chamesson, nous ont remonstré par la bouche

dudict Patin , l'un des procureurs de la communaulté, qu'ils se sont assemblés

pour délibérer sur les moïens de parvenir "i leuraffraachissement de la servitude de

mainmorte de laquelle ils souhaittent il y a longtemps de se pouvoir desgager et

qu'après avoir entre eux délibéré sur ce sujet, ils sont demeurés unanimement

d'accord ont recogneu et lui ont donné charge de nous déclarer que la grande et

extrême pauvreté de tous les^habitans de la dicte communauté ne peut venir que

de ce qu'ils sont mainmortables, ce qui leur oste tous moïens de se servir de

leurs biens immeubles, lesquels leurs sont inutils, non seulement parce qu'ils

ne les peuvent vendre à aulcune personne libre, mais encore parce qu'ils ne les

peuvent hypothéquer au préjudice du seigneur qui a droit d'y succéder, comme

encore dans tous leurs autres biens meubles. Ce qui fait que n'ayant aucun crédit,

ils ne peuvent trouver aucun secours, ny moïen pour avoir des bestiaux qui

servent à les cultiver et engraisser, ny faire aucun commerce, de sorte qu'ils

sont conlraincts d'abandonner la plus grande partie de leur finage qui demeure

et est les deux tiers inculte et en friche, et comme personne ne peut s'establir

audit lieu sans devenir, après y avoir demeuré an et jour mainmortable comme

eux, ledit lieu est toujours dans la mesme misère et desnué d'aucuns habitans

qui puissent aider les autres et presque sans bestail, quoy que leur fînage soit

d'une assez grande exteudue pour en nourrir beaucoup, dont les dicts habitans

pourroient tirer subsistance et des commodités. Et comme pour parvenir à

acquérir leur affranchissement, il est juste qu'en suppliant leur seigneur de

leur vouloir accorder la liberté, ils lui offrent une indeumité; ils ont délibéré,

dans l'indigence extrême oti ils sont et l'impossibilité de lui payer une somme

en argent, ou de créer une rente ou une taille annuelle sur eux pour le dit

affranchissement, que le seul moïen qui leur reste est de lui offrir la moitié de

leurs bois communaux, scavoir les cent trente trois arpens et demi, mis en
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réserve par les officiers des eaux et forests, et eocore pareille quantité de cent

trente trois arpens et demi, joignant ceux cy-dessus, ce qu'ils peuvent taire avec

commodité, attendu qu'ils ne peuvent espérer de plus d'un siècle aucuns

secours de leurs dictz bois nouvellement mis en réserve et que les autres cent

trente trois arpens et demi encore délaissés, leurs sont inutiles pour en tirer

aucuns deniers, estant abrutis et rabougris et de nécessité de les recéper. Et

que, pour l'autre moitié qui leur restera de tous les dits bois communaux, elle

sera suffisante pour leur chauffage, quoy qu'en mauvais estât, s'ils sont con-

servés. C'est pourquoi les dicts habitans ont donné pouvoir par ceste audit Patin

Cotel de se rendre auprès de Monseigneur Brulart, premier président du Parle-

ment de ceste province, seigneur dudit Chamesson pour le requérir et très

humblement supplier de vouloir leur accorder la grâce d'affranchir les dits

habitans du lien de servitude de mainmorte et de luy offrir pour son indemnité

de luy délaisser à perpétuité tant en fonds que superficie et en plaine propriété et

jouissance, la quantité de deux cens soixante sept arpens de leurs bois communaux,

qui luy seront délivrés et marqués, scavoir : les cent trente trois arpens et demi,

desjà mis en réserve en exécution de l'ordonnance des eaux et forests de l'année

mil six cens soixante neuf par les officiers de la maistrise de Chastillon, suivant

leur procès-verbal du quatorziesme février mil six cens soixante-cinq, et encore

une pareille quantité de cent trente trois arpens et demy qui lui sera marquée

en une seule pièce dans les bois communaux des dits habitans, joignant les

dictz bois mis en réserve, donnans pouvoir à cest effet ausdicts Patin et Cotel

de passer avec ledit seigneur, pour leur affranchissement tous traictés, actes et

contracts, sous le bon plaisir du Roy, moïennant le délaissement cy-dessus et

d'en produire l'homologation partout où il appartiendra; mesme de se pourvoir

au Conseil de Sa Majesté, sy besoin est, pour obtenir sa confirmation desdicts

traictés, aliénation et délaissement et de garantir ledict seigneur, premier pré-

sident, de toutes taxes pour raison de ce, mesme du huictiesme denier et toutes

autres recherches qui pourroient être faictes à cause de la dicte aliénation, et de

lui promettre, en cas qu'il vienne à estre recherché ou taxé, de l'en desdom-

mager. Comme encore de le supplier d'accorder ausdicts habitans dans le mesme

traicté, la faculté de faire champoier leur beslail dans les bois qui lui seront

laissés, après la sixiesme feuille, à peine d'amende et confiscation du bestail qui

se trouve champoiant et mésusans avant la dicte sixiesme feuille, le tout sans

attoucher au droict qu'a ledict seigneur de prendre du bois pour le chauffage

du fourg bannal dudirt Chamesson dans les cnmmunaux dudit lieu, duquel
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droict il en jouira à la manière accoustuiiiée, à le prendre dans ce qui restera

de bois communaux ausdicts habitaas après les dicts.deux cens soixante sept

arpens cy-dessus délaisst'^s. Se soumettant encore les dicts habitans à la moitié

dés frais qu'il conviendra faire, soit au Conseil, soit ailleurs pour l'homologation

et exécution des présentes. Promettans de dédommager leurs dicts procureurs de

de toutes charges, frais et advances qu'ils feront, et de ratiffier ce qui sera par

eux faict en exécution de la présente délibération de laquelle tous lesdicts

habitans nous ont requis acte que nous leur avons octroie et de l'acceptation

faicte par les dicts Patin et Cotel de leur nomination. En foy de quoy nous nous

sommes soubsignés avec le greffier ordinaire de ceste justice et les habitaas

présens scachant escripre, les autres ayant dit ne le pouvoir faire pour estre

illeterés, de ce enquis les an et jour susdicts. Signé sur le carnet, Aiibry, juge,

C. Tanière, D. Thomassin, Ediue Lebeuf , A. Patin, Edme Poteleret, A. Regnau-

dot, Edme Genrot, J. Lotel, J. Pluraeray, Dimanche Viennot, L. Charpentier et

Collin, greffier, signé sur la grosse, Aubry et Collin.

Conformément à laquelle délibération, les dicts Patin et Cotel ont très hum-

blement supplié ledict seigneur premier président, par les raisons et motifs

contenus en icelle, accorder ausdits habitans et communaulté de Chamesson la

grâce de les affVanchir de la servitude de mainmorte, sous bénéfice des offres

rapportées en la dicte délibération. A quoy ledict seigneur premier président

inclinant et voulant traicter favorablement les dicts habitans et communauté

dudict Chamesson, pour leur donner moyen de se pouvoir tirer de l'extrême

misère oti ils sont. 11 a esté, entre ledict seigneur d'une part, et les dicts Patin

et Cotel, ausdictes qualités de procureurs spéciaux de la dicte communauté,

d'autre part, faict sous le bon vouloir et plaisir du Roy, les traictés, conventions

concernant ledict affranchissement qui en suivent.

C'est ascavoir que les dicts Patin et Costel ausdictes qualités tant pour eux que

les dicts habitans de Chamesson et leurs successeurs ausquels ils promettent de

faire ratiffier incessamment ces présentes et en rapporter l'acte entre les mains

dudict notaire soubsigné pour estre et demeurer joinct à la minutte d'icelles, à

peine de tous intén-sts et despens,ont ceddé, remis et délaissé à perpétuité audict

seigneur premier président, acceptant pour luy, ses successeurs, seigneurs dudict

Chamesson et ayant cause, perpétuellement, tant en fonds que superficie, plaine

propriété, iucommutable et jouissance, la quantité de deux cens soixante sept ar-

pens de bois taillis de la dicte communauté qui lui seront incessamment marqués,

arpentés, séparés et distraicls du surplus de leurs dicts communaux en présence
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desdits Patin et Cotel, par M' André Gambut, arpenteur du Roy, demeui'ant à

Dijon, estant de présent audict Chamesson, agréé par les parties. Scavoir les

cent trente trois arpens et demy, mis en réserve en exécution de l'ordonnance

des eaux et forests de l'année mil six cents soixante neuf, par les officiers de la

maistrise de Chastillon, par leur procès-verbal du quatorziesme février mil six

cent soixante cinq, encore une pareille quantité de cent trente trois arpens et

demy, à prendre en une seule pièce dans les bois communaux desdicts liabitans

joignant les dicts cent trente trois arpens et demy. mis en réserve, pour jouir dès

à présent des dicts deux cents soixante sept arpens, comme à luy apparlenans.

Dans laquelle quantité de bois, les dicts habitans auront néanlmoins à perpé-

tuité la faculté de pouvoir faire champoïer leur bestail, après la sixiesme feuille

seulement, et non auparavant, à peine de l'amende et de confiscation du bestail

qui y sera trouvé champoiant et mésusans avant la dicte sixiesme feuille, et dans

le surplus des dicts bois communaux qui restera ausdicts habitans, montant à

pareille quantité de deux cens soixante sept arpens, le dict seigneur premier

président usera de son droict d'y prendre du bois pour le chauffage du fourg

bannal dudict Chamesson, ainsi qu'il a faict par le passé et en la manière

accoustumée.

Promettant les dicts Patin et Cotel, ausdicts noms, degarantiret dédommager le

dict seigneur premier président de toutes taxes pour raison du délaissement à luy

faict par eux ausdicts noms des dicts deux cens soixante sept arpens de bois, mesme

du huictiesme denier et de toutes autres recherches qui pourroient estre faicles

pour raison de ce, ensemble de supporter la moitié des frais qui pourront estre

faicts pour poursuivre au Conseil de Sa Majesté, et par tout où il appartiendra la

confirmation du présent traicté.

Et moïennant la parfaite et entière exécution des conditions cy-dessus con-

venues, ledict seigneur premier président, en la dicte qualité de seigneur de

Chamesson et en tant qu'il est, a affranchy et affranchit les dicts habitans et

communauté de Chamesson, leurs hoirs, né;; et à naistre,el leurs biens h perpé-

tuité du lien de servitude de mainmorte, consent qu'ils soient et demeurent

comme gens de franche et libre condition, ainsi que sont les habitans des villes

de Dijon, Chastillon et autres de franche condition de ceste province, et qu'ils

disposent de leurs dicts biens, franchement et librement par toutes sortes d'actes

et de contracts, ainsy qu'ils trouveront à propos.

Lequel affranchissement a été accepté par les dicts Patin et Cotel, tant pour

eux que pour tous les habitans du dict Chamesson, présens et advenir, aus sus-
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dictes conditions et sans préjudice uy altoucher aux autres droicts seigneuriaux

(|ui appartiennent audict seigneur, premier président sur les dicts habitans de

Chamesson , soit de censés, corvées, taille seigneuriale, t'ourgs et nmoulins bannaux,

mairie et autres droicts non exprimés suivant ses tiltres ou possession légitime.

Dont les parties sont contantes à la seurté desquelles lettres lesdicts Patin et Cotel

obligent leurs biens, ceux des dicts habitans de Chamesson , tant particuliers

que communaux, et ledict seigneur, premier président, ses biens, parla cour de

la Chancellerie. Renonceant, etc. Faict, leu et passé en la c hambre dudic

seigneur, premier président, audict chasteau de Chamesson, en présences de

Maistre Jean Genreau, procureur au Parlement de Dijon, et dudict M' André

Ganibul, arpenteur, tous jurés demeurant en la ville de Dijon ceste part agréés

pour l'arpentage des bois délaissés, tesmoins requis et appelles, estans de pré-

sent au dict Chamesson, qui out signé avec ledict seigneur, premier président et

les dicts Patin et Cotel. Releu.

Brulart, Cotel. Patin, Genreau et Espagnol, notaire royal.

Suit l'acte de ratification du contrat par les habitans réunis en assemblée

générale le 15 novembre devant le même notaire royal.

Minute orisinale. Arcliives de la commune de Cliamesson.

SAINT-ANTHOT

Sanctus Anteil, dont l'église fut donnée en 1192 à ! abbaye de Saint-Seine, était dès cette

époqui' un fief qui relevait de la baronnie de Sonibernon. Il eut longtemps des seigneurs de ce

nom, dont le dernier connu, Antoine de Sainl-Anthot, conseiller au parlement de Dijon en

1540, mourut premier président de celui de Rouen. A cette famille succédèrent les Grangler,

les Sommièvre, les Ragny et en dernier lieu les Massot de Serville.

En 1683, Catherine de Sommièvre, veuve de Claude de La Madeleine, comte de Ragny,

« ayant égard aux supplications de ses vassaux, tira de la servitude de mainmorte les seuls

habitants de Saint-Anthot, se réservant de poursuivre la « désistance » des forains qui y

avaient des biens, déclara les premiers d'aussi libre condition que les bourgeois de Dijon, et

ne réclama pour toute indemnité qu'une poule de coutume et une redevance de 12 sols par

feu. I)
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DXXXIII

Contrat d'affranchissement des habitants de Saint-Anthot, par M"" de la Madeleine-Ragny.

1683 (26 juin).

Cejourd'huy, vingt-sixième du mois de juin, mil six cens quatrevingt trois au

château de Saint-Anthot, après midy pardevanl moy Jean Broulié, notaire royal

étably au bourg de Sombernon, baillage d'Arnay-le-Duc, ressort du parh'ment

de Dijon, ont comparus les habilans du dit Sainl-Anthot, scavoir Oudiu Bissey,

Toussaint Bissey, Claude Bissey et Denis Bissey, communs en biens, Jean Bissey,

Bernard Robin, Jacques Bernard, Simon Fertil. Toussaint La Marsse, Vivant

Lamarche, Pierre Denier, Anne Robin veuve de Léger Bissey, Françoise Chau-

venet veuve de Léger Verdun, tant pour eux que les autres habilans absens les-

quels ont très humblement supiiôs haute et puissante dame Madame Catheriime

deSommière, relictedemessire Claude de la Magdelaine, comte de Ragny, baron

d'Espiry, conseiller du roy et son bailly de la Montagne, dame des dits lieux du

dit Saint-Anthot et autres, cy-présente, de les vouloir tirer du joux et servitude

de la qualité de mainmorte h laquelle ils sont. Ausquelles suplications, la dite

dame ayant égard par certainnes considérations et particulièrement par le bien

et avantage de ses sujets , a déclaré qu'elle leuve et tire de la dite servitude de

mainmorte tous les sus-nommés et les autres habitans du dit Saint-Anthot absans

seullement et non pas les particuliers qui possèdent fonds et héritages au dit

Saint-Antliot, centre lesquels au contraire la dite dame se réserve expressément

d'agir par désistance ou autrement, ainssy qu'elle trouvera à propos, à condition

que chaque personne, chef et feu de maison tant homme que femme veuve paye-

ront à la dite dame à toujours par an, au jour de Saint-Martin d'hivert pour le

droit de franchises seullement et à commencer même jour de l'année prochaine

qu'on dira mil six cens quatre vingt quatre, douze sols et une poulie. Estant aussy

bien entendu parla dite dame qu'elle n'entend pas d'affranchir les héritages que

possède le sieur Bonnaventure Logerot aux village et linage du dit Saint-Anthot

et dont jouy à présent le dit Fertil ainssy que celuy Fertil en est convenu, qui a

même déclaré n'estre propriétaire, de sorte et mannière que par la force du pré-

sent acte les dits habitans de Saint-Anthot demeurent francz et de franche con-
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difion comn e les bourgeois de Dijon, ville de Semeur el autres de ce duché leur

poslérilé, Hce et à iiaistre, puis qu'ils veuillent exécutter les présentes comme leur

estant avantageuses à seurté. Obligent en qualité particulière leurs biens et la

dile dame h son égard ses biens et ceux de ses successeurs par toutes cours

l'ovalles, etc.

Fait, leu et passé es présences de maistre Pierre de Baya, praticien au dit Som-

bernon et Vivant Bachelier, marchand au dit Saint-Anthot, tesmoins requis soubs-

signés avec la dite dame, les dits Fertil et Denis Bissey et Toussaint Bissey, les

autres ne signent enquis. Signé sur la minutte D. Somniière, L. de Baya, Fertil,

Bachelier, Bissey et Broulié, notaire royal soubssigné.

Enregistré sur les conclusions du procureur général du roy. Fait en la Chambre

des comptes à Dijon le vingt-neuf décembre mil sept cens.

Arcliives de la Côte-d'Ûr. Clianibre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits et

lettres-patentes. Registre 57, folio 232, verso.

GRÉSIGNY

Grisiniacmn, au bailliage de la Montagne, avait, dès le milieu du XP siècle, des seigneurs

particuliers, parmi lesquels les abbayes de Saint-Étienne de Dijon et de Fontenay comptè-

rent des bienfaiteurs.

Plus tard, dans les premières années du XIV° siècle, la terre de Grésigny, divisée en deux

portions possédées par les Minot et les Pontailler, se subdivisa encore quelquefois jusqu'à

former sept fiefs, que se disputèrent alternativement les Blaisy, les Saffres, les Chatellenot,

les d'Aligny, les de Vaux, les Tenarre, les Bar, les d'Achey, les Rigogne, les d'Ocle, les Gé-

meaux, les Saiserey, les Davout, les Ternay, les du Bois, les de Cleron, héritiers des Saffres,

les de Foissy, pour arriver aux Couihier qui, déjà possesseurs de portion de la seigneurie en

1569 et de Souhey, parvinrent à réunir et à reconstituer l'ancien fief moins d'un siècle

après.

C'est alors, en sa qualité de seigneur unique, qu'il fut possible à Claude Couthier, marquis

de Souhey, d'obtempérer aux désirs que lui manifestèrent ses vassaux de Grésigny, « d'être

tirés de la servitude de mainmorte, en quoy eux et leurs biens étaient originellement sujets. »

Il les déclara aussi libres que les bourgeois des villes franches, moyennant un doublement de

la taille ordinaire, qui était de 120 livres, la défense aux forains de rien posséder sur le finage,

à moins d'y avoir maison, mais sans obligation de résidence.

Aux Couthier succédèrent les Damas de Crux, qui, en 1770, vendirent la seigneurie à

N, Routy, de Beaune.
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DXXXIV

CùUU'îit d'affranchissement des habitants de Grésigny, par Claude (jouthier,

marquis de Souhey.

1690 (6 mars).

Au nom de Dieu soit. Le sixiesme jour du mois de mars mil six cens quatre^

vingt-dix, au lieudeGrésigny, pardevant Claude Pelissonnier, nottaire et tabellion

royal soubsigué résidant à Blaisy-Bas. Ont comparu en leurs personnes les habi-

tants delà communauté dudit Grésigny, assemblés en corps de communautez,

scavoir : Michel Bernard et Charles Gerbainne procureurs scindicqs de la com-

munauté, honuorable Catherin Rigongne, maistre Bénigne d'Aubenton, Henry

Bonueterre, Germain Malteste, Jean Malteste, François Lortat le jeune, Bernard

Lortat, François Lortat l'aisné, Jean Bernard, Fiacre Ladey, Vivant Ladey, Nicolas

Rallot, Jean Barbier l'aisné, Jean Barbier le jeune, Etienne Lapipe le jeune,

Antoine Lortat, Beuoist Nicolas, Benoist l'aisné, Jean Benoist l'aisné, Jean

Benoist le jeune, Sébastien Robert, Jean Gerbainne, Jacques Gerbainne, Valentin

Gerbainne, Bernard Gerbainne, François et Jacques Socbé, Estienne Bousse-

ton, Jean Robert, Estienne Robert, Nicolas Lapipe l'aisné et Nicolas Lapipe

lejeusne, François Jobard, Pierre Blanchard, Antoine Jobard, Pierre Pourcelot,

les vesves Philibert et Niculas Lortat, Marceau et Claude Lajolie, Philibert

Moreau, Pierre Barbier, Estienne Moriot, Antoine Moriot, François Gerbainne,

Guy Bouquin, Nicolas Serrechinet, Claude Pourcelot le jeune, Estienne Bro-

chot, Jacques Lapipe, Humbert Lapipe, Humberl Lerat, Bénigne Noirot, la

veuve Claude Barbier, Roch Gerbainne, Pierre Bouhin filz, Claude Jobard,

Rignot Jobard, Nicolas et Hubert Lortat père et fils, Guy Lortat, Claude Lapipe,

Claude Simon, Antoine Bernard et Jean Debadier, faisans et représentans la

l)lus grande et sainne partie desdils habitans. Lesquels ont déclarez avoir très

humblement requis et supliés, Messire Claude Coutier, chevalier, marquis de

Souhé, seigneur du dit Grésigny, baron de La Roche, Lugny; seigneur de

Chasteau, Bornet, Munois et aultres lieulx, capitainne d'une compagnie de

chevaux légers pour le service de Sa Majesté cy-présent, de les vouloir aiïranchir

II. 43
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et tirer hors de la servitude et coiuliliun de mainmorte à quoy eux e( leurs bleus

sont sujets ori<(inellement à cause de leur naissance et résidence au dit lieu de

Grésiguy sujets à la mainmorte. A quoy ledit seigneur, marquis de Souhé a bien

voulu satisfaire pour plusieurs raisons et considérations a déclaré et déclare par

cette tant pour kiy que les siens sieurs et dames ayant cause à perpétuité, qu'il

descharge et alîranchi ledit lieu de Grésigny de la dite servitude de mainmorte et

tous les habitans y résidans tant leurs personnes que leurs biens, postéritez, nez

et à naistre, sans en rien retenir ne réserver si non les droits, censés, rentes et

autres affectés et deubs à la dite seigneurie et sur leurs dits biens tant meubles

que personnels pour par eux leurs hoirs et ayant causes jouir et disposer de tous

leurs biens tant meubles qu'immeubles générallement quelconques comme bon

leur semblera franchement et librement, tout aiusy que les bourgeois des villes

franches de cette province avec effet de succéder les uns aux autres ab intestat.

Moyennant quoy les dits habitans demeurent obligés par cestes, comme ils le

promettent au dit seigneur de Grésigny ses hoirs et ayant cause, luy paier la

somme de six vingt livres tournois, pour le redoublement qui sera joincle à celle

pareille de six vingt livres, qui est deue d'ancienneté à ladite seigneurie et qu'ils

reconnoissent de nouveaux estre debteurs et qu'ils promettent payer à l'avenir,

nonobstant toutes oppositions qui peuvent avoir esté fornie cy-devant de leur

part au contraire de la piésente déclaration : que aussi moyennant ce, l'instance

demeure assoupie, terminée et comme non advenue, sans qu'ils puissent cy-après

rien répéter au dit seigneur par la diminution de la ditte taille pour quelques

raisons que ce soit. Faisant les dites deux sommes ensemblement, celle de deux

cens quarante livres, laquelle somme sera payée par les dits habitans qui y

possèdent et posséderont biens cy-après par une seulle main au dit seigneur au

jour et feste Saiat-Remy prochain, chacun an, et le tout suivant et à la manière

qu'on a payé cyrdevant ou deu payer la dite taille seigneurialle cy-dessus énon-

cez de six vingt livres ; dont le premier terme et paiement commencera au dit

jour feste Saint-Remyprochainet aiusy à continuer d'année à d'autre à perpétuité

sans discontinuer, qui demeure affectée sur tous et chacuns des biens fonds et

héritages que possèdent les dits habitans et autres tenans biens dans le dit terri-

toire et seigneurie, sans que les biens possédés et vendus par le dit seigneur

soient subjets à ladite taille, que les dits habitans consentent en estre plaiuement

deschargés, comme faisant partie du domaine de la seigneurie. Le tout à charge

et condition que tous les dits forins ne pouront tenir aucuns biens dans la

directe et seigneurie du dit Grésigny à moins que d'y avoir une maison ou une
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grange entretenue en bon état, sans pourtant estre obligé d'y demeurer ny faire

résidance actuel sy ce n'est de leur pur consentement et volonté.

Et pour procéder plus facilement au régalen)enl de la dite somme de deux

cens quarante livres tournois, les dits habitans promettent de faire incessamment

arpeulage de tous les héi'itages et fonds qui demeurent subjects à ladite taille,

dont ils fourniront déclaration au vray au dit seigneur, revêtue de nouveaux

confins, aftln de scavoirau juste ce que chacun debvra en droits, soit de la dite

taille à cet effet.

En cas de vente, échange ou aliénation desdits biens, seront tenus les acqué-

reurs de dénoncer an greffe pour se faire subroger à la décharge des dits ven-

deurs dans dix jours après chacune vente faite à peine de l'amende ordinaire de

trois livres cinq sols.

Dont et du tout ce que dessus les dites parties ont dit estre contentes qui en

promettent l'accomplissement et entretenement à peine de parts et d'autres de

tous dépens, dommages et intérêts, et pour l'exécution du présent contract le dit

seigneur de Souhé oblige ses biens comme àussy les dits habitans chacun en

droit soit les leurs par la cour de la chancellerie du duché de Bourgogne ou

autres royalles qu'il appartiendra renonceants à toutes choses contiaires à ces

présentes. Fait, leu et passé au dit Grésigny en présence de maistre Simon Bar-

buot, bourgeois à Flavigny, de maistre Mcolas Badin prestre curé du dit Gré-

signy, Valentin Bruslé recteur d'escole du dit lieu, et de Philibert Lapipe,

boulanger à Saincte-Reyne. tesmoings requis et soubs signés avec les dits habi-

tans le sachant faire ; les autres ont déclarez ne scavoir signer, de même que

ledit Lapipe de ce enquis en présences desquels téraoings les dits habitans ont

promis de incessamment délivrer au dit seigneur une grosse du présent contract

à leurs frais. Ainsy signé à la minute de cette: Coutier de Souhé, N.Noiroit,

Daubenton, Rigongne, Bonneterre, P. Boussin, F. Lortat , G. Jobard, V. Ladey,

A. Jobard, J. Barbier, E. Lapipe, .\. Lapipe, G. Malteste, N. Lapipe, J. Be-

noist, B. Lortat, Jean Bernard, Guy Lortat, H. Lortat, F. Bruslé, IN. Badin,

Babuot et Pelissonnier notaire royal.

Signé Pelissonnier, notaire avec paraphe.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits et

lettres-patentes. Registre B 55, folio 4l8, verso.



ANSTRUDE (YONNE)

Bierry, au bailliage de Seraur, fut d'abord possédé par des seigneurs issus, dit-on, des sires

de Noyers, desquels ce fief mouvait. Marie de Bierry, la dernière du nom, porta cette terre

dans la maison de Bagny, en 1360. En 1442, elle appartint aux héritiers d'Antoine de Verjux,

en •1461 au sieur de Praelles. En 1539, la sixième partie appartenait à. Urbain de Trébu-

cliet, qui la céda à Antoine de Fleurs. Elle passa, dans la seconde moitié du XVII'" siècle, aux

Chargère La Boulière; Françoise Chargère l'apporta en dot à Claude d'Anstrude. En 1737,

Louis XV érigea Bierry en baronnie sur la demande de François César d'Anstrude, et changea

l'ancien nom de Bierry en celui du nouveau seigneur.

En l'année 1695, les habitants de Bierry ayant adressé à André-François d'Anstrude, leur

seigneur, n leurs très humbles invilations et prières de les affranchir du lien et servitude de

mainmorte, dont ils souffraient de 1res fâcheux inconvénients, » François d'Anstrude accueillit

leurs propositions, et par contrat du 1" mars, reçu P. Tollard, notaire et tabellion à Vassy,

il affranchit eux et leurs biens de loute servitude, les reconnut et déclara aussi libres que

les bourgeois de Semur, supprima la taille haute et basse, les poules et coutumes affectées sur

les héritages, réduisit du tiers au septième la portion qu'il prélevait sur l'affouage des bois

communaux, déchargea les habitants de la corvée inslituée pour remplacer la censé de deux

sols par feu de l'usage des bois. Il ne fit d'exception que pour les forains, et maintint tous

ses autres droits.

En reconnaissance de ces diverses concessions, les habitants s'obligèrent à lui payer annuel-

lement et à perpétuité, et sans préjudice de la dîme ordinaire, une tierce de 19 gerbes l'une

sur tous les grains emblavés, excepté sur les vignes et chenevières, avec défense, sous peine

de 3 sols d'amende, d'enlever les récoltes avant la perception de cette dîme, ou sans avoir crié

trois fois à haute voix : Tierce, à l'intervalle d'un quart d'heure entre chaque cri ; plus une taille

abonnée de 30 livres, assise parles syndics en présence des habitants; plus quatre boisseaux

d'avoine et une poule, outre le boisseau de conceau et celui d'orge, remplaçant la taille du

four, les deux corvées de bras et l'obligation de moudre leurs grains au moulin banal.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits et

lettres-patentes. Registre B 57, folio 254, verso.

RECEY-SUR-OURCE

fieceynm, bourg du Chàtillonnais, connu en 1175, était déjà un fief en partie relevant de l'é-

vêquede Langres, seigneur de Gurgy, et en partie des sires de Grancey. Il était alors en la pos-

session d'une famille du nom qui compte parmi les bienfaiteurs des Templiers de Bure, du

Val-des-Choux et des Chartreux de Lugny. Cette famille s'éteignit au XIV» siècle. Kecey, ou
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plutôt la portion qu'elle tenait, passa des Seigny aux Drée (1391), aux Saint-l.oup, aux Bauf-

fremont, et, toujours par alliance, aux d'Anglure (1467) et aux d'Aubonne (iS71). L'autre

portion, attribuée en 1186 à Hue deNesles, passa aux Dominartin (1327), aux Laignes (1427),

aux Viry, aux Lestouf de Pradines, aux Martigny et aux Vaivre, qui réunirent les deux sei-

gneuries.

Les Chartreux de Lugny, qui en 1332 avaient acquis la portion appartenant à Marguerite de

Grancey, dame de Bosjan, y joignirent en 1645 partie de celle de Pradines, et enfin le sur-

plus, en 1674, sur François de Vaivre.

A cette époque, les habitants de Recey étaient de condition diverse. A côté des mainnior-

tables réels et personnels qui formaient la majorité, il y avait des personnes franciies qui

jouissaient de biens de mainmorte, d'autresqui étaient abonnées (notamment les habitants de

la rue donnée en 1201 aux Templiers de Bure), bref des hommes absolument francs. Or,

comme ces différentes personnes contractaient des alliances entre elles, les partages et les

successions qui en découlaient, donnaient presque toujours lieu à des débats judiciaires, aussi

coûteux pour les seigneurs que pour leurs vassaux. C'est alors que, dans le but d'y mettre fin

et aussi de sortir d'une situation humiliante vis-à-vis de leurs voisins émancipés depuis long-

temps, les habitants de Recey sollicitèrent les 'Chartreux de les affranchir à leur tour.

Ceux-ci firent attendre leur réponse |)endanl deux ans; mais comme les offres étaient ma-
gnifiques et qu'elles compensaient bien au delà le déficit que l'abolition de la mainmorte allait

amener dans leur caisse, ils se décidèrent à les accepter.

Logerot, notaire royal à Recey, passa le contrat qui suit.

DXXXV

Contrat d'affranchissement des habitants de Recey, par la Chartreuse de Lugny.

1695 (10 juillet).

L'an mil six cent nonante cinq, le dixième jour de juillel après midy, au lieu

de Recey, pardevant le notaire et tabellion royal soussigné, ont comparus en leurs

personnes les vénérables pères prieur, religieux et couvent de la Chartreuse

Notre-Dame de Lugny, seigneurs hauts moyens et bas justiciers du dit Recey et

représentés par vénérable père dom Berthelemy Collard, prieur et dom Jérosme

Frampas, procureur de la dite Chartreuse de Lugny d'une part ; les procureurs

syndics, manans et habilanls du dit Recey, par André Gousseau l'un de leurs

syndics, M" Claude Petitot, notaire, Nicolas Terriot, Nicolas Tranchant, Nicolas

du Coignon, faisant et représentant la plus grande et saine partie des dits habi-

tans et ce faisant fort pour les absens, assemblés à la convocation de leurs sin-

dics et au son de la cloche, ainsy qu'ils ont accoustumé. Lesquels habitans ont
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(léclart'i comme ils ont fait cy-rlevant, que la plus grande partie d'eux sont de

condition mainmortahle aux dits seigneurs, les autres possesseurs des biens sujets

h la dite condition demainmortablcs suivant leurs titres, terriers et transactions;

(luils ont piésenté leur requeste aux dits seigneurs le dix huit février mil Six

cent nouante trois, contenant leur demande d'estre délivrés de la dite condition

mainmortahle, les dits hiens, leurs postérités nez età naistrepour lehien, repos et

utilité d'eux, leurs hoirs et ayants cause à perpétuité; d'abolir la bannalité du

four : icelle requeste renvoyée par les dits seigneurs à leur révérend père général,

qu'il a appointée le dix sept mars au dit an de délégation du vénérable père dom

Charles François Maurin, prieur de la Chartreuse de Paris, visiteur ordinaire de

la province de France parisienne, pour informer de commodo ei incommoda,

pourestre pourveu, ensuite estre procédé par le dit vénérable père prieur aux

dites visites sur les lieux, informéet dressé son procès-verbal le quatrième avril au

dit an mil six cent nouante trois de luy signé et envoyé au dit révérend pèregéné-

ral qui a mis son décret au bas de cette senlance, que les dits habitansseront affran-

chis et délivrés d'icelîe servitude de mainmorte, en observant toutes les formalités

de luy signées, François Innocent, prieur de la Chartreuse le vingt quatre du dit

mois d'avril et an; que pour y parvenir iceux habitans ont de leur part présenté

raix dils seigneurs des articles contenant leur demande, et sur lesquels ils estoient

prcsts de traiter, communiqués à leur conseil et aux dits seigneurs qui ont fait

leurs réponses, en cette conséquence présenté leur requeste à Messeigneurs les

commissaires députés par Sa Majesté pour la vériffication des debtes et affaires

des communautés en Bourgogne et Bresse pour la permission du dit affranchis-

sement, qu'abandonner de quelques de leurs biens et pour l'abolition du dit four

haunal. Sur laquelle requeste nos dits seigneurs ont délégué Monsieur Hémond,

conseiller du roy, lieutenant général au bailliage de la Montagne pour informer

et dresser son procès-verbal aussy de commodo et incommoda pour la dite com-

munauté, ce qu'il a fait sur les lieux, le général des dits habitans assemblés le

vingt-huit aoust dernier et jours suivants, ensuitle de quoy les dits habitans ont

donné une autre requeste aux dits seigneurs les commissaires au fait de ques-

tion appointée sur le veii le neufvième juin derniei' portant la permission aux dits

habitans d'alliéner au profit de la dite seigneurie de Lugny les bois et portion de

rivière déclarés aux dicts procèz-verbaux du dit sieur Rémond et de transiger

avec eux tant pour l'affranchissement général du dit lieu qu'autres droicts ra-

portés aux dils procès-verbaux et au dit projet joint, et pour l'extinction du dit

four hanual. signé FiM-raud. intendant, et plus bas Rigolley. Et encore en consé-
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quence de l'amortissement du roy concédé aux vénérables pères Cliarlreiix et

actes d'indemnité de messire Jacques de Roussel de Medavi, comte et seigneur

incommntable de Grancey, seigneur féodal sur une partie de la terre et seigneu-

rie du dit Recey, par acte reçeu Courtois et Denis, conseillers et notaires au

Chatelet de Paris, le dix huit mars au dit au mil six cent nouante trois, portant

approbation et confirmaliou des lettres et acquisitions faites par les dits véné-

rables pères Chartreux de la dite seigneurie de Recey, les dits actes communi-
qués et examinés respectivement par les parties pour demeurer au chartrier des

dits vénérables de Lugny par expers d'eux et des députés par la communauté du

dit Recey, aux quels seront donnés des copies collalionnées dans un même vo-

lume, et pour avoir recours aux minuttes s'il y eschet, ont unanimement d'une

part et d'autre, reconnu, confessé et déclaré eu conformité de leurs propo-

sitions et permissions estre d'accord entre eux des articles et stipulations cy-

après.

Scavoir, delà part des dilssieurs de Lugny, que tous les habitaus tant de l'enclos

et hors d'iceluy enclos du dit Recey, leurs familles et poslérilés. et mêmes ceux

qui sont demeurant ailleurs depuis long temps, seront et demeurent perpétuel-

lement francs de la condition mainraortable au dit Recey pour jouir de leurs

biens et personnes comme francs sans aucunes exceptions, et que les maisons et

butes des dits mainmortables demeurent descliargés à perpétuité de la dite con-

dition de mainmorte.

Que le four bannal du dit Recey qui appartient aux dits sieurs de Lugny, de-

meure aboly, et qu'il demeure permis aux dicts habitaus du dit lieu de faire des

fours pour y faire cuire leurs pasles, et s'en servir comme ils jugeront à propos

sans distinction, et de la part des dits habitaus.

Moyennant et en considération du dit afTranchissement général à eux accordé

par les dits sieurs de Lugny abolition du dit four bannal, et pouvoir à eux d'eu

faire construire à leur volonté, ils ont pour tenir lieu aux dits sieurs de Lugny

de l'un et l'autre des dits droits, accordé aux dits sieurs de Lugny lu dioit qui

leur appartient dans la rivière d'Ource dans le finage du dit Recey à prendre

depuis le détour de la carrière jusqu'à celle d'iceux seigneurs qui est au dessous

de la Cf>mbe-au-Miel.

Comme aussy le dessous de la rivière de Grame depuis la dite rivière d'Ource

jusqu'au gay du chemin qui tire du dit Recey à Essarois, pour par les dits seigneurs

de Lugny jouir des dites deux rivières cy-dessus confinées comme à eux appar-

tenants en propres, sans qu'iceux habitaus à l'avenir y puissent prétendre aucun
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droit de propriété ny possession, et au cas qu'ils y soient trouvés en y peschant

avec engins ou à la main, ou chargés de poissons, ceux ou celuy qui seront con-

vaincus el trouvés par un sergent, seront condamnés en sept sols d'amande, et

ceux qui seront pris par deux témoins non reprochables seront sujets et condamnés

en l'amande de trois livres cinq sols, sans qu'elle puisse estre en l'un et l'autre

cas augmentées pour quelque récidive qui puisse arriver, à condition encore

que riutérest du poisson pris, sera réglé d'office par le juge des dits sieurs de

Lugny.

Aux quelles rivières il demeure permis aux dits habilans de passer et de re-

passer en tous endroits avec leurs bestiaux et harnois, sans encourir aucune

amande, de s'y baigner, leurs familles et domestiques, sans entreprendre d'y pes-

cher aux peines cy-dessus, comme aussy de prendre eaux et ia faire couller

par leurs héritages pour leur utilité par des saignées, et non par batard'eaux.

Qu'en considération aussy du dit affranchissement, iceux habilans consentent

qu'iceux sieurs de Lugny jouissent et leur appartiennent tous les bois de Lizières

joint à celuy des dits sieurs de Lugny appelé les Pierges, à prendre du coté du

midy au Champ Chambaigner jusqu'au bout de l'étendue d'icelle contrée des

Pierges au dessous de Montriot; auquel effet les dits sieurs de Lugny à leurs frais

feront lever les bornes plantées qui font séparations des dites lizières et bois des

Pierges et les feront replanter joignant le dessous les dites lizières, en la présence

des dits sieurs Pelitot, Terriot et du Coignon et Nicolas Tranchant que les

dits habitants nomment et donnent pouvoir de ce faire et y assister ou deux

d'eux en l'absence des autres, de quoy il sera dressé procès-verbal pour y

avoir recours.

ComnKi aussy iceux habitans ont délaissé en propriété aux dits sieurs de Lugny

tout le droit qu'ils ont dans le bois appelé le Buisson, la tranchée contigu au dit

bois des Pierges du côté du couchant, selon la description qui eu est faite par

l'ai'pentage du dit feu sieur Roger sans exception, suivant qu'il se comporte sans

que les dits habitans soient tenus faire valloir la contenance portée par le dit

arpentage.

Que chacun habitant du dit Recey et finage payera à l'avenir aux dits sieurs de

Lugny par chacun an cinq sols, tant pour lods, droit d'affranchissement que

celuv d'abolition du dit four bannal, à l'exception néantmoins des habitans de

la seigneurie de Monsieurle grand-prieur de Champagne au dit Recey qui n'étoient

pas mainmortables de leurs personnes seullement quelques de leurs biens ny

sujets au dit sire qui ne payeront au moyeu du présent traité les dits cinq sols,
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de même les héritiers el ayant cause M" Claude Trauchanl, chirurgien pour le

chef du sire, attendu que la maison provenant de l'eu M" Antoine Petilot, située

en la rue du iMont ou il demeuroit est exempte du dit droit de four en cette cou-

séquence ne payeront, y faisant la dite demeurance que deux sols six deniers du

dit droit d'affranchissement.

Ceux qui habiteront les maisons de la métairie de Creuse demeurent entière-

ment deschargés des dits cinq sois, en conséquence de l'affranchissement fait par

les dits sieurs de Lugny au feu sieur Dumont aux protestations néantmoins de

se pourvoir contre le dit acte.

Comme aussy la maison et dépendances de la maison de feu iM' Pierre Bourée

du dit Recey seize en la rue du Four de l'autre côté de la cour de Jours, fermée

de murailles provenue de feue Madame de la Cour qui ne payera que deux sous

six deniers pour le dit droit du four, attendu qu'elle est franche d'origine, le-

quel payement de cinq sols se fera par ceux ou celles qui y sont débiteurs de deux

sols six deniers par ceux ou celles qui ne doivent que les dits deux sols six

deniers au dimanche d'après la Saint-Martin d'hyvert de chacun an, à commen-

cer le premier payement au dit jour prochain à peyne de cinq sols par chacun

deffaillant, et à continuer à perpétuité, et moyennant ce les traitlés particuliers

faits avec une partie des dits habitans de l'affranchissement de la ditemaiamorte.

demeurent comme non advenus eticeux particulieisdeschaigés de payer le droit,

stipulé par les dicts actes.

Et pour dédommager les dits habitants de la seigneurie du dit grand-prieur

de Champagne au dit Recey de la remise faite aux dits sieurs de Lugny, des dites

rivierres et bois cy-dessus déclarés, il a esté accordé par les dits sieurs de Lugny,

qu'il demeure permis aux dits habitans de la dite seigneurie du grand-prieur de

Champagne de vendre du pain, gâteaux et autres pâtes cuittes sur la halle du dit

Recey sans payer les dits sols portés par la transaction passée entre eux et les

dits sieurs de Lugny, du payement desquels dix sols, ils demeurent deschargés

à l'avenir et non du droit de hallage comme les autres étallants marchandises.

Accordent les dits habitants aux dits sieurs de Lugny le pouvoir et droit de

fermer le sentier qui passe entre leurs terres et vignes de la coste de la

rivière.

Et en considération de ce que dessus, et attendu que le reste des bois de la

communauté du dit Recey ne pourroit pas être suffisant pour le chauffage des

dits habitants el des fours qu'ils construiront, iceux sieurs de Lugny ne pour-

ront par quelque cause que ce soit faire partager les dits bois, mais ils pourront

m. 44
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prendre leurs chauffages audit Recey de leurs admodiateurs, messagers, en

suportans par lesdils admnnialeurs et métayers les charges de ladite commu-
nauté comme un autre habitant, et au cas qu'il soit vendu desdits bois soit en

fond ou superficie, les dits sieurs de Lugny auront le tiers, et que par la suilte

les dits bois viennent plus que suffisants, leurs droits de triage leur demeure

réservé.

Qu'iceux sieurs de Lugny ne pourront faire partager le restant des rivierres

auxquelles néaiitmoins ils auront droit de pescher comme seigneur, et au cas

d'admodiatiou ils auront le tiers du prix.

Ayant esté convenu entre les parties qu'en cas de mésus aux bois des Pierges,

lizières et bouchots de la tranche abandonnée et qui appartiennent aux dits

sieurs de Lugny, depuis longtemps
;
que les amandes ne seront plus grandes que

de trois livres cinq sols suivant qu'il est porté pur la vente que les dits habilans

ont fait de leurs bois, et les intérests réglés suivant le titre d'acquisition.

Que tous les droits seigneuriaux et autres reconnus au nouveau papier, terrier

par les dits habitants et par euxdeubs, demeurent en leur force, auxquels n'est

fait aucun préjudice ny dérogé par le présent traitté.

Et de tout ce que dessus les dites parties ont traitté et accordé, promettans

scavoir : les dits sieurs de Lugny de faire homologuer le présent tant à leur

chapitre général que ou il appartiendra, en sorte qu'il soit exécuté pour le dit

droit d'affranchissement, abolition du four qu'autres stipulations cy-dessus, en

sorte qu'ils n'en soient recherchés pour quelque cause et occasion que ce soit,

sinon que lesdits sieurs de Lugny les desdomagent de touts événemens, et ce de

la part des dits habitans de faire aussy homologuer les présentes par tout où il

appartiendra tout de même qu'elle soit exécutée pour la validité des remises de

portion de rivierres. bois, et autres conditions cy-dessus stipullées, en sorte

qu'iceux sieurs de Lugny jrtuissent du tout, et en cas d'empeschement ou re-

cherches, ils les desdommageront aussy, le tout à peine de dépens, dommages et

intérests. Obligent chacun eu droit soy leurs biens et ceux de leur communauté

par toutes cours et juridictions royalles etc. Renonçant etc.

Fait, leu et passé sous la halle du dit Recey, en présence de M. Mai'quis Du-

mont, praticien, demeurant à Chatillon-sur-Seine, et de Marc Baudement, labou-

reur, demeurant à Menesble, témoins soussignés avec lesdits sieurs vénérables et

habitans scachant écrire, les autres et les veuves illicitées, enquis, ont déclaré

ne scavoir signer pour n'en avoir l'usage, releu, ce qui a esté fait en la présence

de M. Sébastien ancien procureur d'oflice en la justice du dit Recey. Signé à la
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minute, frère Barthélémy Colla id, humble prieur, F. Jérosme Frampas, procu-

reur de Lugny, Blanchot, prestre curé de Recey, Petitot, Trinquesse, N. Tran-

chand, Trinquesse, Terriot, .]. Genrot, Amiot, i\. du Coignon , N. Viard
,

Antoine Genrot, Claude Genrot, Guy Jannin, P. Parisot, M. Maréchal, S. Tran-

chand, F. Clerget , Denis Viard, N. Verdin, N. Genrot, Nicolas Guelorget,

J. Ragot, Terriot, C. Charpentier, G. Guelorget, Terriot, C. Viard, M. Corni-

bert, Jean Clerget, N. Genrot, A. Petitot, Anne Goniier, J. Converset, V. Gra-

ninot, F. Garnier, F. Genrot, B. Viard, M. Chapusot, J. Gainier, J. Chevallot,

J. Laurenceau, et Lecuyer le jeune.

Ayant présenté la plume au dit Didier Maréchal pour signer ainsy que les

habitans scachant écrire au fait cy-dessus, il en a fait refus, ainsi que ladite

Charière, lesquels j'ay interpellé d'en dire les causes, ont dit ne les pouvoir dire

quant à présent, et a signé le dit Maréchal sa réponse : signé D. Maréchal,

Dumont, Marc Bauderaent. Denis Viard, et Logerot notaire.

Grosse en parchemin délivrée le 20 octobre 1741. Arcliives de la Côte- d'Or. Série H. Cliar-

treu.se de Lugny. Domaine de Recey.

LOGES, COMMUNE DE TINTRY

(SAONE-ET-LOIRE)

Ce Iiameau de l'Autunois, qui dépendit alternativement des paroisses de Saizy et de Tin-

try, formait un fief relevant du roi, dont on trouve les seigneurs du nom depuis 1371 jusqu'en

1608. Vers cette époque , il fut partagé par tiers. En 1608, Guy Blondeau se rendit acqué-

reur d'une de ces portions ; Bernard de Montessus acquit en 1609 la part de J. de Loges, et en

1627 Louis de Pernes fut mis en possession de celle appartenant à Philibert de Loges, et y
réunit les deux autres. Il vendit la terre en 1656 à A. Rousseau, qui la rétrocéda aussitôt aux
de la Chère, des mains desquels elle passa aux Depringles, aux Bouhier. J. Bouhier la céda

en 1680 à.(. Morelet, doyen du chapitre de Beaune, qui la légua à J. MoreIet,son neveu, lequel

obtint la faveur de changer le nom de Loges en celui de Morelet, et laissa cette terre à Phi-

lippe-Bénigne Bouhier, seigneur de Chevigny.

Quand l'héritier du doyen, qui s'intitulait .lean « de » Morelet, écuyer, seigneur de Couchey
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et de Collonges-La-Madeleine, prit possession de Loges, son premier soin fut de poursuivre

solidairement ses nouveaux sujets en paiement de leurs censés et rentes, des dîmes et de tout

ce qui étail éciiu. Ces prétentions n'aboutissaient rien moins qu'à la ruine totale des habi-

tants; aussi, sur le conseil de Pasquier, procureur du roi au grenier à sel d'Autun, ils offri-

rent à leur seigneur de les décharger de cette solidarité, de les exempter des charrois qu'ils

étaient tenus de lui faire à Beaune, moyennant une dime qui se lèverait sur toutes les terres

du finage, sur le pied de 20 gerbes l'une, et une mesure de fromeni par laboureur, pour

remplacer le charroi. Celui-ci accepta leurs offres, à la condition en outre de fournir une

déclaration exacte de leurs tenures et des redevances dont elles étaient chargées. De plus,

ce seigneur, voulant leur donner des marques plus sensibles de sa bonté, faciliter leur réta-

blissement et les secours dont ils pouvaient avoir besoin pour relever leurs maisons, la plu-

part tombées en ruines, les affranchit de la servitude de mainmorte, sous réserve de tous

ses autres droits seigneuriaux.

L'acte fut dressé le 12 novembre t696, à Loges, pardevant Bertheaut, notaire royal.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits et

lettres-patentes. Registre B 57, folio 243.

LES SOUILLAIS, HAMEAU D'ANSTRUDE

(YONNE)

Ce hameau appartenant, de même que celui de Chevigny-le-Désert, à l'abbaye de Moutier-

Saint-Jean, avait son territoire et ses communaux distincts de ceux de Bierry, leur chef-lieu

paroissial. Il eut les mêmes seigneurs que ce dernier, et quand en 1698, c'est-à-dire trois ans

après l'affranchissement de Bierry, les habitants des Souillais demandèrent une semblable

faveur au même seigneur, celui-ci la leur accorda aux mêmes conditions, avec cette seule dif-

férence pourtant que la taille abonnée, qui était de 30 livres à Bierry, fut réduite à 15 pour les

Souillats.

Le contrat fut passé le 4 mai 1608 devant P. Tollard, notaire à Vassy.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits et

lettres-patentes. B 57, folio 258, verso.



SAINT-REMY

Sanctus Remigius. L'abbaye de Moutier-Saint-Jean y aval», en 1147, des fonds (jifelle céda

plus tard à celle de Fontenay, laquelle y joignit ceux donnés en 1234 par le duc Hugues IV,

ceux acquis de diverses personnes, notamment de la veuve et des cnfanls du sieur de Sante-

nay, et de Geoffroy, de Reims, 1237-12o2, et en demeura maitresse absolue jusqu'à la Révo-
lution.

La presque totalité des localités environnant Saint-Remy étaient reconnues franches depuis

longtemps, lorsque ses habitants, dont la condition mainmortable faisait exception, se déci-

dèrent enfin à solliciter leur affranchissement. Des pourparlers eurent lieu entre leurs svndics

et les religieux. Les premiers offrirent une somme de 52 livres à percevoir annuellement,

comme doublement de la taille seigneuriale. Ceux-ci, qui n'ignoraient pas que le produit des

mainmortes était rare et toujours sujet à conteslalion, acceptèrent la proposition, mais sous

la réserve que le bénéfice n'aurait aucun effet pour ceux de leurs vassaux qui quilleraient

Saint-Remy pour habiter des lieux mainmortables, et aussi sans préjudice de leurs autres

droits seigneuriaux.

Le contrat qui suit fut rédigé sur ces bases.

DXXXVÏ

Contrat d'affranchissement des habitants de Saint-l\emy, [jar M. de Manadant,
abbé de Fontenay.

1713 (26 avril).

Aujourd'huy vingt-six avril niii sept cent treize après niidy au château de

Saint-Remy, Pardevant Jean d'Aubenlon nottaire et tabellion royal gardenolte

héréditaire étably en la ville de Montbard y mandé et exprès, ont comparu en

personnes Antoine Sordoillet et Nicolas Gaveau, procureurs syndics de la com-

munauté de Saint-Remy et rue de Blaisy, assistés de Noël Gelot , Nicolas Esmyol

,

tous du dit Saint-Remy et rue de Blaisy composant les principaux et plus grande

partie deshabitans du dit lieu, tant pour eux que les absens, et tout le reste des

habitans des dits lieux, lesquels convoqués par les dits sindics au dit jour lieu

et heure et assemblés au son de la cloche à la manière accoutumée au dit

château de Saint-Remy, ont très humblement suplié, messire Jean Marc de
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Coiist'm (In IVlanadaM(l) abbé commandalaire de l'abbaie de Fonlenay eu per-

siuiiic . on celle qualité seigneur en toutle justice du dit Saint-Remy et rue

de fîlaisy , et Dnm Jean Cercelet prieur de l'abbaye du dit Fontenay ayant

pouvoir par acte capitnlaire de tous les religieux de la dilte abbaye aussy ey

présent en peisonne, lequel sera inscrit au bas des présentes de voulloir affran-

chir eux et leurs descendants de la mainmorte, à laquelle ils sont maintenant

assujettis dans tous les cas portés par la coutume de cette province du duché de

Bourgogne suivant les titres de la ditte abbaie, sous la condition et soumission

qu'ils font de payer au dit seigneur et à ses successeurs abbez la somme de

cinquante deux livres dix sols par redoublement de la taille seigneurialle qu'ils

doivent chacim an la dicte abbaye, au jour et feste de Saint-Berthelemy par une

seirle main ainsy qu'il est accoutumé, à peyne à faute de payement de l'amende

de sept sols par même doublement réglés par les dits titres, laquelle condition

les habitans croyent estre utille et avantageuse audit seigneur et à son abbaïe,

qu'il escoutera favorablement leur demande, et leur accordera s'il met d'ailleurs

en considération que ledit droit de mainmorte est très rare, dont le produit ne

peut monter à beaucoup prez de la valleur de la dilte taille annuelle par double-

ment au lieu que le fond en est fixe et certain et que celuy qui peut provenir

du dit droit de mainmorte est très casuel et qui souvent donne lieu à plusieurs

conleslations et procez toujours ruineux aux paityes, lesquels habitans ne sont

entrés dans le dessein de faire au dit sieur abbé leur proposition quoyqu'à eux

très onéreuse que pour évitter les dilles coutestalinus et mettre à l'avenir leurs

familles et leur postéi'ilé dans le repos et la liberté dont jouissent les habitans

des auties lieux de la dite province de franche condition.

La quelle proposition entendue par le dit seigneur abbé et prieur aux condi-

tions cy-dcssus, voulant de leur part concourir comme ils ont fait jusque icy, au

bien et soulagement des dits habitans, ont déclaré pour les motifs qui leiu"

résultent, estimant même que la concession du dit droit de mainmorte, en celuy

d u redoublement de la taille seigneurialle par eux offerte est avantageuse à

la dilte abliaie, qu'ils reçoivent etacceptent la proposition des dits habitans aux

conditions cy-dessus, et par cet effet ont par ces présentes en leurs dittes qualités

d'abbé et prieui', tant pour eux que leurs successeurs abbez, religieux et cou-

vent du dit Fontenay, alïVanchy du dit dioit de mainmorte, les habitans de

(1) Docteur eu tliéologie de la Faculti'' de Paris, missionnaire ; il succéda, le 9 novembre 1709, .'i Auue de

CousUn sou frère 39" abbé de Fonlenay, et mourut aux eaux de Bourbonne le 31 septembre 1722. {Gall.

ChTisi, IV, w:,.)
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Saint-Remy et Blaisy, et leurs enlauls nés et à naîlie à peipéluilc. [xiiir jouir

par eux et leurs dits enfants et descendants aux mêmes libériez et iinminule/,

dont jouissent les habitants des autres lieux de cette province d'un estât IVunc

et liberté de servitude et mainmorte sans aucun trouble de sa part, à compter

de ce jojrd'huy. Sous celte exception néanmoins, que sy aucuns des dits habi-

tans ni leurs descendants quittent riiabitation de la ditle terre de Saint-Hemy

pour prendre celle d'autres lieux mainmortables, que ledit présent affiancbisse-

raeut n'auia aucun lieu à leur égard; contre lesquels au contraire le dit seigneur

pour luy et ses dits successeurs se réservent par clause expresse tous ses droits

de servitude et mainmorte, pour les exercer les cas anivans de même et ainsy

que par le passé, et comme sy le présent contract n'auroit été fait sans laquelle

condition ils n'auroient accordé le présent affianchissement et sans qu'icelluv

puisse d'ailleurs faire aucun préjudice à tous les autres droits seigneuriaux, en

quoy qu'ils puissent consister dont il a joui ou deub jouir, qu'il veut et enlend

demeurer eu leur entier, et qu'il s'est expressément réservés sans aucune inova-

tion pour en jouir comme ont fait ses prédécesseurs abbez, ou deub faiie jus-

qu'à présent. Consentant le dit seigneur abbé pour la validité du présent con-

tract d'affianchissement qu'il soit approuvé et d'abondant ratiftîé non seulement

par les vénérables religieux de Fontenay, par Monsieur l'abbé de Clervaux supé-

rieur immédiat mais encore par le chapitre général de l'ordre de Cîteaux et par

tout ailleurs ou il appartiendra aux frais et à la dilligeance des dits habitants qui

demeuront encore chargés de leurs droits d'amortissement du dit affranchisse-

ment les cas escheants.

Moyenant quoy les dits scindics et habilans d'une voye unanime ainsi qu'ils

sont cy-dessus dénommés, ont promis et promettent tant pour eux que pour

leurs enfans, successeurs, habilans de Saint-Remy et Blaisy de payer au dit

seigneur abbé, et à ses dits successeurs abbez, à perpétuité chacun an au dit

jour de Saint-Berthelemy, la somme de cinquante deux livres dix sols à la(|uelle

revient le doublement de la ditle taille seigneurialle et ordinaire qui c'est jusqu'à

présent levée sur eux, affecté sur tous les bastimenls, londs et héritages sistuez

rière la directe de la ditte terre de Saint-Remy et Blaisy, lequel payement sera

fait chacun an par une seulle main des procureurs scindics du dit lieu en con-

séquence du roolle qui eu sera fait annuellement à la manière accoutumée tant

sur eux habitans que forrains possédant des fonds et héritages en la ditte directe

sujets à ladite taille sy les dits habitans le peuvent, à payne contre ceux habilans

qui seront eu retard, ou en refus de payer leurs cottes au dit jour de Saint-
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Berihelemy de rameiule de sept sols chacun, à la.|uelle ils seroiil eoiidainnés

à la dili<iL'iu-e des dits scindics joius au procureur d'office du dit seigueur;

hKjir 11(! amende sera déclarée applicable à la ditte seigneurie à commencer le

dil roolle et payement immédiatement après les approbations et homologations

cy-dessus déclarés, jusqu'à quoy les choses demeureront eu leur entier et estât

présent sans intérêts de part ny d'autre, bieu entendu sur cet article que les

mainmortes eschues et celles qui escheront , appartiendront au dit seigneur

suivant le droit à luy acquis, et les habilans tenus seulement de continuer le

payement de la ditte taille seigneurialle à l'ordinaire jusqu'au dit temps. Et

parce que aucuns des dits habitans ont jusque icy jouy d'un prétendu droit de

franchise de leurs fonds et héritages situez sous la même directe sans aucun

litre valable et en forme, aux charges et conditions de payer les censés indiqués

en argent réglés par les dits contraicts, a été convenu et accordé à cet égard entre

ledit seigneur abbé et les dits habitans cy-dessus nommés, que les dits affran-

chissements demeurent dès maintenant annullés et anéantys comme informes et

sans aucune cause légitime, et (|ue moyennant le payement par doublement de

tailles, à quoy les dits particuliers se soumettent de payer leur coite part du dit

redoublement, commil est cy-dessus expliqué, qu'ils demeureront deschargés du

jour que ledit roolle et imposition sera fait par redoublement des censés parti-

culières et redevances eu argent dont ils estoient debteurs envers la ditte sei-

gneurie de Fontenay. Ainsy par contract d'affranchissement convenu stipulé

et accordé entre les pai-tyes, dont elles ont dit estre bien contantes et à la sûreté,

enlretenement et accomplissement les dits scindics et habitants sous clause

solidaire, ont pour eux et les absents soumis et obligé leurs biens par touttes

cours rovalles et autres, et ledit seigneur les biens temporels de la ditte abbaie

renonçant à toutes choses conti'aires à ces présentes, qui seront signez en second

par maître Pierre Maudonnet avocat à la cour, conseiller du roy., sciudic des

notaires du dil Montbard, et ont étés faittes, leiies et passéez ez présences de

messire Louis Leclerc, conseiller du roy, juge, prevost royal de la ville deMont-

bard . subdéléiiué à l'intendance de Bourgogne en laditte ville, et le sieur

Forteau étudiant en droit s'estant trouvé au dit Saint-Remy. tesmoins requis et

signez avec les dits seigueur abbé et prieur, les habitants sachant le faire, les

autres et scindics ayant déclarés ne sçavoir signer de ce enquis, ayant promis et

s'obli''ent les dits habitans de fournir une grosse du présent titre à leurs frais

au dit sei'^neur, et un extraict pour mettre au trézor de la ditte abbaie par les

dittes cours. Renonceant, etc. Signé Du Manadan abbé de Fontenay, J. Cercelet,
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J. Millot, Nicolas Guérard, E. Guenissey, Jean Paulmeret, François Guérard,

INicolas Guérard, Claude Guenissey, Estienne Leflaive, J. Polenier, Nicolas

Robinol, Nicolas Urthez, Leclerc, Forteau, Mandonnet syndic et d'Aubenlon,

notaire royal soussigné.

Controllé à Montbard le vingt avril 1713, reçeu quatre livres dix neuf sols,

signé Mandonnet, signé d'Aubenton, notaire.

Et le unzième du dit mois de may, mil sept cens treize, heure de quatre après

raidy au convent de l'abbaie Notre-Dame de Fontenay en la salle du chapiire,

devant moy Jean d'Aubenton nollaire et tabellion du roy, gardenotle héréditaire

estably en la ville de Montbard et exprez, ont comparu en personnes : Dom Jean

Cevelet, prieur, Dom Pierre Richebois, souprieur, Dom Joseph de La Chaume,

preslre religieux, frère Etienne Lauvel, frère Jacques Crilly, frère René Giffray,

et frère Jean de Ronville, religieux de la ditle abbaie assemblés capitulairemeut

au son de la cloche, à la manière accoutumée auxquels en la présence de mes-

sire Jean-Marc de Coustin du Manadault, abbé commandataire de l'abbaïe du dit

Fontenay, lecture ayant été faicle de l'acte d'affranchissement du droit de main-

morte faicte par ledit seigneur abbé, et le dit sieur prieur pardevant moy ledit

notaire, le vingt-six avril dernier des habitants de Saint-Reniy et de Blaisy, sur

le pouvoir donné par les dits sieurs religieux au dit sieur Cevelet leur prieur

le vingt-cinq dudit mois d'avril, les dits sieurs prieur et religieux ont tous d'une

voye unanime déclarés que trouvant le dit affranchissement au bien et avantage

de la ditte abbaïe, ils l'avouent, approuvent et raliflient d'abondant en tous ses

points forme et teneur pour eux et leurs successeurs, prieur et religieux h perpé-

tuité et à la seurlhezet entretcnementet pour l'entièie exécution d'icelluy, ils ont

soumis et obligé les biens temporels de leur dit couvent par toutles cours

royalles et autres. Renonçant, etc. Fait, passé et sera le présent acte signé en se-

cond par maître Pierre Mandonnet sindicdes noltaires du dit Montbard, dont acte

et me suis le dit d'Aubenlon soussigné avec les parties lecture faicle. Signé Du

Manadan abbé de Fontenay, J. Cevelet prieur, P. Richebois sousprieur, F. de

la Chaume, f. E. Lorel, f. R. Geffray, f. de Ronville, f. Crilly, Mandonnet

scindic et d'Aubenlon, notaire royal soussigné. Coutrollô à Montbard le douze

may mil sept cent treize reçu douze sols six deniers, signé Mandonnet, signé

d'Aubenton notaire.

Aujourd'liuy vingt cinq avril, mil sept cens treize, au convent de l'abbaïe de

Notre-Dame de Foulenay, nous les religieux assemblés au chapitre ou son de

la cloche à la manière ordinaire ayant estes suppliés par les habilanls de Saint-

III. «



— 354 —

Remy et Blaisy, villages dépendants de la ditte abbaïe de Fontenay de vonlloir

conseulirà les niellre hoi's delà servitude de mainmorte, et les affranchir sauf

pourtant réserve à laditte abbaïe tous autres droits seigneuriaux nous ayant été

d'ailleurs représenté par messire Jean Marc du Coustin du Manadan abbé com-

mendataire de la ditte abbaïe Notre-Dame de Fontenay, que moyennant la somme
de cinquante deux livres dix sols de taille seigneurialle et annuelle payable au

jour de feste de Saiut-Berlbelemy de cha(|ue année à perpétuitté, par le redou-

blement de la même (aille seigneurialle et ordinaire par eux deue, payable soli-

dairement et par une seulle main des scindics du dit Saint-Remy à payne de

l'amende de sept sols, contre chacun delTaillant, que c'estoit un avantage pour

laditte abbaïe et pour l'augmentation du revenu d'icelle, nous ayant mûrement

considéré touttes choses. Avons nommé Dom Jean Cevelet prieur de la ditte

abbaie pour assister au château de Saint-Remy , conjointement avec Mon-

sieur l'abbé pour procéder à tout ce qui est rapporté cy-dessus
,
promettant

vouloir rattil'lier et donner notre consentement à tout ce qui sera par eux fait

comme sy nous y estions présent en personne. En foy de quoy nous nous sommes

soussignés, signé, P. Richebois souprieur, J. de la Chaume, f. E. Lorel,

f. M. GifFray, f, Crilly, f. de Ronville, d'Aubenton notaire et Rémond notaire

royal.

Archives de la commune de Saint-Remy. Copie notariée.

BENEUVRE

Bonouvra (i il a), fief primitivement de la mouvance de Grancey, et plus tard du grand-

prieuré de Champagne, fut possédé, du XII' siècle au milieu du XV' siècle, par une famille

de ce nom, citée parmi les bienfaiteurs des abbayes d'Anberive, de Saint-Seine et des Tem-
pliers. Au commencement du XIV' siècle, la seigneurie fut divisée en deux parties, qui appar-

tinrent successivement aux familles de Saulx, de La Rocliette, Régnier de Montmoyen et de

Bussière Raffay, Marnay, Sennevoy, pour tomber à celle de Fleutelot (I3S2|, qui réunit les

quatre portions qui constiiuaient alors la seigneurie, et racheta en 1741 la portion qu'avait

conservée la commanderie de Monlmorot.

Eu l'année 1716, les habitants de Beneuvre, qui étaient environnés de communautés
affranchies, avec lesquelles leur condition de mainraortablesne leur permettait ni de contiac-
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ter alliance, ni d'attirer les liabitnnls chez eux, se décidèrent enfin ù demander à leur seigneur

de changer de régime, et pour l'y déterminer ils lui offrirent la propriété d'un de leurs bois

communaux. André Fleutelot n'eut pas plus de scrupule que le premier président Brulart en

cette circonstance. 11 s'empressa d'accepter.

DXXXVII

Contrat d'affranchissement des habitants de Beneuvre, par Antoine Fleutelot,

seigneur du lieu.

1716 (24 mai).

Le vingt quatriesme jour du mois de may mil sept cent seize, sur l'heure de

midy, au lieu de Beneuvre, en la place publique. Pardevant Marquis Dumonl,

notaire garde nettes et tabellion royal hi^réditaire, rf^sidant à Recey-sur-Ource,

soussigné, ont comparu en personne les manans, habitans et communauté du

dit Beneuvre, assignez de pot en pot et convoquez au son de lacloclic en assem-

blée généralle en la manière accoutumée par Antoine Mazurot et Didier Roi-

gnot, procureurs sindicqs de leur communauté, pour le fait cy-après énoncé.

Iceux habitans comparans par M. Pierre Desclers, M. Simon Cornibert , Aubin

Mignot, etc., tous faisant et représentant la plus grande et saine partie des habi-

tans et communauté du dit Beneuvre. Lesquels, tant pour eux que se fai-sant et

se portant forts pour les absens. Ont reconnu et déclaré qu'estans originaires

hommes et sujets mainmortables de Messire Antoine Fleutelot, chevaher, sei-

gneur unique du dit Beneuvre, et connaissant que cette condition dure et ser-

vile leur est très onéreuse, tant parce qu'elle empesche que leurs enfans s'éta-

blissent dans les lieux circonvoisins, qui sont de condition franche, et qu'aucuns

des habitans des dits lieux du voisinage viennent s'établir dans ce dit lieu à

cause de la dite servitude, ce qui leur cause un notable préjudice, tant dans

leurs biens que dans leurs familles, et qui leur a fait prendre la résolution de se

faire relever, descharger et affranchir de la dite condition de mainmorte.

Pour cet effet, s'estant retrouvez auprès dudit seigneur Fleutelot, l'ont suplié

et requis les vouloir entendre à leurs propositions sur le fait de l'abolition de

ladite mainmorte. Lequel seigneur Fleutelot, cy-présent , après avoir ouy les

propositions des dits habitans, voulant leur donner des marques des bonnes vo-
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lontez qu'il a pour eux et leslraitler favorablement, a, par ccsprésenfos, déclarù

que, tant pour luy quepour ses successeurs, seigneurs du dit Beneuvre , il af-

franchit, quitte et descharge à perpétuité les dits manans et habitans du dit

Beneuvre et leurs postéritez, nés et à naistre généralement et sans réserve de la

condition et servitude de mainmorte qu'il avoit sur eux et leurs biens en sa dite

qualité de seigneur du dit lieu, pour, à l'avenir, par les dits habitans, leurs

dites postéritez, nés et à naistre, vivre et jouir de toutles franchises, comme font

les autres sujets et vassaux de franche condition, notamment les habitans des

villes de Dijon, Talent et de la rue de Chaulmont de Chastillon-sur-Seyne, sans

à l'avenir pouvoir par eux, leurs ditz successeurs estre recherchez ny inquiétez

en leurs biens et droits, d'aucuns droits ny eschuste de mainmorte par le dit sei-

gneur Fleutelot ny ses successeurs, seigneurs du dit Beneuvre, en quelques parts

qu'iceux habitants décèdent et que leurs biens soient asscis et scituoz pour quel-

ques causes et raisons que ce soit.

En considération de laquelle grâce et par forme d'indemnité et remplacement

du dit droit de mainmorte au dit seigneur, iceux habitans, comparans comme

dessus, se faisans forts pour les absens, tant pour eux que pour leurs succes-

seurs habitans du dit Beneuvre, ont déclaré avoir, par ces dites préseules, ceddé,

quitté, remis et abandonné en toute propriété au dit seigneur Fleutelot, ac-

ceptant, le fond, trefond et superficie d'un quanton de leurs bois commu-

naux, appelé la Roche, sciz au tinage du dit Beneuvie, en ce qu'il conciste,

sans réserve, tenant du soleil levant à des terres labourables, du couchant au

grand chemin tirant de Bure à Grancey, de midy et septentrion aux terres la-

bourables. Pour par luy en jouir et ses ditz successeurs seigneurs, en toute

propriété et perpétuellement, sans, par iceux habitans, s'en réserver aucune

chose, sinon le droict d'y faire tirer, prendre et charger des pierres à bastir et

construire édifices, lorsqu'ils en auront besoin, sans qu'il soit besoin d'en deman-

der aucune permission, ny d'en payer aucune feutraite; le tout néanmoins sans

y causer aucun dommage, à peyne d'amande et intérests. Leur sera aussi loi-

sible d'y faire champoïer leurs bestiaux en tous temps, fors avant la quinte feuille,

lorsque le dit bois aura été mis eu coupe, sous les peines portées par l'ordon-

nance de mil six cens soixante neuf.

Moïennant lequel abandon le dit seigneur, tant pour luy que ses dits succes-

seurs, s'est déporté de tout droit de triage qu'il pourrait prétendre dans le sur-

plus des bois des dits habitans, lesquels, outre ce, ont encore promis et de-

meurent obligez de chacun an payer au dit seigneur en son château et aux
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seigneurs ses successeurs, leurs fermiers et prépose/ au dit Beneuvre, au jour

de Teste Saint-Martin d'iiiver, par chacun des dits habilans labourant et cultivant

terres au finagn du dit Beneuvre, une mesure de bled conceau à jla mesure de

Grancey-le-Château, mesure raclée, et par les manouvriers et autres, qui ne font

aucun labœiir, cinq sols, dont le premier ferme et payement escherra et se fera

au dit jour de la présente année, pour continuer à pareil jour à perpétuité, à

peine contre les refusans et délayans de sept sols six deniers d'amende. Et en-

core par chacun des dits habitans ayant bestes trayans de faire un charroi de

bois àprendre sur le finage du ditBeneuvre dans l'endroit qui leur sera indicqué

par chacun an , au dit seigneur en son château ou en la maison de son dit fer-

mier à la première réquisition, aussy à peine de sept sols six deniers d'amende,

et ce aussi à perpétuité. Ce quia esté ainsy convenu et accordé entre les parties,

qui chacun en droit soy ont promis l'exécution entière de ce que dessus, sans

aller au contraire directement ny indirectement, à peyne de tous dépens, 'dom-

mages et intérêts. Pour sûreté obligent respectivement, les dits habitans, tant en

général qu'en particulier , leurs biens meubles et immeubles présens et avenir

généralement par touttes cours royalles, sous touttes dues renonciations. Et

promettent, iceux habitans, faire délivrer à leurs frais la grosse des présentes au

dit seigneur.

Fait, leu et passé es présences de M. Germain Galimard, fermier de la mé-

tairie Baullot y demeurant, et de Nicolas Estivalet , maréchal, demeurant à

Gourion, témoins requis et soussigné/, avec le dit seigneur et habitans le sachant

faire, ceux qui n'ont signé ayant déclaré ne le savoir faire, enquis releu.

Signé à la minute : Fleutelol de Beneuvre, Cornibert Deslers, Hairon Sullerot,

Jean Hairon, S. Cheminet, D. Hairon, A. Lapiche, S. Cheminet, V. Marion,

Mare, P. Viardot, N. Tillequin , A. Mignot. A. Roignot, Vautrin, Terriot,

G. Gallimard, N. Estivalet, A. Dumont, notaire royal, soussigné.

Original. Archives de la Côte-d'Or. Série E. Féodalité. Seigneurie de Beneuvre.
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SAINTE-SABINE

Ce village, dont l'ancien nom de Lassus, Lasseium, fut remplacé par celui de Sainte-Sabine,

fut longtemps une annexe de la baronnie de Chaudenay, dont il était le chef-lieu paroissial.

On trouve cette terre possédée, en 1442 et 1461, par MM. de Saint-Bris, en 1587 parles filles de

Simon de Saulx, baron de Torpes; Claude de Joyeuse, mari de Philiberte, Tune d'elles, l'eut

dans son partage. Elle passa ensuite aux de Messey ; Madeleine de Villers-la-Faye, veuve de

Roland de Messey, la vendit en 1693 à Claude Parisot, receveur général des États de Bour-

gogne, et enfin Patris, comte de Wall, l'acquit en 1760 sur Jean Parisot, petit-tîls du rece-

veur. Sa famille en conserva la possession jusqu'en 1792.

Sainte-Sabine était un lieu mainmorlable, et ;"1 l'exception de quelques familles, parmi les-

quelles celle des Barberet, aSVanchies en 1587 par Philiberte et Toussainte de Saulx, du con-

sentement de Claude de Joyeuse et d'Andrenant de Pracontal, leurs maris, les seigneurs

s'étaient montrés peu disposés à étendre le même bienfait à la généralité de leurs vassaux.

Enfin, comme en 1717 le village de Sainte-Sabine était, au dire des habitants, resté le seul

des environs encore maculé d'une servitude qui excluait tout rapport de famille ou d'intérêts

avec leurs voisins, ils firent de nouvelles démarches vers Claude Parisot, conseiller au parle-

ment, et moyennant la cession en toute propriété d'un canton de leurs bois communaux, une

taille annuelle de 3 sols par feu, la fixation des lods au l2% le banvin, la boucherie bannalle et

la conversion en grains des censés en argent, celui-ci, pour l'afléction qu'il avait pour eux et

nonobstant, comme il le disait, que par une transaction précédente ses revenus fussent dimi-

nués, voulut bien accueillir leurs démarches et passer avec eux le contrat qui suit.

DXXXVIII

Contrat d'airranchissement des habitants de Sainte-Sabine, par Pierre Parisot , ancien conseiller

au parlement de Dijon.

1717 (18 mai).

L'an mil sept cens dix sept, le dix luiiliesnie jour du mois demay, après midy,

au lieu de Sainte-Sabine, en la place publique au-devant de l'église du dit lieu, par-

devant moy François Chavansot soussigné, notaire royal résidant à Chasleauneuf,

ont comparu en personnes : Edme Chapet, laboureur, Pierre Manière et Pierre

Denisot, manouvriers, procureurs de la commune de Sainte-Sabine, Louis de

Roy et Jean Barberet, marchand, etc., tous demeurans à Sainte-Sabine, et fai-

sant la meilleure et plus grande partie des habitans du dit lieu , assemblés au
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son delà cloche, à la manière accoutumée, du consentement et permission à

eux donnés par messire Pierre Parisol, cy-devant conseiller du Roy en son par-

lement de Bourgogne, seigneur du dit Sainle-Sabine; et après avoir esté avertis

depolz en potzpar le dit Claude Lesclienault, sergent en la justice du dit Sainle-

Sabine, à la diligence des ditz Manière, Chapet et Denisol, procureurs de la dite

communauté, à la réquisition desquels je ledit notaire me suis transporté avec

eux tous au château du dit Sainle-Sabine, et ayant esté introduit dans l'aparle-

ment dudit messire Pierre Parisol, seigneur dudit Sainle-Sabine, les ditz ha-

bilans lui ont très humblement remontré qu'ils esloienl de serve condition

et de mainmorte, à cause de la dite terre et seigneurie du dit Sainte-Sabine

et qu'au moyen d'icelle servitude et condition mainmortable, ils ne pou-

voient facilement commercer ny trouver à establir leurs en fans; que cette

servitude estoit une espèce de tache d'autant plus onéreuse qu'il ne restoit

que peu de villages et lieux en Bourgogne de celte condition; qu'à cause

de ce ils l'ont plusieurs fois supplié, comme ils font encore avec toute la

soumission et le respect possible, de les mettre hors de la ditle condition ser-

ville et de mainmorte, aux offres qu'ils luy ont cy-devant fait, et qu'ils réi-

tèrent encore ; à savoir de donner et délaiser à perpétuité, pour eux, leurs hoirs,

successeurs et ayans causes, en toute propriété au dit seigneur de Sainle-Sabine,

aussy pour luy, ses hoirs et ayans cause, seigneurs du dit Sainte-Sabine, un

quanton de bois taillis, situé au finage du dit Sainte-Sabine, appelé Belleforest,

contenant cent cinq arpenlz à l'arpent de Bourgogne, y compris le tiers qui

appartient audit seigneur du dit Sainle-Sabine dans le dit bois , sauf au dit quan-

ton de bois ses autres meilleurs et plus vrays confins, finage du dit Sainte-Sa-

bine ; lesquels bois par eux délaissés appartiendront au dit seigneur comme bois

bannaux, sans qu'il soit permis à aucuns habitans ny autres d'y mener paistre

leurs bestiaux qu'après la quarte feuille des coupes qui s'y feront par le dit

seigneur, ny d'y rien coupper à peyne des amandes et intéresls portées par l'or-

donnance de Sa Majesté des eaux et forests; que chacun habitant tenant feu

et lieu au dit Sainle-Sabine, payera annuellement au dit seigneur pour le droit de

franchise et perpéluellemenl, trois sols chacun jour de Saint-Martin d'hiver, à

peine de sept sols d'amande, faute de payement le dit jour; pour lequel droit

de franchise tous les baslimenls, cours, jardins, vergers, enclos, terres, preys,

chenevières, bois et buissons scilués dans l'eslendue des dits village et finage du

dit Sainte-Sabineet justice du dit lieu, serontsujets et affectés envers le dit seigneur

perpétuellement, à lodz de douze deniers un, des ventes qui se feront cy-après
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avec droits de retenue, remuage et tous autres droits censaux et seigneuriaux, et

que les achepteurs seront tenus de communiquer au dit seigneur leur contract

d'acquisition dans dix jours après les acquisitions, et payer les dits lods dans

quarante jours, à peyne de trois livres cinq sols d'amande, les dits quarante

jours passés. De plus, que si les dits habitans vendent à aucuns n'étant de la

dite terre de Sainte-Sabine et de la condition des dits habitans, aucuns héri-

tages, l'acliepteur estranger et y tenant héritages en quelle façon que soit, soit

par achapt ou autrement, il sera tenu de payer les dits trois sols de franchise,

lods et autres charges de ce qu'il acheptera et tiendra, et si les dits achepteurs

estrangers acheptent jusqu'au nombre de vingt journaux, ils ne les pourront

tenir sans avoir meix au dit lieu et payer les courvées, gélines, coustumes et

autres devoirs, et si les dits trois sols de franchises comme l'un des dits habi-

tans, et au-dessous du dit nombre de vingt journaux, l'acliepteur estranger les

pourra tenir en payant les dits trois sols de franchise et autres charges accous-

tumées; ainsi en montant au par dessus des dits vingt journaux, et à l'esquipo-

lant qui est à entendre que si un élianger en tient quarante journaux, il sera

tenu avoir deux meix et payer doublement, et ainsi eu augmentant, affm de con-

server tous les fonds et héritages, autant quil se pourra, aux véritables habitans

dudit Sainte-Sabine, et à leurs successeurs qui y résideront.

Consentent encore les dits habitans
,
que le dit seigneur prenne sur eux et

leurs successeurs le droit de taverne et boucherie bannalle et perpétuelle au dit

Sainte-Sabine, finage et territoire d'iceluy, en sorte qu'il ne soit permis à qui que

ce soit d'y vendre vin uy gros bestail comme bœufs, vaches et thories par me-

nus et en destails sans la permission du dit seigneur, à peyne de tous intérests,

confiscations et de l'amande de trois livres cinq sols, auquel seigneur il sera per-

mis d'amodier à son profit les dits droits de taverne et boucherie comme bon lui

semblera.

Offrent encore au dit seigneur de convertir et commuer en grains , si bon luy

semble, les censés en argent deùs sur toutes les terres du finage et territoire du

dit Sainte-Sabine et payer pour chacun journal de douze vingts perches, au lieu

de deux sols six deniers dont il est chargé, un dixiesme mesure de froment et un

sixiesme mesure d'avoyne à la mesure de Chateauneuf, scavoir : le froment au

racle et l'avoyne au comble, bonnes graines, loyalles et marchandes, bien vannées

cstappées et sans fraude; le tout sans déroger ny mnover aux autres droits,

coustumes, courvées, redevances, prestations et autres, portées par la transaction

passée par devant moy le dit notaire le 17 février 1G98, entre messire Claude
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Parisot, conseiller du Roi en ses conseils, procureur générai au parlement de

Bourgogne, seigneur du dit Sainte-Sabine, père du dit seigneur Parisot et les

dits liabilants, couleuanls les droits de la dite seigneurie qui demeure eu sa

force et vigueur à la réserve de ce qui est cy-devaut esnoncé.

Auxquelles conditions les dils habitants persistant avec empressejnent à leur

affranchissement, le dit seigneur cy-présent
,
pour l'affection qu'il a toujours eue

pour eux et qu'il leur a esté si bien témoignée par le dit feu seigneur, procureur

général, son père, par la transaction cy-devant raportée du dit jour 17 février

1698 (1) ; il a esté en perte de plus de cent cinquante livres par an, ainsi qu'il

se voit par l'examen de son ancien terrier, redevances et censés qui esloient

deus à la dite seigneui'ie suivant iceluy; outre que les dits habitans scaveql très

bien qu'il y a des mainmortes prestes à échoir; néantmoins, en continuant l'af-

fection qu'avoit pour eux le dit feu seigneur, procureur général son père, et dé-

sirant les traitter favorablement, iceluy seigneur, tant pour lui que ses succes-

seurs, hoirs et ayans cause, seigneurs de Sainte-Sabine, déclare qu'il manumet

et affranchit les dits habitans présens, stipulans et acceptans, leurs postérités,

nez et à naislre à perpétuité de la dite condition serville et de mainmorte, aux

conditions que les dits habitans, leurs meix et héritages demeureront chargés

envers le dit seigneur des courvées, poulies, coustumes, tailles, charges, censés

et autres censés qui sont accousluraés payer par le passé, suivant la dite trans-

action du 17 février 1698, cy-devant énoncée, et qu'ils paieront doresnavant, et

tous droits seigneuriaux à la réserve des dites servitudes de mainmorte cy-dessus,

dont ils sont présentement affranchis et manumis par chacun habitant tenant

feu ou ayant héritage au dit seigneur; outre les dites charges accouslumées,

(1) Par cet acte reçu Chavansotj notaire royal, les babitauts, pour épargner à leur seigneur les frais d'un

renouvellement de terrier, avaient reconnu que la seigneurie de Saiutc-Sabine était de condition niainmor-

lable, eu toute justice, et que uul n'y pouvait demeurer hors la condition de mainmorte sans la volonté du
seigneur

;

Qu'ils étaient gens de poêlé;

Que les échutes et les mainmortes appartenaient au seigneur, ainsi que le banvin et la vérification des me-
sures;

Que cbacuD d'eux était astreint à trois corvées de charrue et deux de bras, outre celle qui lui était due par

tout individu fauchant pour autrui; — la chasse, les jeux de fête et d'arquebuse leur étaient interdits sans

permission du seigneur
;

De même que l'abat du gros bétail, dont la langue était réservée au seigneur;

Qu'ils devaient faire guet et garde au château de Sainte-Sabine, et contribuer à la réparation des fortifi-

cations et à la cure des fossés.

Ils reconnurent la banalité du four et du moulin, le cens d'une poule de coutume, l'étendue des bois sei-

gneuriaux, la circonscription du territoire sujet à la dime, les limites de celui de Sainte-Sabiue;

Pareillement, le droit ou seigneur d'iiidiie dans les quatre cas prévus par la coutume,» et notamment
plusieurs autres qu'il ser,iit trop long d'expliquer icy en destail, et qui sont établis sur la jouissance immé-
morialle qu'en a le seigneur; celui de tierce, etc. »

m. 46
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trois sols de franchise chacun an, aux termes de la Saint-Martin d'hiver, à peyne

de l'amande de sept sols, perpétuellement faute de payement au dit jour
,
pour

lequel droit tous les bâtiments, cours, jardins, vergers, clienevières , terres,

preys, bois et buissons, scitués aux village, finage et territoire du dit Sainte-Sa-

bine, et dans toute l'estendiie de la justice, sont et demeurent sujets et affectés

envers le dit seigneur perpétuellement?! lodz de douze deniers un, lors des ventes

qui se feront cy-après avec droits de retenue, remuage et autres droits censaux et

seigneuriaux; et que les achepteurs seront tenus de communiquerau dit seigneur

leurs contrats d'acquisitions dans dix jours après la datte d'iceux , et payer les

dits lods dans quarante jours, à peyne de l'amande de trois livres cinq sols.

De plus, si les dits habitans vendent à aucuns n'estans de la dite terre et sei-

gneurie du dit Sainte-Sabine, et de la condition d'iceux, aucuns héritages, l'a-

chepleur estranger et y tenans héritage, soit par achapt ou autrement, il sera

tenu de payer les dits trois sols de franchise, lods et autres charges de ce qu'il

acheptera et tiendra; et si les dits estrangers acheptent ou possèdent jusqu'au

nombre de vingt journaux, ils ne les pourront tenir sans avoir meix au dit lieu

et sans payer les courvées, gélines, coustumes et autres devoirs et redevances,

ensemble les trois sols de franchise, comme l'un des dits habitans; et au-dessous

(le la dite quantité de vingt journaux, ils les pourront tenir en payant les trois

sols de franchise et autres charges accoustumées ainsi en montant au par dessus

les dits vingt journaux et àl'esquipollant, qui est à entendre, que si un estranger

en tient quarante journaux, il sera tenu avoir deux meix et payer doublement,

ainsi en augmentant de vingt journaux en vingt journaux, affin de conserver tous

les dits fonds et héritages, autant qu'il se poura, aux véritables habitans du dit

Sainte-Sabine qui y résideront et à leurs successeurs.

Et encore moyennant le délaissement que font les dits habitants au dit sei-

gneur, en toute propriété et à perpétuité pour luy, ses hoirs et ayans cause,

seigneurs du dit Sainte-Sabine, de la propriété, fond ettrésfond, et superficie

d'un quanton de bois scitué au linage du dit Sainte-Sabine, appelle Belleforest,

de la continance de cent cinq arpens, ou environ , à l'arpant de Bourgogne, le

dit bois étant en taillis, y compris le tiers qui appartient au dit seigneur de Sainte-

Sabine, dans les dits bois, le tout faisant la dile continance d'environ cent cinq

arpens; tenant ledit canton de bois d'un long de midy à la communauté appelle

le paquier de laGrande Nouhe, faisant séparation du dit quanton et du Petit Belle-

forest, d'autre long, de bise au chemin tendant à Aruay-le-Duc et des terres la-

bourables appelles les Grands Champs, et du coslé d'occident au bois du seigneur
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de Cussy, sauf au dit quanlon de bois ses autres meilleurs et pins vrays confins,

finage du dit Sainte-Sabine; lequel bois par eux délaissé appartiendra au dit

seigneur comme bois bannal, sans qu'il soit permis à aucuns habitans ny autres

d'y mener paislre leurs bestiaux qu'après la quarte feuille des couppes qui s'y

feront par le dit seigneur, ny d'y rien coupper à peyne des amandes et inlérests

portés par l'ordonnance de Sa Majesté concernant les eaux et forests.

Outre ce et suivant les offres des dits habitans, et moyennant le susdit affran-

chissement, il demeurera et appartiendra, demeure et appartient au dit seigneur,

ses hoirs et ayans cause, seigneurs du dit Sainte-Sabine, et à perpétuité, le droit

de taverne bannalle et celui de boucherie aussy bannalle, au dit lieu de Sainte-

Sabine, finage et territoire d'iceluy, en sorte qu'il ne sera permis à aucuns ha-

bitans ny autres d'y vendre vin en détail ny tenir cabaret ny d'y vendre aussi en

destail et par le menu du gros bestail, comme bœufs, vaches et thories, sans la

permission du dit seigneur, h peyne de tous intérests , confiscations et amande

de trois livres cinq sols, auquel seigneur il sera permis d'amodier les dits droits

de tavernes et de boucherie à son proffit, comme bon luy semblera.

Et suivant les dits offres des dits habitans de convertir en grains les rede-

vances qui sont deucs en argent sur les terres, il a esté convenu que pour et en

place de deux sols six deniers, dont chacun journal de terre est chargé envers

le dit seigneur, les dits habitans et autres qui auront des terres au dit lieu, finage

et territoire du dit Sainte-Sabine, aux conditions cy-devant énoncées, ensemble

les diis estrangers payeront à l'avenir et à perpétuité, au dit seigneur et ses suc-

cesseurs seigneurs du dit Sainte-Sabine, un dixième de mesure de froment et un

sixième de mesure d'avoyne par journal de terre de douze vingt perches, à la

mesure du dit Chateauneuf; la dite avoyne au comble, bonnes graines loyalles

et marchandes, bien vannées, estappées et sans fraude, à chacun jour de Sainl-

Marlin d'hiver perpétuellement, en sorte que celuy qui aura dix journaux de

terre devra une mesure de froment et une mesure deux tiers d'avoyne. aussy on

augmentant de plus, plus ou de moins, ce qui a esté accordé ans dits habitans,

à leurs réquisitions, pour leur facililer les payements des dits droits.

Ue (oui ce que dessus, lesdils seigneur et hal)ilans ont convenus et sont de-

meurés d'accord, sans déroger au surplus des droils portés par la transaction du

17 février 1098; et que c'est par échange et commutation des droits et ch.iscs

énoncées et délaissées par les dits habitans au dit seigneur, lequel s'est par ex-

près réservé les échus de mainmorte qui pourroient arriver des particuliers et

autres personnes, qui résident hors la dite justice, qui sont originellement main-
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morfables, pI autres qui possèdent des héritages: comme eticoré le pôùvoii- de

faire mettre en main habile, s'il le juge à propos, les héritages qui sont possé-

dés par les étrangers qui ne sont point mainmortables.

Et sera le présent affranchissement homologué partout où il appartiendra

,

aux frais, néantmoins, du dit seigneur, auquel effet les dits habitans ont donné

pouvoir spécial au dit Louis de Roy, marchand au dit Sainte-Sabine, de

consentir la dittc homologation en toutes cours et partout où besoin sera, même

dénommer, constituer aux noms des dits habitans, un avocat au conseil pour

présenter requête au Roy pour obtenir l'effet et conlirmation de l'aliénation du

dit bois, délaissé par les diis habitans au dit seigneur de Sainte-Sabine par forme

d'eschange du dit affranchissement et des dits autres droits portés par le présent

acte, aussy aux frais du dit seigneur.

Estans accordé pai' le dit seigneur ans dits habitans, qu'en cas d'eschappe du

bestail dans les dits bois de Belleforests pendant la quarte feuille, ils ne payeront

que cinq sols [lour l'amande.

De tout ce que dessus les partyes sont contantes, promettent, etc., etc., à

peyne,etc., à la sûreté de ce et entretenement, obligent respectivement biens par

la cour de la chancellerie, etc. Renonçant, etc. Fait, leu et passé es présences

de M. Jean de Bouvant, prestre, curé de Vandenesse, M. Jacques Odot, prostré,

curé de Sainte-Sabine, et M. Oudin Tixerant, ancien notaire royal demeurant cà

Beligiiv, témoins requis soussignés avec les dits habitans scachant signer, les

autres habitans ne le sacliant faire ont déclai'é ne savoir signer de ce enquis, le

dit seigneur s'est soussigné. En présence desquels témoins est accordé aux dits

habitans par le dit seigneur, au cas qu'ils y ayeut quelques bestes estropiés ou

ereintées par accident, au dit lieu de Sainte-Sabine, il leur sera permis de la

tuer et vendre en détail en demandant permission au dit seigneur, et lui donnant

la langue, le tout fait aux mêmes peynes et obligations que dessus; signé sur la

minute : P. Parisot, P. Manière, de Roy, D. Bonnard, Pierre Denisot, François

Sœur, J. Belorgey, Jacques Barberet, G. Bonnet, Edme Barberet, Jean Minolte.

Edme Leschenault, Maurice Gailliot, Lafourey, Bouvant, prestre, J. Odot.

prestre, Tixerant, et Ghavansot, notaire royal soussigné.

.\rcliivesde la Cote-d'Or. Clianibre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits, etc.

Registre B61, folio 23.



PRALON

Ce village doit son origine à un monastère de filles fondé au territoire dit de Moloone, par

Gui, sire de Sombernon, à l'instigation de saint liernard. Cette abbaye était, dans le prin-

cipe, de l'étroite observance de la règle de Saint-Benoit; mais, comme tous les monastères

isolés dans la campagne et loin de la surveillance des supérieurs, celui-ci, les guerres aidant,

ne larda point à lomber dans un relâchement tel qu'au commencement du XV]I« siècle la

clôture ne subsistait plus. Hélène de Fontette y rétablit la réforme eh 16S3, mais l'abbessede

Bussy-Rabutin ayant endetté le couvent, la cour défendit, en 1737, de recevoir des novices,

supprima le couvent et en réunit définitivement, en 1775, les biens au chapitre de Saint-

Étienne de Dijon.
i . i . .

Avant d'installer les religieuses ;\ Prâlon, saint Bernard avait exigé du sire ae Sombernon

l'évacuation complète du terrain concédé par tous ceux qui l'habitaient, sans doute afin que

rien ne troublât les religieuses, qui devaient elles-mêmes cultiver ces terres. Ces temps de

ferveur durèrent peu, et à l'exemple des Cisterciens, qui finirent par abandonner la culture

directe de leurs domaines, il ne faut pas s'étonner si de faibles femmes durent y renoncer de

bonne heure. Quoi qu'il en soit, des colons ne tardèrent pas â s'établir autour du monastère;

ils en prirent les terres â cens et se soumirent aux corvées pour l'exploitation du domaine

seigneurial. Rien d'ailleurs ne fut changé quant à leur condition première : serfs ils étaient

venus, serfs et mainmortables ils demeurèrent, sans que les religieuses adoucissent une ser-

vitude qui devenait chaque jour une exception. Ce fut seulement en 172:2 que, déjà réduites

aux expédients par les dettes qu'elles avaient imprudemment contractées, l'abbesse et les re-

ligieuses accueillirent la demande de trente cl un chefs de famille de Prâlon, et leur concédè-

rent, aux conditions les plus onéreuses, la liberté de disposer de leurs personnes et de leurs

biens. Le demeurant, par des raisons (lu'oii n'expliqua pas, resta mainmortable jusqu'en 1770,

époque à laquelle le chapitre de Saint-Ëlienne de Dijon, auquel la seigneurie de Prâlon venait

d'être attribuée, étendit aux uns comme aux autres les effets du contrat de 1722.

DXXXIX

Contrat d'affranchisseiuent d'uni' partie des habitants Je PrAlnu. par les àbbessc et religieuses

(lu lieu.

1722 (10 mai).

L'an mil sept cent vingt deu.v, le dixiesme du mois de may avant midy, an parloir

des dames abbesse et religieuses de Prâlon, paidevant moy EstienneColombal, no-

taire royal au Pont-de-Pany, ont comparu les dites dames abbesse et religieuses cà-

piliilairement assemblées au son de la cloche à la manière accoutumée, scavoîr :

s
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dame Charlotte de Bussy-Rabufiii, abbesse du dit Pralon, sœur Marsianne de

Clialus, prieure, sœur Jacqueline Guibaudet, sous prieure, sœur Jeanne-Marie

de Fontetle, sœur Anne Govion , sœur Françoise Jannon , sœur Clere Bedey,

sœur Catherine Dubois, sœur Catherine-Françoise Laiiguet , sœur Marie Ledey

dépositaire, sœur Jeanne Le Clerc, sœur Françoise Prouin . sœur Guillemelte

Genreau, sœur Barbe de Vichy, sœur Marie Bertiu , sœur Marie de Senevoye,

sœur Jeanne Feuvret, sœur Marie Feuvret, sœur Jeanne-Catherine Michel, sœur

Jeanne-Elisabeth de Langhac et sœur Charlotte Vareune, toutes composans le

nombre et le corps de leur monastère de la dite abbaye de Pràlou; lesquelles

dames sur les humbles prières et réquisitions qui leurs ont été faites par une

partie des habitans de Prâlon cy-bas nommés, de vouloir les affranchir de la

servitude de mainmorte en laquelle ils sont nés comme habitans du dit Pràlon,

lieu mainmortable et comme les autres habitans non desnommés le seront

encore, pour estre parla suite de condition franche tout ainsi qu'en jouissent les

habitans de la ville de Dijon et autres lieux de franche et libre condition, et

pour les traiter favorablement et leur donner lieu de vivre, vendre, allieuner et

acquérir par la suite plus aysément , les dites dames ont affranchy et affran-

chissent tous les dits habitans cy-bas nommés du dit lieu de Pràlon, leurs hoirs

nés et à naisire à perpétuité, ensemble tous les baptiments et héritages qu'ils

possèdent actuellement au village et finage du dit Pràlon , et ceux qu'ils pou-

roient acquérir des dits habitans présentement alîranchis seulement, dont ils

fourniront aux dites dames des déclarations tant de ce qu'ils possèdent actuel-

lement que de ce qu'ils acquereront par la suite, sans que aucuns des autres

habitans qui ne sont pas présentement affranchis ny les forains possédant des

baptiments et héritages sur le dit territoire de Pràlon s'en puissent prévalloir,

et contre lesquels, les dites dames de Pràlon, se réservent le dit droit de main-

morte et sans y déroger s'ils ne sont expressément de nouveau affranchis par les

dites dames abbesse et religieuses de Pràlon. Le présent affranchissement fait

moyennant cinq sols pour le droit de franchise par chacun des dits habitans cy

présens pour leurs feus, par chaque journal de terre deux sols à le compter pour

douze vingts perches, six sols par chaque journal de terre à chenevières et

vignes, et six sols par chaque soipture de prés à la compter pour dix huit vingt

perches; une corvée de bras au temps de fenaison et une corvée de charue par

laboureur, et sy chaque habitant ne tenoit (|u'une demie charue ce sera la moitié

qu'ils payeront, le tout payable par chacune année à chacun jour de feste Saint-

Martin d'hyvert, aux dites dames à perpétuité, à commencer au dit jour de l'an-
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née prochaine, mil sept cent vintit lix)is, et ainsy du reste de la dite perpétuité,

et d'autant qu'ils jouiront dès h présent du dit droit de franchise.

Les dites dames en ont modéré le payement de la Saint-Mailin d'hyvert pro-

chain à la moitié de tous les dits droits, sans tirer à conséquence pour les autres

années suivantes, et oulti'e ce, payeront tous les dits habifans affranchis, les

autres censés, redevances, corvées de charrue et autres droits seigneuriaux dont

eux et leurs héritages sont chargés et tenus annuellement envers les dites dames

et qu'ils payeront aussy, d'autre cosfé, à la forme de leur terrier manuel et re-

connaissances et à l'esgard des vignes de censés tenues des dites dames par les

particuliers desnommés au présent acte, ils n'en payeront seulement par an que

cinq deniers par chaque ouvrée le dit jour Saint-Martin. Et sur les réquisitions des

laboureurs cy-présens, les dites dames s'obligent de ne point leur faire faire la

courvée à bras des fenaisons cy-dessus spécifiée dans le temps des moissons ny

fenaisons, sans tirer à conséquence pour les autres habitans qui la fairont

comme il est dit; et à l'esgard de la dite corvée de charrue les laboureurs ne se-

ront obligés de la faire que pour le rebulier des terres, et pour payer les dits

droits les dits habitans fourniront des déclarations au juste de leurs fonds et hé-

ritages dans la Sainct-Martin d'hyvert à peine d'intérêts et dépens.

Les habitans présens et affranchis, scavoir : Robert Lhuillier, Jean Lagarain,

Agniant Royaux, Bernard Ragonnean, vesve de JeanMonnot, Jacques Ragon-

neau, Françoise Costet, vesve de Philibert Ragonneau, Estienne Saunois, Bar-

narde Bigollet vesve de Bernard Lhuillier, et Jean Lhuillier son fils, Biaise Colli-

net, Pierre Thibaut, Sulpice Griveau, vesve de Bernard Lhuillier et Jean

Lhuillier son fils, Bernard Monnot, Jean Gaure, Bernard Costet, François Meret,

tant pour lui que Jacqueline Monnot sa femme et Bernard Lhuillier son fils, Jas-

seinte Ragonneau, Bertrand Trauchard, JasseinteBrabau, Anne Braban sa sœur,

Jean Roy père et son fils, Nicolas Ragonneau , Bernard Merret, Anlhoine Lam-

bert, Bernarde Roniey fille majeure d'Hugues Romey, Aune Borde vesve de

Lazare Roux et Jean Guillier et s'obligent les dits habitants présents de remettre

une grosse des présentes, incessameut , à leurs frais, aux dites dames et se

chargent de faire insinuer le présent acte partout où besoing sera dont acte, et

les parties sont contentes; à la seureté obligent leurs biens aux cours du Roi et

renonçans, etc. Faict, leu et passé es présences demaistre François Peret, prestre

desservant le dit Prâlon et Claude Dambruy, masson à Velars, et à présent de-

meurant au dit Prâlon, tesmoins requis, soubsignés avec les dites dames et habi-

tans sçachant signer, les autres ne signent enquis. La minute est signée : Bussy-
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Rabutin, abbesse, de Challus, prieure et discretle Anne Govion sous-prieure,

C. Bedey, et discrette de Fontelte , F. Jannon, C. Dubois et Lanfjuet , S' Bedey,

dépositaire, Jeanne Leclerc, S' Provins, Genreau,B. de Vichy, M. Berlin, M. de

Senevoye, J. Feuvret, S' Varenne, R. Lliuillier, Jean Roy, Bénigne Lhuillier,

Jean Lhuillier, Bernard Lhuillier, F. Peret, prestre, Claude Dambruy et Colom-

bat, notaire royal.

Controllé au Pont-de-Pany et insinué le 20 mai mil sept cent vingt deux.

Reçu pour droits, etc.

Arclilves de la Côte-d'Or. Série G. Fonds du Chapitre cathédral de Saint-Étienne de Dijon.

Domaine de Pràlon. Grosse en papier.

DXL

Contrat J'aiïranchisseraent des habitants de l'ràlun, par le Chapitre de la cathédrale

Saint-Étienne de Dijon.

1770 (23 juillet).

L'an mil sept cent soixante et dix, le -vingt trois juillet après midi, au village

de Pràlon. en la halle du four bannal du dit lieu, pardevant le notaire royal ré-

sident à Malain soussigné, furent présens Messieurs Charles Joly, chanoine, agent

de la cathédrale Saint-Etienne de Dijon, fondé de pouvoir spécial de Messieurs

les vénérables doyen, chanoines ul chapitre de la dite église cathédrale, par acte

capilulaire leçu Bichot , le vingt huit août mil sept cent soixante sept, contrôlé

le trente un du dit mois par Bonnard, qui demeure annexé à la minute des pré-

sentes, d'une part.

Et les habitans de Pràlon nun affranchis, scavoir : Jean Denisot laboureur,

Gilbert Meurgey, tant pour lui que pour Pieri-e Ragonncau son beau-frère, Jean,

Antoine et Louis Romey, Jacques Paillolte, Claude Million, Denis et Gaspard

Mutin, JNicolas Paillet, Jean Paillet le jeune, Anne La Marche, veuve de Claude

Modot, Antoine Gorre, Claude Bouhot, Anne Siméon, Claudine Gorre, tant pour

elle que pour Bénigne Gorre sa sœur , to.us habitans de Pràlon, dont les autres

sont affranchis, d'aulrc part.

Lesquelles parties ayant considéré mûrement les inconvéuiens , dommages et
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pertes résultans aux liabitans de Prâlon non affranchis, de l'état de servitude de

mainmorte dans lequel ils se trouvent et les avantages qui peuvent en résulter

par les échutes au dit chapitre de la cathédrale de Dijon leurs seigneurs ; comme

encore que par acte reçu Colombat, notaire royal an Pont-de-Pany, le dix mai

mil sept cent vingt-deux, les dames abbesse, prieure et religieuses de Prâlon
,

alors dames du dit lieu, auroient affranchi delà dite condition de mainmorte la

majeure partie des dits liabitans au nombre de trente-un, ensemble leurs hoirs

nés et à naître et tous les fonds qu'ils possédoienl alors aux village et fînage du

dit Prâlon, il sera dans la suite des tems extrêmement difficile et peut-être im-

possible de distinguer les descendans desjhabitans affranchis et des mainmor-

tables, ce qui pouroit occasionner des procès inextricables.

Le dit chapitre voulant d'ailleurs traiter en tout occasion ses sujets aussi fa-

vorablement qu'il lui sera possible, il a été convenu et arrêté entre le dit député

du dit chapitre et les habitans de la dite communauté de Prâlon, que tous les ha-

bitansdu dit lieu non affranchis ni descendans de ceux affranchis par le dit traité

du vingt mai mil sept cent vingt-deux, demeurent, en vertu des présentes, eux et

leurs descendans nés et à naître à perpétuité, ensemble tous leurs biens, présens

et avenir, scitués dans les dits village et finage de Prâlon, libres, francs, exempts

et affranchis de la dite servitude et condition de mainmorte, aux clauses et con-

ditions portées par le dit traité qui deviendra commun et général pour tous les

fonds du dit territoire, et en conséquence reconnaîtront les dits habitans au ter-

rier de la dite seigneurie qu'il sera dû annuellement par tous et un chacun

d'eux tenant feu, cinq sols par chaque feu pour le droit de franchise, deux sols

par chaque journal de terre à raison deux cent quarante perches le journal, six

sols par chaijue journal de vigne ou de terre à chenevière, ou par chaque soi-

ture de pré, au journal et soiture de trois cent soixante perches, le tout payable

chaque année au jour de fête Saint-Martin d'hiver, dont le premier terme échera

et sera fait au dit jour de la présente année; outre quoi chacun habitant sera

tenu de faire une corvée par an au profit de la seigne;ir!e, scavoir ; les la-

boureurs une corvée de charrue pour la rebulie des terres et les manouvriers une

corvée de bras en temps de fenaisons, outre ce les laboureurs seront encore

tenus de faire chacun an une corvée de bras au profllt de la dite seigneuiie,

mais en tout autre tems que les fenaisons et moissons, sans tirer à conséquence

pour les autres habitans; le tout conformément au dit traité, sans préjudice des

censetaufres redevances qui se trouveront dues à la seigneurie et qui subsisteront

en leurs entiers. Etant néanmoins convenu à la forme du ti-ailé du dit jour, dix

m. 47
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mai mil sept cent vingt deux, qu'à l'égard des vignes censables, la redevance

sur icelles imposée à raison dn présent affranchissement, demeureront modérées

à cinq deniers par ouvrée, payables au dit jour de feste Saint-Martin d'hiver

de chacune année, et ont déclaré les dites parties que le nombre des hahi-

tans non encore affranchis et qui le seront en vertu du présent affranchissement

est de seize, que les fonds non affranchis, et qui le seront pareillement en veeUi

des présentes, consistent en quarante journaux déterres, cinq journaux de vignes,

trois journaux de terres à cheuevières et six soitures de prés.

Les redevances imposées sur les terres, chenevières, prés et vignes avec le

droit de franchise reviennent à la somme de douze livres quatre sols non compris

seize corvées de bras et deux corvées et demie de charrue.

Fait, lu et passé en présence des sieurs Jean-Baptiste Thomas et Joseph Boi-

teux, tous deux commissaires aux droits seigneuriaux demeurans à Dijon, té-

moins reqnis et soussignés avec le dit sieur Joly et comparans le sçachanl, les

autres ayant déclaré ne savoir signer, de ce requis.

La minute est signée : J. Denizot, J. Paillet, iMcolas Paillet, Antoine Romey,

Antoine Gorre, C. Million, Joly chanoine agent, Boiteux, Thomas et Vereulle

notaire souscrit.

Contrôlé, etc. Signé : Vereulle.

Arctiives de la Cûic-d'Or. Série G. Chapitre catliédral de Salnt-Étienne de Dijon. Domaine

de Prâlon. Grosse en parchemin.

BLANGEY

(COMMUNE DE JOUEY)

Ce hameau, connu dès H30, était une seigneurie du bailliage d'Auxois, prévôté d'Arnay,

qui, en 1442, appartenait à Thibaut Regnard, d'où il passa aux Champolle, aux l'ouchiei, aux

Clugny et aux La Palud. Grégoire Maniquet, éciiyer, en reprit de fief en 1720, le vendit peu

après à François Rouxel de Medavy, marquis de Graiicey, des mains duquel il passa dans

celles de Jean-Charles Coste de Champéron, président à la Gourdes aides de Paris. Celui-ci le

transmit, avec la seigneurie de Chaudenay, à Jean-Charles, son fils, conseiller à la même
Cour, de qui J.-B. de Mac-Vahon, sieur d'Éguilly. l'acquit en 1764 et le conserva dans sa

famille jusqu'à la Révolution.

Le président de Champéron avait à peine possession de son nouveau domaine, que des con-
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testations surgirent entre lui et ses vassaux. Elles portaient sur la mainmorte, sur la propriété

de bois et de terrains prétendus communaux, et enfin sur le droit d'nidirc; ces différends

avaient été portés les uns devant le bailliage d'Auxois, les autres devant la Cour du parlement

de Dijon ou le conseil du roi ; ils duraient encore en 1731, lorsque les liabilants, dont le bon

droit n'était rien moins que certain, et à qui ces troubles devenaient fort onéreux , résolurent

d'y mettre fin. Ils offrirent au président de renoncer à leurs prétentions, de reconnaître tous

ses droits, même celui de mainmorte, moyennant que celui-ci les affranchirait et recevrait en

toute propriété et par forme d'indemnité une notable portion de leurs bois communaux. Leur

requête fut accueillie, et la transaction rédigée ainsi qu'il suit.

DXLI

Contrat d'affranchissement des habitants du hameau de Blangey, par le président

de Champéron.

1732 (17 mai).

Pardevant les notaires royaux résidanls à Arnay-le-Diic, soussignés ont compa-

rus en assemblée généralle deument convoquée, Jean Piccard , laboureur, Jeanne

INestiot, veuve d'Alexandre Langouvears , laboureur; François et Jean Langou-

vears, ses fils laboureurs, etc.; tous demeuransàBlangey haut et bas et faisans la

totalité des habitans des dits lieux à l'exception de Claude Cbamcuilliet, manou-

vrier, seul absent, pour lequel ils se font fort sous promesse de le faire ratiflier

incessamment; lesquels ont dit vouloir terminer à l'amiable les contestations

miies entre messire Jean Charles Cosle de Champéron , chevalier, conseiller du

Roy en ses conseils, président de la cour des aides de Paris, seigneur en toutte

justice haute, moyenne et basse des dits lieux de Blangey le haut et Blangey le

bas et les dits habitans, à cause du droit de mainmorte deii au dit seigneur sur

tous les hommes et sujets de cette seigneurie, dont procès est actuellement pen-

dant et indécis au bailliage de Saulieu par évocation en vertu d'arrest de la cour

du vingt-neuf may mil sept cent trente un, signiffié tant aux dits habitans qu'à

plusieurs particuliers forains possédants meix et héritages dans la directe du dit

seigneur aux Blangey haut et bas et parties au procès.

Comme aussy sur une instance indécise au conseil du Roy à l'occasion des bois

communaux des dits habitans et notament d'une pièce de bois de cinquante deux

arpens trois quarts anciennement appelle Tiercevant et aujourd'hui la Chaume de

la Loge, faisant partie de ceux des bois que les habitans susnommés prétendent
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communaux, laquelle pièce sur le foudement fui vendue il y a environ soixante

aus , à dame GabiicUe Damas de Tliiange, veuve de Jean de la Pallue cl mère

des derniers seigneurs de Blangey aulheurs du dit seigneur président de Cliain-

pérou et les deniers de la dite dame provenus de celte vente, employés au paye-

ment de plusieurs dettes, pour lesquelles la dite communauté se Irouvoit lors

poursuivie tant de la part du Roy que de quelques autres créanciers. Au préju-

dice de laquelle vente les dits habilans n'ayant pas laissé après la moi t de la

dilte dame pendant la minorité et absence de ses enfans d'user de la ditte pièce

de cinquante deux arpenls et trois quarts d'arpens de bois comme des autres

bois communaux, après avoir cbangé l'ancienne dénominalion de celle pièce de

bois, le dit seigneur président de Champéron étant aux droits de la ditte dame

de Damas et de ses descendants demande la restitution.

Encore au sujet de certain bail à rente et ascensement fait par le dit seigneur

président au nommé Hugues Dupront par acte reçu Pommier notaire à Arnay-

le-Duc le dix-sept octobre mil sept cents vingt trois, le dit seigneur de Cham-
péron prétendant qu'à cause de sa seigneurie et justice des dits Blangey entre

autres droits et biens à luy appartenants, le bois anciennement appelle le bois de

Ruant et à présent faisant partie des bois dénommés le champ de Monge, la

Chaume de la Loge et le Ravalel et joignant les bois d'Armant , luy compèle et

appartient possessoirement et pelitoirement comme il apparlenoit en mil cinq

cents cinquante aux sieurs de Fouchier et de Clugny ses autheurs et à. ce moyen

soutient avoir droit de deffendre tant aux dits habilans ses vassaux qu'àlous autres

tous abus au bois de Ruant et de le conserver sous sa justice et main
;
que par

conséquent il a aussy été en droit de faire le bail à rente et acensemeut cy dessus

mentionné à Dupront, d'autant plus que les vingt cinq arpents qui composent le

dit acensemeut sont de mauvaises broussailles qui composent l'emplacement

d'un ancien étang dont la chaussée existe encore et que plusieurs des dits lia-

bilans avoieni sollicité le dit seigneur de Champéron de faire rétablir pour y

pouvoir faiie un moulin qui seroil très utile à ses dits vassaux, pourquoy on

avoit commencé à défricher cet emplacement ; mais aucuns des dits habilans au

prc'judiee des droits de leur seigneur après avoir fait plusieurs fois des menaces

au dit Dupront furent la nuit du jeudy au vendredy dix neuf novembre mil sept

cent vingt huit abatre la maison faite par Dupront et ensuite mirent le feu dans

les fagots de brossailles et ronces qu'il avoit fait.

Et enfin pour raison du payement de la somme de quatre cents vingt neuf livres

dix huit sols demandés par les dits seigneurs de Champéron aux dits habilans
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fie Blangey le haut et bas ses hommes cl sujets eu toutte justice pour le droit d'in-

dire ;i hiy deu, suivant l'ai-licle 4 du titre premier de la coutume de Bourgogne,

à cause du mariage de Aladame Jeanne Geneviève Gouste de Champéron sa fille

aisnée avec messire Louis de Paul de Sordeille, chevallier, marquis de Sordeille

et autres lieux, capitaine au régiment de... et lieuteuant de Roy à la province du

Limousin , ainsy qu'il a été notiffié aux dits liabitans par des publications et si-

gnifficatious et notament par l'exploit d'assignation à eux donné par Louet le

treize juillet mil sept cent trente un, aux fins de libel du premier du même mois,

tendantes à ce que le dit seigneur soit maintenu et gardé précisément et deffini-

livement dans le droit de pouvoir indire, imposer et lever aides sur les dits habi-

fans et ses hommes et sujets en toutte justice haute, moyenne et basse es quatre \
cas exprimés par la coutume au dit article quatre du titre premier; qu'en consé-

quence faute par les dits habitans d'avoir répondu sur les injonctions qui leur ont

été faites et de s'estre soumis à luy payer le dit droit d'indire, ils soient solidai-

rement condamnés à payer à mon dit sieur de Champéron leur seigneur pour le

dit droit d'indire cette fois la somme avant dite de quatre cents vingt neuf livres

dix huit sols, suivant l'état inséré au dit libelle sauf, erreur de calcul et sans pré-

judice des droits qui pourroienl avoir été obmis, ou le double des cens, rentes,

dixmes, redevances et autres devoirs et prestations qui lui sont annuellement

deus aux dits Blangey, suivant les liquidations et estimations qui seront faittes

en exécution, le tout déffinilivcment avec dépens même par provision en cas d'a-

pel. Laquelle demande ayant été communiquée aux dits habitans par leur sindic

dans une assemblée généralle convoquée et tenue le neuf septembre dernier de-

vant Cattin l'un des dits soussignés notaires, ils délibérèrent tant à cet égard qu'au

sujet du procès de la mainmorte qui faisait aussy l'un des principaux motifs de

la convocation de la ditte assemblée et même au sujet de tous autres différents

qui pourroient cstre entre eux et leur seigneur, qu'ils ne vouloient rester en

procès avec luy ny luy contester aucuns de ses droits, qu'ils souhaittoient s'ac-

quitter (lu droit d'indire à eux demandé, et terminer non seullement le dit pro-

cès de la mainmorte, mais encore celuy qui est au conseil à l'occasion des bois et

touttes autres de la servitude de mainmorte si le dit seigneurie vouloit bien
;

mais que leur communauté étant très pauvre et d'ailleurs excessivement chargée

d'imposts du Roy, ils ne pouvoient satisfaire en deniers ù tous ces objets; pour-

quoy ils offroient au dit seigneur et le suplioient d'accepter le relâchement, vente

et rétrocession en toutte propriété de soixante arpents ou environ à prendre dans

les endroits qui luy conviendroient le mieux de tous les bois communaux du dit
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Blaiigey, sans préjudice de la redevance des bois qui subsisteroit toujours el de

tous autres droits du seigneur, qu'ils étoient prêts de reconuoitre.

Ainsy sur touttes les demandes et contestations préalléguées les habitants de

Blangey le haut et Blangey le bas avant nommés et assemblés comme il est dil eu

persistant à leur délibération, offres et soumissions contenues au dit acte du neuf

septembre dernier, ont tous d'une voix et d'un consentement unanime dit, dé-

claré, reconnu et confessé, disent, déclarent, reconnoissent et confessent que ce

n'est que par tolérance de leurs seigneurs qu'ils ont usé et usent tant du bois

anciennement appelle Tiercevant et aujourd'hui la Chaume de la Loge que du

bois broussailles anciennement appelle le bois de Ruant, contenants le premier

cinquante deux arpents et trois quarts d'arpents , et le second vingt cinq arpens

que le dit seigneur est bien fondé à leur demander la restitution de la dite pièce

de bois appellée autrefois Tiercevant par les raisons avant dites qu'ils ont été

mal conseillés lorsqu'ils ont abatu la maison que Dupront avait construite, ont

brûlé son bois el ont voulu empescher l'acensement fait au dit Dupront dans le

dit bois de Ruant en broussailles qui compose en partie l'emplacement d'un

étang dont la chaussée existe; qu'ils demandent pardon au dit seigneur d'un tel

attentat et le suplient pour leur utilité et soulagement de faire rétablir ledit étang

et d'y faire construire s'il le juge à pi'opos un moulin, promettant à l'avenir ne

donner aucune atteinte à la possession el au droit du dit seigneur au dit bois et

étang pour la dite quantité de vingt cinq arpents en tout à peine d'intérêts

amandes et dépens.

Que le droit de mainmorte demandé par ledit seigneur luy appartient bien lé-

o-ilimement sur tous ses hommes, femnn s et sujets des dits lieux de Blangey le

haut et Blangey le bas et dans toute l'étendue de sa directe et seigneurie des

mômes lieux, comme eu ayant veu jouir et user et ceux qu'eu outvue, jouy et usé

de tous tems les précédens seigneurs des dits Blangey sans contredit et que celuy

formé dans le dit procès l'a été par sollicitation sans droit ny raison.

Que le dil seigneur président de Champéron est véritablement seul seigneur en

toutle justice haute, moyenne et basse des dits lieux de Blangey le haut el Blau-

o-ey le bas, membres et dépendances, et que l'arpentage et niesurage fait par

Jean Bonueric et Claude Machureau, arpenleurs, de toulte l'éleudue du terri-

toire, finat^e
,
justice et seigneurie des dits Blangey, en conséquence d'acte du

\inft-un septembre mil sept cent vingt trois et des publications faites à ce que

les ditshabitans eussent h y assister s'ils le vouloient, est bon, juste et régulier,

suivant la carte et les procès-verbaux des dits arpenleurs en forme de raport dé-
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posé en l'office de maître Pierre Pommier, notaire royal à Arnay-le-Duc , le

vingt denx octobre mil sept cent vingt quatre, dont il y a acte du même jour et

desquels procès-verbaux et carte les dits habitans ayant eu communication, ils y

acquiessent tant à l'égard du seigneur que pour ce qui les concerne.

Et enfin que mon dit sieur le président de Champéron en sa ditte qualilé de

seigneur haut justicier a droit d'indire, imposer et lever aides sur tous les dits

habitans ses hommes et sujets de Blangey haut et bas es quatre cas exprimés par

la coutume; que ce droit iuy est bien et légitimement deu à cause du mariage de

madame sa fille ainée avec monsieur le marquis de Sordeilles et que la fixation

par Iuy est faite pour cette fois, à la dilte somme de quatre cents vingt-neuf

livres dix huit sols est très juste et légitime, puisqu'il est vray comme les habi-

tans le reconnaissent, que chaque habitant des dits Blangey haut et bas, tenant

feu et lieux en cette seigneurie, doit annuellement au dit seigneur quatre courvées

de bras, scavoir une de faucher, une de fener, une de moissonner et une de

sercler ; et outre les quatre courvées de bras chaque laboureur tenant charue doit

une courvée de charrue par an; plus doivent les dits haWtans pour le droit de

feu chacun une poulie de coutume annuellement au onze novembre; pour le

droit de pécher comme Iuy dans la rivière du dit lieu, chacun vingt sols par an;

pour le (h'oit de champoy et d'usage dans les bois communaux de Blangey, cha-

cun doit annuellement une mesure de seigle et une d'avoine, mesure d'Arnay-

le-Duc, bonne graine, bien vannée, étappée et sans fraude; le moulin du dit

Blangey appartenant au dit seigneur est bannal et présentement tenu à titre de

cens par Didier Bel moyennant soixante quatre mesures de seigle, autant d'a-

voine, sept livres dix sols d'argent et deux chapons le tout par an; — la dixme

que le dit seigneur a droit et est en possession de lever sur tout le territoire,

finage, justice et seigneurie des dits Blangey est de six gerbes l'une de toutes

sortes de grains sans exception avec droit d'empescher qu'aucuns tant habitant

que forain puissent enlever les fruits de leurs champs sans que la dixme ait été

préalablement levée à peine de trois livres cinq sols d'amande contre chaque

contrevenant et de tous dommages, interrelset dépens.

Et pour ce qui est des autres rentes et cens tant en argent qu'en grain: et

danrées, elles sont bien et fidellemenl rapoitées dans les manuels qu'on a le dit

seigneur notament ceux de 1G23, 1048, 1053 et 1684, auxquels les dits haiii-

tans qui en ont eu communication présentement acquiessent, pour esfre payées

les dites rentes et censés dans le temps accoutumé à peine de sept sols d'a-

mande. Tous lesquels droits et prestations compris dans la dite fixation du droit
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d'indire au cas dont il s'agit les dits habitans confessent ne souffrir aucune dif-

ficultés, sauf les obmissions qui pouroient y avoir été faites au préjudice du

dit seigneur et sans préjudice tant du domaine de sa dilte seigneurie que des

autres droits généraux qu'ils avouent encore luy appartenir en cette même sei-

gneurie, notament le droit d'établir et instituer toutes fois que bon luy sem-

blera pour l'exercice de la ditte justice des officiers comme juge civil et crimi-

nel, procureur fiscal, greffier, sergent, garde forestier et autres ;
— de faire tenir

par ses dits officiers quand bon luy semble les grands jours en la ditte terre de

Blangey le haut et Blangey le bas et d'y faire établir pour la garde des fruits des

messiers qui sont crus jusque à sept sols d'amande contre chaque mésusant pour

la prise simple, l'amande pour la garde faite et celle pour la recousse sur bonne

preuve étant de trois livres cinq sols chacune ;
— le droit de confiscation de corps

et biens le cas escheant, — et de faire planter au dit Blangey un poteau de bois

avec un carcant pour la punition des malfaiteurs; — celuy de chasse libre au

dit seigneur sur les dits finage
,
justice et territoire de Blangey haut et bas, sans

qu'aucun puisse y aller aux peines portées par les ordonnances; — le droit de

prendre et faire siens tous biens vacants par déshérence et toutes épaves auquel

effet les détenteurs sont obligés de les déclarer et remettre suivant les lois et

coutumes aux peines y portées ;
— celui de faire égandiller par ses officiers tous

poids et mesures, casser et confisquer ceux qui ne se trouveront pas justes ;
—

celuy de faire (aire par ses officiers des règlements de police, des bans et déf-

fences sous des peines pécuniaires et d'obliger les cultivateurs à boucher leurs hé-

ritages aboutissants sur les chemins, pasquiers et communaux sous peine de sep-

sols d'amande; — comme encore celuy d'empêcher que l'on ouvre aucune per-

rière sans sa permission;— dedoffendre les assemblées, jeux et fêtes publiques et

d'empêcher que l'on ne bâtisse sur les communautés, le tout sous peine de trois

livres cinq sols d'amande contre chaque contrevenant et pour chaque contraven-

tion; le droit et aulhoritté de mettre et tenir des bans et d(!ffences suivant l'or-

donnance des eaux et forets tous ses bois tant taillis (|ue futayes et de faire punir

les délinquants et mésusants es dits bois des peines de la même ordonnance; —
celuy de mettre en réserve, regain, et déffense pendant tout le tems des premières

et secondes herbes, le prey du dit seigneur ap[)ellé le Breuil et la Prêle conte-

nant plus de trente deux soiptures et ce tous les ans à peine contre chaque con-

trevenant et mésusant de trois livres cinq sols d'amaude et de tous dommages et

interrets lît dépens, — et le droit de lods de toutes ventes et aliénations qui se

font d'héritages situés dans l'étendue de la dite seigueurie de Blangey haut et
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bas, lesquels lods sont de vingt deniers par livre du prix de l'acquisition ou de re-

tenir par droit de retrait féodal les héritages vendus en ramboursant le prix de la

vente avec les frais de lettres et loyaux coùls, auquel effet l'acheteur est tenu de

déclarer son acquisition au seigneur et mettre son contract au greffe de la justice

dans les dix jours après l'acquisition faite et de payer au seigneur les dits lods

dans les quarante jours, à compter du même jour de la passation du contract, le

tout à peine de trois livres cinq sols d'amande envers le seigneur et ainsy qu'il se

pratique dans la plupart des terres lodialles de ce pays. De tous lesquels droits

généraux sans préjudice d'autres qui pouroient avoir été obmis, les dits habitans

ont déclaré avoir veu jouir et scavent qu'ont toujours jouy les seigneurs de Blan-

gey le haut et Blangey le bas et promettent de reconnaître au terrier que fera

faire ledit seigneur de Champéronou autrement quandils en seront requis, tous

générallement les droits, devoirs et prestations cy devant déclarés et de donner

des déclarations sincères et exactes des héritages scitués en la ditte seigneurie et

des rentes et cens affectés sur chacun, à peine d'esire joints au domaine seigneu-

rial les héritages qui se trouveront obmis et ce qui n'est possédé par le dit sei-

gneur de l'ancien domaine suivant et conformément aux aveux et dénombrements

etnotament celuy fourny le 2o seplembre 1722 auxquels ils s'en rapportent, s'il

n'est justiffié du contraire par baux à cens ou autrement sur la première de-

mande.

Touttes lesquelles déclarations, reconnoissances et soumissions cy dessus faites

par les dits habitans de Blangey ont été acceptées pour mon dit sieur le prési-

dent de Champéron leur seigneur par maistre .Iac(jues Adrien de Navarre, bailly

de Meilly, Maconge et dépendances, demeurant au dit Meilly cy présent et fondé

de la procuration spécialle du dit seigneur passée devant Baptiste et son confrère

notaires à Paris le 19 novembre 1731
,
qui demeure jointe à ces présentes. Ensuite

de quoy les dits habitans parlant au dit sieur de Navarre ont de nouveau supplié

leur seigneur de vouloir les affranchir généralement et absolument de la dite

servitude de mainmorte, de terminer par là le procès dans lequel le dit seigneur

étant très bien fondé ils succomberoient et acheveroient leur ruine infiiillible

de réduire le rachat de celte servitude (eu égard h leur misère trop patente);! une

somme de cinq cents livres, de consentir qu'ils continuent à perpétuité la jouis-

sauce et possession des cinquante deux arpeus ou environ appelles autrefois Tir-

cevant et présentement la Chaume de la Loge, comme de leurs autres commu-

naux, d'assoupir leprocèsqui est au conseil à l'occasion des bois et de cesser toultes

poursuitles de l'instance à ce sujet du dit droit d'iudire, étant bien les dils hahi-

111. 48
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tans dans le dessein de donner au dit seigneur toulte la satisfaction qu'ïh poli-

ront sur ces difîérens objets; mais comme il faudroit beaucoup pour payer le dit

affranchissement, s'acquitter du dit droit d'indire et rem!)Ourser le dit seigneur

des frais de tous les procès et instances sus mentionnées, oiontaus à une somme

très considérable et que si on vouloit les forcer à satisfaire en argent, ils seroient

réduits à quitter le lieu et tout abandonner, ils n'ont d'autres ressources que

celle qu'ils ont déjà proposée par leur délibération du neuf septembre dernier

et qui est de céder, quitter, remettre, rétrocéder et transporter, comme eu effet

ils cèdent, quittent, remettent, rétrocèdent , abandonnent , transportent et dé-

laissent par les présentes à perpétuité, pour eux et leurs successeurs habitans des

dits Blangey au dit seigneur président de Champéron acceptant et acquérant

aussy à perpétuité pour luy, les siens, ayants droit et cause par le dit sieur de

Navarre leur procureur spécial pour le fait la quantité de soixante sept arpents

de bois tant en fond que superficie de leurs bois communaux à raison de cent

perches l'arpent et vingt deux pieds suivant l'arpentage qui en sera fait et les

bornes qui seront plantées, le tout en six pièces.

La première appellée la Chaume au prestre, coutenant environ vingt trois ar-

pents tenant d'un long de midi et orient à un ruisseau qui fait séparation d'avec

les communaux de Maisière, d'autre du nord et tirant au levant au bois du dit

seigneur appelle la Chaume du Yernoy, d'un bout du levant tirant au midy à plu-

sieurs (erres enclavées dans d'autres communaux, dit Sous le Yernoy et d'autre

bout tirant du couchant au septentrion au bois cy après.

La deuxième pièce contenant environ trois arpents et demy appellée le bois

Brûlé tenant d'un long de levant au bois du seigneur, d'autre aux bois com-

munaLix de Suze, du bout demidy au bois cy dessus et d'autre aux dits bois de

Su/.e.

La troisième pièce contenant environ vingt quatre arpents, lieu dit sous la

Perrière coidournant le bois dit de la Perrière qui appaitient au seigneur et tenant

cette pièce d'un long dans son contour du coté de midy, au levant aux terres et

bois communaux sur la chaussée de l'étang, d'autre du couchant au septentrion

au bois de la Perrière, d'un bout de septentrion aux bois communaux dit sous

les Champs derrière la ditte Perrière, et d'autre du levant au dit bois de la Per-

rière et terres labourables.

Lu quatriesme pièce contenant trois arpents et demy, lieu dit au Bout du Yer-

noy, tenant d'un long de levant aux preys, ferres et bois communaux dits sous

la Chaussée, d'autre au dit bois de la Chaume du Yernoy, étant au seigneur d'un
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bout, de midy aux lerres labourables et d'aiilre bout à d'autres terres labourables

joignants le dit bois du seigneur.

La cinquiesme pièce contenant environ deux arpents et demy, lieu dit sur les

Champs sur la Velle, à ne prendre que la pointe et tirant en droite ligne et déri-

vant au bordages des deux pièces de bois du seigneur cy-après dans les confins

de cette pièce, qui tient d'un long du levant au bois du seigneur dit le Creux de

la Perrière, d'autre à un autre bois du seigneur, dit la Perrière, d'un bout de

midy aux terres labourables et d'autre de septentrion au chemin séparant les dits

deux bois du seigneur.

La sixiesme et dernière pièce de la contenance d'environ onze arpents dite

sous le Creusot ou sur le Champ des Vernes, levant d'un long du levant au che-

min de Jouey à Blangey passant sous le Creusot, d'autre du couchant au bois du

Creusot et Creux de la Perrière au dit seigneur, d'un bout de midy au bois de

plusieurs particuliers et d'autre au dit bois du Creusot 'et à un chemin qui le

borde.

Sauf aux dittes pièces de bois leurs autres meilleurs confins et plus vrais,

étant convenu que si par le nouvel arpentage et la plantation de bornes, il ne se

trouvoit pas la quantité de soixante sept arpents h prendre, ce qui s'en faudra au

choix du seigneur dans la pièce dit le Ravatel, joignant son bois appelle la Pré-

venue d'Armont ou ailleurs, airisy qu'il jugera à propos et déclarent les dits

habilans que l'abandon qu'ils font à leur seigneur des dites six pièces de bois

leur est avantageux, non seullement parceque ce leur est un moyen facile pour

se redimer mais encore parce que ces cantons de bois ne leurs éloieut pas d'ime

grande utilité et qu'ils ont encore des bois communaux (ceux-ci ôtés) et des usa-

ges autant qu'il leur en faut pour leur nécessaire, bien entendu que la redevance

annuelle d'une mesure de seigle et une mesure d'avoine par chacque habitant

pour le droit de bois cy devant mentionné ne laissera pas de subsister et sera

perpétuellement payée nonobstant l'abandon cette part fait des six pièces sus con-

finées, car il a été ainsy offert et convenu.

Au moyen de laquelle vente et rétrocession faittes moyennant la somme de

deux mille trois cents quarante cinq livres, le dit sieur de Navarre en vertu de sa

procuration sus tnioneée au nom du dit seigneur président de Champéron :

r Délivrée! affranchit tous et chacuns les habifans des dits lieux de Blangey

le haut et Blangey le bas et leur postérité née et à naistre , ensemble tous

généralement les héritages et biens scitués dans l'étendue de cette terre et sei-

gneurie du dit droit, lien et servitude de mainmorte, pour par les habitants des
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dits lieux de Blarigey présents et avenir et leur postéritée née et à uaistre , tant

hommes que femmes vivre et mourir comme libre francs et exempts de la condi-

tion mainmortable à perpétuité ainsy que les bourgeois et habitants de la ville

de Dijon et de celle d'Arnay-le-Duc et cstre les dits héritages et biens perpétuel-

lement tenus et possédés en franchises par toutes sortes de personnes sans pré-

judice néantmoins de tous les autres droits, devoirs et prestations seigneurialles

tant honorifiques que réels, généraux que particuliers, appartenants au dit sei-

gneur en sa ditte terre de Blangey le haut et Blangey le bas et à cause d'icelle

qui luy demeurent expressément réservés en leur entier; duquel affranchissement

accepté avec humbles remercîments par les dits habitants, tant pour eux que

pour les forains le prix cy dessus convenu à cinq cents livres est payé par la dé-

duction d'autant sur le prix de la vente des bois qui précède.

2° Tient quitte et descharge les dits habitants du dit droit d'iudire pour le cas

arrivé en ce que le dit seigneur demeure payé sur la ditte somme de deux mille

trois cents quarante cinq livres de celle de quatre cents vingt neuf livres dix huit

sols à laquelle a été liquidé le droit d'indiie pour cette fois.

Et en troisiesme lieu tient encore quitte et descharge les dits habitants de tous

les frais et dépens des procès et instances cy devant mentionnés, qui sous le

bénéfice des présentes demeurent terminés, éteints et assoupis en ce que le

surplus du prix de la vente de bois, cy dessus consistant ledit surplus en la somme

de quatorze cents quinze livres deux sols reste au dit seigneur tant pour le rem-

boursement des susdits frais et dépens absorbans presque cette somme que pour

payer (comme le dit seigneur veut bien s'en charger quoiquelle ne suffise pas),

les frais et émoluments de la présente transaction et des grosses ensemble, les

frais et droits d'homologation et d'enregistrement partout où il sera besoin,

même au bureau des amortissemenls, s'il le faut.

Se dévcstent et désaisissent les dits habitans des dites six pièces de bois cy dessus

vendues et confinées, en investent et saississent dès ce jourd'huy le dit seigneur,

pour eu jouir ainsy que de ses autres bois et luy en promettant loutte conduitle

et garantye même de l'homologation partout oîi il sera nécessaire, et pour l'exé-

cution des présentes les dits habitants nomment et constituent leur procureur

général spécial et irrévocable le dit Jean Picard , au quel ils donnent tout pou-

voir nécessaire tant pour l'arpentage et plantation de bornes qui doivent estre

faits au dits bois cette part vendus que pour consentir même requérir et faire faire

les diltes homologations et enregistrements et générallement faire tout ce qu'il

jugera convenable à ce sujet, circonstances et dépendances; promettants d'avoir
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pour agréable , comme dès à présent ils approuvent el ratifient tout ce qui aura

été par luy fait et de le relever de toutes charges de droit.

Pour seureté de la vente de bois cette part faite et de la conduitte et garantve

qui en est promise au dit seigneur tous ses droits, actions, dattes, privilèges et

hypolhecques luy demeurent réservés sans novation, en sorte que s'il se trouvoit

(à quoy il n'y a pas d'apparence) des obstacles à ne pouvoir faire homologuer et

exécuter les présentes ou même qu'en autre temps elles fussent révoquées par

l'autorité du souverain , rentrera le dit seigneur dans tous ses droits co-aclions

tant pour la jouissance du dit dioit de mainmorte auquel en ce cas les dits ha-

bitans de Blangey haut et bas resteront toujours assujettis, que pour ce faire

payer du droit d'indire et rembourser de tous les dits frais et dépens et le tout

sans novation ny dérogation à tous les droits, devoirs et prestations cy devant

détaillés et dans la reconnaissance qui en a esté cette part failtequoy qui puisse

arriver, ne laissera pas de subsister de façon à n'avoir plus de difficulté sur aucuns

des articles de ce traité, en considération duquel et de son exécution entière, le

dit sieur de Navarre au nom du dit seigneur de Champéron en vertu de la même

procuration, consent que les dits habitans continuent à perpétuité la jouissance

du dit bois de Tiercevanl dit la Chaume de la Loge comme de leurs autres bois

communaux.

Dont et de tout ce que dessus respectivement stipulé el accepté, nous les dits

notaires soussignés avons donné acte, ensemble de ce qu'à la seureté et exécution

le (lit sieur de Navarre, en vertu de la ditte procuration , oblige les biens du dit

seigneur pour ce qui le concerne, et les habitans cy présens obligent les leurs en

corps de communauté par touttes cours royalles, renonçant, etc. Fait, lu, relu

et passé au moulin de Blangey dans l'endroit où se tiennent ordinairement les

jours de cette terre, le samedi dix sept de may mil sept cents trente deux, sur

les deux heures de l'après-midy, en conséquence de la publication qui fut faite

par le sieur curé de Jouey d'où dépendent quant à la paroisse les dits lieux de

Blangey, à la messe paroissialle du dit Jouey du dimanche onze de ce mois pour

estre la présente transaction passée à l'issue des jours expédiez le quinze du cou-

rant et laquelle n'ayant pu estre alors consommée fut sur les réquisitions des

dits habitans remise à ces présents jour, heure et lieux et se sont soussignés avec

nous les dits notaires le dit sieur de Navarre, le dit Picard et le dit Chamard,

tous les autres ont déclarés ne savoir signer de ce deument enquis.

Et à l'instant les dits habitans s'étans réfléchis après la lecture faitte du pré-

sent acte, ont à l'égard des dixmes déclaré que dans leur finage il y a des terres
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dans lesquelles la dixme ne se lève que de douze gerbes l'une, et le sieur de Na-

varre a fait pour le dit seigneur toutes protestations contraires, fait comme des-

sus. Signé : de Navarre, J. Picard, Oudine Chamard, Callin, notaire et Moin-

gcon, notaire.

Controllé h Arnay-le-Duc, le dix-huit may mil sept cent trente deux, par

T'cstot qui a reçu treize livres huit sols.

Insinué à Arnay-le-Duc, le dix-huit may mil sept cent trente deux
,
par Testot

qui a reçu vingt huit livres.

Archives de la conimune de .tmiev. Titre notnrié.

MARIGNY-SUR-OUCHE (RARONNIE)

La baronnie de Marigny-sur-Ouche est une des pins anciennes et des plus importantes dû

duché de Bourgogne; elle fut formée d'une notaljle partie des villages de la vallée d'Ouche,

que le roi Contran avait donnée au VI"" siècle j'il'abbaye de Saint-Bénigne de Dijon, et compre-

nait Barbirey, Gissey, Saint-Victor, Saint-Jean-de-Bœuf, et les hameaux qui en dépen-

daient.

La maison de Marigny marchait de pair avec les plus distinguées du pays. Elle s'éteignit au

XIV" siècle; mais dès la fin du précédent, la baronnie était advenue aux ducs de Bourgogne,

qui en 1298 l'échangèrent avec les Frolois, d'où elle passa par alliance aux Montagu, aux La
Trémouille, aux Châlon-Joigny et revint à Claude de Montagu, sieur de Couches, tué en 1470.

La baronnie échut alors à Claude de Blaisy, l'un de ses héritiers ; sa fille unique, Suzanne, la

porta dans la maison de Bochechouarl-Cliandenier, (jui la conserva jusqu'en 1680, époque à

laquelle Christine-Charlotte Pot de Bochechouart, femme de Jean-Nicolas de Fuligny, en reprit

de fief, comme héritière de Philippe de Rochechouarl. La veuve de Henri-Anne de Fuligny-

Damas la vendit à Paris de Montmartel, qui la transmit à son (ils, Armand-Louis-Joseph Paris,

marquis de Brunoy.

En l'année 1736, Henri-Anne de Fuligny, faisant procéder à la rénovation du terrier de la

baronnie, ses vassaux, assemblés judiciairement pour fournir la déclaration des biens seigneu-

riaux, en prirent texte pour renouveler au seigneur la demande d'affranchissement qu'ils lui

avaient présentée plusieurs fois. Les otfres qu'ils lui firent lui ayant paru avantageuses, il y
inclina volontiers, et comme il l'exprima dans l'acte qui suit, de son bon gré, de sa libre et

franche volonté, il leur octroya ce qu'ils sollicitaient avec tant d'instance, et les déclara aussi

libres que les citoyens des villes de Dijon, Semur, etc. I^e contrat fut rédigé et immédiate-

ment inséré dans le terrier à la suite de la reconnaissance des droits seigneuriaux. En voici

la teneur.
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Contrat d'alTranchisseraent des habitants de Marigny, Barbirey, Jaugey, Saint-Viotor, AuviHars
et Saint-Jeau-de-Beuf.

1736 (3 octobre).

Ce joHi'd'hiiy trokième octobre mil sept cent Irente-six, sur l'heure de dix

du malin, au lieu de Gissey-sur-Onche, maison apartenante à madame la con-

seillère Depize. Je Pierre-Henry Chaussier, notaiie royal, résidant au dit Gissey,

soussigné et commissaire nommé pour la confection et rénovation du papier

terrier de la baronuie de Marigny-sur-Ouche, par le procès-verbal dressé par-

devant Monsieur le lieutenant civil au baillage et chancellerie d'ArHay-le-I>uc,

en conséquence des lettres patentes obtenues en la chancellerie près le Parlement

de Bourgogne pardciTuncte, haute et puissante dame Christine-Charlotte Pot de

Rochechouarl, publiées, affichées et signifiées, à sa requeste, et à celle de haut et

puissant seigueur messiie Henry-Anne de Fuligny-Damas de Rochechouart, son

fils et donataire, chevalier, baron delà dite baronnie de Marigny, seigneur

de Gissey, Barbirey , Jaugey, Saint-Victor, Hauvillers, Saint-Jean-de-Beuf,

membres dépendant dudit Marigny, et baron d'Aubigny, seigneur d'Athée,

Viliiers, Pargues, Agey et autres lieux; à tous les habitans et justiciables de

la dite baronnie. Certifié qu'estant aux dits (iissey et pendant la tenue des grands

jours ordinaires de la justice de la dite baronnie expédiées par maître Etienne

Colombat, notaire royal au Pout-de-Pany, bailly juge en la dite justice, sur la

réquisition et impétration de maître Charles Saint-Marc substitut du procureur

d'office en la même justice, lequel a dit et remontré, en présence du dit sieur

Colombat et de maître Jean Vallée, son greffier ordinaire, qu'il a fait assembler

cejourd'huy, lieu et heure tous les habitans des villages de Marigny, Barbirev,

Jaugey, Saint-Victor, Haulvillers et Saiut-Jean-de-Bœuf et autres membres et

dépendances de la dite baronnie de Marigny, tant pour la tenue fies dits grands

jours, que pour déclarer préconnoistre parde\ant moy le dit notaire et commis-

saire en cette partye, tous les droits généraux, honorifiques et parliculieis,

domaines et autres choses qui sont deues et appartiennent à mondit seigneur

Henry-Anne de Fuliguy-Damas de Rochechouart, eu sa qualité de baron dudit
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Marigny, justice et seigneurie d'icelle. Et comme les dits habifans et justiciables

comparent en personne par les cy-après nommés, le dit sieur substitut du pro-

cureur d'office m'a requis de recevoir leurs déclarations et reconnoissance des

dits droits et devoirs généraux, honorifiques et autres. A quoy j'ay procédé

comme s'ensuit , après les avoir fait appeller tous ainsi qu'ils sont cy-après

dénommés. Scavoir :

Habitans de Saint-Jean-de-Bœuf, Denis Lavier, etc.; — habifans de Saint-

Viclor, Hautvillers, Marigny, le sieur Edrae Seguin père, etc.; — habitans de

Barbirey, Vincent Mutin, etc.

Article premier. — Les susdits habitans, tant pour eux que les absents et leurs

successeurs, dissent confessent etrecounoissent que le dithaut et puissant seigneur

Monseigneur Henry-Anne de Fuligny-Damas de Rochechouarl, chevalier, baron

de la baronnie de Marigny-sur-Ouche, Gissey, Barbirey, Jaugey, Saint- Victor,

Hautvillers et Saint-Jean-de-Bœuf, seigneur d'Aubigny, Athée, Villiers, Pargues,

Agey et autres lieux en ladite qualité de baron du dit Marigny, est leur seul

seigneur, haut, moyen et bas justicier; que de ladite baronnie dépendent les

villages et paroisses de Gissey, Barbirey, Jaugey, Marigny, Saint-Victor, Haut-

villers, Saint-Jean-de-Bœuf, et dépendances, qu'il luy appartient et compose la

totale juridiction sur tous les hommes et femmes résidant dans les dites paroisses,

finages et territoires d'icelle.

Art. 2. — Que ladite terre et baronnie de Marigny et juridiction d'icelle,

s'étend aux linages d'Agey, Remilly, Charmoy, Grenand, Vaux, La Bussière,

Antheuil, Saint-Vivant, Roolle, Gergueil, Arcey et Sainte-Marie.

AuT. 3. — Que tous les dits habitans de Barbirey, Jaugey, Saint-Victor,

Hautvillers, Saint-Jeau-de-Bœuf et dépendances, sont mainmortables envers

le dit seigneur, comme ils l'ont été de tout temps.

Art. 4. — Que pour l'exercice, etc.

Laquelle déclaration, ainsy faite par les dits habitans, a été acceptée parle dit

sieur Saint-Marc, substitut du procureur d'office pour le dit seigneur, néant-

moins sous son bon vouloir et plaisir, et sans que la dite acceptation et celles

que ledit seigneur pourra faire ou d'autres ayant de luy pouvoir par la suitte des

rcconnoissances particulières que doivent faire les dits habitans des cens, tailles

et autres droits affectés et imposés sur les fonds et héritages qu'ils tiennent et

possèdent dans l'étendue de la dile baronnie, dont ils doivent, à cet effet, donner

une déclaration chacun en particulier pour composer le dit terrier, puisse nuire

ny préjudicier audit seigneur, soit au sujet des arrérages des dits cens, tailles
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et redebvances, lods, corvées et autres droits écheus, dont il se réserve pour

ledit seigneur le recouvrement , soit au sujet des obmissions et réticences, qui

peuvent avoir été ou seront faites, tant par les habitants que les forains, soit

enfin en réunissant au domaine du dit seigneur les héritages censables envers

ledit seigneur, scitués dans l'étendue d'icelle, qui se trouveront non déclarés et

réclamés par la suilte. Dont et de tout ce que dessus, j'ay octroyé acte audit

sieur Saint-Marc, en la dite qualité pour ledit seigneur baron, pour luy valoir

et servir ce qu'il appartiendra, de même qu'aux dits habitants, à la réquisition

des parties.

Ce fait et sans divertir à autre acte, a comparu ledit haut et puissant seigneur,

messire Henry-Anne de Fuligny- Damas de Rochechouarl, chevalier, baron dudit

Marigny, seigneur de Gissey-sur-Ouche, des dits lieux de Barbirey, Jaugey,

Saint-Viclor, Hautvillers, Saint-Jean-de-Bœuf, membres dépendants de la dite

baronnie, et seigneur d'Aubigny, Athée, Viliiers, Pargues, Agey et autres lieux,

auquel, tous les sus-nommés, habitans et justiciables des dits lieux de Barbirey,

Jaugey, Saint-Victor, Hautvillers, Sainl-Jeau-de-Bœuf , membres dépendants

(lu (lit Marigny-sur-Ouche, ainsy qu'ils sont cy-devaut dénommez, et qu'ils

sont comparants dans le procez-verbal de reconnoissance des droits généraux, et

faisant , tant pour eux (|ue les absents auroient très humblement suplié et

réitéré les très humbles prières et supplications qu'ils luy ont faittes plusieurs

fois, de vouloir les affranchir du lien de servitude de mainmorte, à laquelle ils

sont sujets envers luy comme ils l'ont été de tous temps et ancienneté envers les

seigneurs barons du dit Marigny, ses prédécesseurs. Et ledit seigneur y inclinant

a, de gré, de sa libre et franche volonté, pour luy, les siens successeurs, barons

dudit Mariguy-sur-Ouche, ou autres ayant droit et cause, déclare qu'il affian-

chit corporellement, purement et plaiuement tous les susdits habitants et justi-

ciables, résidants dansles dits lieux deBarbirey, Jaugey, Saint-Victor, Haulvillers,

Saint-Jean-de-Bœuf et dépendances, finageset territoires d'iceux, leurs enfants,

nés et h naistre et descendants, à perpétuité, pour tous les susdits habitans,

présents, absents et futurs, eslre, se dire libres et de franche condition comme
les citoyens des villes de Dijon, Semur, Vitteaux, habitants de Gissey-sur-Ouche

et autres lieux francs de ce duché de Bourgogne, jouir et disposer de tous les

biens fonds immeubles et héritages qu'ils possèdent et posséderont désormais

dans les dits lieux, terres, justice, seigneurie, finages et territoires desdils

Marigny, Barbirey, Jaugey, Saint-Victor, Hautvillers, Saint Jean-de-lJonif,

membres et dépendances, sans exception ny réserve généralement quelconque

m. 49
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en toiile liberté et franchise. Et pourront, en conséquence les dits biens, comme

francs, être possédés par toutes autres personnes que ce soit ou tiers acquéreur

à perpétuité, sans être tenus de les mettre en main habille. Ce qui a été accepté

par tous lesdits habilans, tant pour eux que les absents qui ont très humble-

ment remercié le dit seigneur.

Le présent affranchissement ainsy fait et consenti par le dit seigneur moyen-

nant le nouveau cens annuel, perpétuel el imprescriptible, en seigneurie censive

et emphitéose, cy-après créé et imposé du consentement des dits habitans au

profit (du) seigneur baron de JMarigny, ses successeurs et ayant droit ou cause

à perpétuité. Scavoir : un sol six deniers pour chaque journal de terre et vigne,

bâtiments et meix. Ledit journal contenant deux cents quarante perches, la

perche ayant neuf pieds el demy de roy et le pied douze pouces.

Un sol six deniers pour chaque arpent de bois et buissons, l'arpent contenant

quatre cent quarante perches. Cinq sols par chaque soilure de prey contenant

trois cent soixante perches. Cinq sols pour chaque journal de clienevière. Le dit

journal aussi compté pour trois cent soixante perches. Avec treize sols six de-

niers et une poule de coutume, pour droit d'affranchissement, par chaque habi-

tant résidant dans les dils lieux de Marigny, Barbirey, Jaugey, Saint-Victor,

Ilaulvillers, Saint-.Jean-de-Bœuf , membres et dépendances des dits lieux. Et

pour tous cens, tailles et redevances, dont les meix, maisons, preys, chencvièrcs,

terres, vignes, bois et buissons de tous les dils habilans seront chargés à l'avenir

envers le dit seigneur. Déchargé de ceux dont ils peuvent l'estre suivant les an-

ciennes déclaiations fournies ou reconnoissances failles parleurs auteurs.

Lesquels susdits droits de cens et d'affranchissement, cy dessus expliqués, tous

les dits habitans de Marigny, Barbirey, .Jaugey, Saint-Victor, Hautvillers, Saint-

Jean-de-Bœuf , membres et dépendances, ainsy qu'ils comparent et sont cy

devant dénommés, tant pour eux que les absens et leurs successeurs habitans

des dils lieux, à perpétuité, y possédant fonds et héritages et y demeurant, re-

connaissent devoir au dit seigneur baron de Marigny, pour les causes susdites,

en cens emphitéote, perpétuelle et imprescriptible à jamais ; lesquels ils pro-

mettent, s'obligent et seront tenus chacun en droit soy, payer, porter et rendre

annuellement et perpétuellement au dit seigneur et à ses successeurs, leurs fer-

miers ou régisseurs, au château du dit Marigny, ou à celiiy de Barbirey, à chacun

jour et feste Saint-Martin d'hivert à peine d'intérêls et dépens; à commencer le

premier payement des dits droits au dit jour de feste Saint-Martin d'hivert, onze

novembre prochain, pour ainsy continuer d'année à autre, à même jcnir à per~
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pétnité. Sans préjudice néanlmoins au dit seigneur des anciens droits de cens,

tailles, redevances, lods, amendes, corvées et antres qui lui peuvent être deus

par les dits habitans du passé jusques à cejourd'huy, à la forme de ses anciens

terriers, titres, manuels, recounoissances, déclarations, jugements et antres

actes, lesquels lui demeurent par exprès réservés et conservés, sans aucune no-

vationny dérogations, du consentement des dits habitans, même les intérêts pour

raison de tous les susdits droits et autres actions. Auquel seigneur demeure ex-

pressément aussy réservé toutes les rentes foncières, perpétuelles, rentes consti-

tuées, arrérages d'icelles, qui peuvent, de même, luy estre deues, affectées sur

les fonds et héritages remis ou vendus aux dits habitans par deffuncte madame

Christine-Charlotte Pot de Rochechouart, sa mère, dame et baronne du dit Ma-

rigny, sans novation, ou par le dit seigneur, à aucun d'eux. Et sans aussy que

les dits habitans puissent se prévaloir de la prescription de vingt neuf années au

delà de celles qui s'écouleront de cejourd'huy avant que faire par le dit seigneur

le recouvrement de tous les dits droits à luy deus du passé. Et sans encore que le

dit affranchissement puisse de même préjudicier, déroger, innover, ny donner la

moindre atteinte à tous les droits généraux, honorifiques, corvées, dixmes, droits

de lods, retenue, dioits de fourg, moulins et autres droits seigneuriaux, généra-

lement quelconques deus par tous les dits habitans au dit seigneur, suivant qu'ils

sont cy-devant par eux reconnus.

Et
,
pour faire l'assiette d'égallation des droits de cens et franchises créés et

constitués par le présent acte, tous les dits habitans cy dessus dénommés, com-

parants, tant pour eux que les absens et futurs, promettent, s'obligent et de-

meurent très expressément tenus défaire procéder incessamment à leurs frais à

l'arpentage général de tous et chacun leurs biens fonds et héritages, scitués dans

les dits lieux, finages, territoires et seigneuries de Marigny, Barbirey, Jaugey,

Saint-Victor, Hautvillers et Saint-Jean-de-Bœuf , membres et dépendances, et

en conséquence de remettre chacun entre les mains du dit soussigné notaire les

aveux et dénombrements, ou déclaration sincère et exacte de tous les meix, mai-

sous, masières, places, chenevières, preys, terres, vignes, essarts, bois, buis-

sons et autres héritages généralement quelconques qu'ils possèdent dans l'étendue

des dits lieux de Saint-Jean-de-Bœuf , Barbirey, Jaugey, Marigny, Saint-Victor,

Hautvillers, finages et territoires
,
justice et seigneurie d'iceux, avec la nature,

consistance et contenance de chaque corps de meix, maisons héritages ou fonds,

revêtus de leurs nouveaux confins, comme d'orient, midy , occident et septen-

trion, pour ensuite estre les dits droits de cens et d'affranchissement deus par
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chaque habitant fixé conformément au traité et règlement cy dessus, en prestations

annuelles. Etant convenu que tous les héritages réticés (!) et non compris dans

les dits aveux, dénombrements ou déclarations appartiendront de plein droit au

dit seigneur comme fonds non réclamés et reconnus, et vacant à sa main, pour

eslre réunis et inféodés à son domaine seigneurial, et luy sera libre de faire

aussy arpenter les fonds et héritages de chaque particulier, tant pour recon-

noistre ceux qui lui seront abandonnés, que pour en faire dresser un état con-

jointement avec ceux qui dépendent de son domaine seigneurial, tant ancien que

moderne. Lequel état sera enregistré à la suite des présentes.

Et d'autant que les dits habitants jouissent de plusieurs cantons de bois com-

munaux dans lesquels il en appartient au dit seigneur une tierce portion pour son

droit de triage en sa qualité de seigneur haut justicier. Pour éviter les frais d'un

arpentage de tous les dits communaux, les habitans du dit Barbirey, ainsy qu'ils

compai'cnt, délaissent purement et simplement au dit seigneur la portion de leurs

dits bois communaux, appelés la Ravière, sur la montagne du dit lieu
,
près les

bois de Daviot , appartenant au dit seigneur et estant de l'ancien domaine sei-

gneurial, joignant d'un long d'orient au dit bois de Daviot, du bout de midy à la

portion du même bois de la Ravière, appartenant aux habitans du dit Saint-Vic-

tor, d'autre long d'occident au surplus des dits communaux ou chaume de Bar-

birey, et du bout de septentrion au bois du seigneur appelé la Ravière de Gissey.

Plus une autre petite portion de bois appelé les Censies, scitué sur la montagne

de 'Velusc, joignant les bois du dit seigneur appelés les Chateletes , d'un long et

d'un bout d'orient et septentrion , et les ferres du dit Barbirey du costé de

midy.

Et, de la part des habitans du dit Saint-Victor et Hautvillers, ils ont aussy

remis et délaissé au dit seigneur la part et portion à eux appartenante et dépen-

dante de leurs dits communaux dans les bois appelé Chaumeaux Genévrier, scis

sur leur finage sur la montagne du dit Saint-Victor, indivis pour une moitié avec

les habitans de Saint-Jean-de-Bœuf
,
joignant en totalité du côté d'orient les

bois du seigneur appelés les bois Maillot , du coté de septentrion aux bois de

messieurs de Cisteaux et au bois du dit seigneur appelé Daviot, d'autre long et

bout au bois du dit seigneur appelé le Chesue Pignard. Et un autre canton ou

portion de bois appelle le Bout de la fiavière dépendant aussy de leurs commu-

naux, tenant d'un long d'orient au bois de Daviot, d'autre long aux Chaumeaux

(1) Non déclarés, passé? sous silence.
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et autres bois communaux du dit Saint-Victor et Hautvillers, d'un bout de midy

aux l)ois du dit Cliesne Pignard et d'autre bout de septentrion au bois cy-dessus

remis par les habilans de Harbirey appelle aussy la Ravière de Barbirey.

Et de la pari des dits habilans de Saint-Jean-de-Bœuf. ils ont aussy délaissé

au dit seigneur, baron de Maiigny, pour son droit de triage dans leur commu-
naux leur moitié et portion de bois dépendant de leurs dits communaux, du bois

appelle le Cbaumeau Geneviier, sois au llnage du dit lieu, indivis avec la part et

moitié des dils habitans de Saint- Victor et Hautvillers, suivant les confins

énoncés dans l'article delà remise cy-dessus faite au dit seigneur par les babi-

bitans des dits Saint-Victor et Hautvillers. Sauf aux dites portions de bois leurs

autres plus vrais et meilleurs confins. Lesquelles portions de bois seront incessam-

ment et amiablement bornées entre les parlyes. Et desquelles portions de bois,

cy-dessus relatées, le dit seigneur veut bien se contenter par bonne volonté pour

les dits habitans pour sa part et tierce portion à luy appaitenante dans tous les

dits communaux des lieux et paroisses de Barbirey, Saint-Victor, Hautvillers et

Saint-Jean-de-Bœuf. Les quittant et déchargeant du surplus. Duquel le dit sei-

gneur consent que les dits habilans usent et jouissent ainsy qu'ils jugeront à

propos, promeltanl qu'ils ne seront plus à l'avenir recherchés de sa part ny de

ses successeurs pour raison des dits communaux.

El, comme il y a plusieurs forains qui possèdent des meix , maisons et héritages

dans les dittes terres, justices et seigneuries, lieux, tinages et territoires des dits

Barbirey, Jaugey, Saint-Victor, Hautvillers et Saint-Jean-de-Bœuf, membres et

dépendances, exceptés au présent affranchissement, le dit seigneur voulant leur

estre aussy favorable qu'aux dits habitans, il déclare qu'en, par les dits forains,

luy payant annuellement à perpétuité à même jour et feste de Saint-Martin d'hi-

vert, à commencer par le prochain, comme les autres habitans, scavoir:

Deux sols trois deniers tournois pour chaque journal de terre ou vignes, bâti-

ments et meix. Ledit journal contenant deux cent quarante perches.

Sept sols six deniers aussy tournois pour chaque soiture de prey contenant

trois cent soixante perches.

Sept sols six deniers tournois pour chaque journal de chenevière aussy de trois

cent soixante perches.

11 affranchit pareillement leurs dits biens du lien et servitude de mainmorte

pour les posséder en francliise, ainsy qu'il est cy-devanl dit, sans estre tenus de

les mettre à l'avenir en main habille. Ce qu'ils seront tenus d'opter dans six

mois prochains à compter de cejourd'huy. Sinon et le dit temps passé sans faire
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les soumissions et acceptations requises, ils seront décheus du bénéfice de la dite

grâce et leurs raeix, maisons, fonds et héritages resteront toujours sous le lien et

servitude de mainmorte, cliargùs de leurs charges anciennes, foncières réelles et

accoutumées, en quelques mains qu'ils puissent passer. Et en cas d'acceptation

seront tenus remettreaussy entre les mains de moy notaire et commissaire susdit,

la déclaration de tous leurs biens dans la forme cy devant expliquée, ledit sei-

gneur permettant néantmoins, de sa grâce spécialle aux dits habitans de Barbi-

rey , Jaugey, Saint-Victor, Hautvillers et Sainl-Jean-de-Bœuf, d'acquérir des

dits forains les biens qu'ils possèdent dans les dits lieux et paroisses, à condition,

toutes fois, qu'ils payeront les mêmes droits de cens et franchises cy-devant ex-

pliqués à l'égard des dits forains. Moyennant quoy, les dits habitans acquérans

les dits biens forains en jouiront en toutes franchises et libertés, comme de leurs

propres.

Reconnaissant le dit seigneur baron de Marigny que les habitans du dit Jau-

o-cy lui ont remis cy-devant pour son triage, les bois qui pouvoient lui revenir

dans leurs communaux, dont il les quitte et décharge pareillement et sans con-

trainte.

Le tout ainsy'convenu, agréé, accepté et promis observer par toutes les parties

à l'observance et eniretenement elles ont soumis et obligé tous et un chacun

leurs biens meubles et immeubles, présens et avenir par toutes cours royalles.

Fait, lu et passé au dit lieu de (iissey-sur-Ouche, en la maison de la ditte dame

conseillère Depize , le dit jour troisième d'octobre mil sept cent trente six, ez

présences du dit maître Etienne Colombat, bailly, du dit sieurVallée, greffier,

de maître Pierre PloiToin, conseiller, notaire du Roy à Dijon, et de maître

Pierre Chauveau, praticien au dit Dijon, trouvés à la dite tenue des jours. Té-

moins requis qui ont signé avec le dit seigneur de Fuligny-Damas, comte de Ro-

chechouart, baron du dit Marigny, les dits sieurs Colombat, Saint-Marc, Vallée

et les habitans des dits Barbirey, Jaugey, Marigny, Saiut-Victor, Hautvillers,

Saint-Jean-de-Bœuf et forains sachant signer, et non les autres pour ne le sca-

voir, ainsy qu'ils l'ont déclaré et de ce deument enquis. Signé sur la minute:

de Rochechouar; E. Seguin; Seguin, fils; Jeanne Seguin; J. Macbureau ; S. Mu-

tin; C. Mutin; C. Guillot; Claude Baudot; E. Doret; J. Vesoux, Pierre Dam-

brun; J. Seguin, non forain; C. Seguin; Jean Dambrun; Philibert Prost;

G. Couvent; C. Seguin; P. Prost; S. Doret; Jaques Doret; Colombat; Saint-

Marc ; Vallée, Ploffoin, Chauvot et Chaussier, notaire et commissaire avant nommé

et soussigné.
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En marge est écrit :

Contrôlé ;i Sombernon , le seize oclobra rail sept cent trente six, reçu deux

cent quarante livres, suivant la décision de Monsieur le Directeur, sans préjudice

du centiesme denier qui sera payé et liquidé sur le montant des cens et devoirs

seigneuriaux, dont la déclaration est à l'aire. Signé : Léger.

Signé : Chaussier, notaire.

Arcliives du château de Grosbois. Terrier de la baronnie de Mari^nv. Folio 51.

BRAIN

Brain, qui dépendit toujours de la paroisse d"Arnay-sous-Vitleaux, n'eut longtemps d'autres

seigneurs que ceux de Marigny et de la Roche-Vanneau, et cela jusqu'en 1083, époque à la-

quelle cette seigneurie en fut détachée et donnée en dot à Marie du Faur de Pibrac, sœur du

baron de Marigny et femme de Bénigne Bouhicr, écuyer. François de I-,a Madeleine-Ragny

l'acquit de ce dernier en 173}, et la revendit, en 1766, h Claude-Ednie Reuillon, conseiller,

qui en prit le titre et la conserva dans sa famille jusqu'à la ISévolution.

Les habitants de Braii), qui étaient entourés de voisins affranchis avec lesquels ils ne pou-

vaient contracter d'alliance, sollicitaient de leur seigneur non seulement l'abolition de la servi-

tude (|ui pesait sur eux, mais diverses prestations vexaloires comme la tierce, les autres droits

sur les bestiaux et la vigncrie. En 1741, ils firent de nouvelles instances à François de La

Madeleine, qui, moyennant le double de la taille ordinaire, la recoimaissance formelle et le

maintien de ses autres droits seigneuriaux, consentit à exaucer leui's vœux.

DXLIII

(Contrat d'affrancliisscnuMit de la mainmorte entre Charles-François Je la Maili'lciuo,

sieur de Brain, et les habitants du lieu.

1741 (4 avril).

L'an mil sept cent quaivintc un , le quatre avril sur l'heure de dix du malin

au lieu de Brain en la place ordinaire ;'i tenir les assemblées, pardevant François

Vorle notaire royal do la résidance de Flavigny y demeurant soussigné exprijs au

(lit lieu, furent présens Louis Grapin et Claude Gueneau sindics, Philibert Re-

bourdeau père et fils, marchands, François Roussin, marchand, Claude Jardeau,
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François Roussia le jeuae , François Moreau , Claude Moreau , Edme Ber-

Iheau, Michel Colardot , François Noirtal fils d'Humbert, Humbert Noirtat,

George Soret, Hubert Moreau fils de Louis Moreau , Pierre Thorey , Jean Gras,

Toussaint Gras , Pierret Foret, Chrétien Moreau, Albain Meugnot , Simpho-

rien Moreau, Jean Moreau, François Baueur et maistre Louis Breton, François

Grapin et Reyne Daubourg, tous habitans composant la communauté du dit

Brin, assemblés au son de la cloche et à la manière accoutumée en la diligence

des dits Louis Grapin et Claude Gueneau leurs sindics, lesquels sindics ont dit

et remontré aus dits habitans que comme ils désiroient depuis plusieurs années

s'affranchir du lien et servitude de mainmorte à quoy eux et leurs biens sont

sujets originellement à cause de leurs naissances et résidances au dit lieu de

Brain sujet en la dite mainmorte, d'amortir et anéantir le droit de tierce qui

apartient à la seigneurie du dit Brin sur plusieurs pièces de terre et vignes du

dit territoire ce qui les exposent à des diflicuKés journailliers.

La redevance et suggession oti ils sont de rendre compte au dit seigneur de

Brin ou à ses gens et officiers chacun an la veille de la Pentecoste du nombre de

leurs vaches, et veaux, ânes de plus d'un an, de leurs brebis, moutons et chè-

vres et donner pour chaque grosse beste cinq deniers et pour chaque mouton,

brebis et chèvre un denier, lequel (hoit est appelle les aucées. Et les vingt sols

pour le droit de vignerie qui se paye par la dite communauté annuellement ; ils

auroient à leur invitation parlé plusieurs fois à messire Charles François de la

Matrdeleigne, seigneur de Monnay, Brin et autres lieux, demeurant en son châ-

teau de Marcilly près Chalon et l'auroit suplié au nom de la dit communauté

d'amortir tous les dits droits à la charge d'augmenter la taille seigneurialle qu'ils

lui doivent de soixante huit livres cinq sols par an, lequel seigneur pour le bien

et l'avantage des dits habitans et par un effet de sa boulé ordinaire pour eux,

veut bien les délivrer des servitudes cy devant expliquées, à la cliarge de porter

la ditte taille seigneurialle à cent cinquante livres par an au lieu de soixante huit

livres cinq sols qu'ils lui payoient cy devant; de faire un seul rôle pour être levé

à la manière accoutumée, Ia(|uelle somme seroit affectée su ries meixs et maisons,

chenevières, vergers
,
jardins

,
preys, terres et vignes, situés au finage et terri-

toire du dit Bi'in
,
possédés par les dits habitans et forains; duquel rnlle iccux

habitans demeureroient garants et responsables à perpétuité et de rcconnoîlre

tous les autres droits seigneuriaux du dit Brin pour éviter à l'avenir loulles diffi-

cultez ; et pour finir et consommer celte affaiie sy intéi'èssante pour la dite com-

munauté, le dit seigneur auroil donné pouvoir ù maître Nazaire Daubourg mar-
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chand au Foulon d'Arnay y demeurant cy présent et ayant de lu y charge, sujet

ponn|uoy les dicts sindics iiivitlent les dits Iiabilans de délibérer de nouveau

sur les dites propositions et de traiter présentement s'il est possible avec le pro-

cureur spécial du dit seigneur. Tous lesquels habitans cy devant dénommés tant

pour eux ipie pour les absens et pour ceux qui les succéderont ont déterminé

qu'il étoit de leur intérêt d'accepter les propositions du dit seigneur et à cet effet

le dit sieur Daubourg au nom du dit seigneur de la Magdeleine seigneur du dit

Brin à la charge de faire raliffier le présent acte et sous son bon vouloir et plaisir

d'une part.

Et les dits habitans de Brin assemblés d'autre part ont poureux les leurs suc-

cesseurs et ayant cause fait les traités d'affranchissement, accord, convention et

reconnoissance suivants :

r C'est ascavoir que le dict seigneur comte de la Magdeleine, stipullant par

le dit sieur Daubourg, a par ces présentes pour luy, les siens, successeurs et

seigneurs du dit Brin affranchi et affranchit le dit lieu de Brin à perpétuité de la

dite servitude de mainmorte et tous les dits habitans y résidans eux, leur posté-

rité née et à naistre et leurs biens, sans en rien retenir ny réserver, pour par eux

en jouir et user comme bon b;ur semblera, franchement et librement et hors la

dite servitude de mainmorte comme les bourgeois des villes de Dijon, Autun,

Semur, Flavigny et autres villes franches de cette province et comme les sujets

du Roy.

2° Du <lroit de tierce qui luy appartenoit sur les terres si vi'^mes du dit Brin

sans réserve du di'oit des aucées qui les obligeoit à l'endre compte de leurs

vaches, veaux et ânes et de moutons, brebis et chèvres et de la redevance y at-

tach!''e et enfin de vingt sols de droit de vignerie deu par la dicte communauté

des quels droits et redevances les dits habitans eux et leur postérité née et à

naistre demeurent déchargés et affranchies.

Se réserve seulement le dit seigneur la liberté de faire assigner tous les parti-

culiers forains qui possèdent et posséderont des fomis et héritages de quelque

nature qu'ils soii'ut sur le territoire du dit Biiii pour les mettre es mains des dits

Iiabilans dans l'an et joui' et d'user au dit cas conlie eux comme si la dite terie

n'étoit pas affranchie. Pourront néanmoins les enfans héritiers des habitans ac-

tuels seulement du dit Brin posséder des fonds et héritages sur le territoii'e du

dit Brin qui proviendront de leur père, mère et parens par succession ou qui leur

auront été laissés ou donnés ; mais ne po.irror.t eu posséder d'autres, ny aciieler,

ny échanger sur le dit territoire, au piel cas le dit seigneur poura les faires asi-

m. 50
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gner, pour les mettre entre les mains des dits habitans aux peynes cy devant

expliqués. Comme aussy se réserve le dit sieur Daubourg au dit nom tous les

autres droits seigneuriaux que tous les dits habitans promettent acquitter et

payer à l'avenir comme ils les ont toujours payés et payent aux fermiers de la dite

terre ou ses préposés lesquels droits seigneuriaux consistent :

1° En la bannalité des fourgs et moulins donnés à cens à François Roussin et

Pierre Rebourseau.

2° Reconnaissance que la dite terre en général est allodialle de vingt deniers

par livre de louttes ventes, acquisitions, cessions, échanges avec soute et autres

mutations et le droit de retenir dans le temps prescrit par la coutume à peyne de

trois livres cinc] sols d'amande, faute par les acquéreurs de faire leurs déclara-

tions au greffe dans dix jours et de payer dans quarante.

3° Qu'ils sont corvéables, scavoir les laboureurs de trois corvées de charme par

an, la première pour les caresmes, la seconde pour les sombi'cs et la troisième

pour les beuisons. Et les autres vignerons et manouvriers quatie courvées de

bras, la première pour bescher, ou tailler la vigne, au mois de mars, la seconde

aux fenaisons, la troisième aux moissons et la quatiième pour vendanger, les-

quelles corvées ils sont tenus de faire chacun an au jour qui leur est indiqué à

peyne de sept sols d'amande.

4° Que chaque feu doit deux poules de coutume l'une au carnaval et l'autre au

tems des vendanges chaque année et au cas que les dits hobilans ne puissent

payer les dites poulies en espèce, il a été arresté et convenu entre les parties qu'ils

payeront huit sols pour chacune des dites poulies.

0° Que la dite terre est décimable de vingt une gerbes l'une et de trente bolées

de raisins l'une, laquelle dixme est partageable par tiers, scavoir un tiers pour

le dit seigneur de Brin, le second tiers pour le sieur curé et troisième le tiers

pour le sieur abbé de Saint-Seine.

6° Que chaque habitant tenant feu doit aussy un sol pour le droit de pesche

qui sera par eux payé à l'avenir à Noël au lieu de la Saint-Martin, à peyne de sept

sols d'amende.

7° Qu'il appartient au dit seigneur le tiers dans les communaux du dit Brin et

cependant le dit seigneur ne pourra prétendre aucun droit de tierce dans les

communes qui seront cultivées par aucun d'eux, mais aura seulement le tiers

du prix des ventes qui seront failles des dits communaux.

El eniln les amandes pour inésus et tous les autres droits qui s'exécuteront à

la manière accoutumée et conformément au terrier et à l'usage des lieux.
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Et ou il arriveroit que la mainmorte se trouveroit ouverte sur personne main-

morlable possédans des héritages dans les lieuxjet finage de Brin, le dit seigneur

se réserve pour luy et ses successeurs, en ce cas le droit de mainmorte sur les

dits héritages, comme si la terre h'étoit pas affranchie.

Le présent affranchissement fait et accordé par le dit seigneur de la Magdeleine

seigneur du dit Brin, stipullant par le dit sieur Daubourg, aux clauses et ré-

serves et soumissions cy dessus énoncées que les dits habilans ont dit bien en-

tendre et en promettent pour eux et leurs successeurs k perpétuité l'exécution,

et en outre moyennant cent cinquante livres de taille seigneurialle que les dits

sindics et habitais promettent et s'obligent pour eux, les leurs et ayant cause

payer annuellement au dit seigneur et ses successeurs seigneurs du dit Brain et

à perpétuité , laquelle sera payi''e sous clause solidaire à chacun jour de Not'l au

dit seigneur ou à ses fermiers et préposés. Auquel jour de la présente année le

premier payement en sera fait pour estre continué à perpétuité moyennant, quoy

la taille seigneurialle de soixante huit livres cinq sols y demeure comprise et par

conséquent éteinte et anéantie de mesme que les vingt sols delà vignerie, la tierce

et les aucéespour toujours, laquelle somme sera imposée sur fous les biens fonds

des dits habitans et autres qui en posséderont dans toutte l'étendue de la dite

seigneurie. A cet effet procéderont incessament à la répartition pour que le dit

payement puisse eu estre fait au terme cy dessus par tous les particuliers de-

nommés dans le rôle qui sera fait par les dilz habitans et remis entre les mains

du fermier du dit seigneur ou préposé pour en faire la levée duquel rôle les dits

habitans demeureront garans et responsables et au cas que les dits habitans

soient en relard de remettre le dit rolle et les particuliers de satisfaire leur cotte,

ils seront amendables chacun de trois livres cinq sols envers la dite seigneurie, et

au cas que quelques forains et autres personnes qui y possèdent des héritages

refusent d'en payer leur portion sous quelque prétexte imprévu, la part et por-

tion qu'ils devroient supporter demeurera à la charge des dits habitans.

A été convenu expressément que sy le dit seigneur ou ses successeurs seigneurs

de Brin acquiert à l'avenir des fonds et héritages sur le territoire du dit Brin

autres que ceulx qu'il y possède acluellenieut et qu'il a donnés à cens audit

Roussin et Rebourseau, ils demeureront sujets comme les autres à la réparti-

tion , sans que sous quelque prétexte que ce soit , ils puissent imposer les biens

dépendants de la dite seigneurie actuellement et donnés au cens aus dits Roussin

et Rebourseau.

El pour éviter la confusion que pourroil arriver parla suitte, entretenir le bon
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ordre et prévenir les difficultez en cas de vente, échange et autres mutations et

changement, les acquéreurs et nouveaux possesseurs seront obligés d'en faire

leur déclarations au greffe du dit Brin quarante jours après les contracts, acte et

jouissance, à peyne de trois livres cinq sols d'amande contre ceux qui seront en

retard.

Promettent les dits habifans de faire délivrer une grosse des présentes inces-

sament et h leurs frais au dit seigneur, pour l'exécution et accomplissement des-

quelles, les parties obligent, scavoir, les dits habitans leurs biens solidaire-

ment et ceux de leurs successeurs présens et avenir et le dit sieur Daubourg ceux

du dit seigneur de Brin parla cour de la chancellerie, etc. Renonçant, etc. Fait,

leu et passé es présences de Magnus Carlos tailleur de pierre à Flavigny y demeu-

rant, de Jean Meugnot, vigneron cà Chassey et de Pierre Chauderon laboureur

demeurant aussy au dit Cbassey témoins requis étant au dit Brin apellés et sous-

signés avec le dit Louis Grapin, les dits Rebourseaux pèie et fils, les dits Rous-

sin , iMichel Moreau , Claude Jardeau , Pierre Thorey, Toussaint Jaillerot. Jean

Grapin, Jean Moreau, le dit sieur Daubourg, et moy ledit notaire Louis Breton

ayant déclarés ne vouloir signer le scachant faire les dits Hubert et François

Noirlat, Micliel Colardot, George Sorel, Claude Gueneau siudic, Hubert Moreau,

Jean Gras, Toussaint Gras, Pierre Sorel, Hugue Sorel, Crélien Moreau, Fran-

çois Grapin, Revue Daubourg, Alban Meugnot, Simphorin Moreau, Claude Mo-

reau, Edme Berlheau, François Soret et autres habitans cy présens ayant déclaié

ne savoir signer enquis et requis. La minutie est signée : N. Daubourg, P. Re-

bourseau, L. Grapin. Rotissiu , J. GiMpin, P. Rebourseau, Moreau, P. Thorey,

Michel Moreau, Roussin, L. Roussin, C. Jardeau, G. Seullerol, P. Chauderon,

Ma^uus Carlos, Jean M^'u^not, elA^orle, notaire roval soussisné. Controllé à

Flaviiïny le cinq avril pai Douiée commis. Signé : Vorle, noîaire.

Grosse en papier. Archives de la Cûle-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. B 11473.

.\ffaires des communes. Brain.



ALLEREY

ET SES HAMEAUX ANGOSTE, IIUILLY ET POSCHEY

COMMUNE DE JOUEY

Allereium, qui eul dans le principe des seigneurs du nom, formait déjà, à la fin du XII' siè-

cle, plusieurs fiefs distincts. Dès 1200, Hugues Tirasoi y attira les chanoines du Chapitre

cathédral de Saint-Lazare d'Autun, par le don qu'il leur fit de sa terre d'Allerey. Bernard de

Voudcnay suivit son exemple en 1203, .1. de Pochey et Hugues Tuebeuf l'année suivante, et

en 1211 Guy, seigneur d'Allerey, abandonnait aux chanoines plusieurs héritages sur Allerey,

Huilly et Promenois. Herbert d'Angoste grossit ces possessions en 1311 ; mais les donations

s'étant ralenties, les chanoines acquirent, en 1431 et 1457, ce que Gérard de Cusance et Claude

de Mello, sa femme, possédaient à Huilly, Poschey et Nailly ; en 1480, la terre de Poschey, sur

Guillaume d'Avarly, écuyer, mari d'Agnès de Montormonlier ; en 1S84, la portion de la sei-

gneurie d'Allerey appartenant à Simon de Loges, et enfin, en 1740, le surplus de la seigneu-

rie provenant des héritières de J. Eusiache de Villers-la-Faye, dont la famille la possédait

depuis le milieu du W" siècle.

En possession de toute la seigneurie, le Chapitre voulut, par la rénovation du terrier, re-

connaître et constater l'existence de tous les droits anciens et nouveaux qui résultaient pour

lui de ces diverses acquisitions. Mais si ceux qu'il prétendait sur son ancien domaine ne lais-

saient aucun doute, il n'en était i)as de même pour des portions de seigneurs laïques qu'il

s'était annexées. La négligence des possesseurs, les guerres, les malheurs des temps avaient

causé la ruine de bien des titres, et les intéressés en avaient profité pour étendre d'autant

leurs prétentions. Hrcf, la prescription aidant, plus d'un droit, même celui de mainmorte, se

trouvait contesté, périmé ou tombé en désuétude, si bien que pour les faire revivre il fallait

épuiser plusieurs degrés de juridiction. En présence de ces faits, le Chapitre d'Aulun eut le

bon sens de ne point s'obstiner en des procès ruineux pour lui et ses vassaux, il préféra tran-

siger avec eux. Nous ne connaissons point les contrats qui furent passés en 1746 avec les ha-

bitants d'Allerey, d'Huilly et d'Angoste; mais celui qui suit et qui fut conclu le 1" septembre

1743, en faveur des habitants de Poschey, dut certainement leur servir de modèle.
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DXLIY

Contrat d'affranchissement des habitants de Poschey, par le Chapitre de Saint-Lazare d'Autun.

1745 (1" septembre).

Commil soit que piocez fut près à nestre entre messieurs les vénérables doyen

chanoines et chapitre de l'église cathédralle d'Autun, seigneurs en toutes jus-

tices, de terres et seigneuries de Poschey, Huill.y, Augoste et dépendances d'une

part; et les habilans et forains possesseurs de bâtiments, preys, terres, bois et

autres héritages du lïcimeau et finage du dit Poschey, paroisse d'Allerey et de

Jouey d'autre part.

En ce que les dits sieurs vénérables prétendoieut que les dits habitants de

Poschey estoient leurs hommes serfs et de condition de mainmorte, que tous les

héritages du dit Poschey estoient de la même condition, ainsi qu'il est énoncé par

les terriers el autres titres des dits vénérables, tant en conséquence de l'acquisi-

tion qu'ils ont failte, de partie des dites terres et seigneuries de Poschey el dé-

pandauces, de monsieur le marquis de Baufremont, madame de Th(!narre de

Mon mai n , son épouse, madame la marquise de Monmain doiiairières et des

dames Magdelaine, Françoise et Edmée de Thenarre, Sœurs chanoinesses de

l'abbaye de Remiremont en Lorraine, par acte reçu Pierre et Cassotte, notaires à

Dijon, le premier jour d'avril mil sept cent quarante. Qu'en conséquence de ce qui

leur appartenoient dans la dite ferre, avant la dite acquisition, qu'en outre, con-

formément au même terrier et titres, ils leurs estoient dettes sur les dits héritages

de Poschey plusieurs rentes, cens et tailles, tant en argent qu'en grains de dif-

férentes espèces, poulies, courvées, avoine de coutume, lods, épaves, confisca-

tions, droit de formariage, justices haute, moyenne et basse, droit de langues

des bœufs et vaches qui se tuent au dit Poschey pour y estre vendus, droit d'é-

gandiller les mesures, donner la permission de vandre vin et autres droits sei-

gneuriaux.

Plusieurs desquels droits les dits habitans et forains soutenoient n'estre pas

suffisamment establis parles titres des dits sieurs vénérables; que d'ailleurs

pour ce qui concerne les redevances
,
plusieurs de ces mêmes litres n'estant ny
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contemporains ny soutenus de possession uniforme, il se pouvoit faire des doubles

employs.

Lesquelles contestations auroient occasionné entre les parties des procez très

dispendieux et de longues discussions, pour à quoy obvier ont comparus par

devant les notaires royaux, soussignés, n'sidans à Arnay-le-Duc. Scavoir, les

dits sieurs vénérables doyen, chanoines et chapitre de l'église cathédrale d'Au-

tun, par vénérable Jean-Baptisle Develle prestre chanoine en la ditle église, et

vénérable Antoine Delagoulte prestre chanoine et sindicq de la même église,

fondés de pouvoir spécial par acte capitulaire du trente de juillet dernier, con-

trôlé à Autun le quatre d'aoust suivant, par Pasquier, dont l'extrait signé Gau-

lard secrétaire, a esté déposé entre les mains de Bouillotte, l'un des notaires

soussignés, pour estre joint et à la minute des présentes.

Et les habitans du village et finage de Poschey, icy assemblés en conséquence

des billets de convocations publiés dimanche dernier, aux prosnes des messes

paroissiales d'Allerey et de Jouey, suivant les certilicats des sieurs curés des dits

lieux et déposés entre les mains du dit Bouillotte notaire pour être joints à la

présente minute, lesquels habitans sont, François et Léonard Devillier, Léonard

Leneuf , etc. Et les forains possesseurs de bâtiments et héritages riere les dits

village et finage des dits Poschey, comparants par demoiselle Loiiise JMottin, lllle

majeure, demeurante à Arnay-le-Duc, tant pour elle que pour maiire Louis

Motlin son frère, conseiller avocat du roy au siège de laMonuoyeà Dijon, par

lequel elle fera ratiffier le présent acte, maître Pierre Riffort président au grenier

à sel d'Arnay-le-Duc, etc. Lesquelles partyes ont trailtés et transiges comme suit :

Scavoir que les dits sieurs vénérables
,
par les dits sieurs Dévelle et Dela-

goulte, voullant traitter favorablement les dits habitants et forains possesseurs

des maisons, bltiments et autres héritages du dit Poschey, les ont gratuittement

affranchis et affranchissent, eux, leur postérité née et à naistre, ensemble touts

leurs biens et héritages rière la dite terre de Poschey, de la tache et condition de

mainmorte et de la solidaritté des cens portés pir les anciens titres et terriers,

et consentent à la réquisition des dits habitants et forains, (pie tous les cens

qu'ils leurs doivent sur les meix de 1 1 ditte-terre, soyeut reparties en argent sur

tous les héritages du finage du dit Poschey, à tant par soiplurede preys, journal

de terre, bois ou autres héritages de quelles que nature qu'ils soyent, et en cor-

vées et poulies de feu, sur les bàtimenfs et dépendances d'iceux.

Tous lesquels habitants et forains, comparants comme dessus, ayant remerciés

es dits seigneurs, sont convenus et promis leurs payer, ou à leurs fermiers ou
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préposés, anuuellemeut, au jour deSaint-Maiiind'hyvert, sur chaque soipture de

prey et sur chaque journal de terr'e, bois et de tous autres héritages de quelles

que nature quils soyent, ([uinze deniers de cens, portant lods, reteuues, remuages

et tous autres droits censeaux et seigneuriaux et ce généralleraent sur touts les

assignaux qu'ils possèdent aux dits village et linage de Poschey, rière la justice

et seigneurie de mes dits sieurs les vénérables et à cause d'icelles.

Commaussy de faire annuellement, par chaque feu tenu au dit Poschey, une

courvée, et payer une poulie, laquelle courvée sera faite par bœufs ou chevaux et

harnois, pour ceux des dits habitans tenant bœuf, ou chevaux el harnois, et à bras

par ceux des dits habitans n'ayant ny boiufs. ny chevaux et harnois; lesquelles

corvés seront failles chaqun an dans le temps et lorsque les dits seigneurs ou

leurs fermiers le requéreront, en avertissant deux jours auparavant. Seront les

dits habitants nourris en faisant les dites corvées et non leurs bœufs ny leurs che-

vaux. Sera libre aux dits seigneurs ou à leurs fermiers d'exiger les dites corvées,

ou de se les faire payer : scavoir, celles à bœufs ou chevaux de trente sols cha-

cune, et celles à bras à raison de dix sols ; et les poules seront payées à chaque

jour et feste de Saiut-Marlin d'hyver, onze novembre, lesquelles corvées et

poulies seront délies, aux dits seigueurs, par feux croissants et décroissants, sur

les maisons et bâtiments des dits habiltans el forains, et tiendront lieu et natur

de cens portant lods, retenue, remuage et touts autres droits censuels et seigneu-

riaux; dans lesquels bâtiments seront compris les jardins et aisances conligues à

iceux, pourveu toutes fois que chaque baslimenl, y compris le jardin et aisances

n'excèdent pas la quanlilté de deux journaux de terrain en tout, pour ceux tenans

bœufs ou chevaux et harnois et d'un demy journal pour ceux ne tenants ny bœufs

ny chevaux ny harnois, et oîi ils excéderoient cette quantité, le surplus de la

conliuance sera chargé à proportion do (|uin/.e deniers par joni'ual , comme les

autres héritages du dit finage de Poschey, pounjuoy chaque habittanlset forains,

possédants dos héritages dans le finage du dit Poschey. donneront une déclara-

lion exacte et lulelle delà continance, nature, consistance, par tenants cl abou-

tissants es quatre confins orientés, des SDiptures de prey, journaux de teriC'

bois ou autres héritages, de quel(|ue.s natures qu'ils soyent, de même que des

bâliments et dépendances. Et où les dites déclarations ne seroient pas exactes et

vrayes, les frais d'arpentage et de vérification d'icelles seront faits aux frais des

habillants ou forains qui les auront données.

En cas de vante ou eschange avec plus value de bâtiments ou héritages de

quelques natures qu'ils soyent, les lods seronts payés aux dits seigneurs à rai.sou
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du douzième denier du prix de l'acquisition ou de la plus value , si mieux ils

n'aimeut user du droit de retenue ou le cédder h leurs fermiers ou autres que bon

leur semblera. Seront tenus les dits habitans et forains, de remettre aux dits

seigneurs ou à leurs greffiers les grosses de dittes acquisitions ou eschanges

dans quarante jours apprès la passation des dits actes, à peine de trois livres cinq

sols d'amande, et en cas de mutation ou translation de propriété par succes-

sion, vante, eschange ou autrement, les nouveaux propriétaires seront tenus de

faire pareillement dans quarante jours apprès leur entremise dans les bâtiments

et héritages de quelques natures qu'ils soyeut , une déclaration d'iceux aux dits

seigneurs avec la continauce et les nouveaux confins aussy, à peine de trois livres

cinq sols d'amande.

Demeure réservé aux dits seigneurs le tiers qui leurs appartient dans les com-

munautés dépandantes du dit linage de Poscbey, et ou les dits seigneurs feroient

faire distraction de leur dit tiers et que les dits habitants diviseroienl entr'eux

les deux autres tiers ou lesallienneroient, dès lors chaque soipture de prey, jour-

nal de terre ou autres natures d'héritages provenants dos dittes communautés,

même les bâtiments qu'on pouroil y construire, seronts sujets envers les dits

seigneurs, chaqn'un suivant leurs natures, aux mêmes droits censuels et sei-

gneuriaux que tous les autres assignaux le sont en vertu du présent traitté.

Reconnoissent les dits habitans et forains qu'aux dits seuls vénérables du cha-

pitre d'Autnn , seigneurs de Poschey, appartient le droit de justice, haute,

moyenne et basse, dans toute l'étenduedu dit village et finage, auxquels seigneurs

demeurent réservés les droits de langues de bœufs et vaches qui seront tués au

dit Poschey pour y estre vandus et débittés eu touts ou en partie, les amandes,

épaves et confiscations, le droit de permettre de vandi'e vin et d'egandiller les

mesures, le droit de chasse et pesche et autres droits seigneuriaux exclusivement

à touts autres.

Non compris au présent traitté la rente et cens de vingt mesures d'avoine,

deùes aux dits seigneurs par les habillants du dit Poschey pour les buissons de

(jhamgenne, suivant le bail qui leur en fut passé par messire Jean Eustache de

Villers-la-Faye, seigneur d'Allerey, Poschey et autres lieux, le premier de may

mil sept cent onze pardevaut Roidot notaire royal à Beurey-Bauguet, et aussy

non compris la redevance annuelle de dix sols, deux combles d'avoine, une

poulie et deux corvées de bras deues aux dits seigneurs par les biens tenants de

Vivant d'Anost, suivant le bail qui luy en fut passé par le dit seigneur d'Allerey

et de Poschey le vingt cinq may mil sept cent six pardevant Pidey, notaire royal,

m. 51
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lesquels droits demeurent réservés aux dits seigneurs, et ne sont les assignaux y

assujettis compris au présent abonnement, si ce n'est pour la condition de main-

morte, dont ils demeurent pareillement déchargés.

Le présent traitté consenti entre les dittes parties pour avoir lieu à l'avenir à

perpétuité et ont commencées à courir les redevances stipullées cy dessus, tant

en argent, poulies, que corvées à compter du onze de novembre de l'année der-

nière mil sept cent quarante quatre, dont le premier payement pour ce qui est

deûe en argent et poulies, eschaira au onze novembre de la présente année mil

sept cent quarante cinq, et pour ce qui est des corvées, elles seront pareillement

exigibles ou payables pour la présente année jusqu'au dit jour onze novembre

prochain, et aiusy d'année à autre à perpétuité.

Ne pourront les dits sieurs vénérables estre inquiettés par ceux qui préten-

droient des eschus de dittes rentes et cens et autres droits pour le passé au cas

qu'il en soit deù , ny les dits habitans et forains estre tenus à les payer suivant

le présent abonnement, mais seulement h veù et à la conformitlé des anciens

titres, se réservant les dits seigneurs l'action en recouvrement des mains morte

eschiies avant le présent traitté.

Seront les frais du présent acte payé par moitié par les dits sieurs vénérables,

et l'autre moitié par les dits habitants et forains; déclarant les parties que tous

les droits seigneuriaux dont il est traitté au dit acte, n'excèdent pas la somme de

quatre vingt quinze livres par an.

D'accord, et de traitté fait entre les dits parties dont elles ont dits estre con-

tentes ce qu'elles ont mutuellement stipullés et acceptés, à la sûreté et accom-

plissement ont soumis et obligés, scavoir : les dits sieurs Develle et de Lagoutte,

en vertu de leurs pouvoirs sus énoncé, les biens du dit chapitre; et les dits ha-

bittants et forains commils comparent les leurs par toutes cours royalles de la

chancellerie de ce pays et duché de Bourgogne, renonçant, etc. Fail, lu et passé

au dit Poschey, en la maison de François Devillier cabaretier au dit Poschey et

scitué dans le bailliage d'Arnay-le-Duc, ce jourd'huy premier de septembre mil

sept cent quarante cinq a[>près midy, et ont les dits sieurs vénérables signé avec

les dits sieurs Raudot, Lefort, Caslin, demoiselle Mottin, Claude Léger, Chauve-

lot, Oger, Collot, Jean Poillot, et Léonard Devillier et nous les dits notaires, les

autres forains et habitants ayant déclaré ne savoir signer de ce deùment enquis,

signé sur la minute : Mottin, Develle chanoine, Delagoutte, chanoine et sindicq,

Raudot, Lefort, N. D. Caltin, prestre curé d'Allerey, L. Chauvelot, C. Léger,
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A. Collot, Jean Oger, Léonard Devillier, Jean Poillot, Jarriol el Boulliolte, no-

taires royaux soussignés.

Contrôlé à Arnay-le-Duc, le y septembre 1"45.

Archives de la Côte-d'Or, série G. Fonds du chapitre de la cathédrale Saint-Lazare d'Autun.

Domaine d'Allerey.

CLOMOT

Clomot, au bailliage, eut des seigneurs particuliers qui, au XIII' siècle, cédèrent partie de

leur fief au Chapitre de Beaune, qui, en 123L l'échangea au duc Hugues IV. Eudes IV, petit-

fils de ce prince, l'inféoda en i:328 à Jean de Roussillon. De Gérard de Roussillon, qui vivait

encore en ib03, la terre passa à J. du iMeix, sieur d'Aubign\
,
qui la vendit en 1523 à Africain

de Mailly, d'oii elle arriva aux Ckigny, aux Changy et aux Villers-la-Faye. Ceux-ci réunirent

les portions de la seigneurie acquises par Bavyn et de la Loge ou échues en partage à

diverses dames de leur maison.

Quand, en 1746, Pierre-Louis de Villors-la-F;;ye fournit à la Chambre des comptes le dé-

nombrement du fief reconstitué, la misère aggravée par la mainmorte avait eu pour effet de

laisser nombre de maisons en ruine et de forcer la plupart des habitants à s'expatrier. Le reste

eût suivi, si le nouveau seigneur se fût montré hostile à la supplication qu'ils lui adressèrent

de les aflVanchir. P. L. de Villers-la-Faye comprit mieux ses intérêts. Voulant, comme il le

dit, donner aux habitants de Clomot des marques de son amitié et contribuer à les relever de

la misère, il les affranchit de toute servitude moyennant la cession d'une portion d'un pàquier

communal.

DXLV

Contrat d'affranchissement des haljltanls du Clomot, par Pierre-Louis de Viffers-la-Faye.

1746 (22 avril).

Pardevant moy Alexis BoullioUe, notaire royal résidant à Arnay-le-Duc, .^otis-

signé, ont compariîs en leurs personnes, Jean Mignotte, Louis Mignotle, son fils,

Jean Lhomme, tous habitans de Clomot, Jean Jarland natif du dit Clomot et à

présent laboureur demeurant à Foissy, Jean de Saint-Denis laboureur demeu-

rant à Flacelière, Claude Clerc, Philibert Cocriueuguiot et Jean Chapuis, labou-

reurs à Vauvilly et Jean Moingeot manouvrier au dit Avaiucey possédans fonds
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au finagft du dit Clomot. Tous lesquels ont remontrés à M. Pierre-Louis de Vil-

lers-la-Faye, chevalier, seigneur diidit Clomot et autres terres cy présent, que

le village du dit Clomot est très pauvre, que plusieurs maisons sont tombées en

ruine sans que les propriétaires ayent étés en élat de les faire relever, que la

plupart des habitans quitent ce village, ce qui fait que les terres restent incultes,

que leurs enfans ne peuvent trouver à se marier et fout cela par raport ù leur

condition de mainmorlable qui leur est très onéreuse, pourquoy ils auroient su-

plié le dit seigneur de vouloir les affranchir aux offres qu'ils font de luy laisser et

abandonner les deux tiers qui leur appartiennent dans un chaume ou pasquier

communal lieu dit eu Belle-Fontaine, surquoy le dit seigneur pour donner à ses

dits habilaus de Clomot des marques de sou amitié et contribuer autant qu'il est eu

son pouvoir à leur bien et à leur avantage, a déclaré et déclare par cettes aux dits

habitans et forains cy-présens et acceptans tant pour eux que les absents qu'il

afranchit et décharge de la dite condition de mainmorte tous les dits habitans de

Clomot eux et leur postérité nez et à naitre, comme tous les meix, maisons, preys,

terres et autres héritages sciluez dans le finage du dit Clomot, possédez tant par

les ditz habitans et foiains que par tous autres; veut et entend iju'ils en jouissent,

eux, les leurs, ayants droit et cause en toute franchise et liberté et que les dits

habitans de Clomot vivent à l'avenir eux et les leurs, frans et délivrés du lien et

servitude de mainmorte comme les bourgeois des villes de Dijon, Beaune, Arnay-

le-Duc et autres villes de cette province, sans pouvoir jamais eux, les leurs

ayant droit et cause et les possesseurs de biens dans le finage du dit Clomot être

aucunement recherchés ny inquiétés au sujet du dit droit de mainmorte dont

les dits habitans et forains cy présents ont très humblement remercié le dit sei-

gneur, auquel pour ce ils délaissent et abandonnent suivant la permission qu'ils

en ont obtenue de Monsieur l'Intendant de cette province par son ordonnance

en marge de leur requête du unze juillet 1744 les deux tiers qui leur appar-

tiennent d'une chaume ou pasquier communal contenant dans sa totalité envi-

ron quinze soiptures ou journaux de deux cens quarante perches la soipture ou

journal en bruyères, fougères, genests ou genevrières, le surplus appartenant au

dit seigneur et tenant le dit pasquier d'un long de septentrion au dit seigneur,

d'autre long de midy tant au dit seigneur qu'à plusieurs particuliers , d'un bout

de levant au petit estang de Bellefontaine appartenant au dit seigneur et d'autre

bout de couchant au chemin d'Arnay-le-Duc au Rousset, pour par ledit seigneur

en jouir comme de son propre bien, sans que les dits habitans puissent y faire

paistre leur bétail en quelque temps que ce soit, sans le vouloir et consentement
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du dit seigneur et déclarent les partyes que le dit héritage peut valoir au plus la

somme de deux cent livres. Se chargent les dits habitans de Cloniot de faire

hommologuer le présent acte par mon dit sieur l'Iutciidant et de le faire enre-

gistrer partout où besoin sera à leurs frais et même de faire délivrer une grosse

du tout au dit seigneur aussy à leurs frais et nomment pour leur procureur spé-

cial le dit Jean Lhomme pour obtenir la dite homologation et faire faire le dit

enregistrement sous promesse qu'ils font de le rembourser de tous frais et

avances. Le présent acte fait sans aucunement attenter ny piéjudicier aux autres

droits seigneuriaux de quelque nature qu'ils soient et qui sont deus au dit sei-

gneur tant pour son terrier qu'autres actes auxquels il n'est aucunement innové

ny dérogé, le tout demeurant expressément réservé sans novation , dont acte et

de ce qu'à la sûreté les partyes après l'aNoir mutuellement stipulé et accepté ont

soumis et obligés leurs biens par toutes cours royalles. Renonçant, etc. Fait et

passé, lu et relu au château du Rousset cejourd'huy vingt-deuxième aviil mil

sept cent quarante six après midy en présence de messire Claude Rousset prêtre

curé duditCloraot et de Vivant Blanchard clerc demeurant à Arnay-le-Duc, té-

moins requis et soussignés avec le dit seigneur et ceux des habitans et forains

scachant signer, les autres ayant déclarés ne scavoir signer de ce enquis et re-

quis. Signé sur la minute: Villers-la-Faye, J. Mignotle, J. Chapuis, Pierre Cha-

puliot , Louis Mignotle, A. Jarland, F. de Chanrenault, Rousset, P. Régnier,

J. Jarland , P. Poillot, J. Chazeref , V. Jarland, Blanchard, Pierre Jarland,

J. Dusauveur, Jean Lhomme, Denis Chapulliot, Pierre Danault, Philibert Coc-

queugniot, Jean Rodigue, J. Moingeot, Claude Clerc et Boulliolle, notaire royal

soussigné.

Contrôllé à Arnay-le-Duc le cinq mai 1746, reçu trente six sols. Signé : Tes-

tot. Insinué à Arnay-le-Duc le cinq may 1746, reçu quarante huit sols. Signé:

Testot, et sur l'expédition : Bouillotte, notaire.

Archives de la Côte-d'Or. Cliambre descomptes de Dijon. Enregistrement des édits et lettres-

patentes. Registre B 65, folio 247.



SAINT-SERNIN-DU-BOIS

(SAONE-ET -LOIRE)

Connu dès le IX' siècle sous le nom de LoUits, ce village devint plus tard la propriété d'un

prieuré d'Angusiins qui y fut fondé, dit-on, par les ducs de Bourgogne , et qui , tombé en

coniniende, subsista jusqu'à la Révolution.

Les habitants de la paroisse de Saint-Sernin et de partie de celle de Saint-Firmin étaient

encore niainniorlables, lorsque J.-B. Augustin de Salignac-Fénelon, aumônier de la reine, prit

possession du prieuré. Informés que leur nouveau seigneur devait se rendre dans son béné-

fice, ils résolurent de profiler de cette circonstance pour lui demander leur affranchissement

d'une servitude aussi humiliante qu'onéreuse. Les choses se passèrent comme ils l'espéraient,

le prieur accueillit favorablement leur requête. Il convoqua l'assemblée générale des habitants

pour en délibérer, et par acle judiciaire dressé le 18 août 1749, en présence du juge de la sei-

gneurie, sous l'ormeau, devant le château de Saint-Sernin, « lieu accou tumé à tenir les assem-

blées, )) il déclara les habilanls et forains sujets du prieuré affranchis de la mainmorte et de la

solidarité des redevances. Contrairement à ce qui se pratiquait ailleurs, il n'exigea aucune

indemnité de son bienfait; mais il maintint et fit reconnaître par les habitants tous les autres

droits utiles de sa seigneurie.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits et

lettres-patentes, etc. Registre C 60, folio Goi, verso.

ROUYRAY ET COEFFAN

[COMMUNES DE .lOURSANVAUX ET DE C H AMP IGNOLLES.

Rouvroy (12G7) et Corfam (1224), quoique appartenant à deux paroisses différenles, formè-

rent constamment une même seigneurie qui, dès la fin du XIII' siècle, appartenait à une

famille de Rouvray, issue des sires de .loursanvaux, et pour un moment à celle de Cissey. Les

Rouvray se fondirent, au commencement du XVI' siècle, dans la famille de Casse, originaire

de Flandre, qui en reprit le nom, et s'éteignit vers 1730 dans la personne de Claude-Jacques

de Casse-Rouvray, qui légua sa terre à sa mère, Marie-Thérèse Bouhier, laquelle en disposa

en faveur de .lean Rouhier, seigneur de Fontaine, conseiller au parlement de Rourgogne.

Antoinetie-Rénigne Rouhier de Lautenay l'apporta en dot à Galliot Louis, marquis de Tourny,

qui en donna le dénombrement en 1703.

Jean Rouhier, dont il vient d'être parlé, avait ;\ peine pris possession de la seigneurie, que
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ses nouveaux sujets « ap.iit, comme ils le disent, examiné la dure servitude » en laquelle ils

étaient, le supplièrent de les affranchir. Celui-ci n'y mit point obstacle, et sous la réserve

de tous ses autres droits seigneuriaux il abolit la mainmorte, moyennant une redevance

annuelle de deux mesures d'avoine et de 5 sols par feu.

DXLVI

Contrai d'afTrancliisscment des lialiitants de, Houvray et CocITan, par Jean Rouhier. conseilli>r

au parliMueiit de Buuryngne.

1750 (10 août).

Pardevant le notaire royal héréditaire de la résidence de Molinot, soussigné,

cejourd'huy dix aoust mil sept cent cin(|nan[e, après midy, au cliâloau de Ron-

vray. Fnrent présents, Jean Develle, Etienne Cliaiivelot, François Develle, .Jean

Pigniet, Jacques Foucherol, Jacques Chamgarnier, Emiland Porcheret , son

gendre, Jean Jaffelin, Joseph Porcheret, Estiennette Develle, veuve de Vivant

Annequin , Estiennette Develle, veuve de Pierre Lyonnois, Joachim Jacob et

Jean, son fds, et Anne Virely, veuve de François Develle , tutrice à leurs enfants,

tous laboureurs et manouvriers demeurant à Rouvray. Pierre Porcheret , lils

de Pierre, Jean, fils de Jean Porcheret, Pierre Pigniet, Jean Pelletier, Sabastien

Demangeot , Jacques Porcheret, tous latoureurs et manouvriers demeurant à

Rouvray-Coiffand. Lesquels composent la plus saine el meilleure partie des lia-

bilans des ditz lieux.

Ayant examiné la dure servitude à quoy ils sont sujets, étant de condition de

mainmorte, dont ils désireroient estre affrancbis. Pourquoy ils ont supplié 1res

humblement messire Jean Bouhier de Fontaine, conseiller au parlement de

Bourgogne, demeurant à Dijon, seigneur des dits Rouvray et Coiffand et dépen-

dances de leur accorder cette grâce aux conditions et charges de lui payer cha-

cun an à perpétuité pour chacun d'eux tenant feu et lieu, deux mesures d'avoine

à celle de Nolay , loyalle et marchande et cinq sols en argent, ladite avoine

moitié comble et l'autre moitié racle, à chacun jour de feste Sainl-Marlin d'hi-

ver, dont le premier payement commencera au dit jour prochain, à peipéluité

au château du dit Rouvray, ou aux fermiers, receveurs et commis du dit sei-

gneur. Et payeront en outre toutes les autres redevances, cens, corvées et autres

droits seigneuriaux à quoy ils sont sujets, chacun pour son regard.
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Laquelle proposition ledit seigneur a mise en considération. Voulant traiter

favoial)leinent ses dits vassaux et leur donner des marques de son affection, a

ct)nsenli et accordé qu'ils soient , chacun d'eux et leur postérité nés et à naistre,

exempts et affranchis de la dite servitude et condition de mainmorte, dès à pré-

sent, h perpétuité ; à la charge, comme est dit, de payer deux mesures d'avoine

et cinq sols pour chacun d'eux, indépendamment des autres droits seigneuriaux

à quoy ils sont tenus pour son regard, sauf de la dite servitude de mainmorte,

cy-dessus éteinte, et laquelle le dit seigneur veut estre regardée, aux dites

conditions, comme non avenue; avec liberté aux dénommés cy-dessus et les

leurs d'acquérir quels biens ils aviseront, pour les posséder égallement en toutte

fiancbise et liberté de mainmorte. Convenu entre les parties qu'oîi il arriveroit

qu'aucun des habitans de Coiffand et Rouvray, cy-dessus, iroit faire sa demeure

ailleurs qu'aux dits lieux, dans ce cas, il sera tenu d'acquitter les dites deux me-

sures d'avoine et cinq sols en argent, de manière que le dit droit ne cessera ja-

mais et sera affecté sur le bien qu'il possède et possédera, et ce, tant eux que leurs

héritiers, successeurs et ayant cause. S'obligeant enfin, les dits habitans, de

payer tous les droits et frais du présent acte, ceux d'enregistrement à la Chambre

des comptes et au Bureau des finances au plutôt, et d'en délivrer une grosse en

parchemin au dit seigneur, dont et de ce qui précède les parties sont d'accord et

contentes. A la sûreté et accomplissement elles obligent biens, même les dits

habitans ceux de leurs hoirs, ayant cause, héritiers et successeurs solidairement,

chacun en droit soy, par la cour de !a chancellerie, etc. Renonçant, etc. Fait,

lu et passé au château de Rouvray, eu pi'ésence de M. Hiérosme Villemot, prêtre,

curé de Cussy-ia-Colomne, et Pieri'c Gremeaux , ancien receveur de la maîtrise

d'Autun, demeuiant au dit Molinot, trouvés audit Rouvray, témoins requis et

soussignés avec le dit seigneur et les dits habitans le sachant, les autres ont dé-

claré ne savoir signer enquis. La minute est signée : Bouhier de Fontaine, Fran-

çois Develle, J. Develle, Estienne Chauvelot, Jean Jacob, Villemot, curé deCussy-

la-Colomne, Gremeaux et Ronhette, notaire royal soussigné.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Enregistrement des édits et

lettres- patentes, B 67, folio 8, verso.



GLAMEREY

Clemere (H88), Clameriacum (1261), figurait en 13C7 parmi les arrière-fiefs de la terre

de Saint-Andeux. Il appartenait, au milieu du siècle suivant, aux Montperroux, d'où il passa

aux Bouton, 1460; Joachim de la Baume en détenait une partie en lb44. Elle revint, vers

1645, aux Dyo de Monlperroux. Claude Espiard acquit une portion de ce fief en 1666, d'Isa-

belle de Bonneval, femme de Jacques d'Anlezy, marquis de Chazelle-l'Echo et ses héritiers

complétèrent le surplus sur François Dufresne, sieur de Verchisy, acquéreur du comte Damas
de Crux. Clamerey fut apporté en dot, dans la famille Carrelet de Loisy, par la fille de Claude-

Antoine Espiard, et depuis n'est point sorti de cette maison.

En possession de la tot-alité de l'ancien fief, Claude-Antoine Espiard voulut en faire renou-

veler le terrier, et comme les habitants lui contestaient la portée de certains des droits conte-

nus dans les anciennes reconnaissances, les deux parties étaient sur le point d'entrer en

procès, lorsque, pour y couper court, elles convinrent d'une transaction. Le seigneur abolit la

mainmorte moyennant une dîme du huitième sur tous les produits du territoire et le maintien

de ses autres droits seigneuriaux. L'acte en fut passé ainsi qu'il suit.

DXLVII

Contrat d'afiranchissement du village de Clamerey, par M. Claude-Antoine Espiard,

seigneur dudit lieu.

1758 (10 mai).

Pardevant le notaire et tabellion royal de la résidance de la ville de Viteau.ic y

demeurant soussigné, exprès mandé au village de Clamerey, et en présence des

témoins ci après nommés, ce jourd'huy dixième du mois de may mil sept cent

cinquante huit, sur l'heure d'environ trois après midy, en la place publique du

dit Clamerey, ont comparus en personne, Aatoine Marguerite et François Mar-

tenot procureurs sindics, René Bourgogne, François Bourgogne, etc. {suivent

les noms des habitants au nombre de 43j, tous habitans du dit Clamerey compo-

sant la communauté entière du dit lieu assemblés à la diligence des dits sindics

au son de la cloche à la manière accoutumée, avec Edme Baudon natif du dit

Clamerey demeurant actuellement à Posange et Jean Baudon aussi natif du dit

Clamerey et à présent huilier à Braux présents h la dite assemblée convoquée

pour délibérer des affaires de la ditte communauté.
m. 62
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Lesquels ont très humblement suplié messire Claude-Antoine Espiard, che-

valier seigneur du dit Clamerey, de Creusot, Promenois et autres lieux de vou-

Ijtir écouter favorablement leurs propositions pour éviter tous procès et contes-

tations au sujet de la mainmorte à laquelle ils sont assujettis suivant les terriers

de la seigneurie du dit Clamerey, ainsy qu'ils viennent de le reconnoislre.

Comme aussy pour obvier à toutes difficultés dans le temps des moissons et

récoltes de chaque année à Toccasion de la dixmerie qui se perçoit de différentes

quotités, puisqu'il y a sur le fmage du dit Clamerey des héritages sujets à la dixme

de sept gerbes l'une, d'autres de treize, d'autres de quinze, une partye de vingt

et le surplus de quarante deux gerbes l'une, ce qui n'est point réglé par canton,

mais entremeslé d'une façon si embarassante qu'il faut pour ainsy dire pour en

faire la perception, toujours avoir le terrier à la main et gens qui soient extrê-

mement au fait de cette dixmerie, attendu qu'il y a des corps d'héritages qui se

trouvent sujets à trois différentes dixmes, ce qui a occasionné des difficultés con-

sidérables de tous les temps.

Pour les quelles éviter le sieur procureur d'office pour le dit seigneur et les

dits habitans assemblés à l'issue de l'expédition des grands jours faite le 25 oc-

tobre dernier convinrent et délibérèrent en la présence et du consentement de

messire Antoine Tacot prêtre curé du dit Clamerey, auquel il appartient une

portion des dites dixmes, que par un expert et des indicateurs qui furent choisis

et agréés respectivement par la dite délibération, il seroit procédé à une égalation

et quotité une forme de toutes les dites dixmes.

Cette délibération a élé homologuée et autorisée par Monseigneur l'Intendant

de cette province, qui en a ordonné l'exécution par son ordonnance rendue en

marge de la requête à luy présentée et jointe à la dite délibération en date du

17 décembre aussi dernier.

En exécution de quoy le sieur Carré, expert, et les indicateurs nommés parla

dite délibération ayant opéré et rapporté tant au dit seigneur de Clamerey qu'au

dit sieui Tacot curé et aux syndics et habilans qui ont bien examiné les terriers

de la dite seigneurieet parcourus à dilFérentes fois le finage du dit Clamerey dans

toute son étendue où ils ont reconnu, supputés et rédigés les difféi'entes quotités

de dixmes on faisant par leurs supputations différentes sections chacune suivant

leur contenance et produit. Desquels toutes combinaisons faites par les dits

experts et indicateurs, eu égard à la valeur naturelle et produit de chaque diffé-

rentes quotités de dixmes, ils ont rapportés par les états et mémoires qu'ils ont

communiqués et fait counoistre tant au dit seigneur qu'au dit sieur curé et aux



— 411 —

dits habitans que le vray pied et égalation de la dixme à une quotité uniforme

doit être fixé, levé et perçu de neuf gerbes l'une, h l'exception néantmoins des

terres qui ne dixment que de quarante gerbes l'une, qui resteront sur le même

pied, ce qui ayant été examiné à loisir depuis le dit jour 25 octobre dernier jus-

ques à ce jour tant par le dit seigneur, le dit sieur curé que par les dits habitans

et chacun en droit soy y ayant meurement réfléchi.

Les dits habitans apprès s'estre assemblés différentes fois à ce sujet ont déli-

béré de proposer comme ils font au dit seigneur de Clamcrey, de les délivrer et

affranchir du lien et servitude de mainmorte, sous le bénéfice de la soumission

et obligation qu'ils font tant pour eux que pour leurs hoirs, successeurs et ayant

cause de payer à l'avenir annuellement et à perpétuité au dit seigneur ou h ses

fermiers et préposés dans le temps des moissons et récoltes, la dixme de toutes

sortes de grains tant bled, orge, avoine que navette, pois et légumes sur le pied

de la huitième gerbe au lieu de la neufième à quoy la quotité en a été fixée par

les dits expert et indicateurs ol ce pour tenir lieu de leur rançon et délivrance

du lien de servitude de mainmorte, toujours pour eux , leurs enfans nés et à

naistre, héritiers , successeurs et ayants cause à perpétuité et jouir au moyen de

ce de toute franchise comme font les habitans des villes voisines et autres lieux

de franche condition et le tout sans déroger aux autres droits seigneuriaux, rap-

portés dans les anciens terriers de la dite seigneurie et dans les nouvelles recon-

naissances par eux faites et passées pardevant moy notaire dans les mois de mars

et avril derniers.

Laquelle dixme en conséquence sera uniforme dans toute l'étendue du finage

et territoire du dit Clamerey sous la quotité de huit gerbes l'une à l'exception des

terres possédées par certains particuliers dans les cantons de la Borde , sous le

Déffend et du grand Fonteny qui dixmoieut cy devant de quarante deux gerbes

l'une à cause de censés en grains qu'ils sont obligés de payer à la ditte seigneu-

rie chaque année à la Saint-Martin d'hivert. Lesquelles terres censables en grains

seront sujettes doresuavant et pour l'avenir à la dixme de vingt gerbes l'une pour

tenir lieu du rachat de leur cote part de la mainmorte, sans préjudice aussy des

censés et tailles qu'ils doivent suivant les reconnaissances par eux en faites par

devant le notaire soussigné, dans lesquelles la nature des tailles, censés et rede-

vances sont expliquées comme les terriers de la seigneurie le portent, qui est à

raison de dix deniers par journal de terres labourables et vingt deniers par chaque

soiture de prey de taille seigneurialle, outre les censés affeetces sur leurs mai-

sons et héritages, redevances, corvées de bras et poulies de coutume mentionnées

aux dites reconnaissances ausquelles il ne sera rien dérogé.
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Lesquelles propositions cuves par le dit seigneur de Clamerey et le dit sieur

Tacot curé de Clamerey aussi cy jtrésent et tout ce que dessus par eux veu et

considéré, après en avoir conférés et meurement réfléchis entre eux leur conseil et

celuy des dits habitans ; le dit seigneur Espiard , voulant bien avec clémence

traiter favorablement ses habitans et subjets du dit lieu de Clamerey, déclare qu'il

consent de les délivrer et affranchir du lien et servitude de mainmorte, veut,

entend et prétend tant pour lui que pour ses héritiers, successeurs et ayant cause

seigneurs de Clamerey
,
que les habitans du dit lieu présens et advenir, leurs

hoirs, successeurs et ayant cause, jouissent à perpétuité de toutes franchises et

exemptions de mainmorte sans aucune recherche, répétition ni exception à ce

sujet, se réservant seulement le dit seigneur ses actions au sujet des mainmortes

échues jusques à ce jour ; et que les habitans de Clamerey jouissent à l'avenir de

toutes franchises et libertés honnestes comme font et doivent faire les habitans

de franche condition, en acceptant les propositions, offres et soumissions des

dits habitans cy dessus énoncées ausquelles les dits habitans présents toujours

pour eux et leurs successeurs promettent et s'obligent de se conformer et d'y sa-

tisfaire en tout point.

Ce qui a été ainsy fait en la présence et de l'avis et consentement du dit sieur

Tacot auquel il appartient un cinquième dans la totalité des dixmes du dit lieu de

Clamerey, lequel a dit que s'étant consulté pour ce qui regarde les intérêts de son

bénéfice, ausquels il n'entend ne ne peut déroger et voulant bien aussy concou-

rir au bien de la paix, en écoutant avec réflexion toutes les propositions de part

et d'autre, s'étant fait rendre un compte exact du produit de la portion qui lui

compète et appartient dans les dites dixmes, de l'augmentation qui lui résulte au

moyen de la huitième gerbe au lieu de la neufième, pour tenir lieu de celte aug-

mentation au dit seigneur de Clamerey et percevoir toujours la cinquième por-

tion dans la totalité des dites dixmes, comme il faisoit ci devant par forme de

dédommagement; le dit sieur curé, pour luy et ses successeurs curés, consent

que les terres du domaine de la cure qui ne sont point dans le cas de main-

morte de même que les terres novalles soient aussy d'une quotité uniforme et

réduittes à la dixme de huit gerbes l'une, quoyque parmy les terres de la dite

cure il y en eût qui dixmoieut de quarante deux gerbes l'une, de vingt gerbes

l'une, de quinze, de treize et au -dessous. Comme aussy le dit sieur curé veut bien

et consent de confondre dans la totalité de la ditte dixme le produit de ses no-

valles qui lui appartiennent seul, tant sur le finage de Clamerey que de celuy de

Saucy, lesquelles seront, du consentement des dits habitans , dixmées de huit
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gerbes l'une pour celles du finage de Clamerey seulement comme les autres

terres du dit finage et les novalles du iiaage de Saucy fi la manière accoutumée.

Ce qui a été ainsy convenu et accepté tant par le dit seigneur, le dit sieur curé

que par les dits habitans, au moyen de quoi toutes les dixmes qui se lèveront et

percevront sur les finages de Clamerey, Saucy, Creusot et Saux seront réunies et

confondues dans la totalité de la dite dixme dans laquelle le dit sieur curé per-

cevra la cinquième partie du total de quelque nature et espèce qu'ils puissent

être et aux conditions que toutes les terres de la dite seigneurie seront ainsy ré-

duitles à la dixme de huit gerbes l'une indistinctement et sans aucune exception

quoiqu'il y ait beaucoup des dites terres qui dixmoient de 42 gerbes l'une. Le

tout ainsy convenu et accordé entre le dit seigneur, le dit sieur curé et les dits

habitans lesquels chacun en droit soy, se sont obligés en l'exécution de tout ce

que dessus à peine d'intérestset despens, et encore les dits habitans d'entretenir

les bornages faits des communaux, chemins et paquis du finage du dit Cla-

merey, comme aussy par convention expresse et particulière s'obligent de plan-

ter chacun en droit soy des arbres aquatiques dans les héritages qui leur appar-

tiennent le long des rivières et ruisseaux, attendu qu'il n'y en a aucun et que le

dit finage est entièrement dénué et dévasté de tous arbres et buissons.

Et pour l'homologation dos présentes et si besoin en soitpardevant Monseigneur

l'Intendant ou toute autre juridiction royalle qu'il appartiendra, elle sera faite

aux frais des dits habitans et à la diligence de syndics en exercice, ausquels les

dits habitans donnent par ces présentes tout pouvoir h ce nécessaire et pro-

mettent de rembourser les dits syndics et procureurs spéciaux des frais tant de

la dite homologation si besoin est que des frais du présent acte, en ce qui en

sera à la charge des dits habitans et de l'extrait qui leur en sera délivré ayant au

surplus les parties déclaré que l'objet du présent affranchissement peut être en

valeur de soixante et dix livres années communes , et sont convenues que les

controUe et droits du présent acte seront payés et supportés un tiers par le dit

seigneur, un tiers par le dit sieur curé et le troisième tiers par les dits habitans.

De tout quoy j'ay le dit notaire octroyé acte aus dites parties à leur réquisition

pour valoir et servir ce que de raison, lesquelles pour l'accomplissement obligent

chacun pour ce qui les concerne leurs biens par la cour de la chancellerie, etc.

Renonceant, etc. Ce qui a été ainsy fait eu la présence de René Ferry, manou-

vrier demeurant à Chazelles-l'Ecot, Pierre Martenot laboureur à Beurisot , et

Pierre Guilleu laboureur à Saucey en qualité de forains possédant des héritages

du finaige du dit Clauierey, qui ont déclaré pour ce qui les concerne, qu'ils cou-
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sentent et acquiescent aux arrangements cy dessus pris enlre les partyes, au sujet

de la dixme pour acquérir la franchise et le tout ai nsy fait, leu et passé en la place

publique es présences de Jean Dubois le jeune, marchand demeurant à Creuset,

et de Jean Ragois fils de Simon Ragois, manouvrier à Ledavrée trouvés au lieu

de Ciamcrey, tesmoins requis et soussignés avec le dit seigneur de Clamerey, le

dit sieur Tacot, curé, le dit sieur Carré, expert, aussy cy présent, le dit François

Marlenol, l'un des dits sindics, avec les habitans le sachant faire et moy le dit

notaire, quant au dit Margueritte, autre sindic et autres habitans qui n'ont signé

ils ont tous déclaré ne savoir signer, de ce enquiset requis. Signé sur la minute:

Espiard de Clamerey, Tacot, curé de Clamerey, René Bourgogne, François Mar-

tenol, J. Baudon, Thomas Gagey, Baudon. J. Courtois, Louis Borelot, Bernard,

Jacques Baudon, Bernard Legoux, Caillot, Antoine Baudon, Jean Sachey, Jean

Rouget, Claude Borromée, Edme Baudon, René Dubois, Jean (Merc, J. Dubois,

J. Ragois, delà Cour, Jean ('1ère, Carré, arpenteur, et Belime, notaire royal

soussigné. Contrôlé à Vitteaux , le 12 mai 1758. Reçu 25 livres 16 sols. Signé

Petit.

Suit la teneur de la requête présentée à Monseigneur l'intendant.

A Monseigneur, Monseigneur Joly de Fleury. chevalier, conseiller du Roy en

ses conseils, maître des requêtes ordinaire de son hôtel, intendant de justice,

police et finances en Bourgogne et Bresse.

Suplient biimblemenl les sindics et habitans de la communauté de Clamerey

Qu'il vous plaise , Monseigneur, veu le traité qu'ils ont fait avec Monsieur

Espiard, leur seigneur, pardevant Belime, notaire, le dix may dernier, par le-

quel il les affranchit du lien de mainmorte et les a reconnus , eux et les leurs,

pour francs à perpétuité, homologuer le dit traitté pour être exécuté à perpétuité

suivant sa forme et teneur, et ferez justice. Signé : Durand, procureur.

En marée est écrit :

Veu la présente requête, le traité fait le dix du mois de may de l'année der-

nière entre le seigneur, le curé, les propriétaires forains du dit lieu de Clamerey

et les suplians au sujet de l'affranchissement de la mainmorte :

Nous Intendant en Bourgogne et Bresse, avons homologué le dit traitté pour

être exécuté selon sa forme et teneur, aux clauses, charges et conditions y con-

tenues. Fait le 3 février 1759. Signé: Joly de Fleury.

Extrait de la grosse en papier délivrée au seigneur de Clamerey. Archives de M. de Lolsy,

propriétaire de la terre de Clamerey, demeurant à Dijon.



ECUTIGNY

Escutinniacum (H40, titres de l'abbaye de Sainte-Marguerite), était un fief du bailliage de

Beaune, qui relevait du marquisat d'Antigny. Il eut longtemps des seigneurs du nom, qui

firent place aux Chazans, aux Rabutin, aux Salins, aux Vaudrey, et plus tard aux Mypont.

Une fille de Jacquot de Mypont le porta dans la famille Joly de Blaisy, d'où il passa à celle

de Malteste. L'abbé Malteste, dit Courtépée (II, 322), atlVanchit les habitants en 1767, mais

l'acte qui le constate a disparu de nos dépôts publics.

DIANGEY ET JONCHERY

Diancey {H50, Dience, titres de l'abbaye de la Bussièro) et Jonchery, écrit Junchenj en 1299

dans les chartes du prieuré de Bar. étaient, au commencement du XIII» siècle, deux fiefs qui

relevaient des sires de Roussillon et appartenaient pour une notable part à la famille de .lon-

chery, aux seigneurs de Tintry, de Maniay, de Bar, de Champgirard. Dans le courant de ce

siècle, ces deux terres passèrent pièce à pièce, par vente, engagement ou réméré, aux mains

des reigieux du prieuré de Bar, auxquels Robert II accorda en 1288 des lettres d'amortisse-

ment. Les habitants de cette paroisse, qui étaient passés mainmortables sous la domination

du prieuré, non seulement demeurèrent tels jusqu'à sa réunion, en 1723, au chapitre de Se-

mur, mais les religieux ne leur reconnurent jamais d'autre droit que celui d'envoyer leurs

bestiaux pâturer dans le bois Martin (1368). Quant à leurs successeurs , ils attendirent qua-

rante-six ans, c'est-à-dire la veille do la Révolution ,
pour abolir une coutume qui , chaque

jour davantage, devenait une exception. L'acte, passé en 1771, a échappé à nos recherches.

VENAREY

Venereium (1142) eut au XIII' siècle des seigneurs du nom, auxquels succédèrent, en 1371,

les de La Tour, au XV" siècle les Serin, les Chàlon, les Mandelot et les Crécy, qui finirent en

Anne, mariée à J. Bruneau,enl618. En 16-23, le dénombrement de la seigneurie fut fourni par



- 146 —
Charles de Torcy, en 1662 par Charles de Monlsaulnin , comte de Montai, acquéreur de feu

Claude de Torcy. Cette seigneurie fut donnée en dot, vers 1734, à Charlotte-Galjrielle de Mon-

tai, femme de Agathange-Ferdinand, baron de Brun. Henri de Bataille, chevalier, l'acquit

en 1768 de François-Pierre de Roux-Deagent, et de Jeanne-Françoise de La Rivière, sa femme,

et le transmit en 1777 à son fils, André-Anne Bataille.

Mais avant sa mort, qui arriva cette môme année, il accorda à ses vassaux, dit Courtépée

(III, 588), l'affranchissement de la mainmorte. C'est le seul témoignage qu'on en ait conservé,

le contrat n'existant plus dans nos Archives.

BLANCEY

Blantziacum formait avant la Révolution deux seigneuries distinctes. L'une, et la plus con-

sidérable, fut donnée, en 8S4, par l'empereur Charles-le-Chauve, au prieuré de Saint-Svm-

phorien d'Autun. L'autre dépendait de la seigneurie laïque de Gissey-le-Vieil, mouvante

elle-même du château de Mont-Samt-Jean. Le prieuré conserva son domaine jusqu'il la Révo-

lution sans rien faire pour améliorer la condition civile de ses hommes. Quant à la seigneurie

laïque, après avoir été longtemps possédée par les seigneurs de Gissey, elle passa, vers le

milieu du XIV', aux Athée, puis aux Lugny, qui la transmirent aux Drée versl4S0. En 1576,

Guillaume de Drée légua Gissey et Blancey à Charles, son second fils. Elle échut ensuite aux

Colorabet, puis auxChoiseuil. Une portion, qui en avait été anciennement détachée, futvendue

en 1348, par Richard de la Palud , seigneur de Meilly, à Guillemette Vautheron , veuve de

J. Bouchard. P. Thomas, maître des comptes à Dijon, la détenait en 1649; elle fut réunie par

les Bernard au fief principal et vendue par eux aux Champeaux, lesquels l'aliénèrent, en 1776,

h Et. Dareau, ancien maître des comptes à Dole, « qui, dit Courtépée, en mai 1780, aftranchit

généreusement et gratuitement ses vassaux. » Cet acte important ne se retrouve plus dans

nos dépôts publics.



SUPPLÉMENT

BLICxNY-SUR-OUCHE

OUCHEROTTE, VEUCHEY, VIC-DES-PRÉS, VIBERNOT
ET LA ROCHOTTE.

Les habitants sont inscrits comme francs et abonnés dans tous les rôles des feux du bailliage.

La réunion de ces villages formait ce qu'on appelait, dès le XI" siècle, la « poété » (poteslas)

deBligny. Elle appartenait à l'église Saint-Nazaire d'Autun, qui, après en avoir été maintes

fois dépossédée, finit cependant par le conserver jusqu'à la Révolution.

Au X' siècle la garde (salvamentiim) de cette terre fut remise par les ducs aux sires de

Mont-Saint-Jean, qui prélevaient à cet effet sur chaque feu six deniers et une obole et 2 seliers

d'avoine. Mais vers 1076, Raginard. ayant exigé de plus, un porc, un agneau, des poules ou

des poulets, du foin, de l'avoine, puis, non content de cesexactions, prenant à discrétion tout

ce qui lui était nécessaire, sans se soucier de réduire les malheureux habitants à la famine.

Ceux-ci , un jour que révêifue Aganon traversait Bligny, l'assaillirent de telles clameurs que
l'évèque, tout frère qu'il fiit de Raginard, ne put fermer l'oreille. Il s'agissait d'ailleurs d'une

terre d'église, et les plaintes des clercs de Saint-Nazaire n'étaient pas moins énergiques que
celles de leurs vassaux. Raginard, sommé de reconnaître ses torts, n'en tint compte; l'ex-

communication allait être lancée contre lui par le légat du pape au concile d'Autun , lorsque,

cédant aux prières de sa femme, il vint lui-même dans cette ville, où, en présence des évêques

et du duc de Bourgogne, il renonça à ses prétentions et reçut par forme d'indemnité 300 sols

d'or des clercs du chapitre (1).

La « poété» de Bligny avait alors sa lête un doyen et un majordome {decanus et mo/ordo-

mus) nommé Giroardus qui déposa devant le concile. Au siècle suivant, ce doyen fut remplacé

par un maire, et un doyen fut institué à Vie. Vers 1155 un débat qui s'était élevé entre le

chapitre et ces deux officiers au sujet de leurs droits respectifs, fut ainsi réglé : ils perçu l'cnl

un denier par sol de toutes les amendes qu'ils prononçaient, mais il leur fut interdit de juger

(1) Cartulaire de l'éplise crAutim, par M. de Charmasse.

III. 53
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on l'absence des chanoines ou de leurs (iéléj;ut^s , qui !;euis avaient l'aulorilé. On les admit à

justifier de leurs droits de juridiction sur des hommes domiciliés dans la poété, mais qui n'é-

taient pas de la justice du chapitre. Le maire de Hligny dut payer 2 deniers de cens suraa

maison qui jusque là en avait été exempte. En 1171 Hugues III, partant pour la Croisade,

abandonna au chapitre le droit de gite qu'il percevait à Bligny-sur-Uuche (1).

Les habitants de Bligny étaient francs, exempts de mainmorte, et de nombreuses chartes

attestent qu'ils avaient la libre disposition de leurs biens (2) , qui tous étaient censables du

chapitre. Seulement celui-ci, outre les revenus qu'il tirait de son domaine propre, de la jus-

tice, des banalités, etc., avait encore le droit d'indire le Vaut de Bligny, pour le pape ,
pour le

roi (3), pour la lamine, pour fermer son cloître, pour acheter des terres ou autrement, ce qui

constituait des charges intolérables contre lesquels les gens de Bligny réclamèrent en 1266.

Hugues IV, ([u'on trouve toujours quand il s'agit d'émancipation, intervint en leur faveur, et,

de concert avec l'évèque Gérard , il fit convertir ces divers cas du droit d'indire en une taille

de 100 livres, appelée, en 1290; la taille de la franchise (4), payable tous les cinq ans le jour

de Saint-André.

En 1355, le chapitre accensa emphitéotiquement la messerie à chacune des localités du

Kd/, c'est-à-dire que moyennant une redevance en argent, basée sur le chiffre de sa impula-

tion , elle eut le droit de nommer les messiers et de percevoir à son profit le produit des

amandes.

La mairie de Bligny s'étant, en 1257, transformée en fief roturier et héréditaire, la gestion

des affaires de la communauté passa tout entière sous l'autoi'-ité du bailli, devant qui , et cela

jusqu'à la Révolution, se tenaient les assemblées publiques. Seulement, dès 1575, on voit

apparaître deux échevins élus par les habitans et chargés de représenter la communauté au

dehors, de veiller à la conservation de ses biens et de répartir l'impôt. A la suite de l'édit de

1692, qui érigea les mairies en titres d'office, et après le rachat qu'en firent les États de la

de la province, les deux échevins électifs furent maintenus avec des attributions plus grandes,

mais sans juridiction aucune. Le premier d'entre eux s'intitulait premier échevin faisant fonc-

tions de maire.

(1) Carlulaire de résl'=e d'Autun, par M. de Cliarmasse.

(2) Archives de la Côte-d'Or. l'onds du Cliapiire d'Autuu.

(3) État sellerai des biens.

(4) Dans le principe, le suzerain étant censé n'avoir aucune action directe sur les hommes de son vassal,

le duc ne pouvait imposer lui-même les habitants de RUruv. Seulement quand le Chapitre d'Autuu avait ré-

parti eutre tous ses domaines la cote dont il était convenu, le duc intervenait par ses officiers; il s'assurait si

la cote était en rapport avec la fortune des contribuables, et en stimulait le paiement. Ainsi en usa le duc

Eudes IV en 1347; mais à partir du règne de Philippe de Uouvres. le duc ou plutôt les Etats en finirent avec

les intermédiaires.
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DXLVIII

TranBactiu!! eiUn' les iloxm r-i U- i'.lKi|iili-(' il'Aiituu i.'t los lialjitaiits de la « [loiUr » de Blign\-sur-

Ouehc, au sujet des tailles^

1266 (avril).

Nos (iérai'z poi- la grâce de Dea, avescjues d'Ostun et nos Hugues dux de Bor-

goigne façons savoir à touz cals qui verrunt ces présentes lettres, que cum II

honame de la vile et la poosté de Beligue-sur-Osche qui sont home dou doyen

et dou chapitre d'Ostun fussent tenu de rendre et de paier audit doyen et cha-

pitre la subvention et la queste que il nieissent sor aux : Ce est à savoir por l'a-

postoile (I), por le Roi (2), por famine, por lor clostre d'Ostun fermer ou por

terre achater et totes les foiz que 11 doyens et li chapitres devant dit veissenî, que

il lor fust besoinz et proaiges (3) et li dit home s'en tenissent por grevez. Li de-

vant dit doyens et chapitres par le conseil deprodomes ont ces cas amesurez par

l'assentement et par la volenté desdits homes en tel manière que li dit home et

lor successor sunt tenu de paier de cinc ans en cinc ans toz tans mais, cent livres

de tornois le jor de la Saint-Andrier audit doyen et au chapitre ou à lor com-

mandement , en tel manière que li dit home et lor successor sunt et rémanent

enloi6(4) audit doyen et chapitre en jurisdictions, en seignories, en jostises, en

servises , en cens, en costumes, en redevances et en condictions comme devant,

exceptés les cas desus amesurez. Et por ces lettres et por ledit amesurement, pro-

fiz ne franchise ne lor est doné fors li profit de l'araesureraent des cas devant

diz. Que s'il avenoil que li dit home ou lor successor ou aucuns d'aux feissent

autre seignor que le doyen et le chapitre desus diz ; cil qui autre seignor feroient

n'en porteroient et n'auroient por raison dudit amesurement ou de ceste présente

lettre franchise quelle quele fust, tant cum il seroieut en autre seignorie, fors que

tant cum il en avoient devant, se poieiil en avoient et ne se porroient aider de

ces lettres ne doudit amesurement contre le doyen et le chapitre devant diz, tant

(1) Le pape.

(2) Dans le principe, etc.

(3) Avantages, profits.

(4) Eu la puissance.
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cimi il sei'oienl en antre seignorie. Tofes ces clioses et une chaseune desus diles,

ii diz doyens et ii chapitres ont promis à tenir et à garder en bone foy 11 dit

home poraux et por lor successors l'ont juré sor sains ewangiles et promis à te-

nir et à garder. Et ont voUj et oiitroié Ii dit home por aux et por lor successors

que se ildéfailloient dou paiement desdites cent livres ou de partie desdites cent

livres selonc ce qui est devisé par desus, que Ii dit doyens et chapitres puissent gai-

gier lidiz homes et esploitier senz contredit. Et nosli devant diz Oérarz ou cil qui

avesque seroit au tans, sûmes tenu à la requête doudit doyen et chapitre de

contreindre par sentence d'excommuniement lesdiz homes et lor successors à faire

ledit paiement entérinement ausic cum il est devisé par desus et de tenir la sen-

tence jusqu'à pleine satisfacion. Et nos Ii devant diz dux, ou cil qui dux seroit à

c(!lui tans les en contreindriens (jnant Ii diz doyens et chapitres nos en rcquer-

roient. Et por ce que ceste chose soit terme et estahle à lozjors , nos devant diz

avesques et nos devant diz dux avons mis nos seaux en cesles présentes lettres par

la requesle dou doyen et dou chapitre d'Ostiin et des homes devant diz. (le fust

t'ait et doné ou mois d'avril en l'an de 1 incarnation Notre Seignor mil dous cenz

soxante et sis ans.

Original en parcliemin. Archives de la Côte-d'Or. Fonds du Cliapitre de la catliédrale

d'Anlun. Domaine de Biign) sur-Ouclie.

CHATEAUNEUF

Castrum iinvum ligure dès le XII' siècle |)armi les bai'onnies de l'ancien pays d'Auxols; d

appartenait aloi's aune famille puissante, célèbre dans les annales du duché. Le dernier mâle,

Guy de Chaleauneuf, écuyer et échanson du duc Jeaii-sans-Peur en 1412, n'eut qu'une fille,

Catherine, qui, condamnée à mort par le parlement de Paris, pour avoir empoisonné

.lacqucs d'Aussonville, son mari, vit sa terre de Chateauneuf confisquée et donnée, en 1457,

par le duc Pliili|q)e-le-Bon à Philippe Pot, sieur de la Roche. Celui-ci en jouit ju.squ'à sa

mort, arrivée en 1494, et la transmit à sa nièce, Anne, mariée à Cuillaume de Montmorency,

qui laissa celte baronnie à François, son second fils. Ce seigneur étant mort sans enfants, la

terre échut à Anne, son frère aîné, qui la constitua en dot à Madeleine, sa fille, en la mariant

à Henri de Luxembourg, duc de Piney. Ils la vendirent en 1606 à Charles de Vienne, comte

de Commarin. Sa famille la conserva jusqu'en 1766, épofjue à laquelle Paris de Monlmartel

l'acquit et la légua au marquis de Brunoy, son fils.
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r.uillaume, sirede Chateauiieuf, suivant l'exemple d ÉlieiinedeMont-Saiiit-Jean, ([ui venait

d'octroyer une charte des plus lijjérales aux habitants de Salmaise (H, p. S8), accorda égale-

ment à ses sujets, en iWS, une charte de franchises mentionnée par Courtépée {IV, 41), mais

dont malheureusement il ne nous a pas été possible de retrouver la trace dans nos dépôts

publics.

CniMOLOIS

(jinnulinensis villa, cité en 630 dans la chronique de Bèze, est un des plus anciens villages

des environs de Dijon. C'était au \\t siècle une seigneurie appartenant aux sires de Magny-

sur-Tille. En 1168, Andon, frère de Hugues de Magny, prenant l'habit d'hospitalier de Saint-

Jean-de-Jérusalem, donna à cet ordre son aleu de Grimolois. Aimon de Magny, expirant à

Brindisi au retour de la croisade, accrut ce premier fonds de tout ce qui lui appartenait au

même lieu (1183). Eudes IFI, duc de Bourgogne, y joignit en 1208 son château avec ses dé-

pendances et la totale justice, et enfin à la suite de dons ou des échanges, ou figurèrent

J. Chevalier d'Avenne, P., sieur de Ravières, ,lean de Montréal, sire de Tart. Nicolette, sa

femme, Hugues de Domois, Eudes, sire de la Marche, et plusieurs habitants de Crimolois, les

Hospitaliers étaient, dès le milieu du XIII= siècle, uniques possesseurs de la terre.

Les titres de la commanderie témoignent que déjà à cette éjioque la mainmorte n'existait

déjà plus à Crimolois. Ils nous montrent ses habitants astreints, indépendamment des rede-

vances assignées sur les héritages, à une seuli: taille à volonté, abonnée dès 1246 pour un

certain nombre i.'eux, mais qu'en 1278, le commandeur de la Madeleine étendit à tout le vil-

lage. Aussi Crimolois figure-t-il au premier rang des localités franches dans les cerches des

feux du bailliage de Dijon.

DXLIX

Promesse de la comnuinaulé de Crimolois. d'exécuter les clauses de la charte d'ahonnrincut

de la taille.

1278 (août).

Nos Coraniunitas hoininum de Crimolois prope Faverneum, homines hospila-

lis Iherosolimitaui nolum facimus omnibus présentes litteras inspectiiris, quod

cum vir religiosus fraler Johannes de Capriaco sancte Domus hospitalis liioroso-

limitani humilis prior in Francia seu ballivus dicti hospitalis Iherosolimilani
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apud Divionein talern juridictioneni seu taie doiniuiuin in nos et iiostros predc-

cessores, habuerunl ab antiquo ipsi et eoriim predecessores, quod ipsi siu-

gulis annis possiini in nos talliani seu collectam facere seu nos tailJiare aile et

basse pro sun libito voluutatis. Nos dicio priori humiliter supplicavimus (juod

ipse diclam taiiliam seu collectam volunlariam ad aliquam cerlam summani re-

ducere dignaretur. Oui prior pensata et considerata utilifate dicte domus sue

Dyvionis, de i'iairum suorum consilio et asseusu , concessit nobis homiuibus

ville de Crimolois predicle quod nos homines ipsius dicte ville loco taillis seu

collecte quam in nos alte et basse babebat solvamus ei seu baillivo dicte domus

hospitalis Dyvionis qui pro tempore fuerit viginti et quatuor libras turouenses

tantummodo in testo Nativitatis Dominice, salvis eis justicia, dorainio. decimis,

teiciis, costurais, censibus, corveis, serviliis et aliis juribus eorumdem que ipsi

habebant in nos el in bona nostraanle confectionem presenlium lilterarum, ita

quod quotiens in solutione ipsarnm defecerimus, volumus nos et nostros succes-

sores et lieredes teneii (lualibol (d)domada ad penam sive emendam viginti soli-

dorum turonensium dirtis priori et baillivo donec solvamus vigiuti et quartnor

libras predictas cura pena predicta. Et est sciendum quod dicta taillia seu

collecta dictarum viginti quatuor librarum ncn fiet per nos sed per ballivum

dicte domus Dyvioaensis qui pro tempore fuerit, facta erit et jactabifur (1).

Nam ipse cougregatis hominibus dicte ville, Deum habendo preoculis assignabit

unicuiciue illorum equaliter parteni seu portionem sibi contigentem dictarum

viginti quatuor librarum secundum quod sibi videbitur expedire et dicta assi-

gnatione facta, per ipsum nos nihil poterimus aliqualenus reclamare nec ab

eadem appellare. Et ad bec omnia tenenda facienda et adimplenda obligamus

nos et successoreset heredes nostros et bonanostra omnia mobilia et immobilia,

preseatia et futura quocumque sint et ubicumque poterunt inveniri. Volentes

nos compelli ad premissorum observautiara tamque ex re adjudicala per ciiriam

domini ducis Burgundie et per curiamarchidiaconi Dyvionensis qui pro tempore

fuerint quorum juridictionibusquo ad^hec supponimus nos et nostros successores

et heredes. Volentes quod ipsi dominus dux et archidiaconus ad coactionem pre-

dictam aller alterum non expeclet. In quorum testimonium litteris sigillum

curie ducis et sigillum veuerabilis viri tlomini Anserici archidiaconi Dyvionensis

(1) Par une transaction conclue Tan 1431 entre J. de Robecourt, commandeur de la Madeleine de Dijon,

et \ei habitauts de Crimolois, il fut décidé, en ce qui concernait cette taille, qu'elle se jetterait par le comman-

deur en sa maison de Crimolois, en présence de deux habitauts, le dimanche après la Nativité de N. D.;

que le rôle en serait remis au sergent, qui le percevrait au jour de Saiut-Remi, 1er octobre, sous les peines

portées dans la cbaite.
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iu occlesia Lingonense supplicavimus et obteriuimus apponi. Actum in presentia

Bonoti nolai'ii l)\ vionensis , Pelri de Maireio clerici et Ilugoniiii dicti Le (Ihal

fabri teslium ad hoc specialiler et vocatoriim. Anno Domiiii miUesiinu duceutc-

simo sepluagesimo octavo, mense Augusli.

Original en parchemin. Archives de la Côte-d'Or. Série H. Commanderie de la Madeleine

de Dijon. Domaine de Crimolois.

URGY

Ursentium, Ursens (11:20, HH8, Cartulaires de Citeaux) faisait partie de la terre de Fleurey

donnée au 1V« siècle, par le roi Contran, à l'abbaye de Saint-Marcel-les-Chalon. En 4320,

Agnès de France, duchesse do Bourgogne, et son fils Eudes IV abandonnèrent au grand-

prieur de Saint-Marcel, en garantie d'une rente de 20 livres, due à l'abbaye de Cluny pour

l'annivei'saire du feu duc Robert II, tous les droits qu'ils avaient sur les biens et les personnes

des Bellands, hommes d'Urcy, taillables et exploitables à volonté. Saint-Marcel réunit ainsi

toute la seigneurie qu'il conserva jusqu'en l'année 1S86, époque à laquelle il l'aliéna à Claude

Sayve, sieur de Montculot, président;! la Chambre des comptes de Dijon. En il'M, elle appar-

tenait à la famille de Lamartine.

Vingt ans avant la cession des Helland, les habitants d'Urcy, qui prétendaient aux mêmes
franchises que leurs voisins de Fleurey, avaient dénié au grand-prieur sa prétention : de vwi-

loir les traiter comme dos hommes taillables haut et bas, en exigeant plus que les 40 livres

qu'ils lui payaient chaque année par grâce; do les empêcher d'aliéner leurs héritages à leur

volonté, d'élire leurs officiers et de jouir de leurs communaux. Ils portèrent leur plainte à la

Cour du bailli de Dijon
,
qui ménagea entre les parties un accord dont les habitants payèrent

les frais, mais qui du moins leur donna gain de cause. En voici les termes :

DL

Transaction entre le grand-prieur de Saint-Marcel-les-Clialon et l(>s habitants d'Urcy,

au sujet de leurs ilroits resi)ectifs.

1301 (avriL)

En nom de notre Seigneur. Amen. En l'an de l'incarnation d'icellui mil trois

cens et hung on mois d'avril, nous Vecins de Ulcis et Vernier Mars, Vienoz, frère

d'icellui. etc. (en tout 55 habitants), façons savoir àtouscelx qui verront et orront
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cels prc'seiifes lettres que comme discors fust entre nous d'-une part, et religieux

homme frère Hugues, prieur de Saint-Marceal , d'autre part, sur ce que ledit

prieur disoit et afFermoitque nos estions suys hommes tailliable et estauble(i)

hault et bas. Nos disions et alléguions encontre et affermans que nous ne estiens

tenu à icelles, mas que en quarante livres que nos ly devions chascun an de

grâce. A la fin paixamiaiiles et accort est venu entrenouset ledit prieur par pour

veable homme et saige Huguenin Du Sauvement bailli de Dijon en ceste manière :

1" Que nos li devant dicts hommes d'Ulcis paierons et rendrons desliorenna-

vant a tousjours mais au devant dit prieur et à ses successours, par nos et par

nos hoirs ung chascun an, cinquante livres de la monnoye communément cou-

rant par le temps au ducheume de Bourgoigne par raison de taille liabonnèe et

ou nom (le taille (2). Sauf au devant dit prieur ly autres redevances que nous ly

avons accoustumé ly payer.

2° Et est assavoir que lydit priors ne suys successeurs ne pourront ne devront

accroistre ladite taille onltie lesdites cinquante livres.

3" Derechef il est cissavoir que nos ne pourront vendre d'iceulx héritaiges ne

de nos lenemens de la ville de Urcis ne du linaige à aultres personnes que celles

qui seront de notre condition et qui paieront desdites cinquante livres.

4° Et quiconque vourra demeurer en la ville d'Urcis et hyz tiegnent héritaiges

de ladite ville ou du finaige, il payera desdites cinquante livres, s'il veut tenir le

héritaige qu'il avoit à Ulcis et des redevances qu'il devroit ou dit prieur s'il de-

meuroit en la ville de Ulcis et ne se pourra riens oster de son meix jusquatans

qu'il ayt satisfait ledit prieur ou à son commandement de ce qu'il devra des-

dites cinquante livres et des autres redevances.

5" Et est assavoir que lesdites cinquaute livres sont à payer dès hor eu

avant ung chacun an à tousjours mais au devant dit prioret à ses succseseurs ou

à lor commandement à la fesfe Saint-Remy. Et ceux qui sont franc à héritaige

se aucuns en y a demeure audit prior et ne seront pas dou giet desdites cin-

quaute livres; et les hors de ceux qui sont francs à vie seront de la condicion

qui paieront desdites cinquante livres et seront du giet. Et a plus ledit prior

ne ses successeurs ne les pourroit contraindre. Excepté Huguenin Garriot et ly

enfans au Ravoy de Ulcis qui demeurent au dit prieur.

6" Des bois de Ulcis et du finaige est accordé ; lesqueulx l'on déclare que la

(1) Exploitables.

(2) Le terrier de 1488 constate que îes prédécesseurs du grand-prieur ont, par gnlce et rémission, réduit

cette taille k 25 livres.
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moitié (leiueure audit |iiieiii- cl à ses successeurs en perpét'Jiuilté et ly autre

moitié demeure à ikius ou à nos hoirs. VA est accordé <|ue nous aurons la vaine

pastnre en la partie audit prieur desdits bois après la quarte l'enille selon la

coustume de Bouriioiiine, sauf que ly chievres n'y pastureront en nul temps. Et

est assavoir que nous devons faire li partaiges et li dis prier prendra laquelle

partie qui mieulx ly plaira desdits bois.

7" Derechetz, il est accordé que nous sûmes tenus audit prieur en cinquante

livres pour les despens et pour les missions qu'il a faictes ou plait par le dis-

cort dessus dit. Lesqueulx nous ly prometons payer es termes cy dessoubs nom-

més. C'est assavoir à Pasques premièrement venant vingt et cinq livres et es

auitres Pasques continuellement en suigant vingt et cinq livres.

8" Dei'echiel'z, il est assavoir que li drois de la maierie de Ulciz demoure en

l'estat comme devant sauf à Huguenin Aupourterant et audit prior.

9° Derechief ledit prior ne a pas accordé ladite maierie ne des soixante sols

que l'on doit à Monseigneur le duc.

10° Encoiresest il accordé que lesdites cinquante livres de taille doivent estre

gectées par quatre preudhommes esleus de nous qui feront le giet par devant le

dit prior ou pardevant son commandement. El jureront que feront le giet bien

loyaulement.

ir Derechief, il est accordé que en la partie de nos bois nos devons eslire

forestiers et messiers es bois garder, lesqueulx doivent jurer en la main du

prieur de son ofllce faire loyalement et de apporter les amendes au devant dit

prieur.

12" Derecbief, il est accordé que ly sergent audit prieur ne seront pas receus

es bois qui nous demeurrons, ny en la messerie s'ils ne le prennent loyalement.

Tontes voies es bois et es corvées qui demourront audit prior il pourra mectre

uiig sergent ou deux, tant qu'il ly plaira et y seront comme sergens parleurs

seremens creus (1).

13° Et toutes ces choses dessus dites nous sûmes tenuz par nous et nos hoirs

par nos seremens donnés corporellement sur sains ewengilles et soubs l'obliga-

cion de tous nos biens mobles et héritaiges tenir, garder et accomplir au devant

dit prior et à ses successeurs et que nous ne verrons en contre par nous ne par

aulruy, ne consentirons que antre y viegne et promettons au devant dit prior et à

(1) Les habitants firent en outre insérer au terrier de 14S8 qu'ils avaient droit de chasse dans leurs terres,

comme ceux de Fleurey ont accoutumé de faire en leur terre de Fleurey.

111. 54



ses siiccesseiiis preiidie et rescourer tousdespens, missions, coustumes qu'il ou

leur commandement diroient par leur simple parole qu'il auroient encourus et

soubstenus par nostre deffaull.El renonçant on ce fait par nous et par nos hoirs à

toutes barres, exceptions, allégacionsquipourroientestre mises obicies et exposées

contre la teneur de ces présentes lectres et especialment au droit qu'il dit que géné-

raulx renonciacions nevault. Et voulons estre contraings à toutes les choses dessus

dictes, tenir, garder et accomplir, ainsi comme de chose adjugée par le court de

noble prince Robert duc de Bourgoigneen juridiction de laquelle nous en soubs-

mectons, nous, nos biens quanta ce. En tesmoingdesquelx choses devant dictes,

nous avons requis et faict mectre le scel de ladicte court à ces présentes lectres.

Ce faict en la présence de André de Chevreaulx, clerc juré de ladicle court,

coadjuteur Huguenin de Clialon, notaire de Dijon, et M. Jehan, curé de Fleurey,

et de Lorand de Pasques, témoins à ce appelez et en l'an et ou mois dessus dit.

Ainsi sis né : A. de Chevreaulx.'p'

Archives de la Côte-d'Or. Série H. (;rand-prieuré de .Saiiit-Marcel-les-Clialon. Terrier de

Fleurey, 1488, loi. 43, verso.

VERTAULT

Ce village, qui surcéda à la villa gallo-romaine de Vertilium, fit d'abord partie du pagus et

du comté de Tonnerre. C'était, au milieu du X1I1« siècle, un fief appartenant à la maison de

Rocliefort, que Marguerite de Bourgogne, comtesse de Tonnerre, veuve de Charles d'Anjou,

roi de Naples et de Sicile, acquit en 1288, et qui concourut avec d'autres terres à la dotation

de riiTjpital Notre-Dame de Fontenilles, qu'elle fonda en 1292 dans la capitale de son comté.

Vertault resta jusqu'à la Révolution dans la dépendance de cet hôpital, qui en Cduserve encore

aujourd'hui le domaine utile.

Marguerite, digne petite-fille du duc Hugues IV, encouragea par son exemple l'émancipa-

tion communale ; elle avait proinis aux habitants de Verlnult de les atïranchir de la mainmorte;

mais su mort, arrivée en 1308, ne le lui ayant point ]iermis, ce furent ses exécuteurs testa-

mentaires qui, de concert avec les Frères de l'hôpital, accomplirent ses dernières volontés et

octroyèrent aux gens de Vertault la charte libérale ([ui suit.
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DLI

(Iharle d'allranchissi'ini'nt octroyée par les iiiaitro et relinioux de lliopilal île Tonnerre,

aux liabilauls île Vertault.

1310-41 (23 janvier).

A tous cels qui veri'oiil ces présentes leîli-es Pierres Espingoz . garde du scel

(le la court du contée deTornerre. salut. Saichent tuit
,
que en la présence de

maislre Jehan Voonaii , clerc tabellion commun juré de la dite court, establi

Audriers Li Granz . Martius ses filz, (îuilles La Vogne et Laraberz filz Colas,

procureeur des iiomines de Vertauz et dou Maisuil, paraiussins comme il appert,

prime face en une lelre de procuration ci-aunexée, scellée dou scel de la court

de Lamgres. Recognoissent et confessent en vérité en nom de ceux et des diz

hommes de Vertaux et dou Maisuil et en nom de procurateur d'ïcels, aux avoir

treiliey et acordé aux exequteurs de ma dame très haute, très excellent et de bon

mémoire, Marguerite, par la grâce de Dieu . jadis rayne de Jérusalem et de Se-

cile, et auxmaistres et frères de l'opilaul de Noslre-Dame de Fontenilles de Tor-

nerre, et promis tenir et attendre toutes les choses, convenances, obligations et

formelez contenues es letres de leur franchise qui s'ansuignent par ces moz :

Cum toute créature humaine doive crier et courre à la franchise qui vint de

droit naturel, et fuire et eschiver le lien de servitute qui fu amenez par la cliéti-

vité des gens. Et ledit procureeur pour aux et en nom de procureeur pour les diz

hommes baient souppliey luimbleinent que li dit maistres et frère dou dit ho-

pitaul les voussissent rappeler à Testât de la franchise naturele et aux suffrir à

estre ostey dou lien de la servilute de mainmorte, qui aux diz maistre et frères

dou dit hopitaul apparlenoient es dites viles, tinaiges et appartenances d'icelles,

en manière que il puissent joyr de la dite franchise à touz jourz, mais ainssins

comme ma dame la rayne dessus dite l'avoit oiitroiey à ses exequteurs dessus

diz et aux maistre et frères dou dit hopitaul. Les devant diz maislre et Irères

dou dit hopitaul, concidéranz et altendenz que franchise est si favorable chose

que pour pris ne puet estre prisiée; délibération heue sur ce diligemment;

regardé çn toute chose le profit dou dit hopitaul et des diz maistre et frères.
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pour les convenancos , servitutes, charges et conditions que li maistres et frère

desus diz, pour cause dou dit hopitaul hont lelenu à aux et à leur successeurs

pour le dit hopitaul à tonz jours mais, en la manière que s'ansuil.

1

.

C'est h savoir que les maisons, vignes, terres, proz et touz autres héritaiges.

de quelque condition que il soient, seront à fouz jours mais chargiey et obligiey

des servitutes et redevances qui s'ansuigvent, à quelque personne qu'il veignenl,

ne puissent venir par saisine ou par propriété de quelque condition que les per-

sonnes qui tanront les diz héritaiges, ou de quelque dignité ou eslat il soient et

li dit homme et tontes les personnes qui demorront et hahiteront ou temps

piésent et avenir, et qui hont et auront es dites viles et es linaiges et apparte-

nances d'iceles maisons, vignes, terres, prez et autres héritaiges quex que il

soient et de quelque condition que il soient, paieront et randront à touz jours

mais aux maistres et frères dou dit hopitaul ou à leur successeurs chascun an

les redevances qui s'ansuigvent. C'est à savoir choscuns qui tanra feu esdiles viles,

appartenances, nng denier de la monnoie courrant communément pour ung de-

nier au contée de Tornerre à la fesle de Nativité de saint Jehan IJaptistre, si cum

ils hont acouslumé à paier de ancienneté.

2. Derechief, tout cil qui honi ou auront es dites viles ou es appartenances,

maisons, vignes ou autres héritaiges, quex que il soient, ne de quelque con-

dition, estât ou dignité que il soient paieioiit et randront chascun an à touz

jourz mais aux maistreet frères dou dit hopitaul des diz héritaiges et pour rai-

son d'icels, les tierces, censives, corvées de bras et de charrues, de personnes

et de hesles et toutes autres coustumes que il hont acouslumé à paier d'ancien-

neté. Sauf ce que li hommes de Vertaux qui dévoient aus maistre et frères dou

dit hopitaul pour cause dou dit hopitaul quatre livres de taille chascun an

soient quite à touz jourz mais de la dite taille par paiant cent livres de tournois

petitz une foiz aux maistre et frères de l'opitaul desus dit.

3. Derechief et quicunque tenra ou aura es dites viles ou es appartenances,

maison ou maisons, rendra ou paiera chascun an aux maistre et frères dou dit

hopitaul pour chascune maison haliitée doze deniers île la dite monnoie à la

l'esté de Saint-Reme; ansamble toutes autres debtes . redevances et obligations

acouslumées et conventées, exceptez les valiez et les pucelles des dites villes qui

ne sunt ne seront tenu à paier les diz doze deniers jusques à tant que il soient en

i'aaitîe dou vint et cinquesme an. Et leurs et dès iqui en avant paieront les diz

doze deniers, si comme li autres et si comme il es desus dit. Et pour le défaut de

toutes et chascune des choses desus dites, l'amende dehue selon la loy dou païs



— 420 —

pour aiilre defauz, seia paiée et levée de toutes les personnes desus dites qui

défaudrout à tenir et acoraplir toutes et chascunes les choses desiis dites.

4. Derechief toutes les dites personnes pranront et recevront toutes manières

de mesures de bief cl de vin des maistre et frères don dit hopitaul ou de leur

commandement. C'est à savoir les mesures de Chaonnes ou les semblables et

d'antres que celles que li dit maistre et frères ou leur coramandemenz leur

aura bailliey, il ne pourront ne ne devront user es dites villes, es finaige ne es

appartenances d'icelles.

5. Derechief toutes les personnes desus dites et tout cil qui lioul et auront mis

biens es diz leux, niobles ou non mobles se juslisseront h touz jourz mais quant

aux biens qu'il auront es diz leux par les diz maitre et frères ou pai' leur com-

mandement et obéhiront à eux et à leur justiciers et à leur bans, cris et autres

commandemanz, si comme sougiet et justiciable doivent faire à leur seigneui',

sanz nule contradiction, sans avoer seiguorie de Roy ne d'autre seigneur avoer,

tant cum il demorront ne auront leur biens es diz leux et sanz exception de nule

personne privilégiée ou non privilégiée et dequelque condition ou juridition que

il soit.

6. Derechief les personnes desus dites ne pueent, ne devient alerà antre justise,

ne faire faire par autre justise, requeste ne supplication ne recréance demander,

fors «[ue par les justiciers dou maistre et des frères de l'opitaul desus dit
,
pour

uul casa venir, se n'est pour faux juigement ou par défaut de droit.

7. Derechief, toutes les personnes desus dites paieront à touz jourz mais aux

maistre et frères desus diz ou à leui' commandement teles amendes cum il hont

acostumé à paier de ancienneté, selon la qualité et quantité des forfaiz et forfa-

cenz es diz leux.

8. Derechief que toutes les eschoites de cels qui trespasseront es diz leux

sanz hoir île leur corps soient et aveingnent désormais à touz jours au plus

prochain hoir de celui qui trespassera oii que qu'il soit sans contredit des

maistre et frères dou dit hopitaul ne de leur commandement, se li plus pro-

chiens vient dedans l'an continuel après le décès dou trespassé. Et se li plus

prochieu hoir ne vient ne appert pour requérir les biens de l'eschoile tant tost

après le décès dou trespassé, li maistre et frères dou dit hopitaul ou leur com-

mandement tenront et garderont en leur main les biens des eschoites jusques à

tant que li hoirs soit venuz ou que li anz soit passez , et se il y a nuls biens qui

soient à cultiver es dites eschoites avant que li hoirs veigne ne appere , li com-
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maiidemeiiz des maislre et frères du dit hopitaul les fera cultiver, amblaer et de-

blaer, parmi la main dou maistre et des frères desus diz, aux couz et aux despsns

des biens des dites eschoites. Et quant li hoirs venra, se il vient en requérant les

biens des dites eschoites, li commandemeuz des maistre et frères dou dit hopi-

taul li délivrera les dits biens des dites eschoites plainement et paisiblement et

anlerinement se il vient dedanz l'an et le jour après le décès dou trespassé. Et

est tenu li commandemenz des diz maistre et frères de randre au dit hoir bon

compte et leaul des fruiz des issues et des éinoluniens que il aura lieuz et re-

cchuz des biens des dites eschoites pour tout le temps que il les aura tenu et

gardé, comme desus est dit. Et li diz hoirs sera lenuz à croire au dit commande-

ment des maistre et frères desus diz par son simple serement sans autre preuve.

Et se il avient ou temps avenir que aucunes eschoites demorient par l'espace de

ung an sans être requises de hoir dou trespassé, elles seront acquises anterine-

ment au dit hopitaul sanz chaloinge ne contredit de lui ne de quexques per-

.sonnes que elles soient ne aviengnent et de quelque condition, estât et dignité que

il soit, non contretant droiz, coustumes, establissemenz ou priviliges contraires

aux choses desus dites de quelque teneur ou auctorité que il soient.

9. Et que parmi l'acomplissement de toutes et chascunes les choses desus

dites la dite servitule que li maistre et frères dou dit hopitaul, pour cause dou dit

hopitaul avoient es dites villes et es appartenances, li maistre et frères de l'opi-

taul desus dit ostent des personnes desus dites. Voulant et outroiant à touz jourz

mais que elle soit osté des diz leux par la condicion qui s'ausuit :

1 0. C'est à savoir que se aucunes des personnes desus dites, soit ou temps ave-

nir rebelles contre les choses, condicions et convenances desus dites ou contre

aucune d'icelles, se il ne vient à amendement de ce dedans les quarante jourz

continuelemenl au segant des leurs en avant tant cum il vivra pour le vice de

ingratitude ne jorra de la dite franchise, mais sera dou tout en tout chargiez et

obligiez de la première servitute comme devant. Et se il vient à amandement de-

danz les quarante jourz, comme desus est dit, il paiera aus diz maistre et frères

dou dit hopitaul, ou à leur commandement , tele amende comme droiz et cous-

tume de pays requerront en tel cas.

1 1

.

Et est à savoir que li hoir d'icels pour la courpe de leur ancestres ne per-

dront pas la franchise desus dite, se il neenchient ou dit vice ou que il veullent

persévérer en l'ingratitute de leur ancestres.

12. Souzmetent et obligent li procureeur desus nommé et nom de et aux et en

nom de procureour pour les diz hommes de Vertaux et dou Maisuil, aux et leurs
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hoirs et les desiis diz hommes el leurs hoirs à touz jours mais et tous leurs biens-

mobles et non mobles, présenz el avenir et leur corps à prison tenir ou chasleaul

de Tornerre à la juridiction delà dite court don contée de Tornerreet cohercion

d'icelle et de ses justiciers quant plain accomplissement et observation parfecle

de toutes et chascunes les convenances desus dites.

En tesmoignaige de la quele chose gie Pierres Espingoz dessus diz, à la relation

dou dit tabellion juré, hai scellé ces présentes letres dou scel de la dite court,

sauf le droit Monseigneur le conte pour toutes choses.

Ce fut fait l'an de grâce mil trois cenz et dix, le mercredi après la teste Saint-

Vincent. Présens Mélet
,
prévost deChaonnes, Jehan dit Belere de Moloismes,

prévost de Bregeloingne, Adam di' Vertaux , fil feu Michelet de Villers, .iofroy,

fil Mélet de Chaonnes et Humbert de Veitau.x clerc tesmoinz à ce requis el ap-

pelez.

Original. Archives de l'Yonne. Série H. Fonds de l'hôpital de Tonnerre.

CHENOVE

Canavas villa, un des plus anciens villages de la Côte, fut donné au Vil' siècle, par saint

Léger, évêque d'Aulun , à son église cathédrale. Vers la même époque, Tabbaye de Saint-

Bénigne, de Dijon, y acquit aussi des fonds, et beaucoup plus tard, les ducs de Bourgogne y

eurent une exploitation de vignes qui relevait de la chàtellenie de Talant.

Au XIII" siècle, les trois domaines formaient autant de seigneuries distinctes
,
dont la plus

considérable était celle des chanoines, qui embrassait toute la partie haute du village.

Le polyptique du chapitre dressé en 1290, établit que ses hommes de Chenôve étaient seule-

ment soumis à deux corvées et à des redevances en nature et en argent pour les héritages

qu'ils tenaient à cens. De taille et de mainmorte pas un mot. Ce fut seulement vers l'année

1320, à la suite d'un arrêt rendu au parlement de Beaune, entre le seigneur et les habitants

d'Oussie, près Brancion, par lequel on reconnaissait au seigneur haut-justicier le droit de

tailler ses hommes haut et bas, si ceux-ci ne montraient lettres contraires, que les chanoines

d'Autun, prétendant que leurs hommes de Chenôve étaient des serfs quand saint Léger les

donna à son église, voulurent user du même droit. Ceux-ci résistèrent et soutinrent devant le

châtelain de Talant, devant lequel on les avait traduits, qu'ils avaient été en état de franchise

et de liberté de tout temps, qu'il n'était mémoire du contraire, et sans payer taille. Malheu-

reusement ils ne pouvaient justilier d'aucun titre, et leur cause pouvait être considérée comme

perdue, lorsque, dit la charte, par l'entremise de bonnes gens, le doyen et le chapitre con-

sentirent à les abonner.

Voici ce document.
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DLII

(Ihaiti' d'abonnement ilfi la taille, aceonlée par les doyen et Clia|iiiiv de la ('.athedrale .Saint-Luzare

irAulun, il leurs lioinines de Cdienùve.

1320-21 (31 mars).

A louz ceiils qui verront et orront ces présentes letres. Nous Morisoz li Ber-

gey, Perrenoz li Genrois, Baugeroz , Barmey , Rénaux li Peleley, Voillemoz,

Doiicote, .lelians Ferrioz, Perreaul de Fanges, Jaquoz Singeons, Jaquoz Barniers,

Humbeloz li Baux, Richars de Bere, Jaquoz Ferrioz, Thiebaux Querile, Ginoz,

Miquars, .iehans Bourenans, Rénaux Estrume, Estevenoz (]orboz, Ginoz Tole-

veille, Lambelins li Asserans, Jehans Petiz, Vienoz Doucote, Estevenoz Chanip-

mon, Perreaux li Barberaz, Voillemoz Arranz, Jaquoz Rogie, Odoz li Baiberez,

Demoingoz, Corboz, Jeliaunoz Charraux, Guillaumes Giiynous, Tliiebaux Ginoz,

Vevieus Sarrazins, Jehans liDerrois, Jehans Daumaigne, Andriers de Bere,

Humbers li Barberes, Huguenins Tai^di, Bernardoz Velemoz, Richars Tropeaux,

Huguenins li Foleaux, Berthiers de Corcelles, Lambers li Barberaz, Morisoz li

(^ormoz, Guillaumes Lambers, Guillemoz Quatre Eufs, Huguenins Corboz, Mo-

nins de Balenon, Perrenoz li Peletex, Huguenins Symons, Rogiers de Panges,

li Archez, Demoingoz Moingins, Vincenz de Panges, Adelenale, feme Perrenot,

Gervaisoz Jaquot, Huguenins Gerbaux. Simonoz Daumaigne, Huguenins Mi-

nanfant, Andriers Sanazins, Guillaumes de Panges, Jelian Moingins Ginoz, Di-

mons li Banoux. Huguenins Guinons, Jehannote, famme Bonot-, Jaquoz Do-

dins, GeliozliCornuoz, Perreauxli Bargiers,Giiars Fouriers, Girardoz Ttopeaux,

Jehans Clartons. Alaisoz, famme Voillemot Pique, Thomas li Tisseranz, Moin-

gins, famme Estevenins Moingins, Lambelins li Suerres, Retruoz, famme Este-

venin Larcliier, Phelebers liLauners, Gervaisoz Piquez, Macherée Marienoz, lille

Maledant ,Beloz, famme Jehan Richart, Colons de Panges, Andriers de Pasques.

(lilate, famme Jehan Agu, Brecous de Saucey, Juhanne, famme Guiot ÏNoirol,

Juhanne. famme Querile, Andriers Arranz, Jehans Quatre Eufs, Jehannoz Gue-

nins, Mongeais, lille Biloto, Jehans Genevoz, Girars Pingeons, Robers ALsanant,

Voillemoz Ganderre, Estevenin Chaubriu, Marie, fille Joffroi Chaudeaul, Sarrote,
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famme Simonot le Baul, fliigueniii li Pclerex, Marguerite, famine Jaqiiol de

Barges, JehansBaugcx, Jacole, filleLonfcii, Con tasse, l'aimne Arnauts, Guillaume,

filz Jaquot Guiuun, Alais, famme Jaquol Daumaigne, Alais, fenmie Addiier le

Juyf, Estevenins Fainéaut et Jelians, filz Alart, habilanz de la ville de Chenoves

près Dijon. Façons savoir que coin iumorauble persoue maistres Pierres de Se-

mur, chanoinnes d'Ostun et terriers (I) de Clienoves pour honoraubles persones

le doyen et le chapitre de l'église d'Ostun, nous suyguest (2) en jugement pour

devant noble home et saige, Mousoignnur Jehan do Biieuonchevaliei-, chastelain

de Talant, juge doné à nous douilil tei'rier en nom des diz doyen et chapitre,

contre Huguenin le Foleaul, Guillaume Jaquof, Vivien Sarrazin et Hugues Dau-

maigne, nos procureours ou nom de nous et de aux au macredi après la fesfedes

apostres, saint Simon et Jude, fut proposé de part ledit terrier, ou nom com desus

que comme nous fuissieus homes dezditz doyen et chapitre, jusiisaubles, en-

semble noz biens touz eslauz en la ville et ou finaigeet es appartenances de Che-

noves; nous estiens et deviens e>tre laillaubles haut et bas par la géuéraid cos-

tume de Bourgoinne, comme nous ne monstressiens litre ou privilaige doné de

personne que doner le peust et par arrest doné c:i cas serablauble en la cour de

très ault et noble baron Robert de (;le;e mémoire jadis duc de Bourgoinne h la

déclaration de ladicte costume, si reipiéroit leidiz terriers ou nom que desus à

nous diz procureours faiz et douez de l'auctorité doiidit terrier, eu nom com

dessus que soixante et cinq livres de tournois r[ue Hdiz Pierres nous avoit fait

getier et anoncier ou nom de taille, li paesoins, et li an leissiens son gré pour les

causes et pour les raisons dessus dictes et pour celles qui si ansuigvcut : Pre-

mièrement, que par la costume généraul et notoire de Bourgoinne, que vuet et

dit qui luit li mes et aules de Bourgoinne, demorances ou habitations et luit li

habilanz qui y demorcnl sont laillaubles ault et bas es soignours à vohmté, si li

diz liabitanz ne monstre titre ou privilège de soiguour qui doner le paisse, si

comme desus est dit.

Item. Par scentance d'ffinitive et pour arrest doné en cas semblable pour les

soignours da la ville d'Usies vers Brauciou contre les homes et les hibilauz de

ladicte ville doudit Monseiguourleducensou plain pallement cà Beauue, lequelx

mes sires li dux esloil pers et bers, par laquele scentance ou arrest est desclarcie

ladicte costuuje et laquele scentance fait droit generaul par tout le duchié de

(1) Chanoine auqael était confié la gestion du domaine.

(2) Poursuive.

m. ss
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Boiirgoinne(l). Et comme nous ne lieiissions ne montressiens titre pour lequel

nous fuissiens quitte de taille et soieus demoranz danz les poinz dnu duchesme;

requt>roil lidiz Pierres à nous, en nom comme desus que lesdicles soixante cinc

livres de faille li paessicns et li an feissiens son gré pour les causes et raisons

dessus dictes c! de haliundant pour ceu que mes sires Saiul-Ligiers, jadis eves-

ques d'Osluu, en la donation qu'il fit es diz doyen et chapitre avuec pluseurs

autres ciiouses, de la terre de Chenovos et des appartenances, il appella les habi-

lanz de Chenoves sers de l'un et l'autie sexe et que lidiz juges declarist nous

estre tailiaubles ault et bas es diz doyen et chapitre et à ce nous condempnesl,

et condempnez, nous controingnest pas scentance diflinitive : nous devanz diz

habilaiiz piocureouis ou nom de nous et de aux disanz et affarnianz le contraire.

C'est assavoir que uons et nosire devanciers haviens esté eu estai de franchise et

de liberté de tant de temps (jiic il ii'esloit mémoire don contiaire, senz paier

taille es diz doyen et chapitre. Si disiens que la requesie doudit terrier ne dcvoit

estre faite. A la parlin boues genz maieuanz, li devant dit doyen et chapitre, pour

bien de [)ais et de concorde nous bout abosnez en la forme et en la manière qui

se ansui 'veut. C'est assavoir ([ue ung chascuus de nous teuanz feu et lieu àChe-

noves paierons à to-sjours mais, nous et nostre hoir et nosire successour, en

leu de ladicte (aille que li diz terriers uousdemandoit de au!t et de bas chascuns

de nous qui est à présent et que pour le temps sera au terrier doudit leu ou

dcsdiz doyen et chapitre, douze deniers tornois petiz fors dou temps dou seint

roy Lovs chascuu an le jour de l'Annonciation Notre-Dame et non plus en la

maison de la t('rreiie(2) de Chenoves sur peinne de douze deniers de ladicte mon-

noie et non plus. Et pour ceii l'aire et acomplir, nous obligeons nous, nos

hoirs, nous sucrssours et les haianz cause de nous ou de eaux et touz nos

biens mobles et non mobles, présenz et advenir. Et nous cognoissons estre

hommes et fanmies juslisaubles desdiz doyen et chapitre abonnez, ensamble touz

nos biens et sûmes tenuz et prometons, tant ensemble et chascuus de nous par

soy, pour nous, pour nous hers et pour nous successeurs par convenances

expresses et par stipulation léaulet soIlenq)nelparnoz seieraenz donez corporel-

meut sur saiuz évangiles, et sur l'obligation de touz nos biens desus divisiez, le

paiement desdiz douze deniers en leu de taille et de ladicle peiuiie chascun àin

, faire et acomplir anterenemant en la forme et en la manière desus devisiés. Et

(1) Voir anciennes coutumes de Bourpopne, S CXLII, ap. Bouhier, I, 151.

(S) Maison seigneuriale appelée aujourd'hui le Chapitre.
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toutes les cliouses dessus dicter et une ehascuno d'iceles ferinemenl tenir et

garder, sanz corruinprc e( non venir contre les cliouses desus dicles ou aucune

d'iceles, ne consentir que autres y viengne par fait, par parole, ou en autre

manière quel quele soit. El se nous faciens le contraire, nous volons que fuix et

audiance nous soit desnée eu toutes cour/., etpnur devant tou/, juges. El reuun-

çons pour nous, pour nous successours et pour les haianz cause de nous et d'aux

par expresses convenances et par noz diz serenianz, en ce lait es exceplions de

fraude, de barat, de force, de paour, deconlrointe, de circonvention ou de lésion

en aucune chouse des cliauses d3sus dicles, non estre faites en la manière desus

divisié. Et que nous ne puissions dire moins estre faicl que plus escrit ou plus

fait,et moins escrit au droit (|ui dit estre à secorre es femm 's erranz au droit ou

au fait et à toutes autres exceptions, barres et raisons de droit et de (ail que nous

ponienl aider à venir contre les chouses desus dictes ou aucunes d'iceles, les-

queles nous volons estre tenues pour expresses et pour spécifies cnm par nous

denioroit queles ne soient escriples en ces présentes lectres, et au droit qui dit

quegéuéraiilx renuncialionsne vault. Et volons eslreconli'oinz à toutes les chouses

desus dictes et à cliascune d'icelles tenir et garder comme de chouse adjugié

parla court Monseiirnour le duc de Bourgoiune, à la juridiction de laquele,

quant à ceu, nous submectons, nous, nos hoirs et nos »uccessours, et touz nos

biens présens et avenir. En tesmoing de laquel chouse nous havons requis et

requérons le scaul de ladide court estre mis en ces présentes letres, ensemble le

soing et la suhscription don noiaii'e publique ci-desouz escripl. Ceu est fait dou

contrant de nous soixante et quatre coutrahans, ci-desus premiers escripz et

nommez, en la présence de Jehan le Ratet de Beaune, clerc notaire de la dicte

court h Dijon, et douilil notaire publique, le mardi derrenier jour dou mois de

mars l'an de grâce mil trois cenz et vint en la maison dou dit chapitre à Che-

nôves, présenz Monsoignour Jehan de Borbon, prestre curie de Melenet( D.Guil-

laume le Vertuoux, bourgois de Dijon, Hemonnin de Saulx, de Robert Robillart

et de Guillaume Richu-t de Chenoves, lesmoingz à ce appeliez dou contrant de

nous trente et huyt contrahauzansuyagnment secondement et conlinuelment ci-

desus escripz et nomme/, est fait en li présence des notaires desus diz présenz les-

diz Robert Robillart et Guillaume Richard, à ce appeliez l'an dessus, le juedi

continuelmant ansugant le mardi desus dit en l'église de Chenoves et dou con-

trant de nos quatre contrahanz ansuyguanz tiercement et conlinuelment ci-

(1) Moliuot.
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desiis escripz et nommez est fait l'an et le jeudi desiis dit en dicte ville de Che-

uoves devant la maison à Alais ranime çay en arries , Andrit; le Juif, en la

présence des diz notaires, présens Icsdiz Robert Robillart et Guillaume Richart,

tesmoinz à ce appeliez.

Et ego Johannes Piquardi deLougovico clericus Lingonensis dyocesis anctori-

tale aposlolica puhlicus noiarius his premissis per prenominalos habilalores

dicte ville de Canabis confessatis, recognitis, premissis et actis ut supra scribitur

auno et diebus martis et jovis supra scriplis, iiidiclione quarla uua cum Johanne

Raleti notario supra sci'ipln preseus, fui et ea cum .lobanueRateti notario ut supra

in hanc pnblicam forma redegi et [ircsens instrumentuui manu Tberrici de Al-

bomonle Tullensis dyocesis clerici auctorilale papali et regia publici notifrii,

scriptum /;/(?fA' in rasura approbans meo sigiio consueto cum appositione sigilli

cure domini ducisBurgundie signavi in leslimonium veritatis rogatus : J. P.

Originnl en parcliemin. Archives de la Côtc-d'Or. Série G. Fonds du Chapitre cathédral

d'Auluii. Doiuaine de Cheuùve.

VAL-DE-SUZON

Vallix Siizionis, où l'nbbaye doSanil-Srinc nrqiiit un niniilin m 1218, étail alors une seigneurie

laïqiicqui relcvail pour une partie de cellrdeVaiitoux, di'pendanl des sires de Saulx, vassaux de

l'évOquede Laiigres. L'an\'2~B, Gmllaunieai^Saulxen fit homniageàl'évèquePirrre de Genève.

Guillaume de Vcirey tenait, en l:i72, la nioilié de la terre du V;il-de-Suzon en fiel' de Guillaume

de Saulx ei 1 autie en arriiirc-fief de Ponce de Saulx, sieur de Vanloux. .lean, son Dis,

en aliéna une parlie, en 1283. au due Rnberl II, qui y établit une maison de chasse. En 1306,

Hugues de Veirey fit bunimage au duc de tout ce que Marie, sa pruj)re sœur, et .lean

de Boncenay, écuyer, tenaient de lui au Vul-de-Snznn. A ces derniers succédait .leannotle

delà l'ointe, qui transigea avecles habitants, lenra'mnna la taibe et les affranchit delà main-

niorti!. De Hnguenin de Verrey, qui rejuil de fief en 1 :(:0, la terre passa en paitie à Philippe

de Blaisy, qui la vendit, en 137^, à Alexandre, seigneur de Blaisv; celui-ci la céda, en 140S,

à Agiaiitiiie, veuve de Perrenol Poinçeot de Sa'nl-Seiiie, écuyer, et à Guillaume son lils.

L'autre était, en 1437, en la pos.session de Jeanne Lajonnée, femme d'Etienne Duhanne,

écuyer. qui la légua au Chapitre de la Sainte-Chapelle, lequel y réunit, l'année suivante, la

portion appartenant à Guillaume Perreiiot, et finit, en 1621, par devenir seul possesseur du

territoire par la vente que lui fit Bénigne Jaequot, premier président de la Chambre des

comptes, de la portion domaniale du Val-de-Siizon et du Plain d'Ahuy, que son père avait

acquis eu 1399.
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DLIII

Transaction entre Jeannolto rtr la Pointo, danie du Val-ile-Siizon . ot les habitants du lieu,

au sujet d<^ la taille et de la mainniorlo.

1332 (février).

En nom de nostre Soignour. Amen. En l'an de l'Incarnalion d'yceluy mil trois

cenz tranleet doux, ou mois de février, je Joliannole de la Poinle daniiselle, dame

du Vaul-de-Suson en partie d'une part; et nous Arinoz de la Cosle, Osannote

jadis femme Jacot do'.i Pont, Cléinonz ses fils, Jehannoz, fil Jacot don Pont, Ma-

fhioz Blainclioz, Bauduyns li Rapinez, Evrai-dos dou Pont, Moingenoz, jadis

femme Dcrlhier Ciiffioz, Tliiecoons jadis femme Penin de la Cumbe, Moinge-

noz jadis fetiime Be.'tier de la Coste, Erambourz femme Huguenin ion Bizelot

en tant comme il m'apartient, Aubry don Plain, Derlier Je ne puis, CostainsJa-

lenez, Mieiiaus de la Cumhe, Marioii fille Robin de la Cumbe, Osannote li Tis-

sere, IluguenozBoudoz et Ricliars Fioiduce, habilans du Vaul-deSuson, hommes

et femmes de la dicte damiselle d'auli-e part, faceons savoir à tous que comme
discofs fuet mehus enti-e moy la dicte damiselle d'une paît et nous les diz habi-

lanz d'auli-e part sur ceu que je la dicte damiselle disoye, affermoye et mainte-

noye que tuit ly habilanz dou dit Vaul-de-Suson muy homme et mes femmes

estoyent de lelcondicion que quand ly mcx qui me devoit Iroze solz de annuel et

petpéliiel censive ou ranle csloit départis et devis en plusours parties entre plu-

souis hoirs, et chascune partie dou mex cnsine deparli et devis me devoit troze

soûls de annuel et perpétuel censive ou rante tout auxi comme faceoit touz li

mex devant ceu qu'il fuet départis et devis.

Item. Sur ce que je disoye, maintenoye et affermoye qu tuit ly habitant dou dit

Vaul-deSuson muy homme et mes femmes estoyent de mainmorte et quant au-

cuns d'yceauls trespassoit de cest siegle en l'antre senz hoirs de son propre

corps, que la succession ou eschoit me devoit advenir pour cause de soignorie.

Et nous tuit ly dit habitant disiens affermiens et maintenieus tout le contraire.

A la parfin après plitsours astarqiiations hahues sur ceu entre nous les dictes

parties, acourdez est amiaublenient ppr grant délibération et dou consoil de

saiges que à nostre requeste s'en sont entremis, pour bien de paix entre moy la
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dicte damiselle poiii- inoy cl pour mes hoirs , lesquelx je oblige à ceii se il plait

au soigiiour don fyé, d'une pari. El nous touz les diz habilanz dou Vaul-de-Sii-

son, hommes et femmes de la dicte damiselle pour nous et pour noz hoirs, les-

quex nous obligeons à ceu.

C'est asavoir <|uc nous ly dit habitant et nostre hoir payerons de cy en avant

pour chascun mex ensemble ses appartenances, ouquel l'on tient à maintenant

feu et leu, à la dicte damiselle et à ses hoirs chascun an perpéluement deannuel

et perpiHuel censive, quinze soulz de tel monnoye comme il courra communé-

ment por lou temps à la feste de saint Gile, qui est lou premier jour dou mois de

septembre ensemble la courvée et la géline. Et de cy en avant toutes l'ois et

quanle fois que ly cas advenra
,
que ly mex qui maintenant sunt payanz les diz

quinze souz de censive seront partis et devis en plusours parties, entre plusours

hoirs, chacune partie qui lenra de celuy mex h la dicte damiselle et à ses hoirs

chascun an perpéluement sa portion des diz quinze soulz de censive por tel part

comme il lenra fies mex qui se déparlironl. El avec ceu payera chascune partie

qui lenra des mex qui se déparliionl si cum dessus est dit pour chascune partie

dumeix, unocorvéet une géline chascun an perpéluement à la dicte damiselle et

à ses hoirs. Et ensinc sera de touz les mex oh l'on tient feu et leu en la ville dou

dilVaul-de-Suson de touz ceauls qui seront hommes et femmes de la dicte dami-

selle et de ses hoirs.

Item. Est encour acourdey entre nous les dictes parties que se aucuns dou dit

'Vaul-de-Suson bons ou femmes de la dicte damiselle ou de ses hoirs demeroit

fors dou V^aul-de-Suson, il pourroit lenii' frainehemont son mex et touz ses au-

tres hérelages eslanz en la ville et au finaige dou Val-de-Suson en la juridicion

de la dicte damiselle ou de ses hoirs ou cas qu'il payeroil chascun an par luy ou

par autre sa censive, et ou cas qu'il ne désavoueroit la dicte damiselle ou ses

hoirs et qu'il avoueroil autre soignour que eaux. Et se, par aventure, il désa-

voyent la dicte damiselle et ses hoirs et avoyent autre soignour, ly mex et tuit li

autre héritaige de celuy qui ceu feroit, estanz en la juridicion de la dicte dami-

selle ou de ses hoirs, seroyeul acquis perpéluement à la dicte damiselle et à ses

hoirs.

Ilem. Est encour acourdey entre nous les dictes parties que luit ly habitants

de la dicte ville dou Vaul-de Suson, hommes et femmes de la dicte damiselle et

lour hoirs sont fuers de mainmorte. C'est asavoir quant aucuns d'yceuls habi-

lanz ou de lour hoirs Irespassera senz hoirs de son propre corps, ly plus pro-
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chiens don linaige de celuy qui ensinc tiespassera, venra de cy en avant à sa

succession ou eschoite en (ouz biens meubles et hérilaiges.

Item. Est encour acouidey entie nous que tout ceu (|ue la dicte damisclle tient

et que elle dit qui ly est advenu poui' cause d'esthoile ly d(mciie, mas de cy en

avant quant aucuns des hommes ou des femmes de h dicle damiselle dou dit

Vanl-de-Suson Irespassera senz hoirs de son corps, ly plus prochiens de sou h-

naige veui'a à l'escheoite si cum dessus est dit.

Item. Est encour acouidey entre nous que se aucuns de nous les habitans

dessus diz devoit devant cest acort à la dicte damiselle aucunes autres rantes

ou ceusives avec diz troze soulz, quelque censé que ceu fut. qu'il sera sauf à la

dicte damiselle et à ses hoirs , qu'il soit payé avec les diz quinze soulz acourdey

premainli-nanl.

Item. Est encour acourdey entre nous que je la dicle damiselle doy procurer

et poui'cliacier au mien que ly sires dou fyé se consente à cest acort et à toutes

les chouses cy-dessus escriptes et que il les louoit, raliflioil cl confermoit. Et

comme toutes les chouses dessus dictes et une chascnne par soy liajent esley

faites et acourdées bien et leament enlrj nous les dictes parties on la menère eu

la forme qu'elles sunt cy-dessus escriptes el divisées , nous les promettons par

nos sairemeuzdonez coi'porelment sur sainz ewangiles tenir, parfaire el acomplir

fermement ly une partie de nous à l'autre, en tant comme il loiche et appartient

à une chasrune partie, senz jamais venir à l'ancontre par nous ne par autre tai-

sibleuient ne expressément, ne consentir que l'on y vaigne. Et h ceu nous obli-

geons nmii, noz hoirs et touz noz biens , moubles et héritaiges, présens et ad-

venir. Et leuiinceons par noz diz sairemenz, en cest fait expressément et de

cerlaigne science à toutes exceptions et raisons de fait et de droit à condition

senz cause à toute déception et lésion en fait à tout droit entroduit en la favour

des femmes, à toutes grâces, à touz previlèges empêtrez ou à empêtrer, à tout

droit escript el non escript
, à toutes barres, sublililez, cavillalions el à toutes

autres chouses que l'on pourroit dire ne opposer conti'O la teneur de ces pré-

sentes lettres. Et mesmement à ceu que nous ne puissens dire ne alléguer que

ces chouses u'ayent esley faites et acourdées en la menère qu'elles sunt cy-dessus

escriptes. El quant à toutes ces chouses tenir, faire accomplir, nous volons eslre

contraint par la court iVIonsoignour le duc de Bourgoigne auxi comme de chouse

adjugée. A la juridiction de laquelle nous submettons, quant à ceu, nous , noz

hoirs el touz nos biens. En tesmoing de laquelle chouse nous bavons requis lou

scaul de la dicle court estre mis en ces lettres, lesquex nous bavons fait doubler.
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C'est fait en la présence de Guiot Mai-giierite de Saint-Ceigne , clerc, coadju-

tour de Ponce, tabellion deFlavigney pour Ion dit Monsoignoiir lou duc, de reli-

gieuses personnes frères Joffroy de la Poinle, Alexandre Ghanire, moignes de

l'église de SaintCeigne, de Giiiol et Andrier, enfant à Loilier, de Jehan Suttc-

reaul, de Perreuot, son frèi'e, et de P,;rrenol, genre h la Berger, tesmoins à cou

espéciament appeliez et requis, l'an et lou mois dessus diz.

Orig-inal en parchemin. Arcliives de la Côle-d'Or, si^rie G. Chapitre de la Sainte-Chapelle

de Dijon, domaine du Val-de-Suzon.

GHATENOY-LE-ROYAL, GORCELLES ET GHARÉGONDUIT

(SAONE-ET-LOIRE)

Ces trois villages de l'ancien domaine des comtes de Chalon échurent, en 1237, par

échang;e au duc Hugues IV. Ils furent compris plus tard dans !e ressort de la châlellenie de

Germolies cl Montagu. Près d'un siècle après la réunion de la Bourgogne à la France, c'est-

à-dire en loOf), Charèconduil fut aliéné et inféodé, tandis que Chatenoy et Corcelles demeurè-

rent domaniaux jusqu'à la Révolution.

Vers la lin du XlV'siècle, les iiabitanis de ces trois localités, qui étaient restés mainmortables

alors que, sans parier de Chalon, limiirophe du territoire, F* niaines, Givry, Monlagu, Bourg-

neuf et autres bourgs et villages des environs avaient élé atfranciiis, supplièrent le duc Plii-

lippe-ic-Hardi de leur accorder la même faveur, afin qu'ils puissent marier convenablement

leurs enfants, et par conséquent empêcher le dépeuplement des lieux. Leduc « eu advis et

grant délibération des gens du conseil,» accueillit favorablement leur requête et, par charte

donnée à Argilly, le 4 juin 1383, il leur quitta et remit la mainmorte gratuitement et sans

indemnité.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon, châlellenie de Germolles. Terrier,

B 1077, fol. 114.



— 441 —

MEILLY
ROUVRES, MACONGE

Meletum, connu dès 886, Maconge (1209) et Rouvres en Auxois (1258) formaient, à la fin

du Xllh siècle, une seule seigneurie du domaine durai, ([ui, en 1340, fut engagée par

Eudes IV h Guillaume Galois de rh Baume, lequel en détacha une portion, puisqu'on 1400

le duc Philippe-le-Hardi acquit de Guillaume Du Four une partie de la terre de Rouvres, dont

il dola la Chartreuse de Dijon. Des la Baume, Mcilly passa aux Gerland, puis des La Trousse

aux La Palud. J. de La Palud, baron de Bouligneux, en reprit de fief en 1384. Louis de La

Palud, marquis de Bouligneux, lavant légué en 1720 à Jacques-Eléonor de Rouxel de Me-

davy, comte de Grancey, celui-ci le vendit aussitôt à Grégoire Maniquet, écuyer, sieur de

Saint-Père-du-Mont. Deux aus après, François de Rouxel deMedavyle racheta pour l'aliéner,

en 1734, à .lean Coste de Ghamperoii, dont la fille, Cathei'ine, marquise de Chaleaumorand,

le céda en 17li4à J. Paris de Monlniartel, marquis de Brunoy. Armand-Louis-loseph, son fils,

en hérita en 1769. Enfin, à la mort de ce dernier, Micault de Courbeton, président au parle-

ment, l'acquit sur ses héritiers et en présenta la reprise de fief en 1785.

Courlépée, article Meilly (FV, 76), s'exprime ainsi : « Les habitants affranchis au XIV" siècle

ont droit d'usage dans plus de mille arpents de bois.» Il ne reste aujourd'hui aucune trace de

cette charte importante; mais il résuite des cerche? des feux du bailliage d'Auxois, des années

1397, 1442 cl 1461, que les habitants étaient considérés comme francs et qu'ils jouissaient

des privilèges des hommes libres.

MEURSAULT

Munasalt était déjà en 1094 une seigneurie laïque, qui devint au siècle suivant le pa-

trimoine de Hugues le Roux, fils du duc Hugues II, lequel en dota Sybille, sa fille, en la ma-

riant à Anséric VI, sire de Montréal. Elisabeth, leur fille uniiiue, mariée, non, comme l'avance

Courtépée, à Robert de Grancey, mais à Pierre des Barres (de Barris) (1), n'eut qu'un fils,

Eudes, qui en 1244 s'intitulait seigneur de Meursault (2). Son fils, Eudes II (3), continua la

lignée, qui, par Guillaume (4), parait avoir fini en Jean, mineur en 1366 (5). Eudes I", dont les

affaires étaient embarrassées, puisifue son fils fut obligé d'engager sa terre au duc Robert II

pour garantie des sommes prêtées à son père (6), aliéna vraisemblablement une partie de sou

fief à Philippe de Montagu, seigneur de Gergy et de Chagny. Celui-ci la transmit à sa fille,

Jeanne, mariée à Thierry de Montbéliard. C'est en cette qualité que les deux époux cédèrent,

(1) Chartes et cartulaires de Citeaux, II.

(2) CLiartes et cartulaires de Citeaux, 11.

(3) 1292. Chambre des comptes de Dijou. Domaine duca..

(4) 1331. Chambre des comptes de Dijon. Domaine ducal.

(5) Chambre des comptes. Féodalité.

(6) Chambre des comptes. Domaiue dncal.

58
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en 1282. à leur oncle Guillaume, sieur de Montagu, tout ce qui sur Mcursault dépendait du

fief de Mipont (I). Ils eurent deux enfants. Richard, l'aîné, baron d'Antigny, se réserva la

suzeraineté de Meursaait, héritage de sa sœur, .lacquette, qui l'apporta en dot à Robert de

Grancey, sieur de Larrey (1303) ("2). .Icanne et Mahaut de Graucey, dame de Rupt, à qui cette

terre échut en partage, la vendirent à Philibert Paillard, qui, de simple bourgeois de Reaune,

s'était élevé ;\ la dignité de ciiancelier de Rourgogne, et qui, étant roturier, ne put l'acquérir

sans une autorisation spéciale du souverain, et encore par l'entremise de Guy d'Autun, du

sire de Dracy et de Mile de Dornians, évêque de Reauvais, oncle de .leanne, sa femme. De

Mile, fils du chancelier^ la terre de Mcursault passa aux Poitiers, aux d'Orgemout, aux

Mâlain (15^9), qui la vendirent en to92, à P. de la Mare, avocat du roi à Reaune; ses enfants

la divisèrent : Pierre vendit, en 1669 et 1670, aux frères Cochon : leurs héritiers s'en défirent

en faveur de M. d'Aiiay, qui la légua à l'hôpital de Reaune, lequel, depuis 1671, était déjà, par

.1. de Chenu, possesseur de l'antre portion, portée dans la famille de Rretagne par Margue-

rite de la Mare, et vendue par Ci. Oretagne à .1. de Thésut (IGoâ).

La portion dite du château fut aliénée par Jean des Rarres à Jean de Vienne, puis aux Pot,

qui la Iransmii'cnt aux Montmorency, Louis de Grain l'acquit après la mort du connétable

Henri, et la revendit en 1662 à Fr. de P>aigccourt, des mains duquel elle passa dans celles des

Legoux de la Rerchère. Philippe-Emmanuel de Creusot en hérita en 1741, et la vendit l'année

suivante ù Jean-Philippe Blancheton, dont les héritiers la conservèrent jusqu'àla Révolution.

Courlépée, dans l'article qu'il a consacré au bourg de Mcursault {Dexniption du duché de

Bourgogne, II, 329), dit que les habitants furent aflranchis au XIV^ siècle, mais à des condi-

tions si dures et exigées avec tant de rigueur, qu'ils abandonnèrent le pays, excepté six familles.

11 fallut traiter avec eux en 1404, diminuer les trois quarts des échus et réduire les capitaux.

Ces deux chartes, communes au village d'Auxey (3), qui faisait partie intégrante delà baronnie,

et dont les originaux étaient conservés aux archives du bourg, furent certainement insérées

dans les anciens terriers de la seigneurie; mais comme les uns et les autres disparurent

durant la tourmente révolutionnaire, on ignore aujourd'hui la date précise comme le

contenu de la première charte, les conditions précises de la seconde, ainsi que le nom des

seigneurs oui les souscrivirent. Cependant, en parcourant les cerches dea feux du bail-

liage, on voit que Meursault était dès 1391 classé parmi les localités franches '4), et d'autre

part il résulte de la déclaration des droits seigneuriaux de la baronnie, inscrite en tète d'un

manuel du XVIP siècle, qu'indépendamment de ses droits de totale justice, de police, des

dîmes, de la banalité du four et des vendanges, de la chasse et de la pêche, le seigneur

s'était réservé l'institution des messiers élus par les habitants, la nomination du maître

d'école, la vérification des poids et mesures, un droit de rouage sur les charrois, de bordelage

sur les étrangers qui venaient s'établir à Meursault, mais qui n'y pos.sédaient rien, et enfin

l'obligation aux habitants de ne faire aucune assemblée pour imposition, ou passer procura-

tion sans son exprès consentement.

(1) Arcliives de la Côte-d'Or. B 10,427.

(2) Arcliives de la Côte-d'Or. B 10,.'.27.

(3) Aiixey le grand et le pelil. sout déclarés francs dans la cerclie de 1391.

f^) Ce qui cuiifiriue l'assertion de Courlépée, relative à la dépopulation du lieu, e'eit que dans un rôle des

tailles du bailliage dressé en 1285, sons le règne du duc Robert II, le nombre des feu.i;, qui était de lîO

pour la portion appartenant à M'"<= d'.\ntigny, 21i> pour la portion appartenant à M. des Barres, de Meur-

sault, y compris les Auxey, 11 au prieuré de Saint-Etienne de Beaune, total : 317, était réduit à 87, dont

31 pour les deu.\ Auxey.
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VERDONNET ET CÈTRE

Viridanehan, sur le territoire duquel Rain.ird de Montbard fonda en 1120 l'abbaye des Bé-

nédictines du Pont-d'Orbe, entra le premier, ainsi que Cêtre, son annexe, dans la dotation

du nouveau monastère. Ses habitants qui, au rapport d'une cliarle de 1345 conservée aux

Archives, étaient encore de serve condition, furent affranchis à la fin de ce siècle. Le seul

souvenir qui en soit resté, consiste dans une supplique adressée vers 1430 parles religieuses

au conseil du duc de Bourgogne. Voici à quelle occasion.

Après avoir rappelé qu'il y a » quarante ans ou environ, elles affranchissèrent les habitants

qui esloient mainniortables à leur église, » moyennant un droit de tierce de 11 gei'bes une,

qui frappait toutes les terres cultivées ; elles exposent que cette redevance, qui montait alors

de 60 à 80 muids, étant réduite à rien par suite de la diminution de la population, elles

n'avaient trouvé moyen, pour y ramener des habitants et ne point mourir de faim (elles

étaient réduites à trois, y compris l'abbesse), que d'y atlirerd" nouveaux colons, en leur offrant

des terres à cultiver; mais que les anciens s'y étant opposés, sous prétexte que ces terres leur

appartenaient, et, ayant menacé, si elles persistaient, de les mettre .sous la main des gens

du roi, les nouveaux colons étaient sur le point de se retirer, et elles contraintes de quitter le

service de Dieu, si justice ne leur était faite.

On ignore quelle suite fut donnée à cette aflaire;mais ce que la requête n'accusait pas, c'était

la dime d'une gerbe par pièce de terre, les corvées, la poule de coutume, des droits exorbi-

tants pour les mortuaires, les mariages et enfin les banalités. Quoi qu'ilen soit, de nouveaux

débats étant survenus entre les parties au sujet des sergents de l'abbaye et des corvées, elles

transigèrent le 23 mars 1531. Les habitants raclielèrentcesdernières moyennantune redevance

annuelle de 2o liv. jiayable àla Saint-Remi, et obtinrent de nommer eux-mêmes deux sergents

blayers le jour de l'Annonciation de Notre-Dame. Enfin, sous le règne de Louis XIV, une

nouvelle transaction, signée le 23 octobre 1G96, mit fin à des contestations survenues au sujet

de la tierce, laquelle fut étendue à toutes les terres cultivées, censables ou non censables,

dont on fixa le droit à 2 sols 6 deniers par journal, des droits curiaux, et des accrues qui

furent déclarées du domaine des religieuses.

MONTCEAU

Monticellis. La chronique de Saint-Bénigne en parle comme existant vers 901. Il eut des

seigneurs du nom, et échut au XIII' siècle aux sires de la Roche Pot, qui le réunirent à cette

terre, dont il partagea loules les destinées jusqu'à la Révolution. Ses habitants qui, dit Pein-

cédé, tome VII, page 634 de son Recueil (1), étaient autrefois mainmorlables, furent aiTran-

(1) Arehives de la Côte-d'Or.
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cliis par le sieur de la Roche-Pol, suivant traité du 29 juillet 1408, amorti par lettres-patentes

du 5 septembre 1520, et enregistré au bailliage de Dijon le 11 janvier suivant. Parce traité,

si les habilanls vont demeurer ailleurs par an et jour, ils deviennent niainmortables, et, mal-

gré ledit aflVanchissement, ils sont tailliables à volonté deux fois l'an, cl ils doivent une censé

portant lods qui se jette sur tous les habitants.

PERNAND

Ce village, qui apparaît pour la première fois dans les acies publics en 1SS4, appartenai

dés celte époque à la maison de Frolois, ijui le conserva jusqu'aux premières années du

XV' siècle, .lean de Saulx, sieur de Courtivron et de Frolois, le possédait en 1418, et, dit

Courtépée (II, 340), il l'alïrancliit l'année suivante. Cependant, bien que ce document ait dis-

paru et que la cercbe des feux de 1470 maintienne Pernand parmi les localités serves, la

mention spéciale de lettres d'affi'ancliisscment ou iilulôl de conlirmalion, octi'oyées par le duc

Jean aux habitants du lieu, contenue dans le procès-verbal du ban et de l'arrièi'e-ban du

Dijonnais (B 11,722, fol. 2S), et le texte précis des dénombrements de la seigneurie, posté-

rieur à 1420, ne laissent aucun doute sur la franchise du lieu. On voit que le seigneur avait

toute justice. Il nommait des viguiers et des messiers, qui exerçaient, de concert avec ceux

élus par les habitants. Il avait le banvin, donnait le ban de vendange. Il percevait à cette

époque un demi-blanc par ouvrée de vigne, sujette à la taille pour la garde. Les habitants

étaient soumis à un droit de rouage sur leurs chariots; ils lui devaient par feu une poule,

payable à Carêmentrant, et une taille abonnée de 90 livres, due à la Saint-Barthélémy et

dont ils faisaient eux-mêmes la réparliiion, et trois coi'vées. 11 leur était interiJit de vendre leurs

héritages, sans perrai.ssion du seigneur, à d'autres qu'aux héritiers du pays, etc., etc.

Pernand échut en lltiG à .Marie de Sercey, dame de Montjeu, puis en 1489 aux Brancion,

qui le portèrent aux Villers-la-Faye. Ceux-ci conservèrent la terre jusqu'en 1670, où elle

forma la dot d'Hélène de Villers-la-Faye, mariée à Charles de Tenari'e, sur le fils duquel

P. Bi'unet, président à la Chambre des comjites de Paris, l'acquit par décret en 1711 ; il la

légua à J.-B. du Tiilet, président aux enquêtes, qui, quatre ans plus tard, eh investit son fds,

le marquis de Villarceaux.

Archives de la Cùte d'Or. Chambre des comptes de Dijon. B. Féodalité et arrière-ban.

ECHIGEY

Soselgias apparaît pour la première fois en 860. Il eut des seigneurs du nom qui vivaient

encore en 1290. En 1323, Geoffroy des Ormes en fit hommage au duc. En 1365, les Villers-la-

Faye possèdent Echigey, qu'ils gardent jusqu'au mariage de Pliiliberte de Villers avec Nicolas
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de Rocourt (loi4). Les Sayve l'acquirent ensuite. Vers 1669, il tomba en la possession des

De la Croix. François De la Croix, seii;iieur de Chevricrs, le vendit, en 1687, à Itaillet de

Cussey. Il resta dans cette famille jusqu'en 1777, époque à laquelle il échut, par décret, à .1.

Poulletier de Suzenet, commissaire des guerres.

Echigey fut affranchi, onUiiS, par Jacques de Villcrs-la-Faye. Peincedé, qui, vers 1780, a

consigné ce fait au tome VII, page 66 de son Jienicil, déclare avoir reconnu la cliarie dans les

papiers du seigneur du lieu. D'après le dénombrenient de 1689 (B 10879) les habitants de-

vaient une censé ou taille de 7 niquets par journal et 3 blancs par soiture de pré, payable à la

Saint-Barthélémy, avec défense de jeter le bétail hors des étables avant son entier paiement.

Archives de la Côte-d'Or. Inventaires et fiefs de la Chambre des comptes.

GORCELLES-LES-CITEAUX

Corcellas, connu dès 871, appartenait au domaine ducal. Eudes III le donna, en 1195, à

Hugues, sire de Vergy, son futur beau-père, en se réservant un meix qu'il attribua à Citeaux.

Après la mort de Hugues, le duc, à qui Corcelles était revenu, le céda, en 1212, au même mo-
nastère. Alix, sa veuve, ratilia cette donation en 1219, et favorisa, ainsi que son fils Hugues IV,

les efforts des religieux pour acquérir le restant de la terre.

Une transaction, conclue en 1221 par l'entremise de la même princesse entre les religieux

de Citeaux, Guy et Renaud, de Corcelles, établit que la taille seule, indépendamment des

cens, rentes, corvées, dimes, etc., était perçue dans ce lieu (I).

Au mois de mars 1312, la communia de Corcelles, assemblée au nombre de 83 chefs de

famille dans la grange de la Dime, nomma, devant SimonetJuif, notaire à Rouvres, trois pro-

cureurs chargés de défendre ses intérêts dans un débat survenu avec l'abbaye, au sujet delà

taille et des bois. Par une transaction reçue Guy de Marey, notaire à Saint-,Iean-de-Losne, au

mois de mars 1314-lo, les religieux réduisirent de 200 à 100 les émines d'avoinede taille qu'ils

percevaient, chaque année, à Corcelles, et abandonnèrent aux habitants les bois des haies

derrière la ville et des haies du Bihuz. Ceux-ci, par forme de compensation, cédèrent aux reli-

gieux la pleine piopriété du bois communal du Faelot (2).

En juin 1335, par une transaction, reçue Sinionet Juif, les habitants obtinrent une nouvelle

réduction de 40 émines sur les ICI) dont ils étaient redevables, moyennant la cession, en toute

propriété, de 80 arpents du bois des communaux (3).

Nonobstant cette nouvelle réduction, cette redevance de 60 émines se trouvait si lourde,

qu'en 1426, au milieu de la guerre des Anglais, les habitants de CorceUes, « appauvris et

diminués de nombre depuis trente ans, » firent connaître aux moines de Citeaux que si remède

n'y était appoi'té, ils abandonneraient le lieu. Ceux-ci n'hésitèrent pas un seul instant à se

relâcher de leurs prétentions. Une nouvelle transaction fut signée, en voici les termes :

(1) Cartulaire de Citeaux, n" 189.

(2) Cartutaire de Citeaux, n. 189.

(3) Cartulaire de Citeaux, n. 189.



— 44fi —

DLIV

Transaction entrd l'abbaye do Citeaux et les bnbitantsdc CoreeUe.-;, (lour la conversion de la rede-

vance de 60 émines d'avoine en une taille de 50 livres.

1426 (12 août).

En nom de notre Seigneur. Amen. L'an de riucarnalinn d'icelkiy conrant mil

quatre cent vingt et six, le douziesme jour du mois d"aoust, nous Jehan le Uou-

hot. Philippe Brebise(et37chefs de l'amille), tous habitanset par nom dehabitans

de la ville de Courcelles ou Bois près de Cisleaulx de la diocèse de Chalon, tous

hommes taillables, subgetz et justiciables en toute jusiice, liaulte, moyenne et

basse, de vénérables religieux ethonnestes pers(uiues, .Messeigneurs les religieux,

abbé et convent du monastère de Cisteaiix, de la dicte dyocèscde Châlon.

Savoir faisons à tous présens et advenir que comme noz prédécesseurs
,
jadis

habitans d'icelle ville de Courcelles jay pieça se fussent par eulx et leurs succes-

seurs, habitans du dit Courcelles, obligiez ans diz religieux en la quantitey de

cent emiues d'avenue, mesure de Dijon, payant et rendent chascun an pour et

en nom de taille ans diz l'eligieux ou à leur certain commandement. Laquelle

quantité de cent emiues amodérèrent et ramenèrent à soysanle emines, à la me-

sure que dessus ; comme de ce appert plus à plain par lettres sur ce faicles, re-

ceues soubz le scel de la court de mon dit seigneur le duc de Bourgoigne. De

laquelle quantitey de soysante emines nous habitans dessus diz sommes chargiez

et affectez, tant pour le moyen de nos diz prédécesseurs, comme pour raison et à

cause de la dicte taille, de payer et rendre chascun an les dictes soixante emines.

Et il soit ainsin que par les grans guerres qui ont esté continuellement au

Royaulme de France, puis trante ans en ça et encoires sont, nous soyons moult

apouvris et diminuez de nombre du peuple que il souloit estre. Pour laquelle

pouvreté et dimiimlion de peuple, la dicte taille de soixante emines nous seroit

nioiiltgriefve et ne la pourrions suppourter, mais conviendroit que nous laisses-

sions du tout la dit lieu de Courcelles, se, par nos diz seigneurs de Cisteaux ne

nous estoit sur ce remédié. Et pour ces causes les diz nos diz seigneurs , à noz

prières et requestes nous aient réduites et ramenées les dictes .soixante émines ;i

la somme de cinquante livres tournois, pour et eu nom de la dicte taille à icelle
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randre et paicr iing chasciin an perpédiellcmciit par nous, nos diz successeurs

aus diz religieux abbé e( convenl du dil monastère deCisleauxou à leurs succes-

seurs, abbé et convenl d'icelluy monastère, ou à leur certain commandement, le

jourde la fesle de la INalivilo Nostre-Dame. Et de ce nos diz seigneurs nous ayenl

promis de bailler leurs lettres contraverses à ces présentes, il est ainsi que nous

dessus nommez habitans et chascun de nous seul e( pour le tout , tant pour

nous comme pour noz successeurs, habitans, mananset résidons en la dicte

ville de Courcelles, lesquelz nous obligeons quant h ce, promeclons par noz se-

remenls pour ce donnez aux sains ewangilcs de Dieu et soubz l'obligation de tous

noz biens, meubles et immeubles, présens et advenir quelconques et des biens

de noz diz successeurs, ia dite somme de cinquante livres tournois, pour et en

nom de la dicte taille, rendre et payer ung chascun an perpétuellement au terme

que dessus à iceulx nosseigneurs et à leurs successeurs abbé et couvent d'icelui

monastère ou à leur certain commandement. Et commencera le premier terme

et paiement de paier en argent la dicte taille h la dicte feste Nostre-Dame pro-

chain venant, et après continuellement ensuigant, de terme eu terme. Et à

iceulx nos diz seigneurs et à leurs diz successeurs randre et restituer tous coustz,

domaiges, missions, intérestz et despens que sur ce seront faiz pour eulx pour

deffaut de paiemunt d'icelle faille. Et confessons par ces présentes lettres ces

présens accord, réduction et apréciation, avoir pour agréables, comme utiles et

profitables à nous et h nos diz successeurs, eu les remarcians à nos diz seigneurs

et sans jamais contrevenir toutes et singulières exceptions de déceptions, cavilla-

tions et allégations, tant de droit comme de fait et de coustume à ces lettres

contraires. C'est assavoir du tout et arrièi-es mises, ausquelles et à foutes autres,

comme se desclairées et spécifiées fussent de mot à mot, nous, les diz habitans

et chascun de nous, avons renonciez et renonceons expressément par la foy et

seremens que dessus, et au droit disant général renonciation non valoir se l'es-

pécial ne précède. Et quant à l'observation des cbouses dessus dictes et d'une

chascune d'icelles, nous voulons, nous et chascun de nous seul et pour le fout,

et nos diz hoirs, esfre contraintz comme de chouse adjugée par la court de Mon-
seigneur le duc de Bourgoingne, à la juridiction et contrainte de laquelle court,

quant ad ce, nous et ung chascun de nous avons submis et obligiez, submectons

et obligeons par ces présentes, nous et ung chascun de nous pour le tout, nos

diz hoirs et fous nos diz biens (luelzconques. En fesmoing desquelles chouses et

d'une chascune d'icelles, nous avons requis et obtenu le scel de la dite court

Monseigneur le duc estre mis à ces présentes lettres. Faictes et données en la
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présence de Jehan Joly, clerc, deirieuranl à Dijon, coadjufeur du tabellion fer-

mier de Rouvre pour Monseigneur le duc, présens Thomas Maignon , maieur

d'Ouges, Vuillot , Blandin , du dit Ouges, et Guiot Guillemierde Paigney, tes-

moings ad ce appeliez et requis. Ainsi signé : J. Joly, et sur le reply : Bernard.

Cartulaire de Citeaux, n" 189. Terrier de Corcelles-les-Citeaiix de 146-2, fol. 3, verso.

Arctiives de la Cùle-d'Or, série II. Fonds de l'abbavede Ciieaux.

SAINT-JULIEN

BRETIGNY, CLÉNAY, NORG ES-LE-PONT, OGNY

En 897, le roi Eudes donna ù son fidèle Gislebert un domaine situé in pago Attiwreiisi in

villa, Blmûeni Cortin ac Verona (1), super fluviuin qui dicitur Norgia. Tout porte à croire que

cette localité est la môme que le mansum cum ecclesia in honore sancti Jiiliani consec)-ata,

in pagn Atoarienfie super fluvium ijui dicitur Norgia, lequel fut donné en 1036, par Raynard

de Cliâtilion, à l'abbaye de Saint-Bénigne, et qu'à l'exemple ù'Agulicuiis, qui venait de quitter

son ancien nom pour prendre celui de son patron saint Apollinaire, Blankeni Corlis échangea

le sien pour celui du saint auquel son église était dédiée.

Raynard de Chàtlllon s'étant fait moine à Saint-Bénigne, sa terre échut en 106o à Henri, fils

du duc Robert I''. Au commencement du XIV' siècle, on la trouve en la possession de Jean,

sieur de Courcelies, maréchal de Bourgogne. Elle comprend Clénay, Bretigny, Ogny et Norges-

le-Pont. En 1326, il la laisse à Jeannette, sa fille, mariée à Gibaul de Saint-Verain, sieur de la

Celle, qui la vend en 1331 à Jean, sire de Thil. Des Tbil elle passa vers 1372 aux Granison, qui

la gardèrent jusqu'en lol3, époque à laquelle Bénigne, filled'llélion de Grantson, la porta dans

la maison de Vienne, d'oti elle passa en J5CS, par succession et rachat, à Gaspard de Saulx-

Tavanes, lieutenant général en Bourgogne, mari de Françoise de la Baume-Montrevel, petite-

fille de Bénigne. Les Saulx-Tavanes conservèrent la baronnie de Saint-Julien durant près de

cent cinquante ans, puisque Louis-Armand-Marie de Saulx, marquis de Tavanes, la vendit

en 1714 à Jacques Baillet, premier président honoraire de la Chambre des comptes de

Dijon.

Courtépée, article Saint-Julien, fait connaître que ce village ayant été abandonné à cause

des guerres et de la peste, Guillaume de Grantson, pour engager les habitants à revenir, les

affranchit en 1424, ou mieux en 1427, selon l'inventaire des titres de la baronnie.

Philippe-le-Bon, duc de Bourgogne, confirma en l4oi cette charte, qui s'étendait à toute la

baronnie.

Malheureusement ces deux actes, que les habitants négligèrent de faire insérer au terrier

de 1567, disparurent durant les troubles de la Ligue. Il résulte en effet de notes consignées

(1) Une rue et «ne portion du territoire de Saint-Julien portent encore le nom de Varennes.
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par Peincedé, p;iges 172 du tome Vil et 1185 du lonie XXVIII de son Recueil (1), que dans

une instance commencée en 1601 et terminée vingt-neuf ans plus tard, entre Jean de Saulx,

vicomte de Tavanes, les habitants et les forains du Val Saint-Julien, auxquels ce seigneur

contestait le droit d'aliéner ou de posséder des terres sans sa permission, ces derniers furent

dans l'impossibilité de produire une copie en bonne forme de ces deux documents. De telle

sorte qu'on ne connaît aujourd'hui du premier que ce qu'en rapporte la sentence des Requêtes
du Palais rendue le 22 novembre 1629, et encore seulement en ce qui concernait le point

litigieux du procès (2).

Voici cette analyse :

Il Vu l'extrait du titre d'affranchissement de 142''. fait par Guillaume de

<( Grantson. par lequel il auroit déclaré que son intention n'étoit pas que, par

« le moyen dudit affranchissement, aucun des dits habitans demeuraiis et qui

(( demeurcroient hors du dit Val, puisse succéder, pour lors n'y pour tems à

« venir, à aucuns des dits hommes ou femmes demeurans au dit Val, et qui

(I pour l'avenir y demeurcroient et résideroient, ne à leurs héritages, tant leur

» soient prochains en lignage, si ce n'étoit qu'ils vinsent demeurer au<lit Val

(1 Saint-Julien, pour user de la condition d'icelui; mais succéderoioni et vou-

(1 loit succéder les hoirs plus prochains des demeurans en icelui Val, et au cas

(I qu'il n'y auroit aucuns demeurans et résidans en icelui Val, l'hérilaLie vien-

» droit et demeureroit à ses hoirs et ayant cause, et autres clauses dudit alfran-

« chissement. »

Si maintenant on examine le dénomnremeni fourni en 14S6 par Simon de Grantson, à la

Chambre des comptes de Dijon (3), ainsi que la reconnaissance contradictoire des droits sei-

gneuriaux insérée au commencement du terrier delà baronnie, dressé en 1567 (4), on remar-
que que Guillaume de Grantson se départit seulement, en faveur de ses sujets, du droit de

mainmorte et'de la liberté de tester.et de la faculté de disposer de leurs biens, qui en était la

conséquence. S'il ne mit aucun prix :i son abandon, du moins se réserva-t-il la justice haute,

moyenne et basse, les amendes et épaves, les biens vacants, les banalités de toute sorte, les

tierces, la dime, les corvées à chaque saison, les lods, la vérification des poids et mesures, etc.

Les habitants demeurèrent, comme par le passé, gens de poeté, c'est-à-dire privés du droit

de s'assembler pour leurs affaires, de s'imposer, etc., sans licence du seigneur. La chasse

leur demeura interdite. Ils continuèrent à payer la taille au jour de la Saint-Barthélémy, avec

défense de jeter les vaches hors des étables, tant qu'elle n'était pas payée.

(1) Archives de la Côte-d'Or.

(2) Archives de la Côte-d'Or. Série E. Féodalité. Inventaire des titres de la baronuie de Saiut-Julieii.

(3) Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijou. B 10,577. Féodalité.

(4) Archives de la Cùte-d'Or. Série E. Féodalité. Ce terrier fut dressé k la requête de Gaspard de Saulx-
Tavanes, heutenant géuéral en Bourgogne, et de Françoise de la Baume-Montrevel, sa femme.

m. 57
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PLOMBIÈRES

l'iamlicna^, ([iii faisait [larlie de cet immense domaine de la vallée d'Ouclie donné au

VI" siècle par le roi Contran à l'abbaye de Saint-Bénigne de Dijon, lui fut enlevé au VI1I% et

rendu en 886 par l'empereur Cliarles-le-Gros. En 1101, Hugues II, due de Bourgogne, renonça

aux mauvaises coutumes que son père et lui exigeaient des gens de Plombières, et, soixante-

dix ans plus lard, son petit-fils, Hugues III, reconnut tout le droit que prétendait l'abbaye,

depuis Plombières Jusqu'au cours de Renne sur Dijon. Dès lors, les religieux devinrent

maîtres absolus du village. Mais bien qu'en 1235 ils eussent obtenu du duc Hugues IV la

confirmation du droit qu'ils prétendaient de confisquer, à leur profil, les biens meubles et im-

meubles de ceux de leurs liommesiiui (juittaient le domaine sans leui' aveu, et les meubles

seulement quand cette permission leur était accordée (1), les habitants de Plombières pré-

tendirent, en 1279, n'y être point astreints et voulurent s'y soustraire. Les pourparlers n'abou-

tissant point, ils consentirent à s'en remettre à l'arbitrage de Thibaut, de Dijon, chanoine de

Langres, qui non seulement les débouta sui- tons les points, mais contraignit les trois procu-

reurs de la communauté (commumlas) à confesser le droit de l'abbaye et à se reconnaître ses

hommes taillables, exploitables haut et bas et à volonté (2).

Quoique le nom de mainmorte n'eût jioint été prononcé, les moines, abusant de leur succès,

prétendirent en exercer les droits, et conséquemment disposei'à leur gré des biens de ceux de

leurs sujets décédés, sans hoir's procréés de leur corps (3). Mais, les gens de Plombières

s'y opposèrent si résolument, qu'après de longs débats, aussi bien sur cette question que sur

la pèche dans l'Ouche, les amendes de justice et les tailles, les deux parties s'en remirent;! des

arbitres. Leur sentence, que nous donnons ici, reconnut enfin la franchise des habitants,

mamtint les dispositions de la charte de 1233, tt spécifia, quant aux tailles, qu'elles se conti-

nueraient modérément, à la manière accoutumée.

Celte taille, dont bKiuotité variait au gré des religieux ou de leurs officiers, se levait, chaque

année, en deux termes, à la Sainl-P.arlhélemy et à Carementrant. Dans le principe, le maire

des rrligieux la réparlissait et en poursuivait b' recouvrement (4). Mais dès le commencement

du XIV' siècle, quand sa tenure eut été constituée en fief, cette répartition demeura confiée à

quatre prud'hommes élus par les habitants.

Quinze ans après la transaction de 1427. les gens de Plombières, fatigués d'acquitter des

taxes qui n'avaient d'autres règles que le caprice des religieux ou la cupidité de leurs fer-

miers, essayèrent d'obtenir l'abonnement de la taille. Seulement, au lieu de traiter à l'amiable

avec leurs seigneurs et de profiler des circonstances diverses qui, ii la suite de la guerre des

.\nglais, favorisaient partout les affranchissements, ils oublièrent qu'il s'agissait là d'un droit

précis, reconnu, sur lequel aucun doute n'était possible, et voulurent le contester. Donc

en 1442 , sous prétexte que la taille qui leur était demandée dépassait la somme de

30 livres, quotité ordinaire; que la grêle avait détruit leurs récoltes; que les gens de guerre

(1) V. tomeIT, p. IGT.

(î) Archives Je la Côte-d'Or. Fonds de Saint-Bénigne.

(3) Id.

(4) Id.
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avaient tout emporté, et qu'il leur fallait, avant toute chose, acquitter les aides imposés par

les Etats de Bourgogne, les procureurs élus refusèrent de la répartir sur les autres habitants.

L'abbé les traduisit devantle bailli de Dijon, i|uilui donna gainde cause, et vitsasentence con-

firmée par appel ;\ la Cour des appeaux, au Conseil ducal, et enfin au Parlement de Paris. Celui-

ci, par arrêt du 8 mai s 1455, condamna en outre les habilanlsau paiement intégral du montant

des tailles non perçues, les obligea h en faire la répartition suivant le mode accoutumé, et les

maintint taillables haut et bas, mais à volonté raisonnalile (1). Ce fut un relard de plusieurs

siècles pour l'abonnement auquel on voulait arriver, car, quoique le cerche des feux de 1470

eût classé Plombières parmi les localités abonnées, ce ne fut guère «lu'au XVIP' siècle que. de

commun accord, la taille seigneuriale fut ramenée de 30 à 35 sols, et ne dépassa plus ce

chiffre (2).

DLV

auSi'ntouctî arbitrale entre l'ahliaye de Saint-Bénigne de Dijon et les haltitants de l'Iombiores, ;

sujet de la mainmorte, de l'abandon de la seigneurie, de la pèche dans l'Ouclie, des amendes di

justice, des compositions, de la dime et des tailles.

1427 (13 décembre).

A tous ceiilx qui verront et orront ces présentes lettres, nous Richard de

Chaucey licencié en loys et président en la Chambre du Conseil à Dijon, Lam-

bert de Saulx, clerc, lieutenant en droit civil et canon, gouverneur de la Chan-

cellerie du duchié de Bourgoingne pour les habitans de Plombières, et Jehan

Bousseaul et Nicolas Bastier, clers licenciés en loys pour Messieurs les religieux

abbé et convent du monastère de Saint-Bénigne de Dijon en nom et à cause de

leur église et monastère. Savoir faisons que sur le procès mehuz entre les diz

religieux abbé et convent d'une part, et lesdils habitans de Plombières subgez e(

justiciables des dits religieux d'autre part, par voye de compromis, des querelles

et questions dont cy après sera faicte mencion ; et duquel débat et procèz nous

aïons esté chargiez tous ensemble comme arbitres, arbitrateurs et amiables com-

positeurs pour icelles querelles et questions décider et déterminer par notre

sentence arbitral sommairement et de plain, comme il est contenu ou compro-

mis sur ce fait et passé par les dictes parties et lequel est et sera inséré eu ces

présentes.

(1) Archires de la Côte-d'Or. Fonds de Saint-Bénigne.

(i) \d.
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Et estoil la première querelle et question du servaige de la mainmorte et l'ur-

mariaige duquel les dilz habilans se pleiguoyenf et disoyent que les dits religieux

abbé et couvant les voulojent chargier : lesdis religieux disans que dudit servaige

ne les vouloyent de riens chargier.

L'autre question estoit sur ce que les dits religieux disoient et mainlenoieuf

que toutes foiz que aucuns des habitaus dudit lieu de Plombières se déparloit

dudit lieu de Plombières, sans licence et congié desdilz religieux, tous ses biens,

meubles et héritaiges situés ou finaige et territoire de Plombières estoient acquis

et commis ausdils religieux et ce il demandoit licence ou congié de soy en aler

il en povoil pourter ses biens meubles, mez les héritaiges demeuroient ausdiz reli-

gieux acquis et commis pour raison dudit déparlement et de ce disoient avoir

tiltres, sentences et ortlonnances souffisaus pour a\oir le droit dessus dit sur les

diz habitans de Plombières et aussy en avoient joy et usé touteffois que les cas y

estoient advenus audit Plombières et en autres lieux et terres de la dicte église

et monastère de Saint-Hénigne notoirement et sans aucuns trouble on empes-

cliement.

A quoy disoient lesdiz habitans et maintenoient le contraire, et que ilz s'en

povoient aler de la dicte terre et justice de Plombières frainchement et empour-

ter leurs biens meubles et soy départir pour aler demeurer autre part, et leur

dévoient demeurer leurs héritaiges qu'ilz avoient audit lieu de Plombières sans ce

que les dis religieux y puissent aucune commise ou acquisicion et que en sy en

avoient joy et usé le temps passé paisiblement.

L'autre question sy estoit du fait de la rivière d'Osche en laquelle lesdiz habi-

lans de Plombières disoient et maintenoient qu'ilz avoient accouslumé de droit

de y peschier en tant que le finaige de Plombières se comporte au panier, au

benalon et à la main, par espécial pour femmes grosses et malaides oudit lieu

ou pour leurs autres nécessitez sans en riens vendre et que l'on leur avoit empes-

chié ladicte pesche dès le temps de Monseigneur l'abbé Alixandre (1) jaidiz abbé

de Saint-Bénigne sans cause et contre raison jasoil ce que ilz en eussent joy et

usé par avant paisiblement par temps souffisant à aquérir le droit dessus dit.

Lesdis religieux abbé et couvent de Saint-Bénigne disans le contraire que la-

dite rivière estoit leur, en leur justice et signorie et estoit rivière baiinale d'en-

ciennelé et n'esloit licite audiz habitans de y peschier sans licence des diz reli-

gieux sur poyenne (2) de l'amande de soixante cinq soubs, et que ainsy l'avoient

;i) Alexandre fie Montagu.

['i) Feiue.
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tenue el comme bauiial sur et contre les diz habilaiis tout le temps passé sans

contradicion quelconques el n'avoient les diz habilaus droit, usance ne posses-

sion au contraire qui leur doit valoir ou proflllier aucunement.

L'autre question sy estoit des amandes que lesdiz liabitans disnient que lesdiz

religieux vouloient lever excessivement sur eulx et plus qu'ilz ne dévoient, à quoy

les diz religieux disoient qu'ilz ne levoient que les amandes accoustumées et

comme l'on fesoit d'encienneté es autres justices et juridicions voisines.

L'autre question esloit des dismes que lesdiz habilans disoient que l'on leur

l'aisoit payer en autre forme que l'on n'avoient accoustumé ; dont lesdiz reli-

fïieux disoient qu'il n'estoit riens, mez ne les païoient pas les diz habitans ainsy

que tenus y estoient et selon droit et selon la coustume el usance ancienne.

Et l'autre question estoit de certainnes compositions que l'on leur avoit faicle

de certainnes sommes d'argent, soubz umbre de certains excès que le procureur

desdiz religieux lou disoil qu'ilz avaient commis contre lesdiz religieux long-

temps a; disans qu'ilz n'estoient lenuz de les payer, car sans cause elles avoient

esté faictes par force de prison el contre raison. Lesdis religieux disans au con-

traire, que au regart des dismes l'on les demandoit ausdiz habilans ainsy et par

la forme et manière qu'ilz les ont accoustumé de païer et dont les diz habitans

n'avoient cause de soy en plaindre ou douloir el quant est des compositions par

eulx faictes, elles estoient raisonnables et par plusieurs excès el deliz par les diz

habitans commis et perpétrés contre lesdiz religieux qui sont leurs seigneurs lem-

porelx ou grant comptent et mesprisement d'eulx, et jà piessa du temps de feu

bonne mémoire, Monseigneur l'abbé Alixandre, en faisent congrégacion et mono,

pôle illicite contre les diz religieux pour vouloir batre el injurier de fait aucuns

des diz religieux à assemblée par eulx faicle, en disant plusieurs injures el ville-

nies desdiz religieux en leur grand dommaige, injure, intérest elpiéjudice et que

de ce ilz avoient accordé et composé, saichaus qu'ils avoient grandement mes-

prins el en estoient obligiez par belles lettres sans l'orce de prison ou autre

oppression quelconques.

Sur lesquels débaz et questions les dictes parties ont tant procédé que elles ont

esté par nous les ditz arbities appointies en fais contraires et en enqueste el a

esté faicle lilisconleslacion et cnl esté plusieurs tesmoings examinés d'une part

et d'autre, pour avoir et enquérir la vérité el ont esté les dictez enquestes publiez

et bailliez contre dictes et salvations et sur icelles a este faicle enqueste et aussy

ont esté pioduil par les dictes parties et par espécial par les dits religieux plu-

sieurs lettres, liltres et autres enseignemenis pour prouver leur inlencion.
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Et finahlpment h esié assigne- jour ù uii- droit et après les dictes pnrfies ont

concluz et renoncié en cause et a esté par nous lesdiz arbitres plusieurs fois

assigné ausdictes pailies à oïr droit, lequel leur requis à eulx estre dit à grant

instance. Et pour ce ven et considéré, eue meure et grande délibération sur les

débats, querelles et questions dessus dictes qui esfoient et sont lesdictes parties,

iceulx procèz veuz et diligeninent visités et tout ce dont icelles parties se sont

voulu aidier. Nous lesdiz arbitres tous d'un accord et commun consentement

pour céder et apaisier les dis débas, querelles et questions et iceulx décider et

terminer. Comparissans : .leoffroy Cartelaiche, Vienot Richardot, Perrenol

Quequonin, Huguenin Berbier, Huguenin Boissière, Jehan Bourgeney, Villeraot

Braichot, Thevenin Labroiagne, Jehan Girart, Vasselin Barbier, Prevol Queussot,

Jehan Ternant, Denisot Gautherin, Constant Boissière, Jehan Qualandrie, Lau-

rent Rémi, Laurent Saveignien. Laurent Longin et Henry Ternant, tant pour

eulx et en leurs noms comme pour les habitans de ladicle ville de Plombières,

et comme leurs procureurs et par vertu de la procuration cy après escripte et

insérée, d'une part; et messire Jehan Parisot, prebtre, procureur desdiz reli-

gieux, abbé et convent de Saint-Bénigne comme appert par la procuration

d'iceulx religieux cy dessoubz insérée; au jour dict par devant nous en la ville

de Dijon en l'ostel dudil niaistre Jehan Bousseaul, l'un des diz arbitres, le samedi

après la Conception iNostre-Dame XllI" jour de décembre l'an mil IIII' XXVII,

oti nous avons assigné ausdictes parties pour oïr droit, disons et prononçons par

uostre sentence arbitral par la forme et manière que s'ensuit :

Premièrement : en cas du servaige de la mainmorte et de fuer mariaige dont

les dis habitans de Plombières disoient que les diz religieux les vouloient char-

gier pour que iceulx .-eligieux par leurs escriptures qu'ilz ont baillés en ceste

cause ont dit et confessé que ils ne veulent et entendent de riens chargier lesdiz

habitans de Plombières dudit servaige de mainmorte ne de fuer mariage : Nous

lesdiz arbitres, disons et prononçons que les diz habitans n'en sont ou démour-

ront aucunement chargiez dudit servaige. mais en demeurront frans et quictes

entièrement
;

2° Et en tant qu'il toiche le cas du département dont dessus est faicte mencion;

disons et prononçons par nostre sentence, les diz religieux ou non et à cause de

leur dicte église et monastère, avoir droit et faculté que se aucun ou aucuns

desdiz habitans dudit lieu de Plombières s'en aloit autre part en autre signorie

demeurer et se départoitou départoient d'icellui lieu, sans avoir congié ou licence

des diz religieux, tous leurs biens meubles et héritaiges de cellui ou de ceulx qui

.<S6'
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ainsy se déparfironl, seroienl et demeurroient, seront et demeurrout acquis et

commis ausdiz religieux entièrement. El se aucun ou aucuns desdiz habitans du-
dit lieu de Plombières, s'en aloient de la licence et congié des diz religieux, les

biens meubles demeurront h cellui ou à ceulx qui aiusy se départiroient de la

licence d'iceulx religieux; mais néanlmoins ou cas dessus dit, les bérilaiges qu'ilz

auroient audit lieu, finaige et territoire de Plombières demeurront ausdiz reli-

gieux et leur seroient et seront acquis entièrement et fout selon la forme et

teneur de certaine sentence et ordonnance autrefois donnée en cas semblable,

par feu noble mémoire le duc Hugues, duc de Bourgoingne, qui cy après est

escriple et insérée et de laquelle la teneur s'ensuit :

Nos Hugo dux Burgimdie tiohim facimus preaentibus et futiiris etc. (1).

3° Et en oultre sur l'autre question la pescbe de ladicle rivière d'Oscbe, disons et

prononçons nous les diz arbitres que les diz habitans de Plombières pescheront

et pourront peschier en icelle rivière par le finaige diidit lieu de Plombières, et

non plus avant, c'est assavoir : au penier, au benaton et à la main tant seule-

ment et quant ilz en auront nécessité pour gens malades, femines grosses ou au-

trement pour leur nécessité, sans en riens vendre audit lieu d..' Plombières ne

autre part, et ne pourront peschier à aucuns filliers, engins ou instrument quel-
conques pour prenre poissons en ladicte rivière, et ce sur penne de soixante et

cinq solz tournoiz à appliquer ausdiz religieux comme seigneurs de ladite ii\ièie

et justice dudit Plombières, touteffois qu'ilz feront le contraire.

4° Item en tant qu'illouche les amandes de lajustice desdiz religieux dudit lieu

et finaige dudit Plombières, icelles amandes seront levées sur lesdiz habitans

selon la commune usance gardée et observée en tielx cas ou bailliaige de Dijon;

et ainsi le disons et prononçons nous lesdiz arbitres.

5° Et en tantqu'il louche laquestion des dismes desvinsdudit finaige de Plom-

bières, dcuz aus diz religieux, disons et prononçons, nous lesdiz arbitres, que les

diz liabilans les paieront ausdiz leligieux, ung chascun an, ainsi, et par la forme

et manière qu'ilz les ont accoustumez de paier, sans y faire fraude ou aucune dé-

ception, et feront, lesdiz habitans, exhibicion et ostanssion des vins qu'ilz recuil-

leronl aus diz religieux, ou à leur commis, pour savoir quelle quantité ilz en

auiont lecuilli et pour estre payé du disme en la manière accoustumée; et aussi

se mestier est et requis en sont, en jureront lesdiz habitans, sans ce que l'on leur

face aucune autre serche, force ou oppression.

(I) Voir la teneur de cette charte, tome II, n cccxxivi, pa^e 167.
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G" El ail surplus des amandes elcoinpusilious quedemaudoieul l(;sdiz ieli;^ieux

ausdiz habilans, il deinoiirra à décider, du consentement desdietes parties, par

nous lesdiz aihiires, touleffois qu'il nous sembleia expédiant et que lesdictes

parties nous en requerront.

7" Et quant aux tailles dont les haijitans se plaingnoient, l'on les fera ausdiz

habilans en la manière accoustumée modereenient.

Et laquelle sentence et ordonnance, nous lesdits arbitres, lesdictes parties pré-

sentes ou leur procureur pour elles, nous voulons et ordonnons estre gardée et

observée, ainsi et par la forme et manière que dessus est escripte, et sur la

poyne contenue oudit compromis au legart d'uni chascum chappitre et article

contenu en ladicte sentence et ordonnance, et avons les despans faiz d'uni cousté

et d'autre compensés et pour cause. Et se aucune obscurlé avoit en cesle pré-

sente sentence ou en aucuns chappilres ou articles de ceste prononciacion, elle

demourra à l'ordonnance de nous les diz arbitres, du consentement des dictes

parties, ou des trois ou deux d'iceulx, pourveu qu'il y ait toujours ung de chas-

cum cousté. Présans à ladicte sentence et ordonnance, Messire Guillaume Charle,

prebtre, curé de Maigney, André Roigier, Jehan Lemair, Huguenin Félix et

plusieurs autres.

S'ensuit la teneur dudit compromis : A tous ceulxetc.

En tesmoings de ce, nous arbitres dessus diz avons requis et obtenu le scel de

la Cour de notre dict seigneur le duc, estre mis à ces présentes lettres avec les

saings manuelz Guiot Bisot, et Odot le Bediet coadjuteur du tabellionnage de

Dijon, plus, les tesmoings dessus nommez à ce requis, l'an et jour dessus diz.

Signé : G. Bizot et 0. Le Bediet.
'O'

Original en parchemin. Archives de la Côte-d'Or. Série H. Fonds de l'abbaye de Saint-Bé-

nigne de Dijon. Terre de Plombières.
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MISSERY ET SAISEREY

Missery et Saiserey, son hameau, furent donnés en 721 par le comte Waré h l'abbaye de

Saint-Andoche u'Autun. Elle les perdit vraisemblablement dans les troubles du X" siècle,

puisqu'en 1209 les comtes de Nevers en faisaient hommage aux évêques d'Autun. Au
XIV' siècle, la seigneurie du château de Missery était divisée en trois parties : l'une était

tenue en franc-alleu, l'autre relevait du duc, et la troisième de la baronnie de Mont-Saint-

Jean . Guillaume de la Tournelle, Dreux de Mello, les Chasans, la possèdent en tout ou en partie

au XIV" siècle
;
puis viennent les Cusance de Beauvoir, les Luthes, les de Vaulx, les d'Igny,

les La Trémouille, les Rabutin, les Mairet de Mauvilly, les Loges, les Clugny, puis les Mâlain,

qui reconstituent le fief entier, le cèdent en 1580 aux La Plume. Odette Catherine, leur héri-

tière, le porte aux Bernard, et enfin en 1752, Suremain de Flammerans, conseiller au parle-

ment, l'acquiert et le laisse à ses descendants.

Il résulte d'une enquête ordonnée en 1460 par la Chambre des comptes de Dijon, sur la va-

1 eur de la seigneurie de Missery affectée par .Facqueline d'Amboise, veuve de J. de La

Trémouille, pour la dotation de l'hôpital de Dracy-Saint-Loup, que les habitants, interrogés

par le commissaire de la Chambre sur leur condition, répondirent que depuis vingt-deux ans

(1438) ils avaient été affranchis de la mainmorte sans distinction de seigneurie, moyennant

une taille annuelle de 100 fr., payable au jour de la Saini-Barthélemy, laquelle se répartis-

sait en présence de deux délégués du seigneur par deux « esleus par lesdils hommes, » et le

rôle dressé mis en recouvrement par le soin des seigneurs, lesquels s'en partageaient le

montant par tiers: que de plus ils payaient, au terme de la Saint-Remi, la somme de 20 sols

de franchise sur les héritages.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. B 451.

TROUHAUT (1)

Trvandum (1119) appartenait dès cette époque au prieuré de Saint-Eutrope, qui y avait été

fondé et qui était soumis à l'obédience Je l'abbé de Cluny. Aux prieurs réguliers succédèrent,

dans le courant du XVI" siècle, des prieurs coramendataires qui demeurèrent seigneurs du

village jusqu'à la Révolution.

En 1440, c'est-à-dire cinq ans après la paix d'Arras, qui avait mis fin à la guerre de Cent

Ans, les habitants, que leur condition demainniortables empêchait de se relever de leurs pertes

aussi facilement que leurs voisins de la châtellenie ducale de Lantenay ou de la terre de Saint-

Seine, libres depuis 1323, représentèrent au prieur Guy de la Tournelle, que s'il ne consentait

pas à les émanciper, le restant de la population (elle était réduite au dixième) abandonnerait

(1) Cn hasard heureux nous ayant fait retrouver la charte de ce village qui avait été distraite du fond

auquel elle appartenait, nous reproduisons ici en la complétant la notice historique insérée pour y sufipléer

page 552 du 2" volume.

m. 5«
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le lieu ou s'avouerait bourgeois du duc. L'opinion paraissail si unanime que le prieur s'em-

pressa d'y adhérer. Mais comme le consentemenfdu supérieur était nécessaire, le prieur et le

procureur des habitants se rendirent à Cluny et ensuite au château de Lourdon, où l'acte (ut

rédigé ainsi qu'il suit.

DLVl

Charte d'alTranchissement accordéo aux habitants de Trouliaut, par le prieur du lieu

1440 (20 avril).

In noiiiine Doruini. Amen. Per hoc presens publicum instrumentum cunclis

pateat evidenter, quod anno Domini millesimo quadringintesimo quadragesiitio

et die inercurii post Dominicara qua in sancta dei Ecclesia cantalum fuit Jubilate,

vicesima mensis aprilis, in nostrorum notariorum publicorum lestiiimque inCra-

scriptorum presentia, Guillelnius Marie liabilator ville Divionis oriuiidu.s deTraii-

haudo Lingonensis diocesis, tam nomine sun quam procuratorio nomine Vienoti

Magnien, Johaunis Simon, Nicolai Henry, Hugouis Popart, Veliiii Gauthier, Hugo-

nis Gauthier, Vienoti Thiebault. Johannis Gaulthier, Odoli Robereaul, Stephani

Borthieret Guillelmi Borthier.dedicto loco deTrouhault et aliorum hominuraet

personarum habitancium de Trouhaudo, cujus procuratorii ténor subscribitur

et nomiuibus aliorum seciim adhereutium et adherere volenlium, dixit et pro-

posuit dicitque et proponit religioso vero Guidoni de La Tournelle, priori et

prioi'atus predicti loci de Trouhault ordinis Cluniacensis Lingonensis diocesis :

quod cum ipsi homines dicti loci et teriitorii de Trouhault, siiit et haclenus fue-

fiut homines taillabiles ad voluntatem , manus mortue et servilis conditioiiis

dicti prioris ad causam dicti prioratus. Que quidem laillia etmanus mortua

annis communibus et temporibus totius prosperitatis valere non potuit de

quinquaginta libris ad se.vaginta libras turoneuses. Quod que fuit a XXV annis

et circa ipse dominus prior fuit prior dicti prioratus, dicte taillia et manus mor-

tua , annis communibus non sibi valuerunt uec valere potuerunt de viginti

libris ad XXX' libras luronenses, tara propter guerrariim turbines quam mor-

lalitates et faminam seu slerilitatem fructuuin et alla ; est populus dicti loci

adeo diminutus prout in céleris locis circumvicinis quod fere non remansit di>-

cima pars hominum. Illi vero qui remauseruat et sunl adhuc in loeo prediclo

de Trouhault, propter servilem couditiouem predictam
,
quidam se advoaie
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volunt proiil et jam quidam ex ipsis feceriinl hurgenses domiiii ilucis Burgun-

die, alii relinquentes, locum volunt periitus prout et <juemadmodiim ipse

dominus prior est débite de promissis informatus, et sic dictus locus de Trou-

hault remanebit sine hominibus et terra inanis et vacua. Supplicans humilifer

dictus Guillelmus tara nomine suo quam aliorum hominum dicii loci dicto

priori, quatenus velit ipsos homioes supplicantes et alios oriundos et orituros

seu natos et nascituros in dicto loco inbabitantes, et exislentes ac extra dictum

locum inhabitantes et existentes, thanumittere et liberlati seu ingenuilali redu-

cere prout et quemadmodum sunt de jure liberi et ingenui homines. Et in

recompensationem dicte manumissionis et ingenuitatis seu libertatis, dicti ho-

mines pro se et suis liberis et aliis hominibus dicti loci jam natis et nascituris et

in dicto loco et extra locum exeuntibus, anno quolibet pro se et suis et eorum

quilibet iusolidum solvent et reddent reverendo in Christo palri et domino,

domino abbati Cluniacensi et dicto priori et eorum successoribus, sexaginta

decem libras turonenses annni et perpetui redditus : videlicet quadraginta duas

libras et decem solidos turonenses prefato domino Cluniacensi apud prioratum

de Trouhault sumptibus dictorum habitantium dieSanctl Remigii proxime futui'i

in solutionem XLII libras et decem solidos turonenses annue pensionis ipsi do-

mino Cluniacensi et successoribus suis annis singulis super dicto prioratu et

prioribus dicti prioratus débitas, absque tamen aliquali innovalione priorum

literarum dicte pensionis et viginti septem libras cum dimidia turonenses dicte

priori et suis successoribus prima die maii inde sequenli, et sic singulis anuis

futuris terminis consimilibus.

Item, est verum quod dicti homines de majori parte terrarum et hereditagio-

rum sucrum non debent decimam dicto domino priori, nisi decimam tertiam

partem et de alia parte terrarum et hereditagiorum suorum que est bene mo-

dica pars, septimam partem. Dicti homines solvent de omnibus terris et heredi-

lagiis suis pro décima decimam partem fructuum in eisdem teriis et heredita-

giis provenientibus et excressenlibus.

Item, est etiam verum quod dicti homines de premiliis agniculorum et lana-

rum seu tonsiarum lane non debent nec solvere consueveruut nisi pro libito

voluntatum quod vulgariter dicitur en conscience, deinceps de predictis primitiis

agniculorum seu tonsiarum solvent pro se et suis successoribus decimam partem

dicto priori et suis successoribus.

Item, etiam verum est quod grangia dicti prioris in qua solebant reponi de-

cime dicIi prioratus est funditus destructa que non reficietur pro ducenlis libris
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liiioiiensilnis. Dicti homines dictam grangiam reficient melioremauteque bonam

q'iam unqiiam fuit, et hoc inlVa très annos a data presentium computandos. Et

sub pena centum lihraruiii tiiroiieiisiuin applicandariim dicto doiiiinu Clunia-

ceosi et lapsis dictis tribus annis prn ([uolibet anno quo restabunt ad faciendum

et proficiendum dictam grangiam meliorem aut eque bonani prout fuit, etiam sub

pena decem librarum turonensium applicandarum dicto priori et suis successo-

ribus loco interesse dicti prioris et suorum successorum.

Item, Suivent et reddent dicto priori una vice sexaginta oves lana vestitas et

agniculos portantes lanas bonas et sufficientes.

Qui quidem prior requeste predicle respondit se bene scire quod propter

guerras etalios casus prediotos redditus dicti prioratus sunt adeo diminuti quod

ix ipse potest de eisdem vivere uec onera dicto prioratui incumbentia débite ut

tenetur supportare quodqiie materia predicta fuit jain alias sepe et pluries exa-

minata, que si compléta exstitisset utilitas per maxima dicti prioratus fuisset, ut

expirentia que est rerum magistra sibi edocuit et proplerea habita matura de-

liberatione plurimorum notabilium personarum fide dignaruni religiosarum et

secularinm facultates et onera dicto prioratui incumbentia habeutium et cognos-

centium, de consilio ipsorum et plurimorum aliorum fide dignorum dictos ho-

mines, videlicet dictum Guillelmum Marie et aliosin dicto procuratorio descriplos

et quoscunique alios dicti loci oriundos et jam natos et nascituros in dicto loco

et extra dictum locum existentes pro se et sticcessoribus suis et quibuscumque

aliis dicii loci jam natis et in perpetuum nascituris manumisit et manurnittit

ingenuos ac liberos facit et instituit eosdem et quemlibet ipsorum libertalem et

ingenuilatem dando que ab initio omnes homines nanciscebuntur , aiendo ipsos

esse liboros percufiendo virga alba super caput dicti Guillelmi Marie, retento

famen beneplacito et consensu dicti domini abbatis Cluniacensis.

Quibus sic actis dictus Guillelmus tam nomine suo quam procuratorio Domine

homines dicti loci deTrouhault in dicio prioratu descriplorum et aliorum quorum-

cumque in dicto loco et extra dictum locum existentium uti et gaudere volentes li-

berfate et ingenuitale predictis, confitetur debere et solvere teneri annis singulis

predicto domino Cluniacensi et diclopriori et eorura successoribus predictas LXX
libras turonenses annui et perpetui reditus seu annue et perpétue pensionis sol-

vendos per dictos homines et eorum successores cl habitantes dicti loci de Trou-

hault et per eorum qiemlibet insolidum annis singulis, videlicet quadraginta

duas libras et decem solidos turonenses dicIo domino Cluniacensi die Sancli

Remigii proxirae futuri pro dicto priore apud Trouhault et ipsorum hominum
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propriis missionibus et expeiisis et iu solutiunem XLII libras X solidoriim luro-

nensium per dictum priorem super suo prioratu annis singulis dicto domino (^lu-

niacensi debitis et absque itinovatione literarum dicti doraini Cluniacensis de aunua

pensioneXLII librarum X solidorumturonensiumperdictumpriorem singulis an-

nis debitarum super predictosuo prioratu. Et dicto priori viginti seplem libras et

decem solidos turonenses prima die maii anni proximi futuri currentis millesimi

CCCC"' quadragesinai primi in dicto prioratu et sic singulis annis terminis consi-

niilibusetsubpenatriumsolidorum parisiensium proqualibet die (|ua cessaverint

dicti homines in solutione premissorum sexaginta decem librarum turonensium

per dicfos homines committendo et diclis dominis abbati et priori et alioeorum

quatenus quemlibet tangit applicando , solventque et reddent dicti homines et

habitantes dicti lociet eorum in rem successores et excoli facientes in territorio

predicto de Trouhault de omnibus terris et hereditagiis infrucluatis deciniam

parlera fructuum in terris et hereditagiis provenientibus et excressentibus dicto

priori et suis successoribus.

Item, solvent et reddent dicti homines et habitantes dicti loci de premitiis agni-

culorum et lanarum et mutonum et ovium decimam partem dicto priori et suis

successoribus.

Item, de uovo reffîcient dictam grangiam eque bonam aut meliorem iufra Ires

annos a data preseutium computanles sub pena centum librarum turonensium

applicandarum dicto domino Cluniacensi quibus annis tribus durantibus tene-

buntur ministrare grangiam dicto priori. Et lapsis predictis tribus annis pro

quolibet alio anno que restabunt ad faciendum dictam grangiam, solvent dicto

priori aut ejus successori seu successoribus locosui interesse decem libras turo-

nenses. Et poterunl capere ligna in nemoribus dicti prioralus ad faciendam dic-

tam grangiam de licentia dicti prioris. Quas penas solvere tenebuntur dicto

domino Cluniacensi et priori et successoribus ipsorum et cuilibet eorum (juate-

nus quemlibet ipsorum domini abbalis et priorurn tanget absque aliquali alia

declaratione.

Item Suivent et reddent dicti homines et habitantes semel dicto priori sexa-

ginta oves bonas et suflicientes agniculos et lanas portantes.

Promictentes dicte partes et earum quelibet quatenus quemlibet tangit ettan-

gere potest in futurum coram nobis notariis publicis et testibus infrascriptis

videlicet diclus dominus Guide prior in voto sue religionis ponendo manus ad

pectussuum pro se et successoribus in dicto prioratu premissis omnibus et sin-

gulis quatenus ipsum priorem tangit, laudari, approbari et ratifficari facerepre-
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dlclo domino Cluniacensi. Et dictus (iuillelmus, tara suc quam procuratorio

nomine hominiim et habitantium et aliorum predictorum, uti et gaiidere volen-

tium niamimissionibus et ingenuitatibiis predictis et quatinus ipsos tangit laii-

dari , appiobari et ratificari facere a prcdiclis homiuibus infra feslum beati Jo-

hamiis Baptiste proxinie futuriim et ratificationem signo notarii publici signalam

et sigillo authentico sigillatam apportare prefato domino Cluniacensi , ipsorum

hominiim propriis missionibus et expensis apiid Cluniacum et sub pena vi-

ginti librarum turonensium dicto domino Cluniacensi applicandarum et predic-

tum Guillclmum commictendum.

Proniisci'unt insuper dicte partes qualenus quanlibet tangit et sub vinculis

juramentorum super sancta Dei evangelia prestitorum videlicet dictus dominus

Guido piior pro se et suis successoribus in dicto prioratu sub obligations bono-

rum temporalium sui prioralus et dictus Guillelmus nominibus quibus prece-

dit sub obligatione omnium universorum et singulorum bonorum suorum presen-

lium et futuroruni, contra prcmissaaut aliqua prcmissarum non venire nec venire

\oluii(iluis in aliquoconsentire, sed omnia et singula premissa, rata, grala etsta-

bilia habere tenere et inviolabiliter observare. Supponenfes autem se dicte par-

tes et earum quclibet quatinus quanlibet tangit nominibus quibus supra ac om-

nia et singula bona sua mobilia et immobilia presentia et fulura quecumque ac

suos in rem predictam successores et causam ab ipsis habentes que ad observa-

tiani omnium et singulorum prcmissorumjurisdictioiii, cohercioui, compulsioni,

\igori et curiarum domini nostriPape, camere aposlolice,castellefi regii Parisiis,

parvi sigilli regii Montispessulani et omnium aliarum curiarum domini noslri

Francorum régis et domini ducis Burgundie, necnon curiarum conservatorium

privilegium ordinis Cluniacensis et omnium aliarum curiarum lam ecclesias-

ticarum quam sccularium per quas et earum quanlibet communiter et divisim

voluerunt et expresse consenserunt se et suos posse cogi et compelli insolidura,

ita quod executio uiiius curie exocutionem alterius minime valeat impedire

vel retardare, constilutione illasacro approbante concilio et quavis alia non ob-

stante. Renuncianles insuper dicte partes et earum quelibet quatinus quanli-

bet tangit et sub vinculis juramentorum prestitorum omnium exceptioni doli

,

mali, metus et in faclum actioni, non ita actorum plus vel minus dictum quam

scriplum vel econtra, exceptioni divi Adriani cedendarum et dividendarum actio-

num presenti utroque et de duobus reis, beneficio senatuscousulti ve/lci/ani,

restitution! in integrum dotis ypolhece et omnium aliarum exceptionum juris et

facli per quas hujusmodi litere sive prcsens publicum instrumentum infringi
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possent; juri etiain dicenti generalem renuncationein non valeio nisi precesseril

specialis. Voluntque dicle partes quod hujusmodi litere reficientur semel aut

plures fortiori modo quo (ieri poterit ad dictamen et consilium sapientium sub-

sfanlia tamen facti non immutata. De quilnis omnibus et singulis premissis dicle

partes et earuni quelibet petierunt a uobis nolariis subscriptis iinum vel pliira

publica instrumenta. Volueruntque dicte partes quod iu robur et testimonium

preraissorum sigilla dicti doraini Ciuuiacensis et predicti prioris de Troubault

presenti apponeutur instrumento.

Acta fuerunt hec et data in castre de Lurduno diocesis Matisconensis anno Do-

mini millesimo CCCC™° qiiadragesimo et die vicesima meusis aprilis predictis.

Presenlibus venerabilibus et religiosis viris doininis Guillelmo Porre priore

prioratus Perreciati ordinis Sancti Beuedicti, Eduensis, Vincencio de Campis

priore de Macula, Viennensis, Géorgie de Fais priore de Salio, Adam Tegularii

de Talvoris, Lugdunensis diocesis, ordinis Cluniacensis, honorabilibusque viris

magistris Guichardo Brosse, licenciato in legibus, niagistro Johaune de Père ju-

ris perito et Stephano Murillot Saucti Sequaui, Lingonensis diocesis, testibus ad

premissa vocatis specialiter et rogatis. Teuor vero pro:uratorii de quo supia lit

mencio sequitur et est lalis, etc.

Copie informe du XVP siècle. Archives de la Cûte-d'Or. Série H. Fonds du prieuré de

Troutiaut.

VAUX DE LUGNY

VALOUX, VERMOIRON ET LA CHAPELLE

(YONNE)

On le désignait, dans les titres du XIV= siècle, sous le nom de Val-d'Oillenay ou d'Oligny.

Il avait alors des seigneurs du nom qui comptent parmi les bienfaiteurs de l'abhaye de Mar-

cillv. Le fief échut, "vers 1333, aux Digoine, sous lesquels possédèrent les de Vaux et les

d'Ànglure, qui, dès les premières années du XV" siècle, firent place aux .Faucourt, seigneurs

de Vdlarnoiix, de Marans, sis dans le même bailliage. Vaux de Lugny resta leur patrimoine

jusqu'en 1773, époque à laquelle Jacques-Anne, le dernier du nom, le vendit à Germain de

Montmien, qui le revendit trois ans après au comte de Grillon.
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La paroisse doit ses franchises h Guy de J;iucuui't, écuyer, seigneur de Villarrioux et de

Marans. Ce seigneur, accédant à la requête présentée par ses hommes, et considérani qu'à

son refus ils pourraient, usant du désaveu, déguerpir et délaisser sa terre; « que, de plus,

toutes créatures naissaient franches; que ces servitudes s'étaient introduites contre ce droit,

comme par prinses et caplivalions en bataille et autrement, » et que le plus fort subjuguait le

plus faible ; voulant enfin récompenser ses sujets de l'aide et du secours qu'ils lui avaient ap-

portés dans ses nécessités et besognes, il les affranchit, manumit, par une charte du 16 fé-

vrier 1454-5, les osta eux et leur postérité des tailles, mainmortes, corvées qui pesaient sur

eux, et leur octroya pure liberté et franchise, mais sous les conditions suivantes :

Une prestation de 15 sols par feu payable, chaque année, le jour de la Saint-Remi, ensemble

une geline de franchise et bourgeoisie, et le maintien des anciennes charges affectées sur les

héritages de la terre de justice, lods, retenue et remuage. Les habitants eurent la faculté de

disposer librement de leurs biens. Le seigneur promit sur l'Evangile l'entière observation de

sa charte, et donna quittance aux habitants de la somme de dOO livres, payée par forme d'in-

demnité.

Celte charte, soumise à l'approbation du duc Philippe-le-Bon, fut confirmée par lettres-

patentes données à Bruges, le 31 mars de la même année.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Affaires des communes. B
114-80.

GHASSAGNE

Cassaneas (886, carlulaire de Saint-Seine), était au XIII' siècle une terre relevant de Cha-

gny. Elle appartenait en 1252 en partie aux héritiers d'ArnouI de Corabeuf, qui la vendirent

à Cuill aume, dit Desiée, chevalier, auquel Thierry de Montbéliard et Jeanne d'Antigny, sa

femme, accordèrent en 127S, du consentement du duc Robert, la justice et la seigneurie.

Deux ans après, ils confirmèrent et niainlinrent, par la charte qui suit, les habitants de Chas-

sagne en possession de franchises et de libertés semblables à celles des gens de Chagny.

De Guillaume Desrée, la seigneurie passa aux Lée, puis aux Crux (1375), qui la transmi-

rent aux Damas (1385), aux Clairvaux (1430), aux Pitois et aux d'Oiselet, qui la partagèrent

(1444-1479). Elle échut ensuite aux Ferrières, aux La Routière (1577), qui reconstruisirent

le fief qui en 1709 passa dans la famille de Clormont-Monloison , laquelle en fut dépossédée

par la Révolution.
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DLVII

C.unfirniation par Philippe de Hochborir, comte de Neueliàte! et seigneur de ("liagny : 1" de la

eharte de Jeanne d'Antigny, dame de Chagny, et de Thierry de Monlbéliard, son mari, qui

étendent aux habitants de Chassagne les franchises et libertés de ceux di' Cliagny et les autori-

sent à élire un messier; 2° de la promesse faite par les habitants de Chassagne de se maintenir

et garder dans cette franchise.

1490 (13 décembre), 1277 (juin et juillet).

A tous ceulx qui ces présentes lectres verront et orront, nous Phelippe, mar-

(liiis de Hochberg, conte de Nenfchasfel, seigneur de Seurre, Saint-Georges, et

(Ihaigiiy, scavoir faisons à tons, comme il soit ainsi que ou mois de juillet l'an

mil deus cens soixante et dix sept, feue dame Jehanne, lors dame d'Antigny et de

Cliaigny. de l'auctorité et consentement de feu Messire Thierry de Montbolyart

jaidis sou mary. voulsist, consentit et accorda que les hommes de Chassaignes

eussent libériez et franchises en la ville dudit Chaigny en toutes choses quelxcoii-

ques, selon qu'ils avoient au temps et par le temps que ladite dame d'Antigny

et de Chaigny et le dit Messire Thierry de Montbelyart son mari les avoient

donnés à feu Messire Pierre Desree jaidis chevalier et seigneur dudit Chassaigues

et tant en champéages, pasturaige, usaige de rivières, parrières, que en tontes

aultres choses. Voulsist en oultre qu'ils peussent et deussent mettre messiers

selon qu'ils soloyent faire le temps passés. Mesmement quant ladicle donation

fut faicte audit feu Messire Pierre Desrées, comme toutes ces choses et autres

sont plus à plain contenues et declairées par les lectres sur ce faictes et receues

par feu Jehan de Leodio dudit Chassaignes, jaidis notaire publique, soubs le scel

de la Court Monseigneur le duc de Bourgoingne. Soit aussi ainsi que audit an

mil deux cens soixante et dix sept oudil mois de juillet narracion faicte par

feurent Marceaul de Lée lors seigneur dudit Chassaignes et Symonne sa femme,

cnnime feu le dit Thierry de Montbelyart, sires de Montfortet dudit Chaigny eust

donné en tied et chasement oudit Messire Pierre Desrées par avant mary de

ladite Symonne et es siens ses hommes dudit Chassaignes, qu'ils sont et dévoient

estre de la franchise dudit Chaigny, lesdits homtnes furent tenus et promirent

par leurs seremenz donnez sur saincles ewangilles de Dieu tenir et garder en la

m. 59
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franchise dudit Chaigny dessus dit comuie ses choses et autres sont aussi plus à

[>lain contenues parles lectres sur ce faictes soubs le scel di(;elluy seigneur de

Chaigny. Les teneurs desquelles lecties s'ensuigvent cy après et sont telles :

In nomine Doniini Amen, anno incarnationis ejusdem raillesimo ducentesimo

septuagesimo septimo, mense julio. Ego domina Johanna domina d'Antignei et

de Chaigne notum facio omnibus présentes lilteras inspeclnris, quod ego laude

et assensu domini Thierricy de Montbeliardi mariti mei, volo et concedo quod

homines dictarum villarum de Chassaignes (1) liabeant liberlatem in villa de

Chaigne in omnibus quibuscumque prout habeant tempore quando ego et dictus

dominus Thierricus maritus meus dedimus domino Petro Deeres milili defuncto

et suis jusiiciam et domiiiium villarum predietarum de Chassaignes cum multis

aliis relius et quod homines dictarum villarum de Chassaignes habeant et possint

habere usagium suum inpasquis et perreriis prout habebant tempore dounaciouis

facte.

Item volo et concedo quod dicti homines predietarum villarum de Chassaignes

possint et debeant missum ponere prout eum ponere solebant et consueverunt

tempore predicto, videlicet quando prcdicta fuerunt data dicto domino Desrée

militi prout superius contiuetur. Hactamen salvo quod de omnibus quod dictus

misserius cuslodiet in justicia nostrum Jolianne et domini Thierrici mariti mei

predicti, nos debemus nos iutromictere de onmibus querelis et de omnibus aliis

quibuscumque modis omnibus usque ad linem querele et debemus inde levare et

habere emendas nostras et dicto misserio a dictis omnibus villarum predieta-

rum de Chassaignes electo. idem misserius tenetur nobis aut mandato nostro

facere (idelitalem anlequatn se intromicteat de misseria predicta. Et tenetur

dictus misserius iaceie juri coram nobis, si aliquod tore faceret in justicia nostra

predicta. Et tenetur dictus misserius exhibere coram nobis aut coram mandato

nostro, justicie complemenlum de omnibus que ab ipsis peterentur sine alla

ali(|ua errore reclamanda : videlicet de hiis quod custodiet in justicia nostra pre-

dicta. Et dictus misserius aliquod forefactum eis impoueret, nos debemus de

hoc cognoscere usque ad fînem querele. Et debent se dicti i'orefactores per nos

juslilicari. Et est sciendum quod nos alium misserium non possumus ponere

nisi cognito prius delTectu messerii elecli sive positi ab omnibus dictarum villa-

rum predictis.

Hec aulem omnia et singula prout superius contiuetur ego Thierricus domi-

(1) Ghassagne-le-Haut et Chas8agae-le-I3as.
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nus Moiitisfortis et (le Chaigne maiitiis dicte Jolianne laiulo, volo et concedo et

ea omiiia ad voluntatem meani coufiteor esse facla et tenomur. Et proinittimus

nos Johanna et Thierricus predicti per juramenta noslia super sancta Dei ewan-

gelia corporaliter data et sub obligatioue bonorum nosirorum omnium mobilium

et immobilium ubic unique existeiicium prodicta omnia teiiere et inviolabililer

observare et in nullo per nos vel per alios contra ire tacite vel expresse. Volenles

nos compelli ad observanciam omnium predictorum quasi ex re adjudicata per

curiam domini ducis Burgundie, cujus jiirisdicioui que ad bec supponimus nos

et nostros heredes. In quorum omnium testimonium lilleris islis sigillum dicte

curie rogamus et obtinuimus apponi actuin in presencia Johannis de Leodio no-

tarii de Chaigne, domini Pétri de Cbassaignes presbyteri et domini Pétri capellaiii

dicte domine Johanne, festium ad hoc vocatorum, anno et mense predictis.

Ainsi signé : J. de Leodio.

A tous ceulx qui ces présentes lectres verront et orront, nous Marceaul de Lée

sires de Chassaignes et Symonne sa femme, façons assavoir que comme Messires

Thierry de Montbeliarl sires de Monlfort et de Chaigne, chevaliers, heust donné en

fi ed et en chassementà Monsieur Pierre Desrées ça en arrières mary de moy Symonne

dessus dicte et es siens les hommes de Chassaignes qui sont et deuvent estre de

la franchise de Chaigne assavoir les hoirs de Robert Dervein, les hoirs Guerre-

con, Robert La Geste et ses hoirs, les hoirs Monget Croissant, Henriet Paneaul,

et ses hoirs, Parrenet le- Sauveret et ses hoirs, Huguenin Levrot, les hoirs Pillot

de Normyen, Moreau Laveaul et ses hoirs. Nous les hommes dessus dis sûmes

tenus et promettons par nos sereiiiens donnés sur sains ewangilles corporelment

tenir et garder en la franchise de Chaigne dessus dite. En t'jsmoignage de la

quelle chose nous avons prier et requis de nostre amé seigneur Monsieur Thierry

deMontbeliart, sires de Montfortet de Chaigne, de cui fié lesdits hommes sont et

meuvent que il à ces présentes lectres mecte son seaul à ces présentes lectres, en

tesmoingnaige de vérité. Ce fut fait et donné l'an de grâce mil deux cens soixante

dix sept ou mois de jougnet.

Ainsy est que aujoùrdhuy date de ceste-;, nous ledit seigneur de Seurrc, Saint-

George, de Chaigney, de nostre certaine science et bon propoux et en faveur de

nostre i)ien amé escuyer François de Ferrières seigneur de Saiïres et dudit Chas-

saignes, avons confermées, consenties et ratiflîées et par ces présentes confer-

mons, consentons, et ratiffions lesdites libertés et fianchises au prouffit desdits

de Chassaignes, le tout par la forme el manière contenues et declairées es dictes

lectres et selon qu'ils en ont joy et usé le temps passés et joyssent de présent.
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Proinectant par notre foy et serement. contre la teneur des dictes lettres ne de

ces présentes n'en jamais venir ne consentir venir en quelque manière que ce

soit. En tesmoiug desquelles choses nous avons requis et obtenu le sée de la

Court du Roy notre sire, duquel l'on use aux contraulxde la court de la Chancel-

lerie de son duchié de Bourgoingne estre mis à ces présentes lettres. Faicles et

passées à Lyon par devant Michelet Unice notaire juré de la Cour, le XlIP jour

de décembre l'an mil quatre cens quatre vingt et dix. En la présence de Sjmon

seigneur de Cléron, Jehan de Sabies seigneur de Saint-Donat et Anthoine de

Livron maistre d'ostel de mondil seigneur et Loys Venelle son secrétaire et

plusieurs aultres tesmoings appelles et requis.

Signé : Unice.

Original en parchemin. Archives de la Cnte-d'Or. Série E. Féodalité. Terre de Chas-

sa^ne.

SAUVIGNY-LE-BOIS

ÉTAULES-LE-HAUT, FAIX, MARE (YONNE)

Dépendaient au XIII' siècle des sires de Montréal. En 1323, Jean, sire de Saillenay, fit hommage
au duc de Bourgogne. Vers 1490, la seigneurie appartenait à Jean de Damas, seigneur de

Marciliy, qui accorda à ses vassaux l'affranchissement de la mainmorte, ainsi que le constate

un mandement de la Chambre des Comptes de Dijon, du 3 juin 1495. (Archives de la Côle-

d'Or, B 407 et 11,475.) Les Damas firent place aux Brienne. En 1561, Jeanne de Bouseval,

veuve de J. de Brienne, épousa Michel de Changy, qui vendit cette terre à Georges de Clugny

(1619), qui la réunit à sa terre d'Elaules-le-Bas. Sa petite-fille, veuve du baron d'Arconcey,

vendit le tout à M"" Martenot, veuve de Berthier, ancien trésorier des Etats de Bourgogne.

Cette famille conserva les deux terres jusqu'à la Révolution.
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CHAUMONT

COMMUNE D'OYE (SAONE-ET-LOIRE)

Ce hameau formait, avant la Révolution, une seigneurie distincte de celle d'Oyé. Après

avoir été, durant des siècles, le patrimoine de l'abbayo de Cluny, il fut aliéné, en 1638, à

Andrault de Langeron.

Cinnuante-cinq ans avant, comme l'abbaye et les habitants étaient en grand procès devant le

bailli de Mâcon, au sujet de la mainmorte à laquelle la première prétendait assujettir les habi-

tants, les deux parties, dans l'incertitude du gain de la cause, en vinrent à une transaction.

Par acte dressé le 27 juin 1536, au prieuré de Cliarlieu, devant Serrurier et Bernard, no-

taire, les religieux déclarèrent les habitants affranchis, eux et leur postérité, du joug et de la

servitude de mainmorte, les considérèrent comme francs-bourgeois deMàcon et du Maçonnais,

leur reconnurent la faculté de tester et de disposer librement de leurs biens, sous la condition

d'en acquitter les cens et devoirs. Ils convertirent les tailles en servis. De leur côté, les habi-

tants payèrent aux religieux la somme de 50 écus d'or, s'obligèrent à acquitter, au terme fixé,

les redevances et servis affectés sur leurs tenements, outre la somme de 100 sols d'accroisse-

ment payable chaque année, et destinée à remplacer l'ancienne taille.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Affaires des communes B 11,474.

OB SE IGNE

COMMUNE DE PALINGES (S AONE-ET-LOIRE;

Ce hameau, qui faisait partie de la dotation du prieuré de Saint-Marlin-d'Ambière, ordre

de Cluny, fut affranchi, par les religieux du couvent, le 7 juin 1541, suivant contrat reçu

Barat, notaire à Marcigny. Ces moines, dit l'acte placé sous nos yeux, regardant en eux-mêmes
et considérant qu'à la création du monde toutes personnes furent franches et quittes de toute

servitude; que, d'après les saintes écritures faites à l'introduction de toutes humaines créa-

tures, l'humain lignage qui avait été asservi par l'ennemi d'enfer fut racheté de cette servi-

tude par J.-C, et que, de plus, ces saintes écritures témoignent que quiconque délie son sujet

du joug de la servitude, accomplit un acte agréable à Dieu; voulant, enfin, récompenser les

services de leurs vassaux et ne point encourir le péché d'ingratitude, ils libèrent les habi-

tants d'Obseigne de tout lien, joug, macule et servitude de mainmorte, leur donnent la
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libro (lisposilinn de leurs liions, ainsi que loiiles les l'ianehises donl jouissaienl les jjouryedis

de Dijon, Auliin, Bonrï;es, Clinrolies, etc. Les conditions furent le maintien des anciennes

tailles et redevances qui furent converties en servis, et le paiement annuel d'un raz d'avoine,

mesure de Paray, par feu.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Affranchissements. Reg. B 4o8,

fol. 330.

HAUTEFOY

COMMUNE DE MENETREUIL (SAONE-ET-LOIRE)

Ce hameau ainsi que sa paroisse dépendirent, jusqu'à la Révolution, de la baronnie de

Mont pont, qui, en d548, appartenait ù Antoine de Saillant.

Ce seigneur eut, veis cette époque, de longs débals avec les habitants d'Hautefoy, qu'il

prétendait ses mainmortables; ils furent terminés au moyen d'une transaction reçue

Guilland, notaire, le 13 août 1S48, et donl on ne connaît aujourd'hui que le sommaire. Le

seigneur reconnut les gens d'Hautefoy comme hommes francs et de franche condition, et

ceux-ci payèrent cette déclaration d'un accroissement de vingt sols sur leurs servis et de deux

corvées.

Archives de la C()te-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Affranchissements. B 408

fol. 177.

ÉCHIREY

COMMUNE DE RUFFEY-LES-DIJON

Earoriani!^, donné en 886 à l'abbaye de Saint-Bénigne de Dijon, resta en sa possession jus-

qu'en l'année l.'i75. Il fut alors vendu sous réserve d'hommage à Bernard d'Esbarres, con-

seiller et depuis président au parJcnient, en même temps (juela ])orlion de la terre de Rufley

provenant du chapitre de la Sainte-Chapelle. Pierre d'Esbarres acquit en 1(305 l'autre portion

de franc-alleu qui appartenait aux Petit, et devint ainsi seigneur de toute la paroisse.

Échirey, dont les hommes se reconnaissaient en 1295 tailliableset exploitables, subissaient,

à ce qu'il paiait, une servitude de plus. Une note écrite en IJiflS par le président d'Esbarres,

porte que les habitants d'Échirey, outre la taille de 8 écus 1/3 échéant chaque année à la

Sainl-Rarthélemy, payaient encore une redevance de deux émines d'avoine, appelée la bour-
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geoisic, que les terriers de la seigiicui'ie inentionneiil plus lanl tninme étant le prix île leur

affranchissement de la mainmorte; mais notes et terriers gardent le silence sur l'auteur et la

date de la charte, qui aujourd'hui n'existe plus.

Cependant, comme l'acte de vente faite par l'abbave à Bernard d'Esbarres en 1575 ne parle

que de tailles et de censés, on peut supposer ([ue cet affranchissement doit être attribué à

l'abbaye de Saint-Bénigne, et cela avec d'autant plus de vraisemblance que le jour de Tous-

saint, assigné comme terme du paiement de cette bourgeoisie, est précisément celui qui avait

lieu pour toutes les prestations du même genre, qu'elle percevait dans ses autres domaines.

Quant à la date de la charte, elle ne peut pas être antérieure à 1539, parce que le s^'ul compte

général des revenus de l'abbaye, où figurent en détail les revenus d'Échirey, ne dit rien de

cette prestation. On doit donc la placer vers 1550 ou 1555.

Mais pour être affi'anchis de la mainmorte, les gens d'Echirey n'en demeurèrent pas moins

taillables, haut et bas, ce qui les maintenait dans une condition inférieure h celle de leurs

coparoissiens de Rutfey, qui en tiraient avantage. Bernard d'Esbarres, auxquels ils recouru-

rent, consentit, deux ans après sa prise de possession, à modérer cette taille à :25 livres, sous

la condition d'user et de considérer comme banal le moulin qu'il allait faire élever aux Préaux.

L'acte en fut rédigé ainsi qu'il suit :

DLVIil

Contrat d'abonnement de la taille passé entre Bernard d'Esliari-cs, l'uiistMlliT au parirniciit de

Dijon, seigneur d'Échirey, et les hahitauts du lieu.

1577 (24 février).

A tous présens et advenir salut. Bénigne Soirot garde des pelitz scelz establis

à Dijon, scavoir fais que pardevant le notaire royal soubzsig-né, et présens les

lesmoings cy après nonimez, an lieu d'Eschirey a esté' faict passé et accordé ce

que s'en suyt.

Bernard des Barres, escuyer sieur dudict Kschirey, et Rufï'ey en partie, con-

seillier du Roy au Parlement de Bourgongne, sçavoir faisons que inclinants

libérallement à la prière et reqiieste qui présentement nous a esté faicte, par

Anthûine Chardon, .Jehan Piqueiin, procureurs de la fabrique et habitans dudit

Escbirey, Perrenot Garauldeaul, Baplasard Logery, Millau de la Croix, Thevenot

Torlon, Antboine Levolet, Prudent Alahuet, Jehan Frémyot, Grégoire Symonuet

Jehan Larbelestier, Jehan Aubert, Loys Passavant. Jehan Durant, Michiel Du

Boys, Denis Chappelain, et Anihoine Bolleryel, habitans dudict lieu, tous com-

paraiis en per.sonnes, noz hommes et subjectz dudict Escbirey, assemblez de
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noire licence et permission, faisans et repiésentans la plus jurande et seine

partye des dicts hahitans et tant eu leurs uoins que des absens, leurs hoirs, suc-

cesseurs el ayans cause, contenant que à cause de notre dicte terre et seigneurie

d'Eschirey, entrautres droietz, ilz nous sont taillables une fois l'an, hault et bas à

volunté, au jour de Saincl-Bertholomin, en dont cy devant par arrest de la sou.

\ereine Cour duiiif Parlement donné le jour du mois de

mil cinq cens soixante el cinq, ilz ont estez, à congnoissance

de cause, condempnez, à raison de laquelle subjection, ilz recoibvent beaulcoupt

d'incommoditez, voires que ledit lieu n'en est sy peuplé ny remplis d'babitans

comme il pourroit bien estre, nous i-equérans à ce moien, les voulloir deschar-

ger d'aullanl, et les abonner pour l'advenir à une somme certaine de vingt cinq

livres tournois, qu'ilz nous offrent païer chacun an à leurs frais, missions et

despans, au jour de fesle Saiiicl-Bcrlholoniin, en nostie hoslel et demeurance.

Nous, pour ces causes et aultres justes considérations à ce nous mouvans, avons,

pour nous, noz lioirs, et ceulx qui de nous pourront avoir cause au tempsi

advenir, de u(jtre certaine science, puie et franche volunté, quicté et remys et

par ces présentes quictons et remectons ladite subjection de taille à volunté, et

icelle abbonué et abonnons à la somme de vingt cinq livres de taille, que lesdicls

habitaus serontz tenuz doiies en avant faire bonne, et nous païer chacun an, en

notre dict hoslel audict jour de fesle Sainct-Bertholomin , premier terme et paie-

ment commancent audict jour prochain venant que l'on compte mil cinq cens

soixante et dix sept, et dès là en avant de terme en terme, sans cesser, ce que

nous lesdits habitaus, cy devant nommés, avons promis, consenty et accordé,

tant en noz noms, que lesaullres hahitans absens et de noz dicts successeurs, noz

hoirs et ayans cause. Et moïennent ce, avons consenty et accordé, de nous

asubjectir à la bannalilé d'un moulin que ledict sieur nous pourra faire cy

après deans le fiuaige dudict Eschirey, ou lieudict es Préaulx, ou aultres lieux

commodes qu'il advisera, et dès à présent comme pour lors, et dés lors comme

dès aprésent, nous voulions et consentons estre et demeurer parpéluellement

*enuz et obligez, à aller et envoyer mouldie toutes noz grenues, toutes et quan-

tesfois que le dict sieur aura faict à ses despens ou faict faire ung moulin deans

ledit finaige, sans pouvoir aller allieuis à penne de l'amende de sept solz tour-

noys; à la charge, neanlmoings, et conditions, que le mugnier sera tenu nous

mouidre bien et dehument tous noz graines que mènerons audit moulin, tant

bled, froment, avoyne que tous aultres grains, et que pour tout droict de moul-

ture, nous ne paierons audict sieur ou à son mugnier. que une couppe de telz
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grains que nous t'ernus mouldre, larpielle cnuppi' sera l'aide en telle siirle que

estant comble, elle ne portera que le seiziesme de la carteranche ; à la charge

aussy, «|ue quant nous arriverons aurlict moulin, le mugnier sera tenu de nous

mouldre avant tous les aultres. et que en temps de seicheresse. après avoir

séjoui'né vingt quatre heures audict moulin , nous pourrons aller mouldre

aultre part où bon nous semblera, sans danger d'amende, et que sy pour nous

nécessitez nous sûmes contrainctz d'achepter des grains es marchez de la ville de

Dijon, niius les pourrons faire mouldre es moulins de ladite ville, sans danser

d'amende, al'lin de rapporter la farine toute moulue en noz maisons; comme
aiissy au temps de retraict, que par le lieutenant du Roy en ce païs nous sera

ordonné, pour raison des guerres. Lesquelles coudicions, nous ledit Des

Barres, avons accepté et acceptons, sans préjudice des autres droictures qn'ilz

nous compétent e( appartiennent, et aussy sans préjudice des deux années des

tailles escheues au jour de fesie Sainct-Bertholomin derrier qui noz demeurent

saufves, pour en faire telle poursuittes que bon nous semblera; et avons

promis, nous les dicts Des Barres, garantir ce que dessus, de nosfre faict et de

ccUuy de noz héritiers et ayans de nous cause tant seullement. El. à l'effect de

tout ce que dessus aiix mesmes charges et condicions, avons respectivement

submis et obligé tous noz biens et ceux de noz hoirs présens et advenir quel-

coiîques aux cours du Roy nostre sire, en sa chancellerie de Bourgongne.

Renunceans à toutes choses ad ce contraires, mesniement au droict disant géné-

ralle renunciation non valloir sy l'espécial ne précède. En tesmoing de ce nous

avons requis le scel de la dicte chancellerie estre mis à cesles, l'aictes el passées

audict Escliirey, pardevanl Claude Poillechat, notaire royal de Dijon, juré de la-

dicte chancellerie, cejourdhuy vingt qualriesme de febvrier, mil cin(| cens soi-

xante et dix sept, présence M" Hugues Sambin, maistre architecteur à Dijon (1) ;

Chreptien Prostol, mugnier du Ponl-de-Norge ; Denis Chaslivet , de RufTey

et Jehan Yiard dndict lieu, tesmoings. La minute signée Des Bar: es .

Garaudeaul, Lesvolet, Piquelin, Fremiot, Hugues Sambin, de La Croix et

marques du dict prothocole tesmoings. et quant aux aultres parties et tesmoings

ont dit ne savoir. Signé : Poillechat; comme tabellion, P. Morin.

Grosse en parchemin. Arctiives de la Côte-d'Or. Série E. Titres de la seigneurie de Ruiïey

el Eclurey.

! I; lilève de Michel-Auge, qui doaua les plans du château de Paiçny et de l'église Saint-Michel de Dijon.

:iL CO
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SAVOISY

Stafiacum in pago Duesmense, cité en 723 dans la charte de fondation de l'abbaye de Fla-

vigny, devint pins tard nne seiifneurie laïque, possédée dès le roinmencement du XFV^ siècle

parles sires de Cliarny, puinés de la maison de Mont-Saint-Jean. Marguerite de Cliarny, der-

nière du nom, qui vers 1400 avait épousé en premières noces Jean, sieur de Rauffremont, et

en 141o Hnmbert de Villiers-Sexel, comte de la Roche, fit en 1435, avec François de La Palud,

sieiir de Vnrambon, un traité par lequel elle lui abandoiinail les terres de Monlforl-les-Mont-

bard, Savoisy, Thury, etc. Celui-ci céda Savoisy à V. de Baulîremont, comte de Charny, qui

le possédait en fi't2, pour le remettre bientôt au chancelier Rolin,qui reconstruisit le château

et l'église. Guillaume Rolin, sieur de Beauchamp, en hérita après la mort de son père. Anne

Rolin, son arrière-petite-lille, ayant épousé en 1.^35 IVIa\imilien de Melnn, vicomte de Gand,

sujet espagnol, vendit sa seigneurie au connétable de Montmorency. Elle échut par partage à

sa fille Madeleine, mariée en l.'597 à Henri de Luxembourg, duc de Piney. Marie-J^usse, leur

seconde fille, femme de Henri de Levis, duc de Ventadour, en hérita en 1620. Michel Parti-

celli, sieur d'Emery, contrôleur général des finances, l'acquit neuf ans après et la transmit en

1650 à Michel, son fils, président des enquêtes ù Paris. Sa veuve, Marie Lecamus. l'aliéna en

1657 et 1662 à César de Choiseul, comte de Prasiin, maréchal de France. César-Auguste de

Choiseul vendit cette terre en 1690, à Albert Frérot, bourgeois de Chàtillon. Claire, sa fille

aînée, en disposa en faveur des Viesse, qui portèrent Savoisy dans la famille Du Fresne.

Courtépée, qui par parenthèse s'est trompé en faisant de Marie Des Landes, première femme

du chancelier, une dame de Savoisy, dont les habitants, au rapport de la prisée faite en 1429

et des cerches de feux du bailliage d'Auxois, étaient taillables, mainmortables et de serve con-

dition, nous fait connaître (III, 585) que Savoisy fut aff'ranchi en 1557 par les Montmorency.

Le contrat qui le constate n'existant i)lus ni dans les archives de la commune, ni dans celles

du département, on en ignore les conditions. Tout ce qu'on sait, c'est que les habitimts étaient

astreints, avant cette manumission, à trois corvées de charrues, deux corvées de bras par feu

« oii il y avait mariage, » à une taille annuelle à volonté, «croissant et décroissant, » aux lods

fixés à un gros par franc, à la banalité du four, etc., etc. (1).

HAUTEVILLE

AUavilla parait pour la première fois en 903, dans un jugement , pour la dime, rendu par

Argrimus, évêque de Langres, en faveur des religieux de Saint-Etienne de Dijon. Ce domaine

primitif de l'abbaye s'accrut, en 1234, de celui de Jean, sire de Beire, qui le lui céda, du

(1) Prisée de la terre de Savoisy, 1429. ArcliiTes de la Côte-d'or. Chambre des comptée de Dijou.

B 13(i6.
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consentement du duc Hugues IV, avec la justice sur les hommes qu'y poss(5dait l'abbaye de

Saint-Seine. 11 fut spécifié au contrat que tout habitant qui voudrait désormais abandonner le

lieu ne pourrait rien conserver des tenures qu'il y possédait. (Voir II, 150.)

Plus tard, le bailli de Dijon ayant prétendu exercer la hautejustice sur le territoire d'Hau-

leville, le duc Eudes iV, auquel les religieux recoururent, non seulement maintint leur

droit, mais, par lettres du 22 février i346-7, leur céda tout ce qu'il y possédait lui-même en

hommes, tailles, biens, etc., en échange d'une redevance annuelle en grains qu'ils percevaient

snr les Matroces de Rouvres. Enfin, 'd'autres acquisitions rendiient l'abbaye à peu prés maî-

tresse uu territoire.

La condition des habitants était, à cette époque, semblable à celle de leurs voisins d'Ahuy,

c'est-à-dire qu'ils étaient taillables à volonté, mais sans mainmorte. Ce fut seulement dans la

seconde moitié du XVP siècle, au milieu des guerres de religion, que, cédant aux représenta-

lions de ses hommes, qui, ruinés par les soudards, menaçaient de quitter le lieu, le cardinal de

Bourbon, abbé commendataire de Saint-Etienne, consentit à coii\en\r l'odieuse taille à volonté

dont ils se plaignaient en une taille abonnée. Poillechat, notaire de l'abbaye, Ubellale contrai

dans les termes suivants :

DLIX

Lettres d'abonnement de la taille accordées par le cardinal de Bourbon, alibe comiiiriidnt.'iire de

Saint-Étienno, aux habitants d Hauteville.

1566 (29 septembre), 1567 (9-11 février).

Coinme il soit que procès fut ineliii et iiileuté au bailliage <Ie Sainct-Eslieuue

de Dijon entre le procureur d'oflico pour iMonseigneur le révérendissime cardinal

de Bourbon, abbé commendilaire de la dite abbaye, demandeur, d'une part, et

les habitans d"Haulteville, ses hommes et subjectz, deffendeurs, d'autie. Au lait

de la taille à volonté qu'ilz lui doivent cbacun an au jour de feste Sainct-Berthe-

lemy. Laquelle taille ilz foid départyr et imposer sur cbascuu des dits habitans

et aulfres y tenans meix, maisons et héritages et envoyer le roolle d'eux au re-

cepveur de mon dict seigneur révérendissime pour la lever. Sur qnoy, disoient

iceulx habilans que la pauvrette notoire qui estoit en eulx et la stérilité de leur

fioage ne pouvoyent permectre qu'ilz fussent imposez à si haulte somme que

celle de laquelle iizestoient chascnn an chargez. Que, au moyen delà dicte taille

à volonté, plusieurs habitans du diclHaulteville, delà justice et seigneurye du dit

sieur abbé de Sainct-Eslienne estoient et alloient ordinairement deniourer ail-

leurs es villaiges circonvoisins. Et, au dict Haulteville mesmos , soubz la justice

et la seigneurye de la dicte abbaye, où les habitans ne sont taillables que à vo-
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lonté. Au moyen de quoy le dicl villane d'Aulleville , où l'ésidenl les dicls dot-

fendeurs, n'en est si peuplé qu'au dit lieu la pluspart des maisons sont en

ruyues et désert, parce que nul n'y veult résider n'y maisonner pour le peu de

piofict que rapportent les terres iilec assizes. Aussy que la dicte taille est si

odieuse (|ue, parle moyen d'icelle, les jeunesgens du lieu sont retardez de trou-

ver party par mai'iagi^ A cause dequoy, plusieurs, tant hommes que femmes, ont

délaissé el délaissent chascuii jour le lyeu, auquel sont plusieurs meix, doiz long-

temps vagues, des(|uellcs l'on pourra cy-uprès tirer proflict, si la dicte taille esloit

arrestée à quelque modérée somme, et augmenteroit le nombre des hahitans, ce

qui a esté dit et remonstré par le discours du procès de la part d'iceulx delFen-

deurs, et aussy par plusieui's requesles qu'ilz ont présentées à mon dict seigneur

révérendissime, ses vicaires et ofliciers, tendant aux fins que la dicte taille à vo-

lonté fut abonnée h somme raisonnable par mon dict seigneur révérendissime.

Lesquelles requestes ont esté renvoyées par Monseigneur Anne de Givry, abbé

de Pothieres, vicaire général en temporel el spirituel de mon dict seigneur révé-

rendissime cardinal de Bourbon, à nous Marc Fyot, docteur es droilz, advocat

postulant en la souveraine Cour du parlement de Dijon , et Jehan Mathey, leur

conseil et procuîeur au dict Saincl-Estienne, pour des dicts procès et différends

appoincter et procéder à faire abonnement les dictes tailles selon que de raison.

Ainsi est que nous les dictz Fyot et Mathey que dessus, d'une part, et nous Nico-.

las Jouhanne, Anthoine .louhanne, Didier Maleschard, etc.,manans ethabitans

du dict Haulleville , hommes et subjoctz de mon dict seigneur révérendissime

abbé du dict Sainct-Estienne. tant en noz noms que de tous les aultres manans

et habilans du dict Haulteville, hommes et subjects du dict seigneur révéren-

dissime abbé du dict Sainct-Estienue, que de tous aultres fenans meix et héri-

tages au dict Haulteville, en la dicte justice de Sainct-Estienne. Lesquels pro-

mectons, nous habilans, faire ratiffyer deaus six mois proc'liaiiis, à peine de tous

despens, dommages et intérêts. Avons des dictz procès et différend, Iraicfé, tran-

sigy et accordé en la manière que sensuyt, soubz le bon vouloir el plaisir de nos

dictz seigneurs abbé et vicaire général. Assavoir que nous les dictz Fyot et Ma-

they, considérant que le village du dict Haulteville pourra augmenter, tant en

hommes que baptimentz en réduisant la dicte taille à volonté à quelque raison-

nable et modérée somme, el, de conséquent, en prendront accroissance les droic-

tures seigneurialles qui se payent par chascun habitant, tant en gélynes, corvées

que aultres. Aussy que desjà plusieurs villages circonvoisins qui soulloyent estre

laillables à volonté, sont présentement abonnez par Messieurs les prédécesseurs
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abbez du dict Sainct-Estiennc, et dont le revenu de lu dict<' église et abbaye est

grandement augmenté. Aussi que c'est chose difficile de tousjuurs bien garder

égualité à icelles tailles à volonté. Pour les dictes causes et considérations et

aultres, et vehuz les roolles des dictes tailles sur eulx imposées par plus de vingt

années depuis quarante ans en ça, sur aulcungs desquel/, impostz leur ont esté

faictes rémissions par mes dictz seigneurs abbez du diclSainct-Estienne, tant aux

fraiz des dictz seigneurs abbez du dict Sainct-Estienne que des dictz habitans.

Avons icelie taille à volonté rédiiicte. ramenée et abonnée, soubz le bon vouloir

et plaisir démon dict seigneur révérendissime cardinal de Bourbon, abbé du dict

Sainct-Estienne, ou de mon dict sieur Anne de Givry, son dict vicaire général, en-

vers lesquelz, ou de l'ung d'eulx, les dictz habitans seront tenuz(iepoursuyvre la

raliffication. Assavoir que les dictz habitans et leurs successeurs habitans du dict

Haulteville perpétuellement seront tenuz randre et payer chascun an, au dict

terme de fesle Sainct-Berllielomy, pour et au lieu de la dicte taille, qu'estoit à

volonté, la somme de vingt livres tournois, chascune livre comptée pour vingt

sols tournois et le sol pour douze deniers, sans rémission pour quelque cause,

raison ou moyen que ce soit ou puisse estre, encores que de présent ou cy-après

se treuvassenl des meix vacquans au dict lieu. Laquelle somme les dictz habitans

jetteront et esgalleront sur eulx, leurs meix, maisons et héi'itages, sans rappor-

ter es dictz roolles et tailles aulcnng meix ou maison vaccans. Et deresgaliement

et impost qn'ilz en auront faicl et feront cliascun an, ilz seront tenuz envoyer

au recepveur de mon dit seigneur l'abbé et des dictz seigneurs ses successeurs

abbez du dict Sainct-Estienne perpétuellement le rooUe. Et le dict roolle en-

voyé, ilz seront tenuz de faire bon pour la dicte somme de vingt livres par chas-

cun an sans aucune diminution, lèvera le recenveur la dicte somme selon le irect

et impost qui en sera par eulx faict en y gai'danl pour eulx les solempnitez re-

quises et ainsi (jue d(^ toute ancienneté a esté observée. Assavoir qu'ilz esliront

entre eulx quati'e [)rudhommes ou trois ou deulx qui presteront le serment es

mains du sergent du dict syeur révérendissime cardinal eu sadicle justice d'Haul-

leville de bien et loyalement et le plus justement qu'ilz pourront esgaller et impo-

ser chascun des dictz habitans et aultres forains y lenans meix ,. maisons et héri-

tages, sans faveur on malveillance aucune, au payement de laquelle tailleet somme

de \hvA livres tournois chascun an, les dictz habitans et leurs dictz successeurs

habitans du dict Haulleville. subjeclz du dict sieur révérendissime, seront et de-

meureront tenuz et obligez, ensemble tous leurs biens, et aussy les diclz forains

et estrangiers pour les héritages qu'ilz auront au dict lieu, lînage et justice du
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clict sieur réviMciulissime abbé du dict Saincl-Estieune

,
pour seurlhé du paye-

ment d'icelle lailk', laquelle chascun sera tenu de payer pour sa quothe et pur-

lion, à la(pielie somme de vingt livres lournoys la dicte taille, qui soulloit estre

à volonté, sera et demeurera perpétuellement abonnée, limitée , déterminée et

arrestée, sans qu'elle se puisse cy-après hausser ne baisser, en manière que ce

soit, sauf au dict sieur révérendissime abbé de Saiuct-Estienne et à ses dietz

successeurs, abbez du dict Sainct-Estienne, tous leurs aultres droictz qu'ils ont

au dict Haulleville, tant de coi'vées, gelynes, domaine que aultres droictz quel-

conques, et tous telz qu'il/, estoient auparavant le présent abonnement. Et s'il

advient que aulcungs meix et héritages appeliez vaccans au dict Haulteville,

finage et leiritoire d'illec eschéant , ou qu'il advienne cy-après au dict sieur

abbé ou ses dictz successeurs comme biens vaccans ou par contiscalion, veudage

ou aultrement, ilz ne seront compiins en la taille comme les aultres. Dont et

desquelles choses ainsy traictées, accordées et promises, nous les dictz Marc

Fyot et Mathey, pour et au nom du dit seigneur révérendissime cardinal de Bour-

bon ou de mon dict sieur Anne de Givry, abbé de Pothières, son vicaire géné-

ral, sans estre tenu, comme dict est,àaulcune ratification, conduite, ny garentye,

ains seulement soubz son bon vouloii' et plaisir que dict est, et non aultrement,

d'une part. Et nous les dictz Nicolas .louhanne, Anthoine Jouhanne. Didier Ma-

leschard, etc., Iiabitans d'HauIteville, dessus nommez, faisant la plus part de tous

les habitans du dict Haulteville, hommes et subjectz du dit seigneur révérendis-

sime abbé du dict Sainct-Estienne, pour nous et tous aultres habitans du dict

Haulteville, absens, ausquelznous promectons, si besoing faict, faire ratiffyerle

contenu eu ces présentes, et noz hoirs et successeurs habitans à perpétuité, nous

sommes et nous tenons pour bien contans. Promectans en bonne foy, assavoir,

nous les dictz Marc Fyot et Mathey, et soubz l'obligation des biens temporelz

de la dicle abbaye du dict Sainct-Estienne. etc. Et nous les dictz habitans du

dit Haulteville, devant nommez, aussy soubz l'obligationet ypothèque de tous et

singuliers noz biens et de nos dictz hoirs et successeurs habitans, tant meubles

que immeubles, présens et advenir quelconques, etc., le j)résent abonnenienl,

traicté et accord chascune de nous les dictes partyes en droict soy avtiir et tenir

perpétuellement ferme, stable et aggréable, sans jamays y contrevenir, faire,

dire, aller ne consentir, venir par nous ny par aultres, en manière que ce soit,

taisiblemeni ou en apert, etc. En tesmoing de quoy nous avons l'cijuis et diilcnu

le scel de la court de la dicte chancellerie estre mis aux présentes. Faicles et

passées à Dijon, pardevanl Claude Poillechat, notaire royal du dit lieu , juréd'i-
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celle court pour le Roy uostre syre. Présens maistre Nicolas Quartierdevel , huissier

ordinaire du parlement de Bourti:ongne, honnorable homme Nicolas Lombart

,

marchand d'Orville et maistre Jehan Berard, procureur ou parlement de Dijon,

tesmoin,!is.

La minute est signée Fyot. Mathey, Louiz, Jouhanne, Cartierdevel, Lombart

et Berard, tesmoins.

Signé : C. Poillechat. Comme tabellion : P. Morin..

1566, 29 septembre. Acte de ratification par six habitants.

1567, 9 février. Acte de ratification par l'assemblée générale des habi-

tants.

1567, Il — Autre par .1. Joubert, chanoine de Langros , vicaire

général du cardinal de Bourbon, abbé de Saint-

Etienne.

Grosse en parchemin. Arctilves de la Côte-d'Or. Série G. Chapitre cathedra!. Ancienne

abbaye de Saint-Etienne de Dijon. Domaine d'Hauteville.

CELLES

(AUBE)

Celles (Cella, 1097), au comté cie Bar-sur-Seine, fut une des premières po.ssessions de

l'abbaye de Molesmes, qui y établit un prieuré qu'elle conserva jusqu'à la révolution.

Vers l.")68, les habitants, qui jusqu'alors avaient patiemment supporté la servitude de

mainmorte à laquelle ils étaient attachés, contestèrent aux religieux de Molesmes la légiti-

mité de leurs droits, et leur intentèrent, devant les Bequêtes du Palais, à Pai'is, un procès en

revendication d'état. Les débats durèrent trois ans, au bout desquels ceux-ci, voyant que

devant l'incertitude du gain de l'insiauce les habitants « délaissaient et abandonnaient leur

demeurance, » dont le village était fort diminué au préjudice de leurs droits et revenus, con-

sentirent à transiger.

Donc, pour nourrir paix entre elles, les deux parties, bien conseillées et advisées, compa-
rurent à Molesmes, le 8 mai 1371, devant Guyon et Testard. Là, l'abbé Antoine de Vienne,

protonotaire du Saint-Siège apostolique, accepta les otfres des habitants de porter à 12 deniers
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la redevance due sur- ('lwi(|iie aiiienl de lei-re du (iiiaiiit porlaiil lods et ventes, en en lîxceplaru

les meix et maisons, qui demeureront chargés de leurs anciennes prestations, et les déclara

exempts de la servitude de mainmorte, ainsi que d'un droit d'abornenient, qui consistait en

une redevance de 4 boisseaux d'avoine et 3 sois en deniers, payable par feu de non clercs.

Archives de la Gôte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Affaires des communes. B 11,474.

GHAZILLY

Chat^seh'e (122C), ancien fîef de la baronnie de Mont-Saint-.lean, forma plus tard deux sei-

gneuries distinctes, dont l'une, Chazilly-le-Haut, vassale d'Antigny, dépendait du bailliage

de Beaune, tandis que Chazilly-le-Bas, relevant de Chateauneuf, ressortissait au bailliage

d'AiMiay. Richard deMontricbard, sieur d'Antigny, le comprit en 1303 le premier dans l'énu-

niération de ses fiefs. En 1328, Gilles de Coi'celles, dame de Pesmes, le vendit à Robert d'Au-

bigny, qui le laissa à ]\Iarie, sa fille, femme de Jean de Rougemont (1359). M. de Bellebre en

était possesseur en 1442, et Amé de Saint-Georges par Catherine de Gerland, sa femme, en

14Gl,et Philippe Bouton, bailli de Dijon, en 1474. Chazilly-le-Bas appartenait en 136.") à .1. Bou-

chard, et de 1 i i2 à 1303 aux barons deTalmay. Les deux portions, réunies dans le courant

du XVP siècle, eurent successivement pour niaitres Guillaume Millière, sieur d'Aiserey, qui

céda la seigneurie, en 1588, l'i Etienne Petit, écuyer, sieur de Ruffey, des mains duquel elle

jiassa a Louis, sieur de VilIers-la-Faye, qui la rétrocéda aux Montmorency, et par ceux-ci aux

Luxembourg, qui en 1626 l'aliénèrent à Daniel de Bellujon. Daniel, fils de ce dernier, ayant

légué cette tei'ie à sa femme, Suzanne-Gérard de Basoge, celle-ci en disposa en faveur de

Ballhazarde Vignolles, son second mari, qui la légua à son tour à Alexandre de Saint-Quen-

tin, comte de RIet. Le fils de ce dernier en donna le dénombrement en 172.5. En 1781, elle était

devenue la propriété du marquis de Vertillac.

Courlépée, article Chazilly .(IV, 58), dit simplement que ce village fut affranchi en 1577. Or,

comme d'une part il existe une lacune dans la filiation des seigneurs de Chazilly, depuis 1503

h 1588, et que de l'autre le contr.it d'affranchissement a disparu de nos dépôts publics, il nous

est impossible de faire connaître le nom de l'un et les dispositions de l'autre.
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BELAN

Beloun (1147), Delaun (llol), ancien fief du bnilliage de la Montagne, avait, aux XII' et

XIII' siècles, des seigneurs du nom, qui, en 1287, vendirent leur terre au duc Robert II, qui

la leur inféoda de nouveau, car, en 1317, Simonin de Relan faisait hommage au duc Eudes TV.

En 1372 apparaît la famille de Ray, qui garde la seigneurie jusqu'en 1481, époque à laquelle

Guiot Bouvot s'en rendit acquéreur par décret. Elle passaensuite aux Lantages. Chrétienne,

héritière de Jacques de Lantages, donna son dénombrement en 1633. Les Lenoncourt, les

d'Herbouville lui succédèrent. En 1720, Alexandre Lebrun de Dintevillc en fit l'acquisition,

et. ses descendants la détenaient en 1790.

Belan resta taillablc et mainmortable jusque sous la domination de Gaspard de Lantages,

qui était bailli de la Montagne en 1377. Vers cette époque, car le contrat qui consacrait cet

acte n'existe plus, ce seigneur affranchit ses sujets de la mainmorte, et, moyennant un cens

de cinq sols par feu, il leur reconnut le droit de succéder les uns aux autres ; de disposer

librement de leurs biens, au même titre que les autres personnes libres et franches.

.. A raison duquel affranchissement, » porte le terrier de 1613, les habitants peuvent, après

en avoir demandé la permission au seigneur, ou à ses officiers en son absence, s'assembler

en corps de communauté pour traiter de leurs affaires, selon l'exigence du cas.

Outre le cens de l'affranchissement, les habitants continuèrent de payer au seigneur, aux
termes de la Saint-Remy et de la Notre-Dame de mars, une taille abonnée de 50 livres, qui,

étant réelle, s'imposait sur les héritages qui n'étaient nicensablesni communs. Le rôle en était

dressé par les habitants et perçu aux frais du seigneur.

Les censés, redevances et banalités anciennes furent maintenues.

Archives de la commune de Belan. Terrier de 16l3.

CHAMPIEN
COMMUNE D'AVALLON (YONNE)

Ce fief, qui avait encore ses seigneurs particuliers à la fin du XIII' siècle, était, en 1503,

possédé par les Digoine. Philiberte de Digoine, mariée à Guillaume de Fonlenay, vendit Cham-
pien, en 1515, à Guillaume de Remigny, de qui ses enfants le rachetèrent. En 1579, Claude

de Fontenay et Louis d'Avantigny, son mari, en reprirent de fief. Il advint peu de temps à

.Lacques de .laucourt, qui en fit don h Olivier de Chastellux (1585), lequel ne le garda point,

puisque Jacques le vendit à P. Leqoeulx, qui le céda, en 1599, à René d'Aullenay. On
le trouve, en 1644, revenu en la possession des Jaucourt, qui le conservèrent jusqu'en 1772,

que Marie Germain de Montmien l'acquit pour le revendre, quali-e ans plus tard, à Berton de

Balbcs, comte de Grillon, colonel d'infanterie.

On ignore la date précise, aussi bien que le nom du seigneur qui octroya aux habitants de
'tll.

"

61
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Gliarapieii la cliarte de l'affrancliissemenl, présenlûe en 1585 à la Chambre des comptes de
Dijon, et dont elle accorda la conlirmation.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. B 11,474.

ÉTAULES-LE-BAS

(YONNE)

Etaules-lc-Bas, au bailliage d'Avalion, était, au XIV" siècle, un fief mouvant d'Epoisses, qui

eut des seigneurs particuliers, fondus dans les d'Avout, qui tinrent cette terre de 1394 à

1503. Une partie, qui appartenait au roi, fut acquise, en 1537, par le chapitre d'Avalion, et

réunie à un ancien domaine. Aux d'Avout succédèrent les Du Verne. En 1610, Georges de

Clugny, qui avait acquis la justice du chapitre d'Avalion, y réunit la moitié de portion des Du
Verne, et laissa le tout à son fils Eiie. La fille de celui-ci, veuve du baron d'Arconcey, vendit

Ëtaules à M"'" Martenot, veuve de Berthier, trésorier des Etats de Bourgogne, laquelle le l'éii-

nit ù sa terre de Sauvigny, dont il ne fut plus séparé jusqu'à la Bévolution.

Etaules-lc-Bas fut vraisemblablement affranchi de la mainmorte par les Du Verne ; mais

on ne connaît du contrat que sa confirmation par la Chambre des comptes, en 1585.

Archives de la Cùle-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. B 11,479.

MARMEAUX ET MONÏCEAU
(YONNE)

Appartenaient, au XIII' siècle, à la maison de Montréal, d'où ils passèrent, au commence-

ment du XV' siècle, dans celle de Beauvoir-Chastellux, par le mariage de Jeanne de Saint-

Verain avec Cuillaunie de Chastellux.

On ignore comment ils en sortirent. Quoi qu'il en soit, Alexandre Damas, seigneur de San-

vignes, en reprend de fief en 1502. Iluguettede Bagny, femme de J. de Damas, héritière de

Claude, rachète, en 1500, la portion vendue à Alexandi'o. Inibert de la Platiôre donne le dé-

nombrement de la seigneurie en 1559. Elle échoit, en 1585, à François de la Madeleine-

Ragny. Anne de la Madeleine la porte, en 1057, dans la maison de Lcsdiguières. Françoisc-

Paule de Gondy, duchesse de Lesdiguières, héritière de son fils Jean-Paul, la lègue, en 1717,

à MM. de Villeroy, (\u\ la vendent aussitôt ;\ Guy Charti'aire. Elle l'Cste dans cette famille jiis-

q u'à la Révolution.

Marmeaux cl Montccau furent affranchis, vers 1583, par François de la Madeleine-Bagny,

moyennant 10 sols par feu. La charte n'existe qu'en analyse dans le dénombrement fourni
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par ce seigneur en iS83, et dans la confirmation qu'en donna la Chambre des comptes

cette même année.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. B 11,476.

FLAGEY
DANS LA BRESSE CHALONNAISE (SAONE-ET-LOIRE)

Son église fut donnée, en 951, à l'abbaye de Tournus. C'était, au XIV" siècle, une seigneu-

rie relevant de la terre de Sainte-Croix, et, plus tard, de celle de Louhans. Les Crevemur la

possédèrent durant près de deux siècles; elle fnt ensuite partagée, après la mort du duc

Charles, entre .(. Rolin, seigneur d'Aymeries, et les Luyrieux. Les Clermonl en acquirent

une partie en 1503. Elle passa des Rouvray aux Deschamps (15"b), et aux Coligny en 1009.

On ne connaît la charte d'affranchissement octroyée aux habitants que par la confirmation

qu'en fit la Chambre des comptes de Dijon en lo83.

Archives de la Côle-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. B. H,475.

MUSSY-LA-FOSSE

Mussaiitm (1196), eut jusqu'à la fin du XIV» siècle des seigneurs de ce nom. Vers 1410, il

appartenait à Guy de Bar, qui le laissa en 1444 à Geoffroi d'Auxerre, seigneur de Beauvoir,

son héritier. Les d'Aumont, qui lui disputèrent ce fief, le possédaient en 1503. Ils le vendi-

rent plus tard aux Pradines d'Eslrac, qui le cédèrent en 1559 à Guillaume de Montholon,

avocat général au parlement de Dijon. Il passa par alliance aux Bourgeois de Crepy, et forma

la dot de Marie Bourgeois, mariée en 1393 à Nicolas Brularl, fils de Deiiis Brularî, premier

président du parlement. Mussy resta dans cette famille jusqu'en 1749, que François Gucneau,

écuycr, avocat, s'en rendit acquéreur sur Marie Brulart, veuve de Louis-Joseph de Béthune-

Charost,

On voit par l'analyse du dénombrement de cette terre, donné en 1680 par Nicolas Brulart,

premier président du parlement (Recueil Peincedé, IX, 483), que Mussy fut alTranchi de la

mainmorte par contrat du 14 septembre 1597, dont les signataires furent vraisemblablement

Nicolas Brulart, baron de la Borde, et Marie Bourgeois, sa femme. Les conditions furent un

droit de tierce de quinze gerbes l'une, sur tous grains récoltés dans le finage, à l'exception des

chenevières; Texclusion des forains comme possesseurs de fonds sans permission du sei-

gneur, une taille foncière et seigneuriale abonnée à 1 sol par chaque journal de terre ou soi-

ture de pré, et 2 sols 6 deniers par ouvrée de vigne, le droit du lods, une poule par feu et

5 deniers de forestage, les corvées et les banalités.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des com])les de Dijon. Inventaires.
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Ageium, ancien fief qui relevait de la (erre de Mâlain, eut, dès le XII' siècle, des seigneurs

du nom, dont la dernière descendante s'éteignit, en 1649, abbesse de Pralon. Agnès de Saint-

Seine, dame d'Arr-sur-Tille, vendit Agey, en 1337, à Pliilibcrl de L'Espinasse. Les Pot, les

Rougemont, les Pontailler en possédèrent des parties. En 1302, il appartenait aux Gros.

Marguerite Gros, dame de Chevignv-Sainl-Sauveur, qui épousa Louis de Villers-la-Faye, et

Jeanne, sa sœur, femme de Jacques des Comtes de Vintimille, conseiller au Parlement, se le

partagèrent. Cette dernière légua, en loTS, sa portion aux frères Chapelains. Au commence-

ment du XVIP siècle, elle revint aux d'Agey. En 16o4, M. de Mouchy se reconnut vassal

du président Brulart, seigneur de Mâlain. Enfin, à la fin du XVIIP siècle, elle tomba entre

les mains des héritiers de Marie-Gabrielle de Pons-Pralin, veuve de Henri-Anne de Fuligny-

Damas-Rochecliouarl

.

Par acte leçu Dambrun, notaire royal, le 9 juin 1602, Melchior d'Agey affranchit ses sujets

d'Agey résidant en la rue Haute, qui, jusque là, étaient demeurés raainmorlables. Ceux-ci

présentèrent ce contrat, le 3 juillet 1614, aux commissaires royaux pour la recherche des

affranchissements en Bourgogne qui les taxèrent à 200 livres de droit d'indemnité.

Archives de la COte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Affranchiss. Reg. B409, fol. 13.

LA TRUCHÈRE
PRÈS PRÉTY (SAONE-ET-LOIRE)

Le hameau de La Truchère, situé près de l'embouchure de la Seille, dans la Saône, dépen-

dait, avant la Révolution, de la paroisse de Préty, près Tournus, et delà seigneurie de La Ville-

neuve, hameau de la paroisse de La Genetle, près Cuisery. Il appartenait, en l31 1, à l'abbaye

de Tournus, qui l'inféoda à Henri d'Antigny, sire de Sainte-Croix. Des Vienne, il passa avec

Villeneuve, auquel il continua d'être réuni, aux seigneurs de Saint-Trivier (1368), aux Loisy

(1503), parles La Chambre, aux Toulongeon (1343), et, à la fin du siècle, à François le Hérissey,

baron de Creulay, et à Reme Le Valois, sa femme. En 1628, Fr. des Ursins l'aliéna à J. Bou-

chin, de Beaune, qui la revendit, huit ans après, à R. Perret, conseiller au Parlement. Jacques

de Bretagne l'acquiert pardécret en 1C43. Sa fille l'apporla en dot à Nicolas Deschamps, écuyer,

qui en céda une partie à l'hôpilal de Mâcon, en 1686. Le surplus demeura dans la famille.

Le 22 avril 1603, Reine Le Valois, dame du lieu, considérant que faire liberté et franchise

était œuvre charitable, et que notre Sauveur Jésus-Chrisi, pour nous rendre et remellrc de

servitude en liberté, avait pris l'habit de notre humanité au corps de la glorieuse vierge Mai-ie,

accédant à la supplication de ses vassaux de La Truchère, abolit la mainmorte qui pesait sur

eux, leur rendit la libre disposition de leurs biens, et reçut, en signant le contrai, une somme
de 1,800 livres, dont elle donna quittance. Il fut encore stipulé, indépendamment du maintien

des redevances et droits seigneuriaux, la censé d'une poule ou de 3 sols [lar l'eu, des lods, du

quart denier du prix de vente ou d'achat des héritages, au lieu du sixième qu'on payait avant.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Affaires des communes. B 1 i ,480.
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LA ROCHE-EN-BREx\IL

La Roche de Brenin ou Briuùsi (1237, laST), au bnillinge d'Aiixois, siège pnriiciilicr de

Saulieu, eut au \Uh siècle des seigneurs de ce nom, qui firent place aux Bourbon de Mont-
perroux, qu'on voit figurer depuis 1323 jusqu'en lol5. Cependant dès 1442 les j'ôles des

feux témoignent que les Dyo, établis à Saint-Beury, en étaient coseigneurs. Jean de Dyo, dit

Courtépée, acquit la totalité de la terre de Hugues et Simon des Loges, ses cousins, et vrai-

semblablement aussi de J. de Moisy, sieur de Villy-en-Moustier, lequel en avait repris de fief

en 1513. Il demeura dans cette famille jusqu'après la mort du marquis de Montperroux, lieu-

tenant général des armées du roi (1703), époque à laquelle la marquise d'Anlezy, sa sœur et

son héritière, l'aliéna à Guy Sallier, doyen du grand conseil. Les héritiers de celui-ci le con-

servèrent jusqu'à nos jours.

Les habitants de la Roche-en-Brenil qui, jusqu'au milieu du XVIl» siècle, étaient restés

mainmortables, au milieu de populations affranchies depuis longtemps, voulurent enfin sortir

d'une condition qui leur interdisait toute alliance avec leurs voisins. Leurs délégués s'en ou-

vrirent à MM. de Montperroux père et fils, qui, vraisemblablement pressés d'argent, saisirent

aussitôt cette occasion de remplir leur bourse. Donc, sans vouloir donner à leurs vassaux le

temps de consulter cette afi";iire, ils firent venir un notaire, et, par acte du 4 mai 16o3, ils

remirent les habitants de la Roche en pleine franchise, comme les francs bourgeois des villes

de la province, sous la condition, outre les anciennes redevances qui étaient toutes mainte-

nues, de leur payer annuellement 7 sols et une poule par feu plus un boisseau et demi d'avoine

payable par tous les laboureurs. Ces prestations, déjà assez lourdes, furent encore aggravées

par l'obligation de fournir un cheval de guerre, ou la somme de 500 livres à la naissance du

premier enfant mâle des seigneurs. Or comme le sieur de Montperroux pèi'e exigea, en même
temps qu'il signait les lettres de franchise,le versement de ces 500 livres, les habitants, reve-

nus d'une première surprise, «considérant que cette somme tiendrait lieu d'une imposition fort

fréquente, » firéférèrent renoncera la libei'té plutôt que le supporter. Ils sollicitèrent donc des

lettres de restitution qui leur furent accordées. Dès lors, comme les Sallier, ces bourgeois

enrichis qui succédèrent aux Montperroux, se montrèrent aussi cupides que leurs devanciers,

les p.-.'uvres habitants de la Roche demeurèrent serfs jusiju'à la Révolution.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Requête des habitants de la

Roche, B M, 476.

SIMARD
(SAONE-ET- LOIRE)

Simard, dans la Bresse chalonnaise, ancien comté d'Auxonne, fit partie des possessions de

la maison de Vienne, qui en 1338 en disputait encore la mouvance à .(. do Musigny, donataire

du duc de Bourgogne. Jeanne de Vienne, dame de Givry, l'acquit en 14 45 sur Oudot de Mà-

lain, et le transmit aux Longvy, qui en jouirent jusqu'en loûo. Aux de Ruot (1532-153 'i), suc-
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oédèrent les P.onton (1533), les Simon el les Monlconis (1340). En '1007, Charles-Bénigne

Tliésut, sieur de Hagv, acquit cette terre de Louis de Lorraine, comte d'Armagnac. Jeanne-

Marie, sa pelite-liile, l'apporta en dot à Pliilippe-Bcrnard Gagne, président au parlement, qui

en reprit de fief en 1728. Cette dame mourut après 1768.

Les habitants de Simard étaient restés sujets à la mainmorte, lorsque, vers 1082, Charles-

Bénigne de Thésul accorda l'affranchissement à un cei'Iain nombre d'entre eux, moyennant le

doublement el le quart en sus des censés dont leurs héritages étaient fiappés. La Chambre

des comptes ratifia cette transaction, que le 7 avril 1691, son fils, ancien conseiller au parle-

ment de Metz, étendit au restant des habitants. Malheureusement ces divers contrats ont dis-

paru de nos Ai'chives, et il n'en reste que la supplique adressée à la Chambre des comptes

par les habitants, pour demander une décharge sur les droits exigés par le fisc.

Archives de la Côte-d'Oi'. Chambre des comptes de Dijon. Attaires des communes,

B 11,474.

MONTMOYEN
Cette ancienne seigneurie, du bailliage de la Montagne, avait encore à la fin du XM" siècle

des seigneurs du nom, auxquels succédèrent les sires de Rochefort, qui en inféodèrent des

parties, que possédèrent les Boguereau (1237), les De Turcey (1268), Simon le Breton (1370),

les La Rochelle (1391 -li29), lesChauvirey, etc. Les Rochefort partagèrent avec les Pontail-

1er et les La Ferté. .leanne de La Ferlé porta en 1492 sa portion à Edme Régnier, qui racheta

les autres parties de la seigneurie et renouvela le terrier. Edme Régnier, neveu el héritier du

baron de Montmoyen, gouverneur de Beaune durant la Ligue, vendit la terre en 1632 à An-
toine Coquet, gentilhomme servant du roi, dont la fille épousa en 1633 Antoine-Bernard

Massol, président en la Chambre des comptes de Dijon. Ce magistral, qui descendait d'une

famille bourgeoise de Beaune, anoblie pour services rendus à la cause royale aux temps de

la Ligue, n'oublia point son origine. Il affranchit ses vassaux en 1703, dit Courtépée (IV, 281),

sans plus de détails, el auquel il nous est impossible de suppléer, l'acte n'étant plus ni aux

Archives du déparlement ni dans celles de la commune.

CHAMBLAiNC ET SONDEBOIS

COAIMLJNE DE SAINT-GERVAIS-EN-VALIÈRE (SAONE-ET-LOIRE)

Ces deux hameaux relevaient de la baronnie de La Salle, paroisse de Saint-Loup de

Maizière, ancienne possession des Montagu, et devenue au Xlil" siècle patrimoine de l'évèché

de Chalon. Ils n'en furent jamais séparés. Cependant la condition de leurs habitants

n'était pas égale; car tandis que depuis le comraenceiiienl du XV' siècle, Saint-Loup figurait
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au nombre des lieux francs, ses voisins (leniciiraient roiilondus parmi les niaiiimoi'lables, et cela

peut-être jusqu'à la Révolution, si en 1715 Jacques lieussard, contrôleur des finances en
Bourgogne, témoin de leurs misères, n'eût fait à ce propos de si vives remontrances à l'évê-

que François de Madot, que celui-ci consentit à les affranchir. Par un acte du 10 décembre,
homologué plus tard par la Chambre des comptes, cet évèque abolit la mainmorte, à la charge
parles habitants de rester ses justiciables et de lui payer chaque année une redevance d'une

poule et deux boisseaux de seigle par feu, la redevance de la censé sur les terres, c'est-à-dire

de 16 deniers par journal de terre, et 6 sols par journal de vigne ou par soiture de pré.

Archives de la Côte-d'Or. Requête en homologation. Chambre des comptes de Dijon.

Affaires des communes, B 11,479.

CULÈTRE, LÉE ET BIZE

Seigneurie laïque qui, jusqu'à la Révolution, releva du marquisat d'Antigny. Barthélémy
d'Anligny, qui vivait en 1401, est le premier seigneur dont il soit fait mention; puis viennent

André Lombart (1423), .Jeanne Labbé (1474) et Louis de Villers, qui vend en 1499 à Robert de

Bournonville. En 1376, Guillaume de Orée la possède, ensuite Claude de Vaux (1,'j53), de

Vingles, Henri de Buade (1602-1616). F,n 1636, les Bernard de Montessus l'acquirent et la

détinrent jusqu'en 1743, époque à laiiuelle apparaissent les Espiard. Françoise-Gilberte des

Voisins, veuve d'Espiard d'Allerey, l'aliéna en 17J58 à M"" Vervelle, veuve de F. Normand,
conseiller au parlement, qui la céda aussitôt à sa lille Elisabeth, mariée à Bénigne Bouhier,

conseiller au parlement, sieur de Lantenay.

Lorsque Bénigne Bouhier prit possession de son nouveau domaine, un certain nombre de

familles avaient été affranchies par les anciens seigneurs, mais le restant de la population

était demeuré mainmortable. Par un sentiment qui lui fait honneur, Bouhier, en môme
temps qu'il faisait procéder à la rénovation du terrier de la seigneurie, ne voulut plus y voir

figurer des vassaux de condition différente. Suivant un contrat qui a écha|)pé à nos recher-

ches, et qui doit être contemporain de ce terrier (1762), il alTranchit complètement sa terre

de la servitude de mainmorte, et n'y mil d'autre condition que la redevance d'une mesure de

froment dite la mesure de franchise, payable le 11 novembre, et le maintien des anciens droits

.seigneuriaux.

Archives de la Côte-d'Or. Série E. Seigneurie de Cuiêtre.
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SEMUR-EN-BRIONNAIS

(SAONE-ET-LOIRE)

Celle ville, qui dépuliiil aux États de Bourii:ogne, était, avant la Révolution, un siège parli-

culier du grand bailliage d'Autun. Elle avait été longtemps aupai'avant la capitale du Brion-

nais, devenu plus tard une baronnie considérable, dont les maîtres étaient alliés à la famille

ducale. On ignore la date précise des franchises qui lurent octroyées à Semur, au commen-

cement du XIII= siècle, vraiseniblablemeni par Simon 1'=', gendre du duc Hugues IH, le fon-

dateur de la commune de Dijon, et beau-frère du duc Eudes III, à qui Beaune fut redevable

de ses privilèges. Uiioi i|u'il en soit, Regnaud, son fils, et Josserand de lîrancion, ayant vers

1240 affranchi les habitants d'Oyé, leur charte fut donnée « ad honos iistis libertalisde la ville de

Semur « (voir l'analyse au § suivant). On voit par les comptes des châtelains que les habitants

payaient chaque année, à la Saint-Marlin, cette censé de 10 sols, laquelle était « gittée » par

le châtelain, ainsi (jne les redevances en tVoraent, en avoine et en vin. Ceux qui payaient la

censé de o sols étaient appelés « ijons hommes ».

En 1585, les habitants de Semur, interrogés par les commissaires du roi sur le fait des

affranchissements, répondirent qu'ils étaient hommes du roi et francs sous quelque seigneur

que ce fut.

Archives de la Cùie-d'Or. Chambi'e des comptes de Dijon. B 79, 6,281 et 1 1,477.

OYÉ

(SAONE-ET-LOIRE)

La baronnie d'Oyé, enclave du I$i'ionnais dans le Maçonnais, faisait partie, au XIl" siècle, de

la baronnie de Semui', dont elle fut détachée pour former l'apanage d'un puiné de cette mai-

son. Uegnaud de Semur, baron de Luzy, et sa femme, la [jossédaienl vers 1240, avec Josserand

Gros, seigneur de Brancion, et c'est en celte qualité que, du consentement de Marguerite de
Valeure, ils accordèrent aux habitants d'Oyé, par une charte sans date dont on ne connaît que
le vidiiiius de l'an 1388, une liberté suivant les bons usages de la ville de Semur, et la mirent

sous la garantie des chevaliers, vassaux de la chàtellenie.

Après avoir déterminé les limites de cette franchise, ils en énoncèrent ainsi les coutumes :
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Les plus riches de la ville d'Oyé paieront chaque année à la Saint-Marlin et à la Saint-Mi-

chel, une somme de 10 sols, un bichet de froment, un d'avoine et un pot de vin ; les pauvres

seulement S sols, et le seigneur ne pourra rien exiger de plus, si ce n'est ce que les habitants

voudront bien lui accorder.

Les droits de vente seront perçus sur les étrangers, sauf en ce qui concerne la nourriture,

l'habillement, l'achat et le transport d'une charretée de vin au temps des vendanges.

L'amende sera de 60 sols pour le sang, commis par un individu âgé de plus de douze ans.

L'adultère sera puni d'une amende de la même somme; la fracture d'os de 10 livres; le

clain de 7 sols 6 deniers ; la fausse mesure de 60 sols.

Les crimes de vol et de meurtre sont à la merci du seigneur.

Si les hommes de la franchise refusaient d'acquitter par ignorance les droits du seigneur,

ils en seront quittes en payant le dommage. Si on les traduit en jugement, ils devront 7 sols

C deniers et rendront le dommage.

Le seigneur aura son ban vin au mois d'août, comme à Semur.
Il jouira d'un crédit de quarante jours francs.

S'il a guerre hors de sa terre, les habitants devront le suivre huit jours h leurs frais, par

an; au delà de ce terme ils seront à sa charge, et au bout de la quinzaine, il ne pourra les

retenir, à moins qu'il ne soit lui-même assiégé.

Les hommes d'Oyé sont en l'a asseurenient » des vassaux du seigneur, qui ont scellé cette

charte.

Celui qui est arrêté pour une dette du seigneur, doit être délivré.

Quiconque se réfugiera avec ses biens dans la ville, y demeurera sain et sauf.

Si un homme poursuivi pour un crime capital, dont il ne pourra se justifier, se réfugie dans

la ville, il y demeurera sauf avec ses biens. El s'il y demeure un an et un jour, au su de celui

qui le poursuit, il sera libre à l'expiration de ce ternie.

Tout coup « sans sang », fait au marché, sera puni d'une amende de 15 sols.

Les hommes des chevaliers ne pourront être reçus dans la ville que du consentement de leur

seigneur. Dans le cas contraire, eux et leur censé seront rendus à leur seigneur au bout de

l'année.

Si quelqu'un meurt, ce qu'il aura donné pour le ropos de son âme sera remis, sauf le droit

du seigneur, et le surplus partagé entre les héritiers.

Quiconque possédera dans la ville, devra payer censé au seigneur selon ses facultés, d'après

.son témoignage ou celui de six prudhommes choisis par le seigneur. Il pourra vendre ses

nieix et maisons en payant les lods fixés au treizième denier.

Tout clain fait en foire sera passible d'une amende de 20 deniers.

Si le seigneur venait à enfreindre cette liberté, les chevaliers, garants, seraient déniés de

la féaulé qu'ils lui doivent jusqu'à pleine satisfaction. Ils ne pourront cependant avouer un

aulrc seigneur.

Oyé demeura dans la famille de Luzy jusqu'en 1306, qu'il arriva par mariage dans la

maison de Breschard. En 1636, Hector Andraul de Langeron, marquis de Rlaulevrier, l'ac-

(juit de la marquise de Dampierre, et le réunit à ce marquisat dont il dépendit jusqu'à la

liévolulion.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Affaires des communes,
1) 11,477.

UI. C2



— 490

LA TOISON

Dontie nom seul est resté à un étang situé dans l'enceinte du Grand-Monijeu, près d'Autun,

était, au milieu du XIII' siècle, un vaste territoire couvert en grande partie par les forêts de

Reuncliy et de Danoise, et situé au sud-est d'Autun, entre l'Arroux, le Mesvrin, les paroisses

de Broyés, d'Antuiliy, d'Auxy et de Conhard. Au mois de janvier 1270, le duc Hugues IV le

convertit en abergement, et pour y attirer des habitants, il leur offrit, par charte de franchise,

l'exemption des ventes et péage d'Autun, de toutes tailles, des droits d'usage et de pâturage

dans les bois, la réduction de l'amende ordinaire de 7 sols en celle de 13 deniers, et la pro-

messe de n'être jamais séparés de la Bourgogne. Son fiis Eudes IV confirma ces privilèges en

1325. II étendit davantage les droits des habitants dans les bois, leur concéda la pleine pro-

priété des défrichements qu'ils y avaient faits, mais sous l'obligation de lui payer, outre la re-

devance primitive de 12 sols par feu, la quantité de deux bichets d'avoine et deux corvées.

La châtellenieeut pour chef-lieu le château de la Toison, près duquel existait encore en 1425

un moulin, et de nombreux hameaux, établis çà et 1:1, rayonnaient autour de lui. En 1596,.

le président Jeannin s'étant rendu seigneur engagiste de la Toison , il engloba la plus

grande partie du domaine seigneurial dans le parc de Montjeu, qu'il venait de créer. A
cette époque, les hameaux qui dépendaient de la châtellenie et de la franchise de la Toi-

son, portaient les noms de : Les Blanchots, Bois-le-Duc, les Charconneaulx ou les Choppins,

La Chaume, les Clois, Les Coniberds ou Les Gaudoires, le Meix au Châtelain ou des

Mazoyers, le Meix des Bois, le Meix des Boullets, les Toppes, qui presque tous aujourd'hui

dépendent du territoire de la ville d'Aulun.

Archives de la Cùte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Terrier. B 1,235.

LE CROUX, ÎLES GERPRIS, MONT-BRETANGE

COMMUNE DE GOURDON (SAONE -ET -LOIRE)

Ces hameaux dépendaient jadis, ainsi que leur chcl-licu paroissial, de la châtellenie du

Mont-Saint-Vincent, domaniale au comté de Cliarollais, Sommés, en 1589, de justifier des

franchises dont ils jouissaient, ils prétendirent que ces privilèges leur avaient été octroyés par

le comte d'Armagnac, seigneur du pays, c'est-à-dire bien avant 1390, époque à laquelle Ber-

nard III et son frère, comtes d'Armagnac, vendirent le Cliarollais à rhilippe-le-Hardi, duc de

Bourgogne.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon Affranchissements, B 79.
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ESSERTIxNES

COMMUNE DE BRIAN (SAONE-ET-LOIKE
)

C'était, dans le principe, un fief relevant du château de Semur-en-Brionnais, qui, en

•Î382, appartenait à Philibert de Lespinasse, et en 1474 et 1489 à .1. de Gevingey. Essertines

lut affranchi en 1412, et sa charte fut confirmée en 1570 par M. d'Apchon, qui possédait

conjointement avec les Gevingny. Après 138o, où ces droits furent reconnus par les commis-

saires du roi, J. de Gevingny exigea de ses vassaux d'Esserlines des charrois que ceux-ci

prétendaient ne pas lui devoir; la querelle s'envenima, au point que ceux-ci lui dénièrent

tous les droits qu'il prétendait sur eux, et, d'appel en appel, portèrent la cause devant le

Parlement, qui prescrivit une enquête. Mais on ménagea alors, entre les deux parties, la ti'an-

saction qui suit : Par acte reçu G. Chanfray, notaire à Semur-en-Brionnais, le 11 janvier

1592, J. de Gevingny et Marguerite de Mont-Regnan, sa femme, « pour nourrir paix », recon-

nurent les habitants comme gens de franche et libérale condition, ayant le droit de succéder,

posséder et transmettre librement tous leurs biens, sous la condition de faire six corvées par

an, et d'acquitter toutes les redevances imposées sur leurs héritages. Les tailles volontaires

furent abolies.

Aux Gevingny et aux d'Apchon succéda, en 1603, François Molière, sieur de Chantoiseau,

puis les Mathieu de Champvigy, dont fhéritière porta le fief aux Champier de Sigy. En 1717,

Antoine Leprestre de Vauban acquit la portion des d'Apchon, de Henri de Saint-Germain

d'Apchon.

Archives de la Côte -d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Affaires des communes.

B 11,473.

CREST

HAMEAU DE LA COMMUNE DE VANDENESSE-SUR-ARROUX

(SAONE-ET-LOIRE)

En 4583, les habitants justifièrent devant les commissaires du roi, pour le fait des affran-

chissements en Bourgogne, d'une charte d'affranchissement octroyée en 1479 par M. de

Chanron, et confirmée le 26 avril 1482.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Affranchissements, B 79.
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CHAPPENDY

COMMUNE DE VANDENESSE-LES-CHAROLLES (SAONE-ET-LOIRE)

C'était une seigneurie particulière, qui appartint dès le XIV siècle, pour une partie, aux

comtes de Charollais et aux Damas. A ces derniers avaient succédé, en 1S8S, les La Guiche

et les Cocheval. Vers cette époque, les habitants du lieu, sommés de justifier de leurs fran-

chises, se prétendirent francs en ce qui concernait le comte et M. de Cocheval, et produisi-

rent, pour la part de La Guiche, une lettre d'affranchissement du 7 janvier '1519.

Archives de la Cùte-d"Or. Affranchissements, B 79.

LA MOIRETTE

COMMUNE DE SAINT- GERMAIN -DE-RIVE (SAONE-ET-LOIRE)

Dépendait, ainsi que son chef-lieu, de la seigneurie de Saint-Yan, possédée par les Cou-

dras, les Varennes-Nagu, les Basseuil, les Fondras et les Contenson. En IbSo, les habitants

produisirent aux commissaires du roi, sur le fait des affranchissements, la charte de franchise

qui leur avait été octroyée en 1525.

Archives de la Cùte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Affranchissements, B 79.

MANS

COMMUNE DE DYO (SAONE-ET-LOIRE)

Fit toujours partie de la baronnie de Dyo. Il fut affranchi, le 6 mai 1326, par Jacques Pala-

tin de Dyo, ainsi qu'il résulte du témoignage qu'en produisirent les habitants en 1585, devant

les commissaires du roi.

Archives de la COlc-d'Or. Chambre des comptes. AnVanchissements, B 79.
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DRACY
COMMUNE DE SAINT-MAURICE-LES-COUCHES (SAONE-ET-LOIRE)

Drac> fit longtemps partie intégrante de la baronnie de Couches; une partie de la seigneu-

rie fut détacliéeau XV° siècle en faveur de Robert de Lugiiy, qui donna son dénombrement en

1404. Cette famille conserva le fief jusqu'en ISSl, qu'il fut vendu par décret par les héritiers

de Jean de Lugny à Pierrette de Séez, veuve de P. Ailleboust. La portion des Montagu était,

dès 1547, en la possession de Lazare Morin de Cromey, d'où elle échut par succession aux
lîerbis, qui réunirent l'autre partie, advenue par acquisition aux Armet et aux Bouchin.

En 1385, les habitants de Dracy, mis en demeure par les commissaires du roi de justifier

de leurs franchises, répondirent que l'acte avait été remis à la commission, et que cet affran-

chissement leur avait été accordé par un Jacques de Clugny (lisez Lugny). Comme ce Jacques

devait être probablement le fils de Josserand de Lugny, seigneur du lieu en 1474, et le père

de Jean, qui mourut en ISoO, nous lui avons donné la date approximative de lo30.

Archives de la Cùte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Afl'rancliissemenls, B 79.

COILLAT
COMMUNE DE LA CHAPELLE-TECLE (SAONE-ET-LOIRE)

Dépendait, ainsi que son chef-lieu et Menetreuil, de la baronnie de Montpont. En 1385, les

habitants produisirent devant les commissaires du roi la charte d'affranchissement qui leur

avait été octroyée par Antoine do Saillant, leur seigneur, suivant acte reçu Gillotte, notaire,

le 21 mars 1547, et déclarèrent qu'ils étaient en procès avec le vicomte de Tavanes, qui,

nonobstant cette charte, prétendait toujours exercer ses droits de mainmorte.

Archives de la Cùte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Affranchissements, B 70.

GOURDON

BAGNY, COMMUNE DE MARIGNY-EN-CHAROLLAIS

AIOULINS, COMMUNE DE SAINT-IîOMAIN-SOUS-GOURDON (SAONE-ET-LOIRE)

Ces trois localités, qui dépendaient de la châtellenie royale du Mont-Saint-Vincent, furent

affranchies de la mainmorte par les commissaires du roi, délégués pour l'exécution de l'édit

du mois de septembre 1554 (voir p. 110).

Archives de la Côte-d'Ûr. Chambre des comptes de Dijon. Affranchissements, B 79.
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POUILLOUX

ET LES HAMEAUX DE LESSART et GHAMPOUSSOT (SAONE-ET-LOIRE)

Ce chef-lieu de paroisse et ces deux hameaux dépendaient de la châtellenie domaniale du

Sauvement. Tous bénéticièrent de l'édit de 15o4, mentionné plus haut, et reçurent leurs

lettres d'affranchissements des mains des conseillers Bégat et Popon, commissaires du roi.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Affranchissements, B 79.

BEAUREGARD

HAMEAU DE PALINGES (SAONE-ET-LOIRE)

Dépendait, ainsi que son chef-lieu, de la baronnie de Digoine, située sur le même terri-

toire. C'est ;\ ce titre qu'en 1562 Jean de Damas, sire de Digoine, lui accorda des franchises,

dont les habitants justifièrent en 1583 devant les commissaires du roi.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Affranchissements, B 79.

LA PETITE-FAYE

COMMUNE DE BESSY-SUR-ARROUX (SAONE-ET-LOIRE)

Ses habitants produisirent en -1385, devant les commissaires du roi, l'acte d'affranchisse-

ment qui leur avait été octroyé par M. de Damas, seigneur de la Collonge.

Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes. Affranchissements, B 79.
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QUINCEROT

Ce fief qui, au XIII" siècle, mouvait partie du comté de Tonnerre, partie du duché de Bour-
gogne, finit par rester à ce dernier. Il fut longtemps en la possession de la famille de Quincy.
De 1321 à 1354, Hugues de Cierry en lit hommage au duc Eudes IV. Marie, sa petite-fille, pos-
séda la seigneurie en 1393. En 1457, Simon de Coulon et Catherine de Seigny, veuve de
Iluguenin de la Perrière, se la partagent. A. de Brullat l'acquiert, de 1506 à 1528, sur les

Fontelte, les Damas de Villiers et les Prescntevillers. A la fin du XVI'- siècle, elle est entre
les mains des d'Aulenay, d'où elle passe en 1640 aux d'Haranguier, qui la détiennent jusqu'à
la Révolution.

Les habitants de Quincerot demeurèrent sous le régime de la mainmorte jusqu'au 12 mai
1779, que par acte re^u Guiod, notaire à Sennir, leur seigneur les en affranchit, moyennant
une taille .annuelle de 40 livres. L'acte ayant été soumis à l'intendant pour être homologué,
M. Feydeau de Brou le renvoya au subdélégué de Semur, avec ordre do l'examiner et de s'as-

surer « si les conditions de l'affranchissement n'étaient pas plus onéreuses aux habitants que
« le droit dont ils étaient affranchis ; si c'était par des vues de bienfaisance que le seigneur

" l'avait accordé, et s'il n'avait pas profité de cette circonstance pour faire reconnaître un peu
•< légèrement de la part des habitants les redevances et droits excessifs énoncés dans cet

« acte. 1) Or, comme cette reconnaissance de droits seigneuriaux n'était que la reproduction

d'une transaction conclue, le 17 février 1681, entre le seigneur et les habitants, et que la

taille au moyen de laquelle la communauté se rédimait n'était pas onéreuse, l'intendant, sur

le rapport du subdélégué, homologua le contrat par ordonnance du 28 juillet 1780.

Archives de la Côte-d'Or. Intendance de Bourgogne. Communauté de Quincerot.



NOMENCLATURE PAR ORDRE CHRONOLOGIQUE

DES

CHARTES D'AFFRANCHISSEMENTS
(les coiiiuiiiiies boiirguipoiiiies élraiigèrcs à la Cùle-d'Or

DONT LE TEXTE n'eXISTE POINT AUX ARCHIVES DU DÉPARTEMENT

et qui ont été reproduites, publiées, commentées

ou mentionnées par divers auteurs.

Auxorre (Ydiiiic).

Bourgeois du Comte, ilM7, H'.H, 1222, 1321. Lrs (-omles d'Auxerre. — Leliœuf, Histoirr

d'Auxerre. Baliize, t. VII. M. Quaiuin

.

Reclierclies sur le tiers -état au mmjen-àge

dans les communes qui forment le départe-

ment de l'Yonne.

Bourgeois du Chiipitre, 1204. Le Cliaiiitro d'Auxurre. Archives de lYoïine.

— M. Quantin.

Bourgeois de Saint-dernifiin, 1230. L'abbaye de Saint-Germain. Archives de

l'Yonne. — M. Onantin.

Tournus (Saùne-et-Loire), 1202. Etienne, abbé de Tournus.— (>liilllet, Histoire

de Tournus, p. 433. Nouvelle histoire de

Tournus, p. 182. Marcel Canat, Docti-

meuts inédits pour se)'vir à l'histoire de

Bourgogne, I, 190.

Anna\ -la-Côte (Yonni-), 12i;î. Eudes 111, duc de Bourgogne. Archives de

l'Yonne. — M. Quantin.

Bourbon-Lanev (Saùne-et-Loire), 122i. Mathilde, comtesse de Nevers. — Marcel Canat,

I, 161.

Givrv, id., 1226. Mathilde, id. — Id.

I, 191.

Cortevais, ' id., 1226, janvier. Josserand , sire de Brancion. — Id.

1. 80.

Beauregard-les-Diguine^ id., 1238, juillet. Guillaume, sieur de Digoiue. — Id.

I, 37.

Monlagu, id., 12il, juillet. Eudes, sieur de Montagu. — Id.

I, 44.

Prissé-les-Màeon, id., 1243. Seguin, évoque de Màcon.

—

Ordonnances des

rois de France, III, 593. Marcel Caïuit,

I, 192.

Verjux, id., 12.30. Seguin , évèiiue de Màcon. — Marcel Canat,

1, 192.



Allerey (Côte-d'Or).

Branges, id.,

Vermantoa (Yonne).
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1256.

i2t;i, 1273, i;i8i.

Cuiseaux (Saùne-et-Loire), 1200, juillet.

Marcilly-les-Biixy, id.,
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Sl-Marlin, St-I'niitair'oii (Sannt-

ct-Loire).

St-Marcel-les-Chalon. iil..

l.a Lcne id..

(iir'ollos. iil..

liiMuinuiU (Yonne),

Torpes (Saône-et-Loire),

Prety id.,

Vassy (Yonne),

Sauviyny-le-Beuréal, id.,

Mont-St-Vincent (Saône-etLoire)

Anost, id.,

Oussy-en-Morvan, id..

-Marault (Y'oune),

li(i:?. 1:5 jiiillei.

liOil, -2!) juillet.

1V7!I (1).

1486.

1494.

XV' siècle.

id.

i:i06.

ig:)4.

1334.

133b.

1009.

Peneoy-lcs-Forges (Saône-el-L.), 1633.

.1. Kiilin. cardinal évè(iiie dAuliin. — llistoirr

lie Saint- Martin irAutiiii. 11. 343. Marcel

Canal, I, l'.»4.

.1. RoUin, cardinal é\èque. dAnliiii. — .Marcel

Canal, I, 163.

Cl. de Dinleville, aldié de la Ferlé. —Mar-
cel Canal, I. 1!)4.

Abbaye de Sainl-.Marlin d'.Vutun. — Cour-

U'iiée, IV, !S. — Cab. lUilliol, Histoire ih'

t'abbnije de Suint-Martin d'Autun.

Jean de Seignelay. — Quanlin.

Philippe Pol. — .Marcel Canal, 1, 194.

Id. Id., id.

Guy de Rochel'orl. — Quanlin.

Chapilre d'.Yutun. Id.

llenrill, roi de France. — Marcel Canal, 1, 191.

Id., id. Id., id.

Id.. id. Id., id.

Achille d'.Vncienville, viconUe des Bordes. —
Courtépée, IV, 10.

I.e prieur de Perrecy. — Uef/istres du jiarle-

ment de Dijon, l. XXV. fol. 47.

(1) Et non U99, comme l'écrit M. Canal. L'acte fut roçu par De la Granfie et Durelli. notaire?, et l'homo-

logation par la Chambre des comptes, le 31 octobre l'i97. Archives de la Côte-d'Or, B H,'i7f!.



APPENDICE

Les localités dont les chartes précèdent n'étaient pas les seules en possession de libertés

plus ou moins étendues, et on tomberait dans une grave erreur, si on voulait juger par elles

seules du mouvement et des progrès de la révolution communale en Bourgogne. En effet, sans

parler des communes fondées au moyen des abergements, des chartes de pariage, ou par

l'initiative des seigneurs, nos actes publics et notamment les recherches des feux des bail-

liages révèlent, dès la fin du XIV" siècle, l'existence d'un nombre considérable d'autres lieux

classés dans ces registres sur le même rang que ceux pourvus des chartes les plus libérales.

Les uns et les autres y sont désignés par le nom de franc ou d'abonné, et cette qualifica-

tion, donnée sur place en présence des parties intéressées par les délégués des États de Bour-

gogne, mérite d'autant plus de confiance qu'aux termes mêmes de la coutume (1) elle devait

être justifiée par des titres. Malheureusement et pour des causes demeurées inconnues, ces

titres font défaut. Cependant, comme en ce qui concerne l'abonnement, il demeure établi que

plusieurs localités mainmortables en furent gratifiées, ce qui alors n'était point considéré

comme un affranchissement, mais comme un premier pas vers la liberté; j'ai, pour m'assurer

de la condition réelle des lieux déclarés abonnés dans les « cerches », et afin d'en écarter ceux

demeurés mainmortables, consulté tout ce que le dépôt confié à ma gaide [louvait renfermer

à leur sujet.

J'ai donc successivement dépouillé : les aveux et dénombrements fournis à la Chambre des

comptes lors des reprises de fiefs; — les titres et terriers domaniaux; — les procès-verbaux

de recherches des affranchissements dressés par les commissaires du roi, et enfin les titres cl

terriers des seigneuries laïques ou ecclésiastiques.

Voici quel a été le résultat de mes investigations.

i" J'ai d'abord remarqué qu'en toute circonstance, lorsqu'il s'agit d'expi'inier dans un

titre la condition des hommes d'une seigneurie quelconque, la servitude de mainmorte, s'ils

y sont assujettis, n'est jamais passée sous silence.

2° Dès la fin du XV siècle, la mainmorte, ([iii au X(l'' siècle était la règle générale, tend

(l) Anciennes coutumes, u. XLU. Boubier, I, lll.
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chaque jour davantage à devenir une exception, en ce sens qu'à cette époque le nombre des

communes exemptes de mainmorte est de beaucoup supérieur à celui des communes affran-

chies par charte ; et bien que les premières soient le plus ordinairement assu jetties à la taille,

il y a des exemples de lieux soumis seulement à des corvées ou à des redevances en nature ou

en argent.

3° On ne trouve que par exception des communes mainmortables abonnées .

4' Enfin, par l'abonnement, les communes taillables se trouvaient jouir d'une somme de

liberté plus grande que celle de beaucoup de villages atTranchis par charte, puisque le plus

souvent ces derniers, pour n'être plus mainmortables, n'en demeuraient pas moins taillables

à merci.

Toutefois, quelque considérable que soit le nombre des localités reconnues libres, il le serait

encore davantage si les rôles des feux de certains bailliages ne nous avaient pas fait défaut,

si tous avaient exprimé la condition des personnes, et si surtout les archives étaient restées

en possession des procès-verbaux de recherche des affranchissements qui précédèrent ou

suivirent celui que le président Fremyot dressa en 1o8o, dans le midi de la province.

Quoi qu'il en soit, qu'elles dussent leurs franchises à des chartes octroyées ou à l'abon-

nement, ces diverses localités, dont la condition libre était incontestable, avai^'Ut tout autant

de droit que les précédentes de figurer, au moins en appendice, dans un recueil de documents

relatifs au tiers-état en Bourgogne : aussi n'ai-je point hésité à en dresser le relevé som-

maire, en accompagnant chaque nom d'une note destinée à justifier le titre auquel il avait

droit, et en les groupant par ordre de bailliage ainsi qu'il suit :



DIJONNAIS

i I

BAILLIAGE DE DIJON

Recherches des feux des années 1375 (B 11,569), 1375 (B ll,570i, 1397 (B 11.590),

1430 (B 11,583), 1431 (B 11,584), 1433 (B 11,585), 1470 (B 115;.

Les villages de lieaumonl-sur-Vingeannc (1), Fleurey (2), Lanten.iy (3), Longvic (4),

Losne (o), sont reconnus francs en 1375 et abonnés aux années suivantes.

(1) Beaumont-iîiir-Vingeanne, lîlaçny et Champagne, canton de Mirebeau, arrondissement de Dijon. Comté
laïque. Les haljitaiits de Beaumoiit ne paient plus eu 142;) que des redevances en nature ou en argent. Dé-

nombrement (B 10,564). — A Blaftiiy, la taille abonnée de 30 liv. est éi-hangée par acte du 6 octobre 1678

contre l'obligalion d'aller moudre au moulin banal. A Champagne, les habitants payaient à la Toussaint 3 s. 1/2

par feu. Dén. de 14-23. Des deux messiers nommés dans chaque village, l'un était choisi par le seigneur et

l'autre élu par les habilanls.

(2) Canton et arrondissemeut de Dijon. Fle'irey, qui fit partie de la dotation de l'abbaye de Saint-.Mar-

cel les-Chalon', comptait plus de 700 feux avant 1330, suivant des leltres-piteutes ilu duc de l'an 1437

(B 11,509). Les habitants devaient une taille abonnée de 50 liv. au terme de la Saiut-Reuiy, laquelle se jetait

par trois ou quatre prudhommes élus. Us payaient une autre taille au roi pour la garde et en dressaient le

rôle qui était perçu par le sergent du seigneur. Ils nommaient les messiers, les viguiers et les présentaient au.ï

officiers du grand-prieur qui les instituait. Ils avaient droit de chasse sur leur territoire. Un acte de 1364

établit qu'ils avaient la collation et la présentation du chapelain de leur maladière.

Arch. de la Cote-d'Or. Terrier de 1848.

(3) Canton et arrondissement de Dijon. Ancienne cbàtellenie ducale.

Le terrier de 1317 reconnaît les habitants astreints seulement, outre les censés et redevances, à une taille

de 120 liv. payables en iie\i\ termes à la Saint-Barlhélemy et à Carémentrant.

(4) Canton et arrondissement de Dijon. Les habitants étaient censables à l'abbé de Saint-Bénigne de Dijon,

et payaient tous les ans une somme de 6 liv. 5 sols au prévôt de Dijon. — Archives de l'abbaye de Saint-

Bénigne. Domaine de Longvic.

(5) Canton de Saint-Jean-de-Losne, arrondissement de Bcaune. Appartenait au prieuré de Losne, réuni au

grand-prieuré de Saint-Vivdnt.
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Ceux do B:iii,'(;s ((»), Cliiiiii|mgiiL'-sur-Vin^e;iiiiie (7), Fixey (H;, Lonirccourl (9), Seiiiio-

cey (10), Soirans (11), reconnus abonnés en 1375, sont dérlarés francs en 1470.

Ceux d'Arc-sur-Tillo (12), Blagny-sur-Vingeanne (i:i), Curlil-Saint-Seine (14), Daix (15),

Pasques (lOK Spcy (17), Vonges (18), sont déclarés abonnés dès 1375.

La « cerclic » (Ifs feux <!e 137t; les classe parmi les francs abonnés. Celait francs qu'il fallaii ilire, car les

lionimes <iii prienr n'i'faicnt seulement lenns qu'au paiemiMil des censés affectées sur leurs liéritages, ce qui est

établi par le terrier île 1482 et un compte de llllS. Le nicmc terrier proclame que l'église et le cimetière de

Losne étaient lieux de francljises, dans lesquels lout criminel pouvait demeurer uu au et uu jour sans pou-

voir en être extrait pir aulonti' de justice. — Ar-liives ilc la CiMe-d'Or, grand-prieuré de ."^aint-Vivant,

prieuré île Losne.

(li) Canton de Oevrey, arrondissement de Dijon, seifineuric laïque. Le terrier de 1558 ne mentionne plus

ni tailles ni corvées. H y est question de la réserve des droits de justice sur les liéritages francs, vendus par

les habitants aux étrangers. Ces habitants sont gens de poété.

(7) Voir le u" 1.

(8) Canton de Oevrey, arrondissement de Dijon. Ce village, qui appartenait au cbnpiire caihédral de Lringres,

est déclaré franc dans les rerchcs des feux du bailliage. Le terrier de ISbO ne lui dér.ie point celte franchise,

que les habitants payaient tous les cinq ans d'une subvention de 10 livres, versée entre les mains du receveur

du chapitre.

(9) Canton de Ceuli'^. arrondissement de Dijon. Seigneurie laïque. Les dénombrements de 1372 (B 10,523)

el de 1411 (B 10,539) astreignent les habitants, sauf les redevances sur les héritages, à une taille de 80 liv.

par an, pavables en deux termes, à la Saint-Barthéleniy et à Carénientrant.

(10; Canton et arrondissement de Dijon. Ancien arriére-Def du comté de Saulx-le-Duc. et ensuite de la

seigneurie de Ma'niv-sur-Tdle. Les dénombrements de 11178 et lliSl portent seulcmont des censés, renies et

servis à la charge des habit.inis (B 10,840 et B 10,849;.

(11) Seigneurie laïque. Le dénombrement de 1687 iB 10,87:;, ne traite que de censés, redevances et poules

de coutume.

(12) Canton et arrondissement de Dijon. Seigneurie laïque. Les « cerches » des feux des années 1373 à 1470

le classent parmi les abonnés. D'après le terrier de 1548, ces tailles étaient payables à la Saint-Barthélémy et

à Carnaval. Défense était faite de lâcher les vaches avant l'entier paiement de la somme. Les habitants étaient

encore en 1784 gens de poété, c'est-à-dire prives du droit de s'assembler, sinon du consentement du sei-

gneur. Ils avaient des éclievius et élisaient leurs messiers.

(13) Voir 11» 1.

(14) Canton de Saint-Seine, arrondissement de Dijon. Seigneurie du grand-prieuré de Champagne.

Les habitants doivent, au jour de Saiut-Uemy, sur chaque abergié ou non abergié i ne taille de Ssols valant

4 "ros. Terrier de 1 'i40. Tilres L. 1 170. D'après le terrier do 1378, celte taille fut convertie en censés sur les

héritages.

(15) Canton et arroudis-cnient de Dijon. Daix dépendit longtemps de la châtellenie de lalant; ses habi-

tants avaient les mêmes droits civils que ceux de ce village ; ils payaient les mêmes redevances (teri-ier de

1429). plus un taille abonnée ou cominandise de 52 livres dijonnaises,aux ternies de Saint-Reuiy et de Carême-

prenant (Comptes de la chitcUenie de Talant); mais ils n'avaient point de commune.

(IC) Canton et arrondissement de Dijon. Etait une dépendance de la châtellenie ducale de Lantenay, et de la

même condition; payait comme lui et aux mêmes termes une taille de 40 livres.

Le terrier de 1317 (1! 400) mentionne des habitants de Pasques désignés sons la qualité de francs, et qui

pay.aient un cens de lOo sols.

117) Canton d'Is-sur-Tille, arrondissement de Dijon. Ses habilants. qui ctaieni eu 1317 placés sous la sau-

vegarde du duc. lui payaient chaque année 25 livres de cire, livrables au château de Talant (B 400). Les

coiii|ilcs de la baronnie de Lux, de 1474 à 1493, .attestent que, outre les censés et renies assignées sur les

héritages, ils élaient tenus de payer an jour de la Saint-Rcmy une taille abonnée de 14 blancs 2 sols par feu,

les veuves la moitié.

(lii; Canton de Pontiiller, airondissement de Dijon. Dans son dénombrement de 1372 (B 10,521), Guillaume

de Champlille déclare possédera Vonges 31 i< maigniées d'honiiues et feimiics teneniz feu et lien», qui doivent

rhacuM à In S-iiiil-Ueiiiv m sols de cens ; de [)lus, ses chambriers flocalaiic-) \-cn\\< de nouvel et li.xés à 5 sols.
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Koiit;iine-les-nijoii ( 19; coitiiito [iMiiiii les serfs en 1372, !):iriiii l>.'s francs cii 1397, el p.'.rmi

les abonnés aux années suivantes.

Les villages d'Échenon (20), Genlis el lîrliey (21), l'oiiilly-les-Dijon (22), ont une pnnula-

tioi) franche cl serve en 1373, et abonnée à partir de 1397.

L'abonnement de ceux ne Fauvernev (23), Saussv (2i), l'olangev (2j1. ne part que de

1397.

((ui peuvent s'eu l'elouruer i leur vol.juLé. Uaus celui de IlilG (li 10,jy8;,l;i ceu^e de 10 sois est convertie eu
8 ^ros et celle des touliaigierà à V gros.

'19) Canton et arrondissement de Dijon. Soi^neuiie laitue, dont une partie dépend. lit de la justice

municipale de Dijon. D'après les terriers de la seigneurie de 1500 el 1551, les habitants devaient aux termes de
la Saint-Kemy et de Carémentrant une taille de 10 sols, outre une corvée de bras et unegéline de coutunie.il

y -avait encore, au commencement de ce siècle, un certain nombre d'individus dits abonnés venus du dehors,

admis àjouir des mcmes avantages que les autres habitants, sous la condition de payer ui seigneurla même
somme au jour de Toussaint, mais sans charge de corvées et avec la facilité de quitter le lieu et d'y revenir

aux mêmes coiidilions. Au siècle suivant, k en juger par le dénombrement de 1631, cette distinction n'existait

plus, car tous les habitants sont déclarés vivre sous une même loi.

(20) Canton de Saint-Jeau-de-l.osne, arrondissement <le Beaune. Les titres et terriers du prieuré de Losue
uni au grand-prieuré de Saint- Vivant, le terrier de la chàtellenie de Brazey 1410, les dénombrements de la

seigneurie de Saint-l'.-age et Echenou témoignent que les habitants, outre les gélines et corvées, n'étaient

astreints qu'à une taille de 12 livres.

(îl) Chef-lieu de canton de l'arrondissement de Dijon. .Vrrière-fief du marquisat de Mirebeau. Les papiers

relatifs à cette seigneurie mentionnent les tailles qui, avec les antres redevances, étaient imposées auK
habitants.

iii) Commune et canton de Dijon. Ce hameau, bien que dépendant comme mouvance de la seigneurie

de Magny-sur-ïille, faisait partie du territoire et de la baulicue de Dijon, et participait aux (iriviléges des
autres habitants.

(23) Canton de Genlis, arrondissement de Dijon. Faverninccum était au Xl^ siècle une seigucurie

appartenant à la maison de Mailly, qui, au siècle suivant, fut en grande partie donnée aux Templiers, lesquels

y établirent nue commanderie. Après la suppression de l'ordre, elle échut aux hospitaliers delà cominan<lprie

de Dijon, auxcpiels le duc Kudes ill avait en 1208 abandonné un des moulins de Fauverney el la basse jus-

tice sur tout ce qui lui a[q),irtenail dans le fmage. Le reste drt teriitoire eutra dans la dotation de la char-

(reuse de Dijon, fondée en 13,S4 parle duc Philippe-le-Hardi.

Les rôles des feux du bailliage classent Fauverney parmi les localités fraui;hes, et ce rang ne lui est pas

dénié par les titres. Le maire, considéré comme procureur des habitants, figure à la suite du seicneur dans

tous les actes ovi la communauté intervient pour défendre ses intérêts. Il n'est point question de taille, les

habitants sont tenus aux red> vau'-es affectées sur leurs héritages, à deux corvées de bras et une poule de

coutume ; uiaisil leur est interdildc' s'imposer sans la permission du commaudeur. — .\rchivcs de la Côtc-d'Or.

Titres et terriers de la commanderie de la Madeleine.

(24) Canton de Saint-Seine, arrondissement de Dijon. Seisueurie donnée en 923 par le roi Raoul à l'abbaye

de Saint-Bénigne de Dijon et augmentée au moyen d'acquisitions faites sur les Saulx-Vantoux et leurs vassaux.

Vers 1331, le chambrier de Saint-béniLîue, aui[uel appartenait Saussy, mécontent de ce qu'au mépris de ses

droits et de sa juslice,le châtelain de Saulx-le-Duc, qui alors dépendait ilu bailliage de la Montagne. s'eCTor-

(;.ait de u sonveniiner » les hommes de Saussy, qui s'étaient avoués bourgeois du duc, et de les distraire du

ressort du bailliage de Dijon, porta plainte au duc Eudes IV et lui demanda le niaiiitien du village dans la

circonscription de Dijon, et la suppression des bourgeoisies. Le duc fit droit à la première demande, u]ais

pour la seconde il décida qu(' les bourgeois de Saussy, au lien de ressortir à Saulx, rcssoi-liraient à Taïaut-

^Titres de Saint-liénigne, C 81.)

L'abonnement des gens de Saussy, signalé en 1397, n'eut probablement d'autre cause que celle d'arrêter une

émigralion qui pouvait devenir inquiétante. Quoi qu'd en soit, il r"sul:e des terriers et des manuels de

l'abbaye qu'eu dehors d'une taille ou censé sur les héritages, les haliilants n'étaient astreints qu'à des rede-

vances eu nature, une poule par feu et des corvées. Ils étaient gens de poêlé et sujets au droit d'indire.

;9o) Canton île Genlis, arrondissement de Dijon. Faisait partie de la seigneurie de Longeconrt (voir n" 9), et

ses habitants jouissaient des mêmes avantages. Dên. de l'ill, I'.'i:>{I! '0, B 10,573).
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Les vill;ii;L's ili' nriMoiiières (-26), Foiifi'srive (27), Mar'iiiiis ('28), Moiiliirlot, ayant dans les

« cerclies » |iri5cédcntes une population mixte, sont inserits parmi les abonnés en 1430.

Pont (29) seulement en 1433.

F.es villages d'Aveianges (30), Belleneuve (31), Rre.ssey-sur-TilIe, CliampdAtre (32).

Coutenion (33), Esbarres (34), Fénay et Chevigny-Fénay (33), Flavignerol (36), San-

(2G) Canton de Goiilis, arrondisseuienl de Dijon. Si le dénombrement de 13i;j (B 10,513) reconnaît que les

tneix (riiomnies et lenrs teneraent-; sont redevables de 10 livres de cire et 20 sols de censure, celui de

1GS6 (B 10,874) n'iiiserit rien à la cliarge des babitanls, et le terrier de 1470 (n» 1,872) en debors des censés et

rentes, introduit de nouveaux articles, portant entre autres prescriptions que les vassaux de Bretenières ne

pourront se marier sans la permission du seigneur et snns lui avoir offert un bouquet, un mouchoir et une

paire de gants, que le seigneur pourra embrasser la mariée si bon lui semble, etc., etc.

(27) Canton de Selongey, arrondissement de Dijon. La t.aille du quartier franc valait 40 sols payables eu

deux termes, la Saint-Remy et Caiénientrant, et une poule de coutume. Certains autres liabitants payaient

une taille abonnée valant deux écus. Dénombrement de 1583 (B 10,GG4).

/2S) Canton de (ienlis, arrondissement de Dijon. Seigneurie laïque. Le dénombrement de 1354 les déclare

seulement sujets et censables, sans permission de vendre leurs héritages que du consentement du sei-

gneur.

(29) Canton d'Anxonne, arrondissement de Dijon. ChampdiMre, Pont. Tillenay et Tréclun appartenaient au

chapitre de Saint-Lazare dWulun. Le polyptique de l'an 1290. établit que Champdôlre et Pont ne devaient que

des censés en argent ou en nalure, descorvées et la procuration, c'est-à-dire Tobligalion de fournir au seigneur

tout ce dont il avait besoin durant son séjour, tandis qu'à Tréclnn, Tillenay et Siel, hameau disparu, les hommes

étaient, en outre, taillables et exploitables Inut et bas, sauf dans le dernier où existaient trois feux de libre

condition. Après 1.'Î20, ils n'eurent rien .i envier auxMeux premiers qui, à l'exemple de Chenôve, furent aussi

mis à la taille à volonté qu'ils subirent jusqu'au règne de Charles le Guerrier, où le rôle de 1470 les range

parmi les abonnés. Cependant tout alTi'anchis qu'ils f.irent, ils n'en restèrent pas moins gens de poète (terrier

de 1559). c'est-à-dire sans droit de s'assembler, de délib'Terde leurs affaires, de s'imposer, de passer procu-

rations, etc., sinon de par la pei mission de leurs seii-'aenrs.

(30) Canton d'Is-snr-Tille, nrroudisseraent de Dijon, seigneurie laïque. Les habitants déclarés taillables à

volonté par le dénombrement de 1372 (B 10,521), francs en payant les redevances assignées, dén. de 1391

(B 10,538), sont proclamés abonnés dans la « cerehe » de 1470.

(31) Canton de Mirebeau, arrondissement de Dijon. Arrière-fief du marquisat de Mirebeau , dont les

dénombrements se taisent sur la mainmorte qui, d'après le cartulaire du prieuré de Saint-Léger, paraissait

V exister encore en 1397.— Arch. de la Côte-d'Or. Prieuré de Saint-Léger. Terrier u» l.OOQ.

(32) Voir la note 29.

(33) Canton et arrondissement de Dijon. Donné au X« siècle à l'abbaye de Saint Bénisne qui en 11G4

le bailla à vie à Humbert. sieur d'Arc-sur-l"ille, à condition de le repeupler. Il y eut dès le XIII» siècle un fief

relev.int des religieux qui devint plus tard la propriété du savant De la Mare. Ses habitants étaient seulement

soumis à ime taille à volonté, à une poule par feu et à des corvées de charrues. Dès la fin du XV<^ siècle, les

corvées ne furent plus exigées, et les tailles à volonté converties en censés ou rentes assignées sur les héri-

tjfres. Archives de Saint-Bénigne. Uôles des tailles, manuels, oraptes et litres.

(34) Canton de Sainl-Jean-de-Losnc, arrondissement de Beaune. Seigneurie laïque. Le dénombrement de

Guichard Dauphin, seigneur de Jaliguy et de Krolois, donné en 138-2 (B 10,529), reconnaît les habitants tailla-

bles deux fois l'an, mais non niaiumorlables. D'après le terrier de 13-20, ils ne peuvent faire assemblée sans

licence du seigneur, sous peine de C5 sols d'amende. Ils peuvent, de l'autorisation du seigneur, élire « pru-

d'hommes, négociateurs ou messiers n, et les présenter ensuite au juge qui reçoit leurs sermeuts, Ls ne

peuvent, sans permission, élever prix de quilles et d'autres jeux.

Tous hommes nouvellement mariés en premières, deuxièmes, troisième ous quatrièmes noces, sont tenus,

n après que les varlels du parroichiase faisans le luminaire et fesles de la paroisse, l'année qu'ils sont ma-

riés, lenr ont présenté, la lance qui doit avoir de long treize pieds et demi, estant ferré au bout dès le jour

de Noèl, jusqu'au jour de l'an suivant, aller au jour, lieu et heure qu'ils leur assigni-nt jouxter à la quin-

zaine. Et si en courant et jouxtant contre icelle, les dits mariés fiappent de la dite lance eu bas devant la

dite (piintaine que l'on appelle en brieclie, premier que frapper en icelle quiiitaine , où qu'ils refusent ou
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cigny (37), F.ux CW) , M.isiiy-Ios-Aubigiiy (39). M;igiiy-siii'-Till',' (il)), Mailly (les) (il)

(liffèrent d'y aller jouxter, ils sont aineudables en 65 sols et tenus de payer les dépens faits par les varlets

pour leur feste.

I. Ils doivent, eu oulre. Ij.tiller aux varlets le jour de leurs épousailles, ung droit que l'on appelle Vwlventixige,

lequel consiste eu une pinte de vin, un pain, une cliandcUe et uu quart de tartre euserréc et fdicte au foyer.

Ceu.\-ci sont alors tenus d'allumer la cliaudelle et devant la maison des mariés crier trois foi.s à l'adventaige.

Le tout sous peiue d'amende de 7 sols.

« U en est de même pour les prêtres qui chantent leur première messe ou les clercs qui se marient : ces

derniers, dans ce cas, donnent le double de ce qui est déclaré plus haut aux clercs non mariés, qui eux font la

cérémonie.

« Ces varlets de fête sont tenus d'entretenir le luminaire de l'église et de supporter les menus frais de U
fête. Mais ils ne peuvent faire la bachelerie de Noi'l sans autorisation et sans avoir payé une eimarre de vin

aux officiers de justice. Moyennant ces divers droits, les varlets ont la faculté de lever sur chacun les varlets

du parroicba^e âgés de plus de 13 ans, 4 deniers ou un blanc. Ils peuvent gager les refusans en leur ôtant le

soulier du pied droit. Un sergent assiste à l'exécution. »

(35) Canton de Gevrey, arrondissejnenl de Dijon. Fénay, Chevigny-Fénay, ipù tirent longtemps partie du
domaine ducal, avaient d'après les cerdies une population mêlée de francs et de taiUables, qui en 1470 est

toute reconnue abonnée. D'après le terrier de 1429, le duc y percevait le même droit de perchoiement qu'à

l'alant. Néanmoins les habitants demeurèrent gens de poété, avec la faculté d'élire leurs messiers. Le dé-
nombrement de lC7â(lî 10,8-21; ne porte à leur charge que des censés et rentes.

(311) Canton et arrondissemeut de Dijon. Cet ancien domaine de Saiut-Iiénigue lui échappa lors de la

formation du régime féodal ; il devint une seigneurie laïque, léguée en 1386 au chapitre de la Sainte-Chapelle

de Dijon qui l'inféoda à son tour en 1430. Les habitants étaient seulement laillables et rabonuement dont
parle la cerche de 1470 se trouve confirmé dans le rôle des fiefs de 1474 (B 11,722).

(37) Canton de Mirebeau, arrondissement de Dijon. D'après le dénombrement de 161G (B 10,701) les habitants

ne devaient à leur seigneur que 10 livres de cire et 15 livres en urgent, payables au jour de Toussaint.

(3S) Canton d'Is-sur-TiUe, arrondissement de Dijon. Les habitants de Lux, non clercs, sont taiUables et

doivent chacun, au jour de Toussaint, grains bled et avoine selon leur faculté. Ils sont imposés par quatre des

habitants assistés du châtelain. Le gel porto sur le feu et non sur les hérilages. Les clercs en sont exempts.
Ils doivent nue rente de 17 francs et 25 émines d'avoine pour le four banal, 8 francs pour l'accensement des

terres de Bon-Repos el trois corvées. Les habitants qui se marient sont tenus d'otl'rir au seigneur un plat de
viande, un pain et une pinte de vm ou 3 sols, moyennant quoi, eux et les valets du lieu peuvent aller prendre
du bois a Lux pour la foulière du jour des Brandons. Kupt du bâton des poules la semaine de carême,
moyennant 4 deniers ou 5 deniers tournois par poule, le contraire soutenu par le procureur du seigneur. Pou-
voir d'élire les messiers. Terrier de 1513. Compte de 1473. Recette de cire due par les hommes venant de-

meurer audit lieu, lesquels on a accoustumé de habonner à leurs vies seulement et les appelle les hommes
itrquis, les quels hommes se ainsi n'estoient habounez, seroient es censés taiUiables. Comptes île 1475. Trans.

de 1434, 145ti et 1530.

(39) Canton de Saint-Jean-de-Losue, arrondissement de Beaune. Le dénombrement de I1113 (B 10,77ii) déclare

les habilants hommes liges, justiciables et corvéables, celui de 1714 (B 10,939), ne porte à la charge des habi-
tants d'.\ubiguy et Maguy que des censés portant lods, retenue, remuage el tous droits censaux.

(40) Canton de Genlis, arrondissement de Dijon. Le dénombrement de 13C5 (B 10,512) les déclare taiUables

et censafiles. Au terrier de 1539, 1540, les habitants reconnaissent ilevoir au seigneur tailles et censés au jour
de Saiut-Barlhclemy sans amende et à la Saiute-Marie-Madeleine, à peiue de 7 sols d'amende eu cas de
non paiement. Ils ont le droit d'élire un des messiers.

(41) Canton d'Auxonne, arrondissement de Dijon. La terre des quatre Mailly était divisée entre les membres
de cette famille, lorsqu'en 13f;3 le chapitre de la Sainte-Chipelle tit l'acquisition de Mailly-Cnrtil ou l'Eflise

et à partir de ce moment accrut si bien son lot qu'au milieu du XVl« siècle il posséilait les trois quarts de la

terre. Les actes d'acquisition par le chapitre (cartul. n» 51), de même que les dénombrements de 1372 et

1448 (B 10,321, 10,573), l'ecounaissent deux classes de sujets, les ceusitalres exempts de taille et de corvées
les taiUables abonnés, dont la qiiolité ne varie pas, et les ladlabies haut et ba, deu.x fois l'an, rede-
vables de corvées et d'une poule par feu à carnaval. iMailly-le-Chatel et Mailly-la-Ville étaient les plus
avantagés en IWO; mais celte distinction n'etistait plus au siècle suivant.

111. 64
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M;ii's;uin;iy-le Bois (42), Maxilly («),Monlol (4i), Noiron-les-Citcaiix (45), Pluin-d'Ahiiy, com-
iiiiiiie (lu Val-flc-Suzon (46), Ruirey-les-Dijoii (47), Sauloii-Ia-Cliapellc (i.S), SauIon-la-Huc (4'J),

(42) Canton d'Is-sur-Tille, arromlissement de Dijon. Seisneurie appaiienaiit à l'abbaye de Sa'ml-Bénifrne.

D'après les titres, les haliitaiits triaient tenus de payer par feu un lii.;liet moitié froment et avoine et 2 sols

cUionnais, moyennant qnoi ils pouvaient « avoir hèles traliaiit. « lîn 1570, cette redevance fut convertie en

3 sols 4 deniers sur les t^em mariés et 20 deniers sur les veuves.

(43) Canton de Pontailler, arrondissement de Dijon. D'après le terrier de la cliâtelleuie royale de Pou-

tailler dont Maxilly dépendait, ses liabilants étaient soumis à une taille 'le 2ll liv. 19 sols 4 deniers 1/3, paya-

ble à la Saint-Remy, et i[ui était répartie par les deux éclievins du lieu et deux prud'liommes choisis par le

châtelain.

(44) Canton de .Saint-Jean de -Losne, arrondissement de Beaune. Le terrier du chapiire de la Sainte-Chapelle

ùe Dijon, seif^neur du lieu, reçu en 1 435, n" 254, reconnaît .seulement les habitants laillaliles haut et bas et à
'

volonté, redevables d'une géline à Carementrant, outre les censés et redevances ordinaires. Ils élisaient leurs

messiers.

(45) Canton de Gevrey, arrondissement de Dijon. Ancien domaine du chapiire calliédral de Langres aliéné

au XVI<! siècle et devenu seigneurie laiijue. D'après le terrier de 1557 les habitants, considérés comme gens

de poète, en pouvaient faire assemblées, actes publics ou particuliers concernant la comnmnauté, get, impôt,

liilles, passer procuration sans la licence du seigneur. Ils payaient chaque année une taille de 5 deniers

tournois par journal Je terre, de 10 deniers par soiture de pré, et une géline par feu, plus 12 deniers aussi

par feu, dite la censé du Bourdelage, et tous les cinq ans une taille de 50 livres appelée la subvention. Ces

tailles étaient réparties par des prud'hommes nommés par les répartiteurs de l'année précédente, lesquels prê-

taient serment devant les ofliciers du seigneur. Les habitants élisaient leurs messiers.

(4fi) Commune dn Val-Suzon, canton de Saint-Seine, arrondissement de Dijon. Le terrier général des cliii-

telleuies ducales dressé en 1317 porte que les liabilants du Pl.iiii-d'Ahuy étaient redevables de censés en argent

et en nature. Cette terre, réuuie à celle de Daix, fut aliénée en même temps. La condition des hommes était

semblable.

(47) Canton et arrondissement de Dijon. Ancien franc-alleu dont la moitié faisait parlie de la dotation de la

Saiute-Chapelle et l'autre une seigneurie laïque. Il fut acquis en 1575 et 1005 par les d'Esbarres. Les litres de

l'abbaye de Saint-llcnigue, ceux de la Sainle-Ghapelle établissent que la taille qui, à lîuffey, était i volonté en

li02, avait cessé de l'être en 145S, ce qui est confirmé par la cerche des feux de 1470.

(48) Cmton de Gevrey, arrondissement de Dijon. Seigneurie du chapiire cathédral de Saint-Lazare d'Aulun.

Elle conserva jusqu'au milieu du XV« siècle une population mélangée de francs et de taillables qui en 1470

ne forma qu'une même classe d'abonnés.

En 1557, les habitanls de Saulon-la-Chapelle, sommés par le notaire Guisain, qui procédait à la rénovation

du terrier des vénérables du chapitre, d'avoir à fournir la décl.iration de leurs biens, de leurs droits, ainsi que

de ceux des chanoines, se déclarèrent « francs, libères non mainniortables, ni corvéables, tailliahles ou

imposables, — exempts de banalité, île fours, du droit de daim, — être eu possession du droit d'élire sans

congié ni licence les jurés des moissons, les messiers, les procureurs pour solliciter et enlendre aux alfaircs;

comme aussi de s'assembler pour leurs alf'aires, faire gets et impôts sur eux, tant pour deuiers royaux, tailles

et subsides, sauf à présenter ces divers délégués aux officiers des chanoines pour recevoir leur serment, et à

leur refus à l'ung des habitants, n

Us proclamèreiit la coutume à .'^aulon « de faire des foulières aux premières et secondes bordes — de

cneiller des rameaux et des Heurs dans les bois pour en orner les rues du village le jour de la Fête-Dieu,

aux jeunes gens d'aller le jour de mai cueillir rameaux et feuillages dans le bois, — aux censitaires d'eu

user gratis pour la réparation ou le remplacement de leurs inslruments de labourage, et les non censitaires

en payant un pain de deux deniers ou sa valeur en argent, et enfin leur droit de fairejouer auboys, musettes,

taborius, aux testes, noces, fiançailles, et quant bon leur sembloit sans congé d'aucung. »

Arcli. delà ville d'Autun. Fonds du chapitre, Saulonhi-Chapelle.

(49) Canton de Genlis, arrondissement de Dijon. Le dénombrement de 1372 (B 10,523) qui comprend aussi

Barges et Fénay, les reconnaît taillables et exploitables une fois l'an. Cependant le terrier de 1552 ne men-

tionne ni tailles, ni corvées, ni mainmorte à leur charge. Us est seulement question de réserve, à l'endroit de

la justice, pour les héritages francs qu'ils veuilent aux étrangers. Néanmoins ils demeurent gens de poète,

car ils ne peuvent s'assembler, faire sonner taborins ou autres instruments pour danser ou pour les advenls

de Noël, sans licence du seigneur.
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Savolles (50), S;ivouges (ol), Tillonay (S2), Tréclun (o3), Varanges (54), ayanl une populalion

mêlée de l'iancs et do serfs, d'abonnés ou de laillial)l'>s, ne prennent rang dans les francs ou

abonnés qu'en 1470.

Localités reconnues franches en dehors des reirlu':< (1).

Chazeuil (55), Crecey-sur-ïille (50), Gevrey (57), Selongey (58), Til-Cliâlel (59).

(50) Cauton de Mirebeau, arromiisseraetU île Dijon. Orpeiidiiit île la terre de Mirebeaii. dont les dénombra-
nieiits sont muets en ce qni concerne la mainmorte.

(51) Canton de Gevrey, arrondissement de Dijon. La seisnenrie appartenait par moitié au cliapitre de la

Sainte- Cliapelle et aux Chartreux de Dijon.

Les habitants paient au jour de Saint-Barthélémy 12 deniers par journal, -2 sols 6 deniers par soiture de pré,-

le tout de tailles, corvées, gélines de coutume à carnaval. Terrier de la Sainte-Chapelle, lo5fi.

(32) Voir Champdôtre, a" 28.

(53) Voir Champdôtre, no tS.

(54) Canton de Genlis, arrondissement de Dijon. « Les habitants de VarauRes, porte le terrier de 1.Ï34

(n" 19S2), ne peuUent faire assemblée.», actes en public ou en particulier concernant leur communauté,,i/^^s-,
Impôts, tailles sur eux, ni passer procuration sans l'exprès consentement rlu seigneur. » Ils paient une taille

au jour de la Saint-Harthélemy avec défense de jeter leurs vaches hors de l'étable avant son acquittement.

Cette déclaration est coutlruiée par le dénombrement de 1384 (B 10,ii7S).

i'35) Canton de Selongey, arrondissement de Dijon. Chazeuil relevait de la seigneurie laiL)ue de Crecey.

Le terrier de la seigneuiie de l'an 14i;2 déclare les hommes, femmes, bourgeois, bourgeoises, tenaiil feu et

lieu, francs de corps, mais leurs héritages taillables une fois l'an à la Sainl-Uemy. Ceux-ci nommaient les

messiers, lesquels versaient à la l'abricjue la moitié des amendes de mésus et gardaient le reste. Les habitants

pouvaient librement vendre leurs héritages en payant 12 deniers pour livre au seigneur ou à son majeur. Ce
maire ne pouvait être « assis, ni mis sans le conglé et licence des habitants, » parce qu'ils payaient la taille

du maire pour le service qu'il faisait au seigneur.

Arch. de la CMe-d'Or, Série E. l'éodalité, seigneurie do (Chazeuil.

(56) Canton d'Is-sur-Tille, arrondissement de Dijon Crecey-sur-Tille relevait de la baronnie de Til-Chàtel.

Dans le dénombrement de 1372 (C Ul,322), les hommes sont déclarés taillables à volonté deuï fois l'au

haut et bas, à la Saint-Benii et à Caresmeulranl. Le terrier de 14ii2 conHrme cette déclaration et ajoute qu'ils

sont II non mainmortablesne de serve condition, ains peuUent succéder lesparens et amis l'ung après l'autre."

Arch. de la Cùle-d'Or. Série E, Féodalité, seigneurie de Crecey.

(57) Chef-lieu de canton de l'arrondissement de Dijon. Une porlion de Glbrincum fut doDiiée en i;30 par le

duc Amalgaire à l'abbaye qu'il venait de fonder au.x sources de la Bèze. Perun diplôme daté de 893. Kichard-

le-JusIicier, duc de Bourgogne, abandonna au monastère de Saint-Bénigne de Dijon un domaine qui devint

plus lard l'.Vuaiônerie et en 1219 le chapitre calliédral de Langres accrut les possessions qu'il avait aussi

dans le flnage de celles que lui céda l'abbaye de Bèze, et parmi les dernières figurait le célèbre vignoble dont
le nom accompagne aujourd'hui celui de la commune.
Néanmoins la seigneurie de Cevrey appartenait à l'abbaye de Cluny. Elle l'avait reçue vers la fin du

Xl« siècle d'un certain comte Lambert et. elle l'avait complétée en 1271, 1273 et 1277 au moyen d'acquisitions

sur Simon de Chaussin, seigneur de La .Marche, Guillaume, sire de Grancey, et Robert II, duc de Bourgogne.
Déjà en 1209 Eudes III, sur le point d'aller combattre les hérétiques albigeois, avait rendu à ce monastère

les hommes de Gevrey qui, contrairement à la volonté de l'abbé ou du prieur, s'étaient placés sous sa com-
menc/ise (2) : et bien que celle recommamlatio/i ne se fût point étendue à tout le village, il est permis de croire

qu'elle exerça une inlluence favorable à l'émancipation du resle de la population. Ce qu'il y a de certain

c'est que déjà au Xlll» siècle les habitants de Gevrey avaient la libre disposition de leurs biens. Comme à
Chenijve une taille modérée, des corvées et des redevances eu nature ou en argent coustiluaient leurs presta-

tions et sauf une adminislralinu locale qui ne dépassait pas l'élection des messiers et des vigniers, les habi-

tants n'avaient rien à envier comme condition civile à ceux des petites villes de coumiuae.

(i) Ce sont les communes reconnues fr-iiiclies à la siiile du travail de dépouillement dont j'ai parlé plus haut. Neaiinioin,-; ou
se tromperait tort si on voulait rnduiie du silence gar-dc sur- les autres localités de ce bailliage aussi bien que des suivants,

qu'elles n'avaient pas qualité pour ligurer dans ce recueil. J'ai au contraire la conviction -.pie ce rrombre se fût e;;ciire augmenté,
s'il m'avait élé possible d'étendre davantage le champ de mes iuvesligjtiLiii^.

(2) Archives de la C6(e-d'0r. Fonds de l'abbaye de Cliiiiv.
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Mais si restreints que fussent ces privilèges, ils ne les conservèrent point sans lutte ; car l'aiibaye île Cluny

ayant, dès la sccoiiiie moitié du XIV' siècle, donné à bail sa terre de Gevrey, les fermiers pour augmenter

leurs bénéfices ne laissèrent jamais échapper l'occasion de contester les droits des habilaTils, etpour en avoir

meilleur marché, de les traduire à Màcon, situé à 23 lieues de distance, devant la cour du bailli, qui par un

privilège spécial avait la connaissance de tontes les causes de l'abbaye de Cluny en Bourgogne. Forts de la

justice de leur cause, ceux-ci relevèrent toujours le gant, et notamment en l'iU ils ne craignirent jias d'en

appeler au Parlement de Paris, h'afîaire, du reste, méritait bien un pareil elforl. L'abbé ou plutôt ses fermiers

voulaient leur interdire les droits d'usage et de paisselis qu'ils avaient dans les bois, ('elui de chasser à cor

et à cri, d'user des carrières et lavières du territoire, la faculté de ]irendre de la terie dans lesfriches, de

les essarter, le droit de refuge pour leurs personnes et leurs biens au chilteau en temps d'imminent péiil.Us

voulaient les obligera payer le fournasc des foua'-es de Noèl, et du pain bénit au taux du pain ordinaire, et leur

interdire l'usage des fours privés réservés pour la pâtisserie. Le châtelain prétendait en outre lever une

amende sur tous les débiteurs de la seigneurie qui ne s'acquittaient point au terme fixé, et vendre sans for-

malité de justice et après le délai fixé les gages doimés par les débiteurs à leurs créanciers en nantissement

de leurs dettes. Si l'abbé n'épargna point les mémoires à l'appui de ses prétentions, les habitants de fievrey,

soutenus d'habiles jurisconsultes de Paris, de Dijon, de Màcon même, en produisirent aussi de leur cùté où

ils disaient fièrement « qu'ils esloient franches gens et de franche condition, qu'ils avoient plusieurs libertés

et franchises tant eu commun, comme en particulier, desquels ils avoient )oyt et usé de tels et si longs

temps que n'est mémoire du commencement ni du contraire (1). » La transaction que des conseillers du duc

ménaizèrenl entre les deux parlies, ne dénia point la qualité que s'attribuaient les gens de Gevrey. Elle les

maintint dans leurs droits de chasse, de paisselis et d'usage en en e.xceptaut les bois de la seigneurie ; dans

celui d'user des carrières, de prendre des terres à la condition de combler les vides, d'essarter les friches,

sauf a payer une redevance pour ceUes situées dans le domaine seigneurial, et leur donua gain de cause sur

toutes les autres questions.

(58) Chef-lieu de canton de l'arrondissement de Dijon. Seigneurie laïque, qui dès l'origine et jusqu'en

17t;6, dépendit du comté de Grancey. Les habitants qui, d'après le dénombrement île 1391 (B 10,539), étaient

tous taillables haut et bas, se partagent un siècle plus tard en abonnés et taiUables (B 11,590) pour se con-

fondre à la fin du XVI« s.iècle en une seule classe d'abonués. La chambre commune qui administrait les

affaires de la communauté avant 1789, remonte à la seconde moitié du XVI" siècle. Elle était composée

d'un svndic, de deux èchevius assistés de douze notables tous élus par les habitants et qui preiidient le titre

d'intendants et auditeurs aux comptes.

(59j Canton d'Is-sur-Tille, arrond. de Dijon. Ancienne mnnvîo gallo-romaine du nom de Filena, dcvenneau

moyen âge lausirerie'xle Tilecmlruni ou rc/c/i'ï.v/ea/ relevant de l'évèchè de Langres. En 11,Si, l'année qui suivit

l'érection de la commune de Dijon, Hugues III, duc de Bourgogne, accorda à Guy, sire de Til-Chàtel, l'auto-

risation do fortifier son château sous certaines conditions dont sa famille, ses chevaliers, ses clients, les bour-

geois et les habitants se portèrent garants. Or, comme il s'agissait, en cas de non exécution du traité, de lui

dénier obéissance cl même de l'y contraindre parla fone (2), on oeul supposer que les hommes de Til-Châlel

étaient déj.\ sortis de la condition servile, ce qui, d'ailleurs, n'est point contredit par tous les actes posté-

rieurs. Si en ISitJ il est avéré qu'un étranger ne pouvait acquérir à Til-Châtel sans la licence du svigneur, un

acte de l'année suivante témoigne que les habitants n'étaient (pie taillables et corvéables, et quand après les

désastres de l'invasion des Grandes Compagnies, Jean de Kougemont voulut, repeupler le lieu, il accueillit

ceux qui se présentèrent <t comme hommes bourgeois, aux franchises, libertés et imoinnilés des autres bour-

geois de TilChatel (3). »

La taille dite au XVl= siècle des non clercs et bigames dont j'ai [larlé plus haut se levait à la Saint-Remy
;

elle était répartie an XV" siècle par deux officiers du seigneur et deux prud'hommes élus, remplacés plus

tard par quatre prud'hommes assistésdu procureur fiscal. La cote la plus forte ne pouvait dépasser 20 sols

en 1401, et 5 liv. en 1559, Des abonnements viagers moyennant des redevances en cireétaient fréquemment

accordés; peu .à peu cette taille diminua, en ICIl elle ne rendait plus que 4 livres 10 sols et elle finit par

s'éteindre (4). Chaque feu élait redevable d'une poule de coutume, et le seigneur avait de plus le droit de

rupl du bâton, dont j'ai parlé plus haut.

Les habitants n'étaient point gens de poète, ils pouvaient s'.issembler (|uand bon leur seniblail, commuui-

(jner ensemble des affaires communes, élire des procureurs et des cchevius pour l'administratiou de la com-

munauté, choisir leurs messiers, les vigniers et les présenter au seigneur. Celui-ci avait toutes les banalilés.

(1) Aichives de la coniiiiunc.

(2) Pèrard, p. '2,'i9.

(3) Ai.liives lie la CAttil'Ir. Série V.. Titres de la seigneurie de Tliil-Cliilei.
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§ Il

BAILLIAGES DE BEAUNE ET Dl^ NUITS

Recherches des ieux des années 1377 (B 11,526 1, 1379 B 11,527), 1391 (11,528)

1442 (B 11,524), 1450 (B 11,525), 1470 (B 11,537,.

Les villages de Balon (1), Boneoiirt-la-Ronce (2), Comblancliien (3), Corboiii (4), Cor;'o-

loin (5), Cui'lil-Vergy et Bourg-de-Saint-Vivaiit (0), Gilly-lcs Cileaux (7). Longvay (8), ilo-

(1) Commune de Gerland, cantou de Nuits, arroudisseraent de Beaune. Fief relevant de la fliûlelleuie

d'Argilly.

(2) Comnuine do Cor^oloin, canton de Nuit», arrondissement de Beauue. D'aprC^s le terrier général de 1317

|B 400), les habitants de Boncourt devaient au due, dont ils dépendaient direelement alors, des eensesetreates
en aigent et en nature. Ces rentes étaient, au milieu dn XV' siècle, converties en une prestation flxe de
48 liicliets d'avoine qui, à la suite des guerres, subit plusieurs fois île fortes réductions (B ll,a09.)

(3) Canton de Nuits, arrondissement de Beaime. C'était ,iu XV» siècle nue des prévotés de la cliùtellenie

ducale d'.\rgilly. Les 10 livres de laille, que d'après le même terrier le duc y percevait cbaque année, étaient

réparties par deux prud'hommes élus par les habitants, qui les leconvraient et les versaient entre les mains
du prévôt.

Le IS novembre l'iiîl, les habitants de Comblauchien convoqués par J. Dubois et .1. Lefevre, clercs no-
taires chargés de la rénovation du terrier de la châtellenie <r.\rgilly, et interrogés «s'ils avoienl aucunes
chartes ou lettres de franchises à eulx données ou conférées par mondit seigneur ou ses prédécesseurs ou
autres, » répondent par la voix de leurs délégués « ipi'ils n'en avoient nulles qu'ils sceusseni, jà soit ce qu'ils

ayent oy dire ainsi (]u'ils dient \ plusieurs anciennes gens natifs, résidans et demeurans en la dicte ville, que
les habitants dudi<'t lieu souloient avoir [jlusieurs belles lectres et Chartres de privilleges .'i eulx cy-devant
octroyées par MM. les ducs, lesquelles furent perdues ou ch-astelde Cussiguy qui est prés duilit Comblanchien
qui pieça fut prins, pilié et brûlé pour les gens de la compaigoie appelles les Bretons et ne scevent comme dit

Jacot Girard (juelle franchise ils pouroieut avoir par le contenu de leurs dictes lettres. Du reste, ils se dé-
clareul hommes francs et liges du duc et ses subgets et justiciables eu toute justice et seigneurie hauUe
moyenne et basse. » Archives de la Cùte-d'Or. Chambre des comptes de Dijon. Châtellenie d'Argilly (B 472;.
Terrier de 1459, folio 07. Au surplus les comptes de la chltellenie de 1398, 1463 et 153(! (B '2,166, 2 199 et

2,455), ne portent que des cens et rentes à la cliarge des habitants. •

(4) Lelerrier de 1317(B 400) parle d'une taille perçue .iCo.'-boiu, mais ceux de 1481 et 1577(n" 1858 et 1800',
ne mentionnent plus à la charge des habitants que des censés, des poules et des corvées. Le dénombremeut
de 1372 (B 10,521) n'accuse également que des censés et rentes.

'51 Canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Même observation que fiour ComblambiiMi pom- In taille

l»s -ens'is et les rentes.

•I Le mardi 24 novembre I vill, les habitans de Cort'oloiij assemblés par J. Dubois, cojiseiller du duc. el de
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roy (9), Quiiicey (10\Vergyot Létang-Vericy, lieullLMll), Villel)irliot (12), Vosne(13), Voii-

I.efèvre, clercs notaires, puis commissaires povir la rénovation du terrier de la chàtellenie d'Arsilly et inter-

rogés s'ils avoieiit aucunes Chartres et lectres de franchisses à eulx données et conférées pur mouseii;neur le

duc ou ses prédécesseurs, répondirent par la voix de leurs délépinés, qu'ils ont bien oye dire qu'ils souloient

avoir plusieurs leclres de franchisses et de privileiees à eulx et à leurs prédécesseurs par cy-devant données

et octroyées, maisii'elles lectres ont esté perdues |iar les guerres qui ont en par cy-devai;t cours ou au moins

ils ne scevent où sont icelles lectres ne quelles pourroyent contenir. Au surplus qu'ils esloienl hommes lièges

et francs bourgeois de monseigneur le duc, et ses subgets et justiciables sans moyen en toute justice et sei-

iïP.enrie IiauUe, moyenne et basse. » Archives de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Liijnu. Chàtellenie

d'.\rgilly (13 .'.7â). Terrier de 1459 14G1, folio 105.

ffi] Canton de Gevrey, arrondissement de Dijon. Curtil-Vergy et le bourg de Sainl-Vivanlfiiiurcnt parmi les

localités franches du bailliage de Nuits dès le XIV» siècle. Ils n'étaient tenus envers le grand-prieur de Saint-

Vivant leur seigneur qu'au paiement des censés, une corvée de bras. Us élisaient les visiteurs des vignes, les

viiniers, et les présentaient aux ofliciers du seigneur qui les instituaient. Les habitants de Curtil- avaient la

(ilcine disposition de leurs biens et une .sentence de l'tTO atteste que quand il s'agissait des intérêts de la

communauté, ils agissaient sans l'intermédiaire du grand-prieur.— Archives de la Côte-d'Or. Titres du grand-

prieuré de saint-Vivant.

(7) Canton de Nuits, arrondissement de Beaune. (jilly, qui dès le IX' siècle faisait parlie de la dotation de

l'abbaye de Saint-Germain des-Prés de Paris, fut exemidé im 1042 parle duc Robert 1 du tk-oit de gîte pour

lui. sa suite, ses chevaux et ses chiens et plus lard, toujours à la prière de l'abbé Adrault, d'autres mauvaises

l'outumes comme celle de prendre chez les habitants le via nécessaire à son usage et de couper dans leurs

forêts le bois et les haies dont on se servait alors pour la chasse aux animaux [Histoire de l'abbmjeOe Saint-

Germain), fiillv, qui passa par échange eu 1-299 àl'abbaye de Citeaux, demeura franc et fut considéré comme
tel dans les cerches des feux du bailliage. Le terrier de 1474 reconnaît à ses habitants, après en avoir de-

mandé l'autorisation aux ofticiers de justice, le droit de s'assejnbler pour élire les procureurs de la commu-
nauté, voler ou répartir l'impùt et élire leurs messii'rs.

(S) Commune d'ArgiUy, canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Fief démembré delà chàtellenie d'Ar-

gilly. Les habitants, qui étaient taillables haut et bas eu 1400 (Compte de la chàtellenieB, 2,1061, sont taillables

et censables en 14(53 (B 2,199) et seulement chargés de censés et redevances en 1544, c'est-à-dire à fc veille

de l'aliénation de la seigneurie (B 2,255) qui eut lieu en 1353 {B 481).

(9) Canton de Gevrcy, arrondissement de Dijon. Ancienne possession de la maison de Vergy, dépendant

de la chàtellenie de ce nom où les abbayes de Cileaux, de la Bnssière, de Tart et de Lieu-Dieu avaient des

possessions ainsi que la maison de Vienne. La communauté devait une obole de cens à la Toussaint, les ha-

bitants étaient seulement redevables de censés et de rentes assignées sur leurs héritages. Terrier de Vergy,

;ii 1,359). Terrier de Citeaux et dénombrement de 1i;8d (B M,S39).

(10) Canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Seigneurie laïque. D'après le dénombrement de 1572, les

habitants devaient au seigneur des censés en arnenl, des poules et des corvées sans plus (B 10,521).

(11) Canton de Gevrey, arrondissement de Dijon. Vergy, L'iitang-Vergy, ReuUe. L'intérieur, ou pourmieux

dire le château de Vergy. renfermait nn certain nombre d'habitations qui, après avoir servi au logement

des ofticiers du duc, furent baillées à cens dans le courant duXVe siècle et tenues par des hommes libres du

pays astreints seulement au paiement de ce cens.

ReuUe et le bourg de Vergy, y compris L'Etang, payaient, d'après le terrier de 1317 'B 400), une taille qui

dans le terrier de 1443 (B 1,359) et les comptes de 1452 B 1,45-2) et 1544 (B il,blii:, est appelée censé ou

taille abonnée, et se percevait sur les héritages.

(12) Canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Donné en 1015 par le duc Robert I à l'abbaye de Saiut-

Germain-iles-Prés de Paris, qui le transmit plus tard à celle de (liteaux. Le terrier de 1474 ne reconnaît

d'autres charges Tiux habitants que deux corvées et des redevances sur leurs terres. Ils nommaient un messicr

qui, do concert avec celui des religieux, gardait les héritages, et ils payaient au XV^' siècle 25 livres pour la

garde au chàtefaia d'ArgiUy.

(13) Canion de Nuits, arrondissement de Beaune. Les habitants de Vosne, déclarés taillables et exploitables

au terrier général de 1317 (B 400;, se reconnaissent hommes liges du duc et sans moyen d'autrui dans c<dui

d'ArgiUy de 1459 (B 472); leur taille est convertie en censés et ils élisent cliaque année un messier et un

viguier ([ui prêtent serment devant le prévOt du lieu.
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pcol (li), sont inscril.s piii'mi les francs et aL)Onn(''s (Icjuiis 1377; Monlot, roininiinc de Cor-

ifoioin (15;, en 1378.

Ceuxd'Aloxe (16), Aul)igny-la-Ronr(î (17), AuxanI ( IS), Baiiliigny (19), Hcroup ("20), Bligny

et Ciirlil-sous-Beaune (21), La Borde-aii-nm-eaii,onminiini' de Mnrosan;<es ii2-2), Brelonel, coni-

tniine de Beaune (23), Breligny (Hente de), coinnmiie de Saint-Bernard (24), Chaniliolle (2.'i),

(14) Canton de Nuits, arromlissement de Beaune. Voiigeol doit son orisine au pi'ase élahli sur le puut de
la Vouge. Ses liabitauts avaient les mêmes droits ([ue ceux de Vosne leurs voisins, r-oiis raulorilé du même
prévôt. I.e elos de Vouseot appartenant à l'abbaye de Citeanx était considéré comme lieu de fram-hise , au
seuil duquel toute justice laïque expirait. Terrier dWrsilly, 1459. Terrier de Citeaux, 1 47t.

(15) Commune de Corgoloin, canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Hameau et moulin aujourd'liui

détruits.

(IC) Canton et arrondissement île Beaune. Seigneurie laïques. I,e dénombrement de Guicbanl Dauphin,
lionne en 13S-2,le déclara abonné à 14 sols dijoiinais [lar an à la Saint-liarlbelemy (B 10,429).— Celui de 1iU4

charge les habitants de 11 livres pour le droit d'iudire, payables le jour de la Saint-Barthélémy (B 11,745).

(17) Canton de Nolay, arrondissement de Beaune. Seigneurie laïque. D'après le dénombrement de Ic'iO

(B 10,7381, les habitants devaient au seigneur 77 deniers en argent, des redevances en froment, eu avoine,

une poule et 20 sols par feu, ces derniers pour droit de champoy.

(18) Canton de Blisuy-sur-Ouche, arrondissement de Beaune. Appartenait au chapitre de Saint Andoche de

Saulieu. Dans le terrier de U seigneurie dressé en 1514, les habitants se disent francs et de franche condition

n combien qu'ils soient gens pleheyens et de poété. » Ils payaient au mois de mars une taille commune de 'iG

sols appelée la taille des auciens, indépendamment des corvées, censés, rentes sur les propriétés.

(19) Canton de Nolay, arrondissement de Beaune. Saint-Romain, Baubigny, Evelles et Orches sont compris
dans le Val-de-Saint-Romain. Leurs habitants acquittaient chaque année un rôle d'impôt appelé la franchise.

(Terriers de 1381, 141S et UfiO.) En 1381, les habitants interpellés de montrer leurs lettres d'alfranchissement,

répondent qu'ils n'en ont aucune en commune, mais que de temps qu'il n'est mémoire du contraire, ils sont

exempts de la condition de mainmorte et tiennent leurs héritages franchement, excepté les meix pour lesquels

ils sont taillables à volonté et imposés par le châtelain, assisté de deux prud'hommes nommés par chacun des
villages.

(20) Canton de Bligny, arrondissement de Beaune. Aubaine et Bécoup appartenaient au chapitre do la ca-

thédrale d'Autuu et à la commanderie de Beaune qui s'en partageaient les revenus. Il résulte des titres et

des terriers de ces deux établissements que les habitants payaient nn droit uuiversel de cens sur tous les hé-

ritages, lods, poule de feu, corvées pour le champoy et qu'ils étaient gens de poété, ne pouvant faire

assemblées sans autorisation des officiers de justice.

(21) Canton et arrondissement de Beaune. Dénombrements de IGIG (B 10,715) et 1639 (B 10,736). Les
titres anciens de cette seigneurie laïque ne mettent à la charge des habitants que des censés et redevances
portant lods, des poules et des corvées.

(22) Commune de Muresanges, canton et arrondissement de Beaune. Le fief de la Borde au Château, qui
devint plus tard le marquisat de la Borde, ne percevait sur les hommes du lieu que des censés et rentes, une
poule par feu, des corvées. Ils étaient gens de poété. Dénombrement de 1653 (B 10,773).

(23) Commniie, canlon et arrondissement de Beaune. Ce hameau fut donné en 123C à la commanderie de
Beaune qui y avait tous droits de justice et levait sur les habitants des tailles, censés et redevances fixes sur les

héritages, plus deux corvées; ils élaient gens de poété. Titres et terriers de la commanderie.

f24) Bretigny, commune de Saint-Bernard, canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Cette rente qui ap-

partenait à l'abbaye de Cîteaux dépendait de la paroisse de Gilly et en avait les mêmes immunités. Terrier

de l'abbaye. Voir u» 7.

(23) Canton de Gevrey, arrondissement de Dijon. Chambolle ainsi que Morey dependtient avant le

XVl" siècle de la paroisse de Gilly, ils relevaient de la châtellenie ducale de Vergy, et avaient des immunités
semblables. Terrier de Vergv etdeCileaiix.
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Cli;iiii;e (Suùiio-el-l.o.rc) (:2C), Cissey, coiuniuiu; de Merceuil (27), (^omberlault (28), Crepey,

comir.une d"Aiibaiiie (29), Dezizo fl Puris l'Hûpiliil (Saônc-el-Loirc) (30), El)aly (31), Gdanges

(Saf'ine-et-Loire) (32), Ivry (3J), Mardieseuil (34), Melin (35), Miniaude (36), Molinol (37),

(20) (Canton d'ICpiiiac, arrondissement d'Autim (Saône-et-I>oire). Fief relevant tlu imrquisat de Nolay, et

arrière-liet' du conilé de la Rocliepot.

(27) Commune de Merceuil, canton et arrondissement de lieaune. Cissey, qui avait au XIV« siècle des sei-

;.'iieurs particuliers parmi lesquels tisurait l'al.'liaye de Maizièrcs, fut acquis en 1488 par le cbapitre de Sainl-

I.azaie d'Auluu sur ("luillaimie de Glorienne. Il résulte du terrier dressé par les chanoines en 1552, que les

liabitanls de Cissey n'étaient plus sujets qu'à des censés et redevances sur leurs biens, et qu'ils élisaient leurs

messiers.

(28) Canton et arrondissement de Beaune. Ancien prieuré fondé an XI" siècle et dépendant de l'abbaye de

Saint-lîénigiie de Dijon. La condition franche de ses habitants est attestée par toutes les cerches, et à défaut

des tilres qui oui disparu, les registres de justice témoisnent qu'au XVII" siècle ils avaient uu écheviii et un

procureur, élus par eux et institués ensuite par le seigneur.

(29) Canton de Bligny-sur-Oucbe, arrondissement de Beaune. Crepey, où l'abbaye de Cileau.x établit au

XH'-' siècle une de ses granges, fut d'abord habité par des frères couvers auxquels succédèrent des mé-

layers de condition franche. Kn 1(.12 l'abbaye y établit une colonie de Lorrains chassés de leur pays par la

guerre, et leur abandonna tout le territoire de la métairie. Suivant l'acte de conslitnliou du nouveau village,

lja..i.~é le 14 mars au château de GiUy, les habitants se reconnurent justiciables do l'abbaye, gens de poété, et

s'engagèrent à acquitter chaque année par feu une censé cmphitéotique de 10 s. tournois, un boisseau de froment

et une poule. L'abbaye institua un des habitants maire pour u congnoistre des causes légères à la forme des

villages circon voisins, d Elle les autorisa à èliic chaque année deux procureurs pour le soin des affaires de la

tonmiuuautè et des messiers pour la garde des récoltes, .\rchiv. de la t^ôte-d'Or. Kouds de l'abbaye de

Citeaux.

(30) Canton de Couches, arrondissement d'Autnn Saône-et-Loire). Seigneurie laii|ne. Le terrier de 1512

(u'> 586) et le dénombrement de 1640 (B 10, VHS; ne meltent à la charge des habitants que des censés, rentes,

une poule et 20 sols par feu à la Saint-Slartin.

(31) Canton et arrondissement de Beaune. Seigneurie dont la mouvance fut longtemps di.spulée entre les

seigneurs de Cbagny et de Saint-Léger. Les titres de U seigneurie et les terriers (série E, féodalité et terriers

n» 087) témoignent que depuis le XV» siècle les habitants étaient seulement censables pour les héritages

qu'ils possédaient et sujets an droit d'indire.

(32) Canton de Verdnn, arrondissement de (jhalon (Saone-et- Loire). Dépendait au XVII" siècle du mar-

quisat de la Birdo. Le dénombrement de ;Cû3 (B 10,773) met seulement à la charge des habitanls qui étaient

<i gens de poété » des censés et rentes, des corvées et une poule par feu.

(33) Canton de Nolay, arrondissement de Beaune. Dépendait de la seigneurie de Corabœuf avant d'être

érigé en marquisat. Il résulte du dénombrement fourni en 1G53 (B 10,753) que les habitants payaient censés

et rentes fixes sur leurs héritages, poule de coutume, qu'ils étaient soumis aux corvées et élisaient un des

messiers.

(34) Commune de Ch.inge. Caulou de Couches, arrondissement d'.\utuu (Saôue-et-Loire). Le dénombre-
ment de la terre de .Marchescuil pr jiliiit eu 1039 ne parle ([iie de censés, rentes et redevances dues par les

habitants.

(35) Commune d'Anxey, canton et arrondissement de Beaune. Les terriers de 1118 (B 515) et les comptes de

la châtellenie ducale de Saint-Komain
i
B 5,923, 5,92i)), dont .\lelin dépendait, ne méfient à la charge des habi-

tants que des censés, rentes, corvées, une gèline jiar feu, et les gardes dues pour les feux.

(30) Commune de Chaudenay-sur-Cheune, canton de Chagny, arrondissement de Chalon (Saône-et-Loire).

.Mimaudc relevait par moitié de Chagny et de Miponl. Suivant le terrier de la seigneurie dressé en 1015 (E

U" 1.182) les habitants étaient seulement redevables de censés et rentes assignées sur leurs héritages.

(37) Canton de Nolay, arrondissement de Beaune. Molinot, Les-Haies, Veruicourt, Sanvigues et Montretout.

Le dcnumbrement de Cuicbard Dauphin, seigneur de Jaligny et de la baronnie de Molinot, proclame les ha-

bitants al)Onnés le plus haut à la sols, astreints à diverses coutumes el censives en argent (1382) B 10,529.

Celui de 1G48 dit que pour leur droit de franchise ils lèvent sur eux une imposition qui monte île 30 à 35

livres (B 10,738).
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Monlagny-Ies-I5eaune (38), Xolay (3»), Premeaux (40), Sanlosse i4l), Serrigny , elles

hameaux de La Doix, Corcelles et Neuvelle (42), y figurent seulement ù partir de 1391

.

Bouze (43), Camay (44), Meloisey (45), Puligny ei Mypont (46), apparaissent comme abon-

nés en 1442.

Les villages d'Agencourt (47), Antilly (48), Aubaine (49), Bouiliand (SO), lîroin (51), Hour-

(38) Canton et arrondissement de Beaune. Montasny appartenait au chapitre de la colléftiale N.-D. de

Beaune. Le terrier de U73 (G n- 1,213) porte h la charge des hahitants une taille on censé affectée sur les hé-

ritages et des redevances.

(39) Chel-lieu de canton de l'arrondissement de Beaune. Seigneurie puis marqui-sat qui relevait jadis du

comté de la Rochepot. Les hahitants de la rue Franche et leurs nieix avaient les mêmes franchises que ceux

de la Rochepot et de Flaipny (Recueil Peincédé, VII, 63i). Elles s'étendirent peu à peu au reste du bourg qui

néanmoins demeura taillable. Il était administré dès le XVI» siècle par un procureur (Reg. de la justice de

Nolay, lôkij.

(40) Canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Le terrier de la seigneurie dressé en 1489 porte que les

habitants étaient seulement chargés de cens et redevances envers M. de Vichy, seigneur du lieu.

(41) Canton de Nolay, arrondissement de Beaune. (^e fief relevait de la seigneurie de Molinot. Le dénombre-

ment fourni en 10ii9 porte à la charge des habitants une redevance appelée taille, levée sur les héritages,

consistant en 80 livres 5 sols et \ii mesures d'avoine, perçues par le procureur éi-hevin et versées chaque

année au château de Molinot.

(42) Canton et arrondissement de Beaune. Cette seigneurie relevait comme la précédente du château de

Molinot. Le dénombrement produit en 1382 par Guichard Dauphin B ll,529j proclame les habilants abonnés le

plus haut à 5 sols, redevables d'une poule par feu et de deux corvées. Dans celui de 1414 (B lii,:ii;o,,ou dit que

cette taille se lève à la Saint-Remi.

(43) Canton et arrondissement de Beaune. .Suivant le dénoiuhrement fourni eu 13C0 (B 10,51(;,i par Hugues
Aubriot de Dijon, les habitants, qui sont déclarés laillables haut et bas et à volonté deux fois l'an, ne paient plus,

dans celui de 1539 ;B 10,988), qu'une taille commune de 20 écus, plus 46 bichets d'avoine, une poule par feu

et des corvées.

(44) Commune de Saint-Aubin, canton de Nolay, arrondissement de Beaune. Les dénombrements de 13ii(;

(B 18,513) et les dénombrements suivants n'accusent à la charse des habitants que des censés et rentes.

(45) Canton et arrondissement de Beaune. Meloisey, donné en 815 par Charlemagne à l'abbaye de Luxeuil,

fut l'an 1249 échangé avec le chapitre d'.\utun contre la terre de Poligny en Comté. Le polvptique du
chapitre dressé eu 1290 porte que les habitants étaient taillables à 30 livres viennoises par an, qu'il y avait

des abonnés, mais qu'ils étaient exempts de mainmorte, ce qui est confirmé par le terrier de la chàtellenie

de Beaune de 1307. D'un autre côté les recherches des feux établissent que dès avant la seconde moitié du
XV' siècle, l'abonnement avait été étendu à toute la population.

(40) Canton de Nolay, arrondissement de Beauue. Le dénombrement de l'année 1372 (B 10,320) déclare les

hommes abonnés à 20 deniers tournois par an, plus redevables de 3 bichels de froment de coutume, une

corvée, une gcline par feu. Dénombrement de 1372 (B 10,520).

(47) Canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Le dénombrement de Guillaume de Vichy, en 122i, les

reconnaît seulement censables. La même déclaration est portée par celui de 1610 (B 10,713).

(48) Commune d'Argilly, canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Antilly, seigneurie démembrée
au XVIe siècle de la chûtelleuie royale d'.\rgilly, payait à sou seigneur, aux termes de la Saint-Barthéleray et

de Carèmentraut, une taille de 73 deniers 10 sols. Ses habitants élisaient chaque année deux procureurs pour

le gouvernement des affaires de la communauté.

(49) Voir la note du u» 2ii.

(30) Canton de Bliguy-sur Ouclie, arrondissement de Beaune. Les habitants de Bouiliand, au rapport du
terrier général de 1317 (B 400), de celui de la chàtellenie ducale de Vergy de 1443 (B 1,783) et des comptes

des châtelains (B 0,305 et suivants), devaient des censés et rentes, une géline par feu et un guet et taille

d'avoine, « que ont accoutumé faire une fjis l'an les prud'hommes ad ce commis et élus, desquels le châtelain

reçoit le serment. »

(51) Canton de Seurre, arrondissement de Beauue. Seigneurie laïijue. Censés en nature et argent, une poule

par feu, des redevances eu cires et en avoines, des corvées sont tout ce que le dénombrement de 1667

(B 10,800; met à la charge des habitants.

(52) Commune de Muresanges, canton et arrondissement de Beaune. Terre de la commanderie de Beaune.
Les litres et les terriers, notamment celui de lo7.s, portent que les habitants étaient seulement assujettis à des
eeuses et rentes, à des corvées, et qu'ils devaient une poule par feu le jour de No"l.

111.

'

64



— 514 —
guigiioii, commune de Muresariges (52), Chaux (53), Cheilly (54), Clicvignerot (oS), Cirey-

Nolny (56), Concœur(57), Corberon (58), Cormot (59), Corpeau (60), Curley (61), Evelles(62).

Cerland (63), Flagny (64), Glanoii (63), Magny-Ies-Villers (66), Mamh'Iot (67), Marcy-los-

'53) Ciiutoii de Nu;U, arromlissemeut Oe Heaune. Dépendait de la idiatelleiiie de Verpy. Le terrier néuéra!

de 1317 déclare les habilauts laillables et exploitables. Les oerches des feux du XV» siècle les montrent

abonnés et le déuombreuient de 1604 (li 10,771) porte seulement i leur charge des censés, de? corvées et

une poule par feu.

(34) Canton de Couches, arrondissement d'Autun (Saône-et-Loire). Les habitants sont déclarés taillal)les

dans le dénombrement de 137i (B 10,320;, mais celui de 1372 (K 10,603) ne parle que de censés en argent ou

en nature dues au seigneur.

155} Voir plus loin à Vignolles, note 84.

(56) Canton de Nolay, arrondissement de Beaune. La seigneurie dépendait de Noiay et eu arrière-Bef de la

Hochepot. La déclaration des biens de la commune en 1666 déclare les habitants sujets à des censés et rede-

vances envers leur seigneur.

(57) Canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Les terriers de la seigneurie rec'is eu 1481 et 1377 (E

n"s 1838 et 1860), de même que les dénombrements fournis en 137-2 (B 10,3îll et 16'i3 (B 10,746), ne men -

tiennent que des censés et rentes, des corvées et une poule par feu.

(38) Canton de Seurre, arrondissement de Beaune. Dans le dénombrement de la seigneurie

fourni en 137-2 (B 10,321) les habitants sont déclarés taillables haut et bas à volonté raisonnablement, à la

Saiut-lîartliélemy , sujets à des corvées de charrues, de fenaison et de charrois, dont ne sont exempts que

ceux francs par lettres, tandis ipie par celui de 1417 (B 10,361) ils sont reconnus franches gens quant à leurs

personnes, mais leurs héritages taillables haut et bas. Le dénombrement de 1541 (B 10,030) porte que les

censés et tailles sur les héritages reviennent à so livres et qu'elles sont sujettes au droit de lods.

(59) Même que pour Cirey.

(60) Canton et arrondissement de Beauue. Dépendait de la barounie de Chagny; ses habitants payaient au

seigneur 20 sols par feu et des corvées. G. Decl. des communautés, 1606.

(61) Canton de Gevrey, arrondissement de Dijon. Seigneurie laïque détachée de la châtellenie de Vergy.

Le dénombrement produit en 1073 (B 10,826) met seulement à la charge des habitants une rente de 18 livres

payable à la Saint-Barlhélemy, et le droit de gite pour un jour avec sa suite.

(62) Voir la note l'J.

(63) Canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Seigneurie laïque, dont le dénombrement fourni en 1365

(B 10,513) parle des hommes, des femmes, des tailles, des censés, rentes en argent et en nature, des gélines

et des corvées; tandis que celui de 1607 (B 10,703) porte seulement à la charge des habitants une corvée,

une poule par feu, une censé de cinq écus, trente boisseaux d'avoine, quatre de froment et une demi-livre

de cire payables en deux termes, à la Notre-Dame de mars et h la Saint-Denis.

(04) Commune de la Rochepot, canton de Nolay, arrondissement de Beaune. Avait les mêmes franchises

que la Rochepot. Voir tome H, page 133.

(65) Canton de Seurre, arrondissement de Beaune. Le dénombrement de la seigneurie de Glanon, fourni

eu 1549 (B 10,630), assujettit les habitants à une censé ou taille annuelle d'environ 22 fr. payable à la Saiut-

Barthélemy et aux Brandons, laquelle est assignée sur les héritages, plus un service de poisson.

(60) Canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Magny dépendait de la seigneurie de Villers-la-Kaye. Le

dénombrement de 1644 (B 10,745) porte que les habitants ue peuvent s'assembler, ni faire jouer sans per-

mission. Ils sont seulement redevables de corvées, de poules, de censés et rentes.

(67) Canton et arrondissement de Beauue. Msndelot, Mavilly, Laucey. D'après le terrier de 1520, les habi-

tants de la seigneurie, considérés comme gens de poété, ne pouvaient s'assembler, ni faire gets et imposi-

tions sans l'autorisation du seigneur. Ils élisaient les messiers et vigniers. Il n'est point ipiestion de tailles,

mais do cens, rentes portant lods. et ces déclarations sont confirmées par le dénombrement fourni en 1663

(B 10,790).

(68) Canton de Nuits, arrondissenicut de Beauue. Ancienne dépendance de la seigueuiie de Villers-la-Kaye.

Le dénombrement qui en tut donné l'an 1064 'B 10,771 porte que les habitants étaient seulement redevables

de cen.-;, de corvées et d'une poule par l'eu.



— SIS —
Fussey (68), Marigny-les-ReulIée (69), Merceuil (70), Meuilley (71), Moitcuil, coniinuiicdeMer-

cueil (72), Moux, commune de Gorgoloin (73). Le Poil, commune de Vonlagny-les-Beaune (74),

Pouilly-sur-Saône (75), Reullée, commune do Marigny (76), Ruffcy-les-Beaune (77), Sainl-

(69) Canton et aiToiidissement de Beaune. Le dénombrement de celte seigneurie laïque fourni eu 1549
(B 10,630) met à la charge des habitants une censé ou taille de 35 deniers 7 gros 8 niquets, payable à la

Saint-Barthélémy, 14 gros, 4 niquets 1/i de cens divers sur des héritages, 10 fr. sur le cens du moulin, des
corvées, des redevances en nature et des poules. La transaction de 161 il rappelle ces diverses redevances.
Les habitants, suivant le terrier de 1663, ne pouvaient s'assembler sans permission. Cette terre fut acquise en
1663 par les carmélites de Beaune.

(70) Canton et arrondissement de Beaune. Les baux des revenus de la terre de Merceuil, qni appartenait

en grande partie à l'abbaye de Saiut-.\ndocbe d'Autun, les terriers de la commanderie et du chapitre delà
collégiale de Beaune, qui y possédaient des biens, ne parlent que des censés et rentes dues par les habi-
tants.

(7i; Canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Terre détachée au XV1= siècle de la chàlellenie de Vergy.

Le terrier général de 1317 (B 400) déclare les habitants sujets à une taille qui, dans le terrier de 1143 et le

compte de 1452 (B 6,505), est changée en censé, et maintenue dans le dénombrement fourni en 166'i 'B lu, 771),

avec les corvées et les poules par feu.

(72) Commune de Merceuil, canton et arrondissement de Beaune. Morteuil, ancien fief relevant de la ba-

ronnie de Chaguy, acquis au XV« siècle par le chapitre de Notre-Dame de Beaune, et revendu au XVIl'. D'après

les titres de la collégiale et le dénombrement fourni en 1640 (B 10,738;, celte teire est reconnue franche et

quitte de seivitude; mais ses habitants, demeurés justiciables, corvéables, gens de poêlé, sont redevables

d'une corvée et d'une poule par feu. Les jeu.^ et la chasse leur sont défendus sans permission.

'73) Commune de Gorgoloin, canton de Nuits, arrondissement de Beaune. .Seigneurie démembrée de la

chàtellenie royale d'Argilly au X\'I= siècle. Le dénombrement qui en fut rendu l'an 1C23 (15 10,72?) déclare

les habitants sujets seulement à des censés, à des corvées et à une poule par feu.

(74) Commune de Monlagny, canton et arrondissement de Beaune. Une partie de ce hameau, qui portait eu

1189 le nom de Sala, fut donnée aux hospitaliers de Beaune; le reste dépendait, en 1633 (B 10,773), du mar-
quisat de La Borde, et tous les habitauts, considérés comme gens de poété, payaient des censés et rentes, des

corvées et une poule par feu.

(75) Canton de Seurre, arrondissement de Beaune. Fief dépendant du marquisat de Scurre. La laille abonnée

dont les habitants jouissaient dès la fin du XIV« siècle, s'était peu à peu convertie eu censé affectée sur les

héritages, lorsqu'en 1673 Charles Legoux de la Berchère, aumônier du roi et baron de Pouilly, voulant faire

procéder au renouvellement du terrier de la seigneurie, exigea de ses lenauciers une déclar.itiou exacte et

appuyée de titres de tous les biens en leur possession. Ceux-ci lui représentèrent que leurs pupiers ayant été

ensevelis sous les ruines de leurs maisons lors des guerres et du siège de Serrrc, il leur était impossible de

les produire, que vouloir plus serait consommer leur ruine; que, d'ailleurs, il ne s'agissait point de son do-

maine propre, mais des terres accensées dont nul ne contestait les charges, dont on désirait seulement la

répartition plus égale. Touché de ces considérations, l'abbé Legoux leur remit d'abord les 29 années d'arré-

rages de cens dont il réclamait le paiement, puis, suivjint acte rcu le 2 octobre par Abraham Gruyer, no-

taire à Seurre, il fut décidé que tout meix accensé, de la contenance d'un journal, le journal de terre ou de

vigne, la soiture de pré, paieraient 4 blancs de censé emphitéotique à la Saiiit-Remi, et un blanc pour le quart

de ces contenances. La redevance d'une poule par feu, les corvées, le droit de four d'un gros par feu et la

messerie fureut réservés. Les habitants furent autorisés à vendre « vin à nappe mise à table assise aux fêtes

de l'Ascension, de la Sainl-Jean-Baptiste et de la Saint-Antoine, jours d'app..rls du pays auquel temps les

fermiers de la taverne ne peuvent sulBre à cause de la grande quantité de peuple qui se rencontre à Pouilly."

Archives de la Cùle-d'Or, série E. Féodalité, 600. Seigneurie de Pouilly.

(76) Commune de Marigny, canton et arrondissement de Beaune. Hameau dépendant du marquisat de La
Borde, dont le dénombrement donné eu 1653 (B 10,773) déclare les habitaiits.as3ujcllis au paiement de censés

et rentes, aux corvées, à la poule de feu, et gens de poété.

(77) Canton et arrondissement de Beaune. Seigneurie laïque. D'après le dénombrement fourni eu 1650

(B 10,759), les habitants étaient demeurés gens de poété, redevables de censés, rentes, poules et corvées.

(78) Canton de Nolay, arrondissement de Beaune. Les tailles exprimées dans le dénombremeut de 1372

(B 10,521) sont, dans celui produit en 1602 (B 10,693), converties en censés et rentes. Les habitants, déclaré*

censables, ont le droit d'élire leurs écbevins et syndics pour gouverner les ilTaires publiques, faire imposi-
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Aubin (78). S;iinl-Hornain (79), Sanleiiay (80), Savigny-sous-[$eaui)e (81), Segrois (82), Va-

rennes, roinmiiiie de Ruffey (83), Vignolles (84), Villcrs-ia-Faye (83), Villy-Ic-Mnutipr (80i,

ay.'inl auparavant une population mêlée de D'ancs et de seifs, ou d'aljonnés et taillables, sont

inscrits comme abonnés en 14S0, et Le Vernois, à la eommanderie de Beaune, comme franc.

Aigney, commune deMuresanges (87), Chevrey (88), Collonge.s-Vergy (89), Colombier (90),

liou» et recettes, doul ils lieuueiit compte entre eu\ iliacim en leur maUoii cominuiie de lacoufrérie. Poules

(le feu et corvées.

(79) Voir la iiot« 19.

(80) Canton de Nolay, arrondissement de Dijon. Seifinenrie laïque. Les liabitants, qui dans les di^nombre-

menls fournis en ISt'.S et 1371 (B 10,513 et 10,319) sont reconnus hommes taillables et exploitables à volonté et

justiciables sur lesquels ou a accoutumé lever par an 4J livres ISsols 6 deniers, sont seulement, astreints,

suivant celui de 16S8 ;B 10 S70}, à une censé de 2a0 livres en argent, à des redevances, corvées, poules,

etc. Ils ont le droit d'élire des blayers el vigi.iers et de les présenter à la justice du seipneur.

(81) Canton el arrondis.-euient de Beaune. Les dénombrements de la seigneurie produits en 13i;3 et 137-2

;B 10,512 et 10,520) déclarent les habitants taillables haut et bas deux fois l'an, h la Saint-Barthélémy el à

Carènieiilrant. Cette taille est portée à 10 livres dans celui de 1470 ;B 10,379), tandis que dans celui de 1559

(B 10,046), elle se confond avec les censés et redevances et produit avec elles une somme de 81 livres 2 sols.

(82) Canton de Gevrey, arrondissement île Dijon. Seigneurie détachée an XVI» siècle de la chàtellenie

royale de Vergy. Les tailles mentionnées dans le terrier général de 1317 'B 400) sont converties, dans le

terrier de 1443 et le compte de la châtelleine de 1452 (B 6,503), en .'.enses et redevances sur les héritages.

(83) Comnnme de Ruffey, canton et aiTondissemeot de Beaune Situé sur la paroisse de Ruifey, ce hameau
formait ui:e seigneurie indépendante dont le dénombrement produit en 1583 (B 10,076) ne mellail à la

charge des habitants que des censés el redevances.

(84) Canton el arrondissement de Beaune. Vignolles appartenait depuis 1257 au chapitre de la cathédrale

de Chaton, qui l'aliéna vers 1362 à J. Parisot. Dans le dénombrement qu'il fournil en 1563 (B 11,656), il

n'énonça à la charge des habitants ni tailles, ni corvées, mais seulement des censés et rentes. Chevignerot,

qui dépend de cette commune, forma longtemps une seigneurie particulière, dont les habitants, à en juger

par le dénombrement de 1613 'B 10,714), jouissaient des mêmes avantages.

(85) Canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Seigneurie laïque. Le dénombrement de 1641 (B 10,741)

porte que les habitants justiciables étaient seulement assujettis à des censés el redevances, portant lods, à

des corvées el à une poule par feu.

(86) Canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Seigneurie laïque dont le dénombrement de 1404 (B 10,553)

déclare les habitants hommes taillables à 32 livres par an, tailles que celui de 1766 (B 11,057) confond avec

les censés el autres redevances de nature emphitéolique, tout en maintenant les corvées, les gélines et 1

droit des habitants d'élire leurs messiers.

(87) Commune de Muresanges, canton el arrondissement de tieaune. (^e hameau et celui de Pleuvey

appartenaient dès le Xlll' siècle à la eommanderie de Beaune. Les actes conservés dans ses archives consta-

tent que dès le milieu du XV= siècle, les habitants de ces deux hameanx devaient chacun deux gros de

taille annuelle el perpétuelle au jour de Saint-Barthélémy, une mesure de froment el une mesjre d'avoine

de coutume au jour de Saint- .Martin, un pain à Noél et 2 corvées. Ces redevances moins les ci)rvées furent,

par transaction du 12 décembre 1612, remplacées par unprelévement de2sols6 deniers parjournalde terre,

de 2 sols à 4 sols par soiture de pré selon sa valeur et un sol par ouvrée de vigne. Terrier n" 168, folio 132.

Les liabitants, d'après le manuel incorporé de 1078 (n» 131), élisaient leurs messiers, mais ils ne pouvaient

s'assembler sans le consentement du seigneur.

(88) Commune d'Arcenanl, canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Chevrey appartenait au grand-

prieuré de Saint-Vivant de Vergy el à l'abbaye des Bernardines de Lieu-Dieu. Les habitants élisaient leurs

messiers et les vigniers. Leurs meix étaient taillables ou censables. Terrier de Saiut-Vivaul, 1312, u" 1,800;

terriers de l'abbaye du Lieu-Dieu, 1613, n° l,06i.

(89J Canton de Gevrey, arrondissement de Dijon. La somme de 33 livres 6 sols 8 deniers de taille abonnée

el assignée sur les héritages, payable chaque année au jour de la Saint-Bartliélemy, était, suivant le dénom-

brement de 1644 (B 10,743), imposée par les prud'hommes élus par les habitants, de même qu'une redevance

fixe de 43 mesures d'avoine.

(SO) Canton de Bligny-sur-Ouche, arrondissement de Beaune. Fiefiiui relevait de la baronnie de (Ujâleau-

neuf. Les registres de justice attestent qu'au XVIlt' siècle les hiibilanls ne payaient plus que des censés el

redevances assises sur les héritages.

'91 i Canton et arrondissement de Beaune. D'après les dénombrements de 1618 (B 10,717), 1640 (B 10,756)
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(;oroelles-les-ArIs(9l), Echarnanl, commune de Montcoau (92), Eeuelles (Saôiie-el-l.oiici (03),

Fussey (94), Masse, commune de Corcellos-les-Arls (95), M;;villy (00), N'anloux (!'7>, Pleu-

vey, commune de Muresanges (98), l'rondevaux, commune d'Ecuellcs (Saône-el-Loirc) (99),

Vaucliignon (100), dont la population était serve en 1391, est abonnée en 14S0.

Tandis que celles d'Auvillars (ICI), lîragny (102), Concouit-le-Bois (103), Buisson (104),

(lliampignolies (105), Tailly (106), ne sont inscrites comme telles qu'en 1470.

1(;50 (li 10,7(i',) , les liabitauts de Corcnlles iHaitut «l'iis de poi'ti^, assujettis à des censés et roiilo- parmi les-

quelles une taille dite lesTounioisde 9 ileniers, payaltle |iar feu le jour de Saiat-Etieiiiie .-ous peine d'enlevé-

meut de portes eu cas de non paiement. Us devaieut aussi des corvées et la poule de coutume.
[9-1) Commune de Moutceau, canton de lilijjny, arromlissement de lleaune. Ce village fut donné en 120i

au\ hospitaliers de Beaune. Aut termes du terrier de li)i:t les habitants avaient le droit d'élire chaque année
deux messiers pour la garde des récoltes; ils étaient seulement redevables de censés et rentes en graines,

eu argent et eu poules avec défense de s'assembler sans permission du seigneur.

(93) Canton de Verilun, arrondissement de C'ialon (Saône-et-Loire). La plus grande partie de ce village

dépendait autrefois de la cudtellenie royale d'Argilly, dont il fut détaché en la-li an profit de P. Cuillier,

seigneur d'Ecuelles, qui l'année suivante en fournit le dénombrement ;lî 10,722) lequel n'accuse que descenses

et rentes à la charge des habitants. Celui produit en 1541 parle seigneur (H 10,G18) portait que les habitants

payaient une taille de 7 sols 3 gros.

(94) Canton de Nuits, arrondissement de l'.eaune. Ou voit dans le dénuuibremenl fourni en 16S5 (B 10,869)

que les habitants devaient au seigneur 4 livres payables aux deux termes de Pasques et .Saint- Denis, 12 livres

de censés, une poule et une poule de feu.

(93) Hameau de la couunuuc de Corcelles-les-Arts 'canton et arrondissement de Beaune) qui, jusqu'A la

Révolution, formaune seigneurie ou fief particulier. On voit par le dénombrement produit en 1ii40 fli 10,75(1)

que les habitants étaient assujettis à des tailles, censés, renies, gélines qui montaient ensemble .i la somme de
17 livres 10 sols 9 deniers.

96) Voir la note 07 relative à Mandelot.

(97) Canton et arrondissement de Beaune. Seigneurie laïque qui en 107.1 dépendait encore de Dracy- .Saint-

Loup, au bailliage d'Autun. D'après le dénombrement fourni cette même année (B 10,7S0) par Jeannin de
Castille, les habitants reconnaissent devoir plusieurs censés, rentes et devoirs seigneuriaux montant ù la

somme de 52 livres U sols 5 deniers en argent, huit boisseaux et demi de froment, 13 d'avoine un de
conceau, 10 pintes et demie d'huile, 37 feuillettes de vin, etc.

(98) Voir la note 87 relative à Aiguey.

(99) Commune d'Ecuelles, canton de Verdun, arrondissement de Chalon (Saone-et-Loire). Kief détaché de
l'ancienne châtellenie d'Argilly et dépendant de la paroisse d'Ecuelles. Le dénombrement fourni en 1009
(B 10,680) met ù 11 charge des habitants des tailles et censés emphiiéotiques payables au jour de la Saint-

Barthélémy, moulant par coumiuue auuée à 10 livres 10 sols plus 7 bichets et demi de graine, des corvées
et la poule de feu.

(100) Canton de Nolay, arrondissement de Beaune. Il appartenait par moitié au comté de La Rocliepot et au
marquisat de Noh.iy. Même note que pour Cirey et Cormot, n"* jO et 59.

(loi) Canton île Seurre, arrondissement de Beaune. Baronnie qui relevait d:i marquisat de Seurre. Les
registres de la justice de Li seigneurie témoignent qu'au XVllI» siècle il y avait un écheviu chargé du gou-
vernement des atl'aires de la communauté et (pie les habitants payaient des censés et rentes sur leurs héri-

tages.

(102) Canton de Verdun, arrondissement de Chalon (Saone-et-Loire). Ce village Ht longtemps partie de la

chiitellenie d'Argilly; il en fut détaché versai 4 50 pour former une seigneurie partie (diére. On voit parle dénom-
brement fourni en l'(31 (B 10,018) qu'outre les censés et redevances ses habitants payaient à la Sainl-Bar-

Ihélemy une taille invariable de 73 liv.

'103) Canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Le dénombrement produit eu 1597 (B 10,687) par J.-U.

Legoux de la Berchére énonce seulement, en ce qui concerne les habitants, les censés en valeur de 7 écus
dont ils sont redevables, et, de plus, les corvées, poules et autres menues redevances.

(104) Hameau de la commune de Serrigny, canton et arrondissement de Beaune, dont la seigneurie app;ir-

lenail dès le Xlll» siècle à l'hi'ipilal de Beaune, qui y conserva toute justice. I es hahilants étaient ccnsables

et, à en juger par les registres de la justice locale, gens de poêlé.

(105) Canton de Nolay, arrondissement de Beaune. (;;hampignolles, ancienne dotation de la conim.idderie

de Beaune, pay.iit chaque année, à l.i '^aint-Barlhélemy, une taille assignée sur les bérilagcs i\cf hahilaïUs : en
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Monllielie (107), qui dépendait de l'élection d'Autun, est porté comme franc dans la cerche

faite en 1475.

On peut mentionner en deliors des cerches : Arcey (108), La Rorde-au-Châleau, JJourgui-

gnon et Mures.'inges, dont ils dépendaient (109), Clievannes(ilO),TlioreyHH), Cussigny (U2),

Délain (113), Lusigiiy (114), Messanges (H5), Le Poisel, commune de Délain (116), Saint-

Bernard (117) et Saint-Nicoias (118).

outre, (les censés, redovaiices, corvées, poules accoutumées. Par une transactiou du 15 mars ir,U,ieçue
Humbeil, notaire à lîeauue, ces divers servis furent aljolis et remplacés par 12 hichels, 12 mesures d'avoine,

7 mesures de froment, livrables à la Samt-.Martin, 35 livres de rente seigneuriale, une poule par feu, luie

mesure de seiple et deux poules pour le four.

(106) Canton et arrondissement de Beaune. La taille liant et bas, assignée sur les liéritages des habitants

<le Tailly, telle qu'elle est consignée dans le terrier de la seigneurie passé en 1 460 (série E, n» 1,713), se trouve,

dans celui de 1545 {W 1,711;), changée i;n rente annuelle et perpétuelle portant tous droits censau.x et sei-

sneuriaus, ce qui est confirmé par le dénombrement de 1625 (B 10,7^24).

(107) Cinlou et arrondisseuient de Beaune. .ancien domaine de l'abbaye de Cluny, qui devint jilns tard

cne seigneurie laïque.

(108) Cinlou de Sombernon, arrondissement de Dijon. Arcey, après avoir fait partie du domaine ducal, fut

donné au grand-prieuré de Saint Mariel, qui l'aliéna. 11 devint un tief, possédé en 1470 par iM. de Rougemout.

Le dénonibremeut de 1098 (B 10,903; porte que les habitants payaient une taille seigueuriale abonnée de

iV livres, assignée sur les meix et maisons.

(109) Borde-au-Châleau (La), commune de Muresanges, canton et arrondissement de Beaune. Mari[uisat érigé

en faveur du premier président lirulart, qui comprenait Muresanges, Bourguignon, ReuUée, Sainte-Marie-La-

Blanche et Géanges. Les habitants des deu.x premières localités étaient, suivant le dénombrement de 1653

:_B 10,773), gens de poété, redevables de censés, rentes, corvées et poule de feu.

(110; Canton de Gevrey, arrondissement de Dijon. Seigneurie laïque dont les habitants, selon le dénom-
brement de Hi73 I.B 10, 8i6;, s'imposaient chaque année, à la Saint-liarthelemy, 34 livres de taille seigneu-

liale, plus nue poule par feu.

(111) Canton et arrondissement de Beaune. IJans le dénombrement fourni en 1582 (B 10,529) par Guichard

Dauphin, seigneur de Molinot, la terre de Chorey est décl;.iée taillabic, mais non mainniortablc. Celui de 1615

:' B 10,702) reconnaît que les feux de ce village doivent par chacun au une poule, deux corvées, environ

3 bichets d'avoine et froment, de renies et censés, outre une taille de 15 livres, selon la volonté du seigneur.

(112) Canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Seigneurie relevant de la chàlellenie ducale d'.\rgilly,

dont les habitants, reconnus taillables et censables au dénombrement de 13C5 (B 10,513), ne paient plus, eu

1530 et 1583 (titres de la seigneurie, série E;, qu'une rente en argent de 18 à 24 livres, avec des redevances

en nature, corvées et poule de feu. Us étaient sujets au droit d'indire.

(113) Clinton de Gevrey, arrondissement de Dijon. La ferme de Déttiu, cédée au Xll» siècle par les hos-

pitaliers et les religieux de Syint-Vivant aux moines de Cîleanx, fut rétrocédée eu 1452 par ceux-ci au prieuré

de Saint-Vivant. Celui ci, qui en 1604 avait baillé à cens empliitéolique, aux fermiers de Détain, tout le ter-

ritoire cultivé de cette grange, accueillit, six ans plus lard, une colonie de Lorrains chassés [lar la guerre, et

distribua aux vingt chefs de famille qui la composaient le terrain nécessaire pour y établir un village. Les

conditions furent les mêmes que pour Crepey. Voir la note 29.

(114) Canton de Bligny, arrondissement de Beaune. Seigneurie laïque. Les tailles assignées sur les héritages,

les censés et redevances, coutumes d'argent et de grains, gélines, et autres devoirs inscrits à la charge des

habitants dans le terrier de 1518 sont, dans celui de 1643, confondus eu un cens général et einphitéoticpie

]iûrtant lods. retenue et remuage. Série E, terriers n"* 1,083, et 1.084.

(115; Canton de Gevrey, arrondissement de Dijon. Seigneurie laïque détachée au XVI« siècle de la châtel-

lenie royale de Vergy. La taille à volonté exprimée daus le terrier général de 1317 (B 400) est deTemic, selon

le dénouibi-emenl de 1673 (B 10,826), une taille seigneuriale abonnée de 26 livres payable il la Saint-Bar-

tbélemy et imposée par les habilants; poule de feu.

(116) Ce hameau de la commune de Délain, canton de Gevrey, arrondissement de Dijon, fut fondé en 163.5

par des colons lorrains et franc-comtois que Henry de Castille, grand-prieur de Saint-Vivant, y établit eu

leur donnant des terres ii cens emphitéotiiiue sous Iîs mêmes conditions et avec les mêmes avantages que

pour Délain. Mais ces nouveaux colons n'ayant pu remplir leurs eng.igements, les religieux de Saint-Vivant

ticcen.-èrent ce territoire, et hnirent parle convertir en fief l'an 1660.

(117; Canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Saint-Bernard, situé ^ur la paroisse de Oilly, entre let
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PAYS DE LA MONTAGNE

BAILLIAGE DE CHATILLON

Recherches des feux des années 1376 (B 11,559), 1397 (B 11,563).

et 1423 (B 11,569).

Aignay-le-l)uc (1), Baigneux {i}, Chalvosson, commune de Villaincs-en-Duesmois (3), Clia-

graoges de Bretigiiy et de Rolauge, fut fondé le 31 octobre 1008, le loDg de la voie romaine de Langres à

Chalon, par Nicolas Boucberat, abbé de Citeaux, qui y établit une cointuuuauté de vingt-trois cliefs de famille

d'origine lorraine. L'administration on demeura confiée à nu maire cliargé de juger les petites causes et choisi

par l'abbé parmi trois candidats présentés par les babilants, et qu'assistaient deu,\ échevius ou procureurs élus

par les habilauls.pour régler et gouverner la communauté, à charge de rendre compte devant la justice sei-

gneuriale. Néanmoins, les habitants demeurèrent gens de poété, avec défense d'admettre des étrangers parmi
eu.\ sans autorisation du seigneur. Ils élisaient également les sergents et messiers. La concession de terrain qui
leur fut faite à litre de cens eniphitéotique portant tous droits seigneuriau.ii, leur laissait la faculté d'en dis-

poser à leur volonté. Quatorze aus après cette concession, l'abbaye de Citeaux faisant procéder à une visite

générale du lieu, il fut constaté que des vingt-trois chefs de famille il n'en restait que six, et que le surplus

avait été acquis par des étrangers.

(118) Canton de Nuits, arrondissement de Beaune. Saint-Nicolas, situé an sud-ouest de l'enclos même de
l'abbaye de Cîtcaux, fut fondé le 30 octobre 1G08 par le même prélat, dans les mêmes circonstances et

avec les mêmes obligations, et pour un même nombre de réfugiés lorrains.

(1) Aignay, chef-lieu d'une chàlellenie ducale avant d'être celui d'uu canton de l'arrondissement de Cbâ-
tillon, comptait au milieu du XlV'e siècle 400 feux abonnés payant une taille de '240 livres dijonnaises, en
deux termes, a Carementrant et à la Saint-Remi, et 8 muiils d'avoine, sans i:ompter les censés, les corvées
dont les clercs étaient exempts, et les gélines de feu. \ la suite de la guerre des Anglais, des ravages des
Grandes Compagnies et des mortalités qui en furent la suite, les feux ayant été réduits à 50, ces charges
fixes devinrent si accablantes pour la population restante qu'en l:t91,sous la menace d'une désertion totale,

le duc fut obligé de leur remettre pendant cinq ans le tiers de ces prestations. Ce terme échu, une seconde
enquête ayant démontré que sous l'enipire.de circonstances semblables aux premières, la misère des habitants

avait encore augmenté, puisque le nombre des feux était tombé à 30, la taille fut réduite à l'.i:) livres dijon-

naises valant 210 deniers 8 gros, décharge insuffisante, puisque peu après il fallut quitter aux habitants les

trois quarts de cette somme, et que cette réduction, consacrée par de nombreuses lettres patentes, persista

jusqu'à la Révolution. Le rôle en était dressé par les procureurs de la commune. — Archives de la Côte-d'Or.

Chambre des comptes de Dijon. Domaine ducal. Féodalité. Comptabilité.

(â) Baigneux, aujourd'hui chef-lieu de caulou de l'arrondissement de Cliâtillon. fut d'abord chef-lieu d'une
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meroy (4), Etalante (o), Maisey (6), Massingy (7), Massoult (8), Moutliol (9), Nod (10), Poi-

seuil-la-Ville et la Perrière (M), Rocheforl et le F^iiiset (12), Saint-Germaln-le-Rocheux (13),

pi'i'viMé ducale, i|iii en 1371 com|)tall daus son ressort 69 L'i//e< du bailUaf;e de la MoiUague. Il lut fondé l'an

1243 en vertu d'une obarle de pariaf;!! conclue entre Hugues IV, duc de Dourgogne, et Tabbaje d'Oiguy.

Mais couiuie nonobstant la franchise annoncée du nouvel abergement qui devait être bâti par le duc, la

cliarte-partie avait laissé figurer la mainmorte (caducum) dans l'énumération des dioilsqui frappaient la sei-

gneurie, la colonisation fut des plus lentes et il fallut pour l'accélérer proclamer en 1259 ralfrancbissenient

de toutes tailles, corvées, et ne laisser à la charge des habitants et par meix, qu'une censé de 5 sols dijonnais,

un quarlaut d'avuine et uae géline, payables à lu Saint Rémi. Près de cent ans après la fondation du bourg

(1337), le duc Eudes IV et l'abbé d'Oigny y établirent des fours et un marché sons la juridiction d'un maire

indépendant du prévôt, juge supérieur de la terre.

(3) Commune de Villaines-en-Duesmois, canton de Baigneux, arrondissement de Châtillon. La terre de Chat-

vosson était un fief mouvant de la seigneurie de Savoisy. Le seul déuombreinent qui en existe, daté de 1619

(1! 10,710), porte que les habitants devaient des censés et redevaucessur les maisons et héritages, des corvées

et une géline par feu.

(11 Canton d'Auberive, arrondissement de Langres (Haute-Marne). Chameroy, jadis fief dépendant de la

baroiiuie d'Arc-en-Barrois, en fut détaché au XVl» siècle et fit partie de celle de RochetaiUée. Le dénombre-

ment fourni eu 1G27 par Antoine de liochebaron (B 10,725) ne met à la charge des habitants qu'une taille de

13 livres 6 sols, une mesure de grains pour le four, une corvée, une poule de feu et des menus cens.

(a Caidon d'Aignay, arrondissement de ChàtiUon. Dépendait de la chûtelleuie et prévoté d'Aignay. Ses

habilants avaient des charges semblables à ceux de leur chef-lieu, à savoir des cens sur les héritages, des

corvées, dont les clercs étaient exempts, une géline par feu, et une taille qui, après avoir été à volonté, fut

abonnée au XV'" siècle, réiluite comme celle d'Aignay, puisque de 13() livres dijonnaises de 18 sols le franc,

ainsi que l'établit le compte de la cliùtellenie de ISIO (U 2,068), le dénombrement de 1643 (15 10,758) la fixe

ù 37 livres 13 sols 4 deniers.

(6) Canton et arrondissement de ChàtiUon. Maisey, qui entra en 1327 dans le domaine ducal, était, en

1337, un jiauvre village abonné à 10 niuids d'avoine, charge beaucoup trop lourde pour ses habilants, qui ne

possédaient qne leurs chaumières, le reste étant entre les mains des foiains; aussi réduisit-on les 10 muids

à 3 seulement (B U,r.l5), et encore, après h guerre des Anglais, les habitants en obtinrent-ils décharge com-
plète durarit plusieurs années. Outre celle taille abonnée, les gens de Maisey payaient au duc 1 denier par

loise de fresie de maison, à cause de l'usage ù;ins les bois, et des corvées.

Archives de la Côte-d'Or. Domaine ducal. Terrier de 1371. Féodalité, B 10,795.

(7) Canton et arrondissement de ChàtiUon. D'après les dénombrements de 1372 (B 10,521), 138S (B 10,535;,

et 1447 (B 10,574), les habitants de la seigneurie laïque de Massingy-les-Chàlillon étaient francs et abonnés

chacun an à 70 livres de taille payables eu deux termes, à la Saint-Reml el à Carèmentrant.

(8) Seigneurie appartenant aux moines de Quincy. On voit par les f.lres de l'abbaye qne chaque habitant

de Massoult devait, au jour de SaintReuii, 1 denier de cens par arpent de teire, une poule, trois corvées.

3 sois par feu, plus 5 sols pour le droit de chauffage dans la forêt de Nesle.

Archives de la Côte-d'Or. Série II. Abbaye de Quincy.

(9) Moutliot, canton et arrondissement de ChàtiUon, dé[)eiulit longtemps de la châtellenie d'.\isey-le-Duc
;

ses habitants étaient francs et aboimés au jour de Saint-Remi moyennant 10 sols et une géline par feu. —
Comptes de la châtellenie d'Aisey. Terrier de CbàtUlon.

(10; Canton et arrondissement de ChàtiUon. Au mois de février 1213, Eudes 111, due de Bourgogne, et

Agnès de Lucenay, femme de Vautier de Reocort, tous les deux possesseurs de la terre de Nod, firent une

charte de pariage. Il fut convenu que les revenus du domaine se partageraient également; que nul, maire

ou sergent, ne pourrait être iustilué que du consentement des deux parties, lequel devait être invoqué eu cas

d'aliénation |)arlielle ou totale de la terre, el de la levée d'une taille. Les droits imposés sur les hommes
furent ainsi fixés [uscennulii : 5 sols dijonnais par homme, payables au jour de Saint-Remi, une éiuiue moitié

fronieiit et avoine; et sur toute bète trayant: 5 sols et nue émiue semblable a la iirécédenle. Dansla suite, toute

la terre de Nod étant advenue au duc, elle fut réunie à la châtellenie d'Aisey, et ses habitants jouirent des

mêmes privilèges. — Archives de la Cùte-d'Or. B 404 et 10,423. Comptes de la châtellenie d'Aisey.

(11) Poiseul-la-Ville et La Perrière, canton de Baigneux, arrondissement de Châtillon, appartenaient par

indivis à l'abbaye de Flavigny et au sire de Frolois. Celui-ci faisait hommage de sa part â l'abbaye. Une

liiirle de 1154 régla leurs intérêts réciproques. Dès cette époque l'administration du domaine était confiée à

un maire, dont, en 12S8, l'abbé et le seigneur de Frolois réglèrent de -ommun accord les prérogatives et
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Semond (14), Ternay (15), Vanvey et Viiliers-le-Duc (16), soiil inscrits comme abonnés dans

ces trois registres.

Beauiieu(17), Breraur (18), Essarois (19), Etroclicy (20), le sont en 1397.

les attributions. Ce maire ne pouvait Atre choisi parmi les habitants que du consentement ilu seigneur de
Frolois. L'abbé pouvait le destituer. Cet office était héréditaire, et se transmettait par ordre de primogéniture.

Lui et la ferme, qui se composait de 17 soitures de prés et 113 journaux, avec des bUimenls, étaient exempts
de taille, mais passibles d'autres redevances. Tout maire, avant son installation, prétait serinent de fidélité à

l'abbé et au seigneur de Frolois. 11 était le seul juge de la terre, il percevait les tailles dues par les habitants,

sur lesquelles il prélevait 20 sols parisis, les lods, les dîmes, les tierces et autres redevances que se parta-

geaient les deux seigneurs. Par une charte du là septembre 1342, Eudes IV, duc de Bourgogne, auquel la

'erre de Frolois était advenue, confirma, de concert avec Guy, abbé de Flavigny, tons les avantages attachés

à la mairie de Poiseul, et y ajouta encore l'exemption des dîmes, du service militaire, des tailles, imposi-
tions, gabelles, ventes et exactions, ordinaires et extraordinaires, le tiers des décimes, un droit de passage,

2 deniers par sol d'amende, trois des corvées dues an soigneur, 1 sol parisis par borne plantée, sou usage

dans les bois, et, par-dessus tout, l'exemption de la mainmorte.

Les habitants de Poiseul et La Perrière, qui figurèrent eu corps dans cette charte, dont ils jurèrent la con-
servation, étaient encore laillables, exploitables et mainmortables. Ils furent affranchis de cette dernière ser-

vitude avant 1399, car l'acte de reprise de fief par Jeanne de Rigny, dame de Frolois, fait cette année, n'en

fait plus mention. Quant aux tailles, elles étaient déjà abonnées à 177 francs 9 gros 4 niquels, dont les pru-

d'hommes nommés par les habitants dressaient le rôle et faisaient la répartition.— Archives de laCôte-d'Or.

Série E, seigneurie de Frolois. Série H, abbaye de Flavigny.

(12) Canton d'Aignay, arrondissement de Chàtillou. Les dénombrements do 1G29 (1310,729) et 1CG4 (B 10,79j)

portent seulement à la charge des habitants de Kochei'ort, Beaulieu et Le Puiset, des tierces, des censés et

rentes, une poule à Carnaval, un cens de 2 sols 6 deniers par feu à la Saiut-Remi, et au Puiset, 40 livres de

taille, payables moitié à la Saint-Remi, moitié à Carémentrant.

Le seigneur avait en outre le droit d'mdire dans les quatre cas de la coutume. Les habitants étaient

hommes de poété.

(13) Canton d'Aignay, arrondissement de Châtillon. Les menues parties du compte du châtelain d'Aisey, de

l'an 1428-1429 (B 2,087), témoignent que les habitants de Saint-Gerraain-le-Rocheux étaient taillables à volonté,

deux fois l'an, à la Saint-Remi et à Carémentrant, mais non mainmorlables, et qu'ils devaient en outre des

corvées et des censives.

(14) Canton de Baigneux, arrondissement de Semur. La métairie de Semond, qui fut donnée en 114C par

Gaudin et Guy de Bremur aux moines de Molùme, qui la transmirent à ceux de Quincy, avait succédé à

l'ancienne ville gallo-romaine de Pseduuum. Ces derniers affranchirent de bonne heure ses habitants, car il

n'existe dans les titres aucune trace de mainmorte, nou plus que dans les baux à cens qu'ils en passèrent en

1511, 1521;, 1528 et 1552. Il eu fut de même pour Muresanges et La Folie, commune d'AmpiUy-les-Bordes,

Toutlilaut, commune de Magny-Lambert, Plaisance, commune de Quemigny-sur-Seine, qui tous dépendaient

de la même baronnie.

(15) Canton d'Auberive, arrondissement de Langres (Haute-Marne). Ternay, après avoir été longtemps un
fief particulier relevant de la terre d'Aic-en-Barrois, et figurant comme tel dans les dénombrements de ses

possesseurs, fut,au XVIl'siècle, réuni à ce marquisat. Les charges imposées aux habitants consistaient,3uivant

le dénombrement de 1CG5 (B 10,797), dans un liichet de froment et un d'avoiue par feu, plus 4 sols, payables

le lendemain de Noël, une poule à Carémentrant, une corvée par saison. Us devaient, pour toute béte trayant

à la charrue, un bichet d'avoine, un de blé et 20 deniers.

(16) Canton et arrondissement de Chùtillon. En 1314, les jurés de Vanvey et ViUiers déclarèrent aux com-
missaires du duc, en ce qui concernait la redevance et taille en avoine, qu'ils élaient abonnés et « ne payaient

unques plus qu'au temps du duc Robert.» c'est-à-dire 13 muids, à en juger parles comptes de la cbâtellenie

(B 400, 6,613 et suivants). Ils étaient tenus à des corvées de bras et de charrues.

(17) Voir la note n» 13.

(IS) Bremur, canton et arrondissement de ChàtiUon, acquis par le duc Eudes IV en 1337 (B 464), fut aussitôt

réuni à la chàtellenie d'Aisey.

Ceux des habitai, ts qui résidaient « dedans le chastel » payaient, au jour de la Saint-Remi, 1 setier, 1 moiton

de froment et autant d'avoiue, plus une geliue par feu, des corvées de bras, et une taille à volonté de 100 sols,

dont ceux qui ne labouraient point et les veuves étaient exempts pour 2 sols parisis. Bremur, qui était lieu

de mainmorte enj 1393, fut allranchi par le duc Jean avant 1422, puisque la charte octroyée en

111. ce
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Riincey (21), Chemin-d'Ampilly (22), Courcelles-les-Rangs (23), Lalrecey (24), La Ville-

ncuvc-les-Convers (25). ne le sont qu'en 1423.

Coulmier-le-Scc (2C) est classé dans ces cerches parmi les localités composées d'abonnés et

1422 aux baliitaats de Vanrois en parle comme d'une localilé exempte de cette servitude. (Voir tome II,

page 524.)

(19) Canton de Reoey, arrondissement de Châlillon. Les dénombrenienls de la seigneurie laïque d'Essarois

des années 1577 (lî 10,609), 1C29 !B 10,727), et 1064 (B 10,795), établissent que les babitants avaient seulement

à leur cbarge une taille abonnée de 55 livres, payable en deux termes, à la Saint-Romi et à Carémentrant,

avec défense de jeter le bétail hors des élables avant son entier paiement.

(20) Canton et arrondissement de Châtillon. Les babitants d'Etrocbey, disent les terriers de Cbàtillon de
1371 et 1100, qui ont leurs maisons en deçà le pont (la portion du village au delà dépendait de l'abbaye de
Polliières), sont compris parmi les hommes liges du duc, qui paient la taille avec les babitants de Cbàtillon,

dont ils avaient les mêmes privilèges, sauf l'administration communale, réservée au.\ gens de Cbaumont, et

étaient soumis à la juridiction du prévôt, en attendant que l'ordonnance de 1C38 les plaçât sous celle du maire
de Châtillon.

(41) Canton et arrondissement de Châtillon. Buncey, acquis en 1272 par le duc Robert II, dépendait de la

cbâtellenie d'.Msey; il payait, au commencement du XVe siècle, une taille abonnée de 65 florins ou G9 francs

1 gros, 15 deniers à la Saint-Remi. plus des corvées, une geline par feu à Carémentrant. Le compte du
châtelain d' Aisey des années 1428-1429 :B 2,087) porte que monseigneur le duc Jean .ifîranchit les habitants

en les mettant ores de mainmorte pour les causes plus à plain contenues au compte de Guillaume de
Poissy, fini au dernier jour de décembre 1409, moyennant une mesure d'avoine par feu, indépendamment
des redevances habituelles.

(22) Commune d'Ampilly-les-Bordes, canton de Baignenx, arrondissement de Châtillon. Les habitants du
Chemin d'Ampilly déclarèrent, au terrier de la cbâtellenie de Duème, dressé en 1358 (B 1,043), qu'ils étaient

taillables à volonté une fois l'an d'une somme variant entre 3 francs et 3 francs et demi, plus une redevance
de 4 deniers par feu pour le droit d'avoir des fours particuliers, et d'uue livre de cire à la Saint-Marlin à cause

de leur franchise de la mainmorte de Duème.

(23) Canton et arrondissement de Châlillon. Courcelles-les-Rangs, fief qui relevait de la terre de Larrey,

originairement sous la suzcrainelé de l'évéque de Langres, partageait la condition des hommes de cette

suzeraineté demeurant aux environs de Châlillon. Il n'était point lieu de mainmorte. Terrier de 1400. D'après

le dénombrement rendu en 14C4 au sire de Larrey par Guillaume Rolin, seigneur d'Oricourt et de Courcelles,

les vingt-quatre ménages dont il se composait étaient taillables haut et bas deux fois l'an, et si cinq seulement
de ces ménages allaient s'établir au village voisin de Montliot, le seigneur conservait le droit de les tailler et

d'en e,':iger toutes les autres redevances. Chaque feu payait un oison par an, il devait fournir un millier de
paisseaux pour la vigne du seigneur, indépendamment d'une mesure de froment et d'un moiton d'avoine

par cheval, plus des corvées et menus cens.

(24) Canton de Château-Vilain, arrondissement de Cbaumont (Haute-Marne). Le dénombrement de 1497

(B 10,580) ne met à la charge des habitants de Lalrecey que 12 deniers de taille abonnée sur chaque maignie,

payable à la Saint-Remi, outre les corvées et autres rede\auce3.

(25) Canton de Baigneux, arrondissement de Châlillon. Si les cerches de feux rangent ce village parmi les

localités abonnées, des baux à cens attestent qu'en 14j7 et 1514 la mainmorte y régnait encore. La Villeneuve

n'en fut affranchie que vers 152.S, ainsi que le constate un bail à cens par lequel l'abbé de Fonteuay confère

au nouveau colon tous les droits, usages, franchises et libertés des autres habitants. L'abbaye de l'ontenay,

qui avait commencé par accenscr des friches et des buissons à essarter, finit par y comprendre tout son
domaine, de telle sorte que ses vassaux n'eurent plus à lui payer en corps de communauté que la tierce et

des corvées. — Archives de l'abbaye de Fonteuay. Terre de La Villeneuve. Les Couvers.

(21!) Canton et arrondissement de Châtillon. Vers 1415, les habitants de Coulniier-Ie-Sec adressèrent une
supplique au duc Jean-sans-Peur pour lui représenter que, bien qu'étant tous ses sujets, ils étaient deu.^

manières d'habitants: les uns, dits de la grande seigneurie (1), francs et abonnés, usaient de Chartres confir-

(I) Partie domaniale.
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de taillables, et Magny-Lambert (27) parmi celles franches dépendant de l'élection d'Autun

(B il,blO).

niées par son père, et par certains points d'icelles ils étaient jugés par deux prudhommes ou majeurs, qui

adjugeaient les amendes à son profit; taudis que les autres, dits de la petite seigneurie 'Ij, et eu plus petit

nombre, étaient taillables à volonté, non mainmortables et gouvernés parle châtelain de Villaines; que cette

diversité de condition créait des diUicultés, entraînait dans de longs débats auxquels pour couper court il

convenait de les réunir sous la même loi.

Déjà, dans une enquête dressée en 1411 dans une instance avec le gruyer de Bourgogne pour le droit de

chasse, les habitants de Coulmier avaient établi: « qu'Us étaient franches gens sans que la ville fût onques de

mainmorte; qu'ils avaient la justice et pouvaient connaître les causes jusqu'à perte de vie ou occisiou de

membres; que, pour gouverner et administrer la justice, ils élisaient chaque année, à la Saint-Jeau-Uaptiste,

deux maires; qu'ils avaient la libre disposition de leurs biens, etc., etc. »

Si les habitants de la grande seigneurie de Coulmier obtinrent gain de cause contre le gruyer, et s'ils purent,

comme par le passé, hayer, tendre et chasser à cor et à cri, ils furent moins heureux pour la question de

réunion. Elle n'était point encore effectuée en 1475, et, vraisemblablement, les désastres qui accompagnèrent

la réunion du duché à la couronne l'amenèrent, car, en 1530, le compte du châtelain ne parle plus que du

muid d'avoine et des 40 sols de taille abonnée versés au jour de Saint-Remi par les habitants du lieu. —
Archives de la Cote-d'Or. Chambre des comptes. Domaine, comptes des receveurs et Féodalité, B. 10,902.

(27j Canton de Baigneux, arrondissement de Chàtillon. Magny-Lambert, qui relevait de la baronnie de

Touillon, appartenant à l'évèque d'.\utun, a été iusciit parmi les localités fianches du rôle de l'éleclion

d'.\utun dressé en 1401, et cette franchise n'est pas démentie par les titres.

(1) Portion qui provenait de la chartreuse de Lugny, et acquise par le duc PliilUpe-le-lïardi sur les Bhisy et les Des Granges.

Ses habitants payaient à la Saint-Remi une taille qui variait entre 3 liv. et 3 liv. t/'2.



PAYS D'AUXOIS

BAILLIAGES
D'ARNAY-LE-DUC, D'AVALLON, DE SAULIEU ET DE SEMUR

Recherches des feux des années 1397 (B 11,513), 1431 (B 416), 1442 (B 11,517),

1461 (B 11,517).

Les bourgs et villages d'Arnay-sous-Vitteaux (1), Avosnes (2), Chatel-Gérard (3), Cousin-

(1) Canton de Vitleanx, arrondissement de Seniur. Les habitants d'Arnay-soubs-Vitel, dit le compte de la

prévoté de Cessey, 1404 (B 5,851), qui sont au gouvernement du prévôt, doivent chacun une fois l'an à Mon-
seigneur à la Saint-Remy, quand ils sont ses bourgeois, 12 deniers tournois, et quand il leur plaist, ils se fout

bourgeois en la cbàtellenie de Semur, ils paient 2 gros au jour de Toussaint, et sont quittes de 12 deniers.

Quiconque voulait s'avouer bourgeois du duc, à Cessey ou Arnay, devait quitter sa demeure la veille des

quatre fêtes solennelles de Noél, de la Pentecôte, de Saint-Jean-Baptiste ou de Toussaint, avant l'heure des

vêpres, être rendu à Arnay le jour même et y demeurer « jusqu'au cop des vêpres du lendemain. » Ces

formalités accomplies, et la déclaration faite au prévôt, la justice du lieu où il résidait ne pouvait l'atteindre.

Arnay n'était pas entièrement atîranchi, car une petite partie du village, dite le fief du Cbatin, demeura

mainmorlable jusqu'à la Révolution. Les Arnétois élisaient leurs messiers et ils payaient en 1C71 une taille

seigneuriale de 1 sol par feu (B 11,810). — Archives de la Côte-d'Or. Terr. de Semur, Comptes de Cessey et

Semur. Féodalité.

(2) Canton de Vitteaux, arrondissement de Semur. Les chartes de donations de la terre d'Avosne, faites

au Xll": siècle, parles sires de Somberuou, de Vergy et de Drce aux Templiers, surtout la vente faite en

1283 par la veuve de Guillaume de Fontette, mentionnent seulement comme droits seigneuriaux des tailles

censés et redevances. Le terrier de 1737 ne parle plus de taille ; mais dans la déclaration générale des droits

les habitants reconnaissent devoir un droit de cornage sur les bêtes « trahants, » trois corvées, une poule el '

2 sols par feu. — Archives de la Côte-d'Or. Grand-prieuré de Champagne.

(3) Canton de Noyers, arrondissement de Tonnerre (Yonne). Ce chef-lieu d'une chàtellenie ducale, con-

lisquée au XIII' siècle sur le sire de Montréal, avait des franchises qui, dans les comptes des châtelains
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le-Pont et Cousin-la-Roche (4), Dampierre-en-Monlagne (o), Dracy-Clialas (C«),Estrées (7),

(Juillon (8), Maligny (9), Normier (10), Ponlaubert. et Orbigny (H), Saint-Germain-de-Mo-

déon (12), Prévoté-de-Sussey (13), Uncey-le-Franc (14), La Vaire (15), figurent parmi les

francs des années 1397 et 1461.

remontant à 1346 (B 5,'i00) et anuées suivante^ sont assimilées h celles de Montréal, et pour lesquelles les

habitants payaient au terme de Toussaint une taille dont la cote la plus élevée ne devait pas dépasser 10 sols.

D'après le terrier de 1 491 (C 981), cette cote montait à 11 sols 3 deniers tournois par feu. Ils sont proclamés

franches gens.

La preuve que ces libertés étaient supérieures à celles octroyées à Sarry et Soulanpy en 1432 par le duc

Philippe-le-Bon (voir tome II, page S31), c'est que les habitants de la rue de la Voie de l'ulvy à Sarry qui les

partageaient ne voulurent jamais se confondre avec leurs compatriotes émancipés, parce que ces derniers,

aux termes de leur charte, ne pouvaient quitter le lieu sans retomber sous le joug de la mainmorte.

(4) Cousin-le-Pont et Cousin-de-la-Roclie, hameaux de la paroisse d'Avallon (Yonne), participaient aux

franchises du chef- lieu. Terrier d'Avallon.

(3) Canton de Vitteaux, arrondissement de Semur. Les deux tiers de la seigneurie appartenaient à l'abbaye

d'Ogny et l'autre tiers au duc de Bourgogne qui l'avait réuni à la châtellenie de Salmaise. Ses habitants

n'étaient point mainmortables. Ils payaient chacun an aux termes de Saint-Kemi et de Carcmentrant une

taille de 40 livres et l muids de blé, moitié froment et avoine. Ces redevances étaient partagées entre les

deux seigneurs. Comptes de la Châtellenie de Salmaise.

(G) Hameau de la commune de Viévy, canton d'Arnay, arrondissement de Beaune. « Le village de Dracy-

Chalas, au bailliage d',\uxois, auquel sont 10 feux, nos hommes en toute justice, haute, moyenne et basse à

cause de la terre de Drac\'-Saint-Loup, lesquels doivent chacun au 40 fr. 9 gros de taille et iO gros 1 denier

parisis de franchise et 13 gros et demi, 36 setiers d'avoine de coutume. Ces hommes sont de franche condi-

tion et non de mainmorte. » Dén. de la baronnie de Dracy-Saint-Loup, 1300 (B 10,589).

(7) Commune de Magny, canton et arrondissement d'Avallon (Yonne). Les habitants d'Estrées, dit le terrier

d'.\vallon de 1486, doivent 5 sols chacun au Roi pour leur bourgeoisie ou franchise. Cette cote était de 7 sols

<> deniers pour ceux qui appartenaient au sieur de Villarnoux. Ils payaient en outre une redevance en argent

et en avoine pour le forestage. Dén. de 1640 (B 10,757).

(8) Chef-lieu de canton, arrondissement d'Avallon (Y'onne). Guillon, ancien bourg du domaine ducal annexé

à la châtellenie de Vieuchâteau et ensuite à celle de Montréal, payait en 1403 (B 6,528), au terme de Toussaint,

92 sols 6 deniers pour ses franchises.

(9) Canton d'Arnay, arrondissement de Beaune. u Le village de Maligny, au bailliage d'Auxois, auquel sont

quarante-huit feux hommes en toute justice haute, moyenne et basse, lesquels sont de franche condition et sans

aucune mainmorte, ensemble les tailles, rentes, redevances, etc. » Dén. de la baronnie de Dracy-Saint-Loup,

1500 (B 10,589).

(10) D'après le terrier de la commanderie de Poiitaubert, dressé en 1347, et dont Normier était membre, le

seigneur y avait toute justice, les épaves et confiscations ; toute terre était censable envers lui, et sujette au

droit de lods. Les habitants devaient trois corvées de charrues, deux de bras, etc. — Archives de l'Yonne.

Titres de la commanderie de Pontaubert.

(11) « Le commandeur a haute et basse justice à Pontaubert comme au village d'Orbigiiy, sans que aucun

y puisse prétendre droit, et les hommes et femmes y demeurant sont francs bourgeois, à la charge de payer

par chacun tenant feu et lieu esdits villages pour le dit droit de bourgeoisie et forestage, 5 deniers tournois par

an au mardi après Pasques charnel.» — Archives de l'Yonne. Terrier de la commanderie de Ponlaubert, 1611.

(12) Canton de Saulieu, arrondissement de Semur. Saint-Germain appartenait dés le XI« siècle à l'abbaye

de Moutier-Saint-Jean, qui en 1237 entra en pariage pour ce domaine avec le duc Hugues IV. Il fut décidé

que tous ceux qui voudraient habiter le lieu et qui y bâtiraient des maisons seraient communs aux deux
seigneurs qui se partageraient également les redevances, les exploits de justice et les autres émoluments du
domaine. Le duc s'interdit d'y recevoir les hommes du village voisin de Sincey qui dépendait de l'abbaye

(Pérard, p. 483). Les habitants furent déclarés francs et comme tels ils payèrent an terme de Saint-Remy
une somme de 6 sols 8 deniers de franchise par feu. Terrier d'Avallon, 1486 (B 497).

(13) Canton de Liernais, arrondissement de Beaune. La prévôté ou plutôt la « pooté » de Sussey qui com-
prenait Argey, Ghelsey, Maupas, Melcey, Pierre-Pointe, Viécourt, Vouvres, était administrée sous l'autorité

d'un chanoine de Saint-Lazare d'Autun, appelé le terrier, par trois sergents, dits le maire, le doyen et le

hasteur. Le polyptique de 1290 entre dans de longs détails sur les diverses redevances, corvées, dîmes.
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Los villages cl hameaux d'Arconcey cl Laiineau (16), Heiiillon (17), Cliaume (La) (18),

luilly-l'Échenaut (19), Mercey (20), Sainle-(>olonihe (21), ayant avant une population mêlée

(le francs et de serfs, apparaissent comme abonnés en 1431 et comme francs en 1461.

Ceux de Vesvres (22), Vesignot (23), Villeferry (24), sont inscrits comme abonnés en 1442

et francs en 1461.

tierces, etc., auxquelles les habitants étaient soumis, mai», de même que dans les titres de la seigneurle,il n'est

question ni de taille ni de mainmorte.

(14) Canton de Vitteaux, arrondissement de Semur. Les titres de l'ancienne templerie d'Uacey, qui dépen-

dait du sriin/i-prieuré de Cluimpasne, ne parlent que de tailles et de redevances diverses dues par les habi-

tants. Le terrier de 1737 fait connaître que dans la reconnaissance des droits seigneuriaux les derniers préten-

dirent qu'un arrêt du grand conseil rendu vers 1072 les avait exemptés du droit de cornage, des corvées et

de la taille de 4 sols par feu, et d'une géline payable h Carnaval.

(15) Commune de Vassy, canton de firiillon, arrondissement de Tonnerre (Yonne). La Vaire était, dit le

terrier d'.\vallon, 14S6 (B 497), de la totale justice du Roi. Ses habitants payaient chacun au à la Saint-Remy

.5 sols tournois de bourgeoisie et franchise; ils étaient exempts de cens, rentes, revenus et lods.

(16) Canton de Pouilly, arrondissement de Roanne. Il existe parmi les titres de la châtellenie duca'e d'Arnay

un compte des revenus de la terre d'Arconcey, dressé en 1331, portant que les habitants payaient une taille

lie 164 livres et 10 livres pour les franchises (B 484). Cette taille abonnée de 164 livres, éché.int à la Saint-

Michel, et qui ne croît ni ne décroit, est également rapportée dans les dénombrements de li41 (B 10,571) et

lCt;0 (R 10,7S7).

(17) Commune de Ceoserey, canton de Liernais, arrondissement de Beaune. Reuillon, après avoir formé

une seigneurie particulière, fut réuni veis le XV1I= siècle a celle de Vianges. Le dénombrement de.lasei-

•jneurie de Reuillon fourni en 1019 (B 10,71S), porte que les habitants devaient seulement des corvées, une

poule par feu et 15 livres de taille à la Saint-Barthélémy. Ce qui est couDrmé dans ceux produits par le sei-

gaeur île Vianges en 1C44, lOGO et 1G91 (B 10,749, 10,787 et 10,887).

(18) Commune de Magnien, canton d'Arnay, arrondissement de Beaune. La Chaume-Dessus et la Chaume-

Dessous furent fondées eu 1239, à la suite d'une charte de pariage contractée au mois dejuin cutreHuguesIV,

duc de Bourgogne, seigneur d'Arnay, et l'abbaye de la Ferté-sur-Grosne, maîtresse de la Grauge-de-Jussey ou

lie Maligny, pour l'exploitation des vastes terrains qui s'étendaient entre .Saint-Prix, Chasseuay etMaligny.

Le revenu était partagé en commun. En ce qui concerne les habitants, il fut spécifié que quiconque étant

habergé abandonnerait son nieix, perdrait sa tenure, laquelle serait donnée à un autre
;
que chaque habitant

[laierait une censé de 15 sols à la Saiut-Marlin d'hiver, que tousseraient exempts de service militaire sinon

pour leur propre cause, quittes de charroi, de droits de vente à la foire et de services quelconques. Dans la

suite ces 15 sols furent changés en une somme de 3 écus dits de franchise, dont on fit l'égalation en 1002.

— Arch. de la Côte-d'Or. Chambre des comptes de Dijou (B 10,423, p. 104) et H. Abbaye de La Ferlé.

(19) Commune d'Arconcey, canlon de Pouilly, arrondissement de Beaune. Seigneurie donnée à la Sainte-

Chapelle en 13S0. On voit par le terrier de 1502 que les habitants devaient 36 livres tournois de tailleabonuée

au jour de Saint-Remy, laquelle était jetée sur les héritages, plus une géline de coutume par feu et des cor-

vées.

(20) Commune de Saint-Prix, canton d'Arnay, arrondissement de Beaune. Les habitants déclarent au terrier

de 1584 être de franche condition et devoir aux termesdeSaint-Barthélemy etCarémentiantune taille abonnée

de 5 écus et demi, outre des censés et rentes.

(21) Canton de Vitteaux, arrondissement de Semur, Sainte-Colombe, seigneurie laïque, dépendait de la

prévôté ducale de Cessey et ses habitants, en payant 1 sol ou 12 deniers (compte de la prévôté de Cessey,

\'j 5,851), avaient le privilège de s'avouer bourgeois du duc et d'être soustraits à la juridiction de leur

sei''neur. Plus tard les émoluments de cette bourgeoisie qui était une véritable franchise furent attribués à la

seigneurie et compris dans les dénombrements produits devant la Chambre des comptes (B 10,727). Les

forains étaient passibles d'un droit de deux muids de grain, moitié froment et avoine, appelé le « gitté»,

et qu'on réparlissait en présence des syndics du villages.

(92) Canton de Vitteaux, arrondissement de Semur. Vesvres, qui fut acquis en 1258 par le duc Hugues I\' et

réuni à la châtellenie de Salmaise, payait, d'après les comiiles des châtelains, 30 floiins dijonnais de taille

abonnée à la Sainl-Barthélemy et un marc d'argent converti plus tard eu 20 livres de franchises. Ces redevances

persistèrent jusqu'après l'aliénation de ce domaine faite en 1702 au profit de l'r. du Fresne, sieur de Verchisy

(lî 10,919).

(23) Commune de Viévy, canton d'Arnay, arrondissement de Beaune. Vesiguot dépendit successivement
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Ceux de Bar.iin (25), BiifVon et la feniie d'Hébergé (26), Charbonnières (27), Cliarisy (28),

Chateilaines (2'J), Clievannes (30), Civry-en-Montagne (31), Crdancey et Beaume (32), Creu-

set (33), Domecy-sur-Ic-Vault (34), Empoigne-Pain (35), Etais (3(j), Fontaine-les-Sôciies (37),

d'iRornay et en dernier lieu lUi marquisat Je Vianges. Les dénombrements de 1373 et 1370 le mentionnent

comme taillaljle abonné, sans mainmorte (lî 10,524, 10,526).

(24) Vilieferry (eanlon de Vitteaus, arrondissement de Semur), relevait du comté de Cliarny. Sa taille

abonnée, porte le dénombrement du comté, rendu en 1G68 (B 10,S04), s'élevait a 10 livres, outre d'autres

redevances.

(25) Commune d'Avosnes, canton de Vitteaax, arrondissement de Semur. On voit par le dénombrement de

la seigneurie, fourni en 1572 (B 10,805), que les habitants devaient chaque année à la Sainl-lîemi une taille

et censé de 21 livres 1 sol deniers et 1-2 boisseaux de froment à la Notre-Dame de mars, une censé de 30 sols

9 deniers et 30 boisseaux d'avoine, la dlme de 40 gerbes une, de 20 livres de laine une, de 28 agneaux un, de
22 meneveaux de chanvre un, de 10 bottées de raisins un, et une pinte et demie d'huile de noix.

(26) Canton de Monibard, arrondissement de Semur. On voit par le dénombrement de 1080 (B 10,810) que

les habitants payaient chacun 5 sols par an à la Saint-Martin, pour le droit de bourgeoisie, un carolus de cens

pour hébergeage et droit de champoy, une redevance en blé pour l'exemption du four banal et une taille

seigneuriale qu'ils s'imposaient.

(27) Charbonnières, jadis Grange-aux-Cliarbonniers, commune deMagny, canton et arrondissement d'Aval-

lou (Yonne), appartenait à l'abbaye de Reigny et lui fut donné au Xllh' siècle par Anseric , sire de Montréal.

(28) Aujourd'hui Saiut-Pierre-de-Cherizy, commune de Montréal, canton de Guillon, arrondissement

d'Avallon (Yonne) . Dépendait de la franchise de .Montréal. Terrier de la châtellenie de Montréal, 1455

(B 1,206 bis).

(29) Les grande et petite Châtelaines, métairies de la banlieue d'Avallon, participaient aux franchises de

cette ville. Terrier d'Avallon, 1480 (B 497).

(30) Chevannes, hameau de Sain l-André-eii-Terre- Pleine, caulon de (uiillon, arrondissement d'Avallon (Yonne),

payait eu 1403 au châtelain ducal de Viemliâteau (B 0,528), la somme de livres 15 sols avec Saint-André

et Savigny-en-Terre-l-leine pour leurs franchises. Le dénombrement de la seigneurie donné en 1559

(B 10,045) met à la charge des habitants environ 50 sols de deniers seigneuriaux, censés et franchises.

(31) Canton de Pouilly, arrondissement de Beaune. Les habilaiits sont déclarés, au dénombrement de 1283

(B 10,483), taillables, exploitables et redevables chacun d'une géline. Celui de 1492 (B 10,588) porte cette taille

à 42 fr. 8 gros, dus à la Saint-Remy, taudis que celui de 1090 (B 10,881) la déclare seigneuriale et abonnée

h 30 livres 10 sols payables à la Saint-Martin d'hiver. Les habitants devaient en outre ciiacun an une poule de

coulume.

(32) Canton de Pouilly, arrondissement de Beaune. Les dénombrements de 1090 (B 10,881) et 1703 (B

10,917) mettent seulement à la charge des habitants de Créancey et de Beaume, un cens de 3 livres 5 sols et

d'autres qui montent ensemble à 5 livres 15 sols 4 deniers, 2 boisseaux de froment, 1 d'avoine.

(33) Commune de Saint-Thibaut, canton de Vitteaux, arrondissement de Semur. D'après le dénombrement
de 1542 (B 10,019), les habitants de Creusot devaient 50 livres de taille abonnée, assignée sur les héritages

et payable au jour de la Saint-Barlhélemy, des corvées de charrue et de bras, une géline par feu et des tierces.

(34) Canton et arrondissement d'Avallon (Yonne). Le dénombrement de 1513 (B 10,593), parle seulement

des tailles abonnées appelées rentes, dues sur les héritages de la seigneurie, montant à 40 livres, plus les

liourgeoisies que doivent les feux des habitants, une demi-livre de cire et une géline. Dénombrement de 1513

(B 10,593).

(35) Commune de Siucey-les-Rouvray, canton de Précy-sous-Thil, arrondissement de Semur, On voit par

le dénombrement de 1019 (B 10,716) que les habitants d'Empoigiic[iain devaient seulement des censés, rentes

et coutumes. Ce fief, dépendait de Sainte- Magnance, qui relevait du marquisat d'Epoisses.

(36) Canton de Laignes, arrondissement de Chàtillon. Ses habitants étaient, dit le dénombrement fourni

en 1685 (B 10,860), sujets .à des corvées, censés, redevances, poule par feu et prise de poules.

(37) Canton de Laignes, arrondissement de Chùlillou. La Orange de Fontaine-les-Sèches, dont il est question

dans ce rôle, fut fondée au XII» siècle par l'abbaye de Fonlenay, qui l'affermait dès le XV" à des condi-

lions avantageuses, puisque, malgré la stérilité du lieu, la population s'accrut tellement, qu'en 1519,

c'est-à-dire avant d'attendre l'expiration du bail, les tenanciers demandèrent aux religieux de leur abandonner

la totalité du territoire et de les ériger en village. Leurs propositions furent acceptées. Par contrat du

19 juillet, l'abbaye transmit par bail emphytéotique la propriété du territoire essarté et à essarter aux grau-
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Gr;inge-du-Buis (38), Gfignon et Gi";iiiyes-sous-Griynuii (3!)), .luux et. Paièi'C ('lO), Maisoii-

I)ieu-dc-Valerot (41), Marcigny-sous-Thil (42), Marcilly-sous-Mont-Sainî-Jeaii ei Colluiiges (43),

Marmeaux (44), Merceuil et Bois-du-Meix (43), Mereuil (46), Molphey o,t Colâpre (47), Mom-

fîiers qui y demeuraient et à leur postérité, moyennaut un cens général de S livres, le droit de lods, la tierce

de 15 gerbes l'une, cinq gros par feu et une poule, payables à la Saint-Martin d'hiver. Il fut stipulé que si

parmi les reteneurs il en était qui fussent encore mainmortables d'autres seigneurs que des bailleurs, ils se-

raient tenus de s'allVauchir ou de se désavouer dans l'an et jour de leur résidence à Fontaine, sous peiue de

demeurer mainmortables des religieux. « Ledit lieu demeurant mainmortable quand à ce. »

La Grange de Planay, voisine de celle de Fontaine et née des mêmes circonstances, fut convertie en vil-

lage par la même abbaye, suivant contrat du 3 mars 1527, aux mêmes conditions.

(38) Les habitants de la Grange-du-Bois, qui dépendait du comté de Chastellux, sont inscrits comme francs

dans la cerche de 14G1.

(39) Ancien comté qui fit jadis partie du domaine ducal. Grignon et les Granges étaient depuis longtemps

affranchis, lorsqu'eu 1491 (v. t. IL, p. 039) Bernard de Chalon octroya le même avantage aux habitants de la

rue de Creusât à Grignon. Le dénombrement de 1G23, fourni par Ch. de Clugny (B 10,722), porte que le vil-

lage de Grignon comptait 70 feux et le bourg fermé des Granges, « qui a des privilèges et qualité de vdle, » 80.

— La rue de Creusot payait 20 livres de censé par an, Grignon et les Granges devaient la même somme,
plus 11 sols 2 deniers pour le droit d'abornement (abonnement), payables à la Saiut-Remy et aux Brandons,

4 pintes par poinçon de vin récolté, et deux corvées par feu.

(40) Joux, commune de Saint-Andeux, canton de Saulieu ; Ruère, commune de Saint-Léger-de-Foucheret,

canton de Quarré-les-Tombes, arrondissement d'Avalion (Yonne). Le dénombrement de la seigneurie rendu

en 1C4G (B 10,745) porte que les habitants sont de franche et libre condition, redevables de trois corvées, une

poule par feu, nue taille abonnée de 10 livres, trois chapons de coutume, 7 boisseaux de froment, 3 de seigle

et 100 d'avoine.

(41) Maisou-Dieu-les-Valerot, commune de Sceaux, canton de Guillon, arrondissement d'Avalion (Yonne),

dépendait jadis de la chàtelleuie d'Avalion. D'après le terrier de 1486, ses habitants étaient bourgeois du Roi

et payaient en cette qualité, comme ceux d'Avalion, une franchise de 5 sols.

(42) Canton de Précy-sous-Thil,arrondissement de Semur. Seigneurie appartenant à l'abbaye de Saint-Pierre,

de Chalon. Les habitants payaient au duc de Bourgogne et ensuite an Roi une somme de 10 gros pour leurs

franchises. Terrier de Semur, 1502.

(43) Canton de Pouilly, arrondissement de Beaune. 11 dépendit toujours delabaronnie de Monl-Saint-Jean.

Ses habitants, aux termes du dénombrement de 1C68 (B 10,804;, devaient une taille fixe de 55 livres. Col-

longes, son hameau, après avoir été détaché de la terre pour former un fief (Dén. de 1365, B 10,513), y fut

réuni et payait, selon le dénombrement de 1668, une taille fixe de 20 livres.

(44) D'après le dénombrement fourni eu 1585 par le sieur de Ragny (B 10,682), les habitants de Marmeaux
et Montceau payaient chacun 10 sols de franchise, un boisseau d'avoine par bœuf trayant. Ils acquittaient des

corvées, des tierces, 30 sols de censé, 5 setiers d'avoine et des gélines.

(45) Ces deux hameaux de la commune de La Motte-Ternant (canton de Saulieu, arrondissement de Semur)

dépendaient jadis de la baronnie de La Motte. Les dénombrements de 1020 (B 10,719) et 1062 (B 10,791)

portent qu'ils payaient une taille abonnée qui se cumulait avec celle de La Motte et des Bordes.

(46) Mereuil, canton d'Ancy-le-Franc, arrondissement de Tonnerre. Seigneurie qui relevait de Noyers.

En 1531, Philippe-le-Bon, duc de Bourgogne, octroya aux habitants de Nuits-sur-Armançon une charte de

franchise sur le modèle de celle de Mereuil.

(47) Molphey et Cotâpre, tous deux du canton de Saulieu, arrondissement de Semur, appartenaient aux

chapitres de Saulieu et d'Avalion qui les aliénèrent pour la rançon de François I". On voit par le dénom-

brement fourni en 1684 (B 10,851) que les habitants devaient un droit de messerie de 20 sols, chaque feu une

commande de 20 sols à la Saint-Martin, la tierce, une poule de coutume à Carémentrant, une poule et un

boisseau d'avoine pour le droit d'usage et de champoyage dans les bois.

(48) Commune de BeauviUiers, canton et arrondissement d'.\vaUon (Yonne). C'était jadis un fief relevant de

Villarnoux.

(49) Moutbelon, commune de .Montréal, canton de Guillon, arrondissement d',\ vallon (Youue), était un fie f

relevant directement de la chàtelleuie de Montréal. Ses habitaats étaient francs. Terrier de Montréal, 1455

et 1496.



clianin (48), Monllicloii ('«9), Paiicy (50^ Poiiillenay et les Piéaux (51), Presle (52), P.opo-

seur (53), Rouvray (54), Sainl-Andeiix (55), Saiiil-Auliiii et Darol (SU;, Saint-P>(!ury, Deuri-

sot, Lée (57), Sainte-Masiiiarife (58). Serrigny (59), Suzc el Esbordos (60), Tliarol-les-Gi-

rolles (61), Tharoiseaii (O-j), Thil el Maison-Dieu ((W), Thory (64), Vai'eiiues (65), Vic-sous-

Tliil (66j, sont inscrits comme francs en 1461.

(50) Ccraraune fl'Angely, canton rie Lisle-sur-Serein, arrondissement d'Avallon (Yonne), qui figure parmi les

localités affranchies par l'édil de 1554 (III 111), prrtonchiit en 1455 être en possession de franihises dont les

lettres avaient été perdues dans les guerres, mais qui e-^islaient en copie au Trésor de la Chambre des

comptes. Teriier de la châlelleuie de Montréal, 1455 (15 1.26i! bis).

Celui de 1496 (B 1,266 ter) proclame que quicouipie a meix et maisons à Paucy, il les tient de telle fran-

chise que sont ceux de Montréal.

(51) Pouilleuay, canton de Flavijiny, arrondissement de Semur, fut compris dans la dotation de l'abbaye

de Flavifrny, lors de sa fondation par Waré, au Vlll« siècle. Une charte de 1266 conslate que les habitants

étaiejit déjà abonnés, mais sous la condition de ne point quitter le territoire. Ce privilège ne larda point à être

suivi de la franchise, car tous les actes du monastère ne niellent à la charge des habitants que des corvées
la taille « abornée, >< des cens, rentes el les banalités ordinaires. Us payaient en outre une somme de
3S lloriria au duc de Bourgogne pour les garder de tonte oppression. Terrier de Semur, 1502.

Les Préaux, hameau de Pouillenay, dont les habitants jouissaient des mêmes franchises, fut aliéné au
XV\' siècle et converti en fief relevant de l'abbaye.

(52) Commune de Gussy-les-Forges, canton de Guillon, arrondissement d'Avallon (Yonne). Seigneurie

laïque, dont les dénombrements fournis en 1644 et 1680 (15 10,749, 10,855) portent à la charge des habilanls

une somme de 8 gros pour le driit de messerie, des rentes ast.ignées sur les héritages, une coutume d'avoine,

de cire, et des gélines dues à la Notre-t auie de mars et à la Saint-Kemy.

(53/ Commune de MSgny, canton et arrondissement d'Avallon (Yonne). Dépendait de la seigneurie de Presle.

Le dénombrement précité porte que ses habitants devaient seulement des censés, des rentes et des poules.

(54) Canton de Précy-sous-Thil, arrondissement de Semur. Seigneurie qui, depuis le milieu du XV« siècle

juscpi'à la révocation de l'édit de Nantes, en 16So, appartint aux Jaucourt. Le bourg de Houvray. où le duc de

Bourgogne eut longtemps des bourgeoisies, était considéré comme franc dès 1461, ce qui n'empêcha jias.au

commencement du siècle suivant, Jean de Jaucourt de lui contester ces libertés, noiamuieut celle de la main-

morte. Après cinquante ans de procédure, dit Courtépée (IV, 116;, un arrêt solennel du Parlement reconnut

la franchise des habitants.

(35) r.auiou de Saulieu, arrondissement de Semur. Seigneurie laïque, dont les dénombrements des années

Kj85 fB 10,681) et 1649 (B 10,75.1) mettent seulement à la charge des habitants 10 gros par feu de taille

abonnée, des corvées, et une poule à Carémentrant.

(56) Commune de Saint-Brancher, canton de Quarrê-les-Tombes, arrondissement d'.Avallon (Yonne). Le
dénombrement de 1548 parle seulement des censés, coutumes, bourgeoisies, rentes et usages dus par les

habitants à cause de leurs tenements.

i'57j Canton de Vitteaux, arrondissement de Semur. Seigneurie laïque imporlanle, dont dépendaient, entre

autres localités, Beurisot et Lée. Les dénombremenis de 1549 et 1647 (B 10,630 el 10,760) perlent que les

haiiitanls de ces localités étaient astreints à une taille abonnée de 36 livres, trois corvées, une poule de l'eu

et cinquante oisons. Ils élisaient les messiers et vigniers, qui étaient ensuite institués par le seigneur.

(58) Ce village dépendait directement du marquisat d'E|ioisses, au seigneur duquel les habilanls devaient

des censés, renies, une corvée et des tailles. Dénombrement de 1619 (B 10,716).

(59i Canton et arroudisseraenl de Tonnerre (Yonne). Seigneurie laïque, ancien fief relevant de la baronnie

de Noyers.

(60; Ces deux hameaux de la commune de Marcheseuil, canlon de Liernais, arrondissement de Beaune.
apparlenaient au chapitre de !a catliédiale d'Aulun. Us jouissaient des mêmes franchises que leurs voisins de
la prévôté de Sussey. (V. note, n" 13.)

(61) Caidon et arrondi.ssemenl d'Avallon (Yoiuie). Le dénombrement de 1488 (B 10,584) déclare seulement

les habitants sujets il la taille et au ban de vendange.

(62) Canton de Vézelay, arrondissement d'Avallon (Yontje). Seigneurie laïque, dont le dénombrement de

1689 (B 10,857) montre que les habitants devaient chaque année des menues censés, des redevances, une
[aille seignenriale valant 6 livres, des corvées et une poule de coutume.

(63) Canton de Précy, arrondissement de Semur. Le château féodal de Thil, dont les ruines dominent
encore lout l'.\uxois, la Maison-Dieu, située à ses pieds, et Vic-sous-Thil, dont tous les deux dépendent au-

jourd'hui, sont inscrits comme francs en 1461. Le dénombrement de la baronnie fourni en 1645 déclare les

III. 67
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Ceux des Bordes de Chateauneuf (67), Chevignv-les-Viévy (68), Gommarin et Saule (69),

Mouillon (70), Nesle (71), Tanlay (72j, Uchey (73), le sont également comme abonnés.

Ceux d'Alise-Sainte-Reine (74), Island (75j, Saint-Léger-de-Fourches (76), Plat Pays de

habitants de la Maison-Dieu redevables d'une taille abonnée de 19 livres 10 sols, payables au jour de la Saint-

Bathélemy, plus 40 sois de franchises; ceux de Vic-sous-Thil d'une taille abonnée de 84 livres 13 sols 4 deniers,

plus 4 livres de franchises. Sans préjudice de corvées, cens, rentes, poules, lods, etc.

(04) Commune de Lucy-le-Bois, caotou et arrondissemeat d'Avallou (Yonne). Thory dépendait ancienne-

ment de la chàtelleuie d'Avallon, et moyennant 5 sols de franchise pour tuas droits seigneuriaux que payaien'-

chacun de ses habitants, il participait aux mêmes libertés que ceux d'Avallon. Terrier d'Avallon, 1486 (B 497).

(65) Varennes, hameau de la commune de Thoisyla-Berchère, canton de Saulieu, arrondissement de Semur,

relevait de la seigneurie de Thoisy, à laquelle il fut uni en 161G. Ses habitants étaient francs, condition con-

firmée par le dénombrement produit en 1620 (B 10,719).

(66) Voir n" 63.

'67; Commune de Châteauneuf, canton de Pouilly, arrondissement de Beaune. D'après le dénombrement

de la baroniiie de Châteauneuf produit en 1674, les habitants des Bordes devaient 68 livres 15 sols 7 déniera

de tailles et censés, 9 setiers 8 mesures de froment et 15 setiers 5 mesures d'avoine.

(68) Commune de Viévy, canton d'Arnay, arrondissement de Beaune. Dépendait jadis de la seigneurie

d'Igornay. D'après le dénombrement produit en 1774 (B 11,036), les habitants étaient passibles de rentes en

argent et de 75 mesures d'avoine, de 6 poules, de corvées, de 10 setiers d'avoine et d'une taille de 10 livres

il la Saint-Barthélémy.

(69) Canton de Pouilly, arrondissement de Beaune. Au dénombrement de 1584 (B 10,677), les habitants de

Commarin et Saule sont reconnus francs et exempts de mainmorte, moyennant 3 sols de franchise par feu.

Commarin paie en outre 84 livres 2 sols 4 deniers, 4 setiers, 4 mesures 3/4 de froment, 14 setiers, 8 mesures

d'avoine, 48 poules 3/4, des corvées de bras et de charrue; Saule, 26 livres 6 sols 4 deniers, 1 setier 7 mesures

de froment, 7 sols 8 deniers, 1/4 d'avoine, 47 poules, des corvées. Ces redevances sont maintenues au dénom-
brement de 1670 (B 10,793).

(70) Ce hameau de la commune de Châtellenot, canton de Pouilly, arrondissement de Beaune, dépendait

avant la Révolution de la seigneurie du Bousset. Le terrier de 1630 ne met à la charge de ses habitants que

des tailles, censés et redevances.

(71) Canton de Laignes, arrondissement de Chàtillon. Il était avant 1789 le chef-lieu d'une baronuie donnée

par les Condé à l'hôpital de Chantilly. Ses habitants avaient payé leur franchise au prix de redevances acca-

blantes.

(72) Canton de Cruzy, arrondissement de Tonnerre (Yonne). Marquisat au dernier siècle. Les habitants de

Tanlay, suivant le dénombrement produit en 1706 (B 10,915), payaient, outre les censés et redevances sur les

héritages, savoir : chaque habitant, 5 sols tournois pour forestage de maison et 2 sols 6 deniers par appentis

le lendemain de Toussaint, plus le lendemain de la Pentecôte une autre somme de 5 sols (2 sols 6 deniers les

veuves), les lods et rentes, la tierce sur le pied du onzième, des corvées, une poule de feu, et les bana-

lités.

(73) Commune de Viévy, canton d'Arnay, arrondissement de Beaune. Il résulte du dénombrement fourni

en 1604 pour la seigneurie d'Auxerain (B 10,702), que les habitants d'Uchey étaient seulement astreints à

deux corvées et une poule de coutume.

f74) Canton de Flavigny, arrondissement de Semur. Alise-Sainte-Reine avait succédé à l'antique Alesia; il

était devenu ensuite le chef-lieu du pagus ou comilaUn Aleiiensis; puis enfin une simple seigneurie qui apparte-

nait à l'évêque d'Autun.

(75) Commune de Saint-Martin-de-la-Mer, canton de Liernais, arrondissement de Beaune. Island faisait partie

de la chàtelleuie ou comté de Saulieu. Les tailles qui y étaient perçues au jour de la Saint-Barthélémy étaient

réparties en même temps et sur le même pied que celles des autres villages de la seigneurie, et au XVl« siècle

elles se confondirent avec les censés et redevances assignées sur les héritages. Archives de la Côte-d'Or.— Evê-

ché d'Autun.

(76) On appelait ainsi la réunion des hameaux du territoire de la ville de Saulieu, chef-lieu d'un comté

appartenant à l'évêque d'Autun. Les habitants du Plat Pays participaient aux libertés des Sédélociens ; mais ils

étaient demeurés laillables au jour de la Saint-Barthélémy. Cette taille était répartie par un délégué de

chacun des hameaux, en présence du châtelain qui avait reçu leur serment, du lieutenant du bailli, du pro-

cureur et d'un notaire. Au XVI« sièle, cette taille se confondit avec les censés et rentes. Archives de la Côte-

d'Or. Evêché d'Autun. Comptes de la chStellenie de SauUeu.
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Saulieu (77), Thoisy-la-I!ei'chèrc (78), Touilloii (79), sont inscrits cotnmo francs sur lo rfllc de

la cerciie des feux de i'éloction d'Aulun, au ressort de laquelle ils étaient altrijjués, comme
formant la dotation de l'évèclié, de même (jne ceux d'Alligny (80), Bize et Chassaigne, paroisse

de Moux (81), liar-le-Régulier (82), Blanol (83), Chissey (84), Liernais (85), tous du bailliage

de Saulieu, et mal à propos attribués par les commissaires de la cerche de 1475 à celui

d'Autun.

Localités reconnues franches en dehors des cerches.

Juillenay (86\ Monllay (87), Précy-sous-Thil (88), Sausseau (89), Sonnotre (90), Thil-la-

Ville(9I).

(77) Canton de Saulieii, arrondissement de Semur. Les liabitants étaient taillables, et leur taille, qui se ré-

parlissait en même temps que celle du Plat Pays, subit la même transformation.

(78) Même canton. Le château de Thoisy fut longtemps la lésidence favorite des évêqnes d'Aulun, qui l'alié-

nèrent en 1567. Le compte de 1494 porte que les habitants de Thoisy-Ia-Berchère, Varenues, Thaumirey, Goix,

Le Vernois et La Guette, devaient au jour de la Saint-Barlhélemy une taille de 243 fr. 7 blancs 1/2 qu'ils

s'imposaient eux-mêmes. Un assez grand nombre étaient exempts de cette taille moyennant une redevance
fixe.

(79) Canton de Baigneux, arrondissement de Châtillon. Seigneurie de l'évèque d'Autun. Les habitants jouis-

saient des mêmes droits que les précédents.

(80) Canton de Moutsauche, arrondissement de Château-Chinon (Nièvre). Seigneurie laïque qui mouvait de

e de l'évèché d'Autun.

(81) Commune de Moux, canton de Montsauche, arrondissement de Château-Chinon (Nièvre).

(82) Canton de Liernais, arrondissement de Beaune. Seigneurie qui appartenait au prieur du lieu. Les
tailles que payaient encore les habitants en 1470 (terrier, n" 72), se cumulent quelques années plus tard avec
les censés et redevances perçues sur les héritages.

(83) Même canton. La seigneurie de Elanot appartenait au chapitre de Saulieu. La plupart des hameaux du
territoire formaient autant de tiefs distincts.

(84) Canton de Lucenay, arrondissement d'Autun (Saône-et-Loire). Seigneurie laïque, dont les habitants

étaient encore mainmortables en 1428, ainsi qu'il résulte du dénombrement fourni par Andoche de Chissey

(B 10,560).

(85) Clief-lieu de canton de l'arrondissement de Beaune. Liernais était avant la Révolution une enclave du
Nivernais et une châtellenie du domaine des anciens souverains de ce pays.

(86) Canton de Saulieu, arrondissement de Semur. Juillenay, qui fit longtemps partie intégrante de la

baronnie de Thil, en fut séparé vers 1640 pour former un fief distinct. Ses habitants, quiélaient en 14G1 partie

francs, partie serfs, furent affranchis avant 1640, car le dénombrement produit en 1645 (B 10,753) porte qu'ils

payaient seulement à leur seigneur trois corvées de charrue, deux corvées de bras par feu, 21 livres 10 sols

de taille abonnée, le tierce et 7 livres 10 sols de messerie.

(87) Même circonscription et dépendance. Ses habitants, inscrits comme serfs au rôle de 1461, conquirent
depuis leur liberté, car le dénombrement de 1645 (B 10,753) porte à leur charge, entre autres redevances
22 livres 10 sols de taille abonnée et 10 sols de franchise.

(88) Bourg, chef-lieu de canton de l'arrondissement de Semur, qui dépendait de la baronnie de Thil. Ses
habitants, qui se composaient de francs et de serfs en 1461, sont reconnus francs au dénombrement de 1645
(B 10,753). Us payaient une taille abonnée de 51 livres 17 sols au jour de Saint-Barthélémy, et 17 sols de fran-

chise.

(89) Commune de Chailly, canton de Pouilly, arrondissement de Beaune. Seigneurie qui relevait de la

baronnie de Gharny. Ueconnus serfs en 1461, ses habitants ne payaient plus en 1668 qu'une taille abonnée de
100 sols, non compris d'autres censés et redevances. Dénombrement de la baronnie (B 10,804).

(90) Commune de Mont-Saint-Jean, de la baronnie duquel il dépendait. Ses habitants sont portés dans le

même dénombrement justiciables et redevables de cens et rentes.

(91) Hameau de Nan-sous-Thil , canton de Précy, arrondissement de Semur. Thil-la-Ville dépendait
immédialement de la baronnie de Thil. Ses habitants, qui avaient la même condition que ceux de Montlay,
eurent aussi la même fortune (voir n» 97), car ils ne payaient plus en 1645 (B 10,753) qu'une taille abonnée
de 52 livres au jour de Saint-Barlhélemy, et Glivres 10 sols de franchise.



COMTÉ D'AUXONNE
ET TERRES D'OUTRE-SAONE

BAILLIAGES

DE DIJON, AUXONNE, SAINT-JE AN-DE-LOSNE ET CIIALON

La cerchedes feux d'outre-Saône faite en 1442 (I! 11,521) ne comprend que les localités

dépendant des châlellenies du domaine ducal situées dans ce ressort.

LIEUX FRANCS.

!?rCuisery (1) et toute sa châtellenie, c'est-à-dire : Notre-Dame de La Chaux, Fontaine-Cou-

verte, Montrevost et La 1 ommeraye, qui dépendent du chef-lieu; Brienne, paroisse (2); Jou-

vençon, annexe, et Layer (3); Labergement-de-Cuisery, annexe, et La Froidière (4); La

(1) chef-lieu de canton, arrondissement de Loulians (Saône-et-Loire). C'était avant la Révolution le centre

d'une châtellenie royale importante qui, depuis 1289, appartenait en propre aux ducs de BourgoRne, lesquels

lui accordèrent des franchises dont la charte a depuis longtemps disparu. Quoi qu'il en soit, les bourgeois

Je Cuisery, porte le terrier de 1437 (B lOlî), étaient, comme ceux de Sagy, seulement redevables envers

le duc de 4 deniers parisis par toise de maison occupée et de censés qui ne croissaient ni ne décroissaient,

montant à la somme de 43 livres 17 sols 7 deniers, payables à la Saint-Martin. Ancien éclievinage, mairie

depuis lC7i.

Les tailles de remuaisons qui ne croissent ni ne décroissent, s'élevant, dit le même terrier, à la somme
de 11 4 livres estevenauls, se réparlissaient sur tous les villages et hameaux de la châtellenie, lesquels jouissaient

des mêmes franchises que leur chef-lieu.

(2) Canton de Cuisery, arrondissement de Louhans (Saône-et-Loire).

(3) Id., id., id.

i (4) Id., id., id.
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Genette, paroisse, et Varennos (o)

; La Paye, La Grelaie, Plainchanip, Le R('|iois et Vantan-
tenay, qui dt'penileiil aujourd'liui de Loisy (6); Gisonges, de la comimiue de liaiilaiiges (7);
Rateiielle, paroisse (8|; Les Bordes, Ia CaleiiiArc, les Crosses, Leslrées et Tresoires, appar^
tenant à ia i)aroisse de Simandres (9); Flamnierans (10), Saint-Laurent-les-Chalon et Ëclie-
vannes (H).

LIEUX FRANCS ET ABONNÉS,

Frontenard, avec Lahergement, La Culiôre et Marvin, ses hameaux (12); Labergement-
]es-Auxonne(13), La Perrière-sur-Saône (14), Saint-SMine-en-Bâche (155; La Sernîe, compre-
nant Arcy, Chastenay, Simaiidres et Le Jlolai'd (16); La Tuilerie du lîois-Verdenay et le Bos,
dépendant de Saint-Marcel-les-Gliàion (17); Soissons et Vielverge (18).

;d) Canton de Ciiiserey, arrondissement de Louhans (Saone-et-Loire}.

(6) Id., id., id.

(7) Canton de Montpont, arrondissement de Louhans.

(8) Canton de Tonnnis. arrondissement de Mâi'oii |Saone-et-Loire).

(9) Canton de Cnisery, arrondissement de Lonliaiis (Saône-et-Loire).

(10) Canton d'Anxoniie, arrondissement de Dijon. Les di-iioiiibrements de la seiïnenrie produits en 1365,
1Î72 et 1423 (B 10,513. 10,521 et 10,524) déclarent les liahilants taillaldes et censables une fuis l'an. Une
reconnaissance de 145ii (B 493) Mablit qu'ils payaient au duc nue taille abonnée de 24 livres.

(11) Saint-Laurent, aujourd'liui faubourg de Cbiilon, parlu-ipait aux franchises de celte ville.

(12) Canton de Pierre, arrondissement de l.oubaus (Saôue-et-Loire), Chàtellenie royale ensagée au
XVI« siècle.

Le dénombrement produit en 1580 (B 10,672) porte que ses habitants et ceux des hameaux de Lahergement,
La Fée, La Cuillère, La Reculée et Mervin ne sont redevables que de cens eu argent porlant lods, de rede-
vances, de corvées, de gélines et de cire. Celui de li;i3 (B 10,712) les déclare hommes libres et de franche
condition.

(13) Canton d'Auxoiine, arrondissement de Dijon. Seigneurie laïque. La taille à volonté inscrite dans le

dénombrement de 1443 (B 10,504) est confondue avec les censés dans ceux de 1428 et 1450 (B 10,563 et 10,575).
Celui de 1585 (B 10, «79) ne parle que de gélines et du frcsiage, estimé par celui de 1611 (B 10,710) sur le pied
de 4 niquels par uielx et 8 iiiquets par maison. Il aioute qu'aux mariages les nouveaux époux devaient
offrir au seigneur une soupe avec une pièce de viande, un pain et une pinte de vin.

(14) Canton de Saiut-Jean-de Losne, arrondissement de Beaune. Le marquisat de La Perrière ressortissait au
bailliage de Dijon. C'était une ancienne baronnie, dont Sainl-Seine-en-Bàche, Saint-Sympliorien et Samerev
dépendaient, et qui. après avoir été acquise par les ducs et convertie en chàtellenie, sortit du domaine à la

fin du XV« siècle. 11 résulte des comptes des châlelains produits en 1430, 1437 et 1485 (B 5,058, 5,065 et 5,069),

que La Perrière et Saint-Seine payaient à la mi-aoùt une taille abonnée de 40 livres, Saint-Syniphorien une
de 18 el Samerey une de 20. Ces tailles, non compris les censés et redevances en argent ou en nature, étaient

réparties par les maire et écheviiis de ces localités, et le dénombrement de 1643 (B 10,746) porte que ces

taides furent le rachat de la condition de mainmorte.

(15) Voir la note précédente.

(16) Canton de Cnisery, arrondissement de Louhans (Saone-et-Loire). La terre de La Serrée fut démembrée
de la chàtellenie de Cuisery, dont elle dépendait, après 1450, et jiar suite de transformations successives. La
Serrée- Arcy, qui devint les Brûlés, Chatenay et Le Molanl devinrent les annexes de Simandres, qui s'arrondit

encore, comme on l'a vu plus haut (note 1), d'autres débris de la chàtellenie de Cuisery. Mais pour en être

séparés ils n'en conservèrent pas moins leurs franchises. Simandres avait des écheviiis eu 1475,el le dénom-
brement de 1609 (B 10,709) atteste que ses habitanis n'étaient passible» que de censés, rentes, tailles, poules

et autres servis.

(17) Canton et arrondissement de Chalon-sur-Saône (Saône-et-Loire).

(18) Canton de Pontailler, arrondissement de Dijon. Ces deux communes, qui dépendaient avant la Révo-
lution de la chàtellenie de Pontailler et du bailliage d'Auxonne, avaient, comme limitrophes du comté de
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Les « cerches » de 1475 et U90 (B 11.52i, 11,523), qui embrassent toute l'ancienne cir-

conscription du comté d'Auxonne et des terres d'outre-Saône, sont muetles sur la condition

des iiabilanls de ces contrées. Elles font seulement connaître que sur "202 localités inscrites,

99 étaient représentées par des échevins ou prud'hommes. Dans ces circonstances, j'ai dû

chercher ailleurs les témoignages du degré de liberté dont chacune d'elles jouissait. Or,

en écartant les communes dont nous possédons déjà les chartes et celles demeurées main-

aiortables, le nombre de celles reconnues libres s'est trouvé réduit à dix-huit, qui sont :

Authume (19), Billy (20), Bouhans (2l), Huilly (22), Jallanges (23), Labergemenl-de-

Sainie-Colombe (24), Lays-sur-le-Doubs (25), Loisy (26), Molaise (27), Ormes ou Ver-

Bourgogne, la faculté d'user du sel de Salins. Ils étaient de franche condition, et comme tels le terrier de la

cliàtelleiiie de Pontailler rédigé en 1530 les déclare exempts de péage, en possession d'élire chaque auuée,

le jour de la Sainl-Jean-Baptiste, deux échevins pour le gouvernement de leurs affaires et d'en recevoir le ser-

ment. Le maire héréditaire, qui résidait à Soissons, assisté de deux prud'hommes et des échevins, dressait

le rôle et en réparlissait le montant. Ce rôle, présenté ensuite au châtelain, devenait exécutoire et était

perçu par eux intégralement. — Les habitants élisaient aussi leurs messiers.

(19) Canton de Pierre, arrondissement de Louhans (Saône-el-Loire). Seigneurie laïque un moment possédée

parles ducs, de qui le chancelier Rolin l'acquit vers 1422. H'après les dénombrements de lt;85 et 16S8 (B 10.S48,

B 108,71!), les habilanls payaient une censé fixe de 137 livres 16 sols à la Saint-Barthélémy et aux Bordes. De
pins, une redevance de 2 blancs par journal de terre ou soiture de pré, une poule par feu, des corvées, des

redevances en avoine et en cire, les droits de lods, etc. Il y avait un maire, dont le seigneur recevait le ser-

ment, lequel n'avait aucune justice et ne remplissait guère que l'office de sergent. — Le seigneur élisait les

messiers.

(20) Canton d'Auxonne, arrondissement de Dijon. Seigneurie laïque. La taille haute, basse et à volonté,

payable deux fois l'an, à l'.Vnnonciation de Notre-Dame et à la Saint-Michel, laquelle est énoncée aux dénom-
brements de 1428 et 1450 (B 10,563 et 10,575), est confondue dans le terrier de 1579 (n» 224) avec les censés

et rentes affectées sur les héritages, et tous payables au jour de Carémenlrant.

(21) Canton de Saint-Germain-du-Bois, arrondissement de Louhans (Saône-et-Loire). On voit par le dénom-

brement jjroduit en 1655 (B 10,778) les habitants de la seigneurie soumis à des censés, rentes portant lods,

amendes, confiscations et épaves.

(22) Canton de Cuisery, arrondissement de Louhans. Seigneurie laïque qui dès 1585 dépendait de celle de

Loisy. Suivant le dénombrement de 1585 (B 10,682), ses habitants étaient seulement redevables de censés,

rentes portant lods et une poule de feu.

(23) Canton de Seurre, arrondissement de Beaune. Jallanges dépendait du marquisat de Seurre, dont le seul

dénombrement existant aux archives de Dijon (B 10,746) ne met à la charge des habitants qu'une somme de

68 livres 1 sol 7 deniers, formée en grande partie d'une rente de 50 livres parisis perçue sur les héritages.

(24) Canton de Saint-Germain-du-Plaiu, arrondissement de Chalon (Saône-et-Loire). Labergement, réuni eu

1644 à la seigneurie de Serville et Saint-Christophe-en-Bresse, ne devait au seigneur, d'après le dénombre-

ment fourni celte année, que des censés, des rentes, des poules et des corvées.

(25) Canton de Pierre, arrondissement de Louhans (Saône-et-Loire). D'après le dénombrement fourni en

1646 (B 10,756), les habitants résidant à Lays doivent chaque année au seigneur, 5 sols parisis valant 6 sols

3 deniers par feu, deux corvées et deux poules. Ils ont le droit d'élire, le Vendredi-Saint, un maire, quatre

échevins, les messiers et sergents qui prêtent serment, devant le bailli, de bien et loyalement exercer leurs

offices, garder et conserver les droits, autorité et prééminences du seigneur et de la communauté.

(26) Canton de Cuisery, arrondissement de Louhans (Saône-et-Loire). Seigneurie laïque qui relevait de la

châtellenie de Cuisery, et qui fut augmentée de plusieurs hameaux qui jadis en dépendaient directement. Le

dénombrement de 1585 (B 10,682} ne porte en dehors de la justice que des cens, rentes portant lods et une

poule par feu.

(27) Même canton. Seigneurie laïque réunie à celle de Loisy et jouissant des mêmes avantages.

(28) .Même canton. Seigneurie laïque qui relevait en 1584 de celle de Noiry. Le dénombrement fourni cette

même année (B 10,679) ne porte à la cliarge des habitants que des rentes, cens et servis.

(29) Chef-lieu de canton de l'arrondissement de Louhans. Le dénombrement de la seigneurie de Pierre et
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gennes (28), Pierre (29), Pontoiix (30),Saint-Étienne (31), Sainte-Croix (3-2), Saiilenard (33).

Savigny-en-Revermont (34), Trugny (35), Villers-Rotin (36).

de Vauvry fourni en 1584 (B 10,677;, qui déclare celle-ci maiomortable, porte seulement à la charge des ha-

bitants de Pierre, un droit de tierce accordé par eux pour la suppression du four banal, la messerie des

censés et rentes sur les héritages, des corvées, deux moutons, un cent d œufs et une géline par feu. Celui de

1635 (B 10,732) reconnaît aux échevins et habitants le droit de nommer les messiers et de les présenter à la

justice ; il fixe le droit de lods au vingtième, et défend les jeux et assemblées sans permission.

(30) Canton de Verdun, arrondissement de Chalon (Saône-et-Loire). Seigneurie du grand-prieur de Saint-

Marcel-les-Chalon, dont le dénombrement fourni en 1643 (B 10,746) ne met à la charge des habitants que des

cens et renies, des corvées et des poules.

(31) Canton de Monterest, arrondissement de Louhans (Saône-et-Loire). On voit parle dénombrement fourni

en 1655 (B 10,766) que les babi!a:ili qui formaient la seigneurie de Saint-Etienne ne devaient au seigneur que
des censés, rentes portant lods, des corvées et une poule de coutume par feu.

(32) Canton de Moutpont, arrondissement de Louhans (Saone-et-Loire). Baronnie qu'après avoir été érigée

en souveraineté au XII1« siècle, n'était plus qu'un simple tief au XVI11=. Vers 1450, les habitants du bourg de

Sainte-Croix, au vicomte d'Auxonne, adressèrent à la Chambre des comptes de Dijon une requête à l'effet

d'obtenir copie des lettres d'affranchissement de la condition de mainmorte qui leurfurent accoidées par

feurent Messeigneurs les ducs de Bourgogne, en échange de certaines redevances qu'ils payaient encore. Ces

lettres leur étaient indispensables, parce que le protonotaire de Bothelin, alors seigneur dudit Sainle-Croix,

voulait, en absence de ces lettres dispaïues durant les dernières guerres, les contraindre à se reconnaître

hommes de mainmorte, corvéables à volonté et de serve condition (B 11,481). Ceux de Vaux-Sainte-Croix
tirent une semblable requête. On ignore si ces deux communes obtinrent gain de cause, mais ce qu'il y a de
positif, si l'on en juge par le dénombrement fourni en 1085 (B 10,868), c'est que les hameaux qui dépendaient

de Sainte-Croix ne participaient point à ses franchises, car la mainmorte figure parmi les revenus extraordi-

naires accusés par le seigneur.

(33) Canton de Beaurepairo, arrondissement de Louhans (5aôiie-et-Loire). Seigneurie laïque. Le terrier de
Sagy, 1564, parle de la franchise de Saiilenard. On voit par le dénombrement de 1676 (B 10,825} que les ha-

bitants étaient seulement redevables de censés, redevances et corvées.

(34) Canton de Beaurepaire, arrondissement de Louhans. Le terrier de la châtellenie de Sagy, 1504, parle

des franchises de Savigny au même titre que de celles de Louhans, de Saiilenard et de Cuiseaux. On voit en
outre les habitants protester en 1585 devant les commissaires du roi, qu'ils sont personnes franches et de libre

condition, de tel et si long temps qu'ils n'ont jamais eu ni vu charte d'affranchissement. Néanmoins le dénom-
brement de 1680(8 10,842) prouve que cette franchise ne dépassait pas les limites du territoire propre de
Savigny.

(35) Canton de Seurre, arrondissement de Beaune. Le dénombrement du marquisat de Seurre lf.4î

(B 10,746), dont Trugny dépendait, ne met à la charge des habitants qu'une taille de 31 livres 17 sols, 5 bichets

d'avoine pour le droit d'élire les messiers, une poule par feu, des corvées et des censés en nature.

(36) Villers-Rotin, canton d'Auxonne, arrondissement de Dijon. Seigneurie laïque unie à celles de Laberge-
ment et de Billey. Ses habitants avaient la même condition que ceux de cette dernière commune (dénombre-
ment de 1423) (B 10,564), et comme eux ils virent cette taille à volonté confondue avec les censés et renies

tur les héritages. (V. note 20.)



AUTUNOIS (Élection d'Autim)

BAILLIAGES

D'AUTUN, MONTCEMS, BOURBON-LANCY ET SEMUR-EN-BRIUNNAIS

Recherche des feux de l'élection faite en 1475 (B 11,510).

Les bourgs, villages et hameaux qui suivent sont inscrits comme francs :

Anzy-le-Duc (1), AvrilK (2), Boisset et Le Magny, paroisse de Sarry (3); Barnay (4), Baugy

et les hameaux de Besuge et Reffie (5), Blangy et les hameaux de Sainl-Geliu-Chassagne,

(1) Canton de Marcigny, arrondissement de Charolles (Saôiie-et-Loire). Seigneurie du prieur d'Anzy, qui

dépendait de l'abbaye de Saint-Martin d'Autun.

(2) Canton de Donjon, arrondissement de Palisse (Allier). Seigneurie laïque qui mouvait de la terre d'Arcy-

sur- Loire.

(3) Commune de Sarry, canton de Semur, arrondissement de Charolles (Saône-et-Loire). Seigneurie

laïque.

(4) Canton de Lucenay, arrondissement d'Autun (Saône-et-Loire). Seigneurie qui, avant la Révolution, dé-

pendait pour une partie, dite en duché, du marquisat de Vianges, et de l'autre, dite en royauté, de l'évèque

d'Autun.

(5) Caiiton de Marcigny, arrondissement de Charolles (Saône-et-Loire). Baugy formait avant la Révolution

deux conmmnautés et deux seigneuries distimles. L'une, qui était du bailliage de Semur-en-Brionnais, dépen-

dait de la chàtelleiiie de Semur et de la barounie d'Arcy-sur-Loire ; l'autre relevait du bailliage de Màcon

et de la justice de Marcigny.

(6) Canton de Montcenis, arrondissement d'Autun (Saône-et-Loire). La seigneurie, qui se composait avant

1790 de 44 hameaux, non compris le chef-lieu, appartenait pour une partie à l'abbaye de Cluny et à plu-

sieurs seigneurs laïques. D'après la cerche de 1475, Blanzy, Chassagne, Saint-Gelin et La Surme jouissaient

seuls de franchises, que la recherche de 1585 étend ;\ ceux de Bois-Saint-Pierre, Charangeroux, Etivaux,

I
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même (;;iroisse, et celui de Surme, paroisse de Charmoy (6); Breuil (Le) (7), Broyé (8), Clian-

ceau ei (-hariière, paroisse de Saini-Marliii-du-Lic /J); La Cliapclle-de- Villars et Vcsvre (10),

Chenav (H), (^ordesse (12), Curgy (13i,Urac.v-Saiiit-Loup (H), Ecuisses (lo), Epertully, i^ar.

de Sainl-Gervais-sur-Couclies (16); Glenncs, cliàtellunie, comprenant Glux, Saiiii-Léger-sous-

Montauloiip, Montceau et Urbilly (B 79). La cerehe des feux du CharoUais, 147a, d'où dépeudaieul ceux de
Prenoy et de Gurce, les classe parmi les fraucs.

(7) Cauton de Moutceuis, arrondissement d'Aulun (Snôiie-et-Loire). Seiiiueurie laïque qui relevait de la

baronnie de Mcjiilceuis, et dout uu liaineau, ceiui d"Econlel, apparleiiait au comiuaudeur de tieile-Croix et au
«liapitre d'Auliiu. La cenlie ne déclare francs que les Bicuils, les hameaux du Creusol, du Puils, de
Monlcourtet de Vaivre. Mais lors de la reclier^ lie des alfrancliisseiuents en 1583, les paroissieus produisirent

un cerlificat de la justice du lieu alle^tanl lu francliise de leur territoire (B 79).

(8) Canton de.Mesvre, arrondissement dWulun (Saône-et Loire). Sein;neurie laïque. Si Broya, Bierre, Clian-

lovant et le Su.-haut sont déclarés francs en 1475, le surplus de la paroisse est inscrit comme mainmortable,
ce que ne délniil point le dénomlirement fourni eu 1548 (B 10,r,30). Bierre dépendait de la cbàlelleuie de La
Toison, el sa Irancbise est proclamée au dénombrcmeul produit eu 1()70 (B 10,7S0).

(9) Conmiune de Saint-Martin-du-l ac, canlon de Semur-en-Brionnais, arrondissement de Cliarolles (Saiine-el-

Loire) Cbauceau el Cliarriére sont proclaujés francs en l'i75, ce qui est coufirrDé par les dénombremeiits de

la seigneurie proiiuils en 1507, 1514 el 1644 (B 10,593, 10,596 et 10,742).

(lOr Commune de Villeneuve-eu-Moulague, canlon de Buxy, arroudissenient de Chalon (Saôneet-Loirc)-

La Clia|ielle-ile-Villars, ancienne paroisse, était un lief relevant de la baronuie de Couches. Des sept hameaux
qui l'entouraient, un seul, celui de Vesvre, partageait ses franchises.

(11) Canton de Marcipny, arrondissement de Charolles (Saôue-et-Loire). Le dénombrement de la seigneurie

donné en 1480 (B 11,582) ne parle que des tailles.

(12) Canlon de Lucenay, arrondissement d'Aulun (Saône-et-Loire). Dépendait, avant la Kévolulion, de la

barormie de Dracy-Sainl-Loup. La franchise de ses habitants et de ceux du hameau du Maine est attestée par

les dénombrements de 1374, 1500 et 1C73 (B 10,525, 10,589 et 10,780).

(13) Canton et arrondissement d'Aiitun (Saoneet-Loire). Seigneurie laïque dont le dénombrement de i;)72

B 10,524) n'accuse à la charge des habitants que des tailles, des censés et des corvées.

(14) Canlon et arroudissenient d'Aulun (S.i6iie-el-Loire). Baronnie considérable s'étendant sur plusieurs

villages de condition différente. Celle des habitants de Dracy est reconnue franche dans les dénombrements
de 1374, 1500 et 1673 ^B 10,525, 10,589 el 10,780), de même que celle des hameaux des Abergements-Aissy,
Hozon, La Brosse, Moalresy, Muse el Surmoulin.

(15) Canton de Buxy, arrondissement de Chûlnn (?afine-et-l,oire). On voit par le dénombrement produit en
1671 (B10,S16| par M. de Pradines, que les habitants de la seigneurie de La Motle-de-Marcilly, comprenant
toute la paroisse d'iicuisses, Saint-Laurent, Poluzol el Saint-Lieu, paroisse de Saint-Laurent-d'Andenay,- les

villages d'.^uxy et des lîodots, paroisse d'Auxy ; le village des Cbazaulx, paroisse de Samt-Julien-sur-Deheune,
devaient 5 sols de franchise, les censés, rentes, lods, mais sans pouvoir aliéner ni accenser leurs biens à d'autres
qu'aux habitants de la seigneurie.

Les habitants de La Molte-de-Marcilly, interrogés par les commissaires du roi en 1585, se dirent francs de

lout temps (B 79).

(16) Cauton d'Epinac, arrondissement d'Aulun (Saflne-et-Loire) Epertully relevait de la baronnie de Chagny.
Les dénombrements de 1641 (B 10,784) et 1665 (B 10,784), d'accord avec la cerehe, ne niellent à la charge des
habitants que des censés et rentes.

(17) La Commelle, Saint-Léger, Saint-Prix et Verrière, canton de Paint-Léger-sous-Beuvray, arrondissement
d'Aulun (Saône-el-Loire) ; Glux, canlon et arrondissement de Chûleau-Chinon (Nièvre). La châlellenie de
OlenneS; acquise au XIII' siècle par l'évèque d'Aulun el cédée par lui en 1360 au duc de Bourgogne, qui en
possédait déjà une bonne partie, comprenait les paroisses de La Commelle, Glux-en-Glennes, Sainl-Légei-

sous-Beuvray, Saint-Prix et Verrière. Les comptes des châtelains depuis 1347 (B 4,S2t), de même que
les terriers, ne parlent que des tailles, qui ne croissent ni ne décroissent, dues par les habilauls aux termes du
Beuvray (mai), de la Saiiit-Ladre el de la Saint-André, des charnages, des couluUies d'avoine, des trousses
de foiu, des gélines de feu, confondus plus tard sous le titre de censés et rentes. Le 2 niarsl5i>6, les habi
lants de .*aint-Léger el de Verrière produisirent aux commissaires du roi pour la recherche des arfranchlr-

sements eu Bourgogne, une déclaration notariée constatant qu'à l'exception de Vautheau, qui dépendait de

III. 68
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Iteiivray, Sain t-Prix-sous-I!euvray,VeiTi6res-sous-GIennes (17), Goulaiiie(L;i), par. d'Étang; (18);

L'Hopilal-lc-Mcrcier (19), lg;oniay (20), Igiicrande (21), Labcrgenient, paroisse deChàtel-Mo-

ron (22); F^aïuiay, par. de Brian (23); Maitaverne, par. de Hriennon ; Manlay (24), Marrlie-

seuil (25), Marciily-l'>s-Buxy (26), Marmaijne (27), Melay (oiilre-Loire) (28), Mesvres (20),

Verrière, ils étaient oriçîinels, francs, de franche condition, sans que l'on ait jamais prétendu sur eux aucun
droit de mainmorte (B H, 479), ce qui est confirmé par le dénombrement produit en 1041 (B 10,741).

(18) Commune d'Etang, canton de Saint-I.éser-sous-Beuvray, arrondissement d'Aulun (Saône-et-Loire).La

Goulaine fut longtemps une aune.ie de la cliâtellenie de Glennes, dans les comptes de laquelle elle avait

.son chapitre séparé. Quant h ses habitants, ils étaient de la même condition que ceux de Glennes. Comme eux
ils payaient des tailles fixes aux trois termes précités, sans préjudice d'autres cens, de coutumes d'avoine et

de gélines de feu.

fl9) Canton de Paray, arrondissement de CharoUes (Saône-et-Loire). La franchise proclamée par la cerche

e.st attestée en 1585 par une déclaration faite devant les commissaires du roi pour la recherche des affran-

chissements (B 79) et le dénombrement fourni en ir.lO (B 10,709).

(20) Canton de Lucenay-l'Evéque, arrondissement d'Autun (Saône-el-Loire). Baronnie. Igornay et ses ha-

meaux de Bourgeot, Morguin, Rosereuil et La Varenne, qui avaient une population moitié franche et moitié

taillable en 1372 (dén. B 10,524), sont reconnus francs en 1475 et en 1585, par les commissaires du roi sur le

fait des affranchissements (B 79) et par le dénombrement de 1067 (B 10,798).

(21) Canton de Semur, arrondissement de CharoUes (Saône-et-Loire). Le dénombrement de 1380 (B 10,528)

reste muet sur les servis dus par les habilants et la ujainmorte.

(22) Commune de Chatelmoron, canton de Givry, arrondissement de Chalon (Saône-et-Loire). La seigneurie

appartenait en grande partie au duc et à l'abbaye de Saint-Pierre de Chalon. Les comptes de l'Autunois rendus

en 1425 (B 3,200) parlent des tailles et des censés d'avoine que se partageaient les deux seigneurs.

(23) Commune de Brian, canton de Semur-en-Brionnais, avec Maltaverne, arrondissement de CharoUes

(Saône-et-Loire). Launay, qui ajiparlenait à la commanderie de Màcon, est le seul lieu de cette paroisse qui

ait été affranchi.

(24) Canton de Liernais, arrondissement de Beaune (Côte-d'Or). Seigneurie partagée entre le duc, qui

depuis l'inféoda, et le chapitre Saint-Lazare d'Autun. Toute la paroisse est reconnue franche en 1475. La taille

de 16 livres levée sur les habitants de Manlay se percevait, dit le polyptique de la cathédrale, fait en 1290,

moitié il la Saint-Ladre, moitié à Carême-prenant. Us étaient chargés en outre de censés, poules, tierces, des

procurations de l'évêque et du gîte du duc. La portion de la seigneurie qui appartenait au duc fut incor-

porée dans la suite au marquisat de Vianges. Les vassanx devaient ft leur seigneur 5 deniers en argent,

payables le jour de Noël, et une poule de coulume. Dén. de 1774 (B 11,036).

(23) Canton de Liernais, arrondissement de Beaune (Côte-d'Or). Marcheseuil et ses hameaux app.irtenaient

au chapitre Saint-Lazare d'Autun et pour une petite partie au prieur de Saint-Symphorien. Le polyptique

de 1290 et les titres de propriété ne portent rien en dehors des censives, des tierces, banalités et justices, et

les litres des deux communautés ne contestent en aucune façon la franchise des habitants de la paroisse.

(26) Canton de Buxy, arrondissement de Chalon (Saône-et-Loire). La franchise de la paroisse de Marcilly,

proclamée en 1475, est implicitement reconnue dans le dénombrement de 1675 (B 10,.S29), qui ne par leque

de censés et rentes, lods, ventes, retenues, amendes et droit d'indire.

(27) Canton de Montcenis, arrondissement d'Autun (Saône-et-Loire). La paroisse apparlei.ait pour une partie

au chapitre cathédral d'Autun et pour l'antre au duc de Bourgogne, à cause du château de Montcenis. La

franchise dont jouissaient les habitants tire son origine du partage que l'évêque, les chanoines et le duc firent

ensemble l'an 1220. Voir à Montcenis les hameaux de cette paroisse qui participaient aux libertés de ce bourg.

Cette franchise fut reconnue en 1585 par les commissaires du roi (B 79).

(28) Canton de Marciguy, arrondissement de CharoUes (Saûne-et-Loire). Il en est de même de celle de

Melay, qui dépendait de la seigneurie de Maulevrier érigée en marquisat l'an 1625, et dont le dénombrement

produit en 1046 (B 10,756) porte à la charge des habitants 100 livres tournois, 20 mesures de froment, 70 bois-

seaux lie seigle, 500 d'avoine et 100 poules, sans préjudice de la justice, de la mairie et des lods.

(29) Chef-lieu de canton de l'arrondissement d'Autun (Saône-ct-Loire). La paroisse appartenait pour la plus

graude partie au prieur de Mesvre, uni îi l'abbaye de Saint-Jean-le-Grand, et au seigneur d'Uchon, Par acte

notarié du 23 février 1586, iproduit à la Chambre îles comptes de Dijon, les habitants de la paroisse de

Mesvre établirent que ceux de Reuncby et Charmasse en partie, appartenant à l'abbaye de Saint-Jean-Ie-

Grand d'Autun; ceux du bourg de Mesvre, des Vincents, de Lavault, qui dépendaient du prieur de Mesvie, et
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Monicenis (30), Monthelon (31), Monetoy-lt-Grouteneux (32), Montmeg-in (33), La Porche-

resse, par. d'Antuilly (34); Reelcnnes (35), Recy, par. cie Sainl-Yan (o6i; Rigny iST), Saiiit-

Reraiii-sur-Delieune (38), Sahit-Rerain-sous-Sanvignes (39), Saint-Christophe (40), Saiut-

ceux des Granges au seigneur d'Uctiou, i5taieut francs, tels tenus et réputés de tout temps, sans qu'il soit mé-
moire qu'ils aient été atTraiichis. Leur déclaration fut coutiniiée par ces seigneurs. Quant au reste de la

paroisse, c'est-à-dire aui hameaux des Anglets, des Gandoueres, de Valvain et Charmasse en partie, relevant

de la seigneurie d'Uchon, ils furent reconnus de mainmorte et de serve condition (B 11,476).

(30) Chef-lieu de canton de l'arrondissement d'Autnn (Saône-et-Loire;. Montcenis élait avant 17S91e siège

particulier d'un bailliage de l'Autunois qui figure parmi les plus anciens. On ignore la date de l'affranchisse-

ment ou plutôt de la reconnaissance des franchises des habitants de Montcenis; néanmoins celte franchise

est proclamée en 1475, et le terrier de 1510 l'étend hors du territoire propre du bourg, au.x hameaux de

Vizy, La Cour, Pry, PouiUy, Veauinartiu, La Colonge et Lavaull, de la paroisse de Marnjagne.

(31) Canton et arrondissement d'Autun (Saôue-et-Loire). Ancien fief de l'évèché d'Auluu aliéné vers la fin

du XVI= siècle. Le dénombrement qu'en fournit en 1568 (B 10,660) Ph. Tixier ne parle que des censés et

rentes dues par tes liabitauis. En 1583, les habitants des hameaux de La Grange et de Pontanges se déclarèrent

francs de tout temps et sujets du baron de Chantai.

(32) Commune d'IScuisses, canton de Buxy, arrondissement de Chalon (Saône-et-Loire). Monetoy dépendait

de la seigneurie de La Moite de Marcilly, dont le dénombrement produit en 1622 (B 10,721) porte que les

habitants doivent seulement des cens, rentes, lods, la dîme et des corvées.

(33) Canton de Semur-en-Brioniiais, arrondissement de Charolles (^aône-et-Loire). Dépendait avant 1789 de

la seigneurie d'Arcy-sur-Loire. Le dénombrement de 1327 (B 10,603) n'y parle que des cens, rentes et dîmes.

(34) Commune d'Antuilly, canton et arrondissement d'Autun (Saôue-et-Loire). La Porcheresse, qui, d'après

le dénombrement de 1424 (B 10,363), relevait de la châtellenie de Montcenis, était alors mainmortable. C'est

le seul hameau d'Antuilly déclaré franc en 1475. En 1640, d'après le dénombrement (B 10,739), il était réduit

enferme.

(33) Canton de Lucenay, arrondissement d'Autun (Saône-et-Loire). La paroisse appartenait au chapitre

cathédral d'Autun et à plusieurs seigneurs. Elle était déclarée franche en 1475, à l'exception de Mayne, dé-

pendant du prieuré de Sainl-Symphorien.

(36) Commune de Saint-Yan, canton de Paray, arrondissement de Charolles (Saône-et-Loire). Recy est le

seul hameau de la paroisse inscrit comme franc, et e'est en celte qualité que les commissaires royaux som-

mèrent en 1583 ses habitants d'avoir à justifier de cette franchise.

(37) Canton de Gueugnon, arrondissement de Charolles (Saône-et-Loire). Les habitants de la paroisse décla-

rèrent en 15S5 aux commissaires royaux qu'ils étaient francs de toute ancienneté, ne portant ni ne possédant

aucuns héritages en mainmorte (B 79).

(38) Canton de Givry, arrondissement de Chalon (Saône-et-Loire). La cerche des feux du Cbalonnais de

l'an 1475 l'inscrit comme franc. Les habitants de Siint-Berain, VeuUerot et le Petit-Trésy, porte le dénombre-

ment de 1G37 (B 10,733), doivent 3 sols pour la franchise, la dime et des corvées.

(39) Canton de Montcenis, arrondissement d'Autun. Seigneurie laïque dont une grande partie appartenait à

l'abbaye de Cluny, au duc de Bourgogne, et le surplus i'i plusieurs seigneurs. Des 61 hameaux et écarts qui

rayonnaient autour de la paroisse en 1783, 17 qui étaient dans l'Autunois, Le Breuil, Les Brosses, Combarchanl,

I^a Coudraye, Coulmarcon. Le Grot, Dancourbeau, Epoisses, Fougère, Grand-Mont, Grange, Magny, Rue es

Juliens, La Valotte et Villoines, sont proclamés francs dans le rôle de 1473, de même que ceux de La Com-
meille. Les Creux, Goubaut, Grammonl, Montess'-is, La Platte, Poisson, La Turterette et Villeneuve, inscrits

dans le rôle du Cbarolais de 1473. On y ajoutait en 1383 Châleauneuf, Martin-Girard, les Carreaux, les

Boivin; mais on contestait la franchise de Grammont porté cependant comme franc dans les deux cercbes.

(40) Canton de Semur, arrondissement de Charolles (Saône-et-Loire). Le rôle de 1475 donne à Saint-Christophe

et aux hameaux de Pouay, Loury, une population franche et serve, et entièrement franche à Sarenier et à

Suilly. En 1385, le seigneur déclare que Saint-Christophe, Loury, Sarenier et Suilly sont Irancs sans avoir

jamais été affranchis
; que la population est franche et serve à Trelut et à Pooay, et mainmortable à Valletin.

(41) Canton de Semur, arrondissement de Charolles (Saône-et-Loire). La franchise donnée eu 1475 se

trouve confirmée devant les commissaires royaux en 1583, où les habitants se proclament fi'ancs de toute

ancienneté.

(42) Canton de Mont-Saint-Vincent, arrondissement de Chalon (Saône-et-Loire). La franchise de Sainl-Eu-

sèbe-des-Bois et du Gratoux est confirmée devant les commissaires du roi pour la recherche des adra^ichi -

semeuts, 1583 (B 79).
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Didicr-en-P.rionnais (4H, Saint-Eiisèbe-desBois et Le Gratoux (42,, Saint-For?:o(.t (43),

Saint Gcrtnain-de-rEpinasse (44), Saiiit-Gcrvais-sur-Couchcs (4o). Saint-Jcan-dc-Tresy (46)

Saint-Juiieii-siir-Dulieune (47), Saiiit-Laurcnt-d'Andcnay et Saiiii-Martiii-d'Auxy (4«), Sainl-

Marlin-de-la-Vallée (49), Sainl-Nisy-sous-Cliarmoy (SQ), Sainl-Privi; (51), Sainl-Valier (52),

(43) Canton et arronili=;peraent d'Autun (Saône-et Loire). Helevait de la baroniiie de Drat-y-Saint-I oup,

ionl les ilénombrements de 1374 (B 10.555) et 1500 (B 10,589) le raiigeut, aiusi que les hameaux de Cliaiubord

et des Guiards, parmi les loealilés franches.

(44) Canton de 5aint-Haon-le-Chatel, arrondissement de Roanne (Loire). L'Kpina3se,oheMieu de la seigneurie,

litué dans la paroisse de Saiut-Forgeux, et la paroi-se d". Saint Germain-l'Epinasse, sont déclarés franis.

(45) Canton d'E|)inac arrondissement d'Autnu (Saône-et-Loiie). Sainl-Gervais et ViAcourl, un de ses ha-

meaux, sont seuls (l'clarés francs. Ils l'élaieut déjà dans les dénombrements de ISfiCet 1370 (B lu 51 fi et 10. 518),

)i\ il est question de la justice, des censés, des charrois de bœuf et des coutumes d'avoine imposées à la

oommunanté.

(46) Seisnenrie laïque. En 1355, J. de Sarnay avoue tenir du duc le fief de Saint-Jean-de-Trésy. ensemble les

hommes, tailles, ceris, coutumes que justice (B 10,507). Les cerches des feux du Chalonuais l'iusiriveut parmi

les francs h partir de 1470.

(47) Canton de Couihes, arrondissement d'Autun (Saôue-et-Loire). Le village de Saint-Jnlien appartenait à

i'abbaye de Kougemout, et le hameau des Chasaulx k la seigneurie de LaMoUe-de-Marcilly, dont il parta-

s;eait la franchise (l(i71, dén. B 10 816).

(48) Canlon de Buxy, arrondissement de Chalon (Saùne-et-Loire). Ces deux paroisses, les hameaux de

Pollion (Poluzot), dont li fraiu:hise fut reconnue en 1554, et de Saint-Leu, paroisse de Saiul-I anrent; celui du

Monl-d Auxy ou de l'Kssertot, paroisse de Sainl-Marlin-d'Auxy, sont inscrits comme francs dans la cerclie du

Charolais de 1473. Ces deux paroi.«ses dépendaient de La Molle-de Hlarcilly, et moyennant la cen-e de 5 sols

tournois pa-- feu, leurs hahilants eu partageaient toutes les frain'hises. Dcn. de 1652 et 1 071 (B 10,725 ell 0,816).

Cette franchise avait été miiulenue devant les commisraiies du roi en 1585 (B 79).

(49) Commune et canton de Semur, arrondissement de Charolles (Saône-et-Loire). Seigneurie laïque de

l'ancien liriounais.

(50) Canton de Montcenis. arrondissement d'Autun (Saope-et-Loire). Des trente hameaux ou écarts qui com-
posaient la paroisse en 1786, le chef lieu, puis les Machurons, Epignes, Moulhain et Gre.-ves, sont les

ieuls déclarés fraies en 1475 Celte franchise fut mainleuue en 1583 devant les commissaires royaux, mais

de plus élendue aux hameaux de Villedieu, La Crozille, Marlon ou Chàlenet, Garchery, Resnarls ou Les

Gaudards, La Foujat, o/iiv Meuain, L'Avoine, Bizot-des-Champs, Mex-Moriu et La Uochetle, Le Ganihier, Les

Carrées et les Bourgeois de Montchanin, lesquels se déclarèrent francs de tout temps et ancienneté élue pos-

<édanl aucun héritage de maiiunorle (B 79 et 11 ,476).

(51) Canlon de Buxy, arrondissement de Chalon (Saône-et-Loire). Seigneurie laïque dont les habitants sont

proclamés francs dans le rôle du Charolais de 1397 (B 11,555). Une partie dépendait de La Molte-de-\liircilly

et jouissait des mêmes franchises. Le rôle de 1475 classe les hameaux de Lanzy, Mondomon, l'ouilly et

Prestement parmi les loealilés lib.es.

(5Î) Canton de Mont Saint-Vincent, arrondissement de Chalon (Saône-et-Loire). Seigneurie 1 lïqne. Saint-

Valier et le hameau de La Saule sont les seuls reconnus francs en 1475; mais en 1585 cette franclii.-e s'est

îtendue à ceux de Lucby, de Saint-Bange, des Brosses et de Sainl-des-Guyes.

(53) Ca ton de Mesvres, arrondissement d'Vutun (Saône et-Loire). Seigneurie laïque relevant de la baronnis

de Ghampagnolles. Deux de ses hameaux, Creveuille et Le Rousson, sont les seuls qui, avec le chef lieu, sont

déclarés francs, et encore celle franchise est si douteuse, qu'en 1583 ces hameaux se reconnai.-sirit main-

morlables, à l'exception de la Tanière, qui soutient un procès pour la mainmorte contre M. de Diuteville,

son seigneur.

(54) Canton de Saint-Léger-sous-Beuvray, arrondissement d'Autun (Saône-et-Loire). Ancien prieuré de

l'abbave île Saint-Mari in d'Autun. Le chef-lieu paroissial était seul déclaré franc.

(55) Canton de Montcenis, arron.lissement d'Autnu (Saône-el Loire). Seigneurie laïque. Toute la paroisse

est insi-riie comme framlie. Les terriers de 1461, 1479 el 1550, le procés-verbal de 1585 et le dér.nniliienienl

• le 1619 (B 10,718) portent que chaque feu doits sols de franchise et bourgeoisie à la SainlRemy, ei ne parlent

n" 1,750, 1,751, 1,754) que des censés en nature ou en argent, des tailles et servis divers.
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La Tastnière (o3i, Thil-sur-Arroux (54), Torcy (oo), Varennes-sous-Montcenis (S6),

Vivant (37 i.

Localités reconnues franches devant les commissaires pour la recherche

des affranchissements ea Bourgogne, 1583 (B 79).

Bouhy, par. de Saint-M.iurice-les-Couches (58); Brion (59), Champroux, par. d'AII'gny (60);

Charmoy (61), Chev.innes, par. de Monlmort >02); les Couis, par. do Noailly-LMi-Forez (6.));

Generly, par. de Marly-sur-Arroux (64); Glorieiine ol la Plalte, par. de Sainl-Eiigi^iie (63);

Grandchamp, par. de Neuvy (66); Hauteviilo (07), L'Hùpital-de-Clienay (68), La Loge, La Va-

(56) Canton fie Montcenis, arrondissement d'Autun (Saôiie-et-Loire). Seigneurie laïque. La paroisse entière

l'sl reconnue framilie.

(57j Canlon de La Parandière, arrondissement de Roanne (Loire). Cette seigneurie et sa paroisse étaient

partie en Bourgogne ]iarlie en Forez.

(5S) CouuDune de Sainl-Maurice-les Couches, canton de Couclies, arrondissement d'Autim (Saûne-et Loire)

.

liouliy dépendait diieclement de la baronuie de Couches et participait aux franchise» de ses habilauts en

payant la censé de 5 sols.

(59) Canlon de Mesvres, arrondissement d'AnUin (Snône-el-l.oire). La paroisse apparlenail k plusieurs sei-

gneurs. D'après le procès-verbal des commissaires du roi en ISSd le chef lieu, qui dépendait du chapitre

caihédral d'Aulun, était franc, de même que Corcelles, qu'il parlugeait avec, l'abbaye de Saint-Jean-le-Grand,

Cbarrasse et les Arbres, apparlenaiit à cette abbaye et .i celle de S.dnt-Audoche.

(60) Commune d'Alligny, canton de Montsauche, arrondis!.emcut de Chàleau-Chinon (Nièvre). Seigneurie à

l'évéque d-'Autun et située partie en Bourgogne partie en Nivernais. Les habitants se proclament francs de

tout temps.

(Cl) Canlon de Montcenis, arrondissement d'Aulun (Snôiie-el-Loire). Seigneurie laïque, dont le chef lieu

appartenait encore en 15S5 au prieur de Mesvres. Charmoy, La Moulière, Les Meneaux, Les Oullicrs et Les Pis-

seau,\ sont les seuls licu.'i reconnus francs.

(62) Commune de Montmort, canton d'Issy. arrondi-sement d'Autun (Saône-et Loire). Seigneurie laïque.

Chevannes est le seul hameau de la paroisse reconnu affranchi,

(63) Comnmne de Noailly, cauton d'Haon-le-Chàlel, arrondissement de Roanne (Loire), Les habilauts appar-

tenaient à l'abbaye de Rénissons-Dieu et prclendaient ii'èlie point mainmortahles, mais seulomeut corvéables.

(64) Commune de Marly, canton d'Issy, arrnndis.-emeiil d'Aulun (Saône et-Loire). Ce hameau dép 'udait avant

la Révolution de la baronu.e d'Usy-l'Evêque, appartenant à l'évéque d'Autun et participant à ses fran-

chises.

(65) Commune de S,'int-Eugéne, canton de Mesvres, arrondissement d',\ulun (Saône-et-Loire). Ces deux
hameaux formaient deux hefs distincts, La Platle, relevant du comté de Cliarolais, se dit franc de tout temps,
tandis que Glonenue, sujet de la dame de Masoncle, rléc are [losséder ses héritages par entra^'e de l'an 1443.

(66) Commune de Neuvy, canton de Gueuguon. arrondi.^^ement de CharoUes (Saùae-et-Loire). Les habi-

tants se disent francs des seigneurs de La No^le et d'Kssaiiley.

(67) Commune de Periigny-sur-Loire, canton de Rourhon l.ancy, arrondissement de CU.irolles (S,i6iie-el-

Loire). Hauteville avait jadis un prieuré relevant de Chiuy. Les habitants, sujets du seigueur de La Prée, se

disent francs de tout temps.

(68) Commune de Clienay, canlon de Marcigny, même arrondissement, L'Hôpital-de-Cheiiay appartint i l'or-

dre de Malle; lecnré en était le seigneur, et les hjbitants se di^clarèrent eul3S5 francs, de tout temps, sans

avoir jamais été affranchis.

(69) Commune de Saiul-Léger-les-Paray, canton de Paray, arrondissement de Charol les (Saône et-Loire).

Ces trois hameaux se disaient, le premier sujet du couvent de l'aray, les ajtres de l'abbaye de Cluny, mais
tous francs de la Uiême cundilioo que ceux de Paray et payant comme eux 5 sols de franchise.

(70) Cauton de liombon-Lancy, ariondissemeiit de Cluirlles (Saône-et-Loire). Seigneurie laïque. Les li.abi-

tants avaient en 15^5 pour seigneursMM. de Cypieire, de T.iv.mnes, et la dame deChampagnay. Ils se proc>la-

mèreut de franche condition, mais fort pauvres, Arch, de la Côte-d'Or. Ch. des comptes de Dijon. AlTratich.

(IU9).
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renne et La Vault, par. de Saint-Léger-les-Paray (69); Maltat (70), Neuville et Sauvigny, pa-

roisse de Chalnioux (7i); La Motte-Saint-,lean (72), Perrigny-la-Plaine, par. d'Issy (73); Les

Boulots, par. de La Chapelle-sous-Uclion (74); Saint-Agnan-sur-Loire (7S), Sainte-Foy (76),

Toulon-sur-Arroux (77), Uxeau (78), Varennes-Reuillon (79).

(71) Commune de Chaimoux, canton de Bourbon-Lancy, arrondissement de Charolles (Saône-et-Loire). Le»

habitants de Neuville et de Sauvigny, sujets de la dame de Bourbon-Lancy, furent reconnus francs de tout

temps devant les commissaires du roi en 1585.

(72) Canton de Digoin, arrondissement de Charolles (Saône-et-Loire). La baronuie de La Motte-Saint-Jean

était inscrite comme serve au rôle de 1475. En 1585 ses habitants, c'est-à-dire ceux du bourg, de La Rochette

et de La Varenne, déclarèrent être francs de toute ancienneté sans avoir été affranchis.

(73) Commune et canton d'Issy-I'Evêque, arrondissement d'Autun (Saône-et-Loire). Perriguy-la-Plaine, sei-

gneurie laïque, relevait de la baronuie et de la paroisse d'Issy, à l'évêque d'Autun. La franchise de ses habi-

tants, appartenant alors à M. de La Nocle, fut reconnue en 1585.

(74) Commune de La Chapelle-sous-Uchon, canton de Mesvres, arrondissement d'Autun (Saûne-et-Loire).

Le hameau des Boulots appartenait au chapitre cathédral d'Autun ; il est déclaré franc de tout temps.

(75) Canton de Digoin, arrondissement de Charolles (Saône-et-Loire). Seigneurie laïque à plusieurs. Les pa-

roissiens de Saint-Agnan déclarèrent aux commissaires du roi en 1585 que les onze villages dont se compo-

sait la paroisse étaient de franche condition de toute ancienneté et fort pauvres; que cinq, savoir : Saint-

Denis, LesBeaucaires, Les Dauphins, Les Bouchots, Les Querreaux, Achelieu et La Rivière dépendaient de La

Molle-Saint-Jean, et ceux de Saint-Agnan, La Rendue, Les Roches et Villars-Lampin, sujets de MM. de Charnay,

de Perrigny et d'Eschailly.

(76) Canton de Semur, arrondissement de Charolles (Saône-et-Loire). Seigneurie laïque dont les habitants

se disent francs de tout temps.

(77) Chef-lieu de canton de l'arrondissement d'Autun (Saône-et-Loire). Seigneurie à l'abbaye de Clnny, à

cause du doyenné de Paray . Les habitants de Toulon figuraient parmi les serfs au rôle de 1 475, et ceux de l'ab-

baye de Cluny comme abonnés au rôle du Charolais de 1473. En 1585 ils se déclarèrent aux commissaires

du roi, francs de tout temps sans payer de franchise, et le juge du lieu ratifia leur notification.

(78) Canton de Gueugnon, arrondissement de Charolles (Saône-el-Loire). La paroisse à l'abbaye de Saint-

Martin et à plusieurs seigneurs. Des 26 hameaux qui se groupaient autour du clocher, Uxeau, Les Jacob, Rosier

et Villefèvre sont les seuls reconnus francs.

(79) Canton de Digoin, arrondissement de Charolles (Saône-et-Loire). Seigneurie laïque. Becheron, Le Bas-

de-la-Garenne, Enlay et Tranchegorge sont, avec le chef-lieu, les seuls hameaux de la paroisse qui se disent

francs de tout temps.



CHALONNAIS

Recherches des feux des années 1358 (B 11,538), 1360 (B 11,539), 1393 (B 11,340),

1430 (B 11,546), 1431 (B 11,547), 1433 (B 11,548), 1461 (B 11,552), 1470 (B 11,553),

1475 (B 11,534).

Les bourgs, villages et hameaux de Beaumont-sur-Grosne (1), Bellecroix, commande-
rie (2), Bissy et la terre d'Uxelles (3), Bouzeron (4), Brancion (châtellenie de) (5), Buxy (Pré-

(1) Canton de Sennecey, arrondissement de Chalon (Saône-el-Loire). Beaumont, ancien patrimoine des

Brancion, fat acquis eu 1259 par le duc Hugues IV, converti en cliâtellenie avec La Colonne et L'Epervière,

et aliéné en 1570. Les comptes de la châtellenie ((B 4,979, 5,039) parlent seulement des huit écuelles de bois qui

devaient être livrées à la Chandeleur, des censés, des maisons, de douze «meix» de poissons dus par les pê-

cheurs, au-^quelles ils ajoutent les censés perpétuelles sur des terrains baillés en emphjtéose.

(2) Commune et canton de Chaguy, arrcuidissement de Chalon (Saône-et-Loire). Commanderie de l'ordre

de Malte.

(3) Le marquisat d'Uxelles était formé, avant la Révolution, des terres de Bissy-sous-Uxelles, canton de

Saint-Gengoux, arrondissement de Mûcon (Saône-et-Loire);— Bessuges, commune de Chapaise,mème canton;

— Champagny,commune de Colombier; — Colombier-sous-Uxelles, canton de Sennecey, arrondissement de

Chalon (Saône-et-Loire); — Cortemblin, commune de Malay; — Gemagne, commune de Chapaise; — Malay,

canton de Saint-Gengoux, arrondissement de Mâcon (Saône-et-Loire); — Ougy, commune de Malay; — et

Seugnes, commune de Malay.

D'après le dénombrement produit en 1380 par Jacq. de Saint-Germain, chevalier (B 10,528), les villages de

Colombier, Cortemblin, Ougy et Seugnes comptaient seuls des hommes taillables et non taillables; les autres

étaient ù lui sans nui moyeu. Celte situation changea dans le courant du XV« siècle, puisque les cercbes des

feux du bailliage inscrivent toutes ces localités parmi les franches; qu'en 1585 la franchise de Bissy, Cor-

temblin, ilalay, Ougy et Seugnes est notamment reconnue par les commissaires du voi ; et qu'enfin les dé-

nombrements, notamment celui de 1GG7 (B 10,302), ne portent plus à la charge des habitants que des censés,

rentes, argent ot gélines.

(4) Canton de Chaguy, arrondissement de CJialon (Saône-et-Loire). Dépendait de la baronnie de Chagny.

(5) Canton de Touruus, arrondissement de Màcon (Saône-et-Loire). Les habitants de Braucion, dit le terrier

de 1448 (B 536), tenant feu et lieu en ladite ville, doivent chacun an au duc de Bourgogne, au terme de la

Saint-Martin d'hiver, 3 sols monnaie de gros pour 12 deniers (5 en 1530), à cause de la franchise. Cette fran-

chise s'étendait aux villages de La Chapelle-sous-Brancion (même canton); — CoUonges, commune de La

Chapelle-sous-Brancion ; —Martailly, canton de Brancion;— Royer, canton de Tournus, arrondissement de



- 844 —
YôU^) (6j, Cliazeaux et le Grand-Neuilly, par. de Saint-Cyr (7); Chaudenay-sur-Deheune (8),

Mâi'on.Cos derniers joignaient à leur reilevance un membre de bœuf. Tous étaient exempts de corvées. lU

acquilliiient en oulre les een.-es et renies dus sur leurs liéritases, les fçélines et l'avoine pour Taffouase.

Par une cliarle de l'au 1327 (15 53!)), le due Eudes IV donna aux liabilaots de la iliâielleuie le droit de dis-

poser lihrenienl de tous les bieus qu'ils pouvaient acquérir ou avoir acquis eu delicrs de sa eensive.

On coniplail en outre un cerlaio nombre d'lionin)es francs qui étaient sergents, et à ce titre exempts de

contribuer au puet et aux réparations du cbiteau. sous la condition de le garder à la première réquisitioQ

du cbàlelaiii, armés d'une cotte de maille, d'une salade, de garde-bras, d'une lance et d'une épée. Ils devaient

poursuivre les malfaiteurs et les conduire dans la prison du cbâteau. Cbaque journée de service leur était

payée 4 pelits blancs.

<i A l'issue du c hastel de Brancion, porte le terrier de 1530, f» 32, v", près la maison du chasiellain, il a une

<( pierre apiiellé la pierre de francbise, de la(]uelle usent et ont usé par le passétant les habitants et ressor-

ti tissants en la i liastellenye que lesestrangicrs. El ladite fianihisesenllementde vinyt quatre beures, pendant

« lequel temps n'e^t loy^ible ny permis aux offic iers de ladite cbastellenye de attouclier à ceiilx qui tyennent

(I ladite fiaiii liisejpoiirvebu qu'il soit assis ou touche ladite pieire. Et où il ne le touclieroit. est rompu ladicte

(( franc bise et de nulle valeur. Et lesdicles vingt-quatre heures pas^ées, s'il ne retouche de nouvel et qu'il

« a|ipreenile ladite pierre, ladicte francbise est nulle et se peust appréhender par les sergents et mener en

« prison. "

Ind'peiidaniment des villages sus mentionnés, ceux de Caleure (commune d'EIrigny, canton de Sennecey,

arrondisfcuieiit de Cbaloii); — Bai bière (commune de Champlieu, id.); — Boyer et Baiizon, enclave du Cba-

lonnais dans le Maçonnais (i omniune de Cbissey, canton de Saint-GengnuT, arrondissement de Mâcoii); —
Champlieu (canton de Sennecey); — Cbavy-en-Wâconnais (nminiune d'O/enay, canton de Tournus, arron-

dissement de Mâcor); — Chercubles commune de Bissy-la Mâconnaise, canton de Touruus); — Cbissey-en-

Mâconnais (canton de Saint-Gengonx) ;
— Corcelles-eii-Mâconnais (commune d'Ozenay, canion de Tournus);

Coudre (l.a) (i ommune de Saint-Germain-du-Buis, canton de Biixy, arrondissement de Cbalon); — Culey

(commune de dusse, canton de Saint-Gengoux); — Dulpbey-en-Mâconnais (commune de Vers, canton de

Sennecey); — Eliigny, Talanl, Varenne et N enouse (id.i, reconnus francs en 1430;— Fraigue (Clialounais),

paroisse de Praye-en Maçonnais (commune de Cbissey);— Mancey (canton de Sennecey); — .Moutier-en-

Chapaize (commune de Cbapaize, canton de Saint- Gengonx);— Nogenl (commune de la Cba|elle-sous Briançon);

— Oussy CliSlonnais, paroisse de Praye (commune de Cbi.-sey); — Praye-en-Mâcoiinais (id.) ;
— Vers-en Maron-

nais (canton de Sennecey), tous groupés aulour de Brancion dont ilsdépendaient,s'ils ne jouissaient pas d'une

liberté aus^i ileudue, étaient exempts de mainmorte. Dès la fin du XIV» siècle, le plus grand nombre est

Considéré comme franc. Leurs habitants sont seulement assujettis à des corvées, à des censés et rentes sur

leurs terres, ils acquittent une géline par feu, et plusieurs de ces villages paient des mesures d'avoine pour le

droit d'atfouage dans les bois de la chàtellenie.

Tous ces villages, inféodés ou aliénés, devinrent à leur tour des seigneuries particulières, et les dénombre-

ments qui en sont restés, notamment ceux de Baleure et Barbière (1548, 1043, B 10,627, 10,745), de Champlieu

(1655,610,778), de Chapaize (1667, B 10,8021, de Culey (1667, B 10,802), de Dulphey (1779, B 11,015), d'EIrigny

(1546', B 1().i.27), de Praigne (1365, B 10,511), de Mancey (1407, B 10 557); (1512, B 10,596), d'Oussy (1365,

B 10 511), de Talant (1618, B 10,717), de Vers (1770, B 11,015), ne portent rien de plus à leur charge que ce

qui est exprimé dans les terriers ou dans les comptes de la chàtellenie.

En 1385, les commissaires du roi sur le fait dei affranchissements renvoyèrent comme francs les habitants

de La Chapelle et admirent la franchise de ceux de Praye.

(6) D'après les terriers de la prévôté de Buxy faits en 1466 et 1522 (B 928, 930), les franchises accordées

en 1204 aux habitants du bourg par Béatrix. comtesse de Chalon (v. t. I", p. 314), s'étendaient aux villages

de Bissy-MHis-Cruchaul (caillou de Buxy, arrondisseireut de Chalon, Saône-et Loire); — Chanteraine (com-

mune de Buxy); — Chardenay (id.) ;
— Chenevelle '.id.) ;

— Corphachey (id.) ;
— Cruchot (canton de

Buxv); — Daveney (commune de Buxy); — La Varaudine (id.); — Liz (commune de Sa.-sangy, canton de

Buxy); — Marnée (commune de Buxy); — Méruges (id ), — Moroges, Mortières et Vinzelles (canton de

jjii^y); _ p.ynion (canton de Buxy), et Saint-Vallerin (canlou de Buxy), dont le dénombrement produit en

1634 (B 10,730) reconnai^sait aux habitants le droit de s'assembler librement pour élire les échevins et les

élus de gect (im[iôt), qu'ils devaient en.suite présenter au seigneur
;
passer [irocuration, sauf en ce qui con-

cerne les conmuDaux, auquel cas ils devaient avoir licence du se-gueur. Pcrsouue ne pouvait y acquérir

sans perndssion du seigneur et des habitants. La chasse était interdite à ces derniers, ainsi que les colom-

biers elles maisons forliQées.



- 0-45 —
Crissey (9), Deraigny (10), Géantes (H), Lancharrc (12), Lux (13), Mercurey (14), Montagir

Une enquête dressée en 1457 contre Philippe, sieur de Moroges, établit que les habitants de Moroges,

Monbogre, de Saint-Désert et de la prévôté de Saint-Désert, sont gens de franehe condition et l'ont été par

cy-devant de toute ancienneté, et ont accoustumé ung chacun an d'eux assembler pour eslire entre eulx uug
procureur et gouverneur pour leurs dites villes, sans licence du seigneur. (B l,2ij8.)

Les villages suivants, qui relevaient aussi de la prévôté de Buxy, sont inscrits comme francs dans les

« cerches « du Cbâionnais. Ce sont :

Jully, canton de Buxy, donné à l'abbaye de La Ferté, et dont les habitants payaient en UCO, au duc de

Bourgogne, 10 livres parisis, valant 12 livres 12 sols tournois, pour la garde une gerbe de froment par feu

pour la chassipolerie, moyennant laquelle ils étaient dispensés d'assister aux exécutions capitales.

CoUonges, commune de Saiut-Valerin. Ceux qui liaient bœufs ou chevaux pour labourer versaient au duc

un bichet d'avoine, 4 deniers parisis et une géline ; les autres payaient une quarte d'avoine, 4 deniers et

une géline, moyennant quoi ils avaient leurs usages aux bois de Saint-Valerin.

Montagny et Montorges, canton de Buxy, appartenaient à l'évêque et au chapitre de Chalon ; ils étaient as-

treints aux mêmes droits, de même que les habitants de Le Thil et les Pelletières, paroisse de Saiut-Boil en

Maçonnais, canton de Buxy, ilont le dénombrement de 1672 (B 10,821) ne porte aucune autre charge.

Labergemeut-de-Messey, commune de Messey, canton de Buxy, dont les habitants payaient au duc des

censés et servis sur leurs héritages.

Ponneaul, commune de JuiUy; — La Rieppe, commune de Messey; — Rosey, canton de Buxy. Le duc

avait les deux tiers du domaine, et M. du Meix l'autre tiers.

ChassignoUes, commune de Morey, canton de Givry, que le duc partageait avec le sire de Couches.

ViUeneuve-en-Montagne, canton de Buxy, ancien abergement fondé par pariage entre Jean , comte de

Chalon, et l'abbaye de La Ferté, confirmé eu 1273 par Robert 11, duc de Bourgogne. Archives de La Ferté. Le

duc partageait avec elle les droits et les revenus de la terre.

(7| Commune de Saint-Cyr, canton de Sennpcey, arrondissement de Chalon (Saône-et-Loire). Dépendait

de la baronnie de Sennecey dès 1324. Le dénombrement (B 10,S00) ne met à la charge des habitants

qu'un pain par feu et la gerberie de deux gerbes par feu, de trois gerbes par bœuf trahant, et des corvées de

charrue.

(8) Canton de Chagny, arrondissement de Chalon. Seigneurie laïque, qui relevait jadis de la baronnie de

Chagny. Le dénombrement de 1701 (B 10,911) parle des censés et rentes dus par les habitants; du droit du
seigneur de nommer les closiers, de faire jouer la fête et d'accorder la permission de s'assembler pour les

affaires de la communauté.

(9) Canton et arrondissement de Chalon. Seigneurie du chapitre calhédral de Chalon.

(10) Canton de Chagny. Seigneurie laïque, proclamée abonnée dans le dénombrement produit en 13S2 par

Guichard Dauphin, sieur de Frolois (B 11,529). Celui de 1349 (B 10,630) parle seulement de la taille due à la

Saint-Barthélémy, des corvées et des poules de coutume. Les » cerches » établissent que la franchise s'éten-

dait à toute la paroisse, sauf Vacheroy.

(11) Canton de Givry, arrondissement de Chalon. Seigneurie de l'abbaye de Saint-Martin d'.^utun, aliénée

en 1570.

(12) Canton de Saint-Gengoux, arrondissement deMâcon. Seigneurie de l'abbaye des Bénédictines, qui y fut

établie jusqu'en 1626, date de son transfert dans la ville de Chalon.

(13) Canton et arrondissement de Chalon. Seigneurie laïque, qui dépendait de celle de Saint Loup-de-

Varenues, et dont les habitants acquittaient seulement des censés et rentes sur leurs héritages, des poules de

feu et des corvées. Dénombrement de 1704 (B 10,892).

(14) Canton de Givry, arrondissement de Chalon. Seigneurie laïque démembrée de l'ancienne châtellenie

de Montagu. La déclaration de fief faite en 1503 (B 11,730) parle seulement des censés et rentes, corvée^,

gélines, dues par les habitants de Mercurey, de Jamproye, d'Etroyes et de Bourgbassot.

(15) La baronnie de Montagu comprenait dans sa circonscription directe :

Montagu (canton de Givry), dont la charte fut donnée en 1241 (v. t. II, 189); — Le Bourgneuf (id.); —
Touches (id.); — Chamirey, commune de Touches (id.); — Mellccey, Marloux et Elroycs (id.), dont l'jbbaye

de Remiremont avait le tiers; — Etroyes, commune du Bourgneuf;— Saint-Martiu-sous-Montagu (canton

de Givry); — Saiut-Marc-de-Vanx (id.), qui partageaient les franchises du chef-lieu et acquittaient, sauf

Touches et Le Bourgueuf, échus au sieur de Montagu, des coutumes de froment, d'avoine, de cire, de

III. 69



- o4C —
(cliâtellenio de) (15), Russilly (16), Saint-Désert (17), Snint-Gcrmain-du-nois (18), Saint-

Loiip-de-la-Salle (Hi), Saiiit-Loup-de-Varennes et Varennes(20), Sainte-Hélène (21).

Sont inscrits comme francs, à partir du registre de 1358 :

Ceux de Remigny (22), ù partir de 1360; Cormalin (23), Janibles (24), Poncey, Saulges et

Morlières, par. de Courtiambles (23), Saint-Anjbreuil (26), datent seulement de 1393.

Ceux de Corceiles et Crusille, par. de Chalenoy (27), Courtiambles (28), Denevy (29),

Germolles (30), Gergy (31), dont la population était formée de francs et de taillables, sont

déclarés francs en 1430.

Ceux de Corcassey, par. de Chatenoy, et Hécle, par. de Saint-Remy (32), Nantoux et Va-

Rétines, d'arpent, et des corvées. Terrier de Montagu, 1.'.37 (B 1,078). Les dénomtjrements de 1G37 (B 10,734),

1669 (B 10,811), portent en outre une taille liautc et basse de fraucliise montant à 12 livres.

(16) Russilly, canton de Givry, arrondisseinenl de Clialon (Saône-et-Loire). Antienne dépendance de la ba-

ronnie de Givry.

(17) Saint-Désert et Monlbogre, canton de Givry. Seigneurie du cbapilre catliédral de Clialon. Voir la

noie 6 dans ce qui est relatif à Moroues.

(18) Saiut-Germain-des-Bois, canton de Buxy, dépendait jadis de la prévôté de Buxy.

(19) Saint-Loup-de-la-Salle, canton de Verdun. Ancienne possession de la maison de Montagu, réunie

vers 1260 à l'évéclié de Clialon, qui en conserva la seigneurie jusqu'à la Révolution.

(iO) Saint-Loup-de-V'arennes et Varenues, canton de Clialon (Saône-et-Loire). Seigneurie laïque. D'après

lo dénombrement de 1584 (B 10,677), les habitants devaient au seigneur deux corvées de charrue ou de

bras. Ils élisaient les blayers, qui étaient ensuite institués par le seigneur et pouvaient s'assembler librement.

(21) Canton de Chagny, arrondissement de Chalon. Seigneurie laïque qui jadis relevait de la prévôté ducale

do Buxy et jouissait des mêmes franchises, pour lesquelles chaque habitant payait à la Saint-Martin d'hiver

une quarte d'avoine, outre les censés et rentes dues sur les héritages. Ter. de Buxy, 1400 (B 928), et dén. de

1548 (B 10,027). Eu 1002, il n'est plus question que de censés et rentes (B 10,693).

(22) Canton de Chagny, arrondissement de Chalon. Seigneurie laïque qui dépendait de la baronnie de

Chagny.

(23) Canton de Saiut-Gengoux, arrondissement de Micon (Saône-et-Loire). D'après le dénombrement

de 1007 (B 10,802), les habitants étaient seulement redevables de censés, rentes, poules et corvées.

(24) Canton de Givry, arrondissement de Chalon (Saôno-et-Loire). Seigneurie qui appartenait à l'abbaye de

Saint-Pierre de Chalon, qui en inféoda une partie. Les dénombrements ne parlent que de censés et rentes.

(25) Commune de Cortiambles, même canton. Seigneurie demeurée, ainsi que son chef-lieu, de la ba-

ronnie de Givry. Morlières relevait de celle de Saiut-Loup-de-Varennes.

(20) Canton de Sennecey, arrondissement de Chalon. Appartenait à l'abbaye de La Ferlé-sur-Grosne.

(27) Commune de Chatenoy, canton et arrondissement de Chalon. Le dénombrement de 1548 (B 10,029)

ne parle que de censés et poules.

(28) Canton de Givry. La même observation s'appUque à cette baronnie démembrée, comme je l'ai dit plus

haut, de celle de Givry.

(29) Canton de Chagny, arrondissement de Cbalon. Seigneurie laîqie. On voit par le dénomlirement fourni

eu 1085 (B 10.813) que les habitants, outre le droit d'iudire, n'étaient astreints qu'à dos redevances en argent

ou eu nature, à la poule de feu et à des corvées.

(30) Commune de Mellecey, canton de Givry. Seigneurie qui relevait de la baronnie de Montagu avant

son acquisition par les ducs de Bourgogne, qui l'érigèrent elle-même en châtellenie. Le terrier de U37
(B 1,077) ne met que des redevances en nature et en argent à la charge des habitants.

(31) Canton de Verdun, arrondissement de Chalon. Seigneurie laïque dont la franchise, ainsi que celle des

hameaux de Bougerot, Meix-Berthaut, Montchanu, Onay, Racounay et la Villeneuve est reconnue dans les

dénombrements do 1584 et 1643 (B 10,078, B 10,740).

(32) Corcassey, commune de Chatenoy, et Hécle, commune de Saint-Remy, canton et arrondissement de

Clialon, appartenaient à l'abbaye de Saint-Pierre de Chalon, qui les aliéna à la fin du XVI» siècle.

(33) Comté de Chamilly, commune de Chassey, canton de Chagny. Le dénombrement de 1009 (B 10,811) no

met à la charge des habitants que des censés, des rentes, des poules et des corvées.

(34) Canton de Buxy, arrondissement de Chalon (Saône-et-Loire). Seigneurie en partie laïque et à l'abbaye

de La Ferté. Le dénombrement produit en 1680 (B 10,845) ne parle que des censés, rentes, poules et corvée»

dues par les habitant!.
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lotie, par. de Chaussey (33), désignés comme abonnés en 1430, sont déclarés francs de

1461 à 1475.

Ceux de Cersot (34), Chamilly, Chassey, Burculey, Corchanu et Cliarrecey (35), Clie-

nôves (36), Chériset (37), Hauterive, paroisse de Saint-Gervais en Gàtinais (38), Layve et

Lenoux (39|, Marnay (40), Ragny, par. de Saint-Julien (41), Saint-Cyr (42), Sainl-Martin-sur-

Guye (43), Saint-Remy, Corleiain elTaisey (44), Sassangyet Liz(4o), Sassenay, Cliemenot et

Perrev (46), Sienne (47), Sigy-le-Ghâtel (48), sont inscrits comme francs dans les cerches de

1461 à 1475.

(35) Chamilly, Chassey, Burculey, Corchanu, canton de Chagiiy, arrondissement de Chalon, et Charrecey,

canton de Givry, dépendaient tous du comté de Chamilly, dont les dénombrements de 1641 (B 10,740) et de

1669(8 10,811) portent à la seule charge des habitants, des censés et rentes, des poules et des corvées.

(36) Canton de Buxy. Seigneurie de l'abbaye de Saint-Martin d'Autuu, moins la portion dite de Labergemcnt,

•qui appartenait au duc de Bourgogne, et reconnue franche dés 1431.

(37) Canton de Cluny, arrondissement de Mâcon (Saône -et-Loire). Dépendait de la seigneurie laïque de Sigy-

le-Chatel.

(38) Commune de Saint-Gervais-en-Gâtiuais, canton de Verdun, arrondissement de Chalon (Saône-el-Loire).

Appartenait à l'évêque de Chalon comme dépendance du comte de La Salle.

(39) Canton de Sennecey, arrondissement de Chalon. Seigneurie dont une partie, après avoir été détachée

de Sennecey, y rentra au XVI» siècle. Bien cjue déclarés francs, la déclaration de fief faite en 1503 par le sei-

gneur prouve qu'il y avait encore quelques niainmortables.

(40) Canton et arrondissement de Clialon. Eut d'abord des seigneurs particuliers, dont le dénombrement do

1286 (B 10,483) parle des coutumes, revenus et servis dus par les habitants sur leurs meix. Réuni à la sei-

gneurie de Sennecey, celui de 13Î4 (B 10,500) mentionne ces servis et les tailles non muables qui en 1394

valaient 12 livres 9 sols 8 deniers.

(41) Commune et canton de Sennecey. Seigneurie laïque qui relevait de la baronnie de Sennecey.

(42) Canton de Sennecey. Annexe de la seigneurie de Sennecey, dont le dénombrement de 1380 (B 10,528)

ne parle que des tailles et servis dus par les habitants.

(43) Canton de La Guiche, arrondissement de Charolles (Saône-et-Loire. Dépendait de la seigneurie de Saint-

Uruge, démembrement de la cbàtellenie de Brancion. Le dénombrement de 1625 (B 10,724) ne parle que de

censés et rentes. Le hameau de Bellevelle, dépendant de cette même seigneurie, est inscrit comme franc dans

la « cerche » du Charolais de 1473; il dit appartenir au duc.

(44) Canton et arrondissement de Clialon. Les dénombrements de 1548 (B iO,C27) et 1704 (B 10,892) ne ren-

ferment que des cens et rentes, des poules et des corvées à la charge des habitants, ce qui est confirmé

par celui-ci.

En ce qui concerne le fief de Cortelin, celui de 1648 (B 10,759) ajoute aux censés 30 livres de taille; celui

de 1584 (B 10,677) contenait la défense aux habitants de mettre sur leurs héritages d'autres charges que

celles dont ils étaient grevés, sans licence du seigneur.

Taisey, même paroisse, était un fief qui relevait de l'abbaye de Saint-Martin d'Autun. Les dénombrements

de 1634 et 1G48 (B 10,731 et 10,759) sont calqués sur ceux de Saint-Remy.

(45) Canton de Buxy, arrondissement de Chalon (Sa6ue-et-Loire). Seigneurie laïque, dont le dénombrement

de 1G41 (B 10,741) porte seulement des censés, rentes, corvées et poules dus par les habitants.

(46) Canton et arrondissement de Chalon. Sassenay, Chemenot et Perrey.Ces deux seigneuries relevaient jadis

de la baronnie de Montagu. D'après le dénombrement de 1387 (B 10,534), les habitants étaient redevables de

tailles, de censés, de corvées, de charrue ou de bras, et ceu.x de Perrey qui semaient du panis eu devaient

un plein panier.

(47) Canton de Saint-Gengoux, arrondissement de Chalon. Seigneurie laïque, dont les dénombrements de

1584 et 1604 (B 10,679 et 10,702) n'accusent que des censés et rentes sur les héritages, dus par les hahitauts.

(48) Commune de la Charme, canton et arrondissement de Chalon (Saone-et-Loire), dont la seigneurie, par-

tagée entre l'abbaye de Cluny et le chapitre de Chalou, fut aliénée au XVli: siècle.

(49) Canton et arrondissement de Chalon. Seigueurie laïque qui relevait de l'évéché de Chalon. Conde-

maine, même paroisse, déclaré aussi franc, appartenait à cet évéché.

(50) Canton de Chagny, arrondissement de Chalon. Seigneurie laïque dont les habitants sont déclarés main-

mortables au dénombrement de 1380 (B 10,528).

(51) Même canton. Seigneurie laïque. Les dénombrements de 1C08 et 1638 (B 10,706 et 10,736) ne parlent

que des cens, rentes, lods, corvées et dîmes.
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Ceux de La Loyère et Condemaine (49), Lessari (50), Saiiil-Léger-sur-Deheune (ol), Scu-

rey (52), Vaissey, par. de Chatenoy (o3), le sont ù partir de 1470.

Enfin, ceux de La Charmée (54), Ruilly (55), Saint-Denis et Saint-Jean-de-Vaux (56), ins-

crits en 1475 parmi les villages enclavés, sont proclamés francs.

(54) Canton et arrondissement de Chalon. Faisait partie de la seigneurie de Saint-Loup-de-Varennes, ainsi

que les hameaux de Deroux, Mespilley et Moullecon ; il supportait les mêmes charges. (V. n» 21 .)

(53) Commune de Chatenoy, même canton. Seigneurie démembrée au XV» siècle de la châtellenie de

GermoUes.

(54) Charmée (La), canton et arrondissement de Chalon. Ancienne possession de l'abbaye de Cluny devenue

seigneurie laïque. Les dénombrements des années 1502 et 1G47 (B 10,591 et 10,701) renferment seulement

à la charge des habitants des censés sur les meix et héritages.

(55) Canton de Ghaguy. Barounie. La redevance de la franchise de Ruilly était, selon le dénombrement

de 1608 (B 10, TOC), une corvée en mars, une poule à carnaval et une trousse de foin.

(56) Canton de Givry. Seigneuries à l'évèché d'Autun. Les habitants de ces villages payaient encore en 1437,

au duc de Bourgogne, successeur des sires de Montagu, des coutumes d'argent, de froment et d'avoine.



COMTÉ DE CHAROLAIS

Recherches des feux des années 1397 (B 11,555) et 1473 (B 11,558)

Les bourgs, villages et hameaux qui suivent sont désignés comme francs en 1397 :

Genouilly (1), Joncy (2), Le Puley (3), Rosier (4), Sainte-Colombe, paroisse de Pressy-

sous-Dondain (S), Vandenesse-sur-Arroux et Alrecey (0).

La cerche de 1473 déclare également franches les localités suivantes, qui dans celle de

1397 avaient une population mêlée de francs et de laillabies :

Baubery, paroisse; Artus, Charny, Givry, Malain, Vesvre (7), La Rose et Gourdon, pa-

roisses; Cerles, Charnay, Culize, Flemoy, Les Moulins, Marmorat, Montmarlin (8), Marry,

(1) Canton du Mont-Saint-Vincenl, arrondissement de Chalon (Saône-el-Loire). Le dénombrement de 1366

(B 10,510) parle seulement des censés et servis dus par les habitants.

(2) Canton de La Guiche, arrondissement de Mûcon (Saône-et-Loire). Une des quatre baronnies du Charo-

ais. En 1585, les habitants de toute la baronnie déclarèrent aux commissaires du roi qu'ils étaient francs de
toute ancienneté, ce qui fut confirmé par le seigneur (B 79).

(3) Canton du Mout-Saint-Viucent. Seigneurie de l'abbaye de Laucharre, démembrée de la chàtellenie du
Mont-Saint-Vincent.

(4) Canton de Toulon-sur-Arroux, arrondissement d'Autun (Saône-et-Loire). Est dit appartenir au comte de
Charolais et à l'abbaye de Cluuy. La franchise des habitauts du hameau de Itive-au-Duc est confirmée par
la « cerche » de 1473.

(3) Commune de Pressy-sur-Dondain, canton de Saint-Bonnet, arrondissement de Charolles (Saône-et-Loire).

Ce hameau est le seul de la paroisse qui figure parmi les localités franches de la paroisse. Elle dépendait de la

seigneurie de La Guiche.

(6) Canton de Gueuguon, arrondissement de Charolles. Appartenait alors à l'abbaye de Cluny. Le rôle de

1473 ajoute à la paroisse, Atrecey, dont la franchise est confirmée en 1585 par les commissaires du roi.

(7) Canton de Saiut-Bounet-de-Joux, arroudissement de Charolles. Seigneurie laïque démembrée de la

chàtellenie d'.\rlus, dont le château existait sur sou territoire. Une enquête ordonnée en 1411 par la Chauibre

des comptes de Dijon, reconnut que les habitants d'Artus étaient u franches personnes et de franche condition. »

sans aucune servitude de mainmorte (B 11,472). En 158S, cette franchise fut reconnue s'étendre sur toute la

paroisse et les cinq villages d'Artus, Carrelle, Charny, Givry et Quiez,qui en dépendaient.

(8) Canton du Mont-Saint-Vincent, arrondissement de Chalon. Gourdon dépendait en partie du chapitre

cathédral du Puy, mais sou territoire relevait de la chàtellenie ducale du Mout-Saint-Vincent; sa francbitc,

constatée par le manuel de 1439, fut confirmée en 1554 en même temps que celle de Cerles, Culize, Moi:l-

marlin et les Cerpris, et reconnue eu 1585 par les commissaires du roi.
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paroisse (9) ; Mont-Saint-Vincent, ville (10) ; l'ressv-sous-Dondain, paroisse; Chiddes, Char-

rette, Les Combes, Dondain(ll), Saint-Micauit, paroisse; La Borne, Dieu-le-Gard, Lesboires,

Gandrée (La), Torcheville (12), Sanvig;nes, paroisse; Champeaux, La Clayette, Les Chaumes,

Les Combes, Les Haultes, Les Perrenot, Les Pougnot, La Faye, Lessaray, Maigny, Raigier,

Le Tartre (13), Suin, paroisse; Avaiiler, Les Bois, Charantigny, LeTillet, Vauzeile(l4), Vaux-

d'3-Barrière, paroisse; La Couture, Montnt (15), Vt'rovre, paroisse ; Chevagnes, Hautecourt,

Montot, Dronvent (16).

Elle reconnaît francs ceuxde: Augy, paroisse de Balorre (17); Berthière, Laboury, La Fore,

hameaux de la paroisse de Luneau (18); Le Bois, paroisse de Saint-Eugène (19); Les Bois^

Corcelles, Esport, Geiiouvre, Le Monceau, Le Perroy, hameaux de la paroisse de Saint-Ro-

niain-sous-Gourdon (20); Chaubuisson, Goujon, Morlanfroy, Rouvray, Saint-Boil, Le Vernoy,

paroisse de Saint-Vallier (21) ; La Chapelle-sous-Chaumont, paroisse de Saint-Bonnct-de-

(9) Canton Ju Mout-Saint-Vincent, arrondissemeut de Chalon. Seigneurie dont la jjlus grande partie relevait

du Moiit-Saint-Vincent.

(10) CheMieu de cauloa de l'arrondissement de Chalon. Etaitjadis la première des baronnies du Charolais,

convertie plus tard en chàtellenie ducale. On ignore la date précise de l'affranchissement de ce bourg, dont les

habitants payaient chacun an, au terme de Saint-Martin, 5 sols pour la franchise, une géline, sans préjudice

des censés et redevances sur les héritages. Mais cette franchise ne dépassait pas les murailles, car la chàtel-

lenie ne fut affranchie qu'en 1554 par les commissaires du roi (B 79).

(11) Canton de Saiut-Bonnet-de-Joux, arrondissement de Charolles (Saône-et-Loire. Dépendait, comme
Baubery, son voisin, d'une chàtellenie ducale dont le chef-lieu, Dondain, existait sur son territoire. Le terrier

de 1444 (B 937 bis) parle des tailles dues à la Saint-Barthèlemy, qui, avec les censés et rentes sur les héritage»

formaient seules le revenu ducal. 11 en était de même à Chiddes, à Charrette, dont les revenus étaient partagés

avec le prieur de Besornay ; aux hameaux des Combes et de Dondain.

(12) Canton du Mont-Saiiit-Vincent. arrondissement de Chalon. Seigneurie laïque, qui relevait pour la plus

grande partie du Mont-Saint-Vincent. En 1383, les habitants de ces diverses localités se dirent francs de toute

ancienneté et sujets du baron de Mont-Saint-Vincent.

(13) Canton de Perrecy, arrondissement de Charoiles. Ancien chef-lieu d'une chàtellenie ducale. La fran-

<;hise des habitants, exprimée par la cerche de 1473, est confirmée en 1585 par les commissaires du roi, pour

Sanvignes, Champeaux, les Essarts, Magny et les Pougnots, auxquels on ajoute Achevrey, Agesfront, Dam-

brocard, La Croix, Danuon, Forêt, Rage (La), Reval et La Rue. Celle de La Faye est contestée.

(14) Canton de Saiut-Bonnet-de-Joux, arrondissement de Charolles. Seigneurie laïque d'origine domaniale.

La franchise de ces localités est maintenue pour toute la paroisse, et en particulier Mont, Reure, Thiellet et

Vaux, devant les commissaires du roi pour les affranchissements en 15S5 (B 79).

(13) Canton et arrondissement de Charolles. Seigneurie qui jadis appartenait pour la plus grande part à

l'abbaye de Cluny et au prieuré de femmes de Beaulieu; il fut aliéné à la fin du XV1« siècle.

(16) Canton de Saint-Bonnet-de-Joux, arrondissement de Charolles. Seigneurie laïque, à l'exception de Dron-

vent, qui dépendait du prieuré de Lancharre.

(17) Commune de Ballore, même canton. Seigneurie d'origine domaniale, dont les habitants furent reconnus

francs en 13!(3.

(18) Commune de I^uneau, canton du Donjon, arrondissement de La Palisse (Allier). Seigneuries laïques à

plusieurs seigneurs. Laboury appartenait en partie au duc de Bourgogne.

(19) Commune de Saint-Eugène, canton de Mesvre, arrondissement d'Autun. C'est le seul hameau de cette

paroisse déclaré franc. Son nom a changé, car il ne figure plus dans la nomenclature de 1783. Celui de la

Chevrière fut, au rapport des commissaires du roi, affranchi avant 1383 par les seigneurs de Marteuet.

(20) Commune de Saint-Romain-sous-Gourdon, canton du Mont-Saint-Vincent, arrondissement de Chalon.

Ancienne dépendance de la chàtellenie du Mont-Saint-Vincent. La franchise de ces localités fut coufirmée

lorsqu'en 1534 les commissaires l'étendirent à tout le reste de la chàtellenie.

(21) Commune de Saint-Vallier, même canton. Seigneuries laïques. Le procès-verbal de 1585 confirme la

franchise de Goujon, de Saint-Boil, du Vernoy et de la Tanière, affranchis à la fin du XIV' siècle par le comte

d'Armagnac. Il y ajoute Saint-Vallier, franc d'ancienneté, ne payant aucun droit de franchise ; Lucy, Saint-

Baiiges, La Saule, les Brosses, Saint-Deguye, francs de tout temps, en payant les 4 gros de franchise comme
ceux de Gourdon, et l'autre franche de tout temps.
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Joux (22) ; Larcy, paroisse (23) ; Marigny-en-Charolais, paroisse de Tramailie (24) ; Mordian-

gue, Le Petit, paroisse de Vigny (25) ; Montchanin, paroisse de Saint-Eusèbe-des-Bois (26) ;

Narmont, paroisse d'Avrilly (27) ; Pouiily, paroisse de Vitry-en-Cliarolais (28) ; Tourie et La

Vernelte, paroisse de Chaiigy (29); Le Tremple, paroisse de Saint-Privé (30); Viry, paroisse;

Chaux, Les Glandons,.lucheau et Plain-de-Chassagne (31), qui appartenait aussi à la paroisse

de Vandenesse-les-Charolles.

Localités dont les franchises ont été reconnues en 1585 pardevant les commis-

saires du roi pour la recherche des affranchissements en Bourgogne (B 79).

Autefond, paroisse ; Busseuil, Formcrand, La Rue (32), Availiy, La Chapelle-sous-Chau-

nionl, Vigosset, Collanges et Tabellière, paroisse de Saint-Bonnet-de-.Ioux (33) ; Barnot et

Chamoge, paroisse de Baron (34); Bourgbassot, jiaroisse de Marigny-en-Charolais (.35) ; Le
Breuil, paroisse de Lugny (36); Les Carreaux, paroisse de Dompierre-sous-Sanvignes (37);

Champenaux et Lonperrier, paroisse de Grandvaux (38); Champvent, paroisse (39); Chanlecy,

(22) Commune et canton de Saint-Bonnet-de-Joux, arrondissement de Charolles. Seigneurie laïque, qui ap-

partenait alors au seigneur d'Amauzé.

(23) Canton du Donjon, arrondissement de La Palisse (Allier). Seigneurie laïque, dont le dénombrement
de Ifiiô (B 10,742} ne renferme que des censés et rentes à la charge des habitants.

(24) Canton du Mont-Saint-Vinceut, arrondissement de Chalon fSaône-et-Loire). Seigneurie laïque, dont le»

habitants affirmèrent leur franchise d'origine devant les commissaires du roi en 1S85.

(25) Commune de Vigny, canton de Paray, arrondissement de Charolles. Seigneurie de l'abbaye de Cluny.

Sa franchise fut reconnue en 158S devant les mêmes commissaires, de même que celle de Vernois, qui avait

la même condition.

(2G) Canton du Monl-Saint-Vincent. Faisait partie de la châlellenie du Mont-Saint-Vincent.

(27) Commune d'Avrilly, canton du Donjon, arrondissement de La Palisse. Narmont, dont le nom ne figure

plus dans la nomenclature de 1783, était un domaine appartenant aux ducs de Bourgogne.

(28) Commune de Vitry-en-Charolais, canton de Paray, arrondissement de Charolles. Seigneurie de l'abhé

de Cluny.

(29) Commune de Changy, canton et arrondissement de Charolles. Ces deux hameaux, qui dépendaient pri-

mitivement de la châtellenie de Charolles, appartenaient au duc de Bourgogne et participaient aux franchises

de leur chef-lieu. Leurs libertés furent maintenues en 1585.

(30) Commune de Saint-Privé, canton de Buxy, arrondissement de Chalon. Ce hameau formait une des dé-

pendances de la cbâtellenie ducale du Mont-Saint-Vincent.

(31) Canton et arrondissement de Charolles. Seigneurie laïque. Viry est déclaré abonné, et les autres ha-

meaux francs. Leur franchise est confirmée en 1585. Elle s'élend à Cbichey, affranchi avant 1516 par le sei-

gneur du Saillant; Fronteneau, La Pallue et Mazelles.

(32) Canton de Paray, même arrondissement. Hautefond était franc en ce qui appartenait au doyen de

Paray et au comte de Charolais, et participait, moyennant 3 sols de franchise, ainsi que Formerand, aux immu-
nités de ce bourg.

(33) Commune de Saint-Bonnet-de-Joux, même arrondissement. Us sont les seuls hameaux de la seigneurie

qui se proclament francs.

(34) Commune de Baron, canton et arrondissement de Charolles. Les habitants appartenaient au doyen

de Paray, et moyennant une censé de 9 sols ils participaient aux franchises de ce bourg.

(33) Commune de Marigny, canton du MoutSaint-Vincent, .irrondissement de Chalon. Ce hameau dépendait

de la seigneurie laïque de Marigny.

(3C) Commune de Lugny, chef-lieu de canton de l'arrondissement de Mfteon. Sa franchise était récente,

quoi qu'eu aient d.>claré les habitants, car le rôle de 1473 les reconnaissait mainmortables.

(37) Commune de Dampierre-sous-Sanvignes, canton de Perrecy, arrondissement de Charolles. Ce hameau
relevait de la châtellenie royale du Mont-Saint- Vincent, et fut compris dans l'affranchissement général de 1554.

(38) Commune de Grandvaux, canton de Palinges, arrondissement de Charolles. Les habitants de Champe-
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paroisse, et Le Pyan (4U), Chemin (Le), paroisse de Genelard (41) ; Cii'v-le-Noble (42), Epi-

nacy, Grand-Onze, Viilaines, paroisse de Cliangy (43) ; Faulrières (44), Fontenay, paroisse (4M);

Le Chemin, paroisse de Genelard (40); La Loge, paroisse de Versaugues (47) ; Marly, pa-
roisse; La Chaume, Garnel et Montchàtel (48), Martigny-Ie-Comte, paroisse; Fin, La Mo-
laise, Les Orgeries, Le Verderat et Vivier (49), Wontceau et Versaugues (SO), Pen-ecy-Ies-

Forges(51), Saint-Léger-Ies-Paray, paroisse, et Bronchet (52), La Vault, paroisse de Voiè-

vre (o3); Vitry-sous-Charolais, paroisse (S4).

uaiix se disent appartenir ;i M. de Cypierre et avoir fait homologuer leur affranchissement à la Chambre des

comptes. Ceux de Lomperier, h M. de Champlecy, se disent francs de tout temps.

(39) Chef-lieu de canton de l'arrondissement de Mâcon. La seigneurie de la paroisse appartenait à la maison
de La Guiclie. Les habitants se déclarent être hommes francs de toute ancienneté (ils étaient tous mainmor-
tables en 1473), sauf ceux des hameaux de Busseret, les Barets, Montceau et Pierrechamp.

(40) Canton et arrondissement de CharoUes. Seigneurie laïque, dont le procureur atteste en 1585 la fran-

chise des habitants. Quant à cenx du Pian ils, déclarèrent être de celle de Paray et paver, en conséquence,

5 sols comme les habitants de ce bourg.

(41) Commune de Genelard, canton de Perrecy, même arrondissement. C'est le seul hameau de cette pa-

roisse reconnu franc par les commissaires.

(42) Canton de Perrecy. Dans cette paroisse, qui en 1783 comptait 38 hameaux, le procés-verbal de 1585

reconnaît la franchise du Sanvemeut, ancien chef-lieu de la châtellenie ducale, des BiUebaut, des Pillastre,

et mentionne l'alTranchissement octroyé aux Perriers et aux Grelins en 1555 par les commissaires du roi;

puis au Fourg, à la Vallée et h Bessy par le comte de Charolais.

(43) Canton et arrondissement de Charolles. A divers seigneurs. Ces trois hameaux sont reconnus francs, et

on rappelle l'affranchissement de Tonrnie et La Vernette, énoncés plus liant.

(44) Commune de Palinges, arrondissement de Charolles. Seigneurie du prieur de Perrecy ; le chef-lieu de
la paroisse est seul affranchi.

"i5) Canton et arrondissement de Charolles. Appartenait au comte de Charolais et à plusieurs seigneurs. Les

habitants se proclament francs de toute ancienneté.

(40) Commune de Genelard, canton de Perrecy, même arrondissement. Ce hameau, qui appartenait au
comte de Charolais, est déclaré être franc de tout tem[is.

(47) Commune de Versaugues, canton de Paray, même arrondissement. Ce hameau appartenait au couvent

de Paray, et se reconnut franc de tout temps.

(48) Canton de Toulon, arrondissement de Charolles. Ces trois localités appartenaient h l'abbaye de Cluny

comme membres dépendant de Paray et de Toulon. Les commissaires reconnaissent sa franchise.

(49) Canton de Palinges, même arrondissement. Seigneurie laïque. Les habitants de ces localités se disent

francs de toute ancienneté. Ceux de Vivier étaient de la franchise de Paray et payaient 5 sols.

(50) Canton de Paray-le-Monial, même arrondissement. Seigneurie laïque. Ses habitants déclarent avoir été

francs de tout temps.

(51) Chef-lieu de canton, même arrondissement. Seigneurie du prieur de Perrecy. I,e bourg seul déclare être

franc de tout temps, ne payer aucune franchise et n'avoir jamais été affranchi. Ses habilants, dit Courtépée

(lit, G2), pouvaient acquérir des biens, dans la seigneurie, sans être obligés de mettre en main habile. Le

demeurant de la paroisse fut affranchi eu 1633.

(52) Canton de Paray, arrondissement de Charolles. Ces deux localités dépendaient de l'abbaye de Cluny,

et particiiiaient aux franchises de Paray, pour lesquelles chaque habitant payait 5 sols.

(53) Commune de Volèvre, même canton. Lavaux appartenait à l'abbaye de Cluny ; ses habitants partici-

paient aux franchises de Paray et payaient chacun une censé de 5 sols.

(54) Même canton. Les habitants, interrogés sur leur condition par les commissaires du roi, répondirent

que les hameaux de Barbereche, Chaumas, Bisefranc, Charnay et le Pont, appartenant au comte de Charolais,

étaient francs; que ceux des Quarres, des Cayaux, du Mont et de Pouilly partageaient les franchises de Paray

et payaient, comme eux, 5 sols par feu à l'abbaye de Cluny.



MAÇONNAIS

La cerche la plus ancienne de ce bailliage date de 1478, et comme la condition des per-

sonnes y a été passée sous silence, nous ne pouvons citer que les localités franches de ce bail-

liage inscrites par erreur aux cerches du Chalonnais et du Charolais, et que nous rétablis-

sons ici dans leur véritable circonscription.

Bissy-la-Mâconnaise, cerche du Chalonnais, 1475 (1); La Chapelle-de-Bragny, cerche du

même bailliage, 1358 (2); Ozenay et Gratay (3), cerche du Chalonnais, 1461; Le Roussel et

Nourru, cerche du Charolais, 1373 (4); Fallly (5); Saint-Huruge-sur-Guye, cerches du Cha-

lonnais de 1461-1475 (6); Saint-Ytaire, Bière, Cret, Besanceuil , cerche du Chalonnais,

1475 (7); Saint-Gengoux-le-Royal (8).

(1) Canton de Lugny, arrondissement de Mâcon (Saône-et-Loire). Ancienne dépendance de la baronnie de

Lugny.

(2) Canton de Sennecey, arrondissement de Ghalon (Saône-et-Loire). Seigneurie eu franc-aleu, dont les

habitants, au rapport du dénombrement de 1C04 (B 10,702), payaient seulement des censés et rentes portant

lods.

(3) Canton de Touriius, arrondissement de Mûcon. Seigneurie laïque, dont les habitants furent reconnus

francs devant les commissaires du roi en 1585.

(4) Canton de La Guiche, arrondissement de CharoUes (Saône-et-Loire). Baronnie qui appartint longtemps

aux La Guiche. Ses habitants se déclarèrent francs de toute ancienneté devant les commissaires. Ceux de

Nourru, son annexe, le furent reconnus par leur seigneur en 1585.

(5) Canton de Saint-Gengoux, arrondissement de Mâcon. Dépendait de la seigneurie de Sigy. Les habitants

firent la même affirmation que les précédents en présence de leur seigneur, qui l'attesta.

(6) Même canton. Baronnie, dont les dénombrements de 1005 et 1045 (B 10,734 et 10,889) ne renferment

que des censés et rentes à la charge des habitants.

(7) Même canton. Ces localités dépendaient à la fois de la châtellenie royale de Saint-Gengoux-le-Royal et

de la baronnie de Sigy. Leurs habitants n'étaient astreints qu'au paiement de censés et rentes sur les héri-

tages. Dén. de 1584 (B 10,679).

(8) Chef-lieu du même canton. Ancienne châtellenie royale. Le terrier de 1459 (C 1,314) porte que les

bourgeois, habitants et tenemeutiers payaient des censés assignées sur leurs biens, avec pouvoir aux officiers

royaux d'enlever les portes de ceux qui étaient en retard d'acquitter leurs redevances. De même que leurs

voisins de Buxy, les habitants avaient le privilège de ne payer que 15 sols pour l'amende de C5 sols, et 3 sols

pour le plus faible. Poule de coutume par feu.

m. 70
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Localités reconnues franches dans le procès-verbal des commissaires du roi

pour la recherche des affranchissements en Bourgogne (1585).

Anieu£;ny, paroisse (9); Azé, paroisse, et Aine (10); Berzé-Ja-Viiie, paroisse (il); Berzé-Ie-

Château, paroisse (12); Brandon, paroisse (13); Bray, paroisse (14); Buffières, paroisse (1S);

Ciiardonnay, paroisse (16); Chevagny-sur-Guye, paroisse (17); Civry, Maringues, Vaux, pa-

roisse de Saint-Julien-de-Civry (18); Cliissoy, paroisse (19); Ciermain, paroisse (20); Cluny,

paroisse (21); Colionges et Sagy. paroisse de Crnziile (22); Cortembert et Varanges, pa-

roisse (23); Confrançon, paroisse (24); Le Bocher et Crot-de-Vaux, paroisse d'Amanzé (2o);

(9) Canton de Saint-Geugoiix. Dépendait en dernier lieu du marquisat d'Dxelles. La franchise de ses habi-

tants fut attestée par le juge du lieu.

(10) Canton de Lugny, arrondissement de Màcon. Ils appartenaient en toute justice aux abbayes de Cluny

et de Tournus, et se déclarent francs.

(11) Canton et arrondissement de Mâcon. La seigneurie était partagée entre l'abbé de Cluny et le baron de

Lugny. Les habitants font la même déclaration.

(12) Canton de Cluny, arrondissement de Màcon. Seigneurie appartenant à M. de Rochebarûn,qui atteste la

« francliise d'ancienneté » de ses vassaux.

(13) Canton de Matour, arrondissement de Màcon. La seigneurie appartenait au chapitre Saint-VincenI de

Màcon et à plusieurs seigneurs. La franchise des habitants est confirmée.

(14) Canton de Cluny, arrondissement de Màcon. Seigneurie de l'abbaye de Cluny, dont le juge témoigne

de l'ancienne franchise des habitants.

(13) Même canton. Dépendait de la seigneurie de Murgay, à M. de La Guiche, qui atteste la franchise des

habitants.

(16) Canton de Lugny, arrondissement de Màcon. Seigneurie du chapitre catbédral de Mâcon et du seigneur

de Fiorette. Les habitants se prétendent francs.

(17) Canton de La Guiche, arrondissement de CharoUes. Dépendaient de la baronnie de La Guiche (Mâcon-

nais'i, pays de droit écrit, et se proclament francs de tout temps.

(15) Canton et arrondissement de CharoUes. Ces hameaux appartenaient à divers seigneurs. Le Grand et

le Petit-Civry, aux seigneurs de Vaux de Chizeuil et de Dyo,'se disaient francs d'ancienneté, de même que

ceux de Maringues, sujets du seigneur de Marcilly, du célerier de Paray et de Vaux-de-Chiseuil, au seigneur

du lieu.

(19) Canton de Saint-Gengoux, arrondissement de Sh\con. Seigneurie de l'abbaye de Cluny et du chapitre

catbédral de Màcon. Les habitants se reconnaissent francs.

(20) Canton de Tramayes, arrondissement de Màcon. Seigneurie de l'abbaye de Cluny. Sa franchise est

certifiée par la justice du lieu.

(21) Chef-lieu de canton, même arrondissement. Seigneurie de l'abbaye, chef d'ordre de Cluny. Les offi-

ciers de l'abbaye attestent que les habitants de Cluny et ceux de toutes les seigneuries, terres et villages qui

appartiennent à l'abbaye dans le Maçonnais sont de franche condition.

(22) Canton de Lugny, même arrondissement. Ils appartenaient en 136G et 1379 (B 10,514 et 10,528) au

seisueur de Crusille, qui, dans son dénombrement, traite les habitants de taillables et maiiimortables. Ils

furent atîrauchis depuis, attendu qu'eu 1585 ils se disent francs de toute ancienneté.

(23) Canton de Cluny. Seigneurie de l'abbaye de Cluny. Ses habitants se disent francs de toute ancienneté.

(24) Canton de Saint-Gengoux. Seigneurie de l'abbaye de Cluny, même franchise.

(25) Commune d'Amanzé, canton de La Clayette, arrondissement de CharoUes. Seigneurie laïque. Le Crot

a M. de Fougère, qui atteste son ancienne franchise; Le Rochy à M. de Moutperroux.
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Curtil-sous-Buffières, paroisse (26); Donzy-le-Royal, paroisse (27); Dyo, paroisse (28);

Farge (29), Grevilly, paroisse (30); GuicUe (La) (31), Igé, paroisse, et Domange (32), Jallo-

gny, paroisse, et Vaux (33),Jtigy, paroisse (34); Malay, paroisse (35); Mazilies, paroisse (36);

Massy, paroisse (37); Monlijellei cl Saiut-Oyen, paroisse (38); 0,:olles et ses hameaux (39),

Ouroux-sous-Bois-Sainte-Marie, paroisse (40); Flottes, paroisse (41); Romenay, paroisse (42);

Sailiy, paroisse (43); Saint-Audré-le-Désert, paroisse (44): Saint-Germain-du-Bois ou de Dyo,

paroisse (4S); Saint-Hippoiytî, paroisse de Bonnay (46); Saint-Léger, paroisse (47); Saint-

Martin de Plancey, paroisse (48); Saint-Marceilin, paroisse (49); Saint-Maurice-des-Prés et

(Î6) Canton de Cliiny. Même seigneurie, même déclaration.

(27) Canton de Cluny. Seigneurie laïque apiiarteuanl au seigneur de La Guiclie, qui la déclare franclie do

toute ancienneté.

(28) Canton de La Clayette. Seigneurie laïque. La franchise de Dyo, Saiûl-Pri.i, Piat, Les ReuiUels, La Cou-
ture, La Yaulx, dit Boisset, est attestée par le seigneur.

(29) Canton de Tournus, arrondissement de Micon. Seigneurie dépendant pour la plus grande partie de
l'évêché de Mâcon et de l'abbaye de Tournus. Ses habitants se disent francs.

(30) Canton de Lugny. Seigneurie de l'abbaye de Tournus, des seigneurs de Lugny, de Crusille, de Cham-
bolle et de Jugy. Les habitants se disent francs.

(31) Chef- lieu de canton de l'arrondissement de GharoUes. Seigneurie laïque. Les officiers de la justice sei-

gneuriale témoignent de la franchise de la paroisse, en en exceptant Saint-Varennes, les Landes, les Rues, le

Boucbet, Lis et Couzot.

(32) Canton de Cluny. Une partie de la seigneurie appartenait à l'abbaye de Cluny. Le juge en proclame

la franchise.

(33) Même canton, même seigneurie et même déclaration.

(3'i) Canton de Sennecey, arrondissement de Chalou. Seigneurie laïque. Les habitants produisenl un extrait

du terrier de la seigneurie fait eu 15'i3, attestant qu'ils ont été affranchis.

(33) Canton de Saint-Gengoux. Seigneurie de l'abbaye de Cluny. Les habitants se disent francs de toute

ancienneté.

(3G) Canton de Cluny, même seigneurie, même déclaration.

(37) Même canton, même seigneurie, même déclaration.

(3S) Canton de Lugny. Baronnie, dont une partie appartenait à la commanderie de Chalon. Les habitants

attestent leur franchise et déclarent que dans le Mânonnais, pays de droit écrit, ou ne trouve guère de main-

morte.

(39) Canton et arrondissement de Charolles. Seigueuries diverses. Des trente-quatre hameaux qui formaient

cette paroisse en 17S3, le procès-verbal n'accuse la franchise que de ceux d'Ozolle, de Toujarnay, des Drouil-

lards, de Sommery, du Mont, de Montchalon et d'Ecusse.

(40) Canton de La Clayette, même arrondissement. Seigneurie laïque. La franchise de celte paroisse est

attestée par la dame de Dyo, dame du lieu.

(41) Canton de Tournus. Seigneurie de l'abbaj-e de Tournus. Les habitants sont reconnus francs.

(42) Même canton. Seigneurie de l'évêque de Màcon. Les habitants disent n'avoir jamais subi de main-
morte.

(43) Canton de Saint-Gengoux. Dépendait de la seigneurie de Sigy. Même déclaration.

(44) Canton de Cluny. Même seigneurie, même déclaration.

(45) Canton de La Clayette. Seigneuries laïque et ecclésiastique. Saint-Germain, Angorlay et Les Goyers sont

reconnus francs.

(46) Commune de Bonnay, canton de Saint-Gengoux. Seigneurie de l'abbaye de Cluny, qui témoigne de 1»

franchise des habitants.

(47) Canton de Paray, arrondissement de Charolles. Même seigneurie. Sa franchise est reconnue.

(48) Canton de La Guiehe, arrondissement de Charolles. Seigneurie laïque relevant de celle de Chaumont,fi

M. de La Guiehe, qui reconnaît la franchise des habitants.

(49) Même canton. Seigneurie du prieur de Perrecy et de M. de La Guiehe. La paroisse est reconnue franche,

sauf le hameau de La Bussière.
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Champagne, paroisse (50); Saint-Vincent-des-Prés, paroisse (51); Sainte-Catherine-des-La-

bergeraents ou des Patoyes, paroisse (52); Sainte-Cécile, paroisse (53); Salornay-sur-Guye,

paroisse (54); Savigny-sur-Grosne, paroisse, et Messevigne (55); Uchisy, paroisse (56); Va-

rennes-en-Brionnais, paroisse (o7); Verzé, paroisse, et Verchiseuil (58), Le Villars-sur-

Saône, paroisse (59); La Vineuse, paroisse (60); Vjrey, paroisse (61); Vitry, paroisse (62).

(50) Canton de Lugny, arrondissement de Màcon. Ils appartenaient aux abbayes de Cluny et de Tournus, an

seigneur de Saint-Maurice et au chapitre de Saint-Pierre de MAcon. Ils sont proclamés francs de toute ancien-

neté.

(51) Canton de Cluny. Seigneurie de Cluny et de Saint-Vincent de Mâcon. Habitants francs de toute an-

cienneté.

(52) Commune de Saint-Martin-de-Salencey, canton de La Guiche. Seigneurie de La Guiche. Habitants francs

sans avoir jamais été affranchis, à l'exception du hameau des Landes.

(53) Canton de Cluny. Seigneurie du chapitre Saint-Vincent de Mâcon. Les habitants sont francs.

(54) Même canton. Dépendait de la prévôté royale de Sainl-André-le-Désert. Habitants francs de toute an-

cienneté.

(55) Canton de Saint-Gengoux. Seigneurie de Cluny et du seigneur de Savigny,qui attestent la franchise de

leurs sujets.

(56) Canton de Tournus. Seigneurie de l'abbaye de Toumus, qui affranchit les habitants.

(57) Canton de La Clayette, arrondissement de Çharolles. Seigneurie de Cluny. Ses habitants participaient

aux franchises de Raray.

(58) Canton et arrondissement de Mâcon. A plusieurs seigneurs. Les habitants se disent francs de toute

ancienneté.

(59) Canton de Tournus. La plus grande partie de la paroisse appartenait à l'évêque de Mâcon et à l'abbaye

de Tournus. Les habitants sont reconnus francs.

(60) Canton de Cluny. Seigneurie du chapitre de Saint-Vincent de Mâcon et de l'abbaye de Cluny, qui dé-

clarent la franchise de leurs sujets.

(61) Commune de Verizet, canton de Lugny. Seigneurs divers, laïques et ecclésiastiques.

(62) Canton de Paray, arrondissement de CharoUes. Seigneurie laïque. Sa franchise est attestée par le sei-

gneur.
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chartes communales. Jurati. Jurés. Lieute-

nants du maire. .Magistrats municipaux.
Maires. Mairies. Major. Majovilai. Médecins
et cljirurgieus. Messiers. Missels. Négocia-
teurs prud'hommes. Notables. Privilèges des
\i[\ei. PriJji liomiries. Procureurs. Procureurs
syndics. Prud'hommes. Publications. Rece-
veurs. Receveurs des tailles. Robes d'hon-

neur. Sca'jini. Smbiniiim. Sceaux. Scribe.

Secrétaires. Sergents. Serment des gens de
la commune. Solidarité des gens de la com-
mune. Statuts et ordonnances. Syndics. Tam-
bour. Trompette. Vignerie. Vigniers.

Adultère. Juridiction de ce crime :

A Argilly, 2. 147, 148. Cliàtillon, 1. 333, 336.

Digoine, 2. 188. Mout-Saint-Jean, 1. 575.

Montaigu, 2. 190. Oyé, 3. 4S9. Sagy, 2. 328.

La Roche|iot, 2. 136. Saint-Jean-de-Losne, 2.

10. Saint-Thibault, 2. 326. Taïaut, 1. 499.

Adulterium,!. 333, 33C: 2. 326.

Adventage. Droit dû par les nouveaux mariés à

Esbarres, 3. 505.

Affaires religieuses. — Voir Culte.

Affouages. — Voir Bois.

Affranchissement. Ne peut avoir lieu que du con-
sentement du suzerain, 1. 352.

Affranchissements — Voir: Communes. Estelaige.

Ingénuité. Mainmorte. Tailles.

Agneaux. Tarif du portage, à Beauue, 1. 238.

— (Dime sur les), 2. 414, 456; 3. 9, 194, 527.

Agriculture. — Voir : Animaux. Assolement trien-

nal. Benisou (saison de). Bled. Bornage.

Brebis. Camica. Champart.Champoy. Cham-
poyage. Charrue. Chevaux. Clôture des héri-

tages. Curtilage. Curtils. Denrées. Fausse

mesure. Frette. Fruits. Jardinage et légumes.
Journal habergé ou non. Journal de Bour-
gogne. Moutons. Ouvrées de vigne. Pais-

seaux. Pa-icua. Parcours. Pâturage. Porcs.

Prairies. Regain. Religieuses. Roortes pour
les charrues. Rouissage du chanvre. Somme
rurale. Treiuis (saison de). Vsuarium in pus-
ttiris. Vain (saison du). Vaine pâture. Vi-

gnes.

Aide de 700 livres donnée par les habitants de

Seurre à leur seigneur, 2. 211.

— et protection réciproques entre les membres
de la commune. — Voir Serment à la com-
mune.

Aides. — Voir Impositions.

Aiguillons. Droit d'en couper dans les bois, 2. 353.

Ajournements. Donnés par les sergents de Beaune,
1. 239, 245.

— A Cliàlillon, 1. 355, 359,364, 400, 411.

— Amende à Vittcaux, 2. 272.

A/bergaria. — Voir Abergenient.

Aliénations interdites entre hommes de diverses

seigneuries, 2. 261, 265.

— aux églises, par les seigneurs, 1. 578; 2. 326.

— en faveur d'étrangers. A Balol, 3. 181. Bure, 3.

196. Dans l'étendue de la comnian<lerie d'E-

pailly, 3. 156, 171, 176. Marcenay, 3. 77.

La Motte de Marcilly, seigneurie, 3. 537. Me-
nébles, 3. 208. Pernand, 3. 444. Poinçon, 3.

241. Urcy, 3. 424.

Alicnigenn Cnsteliionis, 1.340.

Alignements (Formule de la demande d'), à Châtil-

lon, 1. 403.

— prescrits par les magistrats de Seurre, 2. 216.

Allées communes, 1. 335.

Aménage. Exemption en faveur des habitants de

Beaune, 1. 238.

Amendes. Taux et attributions :

A Aisey-le-Duc, 2. 182. Ampilly-le-Sec, 2. 340.

Argilly, 2. 147, 148. Auxonne, 2. 45, 50-

Beaune, 1. 210, 239. Bèze, 1. 555, 558. Blan-

gey, 3. 376. Brain, 3. 394. Chagny, 2 94.

Chamblanc, 3. 38. Chanceaux, 2. 335. Chàtil-

lon-sur-Seine, 1. 333, 335, 364 et suivantes.

Coucbey, 2. 281, 282, 28K, 290, 291. Digoiue,

2. 188. Dijon, 1. 9, 10. Flagey-les-Ciliy, 2.

468. Flavigny, 2. 171. Fresues, 2. 332. Gran-

cey-le-Cbiiteau, 2. 482. Is-sur-Tille, 2. 424,

436. Lahergement-le-Duc, 2. 396. Lanthes,

2. 643. Leffond, 2. 397. Longecourt-les-Cu-

lêtre, 3. 300. Marche-sur-Saoue (La), 2. 400,

401. Marcilly-les-Biixy, 3. 538. Harigny-le-

Cahouet, 2. 160. Marsannay-la-Cole, 2. 187.

Meuvy et Bassoncourt, 2. 478. Moléme

,

. 312. Montaigu, 2. 190. Montbard, 2. 99.

Nuits, 1. 316,318, 324. Oyé, 3. 489. Plom-

bières, 3. 450. Pontailler, 2. 301. Poschey,

3. 398. Rochepot (La), 2. 136. Rouvres, 1.

484, 485, 486. Sagy, 2. 328. Saint-Gengoux,

3. 533. Saint-Germain-la-Fenilie, 3. 9. Saint-

Julien, 3. 449. Saiut-Seine-l'Abbaye, 2. 455.

Salmaise, 2. 319. Saulx-le-Duc, 2. 268.

Seurre, 2. 208, 214. Talant, 1. 498. Talmay,

2. 614. Tart (les), 2. 352. — Toison (La), 3.

490. Verdun, 2. 144. Véronnes, 2. 417, 419.

VerLault, 3. 429. Villargoix, 2. 391. Vitteaus,

2. 272.

— adjugées par les justices municipales de :

Argilly, 2. 148. Anxonne,2. 45, 50. Beaune,!.

239, 210. Châtillou, 1. 330, 397 et suivantes.

Dijon, 1. 9 etsuivantes. Flagey, 2. 468. Is-sur-

Tdle,2. 424, 436. Lanthes, 2. 643. Marche
(La,, 2. 401, 403. Montbard, 2. 99. N'Jils, 1.
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31G, 318, 32i. Rouvre», 1. 484, 485,480. Ta-
laiil, 1. 498.

Amendes. (Treizaines des), 2. 243.

Amortissements. Diiiiiniieiit le fief, 2. 326.

An et jour. — Voir Prescription.

Anes. Exeii][its du péage à Beaune, 1. 238, 239.

— de cîiarge. Sujets à celui de Cli.'itillon, 1. 388,

391 et suivantes.

— (Tarif de l'amende pour délits commis par les),

2. 398.

Animaux (Délits commis par les). A Argilly, 2. 147,

1 48. Vitteau.^, 2. 272.

— Voie ausn : Agneaux. Anes. Détes arme-
liiiniM. Bestiaux. Bêtes trayant. Bœuf. Blai-

reaux. Boucs. Brebis. Canards. Chapon. Che-
val et jument. Chèvre. Chiens. Clapiers de
lapins. Garennes. Haquenées. Langues.
Loup. Mouton. Mulets. Oie. Oves. Porcs.

Poules. Renards. Taureau. Troupeaux. Truie.

Vacherie. Vache. Veaux.
Annexe (Droit d'). A Thoisy-le-Désert, 2. 551.

Anticipations. — Voir Usurpations.

Apothicaire, 1. 221.

Appentis (Droit d'). Tanlay, 3. 530.

Appels des jugements de la mairie de Dijon (Amende
contre ceux qui forment), 1. 109.

— de la justice de Chàtillon aux cours supérieures,

1. 366, 367.

— de la justice de Flavigny à la cour du duc,
2. 336.

Arbalète (Jeu de 1'). A Dijon, confirmé par les rois

Louis XIII, 1. 175; Louis XIV, 1. 183; Louis

XV, 1. 203.

— A Chàtillon, confirmé par le roi Henri IV, 1.

471.

Arbalétriers envoyés par la commune de Beaune au
siège de Vellexon, 1. 257.

— H Talant (Porte des), 1. 499.

— (Solde des), 2. 33.

Arbres (Dommage fait aux), 9. 30.

— fruitiers dans les bois, réservés au seigneur à

Sau!.x-le-Duc, 2. 270.

— Usage réservé aux habitants de Salmaise, 2.

320.

Arc (Jeu del"). A Dijon, confirmé par les rois Louis

Xlll, 1. 175; Louis XIV, 1. 183; Louis XV,
1, 203.

— A Chaiillon, confirmé par le roi Henri IV,

1. 471.

Archerie. — Voir Meubles.

Archers de Grancey, 2. 482.

Archidiacre. Sa juridiction à Boissons, 1. 5.

— de Flavigny, 2. 364, 306.

Archiprêtre de Beaune,!. 208.

Archives des villes et villages. Mesures prises pour
leur conservation, 1. 244, 470.

— brûlées. A Marigny, 2. 153. Flavigny, 2. 169.

Argent. — Voir Prêt.

Arme émolue (Sang fait avec) :

A Saulx-le-Duc, 2. 201, 204. Pontailler, 2.

301. Ampilly, 2. 340. Leffoud, 2. 397. A la

Marche, 2. 420. Aux Véronnes, 2. 417, 420.

— Amende pour l'avoir tirée. La Marche, 2. 401.

Armes (Connaissance des) réservée à la mairie de
Dijon, 1. 162, 175, 183, 202, 205.

— en fer. Obligation aux habitants de Verdun
d'eu être pourvus, 2. 145.

— (Port d'), 2. 329.

Armelaine, beste, armelins, harmelains.
Moutons, 2. 30.

Armoiries concédées à la ville de Dijon, 1. 87.

Arquebuse (Jeu de 1') :

A Dijon, confirmé par les rois Louis Xlll, 1.

175; Louis XIV, 1. 183; Louis XV, 1 . 203.
— Chàtillon, confirmé parle roi Henri IV, 1. 491.
— défendu sans permission du seigneur, à

Sainte-Sabine, 3. 361.

Arrestations arbitraires par le seigneur, abolies :

A Digoine, 2. 188. Mont-Saint-Jean, 1. 578.

Monlagu, 2. 189. Pontailler, 2. 302. Seurre.
2. 207.

— pour dettes. A Chalon, 2. 297. Chàtillon, 1.

375, 404. Moléme, 2. 312. Saulx-le.Duc, 2.

202, 365. Seurre. 2. 232. Verdun, 2. 145.

Arts et métiers. Juridiction et police confirmée à la

mairie de Dijon, 1. 104.

Voir missi : Apothicaires. Archerie. Boulan-
gerie. Boigiers. Boucherie. Bourrelerie.
Chandeliers. Chapeliers. Charrons. Chirur-
giens. Cordonniers. Drapiers. Epiciers. Estas-
sonniers. Fripiers. Hôteliers. Industrie,

.louruées d'ouvriers. Lormiers. Merciers.

Orfèvres. Portefaix. Poterie. Potiers d'étain.

Rôtissecrs. Rouhiers. Sauniers. Tanneurs.
Tiretainiers. Tonneliers.

Assemblées de la commune. — Peines contre ceux
qui négligeaient de s'y rendre.

A Beaune, 1. 210. Châtiflon, 1. 400. Couchey,
2. 294. Dijon, 1. 8. Montbard, 2. 98. Saint-

Quentin, 1. 8. Semur, 2. 359. Soissons, 1. 8.

Vitteaux, 2. 274, 275.

— d'habitants permises sans licence préalable.
A Athie, 3. 69. Chamblaiic, 3. 38. Curey,

3. 59. Etivey, 3. 57. Fonfaine-en-Duesmois,'

3. 150. Menesbies, 3. 208. Ménetreux-sous-
Pisy, 3. 43. Pasilly, 3. 192. Saint-Loup-de-
Varennes, 3. 546. Turley, 3. 47, 49. Viorne»

3. 70.
°

'

Assemblées publiques interdites sans permission du
seigneur. — ]'oir Poêlé.

Asseurement des boninies d'Oyé, vis-A-vis les che-
valiers vassaux du seigneur, 3. 489.

Asseurements. Maintenue de la mairie d'Anxonue
dans le droit d'en donner, 2. 45.
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Assises de Jérusalem, 1. 29.

assistance et de secours mutuels prêtés par les

membres de la commune (Serment d').

A Dijon, 1. 5. Beaune, 1. 207. Montbard, 2.

90. Semur, 2. 357.

Assolement triennal, 2. 613.

Astalagium Divionis, 1. 27.

Attractum Mirait, 1. 212. 332,498; 2. 3C3.

Attrait, droit donné à la Sainte-Chapelle de Dijon, 1.

12, exercé par les communes de :

Argilly, 2- 149. Beauno, 1. 211, 232. ChâtiUon,

r 357. Chaussin, 2. 314. Dijon, 1. 12, 14.

Flagpy, 2. 408. Is-sur-TiUe, 2. 434. Mont-

bard, 2. 100, 102. Montréal, 2. 95. Rouvres,

1. 48'5. Sagy, 2. 329. Saint-Jean-de-Losne, 2.

9. Semur,'2.'361, 303. Seurre, 2. 210. Talant,

1. 498. Véronnes, 2. 416.

Voir ausn Refuge.

_ des hommes du fiet seigneurial, défendu aux

gens :

De Chaussin, 2. 210. Montréal, 2. 95. Oyé,

3. 489. Pourlans, 2. 465. Seurre, 2. 210.

Aucées. Droit sur les bestiaux à Brain, 3. 392.

Auditeurs au.x comptes à Selongey, 3. 508.

_ des Causes d'appeauK à Beaune, 1. 93,

366.

Anne de Chàlillon, 1. 376.

— de Provins, 1. 376.

_ Punition de ceux qui mesurent mal, 1. 376,

410.

Avenagium.
Redevance due à Echevronne, 2. 128.

Avènement du seigneur (Nouvel).

Cas au droit d'indire à Meuvy et Bassoncourt,

2. 478.

Voir aussi Bienvenue.

Avents de Noël. — Voir Noël.

Avocats.
La mairie de Dijon leur défend d'exiger sa-

laires des parties, 1. 80.

Paiement de leurs honoraires, 2. 425.

Avoeria Bwgundie, 1. 32.

Avoine (Vente de 1"), 1. 385.

— Redevance ou taille due à Ampilly-le-Sec ,
2.

338, 339. Barain, 3. 527. CoUonges-Saint-

Valerin, 3. 545. Echevronne, 2. 128. Glennes,

chfitelle'me , 3. 537. Montaigu, chàtellenie,

5. 546. Noyers, 2. 131. Presle, 3. 525. Saint-

Gervais-sur-Couches, 3. 540. Tart, 2. 352.

Vanvey et Villiers, 3. 521.

Avouerie du duché, 1. 32.

_ ou tutelle, 1. 50, 221.

Bachelerie de Noël à Esbarres, 3. 505.

Bacon 'Exécution du). Peine capitale, 1. 274.

Bailliages d'Arnay-le-Duc, 3. 524. Autun, 3 536.

Auxois, 2. 131, 138; 3. 524. Auxonne, i. 532.

Avallon, 3. 524. Beaune, 3. 509. Bourbon-

Lancy, 3. 536. Chalon, 2. 206; 3. 532, 543.

Char'olles, 3. 549.
j— de ChâtiUon ou la Montagne, 2. 489,514; 3.519.
|

(Procureur duroiau),!. 422,423, 429. Transféré

à Flavigny,!. 458. RélabU à ChâtiUon, 1. 458.

— de Mâcon, 3. 553. Montcenis, 3. 536. Nuits, 2.

H;.3, 509. Saint-Jean-de-Losne, 3. 532. Sau-

lleu, 3. 524. Semur en Auxois, 3. 524. Semur-

en-Brionnais, 3. 526. Sens, 1. 366, 367, 368,

B53.

Bailli d'Auxois, 2. 104, 115, 138, 177, 371, 495.

- de Chalon, 1. 246, 348; 2. 239, 252, 254.

- de Dijon, 1. 220, 501, 502; 2. 473, 146; 3. 424.

Attente aux droits de justice de la commune,

1. 54,58, 01, 93, 103, note.

Saisit la mairie de Dijon, 1. 72, 88, 92.

Autorisé par la mairie de Beaune à communi-

quer avec une prisonnière, 1. 220.

Chargé de faire un règlement pour faire cesser

les brigues aux élections de Beaune, 1. 290.

Sa déclaration sur la justice de Beaune, 1. 226.

Saisit la mairie de Beaune, 1. 246.

Reçoit le serment des échevins de Nuits, 1. 323.

Juge le dilTérend de l'abbaye de Saint-Etienne

avec les habitants d'Ahuy, 2. 193.

Bailli de Flavigny, 2. 181.

— de Langres, 1. 367, 416, 540.

Son pouvoir à ChàlUlon, t. 357 et suivantes.

_ de la Montagne, 1. 76, 283, 348, 354, 357 et sui-

vantes, 360 et suivantes, 415, 426, 451.

Ses attributions, 1. 357, 416, 429 et suivantes,

440 et suivantes.

Injures dont il est l'objet, 1. 869.

— de Sens, 2. 429.

— de Seurre, 2. 227.

Baillis apparaissent en 1212, 1. 316.

Voir aussi Bailliages.

Balais. Vente en foire, 408.

Balliva. Ressort d'une chàtellenie, 2. 1*8.

Ballivia Sandi Johannis, 2. 10.

BaUivus, 1. 316.

Ban de Dijon, donné à la commune, 1. 27-

— de ChâtiUon, 1. 337, 390.
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Ban brisé. (Amende pour), 2. 478.

— des venJauges. Origine,!. 9.

Cédé àlî commuue de Dijon, 1. 9.

Cédé à la commuue de Beaune, 1. 213.
— (Infraction au), 1. 210.

— Règlement pour rétablissement à Beaune et

dins la banlieue, 1. 240, 241, -242, 243.

— Police et règlement. A Ahuy, 2. 204. Couchey
2. 2S3, 287. Fresnes, 2. 332. Pernand, 3. 444!

Meursault, 3. 442. Montbard, 2. 99. Nuits, 1.

324, 326. Semur, 2. 300. Saiut-Jean-de-Losue,

2. 8. Tbarot, 3. 529. Talant, 1. 49S.

Banalités supprimées :

A Anstrude, 3. 340. Bligny-sur-Ouche, 3. 418.

Saulon-la-Cbapelle, 3. 50G. Thil-Cbâtel, 3.

508. Verdonnet, 3. 443.

Maintenues à Marcheseuil, 3. 538. Mussy-la-

Fosse, 3. 483. Pouillenay, 3 529, Saint-Julien,

3. 449. Tanlay, 3. 530.

"

Voir aussi : Ban des vendanges. Banvin. Bois.

Boucherie. Four banal. Moulin banal. Pres-

soir banal. Rivière. Taureau. Taverne.

Banlenca Dicionis, 1. 58.

Banni Leuga Caslellionis, 1. 337.

Banlieue. Juridiction de la commune de Dijon sur sa

banlieue, I. S, 8; 2. 203. Amiens,!. 5. Beau-
vais, 1. 5. Soissons, 1. 3, 16.

Bannière du maire de Beaune, 1. 244.

— Contestée aux habitauts de Saiat-Seine, 2. 456.

Bannis. luterJiciion des rapports des gens de la com-
mune avec eux, i. 10.

Bannissement. Eutraine la conflscation, 2. 272.

— Voir Banvin, 2. 170, 174, 175.

Bannum Divionense, 1. 27.

— Castellionis, I. 337.

— Futnorum. — Voir Four banal.

— Trullorum. — Voir Pressoirs.

Bannum vendemiarum, 1. 9, 210, 213. — Voii aussi

Ban des vendanges.

Banques de changeurs, 1. 579; 2. 327.

Banvin. A Arnay,2. 138. Au.'sonne, 2. 32.Bèze,1.522,

544, 558". Bure, 3. 194. Chagny, 2. 94. Châ-

tillon, 1. 390. Chaussin, 2, 315. Couchey, 2.

279, 287. Courban, 3. 151. Digoine, 2. 189.

Flavigny, 2. 170, 174, 173. .Mirebeau, 1.

581. — Molème, 2. 311. .Montaigu, 2. 189.

Moutbard, 2. 103. Montréal, 2. 95. Noyers,

2. 131. Oyé, 2. 489. Pernand, 3. 444. Pour-

lans, 2, 463. Sagy, 2. 329. Saint-Seine, 2.

437. Sainte-Sabine, 3. 361, Saul'i-le-Duc, 2.

262, 263. Vitteau.\, 2. 272.

Baronnie ou terre seigneuriale (Augmentation de

la). Cas du droit d'iudire : A Bligny-sur-

Ouche, 3. 418. Chagny, 2. 94. Châlillon, 1.

332. Chaussin, 2. 315. La Marche, 2. 402.

Marsannay, 2. 186. Molème, 2. 310. Mon-

III.

taigu, 2. 190. La Rochepot, 2. 133. Sagy, 2.

329. Salmaise, 2. 322. Seurre, 2. 209. Semur
(prieuré), 2. 366. Verdun, 2. 145. Villargoix,

2. 391.

Bataille (Gages de). — Voir Duel.

Voir Kixe.

Bâtards (I.e maire de Dijon autorisé à faire l'inven-

taire des biens délaissés par les), 1. 106.

— (Echùtes des biens des), 2. 478.

Eâtiz. Ressort d'une châtellenie, 2. 148.

— comnnmaux, 2. 414, 415.

Bâton (Punition du coup de), 2. 215, 261, 264,

328, 340. 478.

— (Jeu du), 2. 396.

— (Rupt du), 2. 623; 3. 505, 508.

Batterie de fer. Vente, 1. 385, 407.

Batture. — Voir Coups et blessures.

Beffroi de Dijon ;ï l'église Notre-Dame, 1. 8.

— d'Auxonne, 2. 36.

— de Montbard, 2. 98.

— de Soissons, 1. 16.

— de Semur, 2. ï59.

Delluin cnnipestre, 1. 337. — Voir : Combat judiciaire.

Duel.

Beloingerie. — Voir Boulangers.

Bestiaux.
— (Garde des) à Châlillon, 1. 381. V'ente, 1. 408.

— (.Amendes des délits commis par les). — Voir

Par;;ies.

— L'entrée des vignes leur est interdite, 2. 332.

— (Droit sur les), 2. 477; 3. 392.

— Défense de les jeter hors des étables avant le

paiement des tailles, 2. 272, 643; 3. 247, 322.

Voir aussi : Anes. Animaux. Bêtes. Bœufs.

Boucs. Chevaux. Chèvres. Moutons. Porcs.

Benison. Semailles d'automne (saison de), 2. 134,

394,514, 551.

Bennevenuta. — Voir Bienvenue, 2. 170.

Bustia Irahens. — î'o!> Bètes de trait.

Bétes de trait (Redevances sur les).

A Aisey, 2. 182. Ampilly, 2. 33S. Avosne, 3.

524. Chazeaux et Grand-Neuilly, 3. 543. Col-

longes-sous-Vallerin , 3. 543. Couchey, 2.

278. Leffond, 2. 397. Marmeaux, 3. 528. Mar-

sanaay-lo-Bois, 3. 306. Meuvy et Basson-

court, 2. 477, 478. Nod, 3. 520. Tart, 2. 252.

Ternay, 3. 521. Villaines, 2. 514.

Bœuf de char^'e. Sujet aa péage à Ch.'itillon, 1. 388,

391.

— Amendable en délit, 1. 398; 2. 398, 468.

Bichet. Deux à Chàtillon font l'émine, 1. 377, 2. 338.

— Deux à Beaune font l'émine, 2. 128, 152.

Biens. Acquisitions interdites aux étrangers sans

permission du seigneur et des habitants,

dans la prévôté de Buxy, 3. 544.

— d'un hoinme qui désavoue son seigneur , de-

meurent au seigneur, 2. 132, 167, 26-2, 2C3.

— accensés ou en tenure ne peuvent être gar-

71
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dés par le scifiueur, ([iii ddil les mettre aux

enchères, 3. 181, 395.

Biens vacants acquis au seiiïne'jr.S. 397. A Blanaey,

3. 37G. Buxy, 1. 314. Vertaull, 3. 430. Saint-

Julien, 3. 449.

— La mairie de Dijon doit en faire rinvent.iire, 1.

106.

— Interdiction au seigneur de dépouiller un

homme de ses biens sans jugement, 1. 57S;

2. 326,483.

— Libre disposition laissée au.\ habitants de :

Ampilly-le-Sec, 2. 339. Ampilly-les-Bordes, 2-

345."Autricourt, 3. 89. Balot, 3. 180. Beaure-

gard, 3. 254. Belan, 3. 481. Bissey-la-Côte, 3.

170. Brancion, 3. 544. Ghamblanc, 3. 35.

Charrey-en-Plaine , 3. 25. Chaume, 3. 54.

Chaumonl-les-Oyé, 3. 469. Chaussin, 2. 314.

Chazeuil, 3. 507. Cheuge, 3. 237. Clievigny-le-

Désert, 3. 167. Couches, 2. 653. Courban,

3. 155. Crecey-sur-TiUe, 3. 507. Curtil-

Vergy, 3. 510. Epoisses, 2. 578, 579.

Essertines, 3. 491. Gevrey, 3. 507. Grancey-

le-Châleau, 2. 481. Griguon ;rue de Creusol),

2. 640. Lslaud, 2. 631. Larcou. 2. 461. Lef-

foud, 2. 397. Maguy-les-Auxoune, 3. 99.

Marcenay, 3. 77, 78. Meuesbles, 3. 206. Mes-

mont, 3. 270. Meuvy et Bassoncourt, 2. 478.

Molème, 2. 309. Mont-Saint-Jean, 1. 578.

Oyé, 3. 489. Perrecy, 3. 532. Perrigny-les-

Dijon, 2. 538. Poiuçou-les-Larrey, 3. 240.

Poutailler, 2. 300. Prissey, 2. 629. Puits, 2.

528. Kemilly- en -Montagne, 3. 256, 237.

Rouelle, 2. C32. Sagy, 2. 329. Saint-Julien, 3.

449. Saint-Léger (terre de), 3. 162. Saint-Sau-

veur, 3. 260. Saint-Seine-l'Abbaye ;terre de), 2.

430. Saint-Thihaut,2. 326. Saulx-le-Duc, 2, 262,

263, 266. Semarey, 2. 263. Seurre, 2. 207,

219, 220. Talcy, 3. 168. Taniot, 3. 189. Tou-

try, 3. 108. Truchière (La), 3. 484. Val-de-

Suzon, 3. 438. Vandenesse, 2. 519. Varois, 2.

601. Vellerot, 2. 303, 508. Verdun, 2. 145.

Vertault, 3. 429. Vieux-Château (chàtellenie),

2. 606. Vitteaux, 2. 272.

(Condition des). — Voir : Abergement. Acqui-

sitions. Aliénations. Amortissements. Bois.

Bordelage. Bornage. Casamentum. Ghase-

ment. Commendises. Communaux. Déclara-

tions. Défrichements. Deguyment. Engage-

ment. Entrage. Etang. Expropriations. Ga-

rantie. Garde. Héritages. Journal. Maignie.

Maisons. Mansus Albergatus. Mansus. Meix.

Pasctta. Pastura communia. Propriété (droit

de). Rentère. Succession. Tenement. Tenure.

Terre. Tester (liberté de). Usurpations.

Bienvenue. Droit imposé aux habitants de Bèze, 1.

526, 533, 549. Flavigny, 2. 169. Chanceaux,

2. 334. Saiul-Germaiu-la-Feuille, 3. 9. Saint-

Seine, 2. 449, 451.

Bigames. Habitants non clercs, 3. 508.

Blaireaux (Chasse aux), 2. 437.

Blayers. — Voir Messiers.

Blé exempt de portage à Beaune, 1. 240.

— Vente a. Cbâtillon, 1. 383, 385, 408.

Blessures. — Voir Coups et blessures.

Boigiers (Vente des), 1. 407.

Bois de chauffage. Vente à Cbâtillon, 1. 383, 387,

40S.

Vente défendue à Ampilly, 2. 341.

— de service, 1. 386.

— (Corvées pour le charroi du), àTart, 2. 353.

— pouvant soulîrir talaire (Amende pour coupe

du) , 3. 193.

— mis en ban, 2. 621; 3. 376.

— et communaux soumis à Echevronne à la garde

du prévôt, 1. 128.

— Accrues considérées compie communales, 2.

424, 429.

— cédés ou échangés au seigneur, 3. 90, 100,

333, 378, 388, 443.

— cédés par le seigneur, 3. 8, 9, 57, 117.

— vendus avec l'autorisation du seigneur, 2. 284;

3. 292.

— (Répression des déhts commis dans les), 1,

553, 581; î. 9, 148, 261, 312, 320, 332, 333,

396, 404, 413, 478, 619, 643; 3. 242, 292.

— communaux. Affouage à ArgiUy, 2. 137. Bure,

3. 193. Buxy, 1. 314. Is-sur-Tille, 2. 440.

Echevronne, 2. 128.

— Droit sur certains meix d'Epoisses, 2. 586.

— seigneuriaux. Droits d'usage, de panage et de

pâturage, concédés aux habitants de :

Ahuy, 2. 197. Ampilly, 2. 341. Argilly, 2. 147,

148. Bagnot, 2. 152. Béze, 1. 532, 534. Blan-

gey, 3. 373. Brancion, 3. 544. Buxy, 1. 314.

Cbaignay,2. 414. Chaussin, 2. 313. CoUonges-

sous-Vallerin, 3. 543. Couchey, 2- 289. Cussy-

la-Colonne, 3. 293. Echalot, 3. 120. Gevrey,

3. 508. Grancey-le-Chàleau, 2. 482. Is-sur-

Tille, 2. 413. Longecourt-les-Culètre, 3. 301.

Maisey, 3. 520. Marehe-sur-Saone (La), 2.

402. Massoult, 3. 320. Mesmout , 3. 278.

Meuvy, 2. 478. Mirebeau, 1. 582. Molème, 2.

311. Molphey, 3. 528. Montréal, 2. 95.

Noyers, 2. 131, 132. Nuits, 1. 320. Poiseml-

les-Saulx, 2. 269,270. Rouelle, 2. 632. Sagy,

2. 329. Saiut-Jean-de-Losne, 2. 8. Saint-Phi-

libert, 2. 444, 445. Salmaise, 2. 320. Saulon-

la-Chapelle, 3. 506. Saulx-le-Duc, 2. 269,

270. Semur, 2. 357. Talant, 1. 498, 518.

Talcy, 3. 168. Talmay, 2. 612, 614. Tart, 2.

353, 355. Urcy, 3. 425. Vellerot, 2. 502, 308.

Villargoix, 2. 391, 394.

Voir aussi : Aiguillons. Arbres. Bouviers. Cer-

cles. Charrettes. Charrons. Charrues. Chênes.

Cuves et tonneaux. Délits. Epines. Forestage.

Foresterie. Forestier. Fourches. Foyard.
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Gerbes. Glandée. Gnierie. Jarrona. Liens de
gerbes. Merrain. Paissou. Paisseaux. Panuge.

Parc. Parcours. Pâturage. Peine capitale-

Poirier. Pommier. Porcs. Râteau. Usages.
Ustensiles.

Boisseau. Trois font le quartal à neaune, i. 128.

Boîtiers de la draperie, à Cliàtillon, 1. 412.

Bordelage. \ Meursault, 3. 44î.

Bornage (Droits levés sur tout), 3. 9.

A Couchey, les prud"liommes pouvaient borner
les propriétés privées. Celui du domaine
public, comme pàquiers, chemins, places

communes, était réservé au seigneur, 2.

284.

Bornes arrachées (Amendes pour), 2. 478.

Bouc. Sujet au péage, i. 391.

— Amende pour délit, 1. 398.

Boucherie. Police à Châtillon, 1. 35C, 379. Couchey,

2. 288. Is-sur-TiUe, 2. 439. Rouvres, 1. 485.

— banale à Sainte-Sabine, 3. 363.

Bouchon de taverne, 2. 287.

Boulangerie (Ordonnance de la mairie de Dijon sur

la), 1. 100.

— (Juridiction de la mairie de Nuits sur la), 3.

324. A Châtillon, 1. 340, 378, 382, 387. Bèze,

1. 546. Couchey, 2. 288. Is-sur-TiUe, 2. 439.

Molême, 2. 313. Sagy, 2. 329.

Bouquet offert au seigueur de Bretenières lors des

mariages, 3. 504.

Bourdelage. Censé à Noiron-les-Cîteau-\, 3. 506.

Bourdeliers (forains) d'Arnay, 2. 138.

Bourgeois de Til-Châtel, 3. 508.

Bourgeoisie (Droit de). A Domecy-sur-le-Vault, 3.

527. Quarré-les-Tonibes, 3. 94. Rouvray, 3.

529. Saint-Aubin et Darot, 3. 529.

— de Heurre. Ses privilèges, 2. 216,552.

Bourgeoisies du duc, et du roi à Arnay-sous-Vit-
teaux, 3. 515. Barain, 3. 517. Bure, 3. 192,
193. Cessey-les-Vitteaux, 2. 662 et suivantes.

Estrées, 3. 525. Flagey-lcs-Gilly, 2. 460. Is-

sur-Tille, 2. 43. Orbigny, 3. 525. Saint-Thi-
baut, 2. 326. Sainte-Colombe, 3. 526. Saussy,
3. 503. Villaines,2. 514. Vaire (La), 3. 526.

— données par les maires de Châtillon, 1. 400,

403. — Voir aussi Réscance.
Bourguignons ou Gombette (Loi des), 1. 9.

Bourrelerte. Ventes et foires, 1. 408.

Bouteiller de France. Guy de Genlis, 1. 2.

Bouviers. Droit de prendre du bois mort pour faire

leur feu, 2. 355.

Brebis. Amende pour délit, 2. 398.

— (Redevance sur le laitage des), 2. 414.

— pleines; prix de raffrauchissemenl de Trou-
haut, 3. 461.

Bris d'ordonnance. Connaissance réservée au duc à

Chàtillou, 1. 337.

— de clôture. Juridiction à Digoine, 2. 188.

Bûchette en jugement, 1. 364.

Bureau des tiuauces. — Voir Trésoriers de France,

1. 173.

Burgenses Bezue, 1. 521 et suivantes.

Buticularius Franciœ, 1. 2.

Cabarets. — Voir Tavernes.

Cadurorum sive manus mortua {Jus), 1. 522, 524, 526.

Caducum vel manus mortua, \. 577; 2. 326; 3. 520.

Calvachia. — Voir Chevauchée.

Camerarius Franciœ, 1. 2.

Canard (Amende de délit par le), 2. 272.

Cancellarius Franciœ, 1. 2.

Candelosum (Chandeleur), 1. 47.

Canons prêtés par la mairie de Dijon au duc de

Bourgogne, 1. 91.

— de cette ville saisis lors de la sédition du
Lauturelu, rendus, I. 180.

Caorsins, Corsins. — Voir Lombards.

Capellanus ducis , 1. 330, 336.

Capitaines des villes. Semur, 2. 361.

Capitulation accordée par le maréchal de Biron à la

ville de Dijon, 1. 152, 159, 164.

— par Henri IV à la ville de Châtillon, 1. 450.

Carcan pour la justice à Blangey, 3. 376.

Carmes de Dijoa (Prieur des), 1. 568.

Carrières. Police et règlement à Blangey, 3. 376.

Chaguy, 3. 406. Châtillon, 1, 371. Gevrey,
3. SOS. Is-sur-Tille, 2. 441. Montbard, 2. 110.

Saiut-Seine, 2. 457.

Carruca. Charrue, 2. 183.

Carteranche. Mesure de Dijon, 1. 4S2; 2. 279.

Cas (Juridiction des quatre), maintenue à la mairie

de Dijon, 1. 105,

Casamentum. A La Roche;iot, 2. 134.

Castrum Divionense. Amende infligée à la commune
pour en avoir démoli les murs, 1. 83.

— Belnense, 1. 231, 240.

Caution. Peut être arrêtée pour le paiement de la

dette. A Dijon, 1. 7. Beaune, 1. 209.

Cens, rentes, redevances en nature ou en argent dues
aux seigneurs par les communes de :

Ahuy, 2. 193. Ampilly-les-lîordes, 2. 345, 348.

ArgUly, 2. 146. Arnay, 2. 138. Aubaine et

Becoup, 3. 511. Aubigny-la-Ronce, 3. 511.

Authume, 3. 534. Auvillars, 3. 517. Auxant,
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3. 511. Avosne, 3. 524. Bar-le-R^gulier, 3.

531. Beaulieu, 3. 521. Belan-sur-Ouclie, 3.

481. Beaumout-sur-Vingeanue, 3. 543. Billey,

3. 534, BliKny-sur-Oucl]e,3.5M. Bon(;oort-la-

RoDce,3.509.Boncourt-le-Bois, 3. 517. Borde-

au-Cbâleaii (La), 3. 511. Bordes de Châtean-

neuf, 3. 530. Bouhans, 3. 534. Couilland, 3.

513. Bourguignon, 3. 513. Bauze, 3. 513. Bra-

gny-sur-Saone, 3. 517. Branciori, 3. 543, 544.

Bremur, 3. 521. Broin,3.513. Buisson, 3. 517.

Buncey, 3. 522. Bure, 3. 193, 194. Bussy-le-

Grand, 2. G47. Cersot, 3. 547. Chaiguay, 2.

414. Chalvosson, 3. 520. Cliamblanc et Son-

debois,3.48G. Chameroy,3. 520. Chamilly, 3.

547. Cliampdûlre (lerre de), 3. 504. Cliaui-

pignolles, 3. 518. Chanceaux, 3. 335. Clia-

pelle-de-Bragny (La), 3. 553. Cljarmée (La),

3. 548. Cbaudeuay-sur-Deheuiie, 3. 545.

Chaume (La), 3. 52G. Cheviguei'ol, 3. 516.

Chevigny-eu-Valière, 3. 247. Chevigny-Vié-

vy, 3. 530. Chevrey, 3. 516. Cissey,^ 3. 512.

Clamerey, 3. 411. Collonges-Vergy, 3. 516.

Colombier, 3. 5IG. Concœur, 3. 514. Con/el-

les-Ies-Arts, 3. 517. Corcelles-les-Citeaux, 3.

445. Corcelles et Cruzille, 3. 546. Cormatiu,

3. 54G. Cormot, 3. 514. Coucbey, 2. 289.

Courban, 3. 151. Courcelles-lcs-Rangs, 3.

622. Créanuey, 3. 527. Crépey, 3. 512. Cuise-

rey, 3. 532. Curgy, 3. 337. Curley, 3. 514.

Curtil-Vergy^ 3. 510. Dampierre-eu-Mouta-

gne, 3. 525. Denevy, 3. 54G. Dezize et Paris-

l'Hôpital, 3. 512. Dondain, 3. 530. Ebaty, 3.

512. Eeharnant, 3. 517. Ecuelles, 3. 517. Em-
poigne-Pain, 3. 527. Epertully, 3. 537. Etalan-

te, 3. 520. Flagey-les-Gilly, 2. 469. Flanjme-

rans, 3. 533. Froutenard, 3. 533. Fussey, 3.

517. Gamay, 3. 513. Géanges, 3. 512. Gerland,

3. 514. Germolles, 3. 540. Glenne, 3. 537^

538. Goulaine (La), 3. 338. Grignon et rué

Creuse, 2. 641; 3. 528. Huilly, 3." 534. Islaud,

3. 530. Ivry, 3. 512. Joux et Ruère, 3. 528.

Labergement de Châtel-Moron, 3. 538. La-

bergemeut-Messey, 3. 545. Labergemeut-
Sainte-Colombe, 3. 574. Larcon, 2. 462. Lar-

cy, 3. 551. Lalrecey, 3. 322. Loisy, 3. 534.

Lux-Ies-Chalon, 3. 545. Magny-les-Auxonne,

3. 99. Magny-les-Villers, 3. 514. Magny-sur-
Tille, 3. 503. Maligny, 3. 523. Marcilly-les-

Buxy, 3. 538. Marcheseuil, 3. 538. Marcbe-
seuil-les-Molinot, 3. 512. Marey-les-Fussey,

3. 514. Marigny-les-ReuIlée, 3. 515. Mar-
nieaux, 3. 528. Maruay, 3. 547. Masse, 3.

517. Massingy-les-Semur, 2. 497. Massoult,

3. 520. Mavilly, 3. 514. Melay, 3. 538. Melin,

3. 512. Merceuil, 3. 515. Mercoy, 3. 526.

Rlerourey, 3. 545. Mimande, 3. 512. Molinot,

S. 312. Monetoy, 3. 539. Montaigu, 3. 545.

Montbelon, 3. 339. Montmegin, 3. 539.

Morey, 3. 510. Motte-de-MarciUy, 3. 537.

Mouillou, 3. 530. Moux, 3. 515. N.antoux, 3.

517. Nantoux-en-Chalonnais,3. 546. Nod-sur-
Seine, 3. 520. Normier, 3. 525. Noyers, 2.

131. Ormes, 3. 534. Oyé, 3. 489. Paimblanc,
3. 319. Pierre, 3. 533. Plain d'Abuy, 3. 506.
Poil (Le), 3. 515. Poncey, Sauge," Mortier,

3. 546. Pontoux, 3. 535. Pouillenay, 3. 529.

Pouilly-sur-Saone, 3. 515. Premeaux, 3. 513.

Presie, 3. 529. Prissey, 2. 629. Prondeveaux,
3. 517. Puligny, 3. 513. Quincey, 3, 510. Re-
poseur, 3. 529". Reulb'e, 3. 315. Rocliefort-

sur-Brevon, 3. 521. Rouelle. 3. 632. Ruffey-

les-Beanne, 3. 515. Saillenard, 3. 335. Saint-

Aubin et Darot, 3. 529. Saiut-Cyr, 3. 547.

Saiut-Deuis-de-Vaux, 3. 348. Saint-Etienne, 3.

535. Saint-Gengoux, 3. 553. Saint-Germaiu-

le-Rocbeux, 3. 521. Saint-Gervais-sur-Cou-

ches, 3. 540. Sainl-Huruge, 3. 533. Saint-Jean-

de-Tresy, 3. 540. Saint-Jean-de-Vaux, 3. 548.

Saint-Jean-sur-Debeune, 3. 548. Saint-Remi-

les-Chalon, 3. 547. Saint-Ytaire, 3. 533.

Sainte-Colombe, 3. 526. Sainte-Hélène, 3. 546.

Sainte-Magnance, 3. 529. Santenay, 3. 516.

Sassenay, 3. 347. Sausseau, 3. 531. Saulx-le-

Duc, 2. 261, 264. Sennecey, 3. 302. Seurre,

2. 219. Simandre, 3. 533. Sienne, 3. 547. Soi-

rans, 3. 602. Sonnette, 3. 531. Taulay, 3. 530.

Temay, 3. 521. Tharoiseau, 3. 529. Tborey-

sur-Ouche, 3. 62. Torcy, 3. 540. Trugny. 3.

535. Uncey, 3. 526. Uxelles, 3. 543. Vande-
nesse, 2. 520. Varennes-Ruffey, 3. 516. Vé-
ronnes, 3. 534. Vertault, 3. 428. Vignolles, 3.

516. Vlllaioes-en-Duesmois, 2. 513. Villebi-

chot, 3. 510. Villeferry, 3. 327. Villers-la-

Faye, 3. 310. Villers-Rotin, 3. 535.

Cens (Amende pour une fausse déclaration de), 2.

C43.

— Etabli à Dijon pour les élections municipales,

1. 177.

Cens et servis dus aux communautés. Coucbey, 2.

283.

Censia des bommes d'Argilly, 2. 146.

Ceusive (La) d'unmeix, quand on la divisait, se ré-

partissail sur cbacune des parts, 3. 437.

Censives dues à Aisey, 2. 183. Coucliey, 2. 278.

Ceps des prisons, 1. 99.

Cercles de cuves et de tonneaux (Usages dans les

bois pour les), 2. 320.

Chambellan du duc, 1. 32, 330.

Chambre commune de Selongey, 3. 508.

Chambre des comptes. Clercs, 1. 101.

Ses actes judiciaires durant la Ligue, mainte-

nus, 1. 155, 159, 166.

Reddition de comptes devant la Cbambre, 1.

135, IGO, IGG.

Officiers maintenus, 1. 156, 160, 106.

— consultée sur les élections du maire de Dijon,

1.169, 172.
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Chambre des complet (La) refuse d'enregistrer l'édit

d'abolilion de la mainmorte en Bourgogne,
a. 97.

Cbambrier de France. Mathieu de Beaumont-sur-
Oise, 1. 2.

Chambriers. Locataires forains, 3. 50i.

Champ 'Former le). — Voir Duel.

— de bataille, alramis (Duel judiciaire), 2.214.

Champarts, 2. 28S.

Champoy (Redevances pour le). Aubigny-la-Ronce,
3. SU. Aubaine et Becoup, 3. 511.

— (Amende pour délit de), 2. 401.

Champoyage de l'étang de Molay, 2. 553.

Chancelier de Bourgogne, 1. 70, 92.

Pierre de Semur, 1. 227. Pierre de Dintevilie,

1. 21G. Jean de SauLx, seigneur de Courti-

vron, 1. 92, 248. Jean de Thoisy, évêque
d'.\uxerre et de Tournay, 1. 95, 263. Hugo,
1. 31G. Nicolas de Toulon, 2. 370. Robert de
I.ugny, 2. 490.

— de France. Hugues, 1. 2.

Chancellerie. Ressort. Personnel.

Juridiction de celle de Chàtillon, 1. 373.

Juridiction de celle de Semur, 2. 370.

Chandeliers de Chàtillon, 1. 410.

Chandelle de cire due par chaque feu de Bure, 3. 194.

— due par les nouveaux mariés à Esbarres, 3. 505.

Changeurs de Dijon, 1. 13.

— de Vezelay et de Mont-Saint-Jean , 1. 578.

Saint-Th'ibault, 2. 327.

Channettes de murs communs, 1. 354.

Chanvre (Dinic de), 2. 450, 527.

Chapelain du duc, 1. 330, 332.

Chapellerie. Vente, 1. 386.

Chapon dû à l'évèque de Langres à Chàtillon, 1. 337.

— de coutume. Joux et Ruère, S, 528.

Voir auisi Poules.

Charbon et braise. Vente à Chàtillon, 1. 383,408.

Charnages. Chàtellenie de Glennes, 3. 537.

Charrettes (Usage dans les bois pour la réparation

des), 2. 320, 355.

Charroi. Service imposé aux habitants d'Auxonne.
Sa durée, 2. 32.

Exemption en faveur des habitants de : Flagey,

2. 4C9. La Chaume, 3. 526.

Corvées de charroi imposées aux habitants de :

Ciel, 2. 522. Esserlines, 3. 491. Marche-sur-

Saôce (La), 2. 353. Meuvy et Bassoncourt, 2.

477. Saint-Gervais-sur-Couches, 3. 540.

Tart, 2. 400. Vellerot, 2. 502, 306, 507, 508.

Charrons. Police du métier à Saint-Seine-l'Abbaye,

2. 437.

Dégâts qu'ils commettent dans les bois de Tal-

may, 2. 621.

Charruages. Redevance sur les bètes de trait, 2. 496.

Charrues. Corvées dues à Aisey, 2. 183. Ciel, 2. 522.

Meuvy et Bassoncourt, 2. 477. Noyers, 2.

131. Rouelles, 2. 632. Tari, 2. 352. Villaines-

en-Duesmois,2. 514.

Charrues (Roortes pour les), à Argilly, 2. 148.

Usage de bois à Salmaise pour les charrues, 2.

320.

Chartes de communes ou d'affranchissements.

Ne peuvent élre exhibées qu'au lieu désigné

dans l'acte, 1. 8, 16, 210, 270; 2. 99, 360.

Leur examen fréquent pour la conservation

des privilèges, 1. 244.

Leur explication des points non déterminés, 1.

9, 210; 2. 99, 301, 313, 360.

Le refus du seigneur d'en jurer la confirma-

tion entraîne la perte de ses droits, 1. 314.

— déclarées imprescriptibles, 2. 465.

Faculté d'en faire des vidimus, 2. 580.

— copiées dans les missels, 2. 580.

— brûlées en 1793,2. 103, 3. 6. — Voir aussi:

Communes. Liberté.

Châs ou chat de maison. — Voir Frette.

Chasements. Fiefs viagers à Marigny, exempts de la

prestation, 2. 155, 158, 164.

Chasez. Casati. Vassaux, 2. 263.

Chasse permise aux habitants de :

Beauiie, 1. 203, 239. Coulmier-le-Sec, 3. 523.

Dijon, 1. 175, 183. Fleurey, 3. 501. Gevrey,

3. 508. Grignon, 2. 641. Is-sur-Tille, 2. 439.

Montbard, 2. 112. Noyers, 2. 132. Pourlans,

2. 463. Saiût-Germaiu-la-Feuille, 3. 9. Tal-

may, 2. 614. Urcy, 3. 423. Vellerot, 2. 302,

506, 507.

— défendue aux habitants de :

Blangey, 3. 376. Buxy (prévôté), 3. 544.

Chaussin, 2. 315. Couchey, 2. 289. Longe-
court-les-Culêtre , 3. 300. Meursault, 3. 442.

Meuvy et Bassoncourt, 2. 478. Morteuil, 3.

518. Origny, 3. 21. Poschey, 3. 401. Saint-

Julien, 3. 449. Saint-Seine-l'Abbaye, 2. 457.

Sainte-Sabine, 3. 3C1. Vellerot, 2. 308.

Voir oi/Mi • Blaireaux. Chiens. Garennes. Haies.

Loups. Renards.

Chassipollerie. JuUy, 3. 545. — Voir aussi : Messe
et Blaierie.

Château par le duc de Bourgogne (Obligation des

communes lors du siège d'un), 1. 11, 211;

2. 100, 361.

Chauche. Comble de la mesure d'avoine, 2. 351.

Chaudronnerie (Vente de), 1. 383.

Chaussées. Entretien à la charge des habitants de

Verdun, 2. 145.

Chauveau. Multiple de la mesure du vin, 1. 394.

Clieilongeiir, plaideur, chicanier, 2. 222.

Chemins communs. — Voir aussi : Voie publique.

Infraction, 1. 10, 211; 2. 99, 361.

— (Entretien des), 1. 8i.

— (Juridiction sur les), 1. 149, 731, 372. Remise

aux habitants de Béze, 1. 552; 2. 278.

— (Usurpation sur les), 1. 371, 372; 2. 478.

— (Plantations sur les), i. 372.

I Largeur, 1. 373.
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Faux cliemius (faire des), 2. 201, 264, 289, 291,

401.

RAparalioiis, 2. 014.

Chemins linérots. Juridiction. Planlatioiis. Usurpa-

tions de largeur, 1. 271, 372, 373.

Chêne. Usap;e du bois réservé, 2. 320.

Cheval et jument de charge, sujets au péage à Chà-

tillon, i 388, 391.

Amende de délits, 2. '272, 398, 408.

— (Prestation sur le), à Ampilly, 2. 339.

Chevalerie (Nouvelle). Un des cas du droit d'indire

reconnu par la coutume, 2. 34.

A Ampilly, 2. 341. Auxoune, 2. 34. Marigny, 2.

13, 100. Meiîvy et Bassoncourt, 2. 478. Pou-

lailler, 2. 302. Sagy, 2. 329. Salmaise, 2. 322.

Verdun, 2. 145. Villeaux, 2. 276.

Supprimé h Seurre, 2. 228.

Chevaliers garants de la charte de Chagny, 2. 94.

— garants de la charte de Noyers, 2. 131. Oyé,

3. 488. Saulx-le-Duc, 2. 262.

— de Châtillon. Hommes du duc, 1. 339.

— Leurs hommes exceptés de la charte d'ArgiUy,

2. 148. Beaune, 1. 212. Dijon, 1. 14. Mont-

bard, 1. 102. Semur, 1. 363.

Chevauchée, 1. 339; 2. 135, 149, 183, 185. — Voir

Service militaire.

Chevaurhia. — Voir Chevauchée.

Chevaux (Marché aux), à Dijon, 1, 91.

— exempts du portage, 1. 238, 239.

— saisis par le seigneur de Seurre, 2. 234.

Chèvres Tarif du portage de Beaune, 1. 238.

— sujettes au péage, 1. 391.

Amende pour délit. 1. 398; 2. 398.

Entrée des vignes interdite, 2. 332.

— (Redevance sur le laitage des), 2. 414.

Pâturage iuterdit dans les bois, 2. 482, 3. 425.

Chiens. Autorisation aux habitants d'Origny d'avoir

des chiens de chasse, 3. 20.

Chirurgiens. Peuvent être élus échevins, 1. 197.

Chrétienté à Dijon (Doyen de la). Ses attributions,

1. 5; 2. 285.

Chrittianitatis Divionemis de'-anus, 2. 184.

Cierge olîert annuellement devant la châsse de saint

Jcan-1'Hôtelier, dans l'église de Moulier-

Saint-Jean, par les communes atîranchies de:

Athie, 3. 08. Bard-les-Époisses, 3. 73. Corma-

rin et Montot, 3. 75. Etivey, 3. 57. Méne-

treux-sous-Pisy, 3. 45. Sincey-les-Rouvray,

3. 83. Talcy "et Montceau, 3. 108. Turley,

3. 48.

— offert par Chaumes, appartenant à l'abbaye

Notre-Dame de Châtillon, 3. 54.

— oil'erl par Nan-sous-Thil à l'église paroissiale,

3. 50.

— offert par Marcenay à Saint-Robert de Molème,

3. 78.

Cimetière Saint-Bénigne de Dijon, 1. 43.

— S.iiut-Martiii à Beaune, 1. 202.

— d'Is-sur-TiUe, 2. 440.

Cire. Vente, 1. 385.

Redevance due par les communes d'Authume,

3. 534. Bretenières, 3. 504. Broin , 3. 513.

(jheniin d'Ampilly, 3. 522. Domecy-sur-le-

Vault, 3. 527. Frontenard, 3. 533. Gerland,

3. 514. Jaucigny, 3. 503. Lux, 3. 505. Mon-
tagu,3.54fi. Preste, 3. 529.Thil-r,hàtel,3 . 508-

Claim (Tarif de l'amende du). Juridiction :

A Aisoy, 2. 182. ArgiUy, 2. 147. Auxonne, 2. 36.

Beaune, 1. 239, 243. Chagny, 2. 94. Châtillon,

1. 330, 398. Couchey, 2. 291. Digoine, 2. 188.

Dijon, 1. 9, 10. Flagey, 2. 407, 409. Leffond,

2. 397. Marigny-le-Cabouet, 2. 100. Marsan-

nay-la-Côte, 2. 1S7. Monlagu (châlelleuie), 2.

190. Oyé, 3. 489. Nuits, 1. 318. Rocliepot (La),

2. 130. Saint-Jean-de-Losne, 2. 8. Saulon-la-

Chapelle, 3. 500. Saulx-le-Duc, 2. 208. Ta-

ïaut, 1. 498. Vitteaux, 2. 274.

— pour le commun, fait par les prud'hommes au

seigneur, ne devait point d'amende, 2. 284.

— (Amende pour la punition du faux). A Is-sur-

Tille. 2. 439. Leffond, 2. 397. Salmaise , 2.

319.

Clamor. — Voir Claim.

Clapiers et garennes établis à Bèze par l'abbé, 1.

504.

Clercs du duc Robert II, 1. 224.

— des villes. — Voir Secrétaires.

— mariés. Transaction à leur sujet entre le duc et

la mairie de Beaune, 1. 205 et suivantes.

— de Châtillon imposés, 1. SOI, 419 et suivantes.

Exempts de péage, 1. 392.

— vivant clerjamment, 1. 391; 2. 138.

Droits qu'ils doiventàEsbarres,3. 505. Exempts

de tailles à Lux, 3. 505.

— tonsurés. Prétendaient être exempts de main-

morte, 3. 42, 67, 72, 82.

Clergé du comté d'Auxonne maintenu dans ses pri-

vilèges, 2. 83.

Clergie. Liberté accordée aux gens de Riel-les-Eaux,

3. 3.

Cloches à Saint -Seine. Débats entre les habitants et

les religieux, 2. 450.

Cloître (Clôture des). Cas du droit d'indire à Bligny-

sur-Ouche, 3. 418.

Closiers nommés par le seigneur, à Chaudenay-sur-

Deheune, 3. 545. — Voir aussi Messiers.

Clôture (Bris de). A Digoine, 2. 188.

— des héritages bordant les chemins à Blangey,

3. 370.

Collecta. Prestation, 1. 521, 523.

Collecteur juré. Marcenay, 3. 78.

Colombiers. Défendus aux habitants de la prévôté

de Buxy, 3. 544.

Combat judiciaire. — Voir Duel.

Commen'tali /iommes, 1. 12 , 212. — Voir Hommes
recommandés.

Commende (Droit de). Uolphey, 3. 528.
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Commendises. A Chfitillon, 1. 339, 350, 353, 354.

— ou taille abonnée à Daix, 3. 502. Du duc à Ge-

vrey, 3. 507.

Commendisia, 1. 339, 528. — Vo/r Commeudise.

Commerce, 1. — Voir :

Acier. Aménage. Astalagium. Aune. Balais.

Batterie de fer. Bichet. Blé. Boisseau. Caor-

eius. Carteranche. Chandelle. Changeurs.

Charbon et braise. Chauche. Chaudronnerie.

Chauveau. Chevaux. Cire. Coponage des

grains. Courtiers de la draperie. Couvre-

chefs. Cuirs. Cuves et tonneaux. Denrées.

Draperie. Ecuelles de bois. Emine. Etamiue.

Etaux des forges. Faucilles et faux. Fer. Fil.

Foires. Francs-marchés. Fronaages. Fruits.

Futailles.Gastellerie.Gueyde. Hallage. Halles.

Huile. Industrie. Laines. Lanternes. Leyde.

Lombards. Marchandises. Marchés. Mégisse-

rie. Mercerie. Merrain. Mitaille. Meubles.

Miel. Moiléon. Mnid. Nu?ninularioru>n tabulœ.

Numlinœ. Oing. Orge. Pain. Pelleterie. Pierre

du poids de la laine. Plume. Poisson. Portail

de Seurre. Porteurs, jjortefaix. Poterie. Pou-

laillerie. Scambitum. Sellerie. Souliers. Suif.

Talemelerie. Taxe des victuailles. Tiretaines.

Toiles. Ustensiles de bois. Vannerie. Venai-

son. Ventes. Ventiers. Verjus. Verrerie. Vin.

Vinaigre. Volailles.

Commis au magistrat. Droit de la commune d'en

élire un, 1. 1G3.

Commerce. Liberté octroyée aux habitants d'Argilly,

2. 148.

Communauté d'hommes entre le duc, l'évêque de

Langres et l'abbaye Notre-Dame de Châtil-

lon, 1. 334, 335, 338, 34C, 3C3, 402.

Leur valeur, 1. 353.

— autorisée A Belan. 3. 481.

— et église confondues à Couchey, 2. 281 et sui-

vantes.

Communaux. Le seigneur de Couchey ne peut les ven-

dre sans le consentement des prud'hommes, 2.

283; ai les prud'hommes sans l'aveu du sei-

gneur, 2. 289. Bois communaux, affouage, 2.

289. Pâquiers communaux, 2. 288.

— cédés aux habitants de Pontailler, 2. 302.

— cédés aux habitants de Lamarche, 2. 405.

— administrés par les prud'hommes, à Is-sur-

Tille, 2. 424, 436, 437, 441.

— Libre disposition laissée aux habitants de Che-

vigny-le-Désort, 3. 167. Çourban, 3. 150.

Fonlaiiie-en-Duesmois, 3. 150. Menebles, 3.

208.

— (Défrichement des), 3. 302.

Autorisation au seigneur de racheter i son

protit ceux aliénés, 3. 305.

— (Anticipation sur les), à Blangey, 3. 370.

— accensés aux habitants de Pochey, 3. 401.

chapitre d'Autun, à Po-Tiers réservé par le

chey, 3. 401.

Commune. Octroyée aux habitants de :

Aisev-le-Duc, 2. 182. Amiens, 1. 4. Argilly, 2.

146. Auxomie, 2. 28. Bagnot, 2. 151. Beaune,

1. 207. Beauvais, 1. 5. Chalon-sur-Saône, 2.

297. Châtillon-sur-Seine, 1. 3M, S41, 343, 344,

345. Couchey, 2. 277. Dijon, 1. 1, 4. Flagey-

les-Gilly, 2. 466. Marche-sur-Saone (La), 2.

399. Montbard, 2. 96. Nuits, 1. 315 et sui-

vantes. Pontailler, 2. 299. Perriguy-sur-l'O-

guon, 2. 589. Rouvres, 1. 481. Saint-Jeau-de-

Losne, 2. 7. Saint-Quentin, 1. 4. Semur, 2.

350. Seurre, 2. 212. Boissons, 1. 1, 4. Talact,

1. 497.

Refusée à ceux de Saint-Seine-l'Abbaye, 2. 455.

— (Obligation de Jurer la), imposée aux habitants

de :

Amiens, 1. 8. Beaune, 1. 209. Beauvais, 1. 8.

Dijon, 1. 8. Montbard, 2. 98. Pontailler, 2.

301. Seurre, 2. 216. Soissons, 1. 8.

— affranchies sans charte, 3. 499.

Communia Caitellionensis, 1. 341, 343, 344, 345.

— (le Coirhein, 2. 277. Di Corcel/is. 3. 445.

Communications avec les ennemis de la commune.

interdites aux habitants de :

Dijon, 1. 7. Beaune, 1. 209. Montbard, 2. 98.

Semur, 2. 359.

Communitas liominum ducis et abbatis B. M. Casfel-

lionensis, 1. 335.

— ducis et Episcopi Linijonensis apiitl Casfellw-

nem, 1. 338.

— ducis et Episcopi Liyigorp'nsis apud Mussei/m,

1. 346.

Communitas hoininum de Crimolois, 3. 421.

Communitas de Plomheriis, 3. 450.

Compagnies (Mesures de sûreté contre les grandes),

2. 176.

Comparution (Amende pour défaut de), 2. 36.

Composition pour un forfait, interdite à Verdun, 2.

145.

Compte des deniers et biens communaux, à Is-sur-

TiUe, 2. 424.

— des receveurs de la ville de Dijon. Vérifiés

par les officiers du duc, 1. 106.

Concierge de l'évêque de Langres à Châtillon , 1 .

3CÎ.

Concile de Molème, 2. 309. Mâcon, 2. 418.

Concubitui ciolens feminarum. — Voir Viol.

Condamnation sur preuve (Amende de). 2. 272.

— à mort entraîne la confiscation, 2. 272.

Condition des biens. — Voir Biens.

— des personnes. — Voir Personnes.

— diverses des hommes du duc, de l'évêque de

Langres et de l'abbaye Notre-Dame à Cliâ-

tillon, 1. 349 et suivantes.

Conductui. — Voir Sauf-conduit.

Conestabulurium Franciœ , 1. 2.

— Burgundiœ, 1. U, 22, 23, 37, 316, 330.
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Coufîsoalion enlraiuée par la peiue capitale ou le

bamiissemenl, 2. 272.

La mairie île Dijon autorisée à dresser l'inven-

taire (les biens saisis par coufiscation, 1. 105.

La uioitit^ lui est attribuée, 1. 110.

La totalité lui est coufirmée, 1. 174, 183, 202,

204.

Confiscations préteuilucs par le duc à Beauue, 1. 265.

Celles de Moutbard appartieiineut au duc, 2.

113.

— des biens des hommes fnsitifs : De l'abbaye de

Flavigny^ 2. 132. De l'abbaye de Saiut-Bé-

uir;ue,2. 1G7. Duseifçneur de Digoiue, 2. 188.

— aiipailienuent au seigneur. A Blangey, 3. 370.

Boulians, 3. 534. Digoiue, 2. 188. Longe-

court-les-Culètre , 3. 300. Normier, 3. 525.

Poschey, 3. 401. Thoisy-le-Désert, 2. 555.

Connétable de Bourgogne, ses fonctions, 1. 11.

Cliet militaire de la commune de Dijon, 1.11.

Beaune, 1. 211. Montbard, 2. 100. Semur, 2.

361.

Garant de la charte de commune de Dijon, 1.

22, 23. Ponce de Grancey, 1. 22, 23, 316. Odo
Raget, 1. 3G. Jean de Thil, 1. 64. Ponce de

Frolois, 1. 330.

— de France, 3. 40. Raoul de Clermout, 1. 2.

Conseil de la sainte Union établi à Dijon, 1. 154,

159, 16".

— communal de Talmay, 2. 619.

— ducal. Accuse la commune de Dijon auprès du

duc, 1. 83.

Conseillers (échevins) d'Auxonue, 2. 30.

— de la ville de Dijon, exempts du logement mi-

litaire, 1. 127.

Considérations philosophiques sur la liberté, expri-

mées dans les chartes. — Voir Liberté.

Consules scabini de Auxona. 2. 35.

Contrat de mariage. — Voir Mariage.

Passation interdite à la mairie de Dijon, hors

en jugement, 1. 82.

Contrôleur des dépenses de la ville de Dijon.

Exempt du logement militaire, 1. 127.

Charge maintenue par Louis XIV, 1. 193, 195.

Convocations aux assemblées de la commune. A Di-

jon, 1. 8. Beaune, 1. 210. Auxonne, 2. 30.

Moutbard, 2. 98. Seurre, 2. 217. Semur, 2.

359.

Coponage des grains, 2. 329.

Cor servaut aux convocations de la commune, à

Auxonne, 2. 36.

Cordier de justice à Chàtillon, 1. 360.

Cordonniers de Dijon, 1. 13.

Cornage sur les bêtes de trait. A .4.vosne, 3. 524.

Uucey, 3. 526. Quarré, 3. 94.

Corniers (Prud'hommes) de Couchey, 2. 281 et sui-

vantes.

— (Noms des), 2. 295.

Corvées maintenues :

A Ahuy, 2. 197. Aisey-le-Duc, 2. 182. Ampilly-

les-Bordes, 2. 345. Argilly, 2. 146. Arçon, 3.

310. Aubaine, 3. 511. Aulhume, 3. 534.

Auxant, 3. 511. Avosne, 3. 524. Bèze, 1. 152.

Bissey-la-Côte , 3. 168. Blangey, 3. 373. Bli-

g[iy-âous-BeauGe, 3. 511. Boucourt-le-Bois, 3.

317. Borde-au-Chàteau (La), 3. 511. Bour-

guignon, 3. 513. Bouze, 3. 513. Branciou, 3.

544. Bremur, 3. 521. Broin, 3. 514. Buncey,

3. 522. Bure, 3. 193, 194. Bussy-la-Pèle, 3.

216, 217. Bussy-le-Grand, 2. 647. Cersot, 3.

547. Chagny, 2. 94. Chalvosson, 3. 520. Cha-

meroy, 3. 520. Chamesson, 3. 334. Chamilly,

3. 547. ChampignoUes, 3. 518. Chanipdôtre,

3. 304. Chanceaux, 2. 335. Cbarrey-en-Plaine,

3. 28. Châtillon-sur-Seine, 1. 237. Chaussin,

2. 315. Chazeaux, 3. 545. Chaux, 3. 314. Gbo-

rey, 3. 518. Ciel, 2. 522. Commarin, 3. 530.

Concœur, 3. 514. Corboin, 3. 509. Corcelles-

les-Arts, 3. 517. Corpeau, 3. 514. Couchey, 2.

278, 290. Courbau, 3. 151. Courcelles-les-

Rangs, 3. 322. Créancey, 3. 527. Curgy, 3.

537. Curtil-Vergy, 3. 510. Cussigny, 3. 518.

Demiguy, 3. 345. Denevy. 3. 546. Digoine, 2.

188. Eciialot, 3. 124. Echeuou, 3. 503. Ecor-

saint, 3. 229. Epoisses, 2. 579. Etais, 8. 527.

Etalante, 3. 520. Fauverney, 3. 503. Foutaine-

en-Duesmois, 3. 148. Fontaiiie-les-Dijon, 3.

503. Fresnes, 2. 333. Froutenard, 3. 523.

Géanges, 3. 512. Genlis, 3. 503. Gerland, 3.

314. Gevrey, 3. 307. Giguy et La Colonne, 3.

298. Grignon, 2. 641; 3. 328. Ivry, 3. 512.

Jancigny, 3. 503. Joux et Ruère, 3. 528. Juil-

lenay, 3. 531. Juilly-Leschenaut, 3. 526. La-

bergemeut-le-Duc, 2. 395. Labergement-de-

Sainle-Colombe, 3. 534. Larçon, 2. 461, 462.

Latrecey, 3. 522. Laumes (Les), 3. 289. Lays,

3. 334. Lougecourl-les-Culétre, 3. 301.

Louesme, 3. 177. Lux, 3. 304. Lux-les-Cha-

lus, 3. 545. Magny-les-Auxonne, 3. 100. Ma-
gny-les-Villiers, 3. 514. Maisey, 3. 520. Mar-

cenay, 3. 79. Marche-sur-Saone (L-i), 2. 399

400. Marey-les-Fussey, 3. 514. Marmeaux, 3

528. Marsannay-la-C61e, 2. 183. Massoult, 3-

520. Melin, 3. 312. Meiiesbles, 3. 208. Mercu

rey,3. 545. Mesmont, 3. 277. Meuilley,3. 515

Meuvy, 2. 477. Minot, 3. 186. Molème, 2. 313,

Montagu, 2. 189; 3. 546. Monllay, 3. 531. Mo
netoy, 3. 539. Montréal, 2. 95. Mortouil, 3

513. Âloux, 3. 515. Nantoux et Valette, 3

546. Normier, 3. 523. Noyers, 2. 131. Paim^

blanc, 3. 319. Pierre, 3. 533. Poil (Le), 3. 515

Poiseuil-la-Ville , 3. 521. Poutoux, 3.539,

Pouilly-sur-Saône, 3.515. Pralon, 3. 366. Pris

sey, 2. 629. Prondevaux, 3. 517. Puligny, 2. 513

Quarré-les-Tombes), 3. 94. Quincey, 3. 510

Reuillon, 3. 526. ReuUée, 3. 515. Rochepot

(La), 2. 134. Rouelle, 2. 632. Ruffey, 3. 515

Uuilly, 3. 548. Saillenard. 3. 535. Saint-An

deux, 3. 329. Saint-Aubin, 3. 516. Saint-Beury,
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3. Si». Saint-Etienne, 3. 535. Saint-Germain-
le-Bocheux, 3. 521. Saint-Léf^er-sur-Delieune,

3. 548. S.iint-Loap- de-Varennes, 3. 540.

Saim-Philibert, 2. 445. Saiute-Croi.x, 3. 535.

Sainte Maguance, 3. 529. Saiute-Sabine, 3.

361. Salives, 1. 572. Sautenay, 3, SIC. Sasse-
nay, 3. 547. Saussy, 3. 503. Savouges, 3. 507.

Semarey, 3. 260. Serrigny, 3. 513. Seiirre,

2. 120. Somberuon, 2. 590. Tanlay, 3. 530.

Tart, 2. 353. Teriiay, 3. 521. Terrefoiidrée, 3.

295. Tliarùiseau, 3. 529. Tboisy-le-Désert, 2.

551. Tbùrey-sur-Oucbe, 3. G-2. Til-CliAtel, 3.

508. Troubans, 3. 310. Trugny, 3. 535. Ucbey,
(Viévy),3. 530.Uucey,3. 520. Vanileneàse, 2!

520. Vauvey, 3. 521. Varois, 2. 579. Vau-
rois, 2. 524. Vieuxcbàteai],2. 007. Villaiues-

les-Prévôtes, 3. 282. Viilargoix, 2. 394. Vil-

lebicbol, 3. 510. Villeueuve-les-Couvers (La),

3. 522. Villiers, 3. 521. Villers-la-Faye, 3.

516. Viliy-le Moulier, 3. SIC.

Corvées racbetùes. Verdouuet, 3. 443.

— supprimées :

A Ampiliy-Ie-Sec, 2.340. Austrude, 3.340..\lbie,

3. 08. Baigueux, 3. 520. Bard-les-Ëpoidses,3.

72. Baiges, 3. 502. Beauregard-les-Tbostes,

3. 2S5. Cbaumes, 3. 51. Couteruon, 3. S04.

Curey, 3 59. Etivey, 3. S7. Flagey, 2. 469.

Grancey-le-Cbâteau,2 481. Jlenelrtux-sojs-

Pisy, 3. 43. Ponlailler, 2. 300. Prey, 2.

592. Saiut-Seine-l'Abbaye, 2. 4SI. Saiilon la-

Chapelle, 3. SOC. Saulon-la Rue, 3. 500. Siu-
cey, 3. 81. Turley, 3. 48. Vaupitre, ?.. 57.

Viilargoix, 2. 391. VilIaines-en-Duesmois, 3.

282.

Voir aussi : Cbarrettes. Charroi. Charrues.
Fauchaisou. Foins. Hersage, l.alionr. Mois-
sous. Moulins. Palissades. Qiindriijacio. Rouis-
sage du c'iauTre. Saisons (trois). Tuib'rie.

Vignes.

Coups et blessures. Punition et attribution de la con-
naissauce des cas :

A Ampilly-le-Sec, 2. 340. Auxonne, 2. 30. Beaune,
1. 210, 243. Chagny, 2. 94. Cliùtillon-sur-

Seiue, 1. 303, 368, 309, 398. Couchey, 2. 291.

Digoine, 2. 188. Dijon, 1. 9. Flagey, 2. 408.

Labergenient-le-Duc, 2. 390. I.aulbes, 2. 043.

Leffond, 2. 397. Marche-sur-Saôue (La), 2.

401. Marigny-le-Cahouet, 2. lOO.Marsann.iy-

la Côte, 2. 187. Meuvy et Bassoncourt, 2.

478. Mùlérae, 2. 312. Montagu, 2. 190. Mont-
bard, 2. 99. Nuits, 1. 318, 319. Oyé, 3. 489.

Pontailler, 2. 301. Rochepot (La), 2. 136.

Sagy, 2. 3-28. Saiut-Jean-de-Losue, 2. 8. Sal-

maise, 2. 319. Saul.x-le-Duo, 2. 201,204. Se-

inur, 2. 300. Seurre, 2. 214, 215. Tahint, 1.

497. Véronues, 2. 417, 419. Vitteaux, 2. 272.

Expertise d'un barbier à Beauue, 1. 200.

— portés par un individu âgé de plus de douze

ans, 3. 4S9.

III.

Voir aussi : Arme émoulue. Bâton. Couteau.

Dommages et intérêts. Épée. Epieu. Frac-

tures. Glaive. Lance. Main. Majorité. Marché.
Palma. Pied. Pierre. Poing.

Cour romaine (Voyage de l'abbé de Flavlgny en), 2.

170, 175, 334.

Cours d'eau. Juridiction, 2. 288.

Courtiers de la draperie de Chfttillou-sur-Seiue, 1.

413.

Coustumiers (Légistes, jurisconsultes), ?.. 164.

Couteau (Punition du coup de), 2. 215, 312, 340.

Coutume de Bourgogne, 1. 370, 540 ; 2 132.

— en fait d'adultère, 2. 130.

Coutumes anciennes : De Beauue, 1. 237. Chalon-
sur-Saône, 2. 298. Châtillon-sur-Seine, 1.

336, 337, 348; 2. 182. Echevronne, 2. 128.

Couchey, 2. 278, 289. Is-sur-Tille, 2. 423, 435.

Marsannay-la-Côte, 2. 184. Moulagu, 2. 189.

Noyers, 2. 131. SaintSeine-l'Abbaye, 2. 4S0.

Saulieu, 2. 391. Seurre, 2. 221. 'Vieuxchàteau,

2. 005. Vitteaux, 2. 320.

— (Prestations) : A Ampilly-le-Sec et les Bordes,
2. 340, 345. Austrude, 3. 340. Chaignay, 2.

415. Chanceaux, 2. 335. Pracy-Chalas, 3.

52S. Larçon, 2. 4C2. Presle, 3. 529. Sainl-

Eupbrône, 2. 555. Thorey-sur-Ouche, 3. 62.

Viilargoix, 2. 390.

— mauvaises. Supprimées h Marche (La), 2. 400.

Couvrechiefs (Vol de), 1. 73. Vente, 1. 380, 408.

Couvrefeu. A ChàtiUon, 1. 413.

Cianaidia, 2. 185.

Creantia, 2. 135.

Créances des habitants avant et après leur réception

dans la commune :

A Dijon, 1. 7. Beaun^;, 1. 209. Monlbard, 2. 98.

Saiut-Queutin, 1. 7. Seuiur, 2. 3S9. Soissous,

1. 7, 15.

Autorisation d'en poursuivre le remboursement
sans amende, 2. 298. — Voir Dettes.

Credentia du duc et de l'évéque de Laugrcs, à Châ-
tillou, 1. 340.

Crédit accordé au duc : X Dijon, 1. 5, 79. Bcaune, 1.

'.08. Montbard, 2. 97. Semur, 2 357.

— accordé à l'évéque, à Soissous, 1. 5.

— contesté au duc, à Dijon, 1. 79.

— accordé au duc et à l'évéque de î.angres, à

ChâtiUon, 1. 340.

— accordé au seigneur :

A Auxonne, 2. 29. Chagny, 2. 94. Chaussiu, 2.

313. Digoine, 2. 189. Marigny, 2. 159. Mar-
sannay-la-Côte, 2. ISS. Moutaigu, 2. 189, 190.

Oyé, 3. 489.Ponlailler, 2. 300. Rochepot (La),

2. 135. Seurre, 2. 209, 220. Verdun, 2. 145.

Vitteaux, 2. 272.

Creditio de pane et de vino, 1. S, 208; 2. 357.

Cri du seigneur (Défaut au). Amende, 2. 478.

Voir aussi Service militaire.
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Criage Je la ville de Bcaiine , I. 2'i5. CliAliUon, 1.

358.

Criées de meubles el inimeubles, 1. 337, 375.

Crieur du seipneur de Chaiissiu, 2. 315.

Crimes cl délits (Piinilion des) :

A Beaune, 1. 210, 211. Buxy. 1. 314. Dijon, 1. 9,

10. Moiil-Sainl-Jeau, 1. 577. Saiul-riuljault,

2. 32li. Sal[i]ai,se, 2. 322. Vilteaux, 2. 272.

Voir uussi Jusiice.

— capilaux (La voloulé n'est point réputée pour

le r.dt eu matière deî, 1. 259.

— (Elraiiser poursuivi pour), 2. 145.

Leur déuouiialiou est obligée, 2. 298.

Criminels réfugiés <i Oyé, 3. 4S9.

Cris et tapage uocturue. Répression à Châtillon, 1.

3i.t;.

Croisade (Subside demandé à la commune de Dijon

pour la), 1. 32

las du d

exercé :

A Ampilly-le-Sec, 2. 34. Cliaany, 2. 9i. Cbâtil-

lon sur Seine, 1. 332. Cbaussin, 2. 315. Di-

goine, 2. 189. Marcdie-.sur-Saône {La), 2.

402. Marigny-le-fabonel, 2. 160. Marsamiay-

la-CAte, 2. 180. Montauu, 2 190. Noyers, 2.

135. Rocliepot (La), 2. 131. .'iaay, 2 329 Sal-

maise, 2. 3-i2. Seurre. 2. 209, 220. Verdun,

2. 145. Villargoix, 2. 391.

Croix déliniilanl les lerritnires, 1. 677: 2. 319.

— (Deniers de). A Saint-Seine, 2. 457.

Cruces. — Voir Croix.

Cuirs. Visile et police : A Cliûlillon, 1. 35G, 378, 386,

410. Seurre, 2. 234.

Cuisine (Droit du plaide), à Talmay, 2. 623.

Cuitiers. — Voir Rôtisseurs,

Culte réformé. L'e.xercice en est proscrit dans les villes

de Dijon, 1. 153, 159, 165. Beaune, 1. 304.

CbâliUon, 1. 456.

Culte et affaires religieuses. — Voir :

Acquisitions. Aliénations. Annexe. Arebidiaco-

nés. Archidiacre. Ai(bipiêlre. Avents de

Noël. Bannière. Cundelosum. Carmes. Cha-

pelain du duc. Chrétienté de Dijon. Cierges

offerts devant les saints. Cimetières. Clergé.

Clergie (droit de). Cloches. Cloilre. Commu-
nauté et église. Concierge de l'évèque deLan-

gres. Coniilc. Cour rom;iine. Croix. Culte ré-

formé. Cure. /)ecn«"ï. Décimes Dîmes. Doyens-

Droits curiaux. Eau de tri.-tesse et pain de dou-

leur. Ecclésiasiiques. Ki.'lises. Excommunica-

tion des débiteurs. Grand-prieur de France.

Juridiction ecclésiastique Luminaire. Mor-

tuaires. Ménétriers dns Avents de Noël. Of-

fices religieux. P?pe. Tlm/hi'. Prêtres. Pro-

cessions. Procurations de l'alibé on de l'évè-

que. Reliaieuses. Réserve des droits des

églises. Sfdet npostolica. Juge apostolique.

Yierge (image de la).

Curé. Droit de celui de Bure sur les épousailles, 3.

194.

Curtils (propriétés closes). Ne tiennent point de ban,

2. 284.

Ciirtilaige. — Voir Jar.linage.

Curvatœ. — Voir Corvées.

Custodes pnriarum de castro Castellionis. — Voir

Portiers.

Custodes segetum. — Voir Messiers.

Cuves et tonneaux (Usages dans les bois pour la ré-

paration des), à Salmaise, 2. 320.

Dnpifer Fmnciœ, 1. 2.

Débiteur (Homme de la commune peut être arrêté

comme). A Diiou, 1. 7. Beaune, 1. 209. Mout-

bard, 2. 98. Seumr, 3. 359.

Débiteurs. Amende prétendue sur eux en cas de

non paiement, 3. 508.

Decanus Divi'juis, 1. 5.

— Barri, 1. 332.

— Linuoiiensis, 1. 332.

— Ciistettionis, 1. 332.

— Christinnilulis Dirinnfnsis, 2, 184.

Décimes. Mairie de 1-oiseul-la-ViUeperçoit un tiers,

3. 521.

— du clerïé, 1. 153, 159, 165.

Déclarations de biens obligatoires aux habitants de:

Cbarrey, 3. 28. Mesmonl, 3. 277. Longecourt-

les-Culétre 3 304.

Défaut (Amende pour), 2. 272, 291, 396, 439, 614.

— de justice (Recours au duc pour), 2, 336.

— de payer des pre»lalious échues (amendes), 2.

478, 480.

— de jour (amende), 2. 478.

Defforains. Nom domié aux forains de Saint-Jean-de-

Losne, 2. M.
Défrichemeuls contestés aux habitants de Gevrey,

3. 508.

Dégv.yement, déguyer. Action de délimiter, k Châ-

lilloii, 1. 372. Seurre. 2. 21, 233.

Délits ruraux. A Fresne. ;'. 332. Labergement-le-Duc,

2. 390. Chaiguay, 2. 415.
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Démenti Jonné devant le seigueur, amende. A Di-

goiiie, 2. 188. Leff.)UcJ, 2. 397.

— en jugement, aiueude, 2. 478.

Déni (Amende pour;. A Saulx-le-Duc, 2. 2C8.

Deniers de l'Iiefs (capilatioii), dus à Saiiit-Eiipln'one,

2. 555.

Dénonciation obligée, en fait île crime capital, 2.

298.

Denrées ranient'es de la chevauchée. Leur vente im-
médiate, 2. 208, 219.

Taxe à Couohey, 2. 288.

Police de la vente à Is-sur-Tille, 2. 437.

Dépopulation causée par la guerre des Anglais, 3.

4 1 li

.

Dépopulation et ab.andon de la terre, causés par la

mainmorte :

A Aiserey, 2. 547. Angely, 2. 530. Ampilly-les-

Bordes, 2. 346. Annoux, 2. 572. Arçon, 3.

313. Athée, 2. 542. Alhie, 3. C7. Bardles-
Epoisses, 3. 72. Blacy^ 2. 531. Busseaul, 2.

489. Br.izey-eLi-l'Iaiiie. 2. 547. Cussy-la-Pèle,

3. 214. Celles, 3. 479. Cessey-les-Vitteaux, 2.

563. Chambaiu, 3. 218. Charancey. 3. 13.

Chevigny-le-l)ésert, 3. 167. Chevigny et Cha-
rarilûis, 2. 634. Ciel et Sahit-Maurice, 2. 522.

Corcelles-les-Citeaux, 3. 446. Ecorsaint, 3.

228. Epoisses. 2. 574. Etivey, 3. 56. Fran-
xaull, 2. 559. Fresne -Saint-Mamès, 2.

593. Frolois, 3. 200. Grigiion, 2. 640. Haute-
ville, 3. 475. Irouer, 2. 59-1-lsland et le Saul-

çois, 2. 631. Luxeruis, 2. 556. Mareilly-lcs-

Vitleaux, 2. 494. Massingy-les-Semur, 2. 496.

Méuetreux-le Htois, 3. 41. Minot, 3. 184.

Moiilot (l PerrigLiy, 2. 532. Noironsous

Bèze, 3. 143. Noyers-la- Ville, 2. 553. Nuits-

sous-Kavières, 2. 531. Origuy.S. 18. Perrigiiy-

la-Deheune, 2. 536. Plnvault, 2. 566. Poiu-

çon-les-Larrey, 3. 23S. Prissey, 2. 628. Puits,

2. 527. Ricliebourg, 2. 632. liouelle, 2. 632.

Saint-Euphrône , 2. 554. Saint-Germain-la-

Feuille, 3. 7. Sar:y etSoulangy, 2. 531. Som-
beiuon, 2. 594. Thuisy le-Désert, 2. 550.

Trouhaut, 3. 457. Vandenesse, 2. 517. Varois,

2. 600. Vaupiire, 3. 57. Vauroi3,2. 524. Vaux-
de-Lugi]y, 3. 464. Vernot, 2. 570. Viévigne,

3. 210. Vieiix.-hâleau, 2. 005. ViUaiues-ea-

Due.~mois, 2. 513. ViUiers-les-Hauts, 2. 532.

Villolte-les-Soinberuon (La), 2. 534.

Désaveu du seigneur, abandon de la terre :

A Aiiipilly-lcs-Borles. 2. 345. Auxonne, 2. 31.

Bourg.igne, 2. 132, 167, 191. Chaigriay, 2.

B15. Chàtillon, 1. 340. Cliaussin, 2. 314, 316.

Digoine, 2. 189. Kresue, 2. 331. Is-sur-Tille,

2. 434. LeQond, 2. 398. Marche (La), 2. 403.

Massingy, 2. 496. Meuvy et Bassoncourt, 2

478. Molèuie, 2. 309. Hochepot (La), 2. 134.

Sagy, 2. 329.Saul.\-le-Duc, 2. 262,265 Seiuur,

2. 365. Seurre, 2. 208. Tart, 2. 354. Véronnes,

2.418, 4ï'0.

Désaveu eiilruine la perte du mcix ])osiédé par un
forain, 3. 438.

Désobéissance (.\mende pour). A Is-snr-Tille, 2.

439. Meuvy et Bassoncourt, 2. 478.

Dettes de la province de lîourgogue, 1. 156, 160.

— du seigneur (Etrangers arrêtés aux marchés

pour}. A .auxonne, 2. 31. PonlHiller, 2. 302.

— contractées par les hommes de la commune
avant et après la charte :

A Beauiie, 1. 269. Dijon, 1. 7. Monihard, 2. 98.

SaiiitQuei.tiii, 1. 7. .Semur, 2. 359. Soissoûs,

1.7, 15.

— (Arrestations pour), 1. 373; 2. 297, 404.

Voir Créances.

— du duc (Hommes arrêtés pour les) :

A Beanne, 1. 212. Dijon, 1. 13, 59. Montbard,

2. ini, Semur, 2. 362.

Pliilippe-le-Hardi devait à sa mori pour 10,000 fr.

à des hahilanls de Dijon, 1.91.
— du seigneur Obligation du seigneur de délivrer

les h.ibltaiits arrêtés pour ses dettes et de
les iuilemniser :

A Am|)illy. 2. 339. Auxonne, 2. 29. Chaussin^

2. 314. (iraucey, 2. 4s2. Marche-sur-Saônc

(La), 2. 404. Mirebeau, 1.581. Noyers, 2. 131.

Oyé, 3. 489. Poulailler, 2. 302. Saulieu, 2. 2.

Saulx-le-Duc, 2. 262, 265. Verdun, 2. 145.

ViUargoix, 2. 391.

— (Garantie des), 2. 329.

Devenciere, Devonterie. — Voir Reirait lignager.

Di'vi'stire hommem, 1 578.

Dime celée. Puniliou des délinquants. A Chaiguay, 2.

414. Châlillou, 1. 871. Moicme, 2. 313.

— dotdjle. Rachat de la maiumoite à Trouhans, 3.

308.

Dîmes. Pcrceiilion et quotités prélevées :

A Barain, 3. 527. I5èze, 1. 531,558. Blangey, 3.

375. Brain, 3. 394. Pure, 3. 19.1. Chambrauc,
3. 38, Cliauccaux, 2. 335 Cliâ illon-sur-Seiue,

1, 370. Chauuie, 3. 55. Couchey, 2. 279. Fon-
taiiie-eu-Due.^mois. 3. 148. l.anthes, 2. 643.

Larçon, 2. 462 Lefroiid,2. 397. Longecourt-

les-Culèlre, 3 302. Marcenay, 3. 79. Meur-
sault. 3. 442. iMolème, 2. 311. Monetoy, 3.

639 Monlinoyen. 3. 539. Monl-Sainl-Jean, 1.

577. Poiseul-la-ViUe, 3. 521. l'ourlans, 2. 465.

Riel, 3. 1. Saint-Herain-sur-Deheune, 3. 539.

Saint-Gel maiu-la-FeuiUe, 3. 9. Saint-Julien,

3. 449. baiol-Léger-sur-Deheune, 3. 539.

Saiut-Seine-l'Abbaye, 2. 450. Salues, 1. 573.

Talui.iy, 2. 613. Tduay, 3. 1 lO. Vandenesse,

2. 5-JO. Verdonuet, £. 4*3.

Disfrictua. Ji sice seigneuriale, 2. 279.

Domaine seigneurial, luteidicliou de l'accroître aux
dépens des teunres, 2. 322; 3. 323.

Domicile (Liberté de) aux habitants de Salmaise, 2.

321.
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Domicile (Attaque ou 7101311011 de), 2. 398.

Domaiages et intérêts pour coups et blessures, mu-
tilation ou perte de membre, 1. 365; 2. 214,

215.

— (Amendes pour), 2. 320.

— jugés par arbitres, 2. 325.

Douaire de la femme formarlée, à Fresne, 2. 331.

— des veuves, à Meuvy et BassoQCOurt, 2. 478.

Doyen de Sussey. Sergent du seigneur, 3. 525.

— (maire) de Bligny-sur-Oucbe et de Vic-des-

Prés, 3. 417.

Doyens de Dijon, 1. 5. Bar-sur-Seine, 1. 332. Châtil-

lon-sur-Selne, 1. 332. Langres, 1. 332.

Drap mauvais. Brûlé publiquement, 1. 356.

— Vente, 1.385,409, 1,10. Vente en détail, 1. 409,

410.

Draperie. Police du métier à CbàtlUon, 1. 35G, 411,

412,417, 418.

— (V'jute de la), 1. 407.

— de'ol, 1. 411.

— (Gardes de la), 1. 411, 412.

— (Bons varlels de), 1. 412.

— Boîtiers ou sergents, 1. 412.

— (Société de secours mutuels de la), 1. 412.

— Courtiers, 1. 413.

Droits curiaux, à Verdonnet, 3. 443.

— seigneuriaux réservés dans les franchises :

A Amiiilly-les-Bordes, 2-, 348. Arçon, 3. 3U..

Bussy-la-Pèle, 3. 217. Cbambaiu, 3. 223. Cha-

messon, 3. 334. Cliamblauc, 3. 35. Charaucey,

3. 14. Cbaume, 3. 55. Goucliey, 2. 278, 28i;.

Courban, 3. 157. Eclialot, 3. 124. Ecorsaint,

3. 229. Etivey, 3. 57. Frolois, 3. 202. Marce-

nay, 3. 79. Oyé, 3. 489. Paiuiblanc, 3. 319.

Poinçon, 3. 240. Quarré, 3. 94. Sainl-Ger-

main-la-Feuille, 3. 10. Semarey, 3. 206. Sin-

cey, 3. 83. Tboires, 3. 328. Thorey-sur-Ou-

che, 3. 62. Troubans, 3. 308. Vaupitre, 3.

58. Villames-les-Prévôtes, 3. 282.

— seigneuriaux. — Voù- auasi :

Adveutage. Aménage. Annexe. Appentis. Au-
cées. Auenarjium. Avènement ou bienvenue.

Avoine (redevance d'). Ban des vendanges.

Bannum. Banvln. Biens. Bienvenue. Bètes de

trait. Cens. Censés, rentes, etc. Chapon.

Charruage. Chasse. Co//cr/a. Colombiers. Con-
Bscalions. Cornage. Corvées. Coutumes. Cré-

dit accordé au seigneur. Criage. Cuisine

(plat de). Déclarations de biens. Deniers de

chefs. Dettes du seigneur. Dîmes. Domaine
seigneurial. EchiUes. Emiuage. Entrage.

Epaves. Etalage. Exactions. Feux (rede-

vances sur les). Foin. Forestage. Forma-

riage. Fortifications. Fornage. Fouace. Foua-

ges. Four banal. Fourche (droit de). Four-

nage. Frestage. Garde. Gélines. Gerberie.

Gite. Hébergeage. Indire (droit d'). Laitage.

Langues des animaux. Leyde. Lods. Loge-

ment des hôtes du seigneur. Maisons. Maré-

chaussée. Mariés (prestations des nouveaux).

Malroce. Mazaiges. Meix. Messerie. Missio.

Moucbotte. Moulin banal. Moulure. Mulets.

Musago. Noces. Ouches. Pain. Péage. Pêche.

Perche de maisons. Pioche. Plat de cuisine.

Portage. Poules. Poursuites. Pressoirs. Pres-

tations. Prise de vivre et de literie. Procu-

rations. Redevances. Uenterre. Rentes. Ren-
ies muables. Rouage. Uiiches. Rupt du bâton.

Snivamentum. Sauvement. Snlidu^ cen^iualis.

Sosies. Tailles. Terragiuin. Terre. Tierces.

Tournage. Trousse de foin. Varlet. Ventes.

Veuve. Vignerie. Vignes. Vin.

Duc de Bourgogne. Homme-Uge de l'évèque de Lan-

gres, 1. 339.

Sire des grands chemins en Bourgogne, 1. 372.

Duel réglementé par la coutume, 1. 9.

Composilion du duel avant et après le combat :

A Beauue, 1. 210. ChâtiUon, 1. 337, 390. Dijon,

1. 9. Grancey-le-Chàteau, 2. 482. Lefîond, 2.

39S. Molème, 2. 312. Monlbard, 2. 99. Pon-

tailler, 2. 301. Semur, 2. 3G0. Beurre, 2. 214.

Soissons, 1. 16. Véronnes, 2. 417, 420.

— proposé pour juger le différend emre l'évèque

de Langres et l'abbaye de Bèze, 1. 529.

— refusé à La Rochepot dans une question de

crédit, 2. 135.

Duellumii elJuisium, 1. 9, 210.

Voir Duel et Jugement de Dieu.

Duellum et Bellum, 2. 135.

Eau de tristesse et pain de douleur. Prison perpé-

tuelle, 1. 361.

Eaux. Droit d'usage maintenu à Montréal, 2. 95.

Ecclésiastiques remis en possession des biens dont

ils avaient été dépossédés durant la Ligue, 1.

153, 159, 165.

Echevinage des communes :

De Buxy (prévôté), 3. 544. Chalon-sur-Saône,

2. 297. Chàtillou-sur-Seine, 1. 416. Cuiserey,

3. 532. Flagey-les-Gilly, 2. 367. Is-sur-Tille,

2. 423, 435. Nuils, 1. 323. Oyé, 3. 489. Perri-

gny-sur-l'Ognon, 2. 589. Pontailler, 2. 300.
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Saint- Jean-de-Losne, 2. 8, 14. Somberuon, 2.

596. Talant, 1. 497 et suivantes. Talmay, 2.

610, 615. Vitteau.x, 2. 274.

Echevins de : Arc-sur-Tille, 3. 502. Athle, 3. 68. Au-

viliars, 3. 517. Auxonne, 2. 30, 35, 38.

Exempts détailles, 2. 36.

Obtiermeut le privilège de franc-fief, 2. G3, 66.

— de Bard-les-Epoisses, 3. 73.

— de Beaiuie. — Voir aussi : Jurés, Mairie.

Leur seraient au sujet de la preslatiou des

marcs, 1. 222.

Noms des echevins, 1. 224.

Autorisetit le bailli de Dijon à communiquer
avec une prisonnière, 1. 226.

Prêtent serment au duc, 1. 227.

Élection des echevins au prieuré de Saint-

Etienne, 1.229.

Connaissent du délit de vain pSIurage, 1. 238.

Connaissent du délit d'entrage de vin, 1. 238.

Doivent veiller à la sûreté des habitants, 1.

239.

Perçoivent le 13'' des amendes, 1. 239, 243.

Ont la connaissance des contrats passés dans la

ville, 1. 239.

Ordonnent les S'crgenls, 1. 239.

Commandent en ce qui concerne la garde et

la fortification de la ville, 1. 23a, 244.

Instituent les messiers et les vigniers, 1. 240,

241.

Ordonnent le ban des vendanges, 1. 241.

Règlement pour leur élection, 1. 242.

Prêtent serment au duc, 1. 248.

Leurs obligations envers le duc, 1. 265.

Brigues pour leur élection, 1. 290.

Exempts du logement militaire, 1. 292.

— de Bligny-sur-Ouche, 3. 418. Buxy (prévôté),

3. 544. Chalon-sur-Saône, 2. 297. Chanihlanc,

3. 38. Chàtil!on-sur-Seine, 1. 472. Chaussin,

2. 314. Cheuge. 3. 234. Combertault, 3. 512.

Cormarin, 3. 75. Cuisery, 3. 532. Curey,

3. 59.

— de Dijon. Ont l'exercice de la justice dans la

commune, 1. fi, 7, 8, 9, 10, 11, 12, 13.

Durée de leurs fonctions, 1. 43.

Création de six anciens, 1. 112, 175.

Exempts du logement militaire, 1. 127.

Elisent le commis au magistrat, 1. 102.

Election maintenue par Louis XUI, 1. 175.

Réduits à six, 1. 190.

Election réglementée par Louis XIV, 1. 191,

195.

Election maintenue par Louis XV, 1. 203;

Louis XVI, 1. 205.

— d'Echalot, 3. 120. Etivey, 3. 57. Flagey-les-

Gilly, 2. 467. Fresne-Saint-Mammès, 2. 593.

Lays-sur-le-Doubs, 3. 534. Magny-les-Au-

xonne, 3. 100. Maxilly, 3. 506. Ménetreux-

sous-Pisy, 3. 43.

Echevins de Montbard. Ont la justice haute, moyenne

etbasse,2. 97 et suivantes; 2. 109;3. 104, 117,

lis, 119, etc.

— de Nuits. Ont le droit de justice, I. 307, 318.

Leurs noms, 1. 319.

— réorganisés, 1. 323, 325.

— de Perrigny-sur- rognon, 2. 589. Perriére-sur-

Saône (La), 3. 533. Pierre, 3. 535. Uenève, 3.

224, 22fi Rouvres, 1. 485, 486, 487, 495.

— de Saiiil-Auhin, 3. 515. Sainl-Jean-de-Losne,

2. S, 14. Saint-Sauveur, 3. 260. Saint-Seine-

en-15âihe, 3. 533. Saint-Sympliorieu, 3. 533.

Salmaise, 2. 319. Samerey, 3. 533. Santosse,

3. 513. Selongey, 3. 508.

— de Semur. Elections, 2. 357.

Justice, 2. 360.

Prérogatives, 2. 361.

— de Seurre. Institués par la charte, 3. 213, 214.

Leurs fonctions, 214, 215, 216, 217, 218, 219,

220, 221, 231.

Leurs noms, 2. 228, 241, 251.

— de Simandres, 3. 533. Sincey-les-Rouvray, 3.

83. Soissons, 3. 534. Sombernon, 2. 596. Ta-

lant, 1. 497,503-508, 51Û-5IS. Talmay, 2.

010, 615, 024. Til-Châtel, 3.508. Trouhans, 3.

308. Tuiley, 3. il, 49. Vielverge, 3. 534. Vi-

gnes, 3. 70. Vitteaux, 2. 274. Villers-les-

' Pots, 3. 116.

Echûtes. Droit abandonné aux communes de Dijon,

1. 13. Beaune, 1. 212.

Droit contesté par les officiers du duc, 1. 59.

— vendues parles maires de Cbâtillon, 1. 40O.

Aschaailes, 1. 212.

— appartiennent au seigneur , au Val-de-Suzon,

3. 419.

Ecoles de la terre de Saint-Jean, 2. 457.

— de Meursault, 3. 442.

Ecorchenrs. Saccagent Saint-Euphrône, 2. 554. Som-

bernon, 2. 594. Varois, 2. 598.

Ecot de cabaret. Refus de payer, 1. 380.

Ecraigne. Cabane en paille pour les veillées, 2. 283.

Ecuelles de bois. Vente, 1. 385.

Redevance à Beaumont-sur-Grosne, 3. 543.

Edicti commnnis coideniptus el fractio, 1. 337.

E(lirtumi:oinmuniter exclamatum, à Chàtillou, 1. 339.

Eglises. Leur droit est réservé dans la charte de

commune de Dijon, 1. 14. Beaune, 1. 212.

Monlbard, 2. 102. Semur, 2. 363.

— (Gens d'). Leurs exemptions à Auxonne, 2. 45.

— (Garde de 1') à Is-sur- Tille, 2. 439.

Egratignure (Amende pour), 2. 261, 264.

Elections (Révocation de l'édit des), 1. 180.

— municipales de Dijon. Règlement du duc Hu-

gues IV, 1. 43.

Modifiées par le parlement, 1. 170, 171, 172,

173.

Maintenues par Louis XIII, 1. 175.

Modifiées par Louis XIV, 1. 191, 195.
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Elections municipales des c.otnmnnes d'ArsiUy, ^i-

147. Alhie,3. G8. AuxoiiQe, 9. 31. BaiJ-les-

Epoiises, 3 73.

— de Beaune. Déclaration de deux ofBciers du

duc à ce sujet, 1. 2-29.

Dcbals survenus aux (élections, 1. 250.

Règlement du roi Charles VIU pour mettre fin

aux brisues, 1. 290.

— de Chamblauc, 3. H8.

— de CliaiiUoii. Piirlie du Dourg, 1. 410. Partie de

Chaumoul, 1. 396, 397.

— de Chauceaux, 3. 33R, 337. Chaussin, 2. 314,

31b. Coudiey, 2. 281,283. Coulmier le-Sec,

3. 523. Gurmarin, 3. 73. Curey, 3. 59. Etivey,

3. 57. Flascy, 5. 4<i7. Flavigny, 2. 180. Grau-

cey le Cbâleau, 2. 481. Is-sur-Tille, 2. 424,

4?6. Marclie-sur-Saône 'La), 2. 403 Meue-

treux-sous-Pisy, 3 43 Monlbard, 2. 108, 1 18,

12G. Moroges, 3. 545. Nuits, 1. 323. Ponlail

1er, 2 300. Rouvres, 1. 485 Saiut-Déserl, 3.

S45. Saint Jeau-de-Losne,2. 8. Salnuiise, 2.

319. Semur. 2. 3.57, 377. Seurre, 2. 208, 213.

Sincey, 3. 83. Taïaut, 1. 497 et suivantes.

Talmay, 2. C13. Turley, 3. 47, 49. Vignes,

3. 70.

Elus des Etats de Bourgogne maintenus dans leurs

ûfflces, 1. 15(;, IGO, lti6.

Eminage, 1. 314.

De Cbîussin,2. 313. Grancey, 2. 4SI. Molèuie,

2. 311. Noyers, 2. 131. Rouvres, ). 485. Vit-

teaux, 2. 274.

Emine. Deux à Cbâtillou font le setier, 1. 377.

— de Saint-Louis. Sa contenance et ses multiples,

1. 482.

de Dijon. Sa contenance et ses multiples, 1.

482.

— de Beaune, 2. 128.

Emprisonneroent. Connaissance réservée au duc, h

Dijon, 1. 337.

Enfants (Délits commis par les), 2. 30.

— (Loi des), 2. 30.

— partagés eulie le duc et le prieur de Notre-

Dame de Semur, 2. 3G7.

Engagements de biens. Interdits aux habitants de

Cbaussiu en faveui d'étrangers, 2 314.

Ennemis de la commune (Rapports défendus avec

les) : .

A Amiens, 1. 7, 17. Beaune, 1. 209. Beauvais,

1. 7,17. Dijon, 1. 7. Monlbard, 2. 98. Seurre,

2. 218. Semur, 2. 359. Soissous, 1. 7, 17.

Entrage du vin. A t/ijon, 1. 91. Beaune,!. 238.

— de biens. A Cbaussin, 2. 315.

Entro,jium (babitantage). AMarsanuay-la-Côte,2. 185.

Entrée,— Ko»- Habitautage.

Epaves. Al)aiulcnnée3 par le duc et le roi à la ville

de Dijon, 1. 13, 59,174,183, 202,205.

Abandomiées à la -ville de Beaune, 1. 212.

Epaves. Revendiquées à la ville de Beaune par le

due, 1. 205.

Appartenaient au seigneur liant justicier :

A Blangey, 3. 376. Boubans, 3. 534. Cbamblanc,

3. 38. Lahergement-le-Duc, 2. 39. Longe-

court-les Culétre, 3. 300. Monlbard, 2. 113.

Normier, 3. 523. Pos..bey, 3. 401.

Epée (Amende pour uu coup d'), 2. 340, 478.

Épiciers de Cbâldlou, 1. 410.

E|iieu (.\mende pour un coup d'), 2. 340.

Epines pour clore les clianios (D oit de prendre

dans les bois des), 2. 270.

Épousées. Droit qu'elles paient au crieur de Cbâlil-

lon, 1.358.

Droit qu'elles paient au geôlier de CbâtiUon, 1

.

301.

Eqnitnturn. — Voir Chevaucbée.

Escbootes. — l'oîr Echùles.

Esconterie. — Voir Escroquerie.

Escroquerie (Punition du crime d'), 2. 215, 261,

264.

Espoigne gré, plein pré, 2. 29.

Essoine (excuse légitime). Amende pour défaut, 2.

320.

E^lngivm. 2. 134, 1^8.

Estaçonuerid (cire et chandelles) de Rouvres, 1. 485.

Esto.ce'-ie (Crime d'), 1. 213.

Eslelaige. Lettre de franchise, 1. 357.

Etalage (Droit d') : A Arnay, 2. 138. Coucbey,2. 279.

Giancey, 2. 481, 4S4. Is-sur-TiUe, 2. 427. Vit-

teuux, 2. 272.

Etamine (Vente de 1'), 1. 385.

Elang (Ltablis.^ement d'un), 2. 321; 3. 29.

États dn comté d'Auxonue, 2 144.

— généraux de Blois, 1. 157.

— généraux de 1593 à Pans. Dettes contractées

pour leur tenue, 1. 150, 100, 167.

du duché de Bourgogne. Obtiennent le retrait

de l'éditdes éleclions, 1. 180.

Réintégration d'un procureur syndic, 1. 180.

— (Séance des échevins de Talant aux), 1. 518,

519.

— Contestent aux h:'.bitants de Saint-]ean-de-

Losne les exen plions de tailles qui leur

avaient été accordées, 2. 22.

Villes de la grande Roue. Chalon, 2. 298.

Seurre, 2. 206.

Villes de la petite Roue,l. 497, 380; 2. 1, 131,

169, 273.

Etaux des foires 1 1 marchés de Dijon, 1. 13.

— de Coucliey, 2. 288.

Etrangers ou forains, la juridiction de ceux de-

meurant à Dijon appartient à la commune,

1. lOi.

Le seigneur de Buxy hérite d'eux, 1. 314.

Ne pouvaient êlre arrèlès à Auxonue pour les

dettes de leurs seigueuis, 2. 31.

Conditions pour leur a Imission et la faculté de

posséder dans les communes :
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D'Aiitricourt, 3. 90. Aiixoiine, 2. 32. CUàtiUon-

sur-Seiiie, 1. 340. Flagey-les-Gilly, 2. 4ri8.

Marceuay, 3. 79. Marisiiy le-Cahouet, 2. 3S9.

Meursaiilt, 3. U2. Meiivy el Bassoncourt, 2.

477. Saiute-Sabine, 3. 3(;2. Tborej', 3. 63.

Etrangers léfiisii's dans la eonmiuue. Coutumes ob-

servées à leur égarJ :

A Beanoe, 1. 209. Dijon, 1. 7. Montbard, 2.

98. Oyé, 3. 489. Seuiur, 2. 359. Soissous, i.

7. Seurre, 2. 217. Verdun, 2. 145.

Réparalion de l'injure faite à un marchand
étranger dans les communes :

De Beaime, 1. 208. Beauvais, 1. G. Dijon, I. 6.

Moulbanl, 2. 97. .Sdint-Jeau-de-I^osue, 2. 9.

Senjur, 2. 358. Suissons, 1. G. Taïaut, 1. 498.

La propriété leur est interdite :

A Brain, 3. 393. Cbaussin, 2. 314. CheuRO, 3.

325. Cbevigiiy-en-Valière, 3. 248. Larçou, 2.

462. Laumes (Les), 3. 289. Mussy-la-Fosse,

3. 483. Pourlaos, 2. 465. Remilly-en-Moula-

gne, 3. 256. Saint-Seine4'Abbaye, 2. 450,

Seniarey, 3. 266. Vernusse, 3. 323. Villaiues-

les Prévôtés, 3. 281.

Evangiles de la commune de Dijon, 1. 89, 93.

— (Garde des). A Dijon, 1. 162, 170, 183, 195.

— de la commune de Beaiine, 1. 242.

— de Chàtillon (Garde des), 1. 372.

Exactions.

Exnclionei, Estorsio, 1. 521.

Abolies à Talant, 1. 498.

Abolies à Saiilieu et remplacées par une pres-

tation fixe, 2. 2 et suivantes.

Abolies: A Aisey,2. 183. Ampilly-leSec, 2. 341.

Am|iilly-les-Bordes, 2. 345. Bdgnot,2. 151.

Saiul-Jeari-di'-Losue, 2. 9. Verdun, 2. 144.

Seurre, 2 220.

Exr-.oinmunicalion des débiteurs, 2. 553.

Exécutions criminelles confiées au prévôt, 1. 149.

— à Cbàtillon, 1. 357, 358, 362.

— à ^emur, 2. 361.

— Exein|ition d'assistance accordée aux habitants

deJully-eu Cbâionuais, 3. 545.

E.r^rcilio^ Exnctio. — Voir Exactions.

Exercilna ilwU, 1. 2, 3, 4, 11, 211, 332; 2. 135, 149,

183.

Erercilns el Chevnuchia, 2. 185.

Eipeililio (de guerre), 1. 329.

Experts ou prud'hommes. Rapports et vues de lieu,

1. 335, 356.

Exploits réels dans la ville et la banlieue (Jîainte-

nu3 de la mairie de Dijon dans le droit ex-

clusif de faire des), 1. 131, 162, 183, 202.

— Idem de celle de Beaune, 1. 256.

Expropriation permise au seigneur de Couchey,

contre indemnité, 2. 290.

— d'héritages lors de la clôture de Foutaine-en-

Duesmois, 3. 150.

Fasex. — Voir Porteur, 2. 439.

Famine. Cas du droit d'indire :

A BlitJuy-sur-Ouihe, 3. 418. Molème, 2. 310.

ViUaigoi.x, 2. 391.

Fndirjia iloniorum. — Voir Frestage.

Fauchaisoa. Corvées. A Meuvy et Bassoncourt, 2.

477.

Faucilles et faulx. Vente, 1. 408.

Fausse mesure (Juridiclion sur le délit de), 1. 10,

211, 333, 337, 399, 405; 2. 328, 341.

Faux témoignage (Amende pour), 2. 320, 329.

Femme efforcée. — Voir Rapt.

Femmes. Aciions personnelles, 1. 245.

Passibles de la moitié de l'amende pour délits

encourus, 2. 36.

Puiiiiion de l'injure à une femme. A Digoioe,

2. 188.

— grosses. On pouvait pécher pour elles à Plom-

bières, 3. 452.

Féodalité. — Voir : Droit d'indire. Fief. Franc-aleu.

Franc-fief. Noliles. Seigneur. Vicomte de Di-

jon. Vavassaux.

Fer amené à la foire de Beaune, 1. 240.

— (Ouvrages en). Vente, 1. 407.

— amené à Is-sur-Tille (Mine de), 2. 441.

V'iir Acier.

F''ssorium. Pioche, 2. 183.

Fessoul. Pioche, 2. 629.

Féte-ûieu (Droit de cueillir des branchages pour la

décoration des rues, à Saulon, le jour de la),

3. 506.

Fêles patronales. A Couchey, 2. 288.

Voir aniii : Inslrvimeuts. Jeux.

Droit des habitants de Saulon de faire jouer les

musiciens sans licence du seigneur, 3. 506.

— défendues sans (termission du seigneur :

A P.langey, 3. 376. Chaudenay-sur-Deheune, 3.

543. Sainte Sabine, 3. 361.

Feu bouté. — Voir Incendie.

Feux contribuables (Conslitution des) : A Beaune,

1. 220. Dijon, 1. 48.

Prestation. A Am|jilly-le-Sec, 2. 340. Ampilly-

les Bordes, 2. 344. Couchey, 2. 278.

Supportent seuls la laibe à Lux, 3. 505.
'
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Feux (r.L'iise sur les), iRochefort-sur-Drevon, 3. 521.

Fiançailles Droit des habitants de Saulou-la-Cha-

pelle de faire jouer les musicieus sans licence

du seigneur, 3. 506.

Voir aussi : Mariages. Noces.

Fief confisqué pour crime, advient au diu^, 1. 361.

Toute diminutiou doit être consentie par le

suzerain, 2. 169.

Fiefs et choses féodales enlevés à la connaissance

des maires et échevins de Soissons, 1.16.

Défense au.\ habitants de Pontailler d'acquérir

sur les iiefs du seigneur, 2. 300.

Fil. Vente,!. 3S6, '.08.

Filet de ]!êche déteudu, 2. 437.

Fille. Taxe de ses prestations à Ampilly, 2. 339.

— du seigneur. — Voir Mariage.

Filles publiques. Droit qu'elles paient au crienr de

CliAlilloo, 1.358.

Flagrant délit, 1. 362.

Flamusses et flans (Cuisson des), 2. G29.

Foci. — Voir Feux.

Foin. Corvée pour l'engrangement à Digoine, 2. 188.

Pourlafauchaison,àTart,2. 353. Labergemeut,

2. 396. Marche-sur-Saôue (La), 2. 399. Larçou,

2. AGI.

Redevances accordées au roi par les gens d'Is-

sur-Tille, 2. 432.

Trousses dues par les habitants :

De Glennes, 3. 537. Montréal, 2. 93. Mont-Saiut-

Jean, 1. 577. RuiUy, 3. 548. Saint-Thibault,

2. 327.

Foires de Dijon, 1. 13.

Droit d'étalage donné à la commune, 1. .27.

— (Juridicliou sur les), 1. 149.

franches accordées par Henri III, 1. 157.

accordées par Henri IV, 1. 167.

confirmées par Louis XIV, 1. 183; Louis XV,

1. 203; Louis XVI, 1. 205.

de F.eaune et des Faucilles. Droits qui y sont

perçus, 1. 240.

. et marchés confirmés par Lonis XIV, 1. 309;

Louis XV, 1. 312.

accordées au.^ communes :

D'Arn^y, 2. 138. Auxonue, 2. 46. Baignen.x, 3.

520. ChâliUou, 1. 405, 471. Chaussin, 2. 315.

Courhan, 3. 156. Is-sur-Tille, 2. 432. Mo-

léme, 2. 309. SaiDt..Teaû-de Losne, 2. 8.

Sainl-Scine-l'Abbaye, 2. 457. Véronnes, 2.

417, 419. Vilteaux, 2. 278.

Forains. Avoués de l'abbé de Châtillon, 1. 351.

Leur admission à Châtillon, 1. 357.

Leurs délits, 1. 369.

~ d'Arnay, 2. 138.

— de Mariguy compris dans la prestation des

5,000 fr.,2. 1G2.

— d'Ahuy astreiids à la taille, 2. 196,

Forains. A Couchey, 2. 273, 279.

— A Ampilly-les-Bordes, 2. 347.

— (Justice sur les), cédée au roi à Is-sur-Tille,

2. 432.

Ne peuvent posséder qu'en mainmorte, à Vil-

laines-les-Prévôtés, 3. 281.

Ne peuvent rien posséder à Mussy-la-Fosse, 3.

483; 3. 281.

Voir aussi Etrangers.

Forestagî. Droit pour les usages dans les bois :

De Chanceaux, 2. 335. Chaume, 3. 51. Estrées,

3. 525. Fresne, 2. 333. Island, 2. 631. Mussy-

la-Fosse, 3. 483. Orbigny, 3. 525. Sincey, 3.

84. Tanlay, 3. 530.

Foresterie de l'abbaye de Saint-Jean, 2. 454.

Forestiers du seigneur.

— de la terre de Saiid-Seine, 2. 454.

— du seigneur d'Ampilly, 2. 340.

— du seigneur de La Marche, 2. 404.

— nommés par les magistrats ou habitants :

D'Ampilly, 2. 340. Auxonue, 2. 46. Bure, 3. 193.

Chaignay, 2. '.15. Couchey, 2. 281. Is-sur-

Tille, 2. 424. Meuvv, 2. 478. Urcy, 3. 425.

Véronnes, 2. 418, 420.

Forêts. — Voir Cois.

Forfait. Du duc, 1. 9,210, 330, 33G, 337.

— Amenda infligée à Noyers, 2. 131.

— des fruits. — Voir Maraude.

Forgeron de justice à Châtillon, 1. 360.

Formariage (Abolilion de la servitude de) :

A Athie, 3. (,». Bard-les-Epoisses, 3. 72. Bure,

3. 193. Courban, 3. 131, 153, 154. Curey, 3.

59. Epoisses, 2. 578. Etivey, 3. 57. Fresne,

2. 331. Gissey-sur-Ouche, 3.285. Larçon, 2.

461. Ménetreu.x-sous-Pisy, 3. 43. Mcsmont,

3. 275. Meuvy, 2. 477, 478. Molème, 2. 308.

Plombières, 3. 452. Remilly-en-Montagne, 3.

256. Riel-les-Eaux, 3. 3. Sincey, 3. 81. Som-

bernon, 2. 59G. Turley, 3. 48. Vaudenesse, 2.

517,519. Véronnes, 2. 416.

Fornage (Droit de). A Quarré, 3. 394.

Fortifications de la commune (Impôts pour les), 1.

40, SI, 133.

Redilition des comptes devant les officiers du

duc :

A Dijon, 1. 106. Soissons, 1. 16. Beaune, 1.

239, 2'i4.

Visite des fortilîcalioQs de la ville attribuée

aux échevins de Nuits, i. 325.

— enlretenues aux frais des habitants :

De Chaussin, 2. 315. Digoine, 2. 188. Is-sur-

Tille, 2. 439. Noyers, 2. 131. Marche-sur-

Saôue (La), 2. 400. Verdun, 2. 145.

— Autorisation aux habitants de Foutaine-en-

Duesmois de se clore de murailles, 3. 150.

— Idem h Courban, 3. 156.

Forum et EitiiUoruvi, 1. 13.

Fouace. Redevance à Tart, 2. 352.
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FouQCOS de NoSl. Fouroage, 8. 80S.

Fouages. De CoiuOiey, 2. 2S8. Nuits, 1. lïo, S21.

Fouliàre du jour des Brandous. A Lux, 3. 505. Sau-
lou-ltt-Cliapelle, 3. 50C.

Four baual, maiuteuu :

A Anipilly-les-Bordes, 2. 347. Buffon, 3. 527.

Bure, 3. 194. Chaiïiessou,3. 333. Clianceaiu,

ï. 335. Coucliey, 2. 279, 284, 288. Courbau,

S. 151. Leffoud, 2. 397. Moléme, 2. 313. Moii-

tagu, 2. 190. Noyers, 2. 131. Prissey, 2. 629.

Rouelle, 2. 632. Sagy, 2. 328. Saint-Seine-

l'Abbaye, 2. 456. Sainte-Sabiue, 3. 361. Su-
Toisy, 3. 474. Semarey, 3. 265. Talruay, 2.

615. Véronues, 2. 419. ViUeau.x, 2. 272.

— supprimé :

A Arnay, 2. 138. Aulricourt, 3. 89. Beauregard-

Tboste, 3. 255. Braiû, 3.394. Charrey, 3. 27.

Chemin-d'AuipiUy, 3. 522. Lux, 3. 505. Meur-
sauU, 3. 442. Pierre, 3. 635. Pouilly-sur-

Saôue, 3. 515. Pourlaus, 2. 465. Recëy, 3.

343

Voir aussi : Fouaces. Fournage. Fours à pâtis-

serie. Pâtés.

Fourches. Droits d'eu preudre dans les bois, 2. 95
355.

— patibulaires. D'Aliuy, 2. 203. ChàtilloD, 1. 357.

Dijon, 1. 10.

Voir aussi : Gibet. Signe patibulaire

Fournage, 1. 314.

Fournier. Ses obligations à Talmay, 2. 615.

Fours i pâtisserie, permis :

A Fontaine-eii-Duesmois , 3. 150. Gevrey, 3.

508. Semarey, 3. 267. Villaines-les-Prévôtés,

3. 282.

Foyard. Usage réservé, 2. 320.

Franc-aleuconlisrpié. Advient, àChAtillon, au duc et

à l'évéque de Langres, 1. 361.

Franchise (Lettres de) données par le prévôt et le

maire à Châlillou, 1. 356.

— se perd par ingratitude à Vertault, 3. 430.

— d'an et jour. A Losue, 3. 502.

— (Pierre de). A Brancion, 3. 544.

— romaine. A Ciel, 2. 322.

— d'Aisey-le-Duc , 2. 182. Arconcey , 2. 526.

Argilly, 2. 151. Arnay, 2. 137. Avallou, 3.

517 et suivantes. Bellenot-sous-Pouilly, 2.

488. Brancion (cljâtellenie), 3. 543, 544. Cha-
gny, 3. 465. CharoUes, 3. 551. Ghassagne, 3.

466. Chaume (La), 3. 526. Chorey, 3. 518.

Commarin, 3. 530. Cuiseaux, 3. 535. Digoiue,

2. 188. Epoisses, 2. 585. Flagey, 2. 468. Fla-

guy, 2. 443. Forléans, 2. 421. Is-sur-Tille, 2.

423. Labergement-le-Duc, 2. 395. Losue, 3.

502. Loubaus, 3. 535. Marciguy-sous-Tbii, 3.

828. Maison-Dieu de Valerot, S. »28. Mor-

meaux, 3. 528. Massingy-les-Cbâlillon, ?..

520. Meloisey, 3. 513. Montagu, 3. 545.

Monthelon, 3. 529. Montlay, S. 531. Montliot,

8. 520. Montréal, 3. 527. Mont-Saint-Vinceot,

3. 550.-Morteuil, 3. 515. Oyé, 3. 488. Pancy,

3. 529. Paray, 3. 551. Pouilly-en-Auxois, 2.

488. Précy-sous-Tbi!, 3. 531. Sagy, 3. 535.

Saillenard, 3. 535. Saint-Romain (Val de), S.

511. Saint-Seine-l'Abbaye, 2. 456. Saulon-la-

Chapelle, 3. 500. Saulon-la-Rue, 3. 506.

Saulx-le-Duc, 2. 260, 264. Sausseau, 3. 531.

Sens, 2. 309. Seurre, 2. 207, 213. Tart, 2. 351.

Thil-la-Ville, 3. 531. Til-Cbâtel, 3. 50S.Torcy,

3. 540. Véronnes, 2. 416, 417, 419. Vesvres,

3. 526.

Franchises antérieures aux obartes. — l'oîr Libertés

.

— existant sans chartes, 3. 499.

Franchisia. DeAiseyo,^2. 182. .'ir</!7/e<;o, 2. 151. Mari-

gneio, 2. 156.

Francs. No peuvent posséder héritages mainmorla-

tables, 3. 274.

— de corps, héritages taillables. A Chazeuil, ».

507.

— à vie, sujets à tailles, 3. 424.

— qui quittent la terre par an et jour, redevien-

nent mainmortables, 3. 444.

Franc-fief (Privilège de). Octroyé et conlîrmé au.^

habitants :

D'Autuu.l. 130. Auxoune, 2. 63, 68. Beaune, 1.

295, 310, 312. Chalon-sur-Saône, 1. 130. Di-

jon, 1. 130, 138, 147, 183, 203, 205, 298.

Langres, 1. 130. Saiut-Jean-de-Losne, 2. 19.

Francs marchés. A Cbâtillon, 1. 356, 383 et sui-

vantes.

— sergents. De Brancion, 3. 544. Cheviguy-l»-

Déserl, 3. 167.

Fracture d'os (Amende pour), 3. 489.

Frestage. Redevance due :

A Auxoune, 2. 28. Chevigny-le-Désert, 3. Ifl7.

Couchey, 2. 278. Labergemeut-les-Auxonne,

3. 533. Maisey-le-Duc, 3. 520. Saint-Seine,

2. 453.

Frette. Intervalle de deux fermes dans la charpente

d'une maison, 2. 28.

— Prestation. A Chaussin, 2. 314.

Fripiers. Vente en foire, 1. 408.

Fromages en paniers. Vente, 1. 408.

Fruits. Vente en gros, 1. 409.

— (Dommages aux), 2. 30.

Fui-tum. — Voir Vol.

Futailles. Vente, 1. 408.

111. 73
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Gabelles. Maire de Poiseul exempt, 8. 5îl.

Gageria, 1. SO.

— de exercitu, 1. S. 4. — Voir Saisie.

Gagerle taile en étant le soulier du pied droit,

8. 505.

Gages pour dettes, saisis et vendus, 1. 50, 221, 374;

3. 508.

— renvoyés au bailli (Connaissance des cas de),

1. 369.

Défense de refuser un Rase de la valeur du

tiers de ce que l'on doit, 2. 188.

— de bataille. — V^oir Duel.

Gants offerts au seigneur de Bretenières lors des

mariages, 3. 504.

Garantagium. Gages donnés en garantie d'une

créance, 2. 135.

Garantie des biens et des propriétés des habitants :

De Marigny, 2.137. Marsanuay-la-Côte, 2. 185.

Rocbepot rLa), 2. 134.

Garde du duc. A Châtillnn, 1. 352. Poinçon, 1. 332.

Droits qu'elle conférait au gardien, 1. 352.

— enfreinte, .amende. A Vitleaux, 2. 272.

— des habitants d'Is-sur-TiUe. Appartient au.\

échevins, 2. 438.

Prestations exigées des habitants :

De Bliguy-sur-Oucbe, 3. 417. Jully-en-Châlon-

nais, 3. 545. Meliu, 3. 512. Pernand, 3. 444.

Pouillenay, 3. 529. Villebichot, 3. 510.

Voir Salvameiititm.

Gardes de la draperie. A ChâtiUon, 1. 411, 412.

Gardia non commendi.na, 1. 528.

— et resortum, 1. 528.

Garennes. Chasse, 1.239.

Gastellerie. De ChâtiUon, 1. 381.

Gâteaux. Fabrication et vente à CliàtiUon, 1. 381.

— (Cuisson des), 2. C29. — Voir Mariage.

Géhenne (Fille mise en) (Torture), 1. 73.

Gélines. — Voir Poules.

Gelinières exemptes du frestage. A Saint-Seine,

2. 453.

Gens d'armes. Les habitants de Mirebeau ne peuvent

leur vendre leurs biens, 1. 581.

— ravagent Sainl-Euphrûne, 2. 554. Epoisses

,

2. 575. Flagey, 2. 470.

Gerberie (Droit de). .\ Chazeaux et Grand-Neuilly,

3. 545. Meuvy et Bassoncourt, 2. 477.

Gerbes (Usage de liens de bois pour les), 2. 321.

Gibet de Samt Pbilibert-sous-Gevrey, 2. 440.

Gîte (Droit de). L'abbaye Notre-Dame de Chftlillou

exempte, 1. 333.

— dû au duc. A Rouvres, 1. 482.

— supprimé,!. 484.

— (Taxe pour le droit de). A Auxonne, 2. 29.

— réclamé par l'abbé de Flavigny aux habitants :

D'Ampill\--lesBordcs, 2. 347. Chancettux,2.

334, 34"4.

— réclamé sur des hommes du prieur de Semur,
2. 367. Villaines, 2. 513.

— du duc. A Athie et Vignes, 3. 66. Bligny-sur-

Ouche, 3. 418. Curley, 3. 514. Gilly, 3. 510.

Manlay, 3. 538.

Glaive (Amende pour un coup de), 2. 340.

Glandée (Droit de). Des habitants de Chaussiu,

î. 315.

Gombette (Loi), 1. 9.

Grance. Paiement d'une chose achetée à crédit, 2. 29.

Grand prieur de France, 1. 263.

Gruer. F.iriue d'avoine,!. 546.

Gruerie ducale. Tenue des jours, 1. 268.

— du bailliage de la Montagne. Rétablie à Châ-

tiUon, 1. 458.

Gruyer de Bourgogne, 2. 147, 2C9; 3. 523.

Guerra commtmiœ , 1 . 7, 209.

— episcopi tingoncnsia, 1. 339.

Guerre (Les rapports entre la commune et ses enne-

mis sont interdits aux habitants pendant la):

A Beaune, !. 209. Dijon,!. 7.MoDtbard, 2.98.

Semur, 2. 359.

de l'Evêque de Langres, 1. 339.

— (Faire la). Un des cas du droit d'indire. A
Verdun, 2. 145.

Guet et garde. Habitants de Dijon astreints sans ex-

ception, 1. 133.

— Police confiée à la mairie de Dijon, 1. 162,

175, 183, 205.

— (Règlement concernant le) :

A Bagnot, 2. 152. Bouilland, 3. 513. Bure-lss-

Temples, 3. 193. ChâtiUon, 1. 473. Chaussin,

2. 315. Is-sur-Tille, 2. 439. Labergement-le-

Duc, 2. 396. Meuvy et Bassoncourt, 2. 477.

Noyers, 2. 131. Pontailler, 2. 302. Quarré,

8.94. Saint-Seine, 2. 457. Sainte-Sabine, 3.

361- Saulx-le-Duc, 2 267. Tart, 2. 354. Ver-

dun, 2. 145.

Gueyde (Mesure du). Herbe de teinture, 1. «77.
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Hi'billement (EffeU d'j. Déclarés insaisissables, 1.

50, 221.

— dcstiués à être vendus. Déclarés aaisissables,

1. 50, 221.

Habitant (Premier). Droit réservé parle seigneur :

A Bissey-la-Côte , 3. 1B9. Courban, 3. 157.

Loûgecourt-Ies-Culêtre, 3. 301. Louesme, 3.

177.

Eabitautage. Forme et droits perçus ;

A Argilly, 2. 149. Chagny, 2. 94. Cbaussin, 2.

315, 310. Coucbey, 2. 288. Flagey, 2. 4GS.

Grancey-le-Chàteau, 2. 480. Leffond, 2. 397.

Moutagu, 2. 189. Noyers, 2. 132. Pontailler,

2. 300. Rocbepot (La), 2. 135. Sagy, 2. 329.

Saint-Jean-de-Losne , 2. ll.Salmaise, 2. 322.

Saul.\-le-Duo, 2. 262, 2C5. Semur, 2. 305.

Seune, J. 218. Taïaut, 1. 498. Talmay,2. G23.

Verdun, 2. 145.

Habitants eiceptés de la liberlé de maiumorle :

Balot, 3. 172. A Riel-les-Eaux, 3. 2.

— de Dijon, maintenus dans leurs biens, offices

et dignités, 1. 155, 159, ICO, 1Gb.

Haies. Rupture (Amende pour), 2. 401.

— Pour la chasse, 2. 014 ; 3. 510.

Hallages. Droits maintenus à la mairie dWuxonne, 2.

40, 50.

Halles. De Coucbey, 2. 288. Grancey-le-Château, 2.

481, 484. Is-sur-Tille, 2. 427. Molême, 2.

312. Scurre, î. 216.

Haquenées. Exemptes du portage, 1. 239.

Hasteur. Sergent, 3. 525.

Hébergeage (Droit d'), 3. 527.

Héritages (Succession ou ti-aosmission d') :

A Saulx-le-Duc, 2. 202, 265. Verdun, 2. 145.

Hersage (Corvée de). A Meuvy et Bassoncourt, 2.477.

Homicide. — Voii- Meurtre.

Homiiies
(
prud'hommes -échevins) de Aryilltio

,

î. 147.

Hommes casali, 2. 279.

— de conditione mansatn, et de manumortua et de
polestate, 2. 278.

— electi (prud'hommes) de Cocheio, 2. 280.

— forestarii. — Voir Forains.

— fugitivi, 2. 132, 167, 192.

— gagiali, 2. 279.

— tailliabiles, 2. 132.

Hommes d'armes. Envoyés par la ville de Beauue au
siège de Vellexou,!. 255.

— des communes. Solde, 2. 33.

— acquis. A Lux, 3. 505.

— communs, ,'i Châlillon, entre le duc, l'évèque

de Langres et l'abbaye Notre-Dame, 1. 331.

— des chevaliers, des églises et des serviteurs du
duc, exceptés des chartes :

D'Argilly, 2. 148. Beaune, 1. 212. Cbaussin,
2. 314. Dijon, 1. li. Montagu, 2. 189. Mout-
bard, 2. 102. Semur, 2. 363.

— fugitifs des abbayes de Flavigny, de Saint-

Bénigne et de Saint-Etienne de Dijon, 2. 132,

107, 192.

— taillables ou recommandés. Le duc et les

seigneurs s'interdisent d'en posséder :

A Beaune, 1. 212. Dijon, l. 12. Grancey-le-Cbâ-

teau, 2. 479. Monlbard, 2. 100. Semur, 2. 362.

Seurre, 2. 218.

Hôpital. D'Arceau, 1. 543. De Chàtillon, 1. 380, 455.

De Saint-Laurent à Nuits, 1. 320.

Host et chevauchée. — P'o/;- Service militaire.

Hôteliers. A Coucbey, 2. 287.

— [hnspites). De Tart, 2. 353.

Huile. Vente à l'étal, 1. 3S2, 385, 408.

— de uoix. Dîme, 3. 527.

Immeubles (Saisie, criée et vente d'), 1. 374.

Impositions. A Dijon : Levées pour les besoins de

la commune, 1. 40.

Réparties par les officiers municipaux, 1. 49.

Interdiction à la mairie d'en exempter per-

sonne, 1. 80.

Comptes de leur perception, 1. 81, 105.

Levées eu présence du bailli, 1. 83.

Demande d'exemption pendant neuf ans, 1.

156, loi, 107.

Doivent être réparties h l'hôtel de ville, 1. 197.

A Auxonne : Levées sur les habitants, 2. Î8 et tuiv.
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Réportie» par les officiers municipaux, 2. 86.

Levée» inJûment par le duc Hugues V, 2. S3.

AlTrancIiiasement do tailles obtenue» par les

babitants, 9. 82.

A Beaune : Levées pour les besoins do la com-

mune, 1. 2ÏS.

Réparties par les officiers municipaux, 1. 220.

Mode d'assiette, 1. 260.

Levées par la mairie à l'iusu des ofQciers du

duc, 1. 267 et suivantes.

Décharges obtenues par les babitants, 1. 306.

Bagnot : Taille remplacée par une imposition,

2. 151.

Buxy : Faculté de s'imposer, 3. 544.

Cbagny : Formalité pour obtenir le dégrève-

ment, 2. 94.

Châtillou-sur-Seine : Décharge obtenue par les

habitants, 1. 453,454.

Fauveruey : Défendue sans licence du sei-

gneur, 3. 503.

Graucey : Faculté aux habitants de s'imposer,

2. 483.

la-sur-Tille : Faculté aux habitants de s'impo-

ser, 2. 438.

Marche-sur-Saône (La) : Faculté aux habitants

de s'imposer, 2. 404.

Montbard : Règlement pour l'imposition des

marcs, 2. 101.

Rouvres : Mode de répartition, 1. 488.

Saint-Aubin ; Faculté aux habilauts de s'impo-

ser, 2. St5.

Saint-Jean-de-Losne : Exemption accordée aux
habitants, 2. 18.

Saint-Phililiert : Faculté aux habitants de s'im-

poser, 2. 444.

Saulon-la-Chapelle : Faculté aux habitants de

s'imposer, 3. 506.

Soissons et Vielverge : Faculté aux habitants

de s'imposer, 3. 534.

Talmay : Faculté aux habitants de s'imposer,

8. 615.

V'éronnes: Exemption accordée aux habitants,

2. 417, 419.

Vitleaux : Taille remplacée par une imposition,

2. 274.

Imposition extraordinaire levée par la duchesse

Alix, h Dijon.

Déclaration du roi, des seigneurs et des évé-

ques à ce sujet, 1. 32 et suivantes.

Le seigneur de Seurre se les interdit. 2. 209.

— Voir atissi :

Aides. Coutumes. Deniers de chefs. Exiictiones.

Feux. Fouages. hiquilin. Maltole. Marcs.

Maréchaussée. Missio. Octrois. Portage. Por-

tes. Prise. Pfisia. Quenlio. Rouage. Sel. Sufj-

sidium Terrœ Sarictœ. Subvention. Tailles.

Taillon. Tecs A porcs. T6te. Trêve. Trou-

peaux. Vacherie. Varlet. Veuve. Viande.

Ineendiairo. Punition, 2. 417, 420.

Incandies (Echelles et crocs pour combattre les) :

A Dijon et Beaune, 1. 98, 244.

Connaissance du crime d'incendie maintenu \

la mairie de Dijon, 1. 105.

— (Etrangers poursuivis pour crime d'), à Verdun,

2. 145.

Connaissance réservée au seigneur, à Marigny,

2. 160.

Cas du droit d'indire, 2. 360.

— (Obligation des habilauts de Meuvy et Basson-

court concernant les), 2. 477.

— de la baronnie d'Epoisses, 2. 575.

Incolat. Renonciation à Auxonne, 2. 31, 45, 48.

Sagy, 2. 329. — Voir aussi Habitantage.

Indire (Droit d') en Bourgogne, 1. 32, 40, 332.

Contesté par la commune d'.Auxonne, 2. 34.

Imposé aux habitants :

D'Aloxe, 3. 511. Ampilly-!e-Sec, 2. 341. Blan-

gey, 3. 371. Bligoy-sur-Ouche, 3. 418. Cba-

gny, 2. 94. Cbamblanc, 3. 38. Chaussin,

2. 315. Cussigny, 3. 518. Denevy, 3. 546.

Digûine, 2. 189. Ebaly, 3. 512. Marcbe-sur-

Saôue (La), 2. 402. Marcilly-les-Buxy, 3. 538.

Marigny-le-Cahouet, 2. 160. Marsannay-la-

Côtc, 2. 185. Meuvy, 2. 478. Molême, 2. 310.

Montagu, 2. 190. Noyers, 2. 131. Poulailler,

2. 302. Rochefort-sur-Braiu, 3. 521. Rochepot

(La), 2. 135. Sagy, 2. 329. Sainte-Sabine, 3.

361. Salmaise,2. 322. Saussy, 3. 503. Semur-

en-Auxois, 2. 3Gfl. Seurre, 2. 209, 212, 220.

Vaupitre, 3. 158. Verdun, 2. 145. Villargoix,

2. 391. Vitteaux, 2. 272, 276.

Voir aussi :

Avènement (nouvel). Baronnie ou terre. Bien-

venue. Chevalerie nouvelle. Cloître (ferme-

ture du). Croisade, tamiue. Fille duseigneur.

(mariage de la). Incendie. Mariage des

enfants du seigneur. Pape. Rançon du sei-

gneur. Roi. Ruis. Terre. Voyage à Rome.

Industrie, à Châlillon, 1. 340.

— Arts et métiers. — Voir Commerce.

Infradio castri, 1. 10, 211; 2. 361. — Voir aussi Paix

publique.

— chemini, 1. 10, 211; 2. 361. — Voir aussi Voie

publique.

Infraction faite à la charte par le seigneur.

Répression à Oyé, 3. 489.

Ingénuité et franchise romaine, de Ciel, 2. 529.

Injure faite aux magistrats municipaux, 1. 389;

2. 31, 302; 3. 319, 405, 437.

— au seigneur, 2. 311.

— h une femme : A Digoine,2. 188. Saulx-

le-Duc, 2. 261, 264. Molème, 2. 312.

Injures faites par la commune au souverain (Répa-

ration des) :

A Beaune,!. 210. 13eauvai», 1. 9. l'ijon, 1. 8.
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Montbartl,8. 98. Setirro, î. 217. Soiasoua, l.

0. 10.

Injure faite à un homme de la commune (Réparation

de !•) :

A Amieii.^, 1. B. Rcaune, 1. 208. Beauvais, 1. 6.

Dijon, 1. 0. Monlbard, 2. 97. Rouvres, 1. 487.

Saint-Quenliu, 1. 6. Semur, 2. 358. Seurre,

2. 217. Soiisons, 1. 6, 15.

Injures. .Tnridiclion. A Châtillon, 1. 364,365,308,398,

399. Molème, 2. 312. Rouvres, 1. 48. Slgy,

2. 329. Saulx-le-Duc, 2. 261, 264.

Inondations (Oliligation des habitants de Meuvy et

Bassoncourt lors des), 2. 477.

Inquilin. Impôt sur les forains, 2. 177.

Iniecutio. — Voir Droit de poursuite.

Instruction pubUque. — Voii- Ecoles.

Instruments joués à Chamblauc le jour de la Nati-

vité de Notre-Dame, 3. 38.

Intendants des comptes, ;i Selongey, 3. 508.

Interprétation des chartes de commune, commise
aux magistrats d'une autre commune :

A Beaune^ 1. 210. Dijon, 1. 9. Monlbard, 2. 99.

Semur, 2. 300.

Inventaires après décès. Droit de la mairie de Dijon

de les dresser, 1. 111, 162, 174, 183, 202, ÏOS.

Issues. Droits sur la vente, h Arnay, 2. 138.

Jardinage et légumes. Police et vente à Ausonne,
2. 29, 30.

Vente à Châtillon, 1. 383, 408, 409.

JarrODS. Pieds de chêne, 2. 311.

Jeux (Police' des), 2. 288.

— défendus sans permission :

A Blangey, 3. 370. Esbirres, 3. 504. Morteuil,

3. 515. Pierre, 3. 535.

Voir aii'isi : Arbalète. Arc. ,\rquebuse. Fêtes.

Noces. Quiutaiue.

Journal de terre haberrjid ou non Jiabergié, 1. 482,

489, 490.

— de Bourgogne de 180 perches, 3. 126.

Journées d'ouvriers. Taxés par la mairie de Dijon,

1. 97, 104.

Jours de la mairie d'Auxoune, 2. 45.

— Des échevins de Flagey, 2. 467.

Jugement de Dieu. Assimilé au duel, 1. 9, 10, 210.

Champ de Juise ou du jugement, à Dijon, 1. 10.

Juges de Châtillon, ]. 354.

Juifs donnés à la commune de Dijon. Leur attrait,

1. 27, 28, 43.

Leur juridiction contestée à la commune,
1. 59, 60.

— exceptés de la franchise. De Seurre, 2. 208,

218. Chaussiu, 2. 314.

Juisium. — Voir Jugement de Dijon.

Jurnti Divionenses. 1. 6, 7, 8, 9, 10, 11, 12, 18.

— Belnenses, 1. 208,209,210, 211. De Montebarri,

2. 97. De Sancto Johanne, 2. 8. De Sinemuro,

2. 357 et suivantes.

Jurés de la commune. Fout justice des ennemis :

A Amiens, 1. 7. Beaune, 1. 209, 211. Beauvais,

1. 7. Dijon, 1. 7. Soissons, 1. 7.

— de Dijon, 1. 7 et suivantes.

Connaissent des points obscurs ou omis dans

la charte, de Beaune, 1. 210.

— de Beaune, 1. 208 et suivantes. De Vanvey et

VilUers, 3. 521.

Jurés de Soissons. Leur élection, 1. 15.

Ne peuvent ordonner le guet et garde aana le

maire, 1. 16.

Jugent le maire eu cas de forfait, 1. 16.

Le maire connaît de leurs débats, 1. 16.

Chassés s'ils révèlent le secret des délibéra-

tions, 1. 17.

Connaissent des points douteux de la charte de

Dijon, 1. 9.

Juridiction ecclésiastique. Du doyen de la chrétienté,

à Dijon, 1. 5.

De l'archiprètre de Beaune, 1. 208.

Du doyen de Monlbard, h. Monlbard, 2. 97.

Méconnue par le duc en matière civile, 2. 388.

Jus Itospitalitates. — Voir Gite.

Justice consulaire, à Saulieu, 2. 1.

— ducale. Ses réserves dans lea chartes de com-
mune :

De Beaune, 1. 210, 211. Dijon, 1. 9, 10.

Commune avec l'évèque de Langres à Châtil-

lon, 1. 333, 336, 401 et suivantes.

Ses formes et ses réserves audit lieu, 1. 338,

337, 354 et suivantes, 401 et suivantes.

A Auxonne, 2. 43. Monlbard, 2. 99. Saint-

Jean-de-Losne, 2. 10. Semur, 2. 360. Talant,

1. 499.

— laïque (Les habitants de Véronnes ne peuvent

être traduits que devant une), 2. 418, 420.

— municipale. Dijon.

Créée par la charte de commune, 1. 5.

Serment des jurés, 1. 8.

Droit d'arrestation réservé aux maires et jurés,

1. 8.

Exécution des jugements remise aux mem-
bres de la commune, 1. 8.

Crimes et délits dont la connaissance est

réservée au souverain, 1. 9, 10, 12.

Entreprises du bailli, du prévôt et du châte-

lain sur la justice <le la ville, 1. 64, 59, 91,93.
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Justice municipale. Attribution à la commune de

la connaissance des cas non prévus par la

charte, 1. 28.

Déliais avec le duc touchant la jusiice, i. 10.

Déclaration cUi duc Eudes IV touchant celle de

Dijon, 1. G1, 63.

Déclaration de la reine Jeanne de Boulogne,

1. 66.

Al)\is commis par la mairie, 1. 73.

Maintenue par le duc Philippe-le-Hardi, t. 70,

78.

Saisie par le duc Philippe-lo-Bon, 1. 96.

Transaction avec ce prince, 1. 103.

Confirmation par Louis XI, 1. 109, 111;

Charles VIII, 1. 110, 118; Louis XII, 1. 125,

131; Henri IV, 1. 162,105; Louis XIII, 1.

174; Louis XIV, 1. 182, 180, 199; Louis XV,

1.202.

— (Entreprises du Parlement sur la), 1. 186.

— municipale. Auxonne.

Créée par la charte de commune, 2. 30.

Serment des jurés, 2. 30.

Entreprises des [irévôts sur la justice, 2. 30,

43, 71.

Rétablissement de la justice supprimée, 2. 30,

36, 75.

— municipale. Beaune, 1. 207 et suivante-,.

Créée par la charle de commune, 1. 108.

Serment des jurés, I. 209.

Droit d'arrestation réservé au maire et aux

jurés, 1. 210.

E.xécution des jugcmenis remise aux mem-
bres de la commune, 1. 208, 209, 210.

Crimes et délits dont la connaissance est

réservée au souveraia, 1. 211.

Attribution à la commune des cas non prévus

par la charte, 1. 211.

Déclaralion du bailli de Dijon sur celte jusiice,

1. 226.

Déclaration de la duchesse Marguerite, 1. 247.

Maintenue par Jean-sans-Peur contre les entre-

prises de son prévôt, 1. 255.

Débats avec le duc et transaction, 1. 255 et

suivantes.

Supprimée par l'édit de Moulins et rélabhe

par le roi Henri III, 1. 301.

Contipmée par Louis XIV, 1. 309; Louis XV,
1. 311..

— municipale. Montbard.

Créée par la charte de commune, 1. 97.

Serment des jurés, 1. 93.

Droit d'arrestation réservé aux magistrats,

1. 98.

Exécution des jugements, 2. 98.

Crimes et délits réservés h la connaissance du

souverain, 2. 99.

Entreprises du bailli el du prévôt sur la jusiice,

2. 101, 104.

Entreprises de l'abbaye de Fonlenay, 2. 112.

Conlirmalion de la jusiice, 2. 109, 112.

Justice municipale. Semur.

Créée par la charte rie commune, 2. 357.

Serment des jurés, 2. 359.

Droit d'arrestation réservé aux magistrats,

2 360.

ExécLition des jugements, 2. 359.

Crimes et délits réservés à la connaissance du

prince, 2. 360.

— municipale. Seurre.

Créée par la charle de commune, 1. 213.

Serment des jurés, 2. 214, 21C.

Droit d'arrestation réservé aux magistrats

,

2. 233, 230,246.

Exécution des jugements, 2. 217.

Crimes et délits réservés à la connaissance du

seigneur, 2. 213.

Entreprises du prévôt sur la justice, 2. 218,

221.

— municipale. Aisey. Etablissement el attribu-

tions, 2. 182.

Amiens. Articles de la charte de commune
empruntés par celle de Dijon, 1. 8.

AmpiUy-le-Sec. ElahUssemeut el attribntions

de la justice, 2. 340.

ArgiUy. Etablissement et attributions de la

jusiice, 2. 147, 148.

Beauvais, comme Amiens, 1. 8.

Bliguy-sur-Ouche. Jusiice du maire, 3. 417.

Buxy. Etablissement et attributions, 1. 314.

Chaton. Etablissement et attributions, 2. 297,

298.

Châtillon-sm--Seine. ConQrmation de la jusiice,

1. 330, 397, 418.

Rétablissement de la justice de Chaumont, par

Henri 111,1. 426.

Chaussin. Etablissement el attributions, 2. 314.

Couchey, id., 2. 282 et suivantes. Conlmier,

id , 3. 523. Flagey, id., 2. 467, 473. Is-sur-

Tille, id., 2. 423, 432, 436, 438. Marche-sur-

Saône (La), id., 2. 401, 403. Marigny-le-

Cahouel, id., 2. 160. Montréal, id., 2. 95.

Nuits, id.,2. 317, 318, 319. Poulailler, id.,

2. 300. Rouvres, id., 1. 484, 485. Saiut-Jeau-

de-Losne, id., 2. S, 9.

Maintenue du grell'e par le roi Charles IX,

2. 15.

Saint-Quentin. Comme Amiens, 1. 8.

Salmaise. Etablissements et attributious,

2. 320.

Soiisons. Gomme Amiens, 8.

Talaul. El.iblissenient et attribulion3,1- 497, 498,

499, 513, 514, 518, 519.

— seigneuriale. Déclaration el droits prétendus :

A Aluiy, 2. 198, 202. Ampilly-les-Bordes,

2. 347. Ampilly-le-Sec, 2. 340. Bèze, 1. 557,

577. lîlatigey, 3. 376. Bure, 3. 194, Bussy-

le-Grand, 2. 647. Chaignay, 2. 415. Cham-
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blanc, 3. S7. Clinnceaux, ». 335. Cliauiiies-

Baigneux, 3. 55. Chaiisshi. 2. SU. Coiicbey,

2. 278, 279, 284 et siiiv. Digoine, 2. is's.

Eclievroune, 2. 128. Grigaou, 2. 641 . Lan-

tlies, 2. ('.43. Longei-ourl-les-Culèlre, 3. 3U2.

Marche-sur-Saône (La), 2. 401,403.Mar»annay-

la-Côte. 2. 187. Massingy-les Seaiiir, 2. 499.

Meuvy,2. 478. Moléaie,2.313.Noniiier,3.525.

Pocliey, 3. 401. Poiilailler-sur-Saone, 2, 301.

Pourlans, 2. 405. Saiut Geriuaiu-la-FeuiUe,

S. 449. Saial-Pliilibert, 2. 44r>. Saiut-Seiuc-

l'Abbaye, 2. 454. Salmaise, 2. 320. Seurre,

2. 207. Talrnay, 2. 014,615, 020,621. Thoisy-

le-Di'sert, 2. 551. Vandenesse , 2. 520,

Verdun, 2. 144. Véroones, 2. 417, 419, 420.

Verlault, 3. 439. Vitteaux, 2. 272, 274.

Villargoix, 2. 390.

Ju8tice teruporijUe de révi}que de Langres sur l'abbaye

de Bèze, 1. 527, 529.

Dépens des jourut^es de justice, 2. 402.

Voir au<:si :

Actions personnelles et réelles. Adultère. ,\jonr-

neuienfs. Amendes. Appels. Argent (Prêt d').

Arrestations. Auditeurs des causes d'appeaux

Asseurements. Assises deJérusalem. Avocats.

Avonerie. Bacon. Bailliages. Baillis. Ban. Ban-

lieue. Banni. Bannissement. Bâtards. Riens.

Bornes arrachées. Bris d'ordonnance. Bûchette

en jugement. Carcan. Cas de justice (Quatre).

Cautions. Ceps des prisons. Channettes. Che-

mins communs. Chemins finerots. Claim.

Clôture. Causes d'appeaux. Commissaires

réformateurs. Comparutions. Compositions.

Coifubitus violens' feminaruin. Condamnalion.

sur preuve. Conductuf. Confiscations. Con-

trat de mariage. Contrats (Passation des}.

Cordier de justice. Coustumiers. Couteau.

Coutume. Créances et dettes. Criées. Crieur.

Crimes et délits. Débiteur. Debitum ducis.

Défaut. Délits. Démenti. Déni. Dénonciations.

Désobéissance. Deventerie (Retrait lignager).

Devestire homiiiem. Districtns. Domicile (Li-

berté du). Dommages et intérêts. Douaire.

Duel. Edicta cojnmunex. Egratignure. Empri-

Ennemis (Rapport avec les). Epée (T. Coups

reçus). Epieu (id.). Escroquerie. Essoiue.

Eslorcerie. Exécutions criminelles. Experts

et prud'hommes. Exploits réels. Expropria-

tion. Fausse mesure. Faux témoignages.

Femmes ( Ko) ) aussi Injure). Feu bouté (luceu-

die). Flagrant délit. Forfait. Forgeron de

justice. Fourches palibulaires. Franc sergent.

Gagerie - saisie. Gages de balaille. Gages.

Gai'imtagium. Garantie des biens. Garde.

Garde enfreinte. Géhenne. Gibet. Glaive (Coup

de). Gombette (Loi). Grance. Habillements

(Effets d'). Haies. Héritages. Immeubles (Sai-

sie d'). Incendiaire. //(/"r«cf(0 caKtri. Infractio

chemini. Injure enversles magistrats. Injures.

Inventaires après décès. Issues (Vente des).

Jours de justice. Jugement de Dieu. Juges.

Juridiction ecclésiaslique. Lance (Coup de).

Légistes. Liberté sous caution. Main (Coup

de). Majorité. Maouria (Homo in). Maraude.

Mariage. Mésenlendue. Meubles Meurtre.

Meurtrier. Mineur. Mitoyenneté. Monnaie
(Fausse). Mutilation. Noces (.Secondes). No-
taires. Nuits (Terme de sept). Ordonnances
(Bris d'). Orphelin. Pain (Crédit de). Pai.x

publique. Parcours. Pargies. Parjure. Pè-

che. Peine capitale. Pied. Pied (Coup de).

Pierre (Coup de). Places communes. Placi-

tiiin générale. Plaids généraux. Plainte. Poing
(Coup de). Possession (Droit de). Pouce
(Ablation du). Prescription. Prêt d'argent.

Prisonnier. Prisons. Proelamatio. Propriété

(Droit de). Rambre. Rapt. Rébellion. Récla-

mation d'un justiciable. Recréance. Répara-
tion d'injures. Rescousse de gages saisis.

Ressortirm. Retrait lignager. Rixe. Sacramen-
ium. Saisies. Sang fait. Sauf-conduit. Sauve-
garde. Scellés (Bris de). Sédilious. Sentence.

Serments. Signe patibulaire. Soufflet. Soulier.

Statuts et ordonnances. Successions. Suicide.

Surséauce (Terre de). Tonneaux et futailles.

Tourniers. Trahison. Treizaines des amendes.
Tutelles et curatelles. Usurpations. Vente.

Verges (Coup de). Villenie. Viol. Voie publi-

que. Vol. Voleurs.

Labour (Corvées de). A La Marche-sur-Saône, 2. 400.

Laines amenées à la foire de Beaune, 1. 240.

— à ChâlUlon (Pierres servant à peser les),

1. 377.

Vente, 1. 407.

— (Dîmes des), 2. 450; 3, 9, 194.

Laitage des brebis et des chèvres, 2. 414.

Lance (Amende pour un coup de), 2. 340.

Langues des bêtes tuées dans les boucheries (Droits

sur les).

A Couchey,2. 288,290. Longecourt-les-Culètre,

3. 301. Pochey, 3. 401. Sagy, 2. Î28. Sainte-

Sabine, 3. 301.

Lanternes. Vente en foire,!. 408.



— 584 —
tanturlu h Dijon (Sédition du), 1. 17».

Larcin. — Voir Vol.

Latrucinium. — Voir Vol.

Laudimia. — I'oij' Lods.

Loviàres (Extraction de), 1. 371.

Couluuie il CliâtiUon, 3. 333. Gevrey, S. S08.

l3-6ur-Tille, 2. 441. Saint-Seine, 2. 457.

Légistes (Jurisconsultes), 2. 165.

Leprosorum dornus de Castellione. — Voir Maladière.

Leyde. Droit sur les marchandises, 2. 329.

Libéra veniala, 1. 340.

Libertas. De Marsannayo,i. 184. De Marigneio,%. 15G.

Liberté d'Arnay.a. 137. Flagey, 2. 4C8. D'Is-sur-Tille,

2. 423. iMarigny, 2. 136. Mirebeau, 1. 580.

Montagu, 2. 189. Salives, 1. 572.

— sous caution garantie par les cLartes de :

Cliagny, 2. 94. Chalon, 2. 298. Chanceaux,

2.835. ChaussiQ, 2. 314. Marigny-leCahouet,

î. 157. Marsannay-la-Côte, 2. 184. Molême,

S. 312. Montagu, 2. 189. Noyers, 2. 131.

Rochepot (La), 2. 133. Saint-Thibaut,

2.326. Salniaise,2. 322. Seurrc,2. 207. Tart,

2. 8Sd. Véronnes, 2. 418, 420.

Obligation du seigneur de maintenir la liberté

de ses vassaux dedans et dehors la sei-

gneurie :

A Chaguy, 2. 94. Chaussin, 9. 314. Marigny,

2. 158. Marsannay, 2. 184. Montagu, 2. 189.

Seurre 2. 207, 218.

— donnée par le seigneur à ses hommes (Garantie

de), à Ampilly, 2. 339.

— (Considérations philosophiques sur la) expri-

mées dans les chartes de :

A Athie, 3. 66. Autricoart, 3. 89. Balot, 3. 179.

Bard-les-Epoisses, 3. 72. Bourgogne (domaine

royal), 3. 94. Bure, 3. 190. Chamblanc, 3. 34.

Charancey, 3. 13 Ciel, 2. 522. Digoine. 2.

188. IsUnd et le Saulcois, 2. 631. Marcenay,

3. 77. Obseigne, 3. 408. Perriguy-les-Dijon,

2. 537. Poinçon-les-Larrey, 3. 238. Puits,

2.526. Riel-les-Eaux, 3.2. Thorey-sur-Ouche,

3. 61. Truchière (l.a), 3. 484. Vaux de Lugny,

3. 464. Vertault, 3. 427.

— antérieure aux chartes de communes recon-

nue :

Aux habitants de Beaune, 1. 207. Chanceaux,

2. 334. Dijon, 1. 1,4. Montbard, 2. 98.

Origny, 3. 21. Saint- Germain -la -Feuille,

3. 9. Saint-Jean-de-Losne , 2. 8, 10. Saint-

Quentin, 1. i. Saint-Seine, 2. 450. Saint-

Thibaut, 2. 326. Semur, 2. 357.

Libra Divionen.iis, Sfephane)isis,l. 522; 2. 170,

171.

Prui-ineusis , 2. 170.

Voir aussi Monnaie.

LitthB de gerbes. Droit de les prendre dans les bois.

A Tart, 2. 355.

Lleatenant du maire de Dijon. Tentative pour

l'ériger en titre d'office, 1. 143.

— de Châtillon, 1. 472.

Lieux publics. Police, 2. 301.

Ligue à Dijon. Abolition par le roi Henri IV de ce

qui s'est fait contre son autorité, 1. 154, 159,

165.

Livre dijounaise. Sa valeur, 1. î, 537, 577; î. 15),

170, 171, 195, 272.

Voir aussi Monnoie.

— estevenaut, 1. 522, 520, 527, 532, 533, 537;

2. 144.

— tournoise. Pied de taille à Beaune, 1. 219.

— 1. 541, 545, 551; 2. 326.

— de Provins, 2. 170.

— viennoise, 2. 211, 222, 226.

Voir au9si Monnaie.

— de poids. Vaut 15 ouces à Châtillon, 1. 277.

Lods et Ventes. Fixation et tarif de ce droit dans les

communes de :

Ahuy, 2. 198. .\isey, 2. 183. Aubaine, 3. 511.

Autricourt, 3. 90. Blaugey, 3. 376. Bliguy-

sous-Beaune, 3. 511. Bouhans, 3. 534. Brain,

3.39i. Broin, 3. 514. Bure, 3. 194. Chamblanc,

8. 35. Champrenaull, 3. 127. Charancey,

3. 14. Charrey, 3. 27. Chapelle-de-B.-agny,

3. 553. Chaumes-Baigueux, 3. 54. Chazeuil,

3. 507. Chaussin, 2. 314. Chevigny-le-Désert,

3.157. Couchey. 2.278,289. Courban, 3. 151.

Digoine, 2. 188. Fontaine- en -Duesmois,

3. 148. Frouteuard, 3. 533. Huilly, 3. 53i.

Lanthes, 2. 643. Leffond, 2. 398. Loisy, 3. 534.

Longecourt-les-Culètre , 3. 304. Louesme,

3. 177. Lusigny, 3. 518. Magiiy-les-Aubigay,

3. 505. Maguy-les-Auxonue 3. 99. Marcenay,

3. 79. Marche-sur-Saone (La), 2. 402. Marcilly-

les-Buxy, 3. 538. Marigny-sur-Ouche, 3. 387.

Massiugy-les-Semur, 2. 499. Mavilly 3. 514.

Melay, 3. 538. Meuvy, 2. 477. Molème, 2.310.

Monetoy, 3. 539. Motte-de-Marcilly, 3. 537.

Normier, 3. 525. Oyé, 3. 489. Pierre, 3. 535.

Pochey, 3. 400. Prissey, 2. 629. Sagy, 2. 329.

Saint-Etienne, 3. 535. Saiut-Julien, 3. 449.

Saiut-Léger-sur-Deheune, 3. 548 Saint-Seine-

l'Abbaye, 2. 453. Saint-Seine-sur-Viugeanne,

3. 102. Sainte -Sabine , 3. 362. Salmaise,

2. 321. Seurre, 2. 208,219. Sombernon, 2.

596. Tanlay, 3. 530. Thoisy, 2. 551. Thorey-

sur-Ouche, 3. 62. Vaudenesse, 2. 5Î0. Ver-

dun, 2. 145. Villargoix , 2. 394. Villaines-

en-Duesmois, 2. 504. Villers-la-Faye, 3. 516.

Logement des hôtes du seigneur par les habitants

de Chaussin, 2. 315.

Logements militaires. Officiers municipaux de Dijon

exempts, I. 127. Beaune, 1. '292.

Exemption sollicitée par leshabitantj deCuaiy-

la-Colonne, 3. S92.
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Lombards exceptés de la commune de Seurre
,

2. al8.

Créanciers du seigneur de Seurre, 2. 228.

De Semur, 2. 307. D'Asli, 2. 603.

Lormlorg de ChâtiUon, 1. 411.

Loup. Chasse autorisée à Chaussiu, 2. St5.

Luminaire de l'église de Bure (Redevance pour le),

3. 193, 197. Terrefondrée, 3. 295. Esbarre»,

3. 505.

M

Magistrats municipaux. Punition de l'injure qui

leur est faite, 1. 399 ; 2. 31.

Mai. Arbres de mai à Saulon-la-Ghapelle, 3. 506.

Maignie. Ménage, feu, à Auxoune, 2. 28. Vonges,

3. 502.

Main (Coup de). Voir Soufflet.

Mainmorte. Abolition et affranchissement de la ser-

vitude dans le duché de Bourgogne, dans

les localités de:

Agey,3. 485.Allerey, 3. 397. Ampilly-les-Bordes,

3.346. Annoux,2.572. Austrnde,3.3'iO.Arcou,

8. 312. Arnay-le-Duc, 2. 139. Athée, 2. 540.

Athie,3 60. Autricourt, 3. 88. Azu, 3. lU.Ba-
gny, 3. 493. Baloti 3. 178. Bard-les-Kpoisses,

S. 71.Beauregard-Thostes,3. 2D2.f!eauregard-

Paliuge, 3. 494. Belan, 3. 481. Beluze, 3. 111.

Beneuvre,3. 354 Béze, 1. 522, 524,526. Blacy

etAngely, 2. 530. Blaucey, 3. 416. Blangey,

3. 370. Bootz, 3. 111. Bragny-en-Charolais,

3.111. Bragny-sur-Saône,3. 111. Brain,3.391.

Bremur, 3. 521. Brion-sur-Ource, 3. Ml.

Buncey, 3. 522. Bure, 3. 192. Busseaut

2. ÎS9. Bussy-la-Péle, 3. 213. Bussy-le-Graud,

2.647. Cearles, 3. 111. Celles, 3. 479. Cerpris

(les), 3. 490. Cessey-les-Vitteaux, 2. 562.

Chaignay, 2. 414. Chailly, 2. 5-23. Chambain,

S. 218. Chamblanc, 3 32. Chamblanc et

Sandebois, 3, 486. Chamesson, 3. 329. Cham-

pieu, 3. 4SI, Chappendy, 3. 492. Charancey,

8. 13. Chaniay-les-Baubery, 3. 111. Charnay-

8ur-Saone, 3. 111. Chairey, 3. 25. Chaleau-

ueuf-en-.\uxois, 3. 420. Chalenoy,Corcelles-

en-Chalonuais, 3.440. Chaunie-Baigneux, 3.50.

Chaumont-les-Oyé,3. 459. Chemin d'.\nipilly,

3. 522. Cheuge, 3. 233. Chevannes, 3. 111.

Chevigny-en-Val, 3. 245. Chevigny et

Charentois, 2. 633. Ciel, 2. 522. Clamerey,

3. 409. Clomot, 3. 403. Coillat, 3. 493. Colnant,

3. 111. Commarin, 3. 530. Cormariu et Mon-
tot, 3. 75, 111. Couches, 2. 653. Couchey,

2. 286. Cours, 2. 553. Courévèque, 3. 191,

Courterolle, 3. 111. Gret(le), H. 492. Crepan,

8. 111. Croui (le), 3.490. Culètre, 3. 486.

Culize,3.111. Ciirey,3. 58. Cussy-la-Colonne,

3. 290. Darcey, 3. 244. Diaiicey, 3. 415. Di-

goine, 2. 138. Dracy-les-Couches, 3. 493.

111.

'

Duesme, 3. 111. Echigey, 3. 445. Ecbirey,

8. 470. Ecorsaint, 3. 2Î8. Ecutigny, 3. 415.

Epoisses, 2. 574, 583. Essarts (les), 3. 111.

Essertines, 3. 491. Elaules-le-Bas, 3. 488.

Etivey, 3. 57. Faye-Petite, 3. 494. Flacey,

3. 483. Flavigny, 2. 169, 172, 174, 175. Fon-

laine-les-Sèches, 3. 527. Franxault, 5. 560.

Fresnes, 2. 330.Fresne-Saint-Maaimès, 2.593

Froloio, 3. 199. Gigny et La Colonne, 3. 298.

Gissey-sur-Ouche, 3. 283. Glennes, châtelle-

nie, 3. 538. Gourdon, 3. 493. Grésigny,

3.337.Grignon, 2. 639. Guierfan3,3. 111. Hau-
tefoy, 3. 470. Irouer, 2. 592. Island, 2. 631.

Jailly-les-Moulius, 3. 230. Juilly, 1. 207.

Larcon, 2. 461, 462, 403. Les Laumes, 3. 288.

Loges, 3. 347. Longecourt-les-Culétre, 3. 299.

Luxerois, 2. 556. Luzy, 3. 111. Magny-les-

Auxonne, 3. 99. Màlain,3. 311. Mans, 3. 492.

Marcenay , 3. 76. Marche-sur-Saôue (La) ,

2. 400. .\Iarcilly-les-ViUeaiiX,2. 494. Marigny-

le-Cahouet, 2.159. Marigny-sur-Ouclie (bar.),

3. 383. Marmeaux, 3. 482. Massingy-les-Cha-

tilloa, 3. 111. Jlassingy-les-Semur, 2. 496.

Meilly, Bouvres, Maconge, 3. 441. Meloisey,

3. 513. Menesbies, 3. 205. Ménetreux-le-Pi-

tois, 3. 268. Méuelreux-sous-Pisy, 3. 40.

Mereuil, 3. 111. Meursanll, 3. 441. Mesmont,

3. 273. Meuvy et Bassoncourl, 2. 477, 478.

Minot, 3. 183. Missery, 3. 457. Moirette (La),

8. 492. Molesme, 2. 309. Mont-les-Seurre,

S.lll.Moutbarl,2. 102. Monlceau, 3.111,382.

Montceau et Echarnant, 3. 443. Moiitniartin,

3. lll.Moiitmoyen, 3. 486. MontotelPerrigny,

2. 532. .Moiitbrelauge, 3. 490. Mûut-.Saint-

Jean, 1. 577. Morleuil, 3. 515. Mostiu, 5. 111.

Moulins, 3. 493. Mussy-la-Fosse , 3. 488.

Nan-sous-Thil, 3. 50. Navilly, 3. 101. Noyers,

î. 131. Noyers-la-Ville, e!c., 2. 353. Nuits-

sous-Uaviéres, 2. 530. Ohseigue , 8. 469.

Origny, 3. 18. Oyé, 8. 487. Painlilanc, 3. 818.

Pancy, 3. 111. Pasilly, 3. 192. Pernand,

3. 444. Perrigny-en-Bresse, 3. 111. Perrigny-

les-Dijon, 2. 530. Perrigny-les-Noyers, 2. 558.

Perrier (Le), 3. 111. Perrière-sur-Saône (La),

8. 533. Planay, 3. 528. Plombières, 3. 540.

Pluvault, etc., 2. 565. Pochey, 3. 398. Poin-

çon les-Larrey , 3. 236. Poiseul- la- Ville,

74
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3. 521. Poispul-Ies-Saulx, 2. 2G1. Poluzot,

3. m. Poulailler, 2. 300. Pouilloux, 3. 494.

Pralon, 3. 305, 368. Prey, 2. 592. Prissey,

2. f.28.P«i(s, 2. 527. Qiiarrc,3. 94.Quiiicerot,

3. 495. Rasny,3. 297. Recey, 3. 341. Re-

milly-eii-Moiitagne, 3. 256. Reuève, 3. 224.

Ricliebours, 2. 632. Riel, 3. 1. Rorlie-

cn-Brenil (La), 3. 307, 485. Rouelle, 2. C32.

Roussillon, 3. lU. Rouvray, 3. 406. Saint-

André-eu-Terre-Plaine, 3. 111. Saint-Autbot,

3. 334. Saint-Euphrôue, 2. 554. Saint-Ger-

maiii-la Feuille, 3. 7. Saint-Julien, elc.,3. 448.

Saint-Léger (Terre de], 3. 159. Saint-Léger-

de-Foucheret, 3. 273. Saint Léger-ile-Four-

dies, 3. 273. Saint-Marc, 3. 111. Saint-Rcmy,

3.349.Saiut-Romai!i(Vald3),3. 511.Saint-Ro-

main-sûu?-Gourdon, 3. 111. Saiut-Panveiir,

3. 259. Saint-Seine-l'Abbaye, 2. 450. Saiiit-

Seioe-en-Bâcbe, 3. 533. Saint-Selne-snr-

Vingeanne, 3. 102. Saint-Sympborien, 3. 533.

Saiut-Sernin-du-Bois, 3. 406. Saint-Thibaut,

2. 326. Sainte- Croix, 3. 535. Sainte-Sa-

bine, 3. 358. Saluiaiee, 2. 319. Sauierey,

3.533. Santigny.S. 111. Sarry,2.351. Saulon-

la Chapelle," 3. 506. Sauloïi-la-Rue, 3. 500.

Saulx-le-Duc, 2. 206. Sauviguy-le-Bois, 3. 408.

Saviguy-sous-Jlâlain, 3. 312. Savoisy

,

3. 474. Semarey, 3. 263. Semur-en-.^uxois,

2.364.Seiiiur-en-Briuunais, 3. 487.Seloichey,

ï. 114. Sermes.^e, 3. 111. Simard, 3. 485.

Sincey, 3. SI. Solonge, 3. 233. Sombernon,

2. 496. Souillats (Les), 3. 111. Talcy, 3. 111.

Taniot, 3. 180. Tart, 2. 351. Terrefondrée,

3. 294. Thoires, 3. 328. Thoisy-le-Désert,

2. 550.Thorey-sur-Oucbe,3.60.Toulry,3.10S.

Toison 'Laj, 3, 490. Trevilly, 3.298. Trouhans,

8. 307. Trouhaut, 2. 552 ; 3. 459. Truchière

(La), 3. 4S4. Tiirley, 3. 46. VaUde-Suzon,

3.437. Vandenesse, 2.517. Varois,2. 001. Vau-

pitre, 3. 57. Vaurois, 2. 524. Vaux-de-Lugny,

3. 463. Vellerot, 2. 505, 506. Veuarey, 3. 4J5.

Verdonnet, 3. 443. Vernée-Beruol, 3. 111.

Vernot, 2. 570. Vernusse, 3. 323. Vertault,

3. 427. Vieuxchàteau , 2. 600. Viévigue,

3. 209. Vignes, 3. 70. Villaines-eu-Duesmois,

2. 513. VlUa-nes-les-Prévôtcs, 3. 279. Villar-

goix, 2. 390, 391, 394. Villar»-Donipierre,

3. 188. Villiers-en-Charolais, 3. 111. ViUiers-

le-Haut, 3. 532. Villotte-les-Sombernon (La),

3. 533. Villy-en-Auxois, 2 317.

Mainmorte. Hommes de l'abbé de ChaliUou en sont,

1.351, 352,363.

Protestation des habitants de Bure contre la

qualification de mainmortables que leurs

délégués avaient souffert leur être appli-

quée dans une déclaration, 3. 195.

Idem des habitants de Terrefondrée, 3. 295.

— maintenue à Couchey, 2. 278. Ampilly-les-Bor-

des. î. 345.

Biens de mainmorte ne peuvent être possédés

que par des mainmortables, 3. 36.

Mainmorte reconnue à Bure, 3. 194.

En 1603, dans la charte de Poinçon, on la

signale comme à peu près disparue, 3. 238.

Misère qu'elle cause là où elle règne, î. 330.

Les habitants de La Roche-en-Brenil préfèrent

y retourner, 3. 485.

Cette servitude n'est jamais passée sou»

silence dans les déclarations des seigneurs,

3. 499.

Elle tend à devenir une exception, 3. 500.

Voir: Abandon. Caducorum Jus. Dépopulation.

Désaveu. Dîme.

Maire d'Ahuy, 2. 195. Aisey-le-Duc, 2. 182. Ampilly-

le-Sec, 2. 340. Ampilly-les-Bordes, 2. 345,

346. Authume, 3. 534.

— d'Auxonne. — A Reguart, 2. 44. De la Croix,

2. 80.

Obtient le privilège de franc-fief. 2. 03, 66.

— de Baigneux, 3. 520.

— de Beaune, 1. 224.

A seul avec les échevins, le droit d'arrêter un

habitant, 1. 210.

Doit réparer le dommage causé aux droits du

duc par la commune ou un habilaut, 1. 210.

Adjuge l'amende du ban de vendanges, 1. 210.

Id de la maraude, 1. 211.

Arrùle les meurtriers, 1. 211.

Connaît de tout ce qui dérive de la charte ds

commune, 1. 211.

Tenu d'informer les prélats de la province des

infractions commises par le duc à la charte,

1. 212.

Son serment au sujet de la prestation des

marcs, 1. 215.

Exempt d'impôt durant ses fonctions, 1. 221.

Son élection au prieuré de Saint-Etienne,

1. 229.

Envoie des sergents à l'armée du duc, 1. 235.

Doit veiller à la sûreté des habitants, 1. 239.

Perçoit le treizième des amendes, 1. 239, 243.

A la connaissance des contrats passés dans la

ville, 1. 239.

Ordonne les sergents, 1. 239.

Commande en ce qui concerne la garde de la

ville, 1. 239.

Institue les messiers et les vignieis, 1. 240,

241, 243.

Ordonne le ban de vendauges, 1. 241.

Règlement pour son élection, 1. 242.

A la surveillance des fortifications et du maté-

riel de la ville, 1. 244.

Sa bannière, 1. 244.

Josepli de Courbeton, maire, 1. 246.

Miles le Changeur, maire, 1.248,250, 154.

Prête serment au duc, 1. 249.

Débats pour son élection, 1. 250, 254.
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Nommé par le duc lai-même, 1. 253.

Philibert de C.ourbeton, maire, 1. 253.

RaQvial Guillaume, maire, 1 258.

Ses oblifrations envers le duc lors de son élec-

tion, 1. 265.

Brigues pour son élection, 1. 290.

Exempt du logement njilitaire, 1. 292.

Maires de Bliguy-sur-Oucbe , 3. 417. Bure, 3. 194.

Cbaiiceaux, 2. 336.

— de Chaumont et de Chdtillon. Appelés pru-

d'hommes dans la charte, 1 . 330.

Elus par la commune, 1. 330.

Leurs attributions, 1 . 330, 396 et suivantes.

Attribution de celui de l'évèque, 1. 353, 354,

355 et suivantes, 369, 375, 382

Punition des hijures qui leurs sontfaites,1. 399.

Ne peuvent être arrêtés par le prévôt sans

mandement du bailli, 1. 299.

— de CIiaussin,2. 314 et suivantes. Chazeuil,

3. 507. Coucbey, 2. 282, 28i;, 287, 294. Coul-

mierle-Sec, 3. 522. Crepey, 3. 512. Détain,

3. 518.

— de Dijon, 1.93, 98, 99, 460.

Le maire avec les jurés a seul le droit de

justice dans la ville, 1. 6, 7, 8, 9.

Réparc le dommaiïe fait au duc, 1. 8.

Arrête les coupables, 1. 10.

Doit dénoncer aux gardiens de la commune
les infractions faites à la charte, 1. 12.

Le prévôt ne peut arrêter quelqu'un sans son

aveu, 1. 13.

Le duc lui attribue la connaissance des cas

non prévus par la charte, I. 13.

Demande règlement du droit de possession à

Dijon, 1. 29.

Pleige de la duchesse Alix, 1. 30.

Durée de ses fonctions, 1. 43.

Exempt des marcs, 1. 50.

Requiert le due de jurer la conservation des

privilèges, 1. 70.

Doit poursuivre le remboursement du prix des

vivres, pris à crédit par le duc, 1. 79.

Le duc lui conteste le droit de faire statuts et

ordonnances, 1. 79, 100.

Brigues à son élection, 1. 79.

Autorisé à s'intituler vicomte mayeur, I. 105,

123.

Anobli par Charles VIII et Louis XU, 1. 120,

122.

Exempt du logement militaire, 1. 125.

J. Jaquot, seigneur de Coucbey, maire, 1'. 142.

B. Martin, avocat de Coucbey, maire, 1. 146.

G. Berbisey.lieulenanl au bailliaKe, maire, 1.149.

Henri IV interdit les caliales lors des élections,

1. 169.

Henri IV réglemente l'élection, 1. 171.

Louis Xlll rétablit l'ancienne forme, 1. 176.

Louis Xlll rétablit la fonction, supprimée lors

du Lanturlu, 1. 180.

Louis XIV réglemente l'élection, 1. 191, 195.

Kobe d'honneur du maire, 1. 196.

Louis XV confirme le droit d'élection, 1. 202.

Louis XVI confirme le ilroit d'élection, 1. 205.

Maire de Fauverney, 3. 503.Frolois, 3. 520. Grancey-

le-Ch:\teau, 2. 481. Is-sur-Tille, 2. 423. Lar-

çon, 2. 463. Lays, 3. 534. Leffoud, 2. 397.

— de Marche-sur-Saône (La). Election, 2. 403.

Juridiction, 2. 401, 403 Prérogations, 2. 404.

— de Marniagne, 3. 132. Meuvy et Bassoucourt,

2. 478.

— de Moiitbard. A la justice haute, moyenne et

basse, 2. 97 et suivantes, 109.

Jacques Monot, maire, 2. 117. Ch. Guillemin,

maire, 2. 119. Vaussin, maire, 2. 126.

— deNod-sur-Seiue,3.520.PerriBre-sur-Seine (La),

3.533. Perriguy, 2. 589. Plombières, 3. 450.

Poiseul-la-Ville,3 521. Rouvres, 1. 483,486,

487, 489, 495. Saint -Bernard, 3. 519. Saint-

Germai[i-la-Feuil!e, 3. C, 9, 10. Saint-Nico-

las, 3. 519. Saint-Seine-en-Bâche, 3. 533.

Saint-Sympborieu-sur-Saône, 3. 533. Salives,

1. 573. Salmaise, 2. 319, 324. Samerey,
3. 533.

— de Semur-en-Auxois. Nommé parle duc, 2. 357.

Sou serment à la commune, 2. 357.

Institution, 2. 357.

Préiogatives, 2. 361.

Obligé de jurer la conservation des privilèges

de la ville, 2. 368.

Maires, 2. 374, 377, 382; 3. 133.

Maires du chapitre Notre-Dame, 2. 364.

— de Seurre, 214 à 221, 230.

Institué par la charte de commune, 2. 213,

214.

Ses fonctions, 2. 214, 217.

Ses treizaines, 2. 216.

Exempt de charges, 2. 221.

Sous la sauvegarde du duc, 2. 237.

Noms, 2. 238,239, 241, 251.

Suspendu et réintégré, 2. 246.

— de Soissons. Son élection, 1. 15.

Prend des gages sur les refusants d'acquitter

les impôts, 1. 16.

Punition de ceux qui blasphèment ou refusent

d'exécuter ses jugements, 1. 16.

Ne peut frapper lui seul un impôt, 1. 16.

L'amende de 12 deniers lui appartient, 1. 16.

Ne peut arrêter les jurés qu'en cas d'homicide,

1. 16.

Juge un débat entre un homme de la commune
et un sergent du roi, 1. 16.

Jugé en Ms de forfait par les jurés, 1. 16.

— de Soissons et Vielverge, 3. 534. Sussey, pré-

vôté, 3. 525. Taniot, 3. 189.

— d'Auxoune. Instituée parle roi Jean, 2. 38.

— de Beaune, 1. 460. Chargée de la répartition

de la taille, 1. 220.
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Peut imposer les lialjitants pour les besoius

de la commune, 1. -2-22, 238.

Autùiise le bailli k communiquer avec uue

prisonnière, 1. 226.

Pr^te serment au duc, 1. 227.

Connaît du diMit de vain pâturage. 1. 238.

Connaît du délit d'enlrafie de vin, 1. 238.

Doil veiller à la sûreté des liabilanis, 1. 239.

Perçoit le treizième des amendes, 1. 239.

Connaît des contrats passés dans la ville

,

1.239.

Ordonne les sergents, 1 . 239.

Commande en tout ce qui concerne la garde

et la fortification de la ville, 1. 239, 244.

Institue les messiers et les vigniers, 1. 245.

Ordonne le ban des vendanges, 1. 245.

Saisie par le bailli de Dijon, 1. 24C.

Envoie une prisomiière au château de Talant,

1. 247.

Saisie à la suite des élections municipales,

1. 250.

Mainlevée de cette saisie i:ar le duc Jean-sans-

Peur, 1. 252, 258.

Saisie par le duc Philippe-le-Bon pour abus
de justice. 1. 202.

Autorisée à remplacer le cor par une trompe
pour les publications, 1. 263.

Lève des impôts sans le su des officiers du
duc, 1. 207 et suivantes.

Le duc lui conteste le droit de faire statuts et

ordonnances, 1. 208 et suivantes.

Refuse de laisser crier à Beaune les jours de la

gruerie ducale,!. 208 et suivantes.

Exempte du logement militaire, 1. 292.

Mairie de Bligny-sur-Ouche convertie eu fief, 3.418.

Chalon, î. 298. Chamessou, 3. 334.

— de Châtillon-sur-Seine. Demandée au roi par

les habitants du bourg de Châtillon, 1. 438,

439.

Avis donné par le Parlement à cet effet, 1. 440.

Créée par le roi Charles X, 1. 447.

Confirmée par Henri IV, 1. 457, 459.

Supprimée par Henri IV, 1. 4C5; par Louis XIV,
1. 470.

Reconstituée par Louis XIII, 1. 472, 474.

— de Dijon. Saisie et rétablie par Robert II, 1. 45;
Eudes IV, ]. 64.

A le pouvoir d'imposer la commune pour ses

nécessités, i. 51.

Saisie et rétablie par le duc Philippe-le-Hardi,

1. 72, 88.

Abus de justice commis par elle, 1. 73.

Le duc lui conteste le droit de faire statuts et

ordonnances, 1. 79.

Défend au.x avocats d'exiger un salaire de leurs

clients, [. 80.

Le duc lui interdit d'excepter personne de la '

prestation des marcs et des impositions,

1. 80.

Ne ijeut ordonner des impositions qu'en pré-

sence du bailli, 1. 82.

On lui interdit de donner des sauvegardes
générales, 1. 82.

On lui interdit de recevoir des contrats, si ce
n'est en justice, 1. 82.

Accuse les gens du conseil de l'avoir desservie

auprès du duc, 1. 83.

Mairie (Gouverneur de la), 1. 88.

Saisie et rétablie par le duc Jean-sans-Peur,

1. 92; par Pliilippe-le-Bon, 1. 90.

Refuse de faire exécuter les ordonnances de
la duchesse concernant la police des métiers,

1. 97.

Enfreint une sauvegarde du duc, 1. 97.

Clerc, 1. 99.

Sergents, t. 98, 99.

Rend une ordonnance sur la boulangerie,

1. 100.

Maintenue dans son droit de faire des ordon-

nances de police, 1. 104.

Amendes contre ceux qui appellent de ses ju-

gements, 1. 109.

Création des six anciens échevins, 1. 112.

Officiers de la mairie exemptés du logement

militaire, 1. 127.

Maintenue dans son droit de faire des exploits

répis, 1. 131.

Maintenue dans le droit d'élire ses magistrats,

1. 143.

Tentative pour l'ériger en titre d'office, 1. 143.

La prévôté y est incorporée, 1. 149.

Election du commis au magistrat après le dé-

cès du maire, 1. 162.

Brigues commises au.x élections municipales,

1. 170.

Modifications à la forme des élections,!. 170,

171.

Modifications supprimées par Louis XIII, 1. 176.

Elections municipales maintenues par LouisXIII,

1. 175; par Louis XIV, 1. 183.

Supprimée et rétablie après le Lanturlu, 1. 180.

Réiluction du nombre des magistrats, 1. 190,

193.

Robes d'honneur accordées aux magistrats,

1. 197.

— de Melay-sur-Loire, 3. 528.

— de Plombières. Mairie convertie en fief, 3. 450.

— de Semur. Erigée en titre d'office, 2. 372.

Acquise par la ville; règlement pour les élec-

tions, 2. 377.

Revendue par la ville, 2. 3S2, 384.

Réunie au corps de ville, 2. 380.

— d'Urcy, 3. 425.

Maison (Obligation à tout habitant possédant un
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meix de bâtir une). A Verdun, 2. 145. Lef-

fond, 2. 397.

Maison au Sinj^e, hôtel de ville de Dijon, 1. 72, 9S.

— de la viex mairesse à Beaune , 1. 240.

Uaisous (Cens sur les). A Auxonne, 2. 28. Beaii-

mont-sur-Grosne, 3. 543. Cuisery, 3. 532.

Fénay et Chevigny, 3. 505. Leffoiid, 2. 397.

Sagy, 2. 328. Saint-Jean-de-Losiie, 2. 9.

Seurre,2.2l9. Talaut,1. 498. Verlaiilt, 3. 428.

— fortifiées. Défendues aux habitants de Biixy,

3. 544.

Maître d'hôtel du duc. Prétendait la justice sur les

serviteurs de la maison ducale, 1. 2C0.

Major Divionis, 1. 8, 10, 11, 12, 13, 18, 28, 29, 39,

40, 43,44, 45, 49, 50, 51, 70.

Major Belne, 1.210, 211,212,215, 220,221, 222, 224,

227, 229, 248.

Major de Ais^yo, 2. 182. De Mavsannuyo, 2. 185.

Majorilas Sùiemuri, 2. 3G2.

Majorité des ducs fixée à vingt et un ans, 1. 35.

— Coups et blessures par un individu âgé de
moius de douze ans, 3. 489.

Maladière de ChàtiUon, 1. 339, 380, 391, 401, 455.

Fleurey, 3. 501. Nuits, 1. 320, 322. Vitt'eaux,

2. 275.

Maletôte établie à Dijon, 1. 53.

Mansus albergatus. A Echevronne, 2. 128, 149.

Voir aussi Meix.

Matins mnrtua, 2. 170, 172, 174, 175. — Voir Main-

morte.

Manumi.isio. De Marigneio, 2. 156, 157. Martaniini/o,

2. 184. Montaqu, 2. 189.

Mansio sfu esiaylum, 2. 158.

Maouria {Homo in), 1. 578.

Crime capital, 2. 326.

Marchandises (Police et vente des), à Is-siir-Tille,

2. 437.

Maraude de jour et nuit (Punition de la) :

A Auxonne, 2. 30. Beaune, 1. 211. ChâtiUou,

1. 365, 366. 399. Digoine, 2. 188. Dijon, 1. 10.

Fresne, 2. 332. Labergement-le-Diic, 2. 396.

La Marche, 2. 401. Lanlhes, 2. C43. Molesme.

2. 312. Montbard, 2. 99. Sagy, 2. 328. Saulx-

le-Duc, 2. 261, 264. Semiir, 2. 361. Seurre,

2. 214.

Marchés (Police, juridiction etfernies des) :

A Arnay, 2. 138. Auxonne, 2. 31, 46. Bai-

gneux, 3. 520. Chanceaux , 2. 335. Châtil-

lon, 1. 383, 471. Couctiey, 2. 279, 288.

Dijon, 1. 13,91, 149. Is-sur-Tille,2. 427, 428,

430, 432. Montagu, 2. 190. Poulailler, 2. 302.

Rouvres, 1. 485. Sagy, 2. 328. Saint-Seine-

l'Abbaye, 2. 457. Véronnes, 2. 417, 419. Vil-

laines-en-Duesmois, 2. 514.

Amende du coup sans sang fait au marché

d'Oyé, 3. 489.

Marcs. Prestation fixée jiar le duc Hugues I!l pour
la charte de Dijon, 1. 13.

Prestation fixée par le duc Kudes III pour celle

de Beaune, 1. 212.

Transaction pour les marcs avec la duchesse
Alix , ratifiée par les évèques et les barons,
1. 33 et suivantes.

— (Règlement fait par le duc Hugues IV pour le

paiement des). A Dijon, 1. 39. Beaune,
1. 214.

Accord avec le duc Robert II, 1. 48.

Accord avec le duc Hugues V et Eudes IV,

1. 53.

Valeur, 1. 13.

Interdiction à la mairie de Dijon d'exempter
quiconque du paiement de cette prestation,

1. 80.

Les enfants demeurant chez leurs parents en

sont exempts, 1. 105.

Approbation de la charte des marcs de Beaune
par l'archevêque de Lyon et les évêques
d'Autun et de Chalon, 1. 216, 218.

Robert II remplace cette prestation par une
taille, 1. 219, 266.

— d'argent. Prix de la cliarte de Monlljard,
2. 101.

Mode de perception, 2. 101, 103, 104.

Habitants déchargés de cette prestation, 2. 116.

— d'argent. Taxe de la prestation de Verdun,
2. 144.

— d'argent. Prêtés par les habitants de Flavigny
à l'abbaye, 3. 170, 171.

— d'argent. Prestation des habitants de Semur,
2. 362.

Maréchal de Bourgogne. Jean de Vergy, 1. 92 ; Jean
de Cotlebrune, 1. 95; Hugues de Layer,
1.316; Conseiller du duc, 2.54; Philippe de
Hochberg, 2. 96; J. de Courcelles, 3. 448.

Maréchaussée. Impôt pour son entretien, 1. 167.

Archers. A ChàtiUon, 1. 458.

— à Saint-Philibert. Prestation, 2. 445.

Mariage de l;i fille du seigneur. Cas du droit d'indi-e

en Bourgogne, 1. 34.

A CLagny. 2. 94. ChàtiUon, 1. 332. Chaussin,

2. 315. Digoine, 2. 189. I.a Marche, 2. 402.

Mariguy, 2. 160. Marsannay-la-Côte, 2. 186.

Menoy, 2. 478. Montagu, 2. 190. Noyers.
2. 131. Rochepot (La), 2. 135. Sagy, 2. 329.

Salmaise, 2, 322. Seurre, 2. 209. Villargoix,

2. 391.

— Validité du contrat passé entre les habitants

d'Auxonne, 2. 37.

Mariages (Présents offerts au seigneur de Bretenières,

à l'occasion des), 3. 504.

— mixtes entre les hommes du duc de Bourgogne
et de l'évêque de Langres à ChàtiUon, 1. 331.

— entre les hommes francs et ceux taillahles de
Rouvres, 1. 490.
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Mariages entre des habitants d'AmpiUy (Liberté de),

2. 339.

— entre des liabitants de Villaiues. Prestation,

2. 514.

— (Droits pour les), à Verdonnet, 3. 4'i:).

Voir aussi Noces.

Mariée (Droit du seigneur de Bretenières d'embras-
ser la), 3. 504.

Mariés nouveaux. Redevance de cbandelle et de pain

due par ceux de Bure, 3. 194.

Leurs oblisalious à Esbarres, 3. 504. Fontaine-

en-Duesmois, 3. 148. Laberf,'ement-les-Au-

xonne, 3. 533. Lux, 3. 505. Saint-Seine-1'Ab-

baye, 2. 456.

Matroce (Redevance de blé et d'avoine), de Rouvres,

1. 481 et suivantes, 487 et suivantes.

Mazaiges. Redevances en avoine sur les meix et hé-

ritages à Aisey, 2. 183. Chauceaux, 2. 335.

Médecin (Honoraires du). Pour soins donnés à un
blessé, 2. 401.

Médecins et chirurgiens de Dijon. Peuvent être élus

échevins, 1. 197.

Mégisserie. Vente, 1. 380.

Meix abersé à Curtil-Saint-Seine, 3. 502. Echevronue,

2. 128. La Chaume, 3. 526. Seurre, 2. 209.

— vide à Verdun. Obligation d'y hàtir une mai-

son, 2. 145.

— donné par la commune d'Argilly aux nouveaux
habitants, 2. 149.

— vacants à Varois, ne peuvent être donnés qu'af-

franchis de la mainmorte, 2. 602.

— à Auxonne (Prestation des), 2. 28, 43.

— .\ Tart (Redevance sur les). 2. 351.

— à Vérouues (Redevance sur les), 2. 417, 419.

— et U bœuf. Propriété à Auxonne, 2. 28.

— vide à Auxonne, 2. 28.

Mêlée. — Voir Rixe.

MeUeri, mêlée, 1. 339.

Ménétriers. Droit qu'ils paient au crieur de Cbâtil-

lon.

— à Coucbey, 2. 288.

Mfrrntus. — Voir Marché, 2. 279.

Mercerie. Vente, 1. 386 ; 2. 288.

Merciers de Dijon, 1. 13. Cbàtillon, 1. 409.

Maître des merciers. 1. 409.

Merrain amené à la foire de Beaune.l. 240.

Mêtail amené à la foire de Beaune, 1. 240.

Mésantendue, mésaventure, 2. 319. Amende.
Méro Folle ou infanterie dijonnaise, rétablie sous

condition, 1. 180.

Messerie d'Arnay, 2. 138. Flagey, 2. 468. .Tuillenay,

3. 531. Longecourl-les-Culètre, 3. 300. Mol-

phey, 3. 528. Pierre, 3. 535. Pouilly-sur-

Saône, 3. 515. Villargoix, 2. 390.

Messiers et vigniers. Elus choisis ou nommés par les

magistrats ou les habitants:

D'Aignay et Fleurey, 3. 516. Ahuy, 2. 197.

Arc-sur -Tille, 3. 502. Arnay-sous-Vitteaux,

3. 524. Auxonne, t. 40. Beaune, 1. 240, 243.

Chassagne, 3. 466. Châtilloa, 1. 339, 359.

Chazeuil, 3. 507. Chevrey, 3. 516. Cissey,

3. 512. Coucbey, 2. 281, 282. Crepey, 3. 512.

Echarnaut, 3. 517. Esbarres, 3. 504. Fénay,
3. 505. Fleurey, 3. 501. Fresnes, 2. 332.

Fresnes-Saint-Mammès, 2.593. Gevrey, 3.507.

Gilly-les-Cîteaux, 3. 510. Graacey-le-Chd-
teau, 2. 482. Is-sur-TiUe, 2. 424. Laberge-
mcnt-le-Duc, 2. 396. Lanthes, 2. C43. Lays,

3. 534. Lux, 3. 505. Magny-sur-Tille, 3. 505.

Marche-sur-Saône (La), 2. 403. Meuvy, 2. 477.

Montot, 3. 506. Noiron-les-Cîleaux, 3. 506.

Nuits, 1. 324, 325. Pernand, 3. 444. Pierre,

3. 535. Saiut-Beury, 3. 529. Saiut-Lonp-de-Va-

rennes, 3. 540. Saint-Philibert, 2. 445. Sal-

maise, 2. 319. Santeuay, 3. 516. Sanlon-la-

Chapelle , 3. 506. Seuiur-en-Auxois, 2. 357.

Sûissons, ville, 1. 16. Soissous et Vielverge,

3. 53'i. Talmay,2. 614, 615. Tart, 2. 352. Til-

clnitel, 3. 508. Trugny, 3. 535. Urcy, 3. 415.

Verdonnet, 3. 443. Véronnes, 2. 418, 420.

Vielverge, 3. 534. Villy-le-Moutier, 3. 516.

Vitteaux, 2. 270. Vosne, 3. 510.

Messiers et vigniers nommés par le seigneur :

A Autbume, 3. 534. Blangey, 3. 376. Bligny-

sur-0uche,3. 418. Meursault,3.442.Molesme,
2. 313.

— et vigniers nommés par le seigneur et les ha-

bitants :

Bcaumont-sur-Viugeanue, 3. 501. Chanson,
2. 315. Ivry, 3. 512. Villebichot, 3. 510.

Mesures. — Voir Poids et mesures.

Mesure du vin à Cbàtillon, 1. 394.

— dont deux valent le boisseau, à Beaune, 2. 128.

Meubles, tonneaux et futailles. Ustensiles d'hôtels

destinés à recevoir des botes, déclarés saisis-

sables.

Saisies, criées et ventes, 1. 374. Vente, 1. 408.

Meurtre (Poursuite et punition du crime de) :

A Ampilly-le-Sec, 2. 341. Argilly, 2. 147, 148.

Beaune, 1. 210. Cbàtillon, 1. 336. Dijon, 1.10,

105. Flagey, 2. 467. Leffond, 2. 397. Mari-

gny-le-Cahouet, 2. 160. Moutbard, 2. 99.

Montréal, 2. 95. Mont-Saiut-Jean, 1. 578. Oyé,

3 489. Poulailler, 2. 301. Saint-Jean-de-

Losne, 2. 10. Saint-Thibault, 2. 3-26. Semur-

en-Auxois, 2. 361. Seurre, 2. 213, 214. Ta-

l.-mt, 1. 499. Verdun, 2. 145. Véronnes,

2. 417, 420.

Meurtrier. Exclus de Moutbard, î. 99. Saint-Jean-

de-Losue, 2. 9. Sennn, i. 361. Talant, 1. 98.

Miel (Vente de), 1. 3S5, 408.

Milice bourgeoise de Dijon. Rétablissement des offi-

ciers révoqués à la suite du Lanturlu. 1. 180.

— (Officiers de la), à Cbâldlou-sur-Seine, 1. 473.

Militaires (Affaires).

Arc, arquebuse, arbalète (Jeux d'). Archers.

Armes (Connaissance des). Canons. Capi-

taines. Capitulations. Chevauchée. Castrum
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Belnense.Castrum Dii'ionentf.CMteniix {siège

de). Clievaliers. Chevauchée. CompaRiiies
(Grandes). Cri du seigneur. Denr^'es. Ecor-
cheurs. Ennemis de la commune. Evercitus

ducis. Expédition (cie guerre). Fortifications.

Gens d'armes. Guerre. Guet et garde. Hom-
mes d'armes. Host et chevauchée. Logements
militaires. Maréchaussée. Milice hourgeoise.
Milites Custellionis. Ohsidio Castris. Portes
(Garde des). Portiers. Remparts. Remplace-
ments militaires. Sénéchal de Bourgogne.
Sergents d'armes. Service militaire. Tam-
bours. Tard-veuus. Viande.

Milites Castellionii, 1. 339.

Minage. — Voir Eminage.

Mineur. Ses qualités pour posséder, î. 145.

Minières E.xtraction, à Is-sur-Tille, 2. 441.

Missels (Chartes d'affranchissement copiées dans les),

î. 580.

Misiio. Abolie à Saint-Jean-de-Losne, î. 9. Talant,

1. 498.

Missus. — Voir : Blayers. Closiers. Messiers et Ser-

gents.

Mitoyenneté (Droit de), 1. 355.

Moisson (Corvées pour la). A Marche-sur-Saône

(La), 2. 399. Meuvy et Dassoncourt, 2. 477.

Tart, î. 355. Villaines, 2. 514.

Moiteon ou Moiton [Moictrannus], mesure de Châ-

tillon, dont deux font le bichet, 1. 377;

2. 182, 183.

Hoitresse de Rouvres. — Voir Matroce.

Monetu falsa, 1. 29.

— Divionensis, 1. i, 12, 13, 211, 340.

— Lingonensis, 1. 340.

Monnaie de Dijon, 1. 2, 12, 13, 211, 329, 340; 2. 128,

137, 146, 326, 365, 414, 451. AuxOûne, 2. 42.

Cuisery, 2. 42. Langres, 1. 340.

— tournoise, 2. 451, 454, 469.

— de Paris, 1. 12. Saint-Laurent, 2. 42.

— esteveuaute, 2. 29 et suivantes, 208.

— de Provins, 2. 170.

—
- viennoise, î. 222,226.

— (Cours de la), 2. 36.

— (Juridiction du crime de fausse), 1. 29, 104.

Cri contesté au seigneur de Seurre, î. 233.

Monnaie (Paumée de), 2. 322.

Voir aussi : Libra. Livre. Solidus. .Sol.

Monnoyeurs. Leurs exemptions à Auxonne, î. 45.

Mortuaire (Droit de) : A Bure, 3. 194. Marcenay,
3. 79. Verdonnet, 3. 443. Vouhiiue, 3. 134.

Mo'.urn. — Voir Mouture.

Mouchoir offert au seigneur de Breteuières lors des
mariages, 3. 504.

Mouchotte. — Voir Ruche.

Moulin. Police de la mouture i\ Ch.'ilillon, 1. 375.

Police du moulin, 1. 376.

Corvée pour le curage de celui de Tart, 2. 353.

Moulins banaux : De Beaumont-sur-Vingeanne,
3. SOI. Bèze, 1. 544. Brain, 3. 394. Courbau,
S.lol.Echirey, 3. 472. Is-sur-Tille, 2.430,432.
Leffond, 2. 397. Marche- sur-Saône (La).

2. 404. Menesble, 3. 207. Rouelle, 2. 632!

Sagy,2. 328. Sainte-Sabine, 3. Sei.Véronnes,
2. 417, 419.

— libres ;i Pourlans, 2. 465.

Mouton. Tarif du portage à Beaune, 1. 238.

Sujet au péage, l. 391.

Amende pour débit, 1. 39S; 2. 148.

Moutons étrangers (Droit du seigneur pour le pâtu-
rage des), 2. 477.

Redevance à Pierre, 3. 535.

Mouture. Règlement du prix de la mouture à Béze,
1. 546.

— (Droit de), réservé par le seigneur de N'oyers,

2. 131.

— (Ecuelle de), à Menesbles, 3. 207, 208.

Muid. Deux setiers font le muid à Chàtillon, 1. 377.

Deux muids font la queue, 1. 395.

— de vin à Couchey, 2. 279.

Mulets, mules, exempts du portage, 1. 238, 239.

— de charge sujets à Chàtillon, 1. 388.

— (Prestation sur les), à Amidlly, 2. 339.

Multrum. — Voir Meurtre.

Musage. Droit de vente à Vitteaux, 2. 273.

Mutation. — Voir Lods.

Mulea vinorum, Eanvin, 1. 522.

Mutilation (Amende pour), 2. 272, 397.

N

Navettes semées pour esquiver la dîme, 3. 1.

Négociateurs prud'hommes d'Esbarres, 3. 504.

Nobles. Leurs droits sont réservés dans la charte de

commune :

De Beaune, 1. 212. Dijon, 1. 14. Moutbard, 2.

102. Semur, 2. 363.

— de Chfltillon dépendent du duc, 1. 361.

Ne peuvent gager devant le château de Digoine,

2. 188.

Noces. Droit des habitants de Saulon-la-Chapelle de
faire jouer les musiciens sans licence du sei-

gneur, 3. 506.
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Plat dû au seigneur de Coucbey, 2. 290.

Moces (Coutume populaire au sujet des), 1. 259.

— (Secondes), libromeut permises aux bourgeoises

de lièze, 1. 531. Flavigoy, 1. 75; 2. 170.

— nouvelles. Droits exigés dans la terre de Saint-

Seine, 2. 457.

Notablei de Selongey, 3. 508.

Notaire :i Is-aur-TiUc, 2. 433.

Notre-Dame (Image de) à Saint-Seine, î. 45S.

— de la Marcoinche (Annonciation), ï. S$ï.

Nuit. Terme de sept nuits, 2. ÎC4.

Noël (Bachelerie de), 2. 505.

— (Ménétriers des aveuls de), 2. 228 ; 3. 506.

— (Fournage des fouaces de), 3. 508.

Nummu/arioriim tabulœ. — Voir Changeurs.

Nundinœ Divionenses, 1. 27.

Obsidio Castri, 1. 11,211, 333.

Octrois. Confirmés à la ville de Dijon par Charles VIII,

1, 116, 118; François II, 1. 145; Henri IV,

1. 157, 162; Louis XIV, 1. 199.

— de Beauue, rendus à celle ville. 1. 288.

Confirmés par Henri IV, 1. 305; Louis XIII,

1. 308; Louis XIV, 1. 309.

— de CliàtiUou-sur-Seine. Confirmés par Henri IV.

1. 455, 456; Louis XIII, 1. 472, 473.

— dWuxoniie. Confirmés parle roi Henri IV, 2. 82.

— de Monthard,2. 118, 119.

Accordés pour la fortification de Flavigny,

2. 17G.

Œufs. Redevance. Pierre, 3. 535.

Offîcss religieux. Ne peuvent être célébrés à Saint-

Seine aux mêmes heures que ceux des reli-

gieux, 2. 456.

Officiers royaux établis ou réfugiés à Auxonne,

quittes du droit de confirmation de leurs of-

fices, 2. 83.

Oie. Amende du délit, 1. 398; 2. 272, S98.

Oille. — Voir Chèvre.

Oing (Vente d'), 1. 385, 408.

Oison. Redevance à Courcelles-les-Rangs, 3. 522.

Saint-Beury, 3. 529.

Orages (Précautions prises à Beauue contre le»),

1. 245.

Ordonnances (Bris d'), 1. 337.

— (Obéissance due aux), 1. 339.

— faites par les échevins d'Is-sur-Tille, t. 4ST.

Orfèrres de Châlillou, 1. 411.

Orge (Vente de 1'), 1. 385.

Orphelin. Ses qualités pour posséder, 2. 145.

Ouches (Coutumes des) à Montréal, 2. 95.

— à Massingy, 2. 499.

Ouvrée de vignes, 2. 279.

Oves, 2. 148.

Vain. Crédit accordé au duc :

A Beauue, 1. 208. Dijon, 1. 5. Montbard, 2. 97.

Semur, 1. 357.

Essai ordonné par la mairie de Dijon, 1. 100.

Tailles à Seurre, 2.- 220.

Taxe. A.Coucbey, 2. 288. Digoine, 2. 188.

— (Liberté de commerce du). A Argilly, 2. 148.

— des portiers du château de Choiseuil, 2. 477.

— donné aux corvéables, 2. 198.

Redevances dues:

A Aiguey et Pleuvey, 3. 516. Ampilly, 2. 340.

Bure, 3. 104. Chazeaux, 3. 545. Esbarres,

3. 505. Lux, 3. 505.

— bénit. Fournage, 3. 508.

Paisseaux. Visités à Nuits, 1. 326.

Redevances. A Courcelles-les-Rangs, 3. 522.

Paisselis dans les bois. Usages des habitants de

Gevrey, 3. 508.

Paisson des porcs. — Voie Panage.

Paix publiijue (Infraction à la) :

A Beaune, 1.211. Dijon, 1. 10. Montbard, 2.99.

Semur, 2. 361.

Palissades du château (Corvées pour les). A Tart,

2. 353.

Palma. — Voir : Coups et blessures.

Panage des porcs des habitants d'Argilly, 2. 147.

Amende pour les mésus, 2. 147.

— des porcs daus les bois de Sauli-le-Duc,

2. 270.

— des porcs de Sahnaise, 2. 321. Grancey, î. 482.

Panifices. — Voir Boulangers.

Panis (Redevance de), 3. 547.
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Panneterie d« Chàtillon, 1. 387.

Pape. Promesse de lui faire garantir la charle, 'le

Eèze, 1. 544. [J. de Noiroii-soiis-Bèze, 3. l'iS.

— autorise l'abbaye de Flaviguj' à affranchir les

habitants, 2. 172.

ludire pour le pape, 3. 418.

Parc de Salmaise, 2. 321.

Parcours sur le territoire. A Eehevronne, 2. 128.

— (Acquisition et possession d'héritases sur le

territoire d'Époisses, par voie de), 2. 586.

— de Miuot, 3. 185.

Voir aussi Value pâture.

— dans les bois, concédé aux habitants de Buxy,
1. 314.

— et pâturage. A Bassoncourt et Meuvy, 2. 478.

Vellerot, 2. 502, 508.

Pargie, Panjijœ, Pergie. Amendes des délits commis
par les animaux, 1. 333,499; 2. 30, 148,

332, 312, 352, 396, 398, 401, 427, 43C, 439,

408, 473, 477,478; 3. 54, 193, 300.

Pariage (Charte de):

De Baigaeux, 3. 520. Chaume (La), 3, 52(i.

Nûd, 3. 520. Sainl-Germaiu-de-Modéon,

3. 525. Villeneuve-eu-Montagne, 3. 545.

Parjure (Punition du), 2. 329.

Parlement de Dijon. Astreint par le roi au gnet et

garde et à l'impôt pour la fortilicatiou,

1. 133.

Ses actes judiciaires durant la ligue mainte-

nus, 1. 155, 159. 16G.

Officiers maintenus, 1. 156, 160, 166.

— consulté au sujet des élections du maire de
Dijon, 1. 169.

— change la forme de ces élections, 1. 170, 171,

172.

— refuse d'enregistrer les ordonnances sur ces

élections, 1. 173.

Ses entreprises sur la juridiction municipale,

1. 180.

— maintient aux habitants de Chûtillon le droit

dénommer un procurenr-syndic, 1. 479.

— commis pour enquérir sur l'établissement d'une

mairie au bourg de Ghâtillon, 1. 439. — Son
avis, 440 et suivantes.

Enregistre la suppression de la mairie générale

de Chàtillon, 1. 468.

Premier-président, 1. 505.

Président, 2. 113.

— de Paris, 3. 508.

Procureurs, 1. 84.

— juge de la cause pour la justice, entre le duc et

la ville de Dijon, 1. 101, 103.

Fartage des enfants entre le duc et le prieur de Se-

mur, 2. 367.

Pas. Dimension, 1. 373.

Pascua mujoris et minoris pecidii, 2. 278.

Pastura communis, 1. 337.

Pâtés (Cuisson des), 2. 629. — roirFour banal.

UI.

Pâturage (Valu). Exercé par la ville de Beaune sur
les fiuagcs voisins, 1. 238.

— dans les vignes interdit depuis les vendanges
jusqu'à la Saint-Martin et dès les premières
pousses, 1. 243.

Exercé par l'abbaye Notre-Dame sur le terri-

toire de Ghâtillon, 1. 333.

Amendes des délits, 1. 339, 398; 2. 643.

Droits payés aux seigneurs à Ghâtillon, 1. 381.

Etendue de celui de Ghâtillon, 1. 401.

— à Seurre, 2. 220.

— dans les bois de la châtellenie de Saulx, 2. 270.

Grancey, 2. 482.

— du gros et menu bétail à Couchey, 2. 278, 288,

291.

Droit des habitants d'Ampilly, 2. 3 il. Chaussin,

2. 315. Duesme, 2. 492.

— du bétail étranger interdit à Longecourt,
3. 302.

Promesse du seigneur de Pourlans de ne point
diminuer son étendue, 2. 465.

Voir aussi : Parcours et Pâturage.

Péage (Infraction au). A Beaune, 1. 211. Dijon, 1. 11.

Monthard, 2. 100. Pontailler, 2. 302. Semur,
1. 361. Seurre, 2. 215.

— de Dijon, 1. 537; 2. 413.

Exemption eu faveur des haljitants :

D'Aulun,3. 490. Beaune, 1. 237, 238. Ghâtil-

lon. Règlement, 1. 387 et suivantes, 391 et

suivantes. Ses branches, 1. 392. Beire-le-Châ-

lel, 1. 535. Chazelles, 2. 216. Couchey,
2. 279, 288. Saint-Jean-de-Losne, 2. 118 et en
note. Semur, 2. 361. Talant, 1. 498. Vitteaux,

2. 272,275. Vougeot, 3. 511.

Pêche. Franchise et droit des habitauts :

A Beaune, 1. 239. Bèze , 1. 553. Blangey,

3.375.Brain, 3. 394. Chàtillon,!. 380. Chaus-

sin, 2. 315. Dijon, 1. 175, 183, 203, 203. Foi>-

taine-en-Duesmois, 3. 130. Grignon, 2. 641.

Is-sur-Tille, 2. 437, 439. Marche-sur Saône

(La), 2. 402. Meuvy, 2. 478. Monthard, 2. 112.

Noyers, 2. 132. Noyers-la-Ville, 2. 533. Pour-

lans, 2. 465. Saint-!^ermain-la-Feuille, 3. 9.

Salmaise, 2. 321. Talmay, 2. G14. Tari, 2. 354.

Vellerot, 2. 502, 506, 508.

— interdite aux habitants de : Meursanlt, 3. 442.

Plombières, 3. 450. Pochey, 3, 401. Vellerot,

2. 508.

Pfdnrjium. — Voir Péage.

Peine capitale encourue pour abat d'un arbre enté,

1. 372.

Pelleterie. Vente, 1. 386, 409.

Perche des maisons de Talant et de Saint-Jean-de-

Losue. Redevance, 1. 498; 2. 9 et note.

Féuay et Ghevigny-Fénay, 3. 505.

Voir uiixn Maisons.

Percursus. — Voir Parcours.

Pergie. — Voir Pargie.

75
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Perrièrei. — Voir Carrières.

Perron de Maul-Consoil à Ghâtillon, 1. SS8.

Personnes (1) (Condition des).

Ko"' ; Absence. Actions personnelles. Aide et

protection. .4/(«;/y/e»œ. Assistance et secours

mutuels. Attructum. Attrait. Bâtards. Bour-

deliers. Bourgeoisies, liui-yemei. Caducomm
jus. Cliambriers. Cbasés. Clercs mariés.

Clercs tonsurés. Commendati homines. Com-
mendises. Communauté d'bommes. Condi-

tions diverses. DelTorains. Désaveu. Créances

et dettes des habitants. Devestire homineni.

Domicile (Condition de). E|iousées (des).

Douaire. Estelaige. Etrangers. Femmes. Filles.

Filles publiques. Forains. Formariage. Fran-

chise romaine. Franchises. Francs. Francs de

corps. Francs à héritage. Francs à vie. Habi-

tant premier. Habitants exceptés de la fran-

chise. Uomines fujith'i, Homines tai/liahiles.

Homine-: casati, de conditione mansata, et de

manu movtua, et de potestute. Homines ga-

giali. HoiDmes acquis recommandés. Hom-
mes lailliables. Hommes fugitifs. Hommes
hôteliers. Hospiles. lucolat. Ingénuité. Inse-

cî/i/o. Juifs. /.iiertas. Liberté. Libertés. Majo-

rité. Mainmortables. Mainmorte. Manus mor-

tua. Manumissio. Mariages. Mineur. Orphe-

lin. Partage des eufauts. Plébéiens. Poeté

(Gens de). Poursuite (Droit de). Privilégiés.

Recommandation. Refuge. Reséance. Retinere

homiws. Seigneur. Serfs. Servitude. Taillia-

biles et exp/ectubiles. Vavassau-ic. Veuve.

Pertica. — Voir Perche.

Phallus offert par les nouveaux mariés, à Saint-

Seine (Représentation du), 2. 4bfi.

Pied. Sa dimension, 1. 373.

— (Amende pour un coup de), 2. 3G, 340, 401.

Pierre. Poids de laine, l. 377.

— (Coup de;. Pénalité, 2. 215, 2r,i, 264, 328.

— de franchise à Bran.'ion, 3. 544.

Pintat et Pinte à vin. Leur mesure, 1. 394.

— de Dijon, 2. 279.

Pioche. (Redevance de celui qui travaillait à la),

2. 183.

Pitancerie de Saint-Seine. Redevance sur les chars

et charrues, 2. 453.

Places communes à Dijon.

Contestées par le duc à la ville, 1. 81, 106.

Accordées par Louis XI à la ville, 1. 110.

Confirmées par Louis XIH, 1. 174.

Confirmées par Louis XIV, 1. 183.

CouBrmées par Louis XV, 1. 203.

ConOrmées par Louis XVI, 1. 204.

Contestées par le duc à la ville de Eeaune,

1. 207.

Droits perçus sur celles de Châtillon, 1. 3S3.

Droits usurpés par les habitants de Châtillon,

1. 457.

Droits à Couchey, 2. 288.

P/acitum getiera/e. KChMitton, 1. 337.

Doit être pacifié dans le délai d'un an à .\r-

giUy, 2. 149.

A Couchey, 2. 279.

Plainte. Liberté aux habitants de Seurre de porter

plainte ou de garder le silence, 2. 21C.

— non justifiée. Amende, 2. 329.

Plait générault, 1, 337. A Couchey, 2. 279.

Plat de cuisine à Talmay (Droit du), 2. 623.

Plébéiens d'Auxant, 3. 511.

Plumes. Vente, 1. 386, 408.

Poété (Habitants des localités qui suivent déclarés et

reconnus gens de).

A Aignay et Pleuvey, 3. 510. Arc-sur-Tille,

3. 502. Aubaine, 3. 511. Auxant, 3.511.Barges,

3. 502. Blangey, 3. 37G. Bligny-sur-Ouche,

3.417, 418. Borde (Marquisat de la), 3.511. Buis-

son-Serrigny, 3.517.Bure,3. 194. Champdôtre
(terre), 3. 504. Chaudenay-sur-Deheune,

3. 545. Corcelles-les-Arls , 3. 517. Crepey,

â.512.Echarnant, 3.517. Fénay, 3.505. Gissey-

sur-Ouche , 3. 285. Longecourt-les Culêtre,

3. 301. Magny-les-Villers, 3.514. Marigny-les-

Reullée,3. 515. Mavilly et Mandelot, 3. 514.

Meursault, 3. 442. Morteuil, 3. 515. Noiron-

les-Cîteaux, 3. 500. Pierre, 3. 535. Poil (Le),

3.515. ReuUée,3. 515. Rochefort-sur-Brevon,

3. 521. Ruffey-les-Beaune, 3. 515. Saint-Ber-

nard, 3. 519. Saint-Julien, 3. 449. Saint-Nico-

las, 3. 519. Saint-Seine-l'Abbaye , 2. 456.

Sainte-Sabine, 3. 301. Sau!oii-la-Rue, 3. 506.

Saussy, 3. 503. Varauges, 3. 507.

Poids et mesures. Juridiction, police et vérification :

A Auxonue, 2. 46, 50. Beaime,- 1.211. Blangey,

3. 376. Cbamblanc, 3. 38. Châtillon-sur-Seine,

1. 376, 377, 394. Couchey, 2. 288. Digoine,

2.188. Dijon, 1. 10, 149, 152. Flagey, 2. 470.

Flavigny, 2. 177. Is-sur-TiUe, 2. 437. Laber-

gement-le-Duc. 2. 395. Lanthes, 2. 643. Lon-

gecourt-les-Culètre , 3. 300. Marche-sur-

Saône (La), 2. 402. Nuits, 1. 324, 326. Oyé,
3. 489. Meursault, 3. 442. Meuvy et Basson-

court, 2. 478. Pochey, 3. 401. Pontailler,

2. 302.&agy,2.32S. Saiut-Germain-la-FeuilIe,

3. 9. Saint-Julien, 3. 449. Sainte-Sabine,

3. 361.Semur,2.301. Seurre, 2. 21i;. Vertault,

3. 429.

Voir : Anne. Bichet. Boisseau. Carteranche.

Chauche. Chauveau. Coponage. Cuves et ton-

neaux. Eminage. Emiue. Fausse mesure
(délit). Gueyde. Journal. Libéra venalia. Li-

vre. Matroce. Mesure. Moiteon. Mouture.
Muid. Ouvrée. Pas. Pied. Pintat. Pinte.

Pouce. Quartal. Queue. Sentier. Setier.

Poing (Coup de). Amende. A Pontailler, 2. 302. Mar-

che (La), 2. 401.

Garant de l'amende, 2. 312.

Poirier (Réserves pour l'usage du), 2. 320.

Poisson (Visite du), 1. 356.
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— (Vente An), 2. 189, 354, 439.

Redevauce due : A Beaumoul-sur-Grosne, 3.

543. Glauon, 3. 514.

Police. Mairie de Dijon maintenue dans le droit de

faire des onlonnances, 1. 104.

Juriditliou (Maintenue de cette), 1. 102, 175,

1H3, 202, 204.

à Dijon (Lieutenant de), 1. li)J.

— à Nuits, 1. 323.

— à Auxoune, 2. 43, 49.

— à Aisey, 2. 182.

Droit du seigneur de faire des ordonnances :

A Blangey, 3. 37G. Chamblanc, 3. 38.

Voir aussi : Boucherie. Boulangerie. Chasse.

Chassipclerie. Closiers. Clôtures. Colombiers.

Couvrefeu. Criage. Cris et tapage. Curtils.

Déguyement. Délits. Denries. Eeraignes.

Eminage. Fêtes. Filets de pèche. Flamusses.

Flaus(<'uisson des). Garennes. Incendie. l'ion-

daliono. Jeux d'instruments. Jenx de hasard.

Journées d'ouvriers. I.anturlu. Lieux publics.

Loup (Chasse au). Maraude. Maréchaus-

sée. Médecins et ehiiurgiens. Ménétriers.

Mère-Folle. Messerie. .M lulins. Mouton. Mou-
ture. Noces. Orages. I'..iu. Parcours. Pèche.

Poisson. Portes des villes. Portiers. Prisons.

Quinlaioe. Rescousse du feu et de l'eau.

Rouissage du chanvre. Sergents. Tapage.

Taverne. Taxe des victuailles. Trompette.

Viande. Vignerie. Vignes. Vin. Vivres.

Pommier (Réserves pour l'usage du), 2. 320

Ponts et chaussées. De Beaune, 1. 238.

— et pontceaux (Réparation des), 1. 81.

A la charge des habitants de Verdun, 2. 145.

Marche (La), 2. 400.

Porc. Tarif du portage à Beaune, 1. 238.

Vente, 1. 385.

Sujet au péage, 1. 391.

Amende pour délit, 1. 398; 2. 147, 398.

Jambons et lard saisis par le seigneur de Seurre,

2. 234.

— offert, à Bure, au grand prieur de Champa-
gne, 3. 194.

Voir ainsi : Paisson. Panage.

Portage. Exemption en faveur des habitants de

Beaune, 1. 237, 238, 240, 288, 305.

— de Chàtillon, 1. 387 et suivants, 407.

Les bêles et denrées amenées pour cause de

retrait eu temps de guerre eu sont exemptes,

1. 389.

PortaL De Seurre, 2. 216.

Portes de ville. A Dijon, garde confirmée à la mai-

rie, 1. 104, 1G2, 175, 183, 202, 205.

A Beaune, aux sergents, 1. 239.

Au Lion, à Dijon, ]. 97.

A Beaune, 1. 239, 244.

— des maisons enlevées en cas de non paiement
des tailles.

A Courban, 3. 151. Corcelles-les-Arts, 3. 517.

Saint-Gengoux-lo-Royal, 3. 553.

Porteurs. Portefaix, 2. 439.

Portiers. Du château de Chàtillon, 1. 339.

de la forteresse de Talanl, ]. 499.

Du bourg de Béze, 1. 533.

— du château de Tart (Redevance des habitants

envers le), 2. 354.

Possession (Droit de), 1. 29.

A Talant, 1. 498. Saiut-Jean-de-Losne, 2. 9.

Chaussin, 2. 314.

— libre à Salmaise, 2. 321 . Meuvy et Ba'ssoucourt,

2. 477.

— dans la commune de Dijon, 1. 29.

Le duc déclare ne pouvoir acquérir possession

sur les privilèges de Montbard, 2. MO.
forae9.sio«i's7'us, 1. 29.

Poterie. Vente, 1. 385, 408.

Droit de prendre de la terre a Villers-les-Pots,

3. 117.

Potiers d'étaiu. De Chàtillon, 1. 411.

Pouce coupé à ceux qui ne mesurent pas juste,

1. 37G, 410.

Poules de feux de franchise et de redevance dues

par les habitants :

D'Aignay-le-Duc, 3. 519. .\isey-le-Duc, 2. 183.

Ampilly, 2. 340. Arçon, 3. 316. Aubaine,

3. 511. Anbiguy-la-Ronce, 3. 511. Aulhume,
3. 534. Avûsne, 3.524. Baigneux, 3. 520. Blan-

gey,3. 375. Bligny-sous-Beaune, 3. 511. Bon-
court-Ie-Bois, 3. 517. Borde-au-Cliâteau (La),

3. 511. Bouilland, 3. 513. Bourguignon, 3.51.

Bouze, 3. 513. Brain, 3. 394. liranciou, chà-

tellenie, 3. 544. Bremur,3. 521. Broin,3.513.

Buncey, 3. 522. Bure, 3. 194. Cersot, 3. 547.

Chalvosson, 3. 520. Chamblanc et Sondebois,

3. 486. Chamilly (comté), 3. 547. Cliampi-

gnolles, 3. 518. Chaux, 3. 514. Chevannes,
3. 518. Chevigny-Vièvy, 3. 530. Chorey,
3. 518. Ciel et Saint-Maurice, 2. 522. Civry,

3.527.Clamerey,3.411.Collonges-Saiut-Val!e-

rin, 3. 545. Concœnr, 3. 514 Goinmarin,

3. 530. Corboin, 3. 509. Corcelles-les-Arts,

3.517. Corcelles et Cruzille, 3. 546. Cormatin,
3. 546. Couchey, 2. 290. Courban, 3. 151.

Crépey, 3. 512. Creusot, 3 527. Deraigny,

3.545. Denevy,3.54G. Dezize,3. 512. Domec^y,

3. 527. Ebaty, 3. 512 Echarnant, 3. 517.

Echenon, 3. 503. Echevronne, 2. 128. Etais,

3. 527. Etalante, 3. 520. Fauveriiey, 3. 503.

Foncegrive,3. 504.Fontaine-le5-Dijou, 3. 503.

Frontenard, 3. 533. Fussey, 3. 517. Gerland,
3. 514. Glenne, châtellenie, 3. 537. Goulaine
(La), 3. 538. Griguon, 2. 641. Huilly, 3. 534.

Island, 2. 631. Ivry, 3. 512. Joux, 3. 5-28.

JuiUy Leschenaul, 3. 526. Labergemeict-les-

Auxonne, 3. 534. Labergement Sainte-Co-
lombe , 3. 534. Lnnthes, 2. 643. LarçoD

,

2. 4C2. Lays,3. 534. Loisy,3. 531. Longecourt-
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: les-Culétre, 3. 301. Lusigny, 3. 518. Lu:î-le.s-

Chalon, 3. 545. Maguy-les-Villers, 3. 514.

Maillys (Les), 3. 505. Manlay, 3.530. MarcUe-

sur-Saôue (La), 2. 400. Marey-les-Fussey,

3. 514. Marisiiy-les-Reiillée , 3. 515. Mar-

meaux , 3. 528. Masse, 3. 517. Massoult,

3. 520. Melay, 3. 638. Meliu, 3. 512. Menèble.

3. 208. .Mercurey, 3. 545. Messanges. 3, 518.

Meuilley, 3. 515. Meuvy etBassoneourl,2. 477.

Molphey, 3. 528. Moutagu, 3. 546. Mont-

liot, 3, 520. Montot, 3. SOi;. Morteuil, 3. 515.

Moux, 3. 515. Mussy-la-Fosse, 3. 483. Nan-

toux-en-Chalounais, 3. 540. Noiron-les-Cî-

teaux, 3. 500. Painblanc, 3. 319. Pernaud,

3. 444. Pierre, 3.535. Pochey, 3. 400. Poil (Le),

3. 515. Pontonx, 3. 535. Poiiilly-sur-Saôue,

3. 515. Proûdevaux, 3. 517. Puligny, 3. 513.

Quincey, 3. 510. Reposeur, 3. 529. Reuillon,

3. 52r.. ReuUée, 3. 515. Rochefort-sur-Brevou,

3. 521. Rouelle, 2. 832. Ruffey-les-Beaune,

3. 515. Ruilly, 3. 547. Saiut-Andeux, 3. 529.

Saint-Aubin, 3. 516. Saint-Beury, 3. 529.

Saint- Etienne, 3. 535. Saiut-Eupbrône, 2. 555.

Saint-Gengoux, 3. 555. Saint-Lt'ger-de-Four-

ches, 3. 273.Saint-Remy, 3. 547. Saint-Seine-

l'Abbaye, 2. 453. Sainte-Sabine, 3. 36t. San-
tenay, 3. Blfi. Saussy, 3. 503. Savouges,3. 508.

Semarey, 3. 265. Serrigny, 3. 513. Siœan-
dre, 3. 533. Soiraus, 3. 502. Tanlay, 3. 530.

Tart,2. 351, 352. Ternay, 3. 521. Tliaroi-

seau, 3. 529.Thoi3y-Ie-Désert,2. 551.Thorey-
sur-Ouclie, 3. 62. Tilchâlel, 3. 508. Trugny,
3. 535. Uchey, Viévy, 3, 530. Uncey, 3. 526.

Val-de-Suzon, 3. 438. Vandenesse, 2. 510.

Vaux-de-Lugny, 3. 404. Verdoiinet, 3. 443.

Villaines-en-Duesmois, 2. 5 1 4. Villers-la-Faye,

3. 516. Villy-le-Moutier, 3. 516.

Poules. Droit de prise ou de rupt :

A Cbaussin, 2. 315. Etais, 3. 527. Marigny-le-

Cahouet, 2. 159. Montagu, 2. 190. Lux,
3. 505. Talmay, 2. 023. Tart, 2. 253. Tikhâtel,

3. 508.

Poalaillerie. Vente, 1. 408.

Poursuite (Droit de), prétendu à Dijon 1. .58.

Le seigneur de Mont-Saiut-Jean y renonce,
1. 578.

Le seigneur de Saint-Thibaut, de même, 2. 326.
Le duc y renonce pour lacliâlellenie de Noyers,

2. 553.

— de délinquants autorisée jusqu'au village,

2. 404.

— de délinquants autorisée jusqu'au chemin,
2. 478.

Habitants de Riel exempts, 3. 3.

Prairies (Défrichement des), 2. 402.

Prepusitus. De Arneto, 2. 138. De Auxonna, 2. 35.

Belnensis, 1. 210. 212, Casfe/lionis, 1. 330,

337, 339. De Aheyo , 2. 182. Dicionensis,

1. 13,59. De SanctoJo/iannc,1. S, 9. Sincmuri

ou (le Sinemwo, 2. 357, 362. De Talento,

1. 498. De Vergeio, 2. 128.

Prés (Dime levée par le seigneur de Mont-Saint-Jean

sur les), 1. 577.

— (Mise en ban des), 2. 614.

Prescription. Le duc déclare ne pouvoir l'acquérir

sur les privilèges de Montbard, 2. 110.

— par au et jour. Titre pour la possession et la

prescription. A Dijon, 1. 29, 581. Digoiue,

2. 188. Marsannay, 2. 185. Verdun, 2. 145.

Pressoirs (Redevance due par les habitants de Mont-
Saint-Jean pour leurs), 1. 577. Saint-Thibaut,

2. 326. Noyers, 2. 131.

— libres à Montagu, 2. 190.

— banaux à Couchey, 2. 279, 288. Courban,
3. 151.

Prestation des marcs. — Voir Marcs.

Prestations imposées aux communes par leur charte

d'affranchissement :

A Ahuy, 120 livres de taille, 2. 195.

Aisey-le-Duc, 3 moitons de froment par feu,

2. 182.

Ampilly-le-Sec, 3 sols et 1 bichet de blé,
2. 338.

Ampilly-les-Bordes, taille annuelle de 25 livres,

2. 344.

Annoux, taille inférieure à 20 sols, 2. 572.

Anstrude, tierce de 19 gerbes, une taille de 30

livres, 3. 340.

Arceau, ignoré, 2. 644.

Arçon, double de la taille, 316.

Argilly, 15 sols par feu, 2. 146.

Arnay, 20 sols par feu, 2. 137.

Athée, censés sur les héritages, 2. 542.

Athie, bourgeoisie de 10 sols et 50 écus une
fois payés, 3. 68.

Autricourt, 60 sols de laille, 2 mesures de fro-

ment et avoine par feu, 110 livres, 2 bois-

seaux, 3. 91.

Auxonne, 5 sols par feu et les censives, 2. 28.

Auxey, ignoré, 3. 442.

Avallon, ignoré, 1. 207.

Baguot, 15 sols par feu, 2. 151.

Balot, taille, écu soleil, 2/3 par feu et une gé-

liue, 3. 181.

Bard-les-Epoisses, bourgeoisie de 10 sols et 50

écus une fois payés, 3. 72.

Bassoncourt. — Voir Meuvy.

Beauiie, 200 mares d'argent, 1. 212.

Beauregard-Thoste, 10 sols par feu et 100 écus,

3. 255.

Belan, cens de 5 sols par feu, 3. 481.

Beneuvre, cession de bois communaux et une
émine de blé par feu, 3. 355.

Bèze, somme de 2,500 livres estevenantes,

1. 523.

Bissey-!a-Côte, taille de 2 sols et 400 écus,

3. 171.
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Blacy-Angely, sans conditions, i. 530.

Blancey, sans conditions, 3. 41i;.

Blancey, cessiou de bois coniuiunaux, 3. 371.

Bordes-de-Verdun (Les), redevance de 8 bicbets

d'avoine, i. 312.

Brain, double de la taille, 3. 391.

Brazey, 120 livres abonn/'es, 2. 547.

Bure, taille de 3 sols par feu, 3. 172.

Busseaut, ri'duction de deux tailles en une rai-

sonnable, 2. 490.

Bussy-le-Grand, taille abonnée , 213 livres,

2. C46.

Buisy-la-Pèle, taille de 26 écus 2/3, 3. 215.

Bu.xy, sans conditions, 1. 314.

Celles, redevance sur l'arpenl de terre et d'a-

voine par feu, 3. 480.

Cessey-les-Vitteaux, sans conditions, 2. 504.

Chagny, 20 sols par feu, une corvée, 2. 94.

Chaignay, 4 ou 6 deniers, cession de bois com-

munaux, 2. 413.

Chailly, ignoré, 2. 523.

Chalou, taille 'nteiieure à 15 sols, 2. 297.

Chambain, taille de 5 sols par feu, 3. 220.

Cbamblanc, droit de lods, 3. 35.

Chamblanc et Sondebois, redevances de î bois-

seaux de seigle par feu, censés sur les terres,

3. 487.

Chamesson, moitié des communaux, 3. 330.

Champrenault, francbise de 10 livres et somme
de 300 livres, 3. 127.

CUanceaux, taille de 5 sols, 2. 335.

Charaucey, 3 sols par feu, 3. 14.

Charrey, 10 sols par feu, 3. 25.

ChâliUon, 20 sols par feu, 1. 315.

Chaumes, taille de 110 livres tournois, lods et

ventes, 3. 53.

Chaumoût-Ies-Oyé, tailles converties en servis,

une somme de 50 écus et 100 sols de taille,

3. 469.

Chaussin, censé de 5 sols par freste et inférieure

sur les héritages, 2. 315.

Cheuges, taille de 00 écus, 3. 235.

Chevigny-en-Valière, taille de 205 livres 14 sols,

cession de communaux, 3. 249.

Chevigny-le-Dcsert, laiUe de 10 sols par feu et

200 livres, 3. lO".

Chevigny et Charentois, somme de 100 livres et

20 livres de charrois, 2. 634.

Ciel, taille de 58 livres, 2. 522.

Clamerey, dîme du huitième, 3. 409.

Clomot, cession d'un pàquier, 3. 403.

Colonne (La). — Voir Gigny, 3. 298.

Commarin, bourgeoisie de 10 sols et 120 livres

une fois payées, 3. 75.

Couches, somme de 1,000 livres et redevance

de 5 sols par feu, 2. 653.

Coucbey, 5 sols 6 deniers et une poule, 2. 178.

Courban, 4 sols de taille par feu et une somme

de 1500 écus, 3. 157.

Culêtrc, I.ée, Cize, mesure de froment par feu,

3. 487.

Curey, bourgeoisie de 10 sols par feu, 3. 59.

Cussy-la-Colonne, double diine, 3. 291.

Digoine, taille inférieure à 5 sols, et cens de

12 sols, 2. 188.

Dijon, 500 marcs d'argent, 1.13.

Duesme, taille fixée à 20 livres, 2. 492.

Echalot, taille abonnée de 60 livres, 3. 122.

Echevronnes, 3 quartauts d'avoine, 2. 128.

Echigey, censés portant lods sur les héritages,

3. 445.

Echirey, redevance de2 éminesd'avoine,3. 470.

Ecorsaint, taille de 1 écu 2/3 et 30 écus, 3. 229.

Epervière (L'). — Voir Gigny, 3. 298.

Epoisses, baronuie, sans conditions, 2. 580.

Esserlines, 6 corvées, redevances seigneuriales,

3. 491.

Essey et Villeneuve, 80 écus une fois payés et

une francbise de 3 sols par feu, 3. 136.

Etivey, bourgeoisie de 10 sols par feu et 100

écus, 3. 57.

Flagey-'es-Gilly, somme de 240 livres et 20 li-

vres annuelles de garde, 2. 469.

Flavigny, somme de 260 marcs, 100 livres de
Provins et 3,000 livres dijonnaises, 2. 170.

Forléans, comme .\ vallon, 2. 421.

Franxault, somme une fois payée, 2. 560.

Fresne, corvées, 2. 332.

Fresne-Saiul-Mamés, taille abonnée de 120 li-

vres, 2. 593.

Frolois, taille de 66 écus, cumulant celle abon-

née, 3. 200.

Gigny, La (Colonne et L'Epervière, portion de

communaux, corvées, avoine, lente de 50 li-

vres, 3. 298.

Gissey, taille de 5 sols et 900 livres, 3. 286.

Grancey-le-Chàteau, 1,800 écus d'or, taille ne

dépassant pas un gros d'argent par feu,

2. 480.

Grésigny, double de la taille, 3. 33S.

Grignon (Rue de), taille abonnée de 4 livres,

2. 640.

Hautefoy-.Menetreux, augmeut.itiou de servis et

des corvées, 3. 470.

Is-sur-Tille, censé sur les héritages, 2. 426.

Island, 5 sols par feu et une géline, 2. 631.

Jailly, taille de 3 écus 1/2 et 100 écus, 3. 231.

Juilly, sans conditions, 1. 207.

Labergement-le-Duc, taille de 13 sols par feu,

2. 396.

Laignes, ignoré.

Lanthes, redevance de 15 blancs, 1 gélines et

3 blancs par journal, 2. 643.

Larçon, taille de 4 livres, 2. 463.

Laumes (Les), taille double, gélines, etc.,

3. 2S9.

Leffùud, 12 deniers par béte de trait, 11 deniers

et I moiton a"avoine par maison, 2. 397.
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Loges, dime géui}rale, 3. 347.

Longecourt-les-Culètre , taille de 2 sols par

journal et soiture, et ime mesure de froment,

3. 303.

Louesme, taille de 2 sols et 400 écus, 3. 175,

176.

Luxerois, sans conditions, 2. 535.

Magny, augnientalion de lods, 3. 99.

.Marceuay, 100 livres et taille 12 livres, 3. 77,

78.

Marche (La), censé de 12 sols, une corvt'e, une

poule, 2. 400.

MarciUy-les-Vitteaux, taille générale de 10 flo-

rins, 2. 495.

Marey-sur-Tille, sans conditions, 2. 48(i.

Marigny-le-Cahouet, 5,000 sols par an, 2. 158.

Mariguy , baronnie , cens perpétuels sur les

héritages, 3. 381!.

Maruiagne, franchise de 10 livres, 3. 1 '>2.

Mdruicdu.\ et jlouvceau, 10 sols par feu, 3. 482.

Marsaunay-la-Côte, 3 sols par feu, 2. 1.^:)

Massingy-les-Semur, bourgeoisie de b suis par

feu, 2. 498.

aienesble, dime de 11, portée à 8. moulin ba-

nal, 3.286.

Menetreux-le-Pitois, double dîme, taille de

o sols et redevances eu avoine, 3. 271.

Menetreux-sous-Pisy, bourgeoisie de 10 sols

par feu, plus la somme de 34 livres, 3. 34.

Mesmont, redevance sur les héritrges, corvées,

géline, avoine, 3. 277.

Meuvy et Bassoncourt, 5 sols par feu, 4 gélines,

hichet de grain par béte de trait, corvées,

2. 477.

Minot, censé de 2 sols par feu, 3. 18G.

Mirebeau, 15 sols par feu, 1. 580.

Missery, taille de 100 livres, 3. 457.

Moléme, taille inférieure à G sols, 2. 309.

Monlce3U-les-Marmeaux,10 sols par feu, 3.482.

Moritagu, taille inférieure à 10 sols par feu,

2.189.

Montbard, 50 marcs d'argent, 2. 101

Moulceau, censé portant lods sur les héritages,

3. 444.

Moutot, Perrigny, sans conditions, 2. 532.

Montréal, taille inférieure ;ï 15 sols, 2. 94.

Mont-Sai[it-Jean, somme de 90 livres et taille

annuelle inférieure à 15 sols par feu, 1. 377.

Mussy-la Fosse , tierce de 13 gerbes, exclu-

sion des forains, taille abonnée, lods, poules,

corvées, 3. 483.

Nan-sous-Thil, taille de 113 florins et taille de

la messerie, 3. 30.

Naviliy, tiers eu sus des redevances, 3. 101.

Noiron-sûus-Bèze, 10 sols de taille par feu,

3. 144.

Noyers, taille inférieure à 10 sols, 4 bichets

d'avoine, 2. 131.

Noyers-la-Ville, taille inférieure à 10 sols,

i. 553.

Nuits, 15 sols par feu, 1. 315.

Nuits-sons-Ravières, redevance de 2 sols par
feu, 2. 531.

Obseigne, conversion de la taille en servis, re-

devance d'un ray d'avoine par feu, 3. 470.

Oyé, 10 sols, 1 bichet de froment, 1 d'avoine

et 1 pot de vin ; les pauvres, 3 sols, 3. 489.

Painblauc, mesure de froment par feu, 3. 319.

Pasilly, franchise de 6 écus d'or et 90 écus,

3. 192.

Perrigny. — Voir Montot.

Perrigny-les-Dijou, redevance de 2 sols par

feu, 2. 530.

Perrigny-sur-l'Ognon, échevinage, 2. 589.

Pluvaull et Longeault, sans conditions, 2. 5fi6.

Pocbey, cens général sur les héritages, 3. 399.

Puiaçon, taille de 33 livres et 900 livres,

3. 241.

Poulailler , 10 livres estevenantes par feu

,

2. 297.

Pouilly-en-,\uxoi3, 1 florin par feu, 2. 488.

1-ourlans, comme Seurre, 2. 465.

Prâlou, taille de 5 sols, censé fixe sur les terres,

corvées, 3. 300, 368.

Prey, somme de 20 livres et prestation annuelle

de 15 sols, 2. 592.

Prissey, somme de 50 sols et la cession du

fo\u- banal, 2. 629.

Puits, sans conditions, 2. 527.

Quarré, bouraeoisie, droit par feu, blé, avoine,

'orvées, chaumes, 3. 94.

Quincerot, taille de 4 livres, 3. 495.

Ragny, double de tous les droits perçus,

3. 297.

Recey-sur-Ource, cession de rivière et de bois

communaux, et 5 sols, 3. 341.

Remilly-en-i!outagne, maintien des tailles et

censés accoutumés, 3. 237.

Renève. cession de bois, 3. 226.

Richebourg, somme de 40 écus, 2. 632.

Riel-les-Eaux, taille de 4 livres, 3. 3.

Roche-en-fîrenil (La), 7 sols et une poule par

feu, un boisseau et demi d'avoine, un cheval

de guerre, ou 500 livres à la naissance du
fils, 3. 485.

Rochepot (La), 20 sols par feu et 2 corvées,

2. 134.

Rouelle, 16 gros par feu et une géline, 2. 632.

Rouvray et Coeffan , 2 mesures d'avoine et

5 sols par feu, 3. 406.

Rouvres, 1,000 setiers de blé par an, 1. 481.

Sagy, censé de 4 deniers sur la toise de mai-

son, 2. 328.

Saint-Authot, censé de 12 sols et une poule

par fen, 3. 334.

Saiut-Euphrôue, sans condiLions, 2. 335.
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Saint-Germain-les-Seuailly, taille de 30 livres

3. 10.
'

Saiut-Jean-de-Losne, 10 sols par perche de
maisoQ, 2. 9.

Saint-Léger-de-Fourches, taille de 5 sols, poule
et avoine, 3. 273.

SaiDt-Léger (Terre de), taille abonnée 20 livres

et un pré, 3. 102.

Saint-Philibert, taille de aO livres, cession de
bois communaux, 2 U5.

Saint-Reniy, double de la taille, 3. 349.

Saint-Sauveuv, cession d'un pré et de rivière.

Saint-Seine-sur-Vingeanne , doublement des
lods, 3. 102.

Saint-Seine (Terre de), taille inférieure à '. livres

par habitant, 2. 451.

Saint-Seruiu-du-Bois, maintien des droits sei-

gneuriaux, 8. 40C.

Saint-Thibaut, taille inférieure ;i 15 sols, 2. 320.
Sainte-Sabine, cession de bois communaux,

taille, banalité, censés, 3. 358.

Salives, 5 sols et 2 quartauls de blé par feu,

1. 572.

Salmaise, redevance de 16' sols 8 deniers par
feu, 2. 319.

Sarry et Soulangy, taille abonnée inférieure à
20 sols, 2. 531.

Saulieu, 15 sols par feu, 2. 1.

Saulx-le-Duc, 15 sols par feu, 2. 2C1.

Sauuières et La lîarre, redevance de 8 bichets

d'avoine, 2. 312.

Semarey, taille de 3 sols et poule de franchise,

3. 2fib.

Semur, redevance en marcs dont la cote ne
pouvait dépasser un marc d'argent sur le

plus riche habitant, 2. 3C2.

Semur-eu-Brionnais, censés en argent, avoine

et vin, 3. 488.

Seurre, censé de 10 sols, 2. 219.

Simard, doublement des censés, 3. 480.

Sincey, 10 sols de franchise, 3. 83.

Sombernon, 2 boisseaux par feu, 2. 597.

Souillais (Les), tierce, taille abonnée, 3. 348.

Soulangy. — Foi'r Sarry, 2. 531.

Talant, 10 sols par perche de maison, 1. 499.

Talcy et Montccau, taille de lo sols par feu, 20

écus, 3. .168.

Talmay, redevance sur les héritages, 2. 612.

Tanay, 600 livres, 3. 140.

Taniot, 60 écus comptant, 3. 190.

Tart 'Les), 3 bichets d'avoine, une géliue et

5 sols, 2. 352.

Terrefondrée, taille de 3 sols par feu, 3. 295.

Thoires, redevance de 15 sols par feu, 3. 328.

Thoisy-le-Désert, redevance de 2 sols par l'eu,

2. 552.

Thorey, droits de lods, 3. 62.

Toison (La), 12 sols, 2 bichets d'avoine, 2 cor-

vées, 3. 490.

Toutry, bourgeoisie de 12 deniers par feu et
200 livres.

Trévilly, double droit, 3. 298.

Tréviselot, double droit, 3. 298.

Trouliaus, double dîme, 3. 308.

Trouhaut, rente de 70 livres, dime générale
sur les grains et les agneaux, reconstruction
de la grange de dime, et don ds 60 brebis
pleines, 3. 460.

Truchère (La), 1,800 livres, maintien des re-
devances seigneuriales, 3. 484.

Turley, 10 sols par feu et 112 hvres, 3. 47, 48.
Varois, somme de 100 livres, cession des nieix

vacants et assujétissement à U tierce, 2. 602.
Vaupitre, taille de U livres et 5 sols par feu,

3. 5S.

Vaurois, une livre de cire par feu, 2. 525.
Vaux-de-Lugny, 15 sols el une géliue par feu,

maintien des droits seigneuriaux et dejustice,
et 100 livres.

Vellerot et Saiut-Pierre-eu-Vaux, service» di-

vers, 2. 503.

Vandeuesse, taxe sur les maisons et héritages,
2. 519.

Verdunnet, une tierce de 11 gerbes l'une
3. 443.

Verdun, taille inférieure à un marc, 2. 144.

Vernot, finance modérée par la chambre,
2. 571.

Vernusse, doublement des redevances, 3. 326.

Véronnes, 5 sols, une géliue, 2. 417.

Vieuxcliâleau, taille inférieure à 40 sols, main-
tien des droits, 2. 607.

Viévigne, taille de 13 écus 2/3, 2. 212.

Villaines en-Duesmois, taille de 27 livres 8 gros,
2. 515.

Villames-les-Prévùtes, doublement de la taille,

corvées, gélines, 3. 281.

Villargoix, 40 soi? par an, 2. 390.

Villeneuve. — Vuir Essey, 3. 136.

Villers-les-Pots, taille abonnée et 300 livres,

3, 116.

Villotte-les-Sombernon (La), i boisseaux d'a-

voine par feu, 2. 534.

Villiers-les-Hauls, sans condilions, 2.532.
Villy-en-Auxois, somme de 600 livres, 2. 317.
ViUeaux, taille de 300 livres dijonnaiîes,

2. 272.

Yrouer, taille au-dessous de 50 sols, 2. 592.

Prêt d'argent (Décision concernant le). A Beaune.
1. 7. Dijon, 1. 209.

Prêtres qui chantent leur première messe. Droits

qu'ils paient à Esbarres, 3. 505.

Prévôt général de Bourgogne, 1. 516.

D'Aisey-le-Duc, 2. 182. Argilly, 2. 146. Arnay,
2. 138. Auxonne, 2. 30, 31, 35, 36, 39, 50.

Beaune. Ne peut arrêter un membre de la

commune sans licence du maire, 1. 212.

Le maire lui remet les meurtriers, 1. 210.
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Perçoit le revenu des foires.

Le duc Jean arrête ses eatrepriies sur la justice

municipale, 1. 255.

Celui de Bu.\y tenu de jurer la charte, 1. 314.

Prévôts lie Cliagny, 2. 94.

_ de Cliâtillon, 1. 332.

Ses fonctions restreintes par la charte, 1. 330.

Ses attributions vis-à-vis celle du maire de

rrvèi|ue de Langres, i. 337, 353, 354 et sui-

vantes; 369, 375, 382, 396, 440 et suivantes.

Emprisonne les hommes de l'évèque de Lan-

gres, 1. 341.

Son ressort, 1. 395.

Peut arrêter les bourgeois de Chàtillon, 1. 404.

A la juridiction propre des foires, 1. 405, 406,

411.

— de Ch.iussin, 2. 315. Digoine, 2. 188.

— de Dijon, 1. 13, 59; 3. 501.

Interdiction de se saisir des biens on de la per-

sonne d'un membre de la commui:'' - -ms la

licence du maire.

Attente aux privilèges de la commune. 1. 59.

— de Nuits. Ses attributions, 1. 316, 317. Ses at-

teintes aux privilèges de cette ville, 1. 318,

324.

Lève les amendes de pohce, 1. 324.

— de Boissons justiciable du maire, 1 16.

— de Flagey, 2. 3G5 et suiv. (Irancey, 2, 481, 488.

MarchP-sur-Saôue(La),2. 403.Mariguy,2.15'J.

Monlagu, 2. 189. Montbard,2. 99, 101. Mont-

tréal, 2. 95. Perrière (La), 1.262. Poutailler,

2. 301. Rochepot (La), 2. 134. Saint-Jeau-de-

Losne, 2. 8, 9. Semur, 2. 357, 362. Seurre,

2. 208, 218. Soissons, 1. 16. Talant, 1. 498.

Verdun, 1. 144. Vergy, 1. 128. Véronnes,

2. 417, 418, 420. Vosne, 2. 365.

Prévôté d'Aisey-le-Duc, 2. 182. Argilly, 2. 146. Ar-

nay-le-Duc, 2. 138.

Auxonne. Son étendue et ses droits, 2. 8, 9.

Beaune. Réunie à la commune, 1. 309.

Bouilland, 2. 127. Cessey-les-Vitteaux, 2. 561.

De Chàtillon. Son ressort, 1. 394.

Réunie à ia mairie, 1. 449.

Greffe, 1. 459.

(Rétablissement de la), 1. 465, 476.

Dijon. Unie à lacomuume, 1. 149.

Flagey, 2. 365 et suivantes.

Labergement-le-Duc, 2. 395.

Montbard. Son étendue et ses droits, 2. 101.

Noyers, 2. 131.

Saint-Jean-de-Losne, Son étendue et ees droits,

2. 8, 9.

Semur, 2. 357.

Villaines-en-Duesmois, 2. 514.

Vosne, 2. 365 et suivantes.

Prise de fivres et d'objets de literie. Droit exercé

par le duc. A Auxonne, 2. 29. Rouvres,

1.484.

Prisia. Imposition, 1. 521.

Prisonnier suicidé. Peine qui incombe aux gardiens

négligents, 2. 106.

Sou cadavre est jugé comme s'il était en vie,

2. 107.

Prisons. D'Is-sur-Tille, 2. 436. Semur, 2. 360.

Privilèges des villes et communautés. — l oi'r.-AS'ran-

chissements. Chartes de commune. Com-
munes.

Privilégiés. Condition de leurs exemptions à Au-
xonne, 2. 45.

Prolii homines. De Marsunnayo, 2. 185.

ProrJamntio. Synonyme de ctamor, 2. 8.

Procession de Sainl-Flocel, à Beaune, 1. 240.

Processions. Débats entre les religieux et les habi-

tants de Saint-Seine, 2. 456.

Procurations de l'évèijue ou du chapitre. A Champ-
dôtre, 3. 504. Manlay, 3. 548.

Procureur-syndic de la ville et commune de Dijon

exempt du logement militaire, 1. 127.

Charge maintenue par Louis XIV, 1. 191.

Forme de sa nomination, 1. 191.

Robe d'honneur, 1. 198.

— de la ville de Beaune, 1. 248, 258.

Exempt du logement militaire, 1. 292.

— de la ville de Chàtillon. Election maintenue aux

habitants,!. 429, 472.

— de la ville de Nuits. Institulion, 1. 320, 321.

— de la ville de Vitteaux. Election maintenue

aux habitants, 2. 175.

Procureurs des communautés :

D'.\ignay, 3. 519. Aulilly, 3. 513. Athie-les-

Réoiue, 3. 68. Bard-les-Epoisses, 3. 73. Com-
bertuult, 3. 512. Gormarin , 3. 75. Crepey,

3. 512. Curey, 3. 59. Echalol, 3. 120. Etivey,

3. 57.Gilly,3. 510. Grancey-le Château, 2. 482.

Menetreux-sous-Pisy, 3. 43. Moroges, 3. 545.

Nolay, 3. 513. Noiroa-sous-Bèze, 3. 143.

Saint-Désert, 3. 545. Saint-Sauveur, 3. 260.

Santosse, 3. 513. Saulon-la Chapelle, 3. 506.

Sincey-lesRouvray, 3. 83. Tilchâtel, 3. 508.

Turley, 3. 47, 49. Vignes, 3. 70.

Propriété 'Droit de). Le seigneur de Mout-Saint-Jean

promet de le respecter, 1. 578.

— confirmé aux habitants de .Mirebeau, 1. 580,

581. Monlagu, 2. 19.

Faculté d'en disposer donnée aux habitants de:

is-sur-Tille, 2. 434. Larçon, 2. 461. Marche

(La), 2. 402. Saint-Seine, 2. 456. Seurre,

2. 207. Véronnes, 2. 418, 420.

— foncière à Seurre, réservée aux seuls habitants

du lien, 2. 208.

Province de Bourgogne. Règlement du paiement de

ses dettes, 1. 156, 160, 167.

Proye. — Voir Vacherie.

Prud'hommes. D'Ahuy, 2. 196. .\isey-le-Duc, 2. 182.

Arnay-le-Duc,"2. 138. Auxonne, 2. 30, 31, 34.

Bouilland, 3. 513. Bure, 3. 193.Buxy, 1. 314.



— 601 —
Chalon, 2. 297. Cliamblanc, 3. 38. Chanceaux,

2. 336, 337. Châlillou, i: 330. CoUouges,

Vergy, 3. 516. Comblanchien, 3. 309. Cou-

chey, 2. 2S0, 281. Coulmier-le Sec, 3. 522.

Difroine, 2. 18S. Dijon. Maintenus par Louis

XIV, 1. 191. Etlievrouiie, 2. 128. Kibarres,

3. 504. Flagey. 2. 407. Fleurey, 3. 501. Gran-

cey-le-Chàteau, 2. 481. Grigiion, 2. 640. Is-

sur-Tille, 2. 424, 435. Larçon, 2. 461. Marce-

Day, 3. 78. Marche-sur-Saôue (La), 2. 403,

404. Marigny-le-CaLouët, 2. 155, 159, 164.

Maxilly, 3. 506. Montagu, 2. 189. Noiron-les-

Clteaux, 3. 506. Nuits, 1. 318. Perrigny-sur-

rOguon, 2. 589. Pûiseul-la Ville, 3. 521.

Plombières, 3. 450. Poulailler, 2. 300. Ro-

cliepot::La),2.13'.,135. Saiiit-Pliilibert,2. 444.

Saint-Romain (Val de), 3. 511. Saiut-Seiae-

l'Abbaye, 2. 452. Saul.\-le-Dac;, 2. 203, 266-

Seumr, 2. 365. Seurre, 2. 213. Soissons,

3. 534. Talmay, 2. 020, 621. Tilcbâtel, 3. 508.

Urcy, 3. 424. Verdun, 2. 144. Vielverge,

3. 534. Vitteaux, 2. 272.

Voir aussi : Marcs. Ecbevins. Procureurs.

Syudics.

Publications à Vitteaux (Formule de), 2. 272.

Piignutn. — l'oir : Coups et blessures.

Q

Quadrigacio. Corvée à Montagu, 2. 189.

Quadriga liijneii, /'errata, 1. 533.

Quartal de blé, 1. 572, 574.

Deux fout le bicbet de Peaune, 2.

Quai tului hladi. — Voir Quarlal.

128.

Qui.'siio. Abolie à Taïaut, 1. 498. Saiut-Jeau-de-Losne,

1. 19.

Queue. Mesure du vin, 1. 393.

Quintaine. Jeu à CUamblanc, 3. 38. Esbarres,

3.504.

Raisins. Dîme, 3. 527.

Rambre ou Reambre. Garantie, indemnité de dom-
mage, 1. 376; 2. 30.

Rançon du seigneur. Cas du droit d'iudire en Bour-

gogne, 1. 34.

A Cbagny, 2. 94. Châlillon, 1. 332. Digoine,

2. 189. Marigny, 2. 160. Marsanuay-la-Côte,

2. 186. Montagu, 2.190. Noyers, 2. 131. Ro-

cbepol ILa), 2. 135. Verdun, 2. 143.

Rapt. Counaissance réservée an duc. A Dijon, 1. 10.

Beauue, 1. 211.

Maintenue à la commune de Dijon, 1. 105.

A Cbagny, 2. 91. Cbàlillon, 1. 330. Montbard,

2. 99. Mariguy, 2. 160. Marsannay, 2. 187.

Rochepot (Lai, 2. 136.

— (Pénalité du crime de), 1. 239.

A Flagey, 2. 467. Montagu, 2. 190. Salmaise,

2. 322. Seraur, 2. 301. Seurre, 2. 215. Vé-

ronnnes, 2. 417, 420.

Raptus, 1. 10, 211; 2. 187,301.

Râteau (Droit de), 2. 95.

Droit d'eu faire dans les bois du seigneur,

2. 353.

Raves semées pour esquiver la dîme, 3. 1.

Rébellion (Amende pour), 2. 272.

Recept de Cbàtillon, 1. 380.

in.

Receveur de la ville, à Dijon. Charge maintenue par

Louis XIV, 1. 191.

Robe d'honneur, 1. 198.

— à Is-surTille, 2. 430. Vitteaux, 2. 275.

— des tailles à Magny-les-.\uxonne, 2. 100.

— général de toutes les finances da duc. Guyot-

Duchamp, 2. 47.

Réclamation par la magislrature municipale de

Dijon, d'un bourgeois arrêté par une autre

justice, 1. 404.

Recommandation des hommes de Gevrey au duc,

3. 507.

Recréance autorisée à Ahuy en matière d'impôt,

2. 196.

Redevances. — Voir: Censés. Rentes et Redevances.

Refuge. Ouvert au château de Talant, 1. 498. Saint-

Jean-de-Losne, 2. 9. Oyé, 3. 489.

— au château. Droit refusé aux habitants de Ge-

vrey, 3. 508.

Voir ausii Attrait.

Regain des prés seigneuriaux. A Blangey, 3. 376.

Religieuses bénédictines cultivaient elles-mêmes

leurs terres, 3. 363.

Remparts de Beaune. Police, 1.244.

Remplacement nii'.ilaire autorisé pour les habitants:

De Beaune, 1.211. Dijon, 1. 11. Mariguy, 2. 159.

76
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Marsannay-la-Côte, 2. 185. Montagii, 2. 190.

Montbard, 2. 100. Rochepot (La), 2. 135.

Sagy, 2. 328. Sainl-QueDlin, 1. 11. Seurre, 2.

219.

Voii- aussi Service militaire.

Renards (Cliasse aux), 2. 437.

Rentére. Reilevauce en ualure à Ahuy, 2. 197.

Rentes. — Voir : Cens. Rentes. Redevances.

Réparation d"injures (Forme usitée pour la), 1. 364,

3ti5.

Réséance (Bourgeoisie), 1. 353, 401.

Rescousse de gaj^es saisis. Dispute, 2. 312.

— du feu et de l'eau, 2. 477.

Voir Saisies.

Réserve des droits des églises et des seigneurs,

faite par les ducs dans les chartes :

De Beauue, 1. 212. Dijon, 1. 14. Montbard, 2.

102. Semur, 2. 263.

Ressortiim de Bèze, appartient à l'évêque de Langres,

1. 528.

Retinere homines, 1. 11, 211.

Voir Attrait.

Retrait lignager. A Seurre, 2. 220. Meuvy et Basson-

court, 2. 478.

Rivière conimune à Cliâtillon. 1. 3S0.

— banale .i Grignon, 2. G41. Tart, 2. 354.

accrues considérées comme communales à Is-

sur-Tille, 2. 424, 439.

— cédée par la commune de Recey, 3. 345.

Rira, 1. 333; 2. 312.

Rixe. Juridiction :

A Cliaiguay, 2. 415. Châlillon, 333. Flagey,
2. 468. Molême, 2. 312.

Robes d'honneur accordées au.x magistrats munici-
paux de Dijon, 1. 197.

Roi. Cas du droit d'indire à Bligny-sur-Ouche, 3. 418.

Roortœ ad carruas,'i. 148, 341.

Roorles pour les charrues, 2. 148, 197, 270,

315, 321, 341.

Rôtisseurs, 1. 410.

Rouage. Redevance surle charroi des denrées, 1. 40G.

A Arnay, 2. 138. Couchey, 2. 288. Meursault,

3. 442. Pernand, 3. 444'.

Rouhiers. — Foi> Charrues.

Rouissage du chanvre (Corvée pour le). A Tart, 2.

353.

Ruche d'abeilles (Epave d'une), 1. 373.

Rues et places à Dijon. Enlèvement des boues, 1. 81.

Rues Chabot- Charny, 1. 99. Madeleine,!. 46.

Vannerie, 1. 99.

— à Beaune, 1, 221.

— dijonuaise à Beauue, 1. 240.

— à ChàtiUon. Alignement, 1. 403.

Police à Couchey, 2. 288. Seurre, 2. 216.

Ruis (Droit de). Indire, 2.310.

Rupt du bâton sur les poules.

Voir Poules.

S

Sacravietitum et arramitio sncrumenli, 1. 5, 208; 2.

97, 338.

Sainte-Union. — Voir Ligue.

Saisies, criées et ventes de biens meubles et immeu-
bles :

— ordonnées par la chancellerie du duché, 1.

373, 374.

— permises aux propriétaires de biens amodiés,
1. 377, 404.

— parla mairie de Rouvres, 1. 485.

— permises entre les habitants d'Auxonne, 2. 37.

Taxe à Seurre, 2. 208.

— faites par le prévôt de Seurre, 2. 218.

Punition de leur rescousse, 2. 221, 261, 264,

272, 291.

Salvamenlum. Garde à Bligny-sur-Ouche, 3. 417.

Voir Garde.
Saisons (Corvées des trois), 2. 331, 514.

Salaige. — Voir Sel.

Sang (EtTusion de). — Voir Coups et blessures, 2.

160.

Sang fait à arme émolue. — Voir Coups et bles-

sures.

Sanguinem facere. — T'oir Coups et blessures.

Stinij^iis viotfnterfnctui, 1. 9, 210; 2. 360.

Sauf-conduit [Con/iurtus).

Le sénéchal de France avait seul, avec le roi, le

droit d'en donner aux gens poursuivis par la

commune d'Amiens, 1. 7. Soissons, 1. 7.

Celui de Bourgogne partageait avec le duc le

droit d'en pourvoir les ennemis de la com-

mune;

De Beaune, 1. 209. Dijon, 1. 107. Montbard, 2.

98.

Sauvegarde du seigneur de Buxy, 1. 314.

— des foires de Châtilloo, 1. 406.

— du péage de Beire-le-Châtel, 1. 535.

— du marché d'Auxonne, 2. 31.

Sa garantie à Auxonne, 2. 31, 32.

— des étrangers à Verdun, 2. 145.

— donné, à Sagy, aux hommes qui quittent le sei-

gneur, 2. 329.
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Sauf-conduit des étrangers ou des enuemié à Setuur,

2. 583.

— refusé à tout homme qui aurait méfait à la

commune de Seurre.à moins qu'il ne vieuue

purger sou offense, 2. 217.

— donué par le seigneur à ceux qui quittent sa

terre avec son congé. A Saulx-le-Duc, 2. 2G2,

265.

Saunerie de Salins (Pardessus de la), 2. 536.

Sauniers de Châtillou, 1. 410.

Sauvegardes généraux interdites à la mairie de

Dijon, 1. 82.

— enfreintes par la mairie de Dijon, 1. 91.

— autorisées à la mairie de Dijon, 1. 109.

Sauvegardes généraux et cas de nouvelleté du duc,

empêchées par la mairie de Beaune, 1. 265

et suivantes.

— données à rhâtillon par le duceirévéque, I.37D.

— donnera par le duc à la ville de Seurre, 2.236.

Sauvement. l'.cdevauce en nature à Ahuy, 2. 197.

Scabim flirioncnses, 1. 39, 43, 44, 45. 49, 50, 51, 70.

Scabini belnenses, 1. 215, 220, 221, 222, 224, 227, 229,

248.

Scabinium divionose, 1. 44.

Scantbiliim cilifelliolensie, 1. 3i0.

Sceaux de la coraniune:

De Châtillon, 1. 400, 418. Dijon, 1. 89. Monl-
bard, 2. 110.

Sceau de chevalier.

Promessse d'eu sceller leurs chartes :

Parle duc Hugues IV, 1. 38. Etienne de Mont-

Saint-.lean, 2. Jacques de Saulx, 2. 263.

Etienne de Moiil-Saiut Jean, 2. 323.

Scellés (Bri? de;. Amende, 2. 272.

Scribâ de la ville de Dijon. — Voir Secrétaire.

Secours mutuels de la draperie de Chitilon (Société

de), 1. 412, 413.

Secrétaire de la ville de Dijon. Exempt du loge-

ment militaire, 1. 127.

Charge maintenue par Louis XIV, 1. 191.

Robe d'honneur, 1. 198.

— de Beaune. Exempt du logement militaire,

1. 292.

— du duc 66, 67, 6S, 69, 71, 83.

Sedes nposlolict, 2. 175.

Séditions à Dijon. De la Jacquerie, 1. 66. Contre

Louis XI, 1. 110. Du Lauturlu, 1. 179.

Seigneur. Engagement de ne point reconnaître deux

seigneurs pris parles habitants:

De Cliausàin, 2. 316. PontaiUer, 2. 300. Saint-

Thibaut, 2 826. Seurre, 2. 209.

— obligé de poursuivre le méfait commis par un

habitant de Seurre, 2. 217.

Seigneurs laies. Le duc leur réserve les droits utiles

qu'ils avaient sur leurs hommes :

A Beaune, 1. 21-2. Dijon, 1. 14. Moutbard, 2.

102. Semur, 2. 263.

Le seigneur de La Rochepot réserve les droits

de ses vassiux sur ses hommes, 2. 154.

Sel (Mesure du). A Châtillon, 1. 377.

Vente, 1. 382, 387, 408.

— (Les Châtillounais demandent la suppression

des crues sur le), 1. 457.

— de Salins. Piivilége d'en user, 2. 589, 610.

Voir iiu^si Sauniers.

Sellerie. Vente en foire, 1. 408.

Sénéchal de liourgogue.-^ es attributions, 1. 7.

— a le droit de conduite en franchise:

A Amiens, 1.7. Beaune, 1. 209. Dijon, 1. 7.

.Moutbard, 2. 98. Semur, 2. 338.

— Gaucher de Châtillon, comte de Saint-Pol, 1.

23, 313, 330.

— 1. 35, 40, 95.

Chef militaire de la commune avec le connéta-
ble:

A Beaune, 1. 211. Dijon, 1.11. .Moutbard, 2. 100.

Siunir, 2. 361.

— garant de la commune de Dijon, 1. 22, 23.

— de France. Avait le droit, avec le souverain, de
donner seul des saufs-conduits aux hommes
poursuivis pour crime ou délit contre la

commune. A Amiens, 1. 7. Soissons, 1. 7.

Thibaut, comte de Chaaipagne, 1.2.

Senescalus liurgundie, 1. 7, 23, 209, 211; 2. 22, 40,
358.

Sénéchaussée de Bourgogne, patrimoine des Vergy,

puis des Chabot, 1. 7.

Sentence (Amende pour), 2. 272.

Sentiers. Juridiction. Bornage. Dimension, 1. 272;

2. 288.

Serfs. — Vtji'- : Affranchissement. Attrait. Désaveu.

Hommes.
Sergent du roi. A Molême, 2. 310.

— du duc de Bourgogne, 2. 47, 460, 473.

Sergents d'armes de la ville de Beaune, 1. 235, 244.

Qualités qu'ils doivent avoir, 1. 244.

— des communes, 2. 33.

— blayers. — Voir Messiers.

— de la chancellerie du duché. A Châtillon,

1. 373.

— du bailliage, 1. 374, 375.

— de la mairie de Châtillon, 1. 397.

— du prévôt, 1. 400, 401; 2. 473.

— de l'abbaye Notre-Dame de Châtillon, 1. 402.

— des communautés :

D'Ampilly-le-Sec, 2. 340. Chassagne, S. 466.

Is-sur-Tille, 2. 424, 436. Lays, 3. 534.

Sergents de maire de Soissons, 1. 16.

— du chapitre Notre-Dame de Beaune, 1. 230.

— de la mairie de Beaune. Leurs fonctions,

1. 239.

— crieurs, 1. 243.

— de la ville de Châtillon, 1. 338. Leurs fonc-

tions, 1. 339, 472.

du maire de Kouvres, 1. 483 et suivantes,

487.

— de la ville d'Auxoune, 2. 35, 45, 50.
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Sergents delà commune de Montbard, 2. 10(i.

— de la commuue de Semur, -2. boo.

— du maire de Seurre, 2. 207.

— du maire de Salmaise, 2, S19.

— du sei(j;aeur :

D'Aliuy, 2. 195. Branciûu,3. 544. Cou.liey,

2. 282. Fleurey, 3. 301. Fresne,2. 332. Meuvy
et BassoDcourt, 2. 478. Marigny-le-Cahouet,

2. 158. Moléme, 2. 313. Nod," 3. 520. Roi-lie-

pot (La), 2. 134. Saint-Etienne de Dijon,

2. 444. Semur (Prieur), 2. 364. Urcy, 3. 425.

Verdounet, 3. 443. Verdun, 2. 144.

Serment (Prestation du):

ABeaune, 1. 208. Dijon, 1. 5. Montliard, 2. 97.

Semur, 2. 338. Soissons, 1. 3.

— déféré, 1. 243.

— (Faux). Amende, 2. 481.

— prêté à la commune par les habitants :

D'Amiens, 1. 8. Beauiie , 1. 209. Beauvais

,

1. S. Dijon, 1. 8. Moutbard, 2. 98. Semur,
2. 359. Seurre, 2. 210, 21C. Soissons, 1. 8.

— de garder la charte de commune ou d'alTran-

ctnssement prêté par le duc et les seigneurs:

D'Ampilly-le-Sec, 2. 341. Au.'sonne, 2. 32.

Beaune.l.all.lluxy, 1.314. Cbagny, 2.94.Cha-

lon, 2. 298. Cliâtillou, 1. 330. Chaussiu, 2. 3IG.

Digoine, 2. 189. Dijon, 1. 2. Flagey, 2. 4G0.

Flavigny, 2. 171. Grancey-le-Châleau, 2. 4S3.

Is-sur-fille, 2. 425, 428. Marclie-sur-Saône

(La), 2. 405. Marigny-le-Caliouet, 2. 1(10.

Marsannay-la-Côte, 2. 187. Massingy !es-Se-

mur, 2. 495. Mirelieau, 1. 582. Moléme, 2.313.

Montagu, 2. 190. Montbard, 2. 102. Mout-
Saiut Jean, 1. 579. Pontailler, 2. 303. Rocbe-

pot (La). 2. 13C. SaintJean-de-Losne, 2. 10.

Saint-Seine-l'Abbaye, 2. 45t;. Salmaise, 2. 323.

Saulx-le-Duc, 2. 203. Seurre, 2. 209, 231.

Talant, 1. 499. Tart, 3. 335. Urcy, 3. 423.

Vandeiiesse, 2. 520. Vellerot, 2. 503. Vé-
ronnes, 2. 418, 420. Villargo.x, 2. 391. Villy-

cu-Auxois, 2. 317.

Service militaire. Obligation imposée aux habitants:

D'Aisey-le-Duc, 2. 1S3. Argilly, 2. 149.

— d'Auxonne, 2. 32, 36.

Solde des habitants d'Auxonne mandés i\ l'ost,

2. 33.

De Bagnot, service, 2. 151

.

De Beaune, service,!. 211.

Déclaration du duc Robert II sur le service des

hahilauls, 1. 226.

Autre du sire de Thil, 1. 235.

Autre du duc .)ean-sans Peur, 1. 257.

De Buxy, service, 1. 314.

DeChagny,2. 94. Châtillou, 1. 332, 339. Chaus-

siu, 2. 313. Chaume (La), 3. 526. Digoine,

2. 188. Dijon. Engagement de ce service par le

duc Hugues III à la commune, 1. 2, 3, 4.

Service, 1. 11. Echevronne, 2. 128. Flagey,

2. 469. Grancey-le-Châleau, 2. 482. Leffond,
'

2. 398. Marigiiy-le-Cahouel, 2. 169. Marsan-
nay-la-Côle, 2. 185. Meuvy, 2. 477. Molême,
2. 313. Montagu, 2. 190. Moutbard, 2. 100.

Montréal, 2. 93. Noyers, 2. 131. Oyé, 3. 489.

Poiseul-la-Ville, 3. 521. Poulailler, 2. 302.

Rochepot (La), 2. 133. Sagy, 2. 328. Saint-

Jean-ile-Losne, et exemption, 2. 11, 19. Saint-

Quentin, 1. 11. Salives, 1. 373. Salmaise,

2. 322. Saulx-le-Duc, 2. 262, 265, 267. Se-

mur, 2. 361. Seurre, 2. 208, 219. Soissons,

1.11,16.17. Taïaut, exemption, 1. 499. Tart,

2. 333. Verdun, 2. 143. Véronues, 2. 417, 420.

Vilteaux, 2. 272.

Hugues 111 engage ce service à la commune de
Dijon, 1. 2, 3, 4.

Expédition de la commune contre ses ennemis:

A Beaune, 1. 209. Beauvais, 1. 7. Dijon, 1. 7.

Moulbard,2.98. Semur, 2. 361. Soissons, 1. 7.

Serviens domini , de Rochn, 2. 134. De Marigmyo,
%.lài. DeMarsaiûwuo,%.i85. De Villa subtus

Gecreijum, 2. 444.

Serviteurs du duc et leurs hommes exceptés de la

charle d' Argilly, 2. 148.

Servitudes supjirimées ;i Meuvy et Bassoncourt,

a. 477, 478. Seurre, 2. 220.

Satier de vin offeit au maire et au prévôt de Chàlil-

lon, 1. 340.

Doux fout le mnid de Chiilillon, 1. 377.

Deux ou unbichetfontréminede Beaune, S. 128.

Multiple de la mesure du viu, 1. 394.

Etalon de la uiatroce de Rouvres, 1. 481, 482.

A Aisey,2. 182. Couchey, 2. 279.

Seytarium, 1. 577. — Voir Sclier.

Siège apostolique, 9. 175.

Signe patibulaire. A Longecourt-les-CuIétre, 3. 300.

Sol dijounai;, 2. 146, 183, 297, 326.

Vnir aussi Mounaie.

Solidarité exigée entre les habitanis de la com-
mune :

A Beaune, 1. 207. Dijon, 1. 5. Flavigny, 2. 171.

Monibard, 2. 96. Semur, 1. 337.

— refi'.sée aux hommes de la commune de Sois-

sons quicommeltaient un forfait, sansl'aveu

des magistrats, 1.17.

Solidus dii'ioimisis, 2. 146, 185, 326.

Solidus censualis. A Argilly, 2. 146.

Sombres (.Saison des), 2. 1S3, 197, 394.

Somme rurale. — Voir Coutumes anciennes.

Sostes. Droit de lods, 2. 310.

Soufflet (Amende pour). A AmpiUy, 2. 340. Marche
(La), 2. 401. Pontailler, 2. 302. Sagy, 2. 328-

Soulier du pied droit pris pour gage, 3. 505.

Souliers. Visite. Police. A Chàlillon, 1. 336, 378, 410.

Différence entre ceux des cordonniers et ceux
des savetiers, 1. 379, 410.

Spargicia. — Voir Pargiœ.

Statuts et onloiinances. Ordonnances contestées par

le duc à la mairie de Beaune, 1. 267. Dijon,

1. 80, 96.
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Droit maintenu à la mairie d',\u\oune, 2. 46,

50.

Droit maintenu à la commune il'Is-fur-Tiile,

2. 437.

SubsjfHum Terrœ Sanctœj 1. 32.

Subventioa Taille levée à l''i.\ey, 3. 502. Noiron-les-

Cîlcaux, 3. 506.

Successions eu déshérence appartiennent au sei-

gneur, 2. 397.

— entre personnes de condition difîérente, 1. 303.

— libres :

A Ampilly-le-Sec, 2. 339. Ampilly-les-Bordes,

2. 345. Autricourt, 3. 89. Balol, 3. 180. Beau-

regard, 3. 254. Belau, 3. 481. Bissej'-la-Cote,

3. 170. Brandon, 3. 544. Clianiblanc, 3. 35.

Charrey, 3. 25. Chaume, 3. 54. Cbaumont-
les-Oyé, 3. 4G9. Chaussin, 2. 314. Chazeuil,

3. 507. Cheuge, 3. 237. Chevigny le- Désert,

3.167. Couches, 2.053. Courban,"3. 135. Crecey-

sur-Tille, 3.5u7.Curtil-\'ergy,3. 510. Epoisses,

2. 578, 579. E.sserlines, 3. 491. Gevrey, 3. 507.

Grancey,2.481.Grignon(Rueà),2.640.Island,

2. 631. Larçon, 2. 461. Leffoud, 2. 397. Ma-
gny-les-AiLtoune, 3. 99. Marcenay, 3. 77,

78. Menesbles, 3. 206. Mesmont, 3. 270.

Meuvy et Bassoncourt , 2. 478. Moléme
,

2.309. Mout-S.iiiit-Jean , 1. 578. Oyé, 3. 489.

Perrecy, 3. 552. Peirigny-les-Dijou, 2. 538.

Poinçon-les-Larrey, 3.240. Pontailler, 2. 300.

Prissey, 2. 029. Puits, 2. 528. Remilly-

en-Montagne, 3. 256, 257. Rouelle, 2. 032.

Sagy, 2. 329. Saint-Julien, 3. 449. Saint-Lé-

ger, 3. 162. Saint-Sauveur, 3. 2G0. Saiut-

Seine-rAl)baye, 2. 450. Saiut-Thibaut, 2. 326.

Saul.\-le-Duc, 2. 262, 265, 266. Semariy,
3. 265. Seurre, 2. 207, 219,220. Talcy,3. 168.

Taniot, 3. 189.Toutry, 3. 108. Truchère (La),

3. 484. Val-de-Suzon , 3. 438. Vaudenesse,
2. S19. Varois, 2. 001. Vellerot, 2. 503, 508.

Verdun, 2.14b. Verlault,3. 429. Vieuchûteau,
2. 601. Vitleau.'v, 2. 272.

Successions vacantes. La mairie de Dijon autorisée

à eu dresser l'inventaire, 1. 106.

Suicide. — Voir Prisonnier, 2. 106.

Suif (Vente de), 1. 385.

Surséance (Terres de), 2. 589.

Syndics. Paroisse de Beneuvre, 3. 355. Brain, 3. 391.

Clamerey, 3. 409, 414. Laumes , 3. 288.

Saiut-Auliiu, 3. 515. Paroisse de Saint-Remy,
3. 349. Selongey, 3. 508. Villaines-les-Prévô-

tes. 3. 281.

Tabellion de Dijon, 1. 54. Is-sur-Tille, 2. 433.

Tabellionage d'Is-sur-Tille. Instilution, 2. 433.

Arrêt de règlement rendu par le duc Robert,

3. 433.

Taille d'outremer abolie ;i Miuot, 3. 187.

Maintenue à Bure, 3. 194.

Tailles (Règlement, levée et répartition des), par les

magistrats ou les habitants :

A Anuoux, 2. 572. Au.xoune, 2. 43. Beaune,

1. 219. Châtillon, 1. 329, 352, 353, 419, 423.

Chevannes, 3. 518. Comblanchien, 3. 509.

Dijon, 1. 192, 19G. Fleurey, 3. 501. Fresne-

Saint-Mammès, 2. 593. Gilly, 3. 510. Is-sur-

Tille, 2. 438. Irouer, 2. 592. Lux, 3. 505.

Maxilly, 3. 506. Missery, 3. 437. Peruand,

3. 444. Plombières, 3. 450. Rouvres,!. 4SI.

Saint-Phibbert, 2. 445. Saint-Seine-l'Abbaye,

2. 449. Tilchàlel, 3. 508. Trouhaut, 2. 552."

— abonnées dans les communes :

D'Ageucourt, 3. 513. Abuy, 2.193, 195. Ai-

gnay-le-Duc, 3. 519. Aiguey, 3. 516. Aloxe,

3. 511. Ampilly-les-Bordes, 2. 344. Anstrude,

3. 340. Antilly, 3. 513. Arc-sur-Tille, 3. 502.

Arcey, 3, 518. Arcoucey, 3. 526. Arnay-le-

Duc, 2. 137. Aubaine, 3. 513. Aubigny la-

Ronce, 3. 511. AuviUars, 3. 517. Auxaut,

3. 511. Avelanges, 3. 504. Bagnot, 2. 151.
Baigneux, 3. 520. Balon, 3. 509. Barain

,

3. 327. Baubigny, 3. 511. Becoup, 3. 511.
Belan, 3. 4SI. Belleneuve, 3. 504. Blagny-
sous-Vingeanne, 3. 511. Bligny-sous-Beaucie,

3. 511. Bbgny-sur-Ouche, 3. 418. Boncourt-
la-Ronce, 3. 509. Boncourt-le-Bois, 3. 517.

Borde-au-Cbàteau (La), 3. 511. BoulIIaud,
3. 513. Bourguignon, 3. 513. Bonze, 3. 513.

Bragny-sur-Saôue, 3. 517. Brazey-en-Plaine,
2. 546. Bressey-sur-Tille, 3. 304. Bretenet,
3.511. Bretenières, 3. 505. Bi-etigny, rente,

3.511. Broin, 3. 513. Buisson, 3. 517. Bun-
cey, 3. 522. Bussy le-Grand, 2. 647. Chalvos-
son, 3. 520. Chambolle, 3. 511. Chameroy,
3. 520. Champdôlre, 3. 504. ChampiguoUes,
3. 517. Change, 3. 512. Charrey, 3. 2S. Chau-
mont-les-Oyé, 3. 469, Chaux. 3. 514. Châtel-
Gérard, 3. 525. Cheilly, 3. '514. Chenôve,
3. 431. Chevaimes, 3. 518. Cheviguerot,

3. 514. Chevigny-Fénay, 3. 504. Chevrey,

3. 516. Chorey, 3. 518. Cirey-Nolay, 3. 514.

Cissey, 3. 512. Civry-en-Moutagne, 3. 527.

Collonges- Vergy, 3. 516. Colombier,
3. 510. Çombertault, 3. 312. Comblanchien,
3. 509. Concœur, 3. 514. Corberou, 3. 314.
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Corljuiu, 3. oOa. Corcellei-les-ArU, 3. 517.

Corcelles-les-CUeaux, 3. 446. Corsoloin,

3. 509. Cormot, 3. 514. Corpeau, 3 514.

Cosiie-6iir-Seine, 3. 38. Coutcriion, 3. 504.

Crepey, 3. 512. Creu3ot-en-,\uxois , 3. 528.

Crimolois, 3. 421. Curley, 3. 514. Gurlil-

Saint-Seine, 3. 502. Curlil-Versy, 3. 509.

Dai.'C, 3. 502. Damiiierre-en-Montague,3. 525.

Dezize, 3. 512. Doiuecy, 3. 527. Drai'j-Cha-

lais, 3. 525. Ebaty, 3. 512. Eclialot, 3. 123.

Echanmiit, 3. 517. Ecbirey, 3. 471. Ecuelles,

3. 517. Esbarres, 3. 504. Eisarois , 3. 522.

Etalante, 3. 520. Evelles, 3. 514. Fénay,

S. 504. Flaisny, 3. 514. Flammerans, 3. 533.

Flaviguerot, 3. 504. Fleurey, 3. 501. Fonce-

grive, 3. 504. Fonlaine-les-Dijon, 3. 503. Fus-

sey, 3. 517. Gaïuay, 3. 513. Géantes, 3. 512.

Gerland, 3.514. Gevrey, 3. 507. Gilly, 3.508.

Glaunn, 3. 514. Grignon, 2 040. Gnillou,

3. 525. làlauii, 3. 530. Ivry, 3. 512. .II. Luises,

3. 534. Jauciguy, 3. 505. Joux t-t lliière,

8. 528. Juillenay, 3. 531. JuiUy-Leiuhenaiit,

3. 526. Lauteuay, 3. 501. Lalrecey, 3. b-22.

Lays, 3. 534. Longecourt, 3. 502. Longvay,

3. 509. Luiigny, 3. 518. Lux, 3. 504. Magny-

les-Aubigny, 3. 505. Magny-sur-Tille, 3. 100.

Ma-ny-leo-Villers, 3. 514. Maillis, 3. 505.

Maisey, 3.520. Maniielol, 3. 514. Mai'clieseuil-

les-MÔlinot,3. 5l2.Mrtrcilly-sous-Moiit-Saint-

Jeau, 3. 528. Marey-les Fussey, 3. 514. Mari-

gny-la-ReuU^e, 3. 515. Marliens, 3. 504. Mar-

sanuav-le-Bois, 3. 50C. Masse, 3. 517.

Mas»iûgy-les-Ctiatillon, 3. 520. Mavilly

,

3. 517. MaxiUy, 3. 506. Melin, 3. 512. Meloi-

sev, 3. 513. Mi^rcueil, 3. 515. Merc«eil-les-

Marcilly, 3. 525. Mercey, 3. 526. Messanges,

3. 518. Meuilley, 3. 515. Mimande, 3. 512.

Mi|,out. 3. 513. Missery, 3. 457. Moliiot,

». 512. Monlagny-les-Beaune, 3. 513. Monlar-

lol, 3. 504. Mon'llay, 3. 531. Montliut, 3. 520.

Montot-les-Corgoloin,3. 511. Montot, 3. 506.

Morey, 3. 509. .Mortenil, 3. 514. Mûux,3. 515.

Mnssy-la-Fosse, 3. 483. Nanloux, 3. 517.

Nod , 3. 520. Noiron-les-Cîleaux , 3. 506.

Nolay, 3. 513. Origny, 3. 19. Pa-jqnes, 3. 502.

Pernaud, 3. 344. Perrière snr Saône (La),

3. 533. Plaiu-d'Ahuy, 3. 506. Pleuvey, 3. 517.

Plombières, 3 451. Poil (Le), 3. 515. Poinçou-

les-Larrey, 3. 240. Poiseul-la-Ville, 3. 520.

Poul, 3. 504. Pouilleuuy, 3. 529. Pouilly-sur-

Saôue, 3 515. Précy-sous-Tliil, 3. 531. Pre-

meanx, 3. 513. Proudevaux, 3. 517. Puligny,

3. 513. Quincey, 3. 510. Renlle, 3. 510. Ilenl-

lée,3. 515. Rouelle, 2. 632. Unffey-les-lîea\ine,

3. 515 RulTey-les-Dijon,3.506. Saiut-.-\ndeux,

3. 529. Saint-Aubin, 3. 515 Saint-Beury,

3. 529. Sainl-Gerraaiu-la-Feuille, 3. S, 10.

Saint-Léger, 3. 162. Saiut-Komaiu, 3. 516.

Saint-Seiue-en-Bâclie, 3. 533. Saiut-Sympbo-

rien, 3. 533. .Samerey, 3. 533. Santenay,

3. 516. Santosse, 3. 513. Sanlon-la-Ghapelle,

3. 506. Saulou-la-Rue, 3. 506. Saus^y, 3. 503.

Savisoy-sous-Beaune, 3. 516. Savolle3,3.507.

Savonges, 3. 507. Segrois, 3. 516. Semur,

2. 365. Serrigny, 3. 513. SouillaU (Les),

3. 348. Spoy, 3. 502. Tailly, 3. 517. Tbil-la-

Ville, 3. 531. Tilcbâlel. 3. 508. Urcy, 3. 422.

Val de-Suzon, 3. 437. Varauges, 3. 507. Va-

rennes, 3. 516. Vaucbignon, 3. 517. Vaux-de-

Lugnv, 3. 464. Vergy, 3. 510. Veruois (Le),

3. 516. Vertanlt, 3. 428. Vesignot , 3. 527.

Vesvres, 3. 526. Vieucbaieau, 2. 604. Vi-

gnolles, 3. 516. Villebieliot, 3. 510. Ville-

ferry, 3. 527. Villersla-Faye, 3. 516. Villers-

les-Pots, 3. 117. Villy-le-Moutiers, 3. 516.

Vosne, 3. 510. Vougeol, 3. 510.

Tailles doublées aux Laumes, S. 289. A Lougecourt-

les-Culêlre , 3. 303. Saiut-Uemy , 3. 350.

Villaines-les-Prévôtés, 3. 282.

— converties en cens :

A Aignay et Pleuvey, 3. 516. Aubigny-en-

Plaine, 3. 505. Bretenières, 3. 504. Broin,

3. 514. ChiunpignoUes, 3. 518. Cbaux. 3. 514.

Cbeilly, 3. 514. Comblancbieu, 3. 509. Cor-

boin, 3. 509. Corgoloia, 3. 509 Coulernon,

3. 504. Curtil -Vergy , 3. 503. Cussiguy,

3. 518. Féuay et Cbevigny, 3. 505. Glaaon,

3. 514. Longvay, 3. 510 Magny-les-Aubigny,

3. 505. Mariguy-les-Reullée, 3. 515. Mas-

soult, 3. 520. Meuilley, 3. 515. Montagny-le-

Bois, 3. 513. Noironles-Citeaux. 3. 506.

Pouilly-sur-Saéae,3. 515. Saint-Aubin, 3. 515.

Sanleuay, 3. 516. Saiitos3e,3. 513. Saulon-la-

Rue, 3. 503. Saussy, 3. 503. Savigny-sous-

Beaune, 3. 510. Savouges, 3. 507. Seuueoey,

3. 502. Segrois, 3. 516. Tailly, 3. 518. Villy-

le-.Madly, 3. 516. Vosne, 3. 510.

maintenues dans les communes :

D'Aruay-sous-Vilteaux,3, 524. Aulricourt,3, 91.

Auxaut, 3. 511. Avosnes, 3. 524. Bar-leRé-

gulier, 3. 531. BiUey, 3, 534. Bissey-la-Côle,

3. 169 Bor.les de Cbâteauneuf,3. 530. Braia,

3. 394. Bremur, 3. 521. Buffon, 3. 527. Bus-

seaut, 2. 489. Chamesson, 3. 334. Cbauipi-

gnolles, 3. 518. Charancey, 3. 14. Chemin

d'.\rapin.y, 3. 522. Chenay, 3. 537. Chevigny-

eu-ValUère, 3. 248. Chevigny-Viévy, 3. 530.

Chevigay et Cbarantois , 2. 630. Ghorey,

3. 518. Ciel, 2. 522. Clamerey, 3. 411. Corn-

marin, 3. 530. Corcelles- les- Arts, 3. 517.

Corcelles-les-CUeaux, 3. 445. Corlelin,3. 547.

Coulmier-le-Sec, 3. 522. Courban, 3. 151.

Courcclles-les-Rangs, 3. 522. Cuisery, 3. 532.

Curgy,3. 537. Demigny,3. 545. Dezize, 3. 512.

Doudain, 3. 550. Duème, 2. 491. Ecor.aiut,

3. 228. Ecuelle, 3. 517. Epoisses, 2. 579.

Etrocliey, 3. 522. Fresne, 2. 332. Fusscy,

I
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3. 517. Gerland, 3. 51'.. Gleiiiie, 3. 537. Gou-
laiue (La), 3. 53S. Graiicey-le CliiUeau, i. 480.

Gresisny, 3. 33G. H-iiitefoy, 3. 470. Laber-

gemeiil-les-Aiixotine, 3. 533. Labergeiiieiit

de Chalelmoron, 3. 538. Larcon, 2. 4(;2, «i,3.

LoDRecourt-les-CuIêtre, 3. 303. Louesme,

3. 177. LnxHrois, 2. 5PG. Mafçuy-les-Auxunue,

3. 99. Malinuy, 3. ôiâ. Maiday, 3. 538. Mar-

cenay, 3 78. Marcilly, 2. 494. Marisny-sur-

Oiiche, 3. 387. Marnay,3. 547. Masse, 3. 517.

Massingy-les-Seimir, 2. 496. Melay, 3. 538.

Mercey, 3. 526. Mesmont, 3. 278. Meuvy et

Bassolicort, 2. 478. Miuot, 3. 186. Moutagu,

3. 545. Moiilceau, 3. 444. Mouillou, 3. 530.

Musy-la-Fosse , 3. 483. Naiitou.x, 3. 517.

Nolay, 3. 513. Origiiy, 3. 18. Pernand

,

3. 444. Plat-Pays de S«ulieu, 3. 530. Plom-

bières, 3. 450. Pochey, 3. 400. Poiseuil-la-

Ville, 3. 521. Pribsey, 2. 629. Proudevaux,
3. 517. Reuilloii, 3. 526. Kicheboiirg, 2. 632.

Saiut-Cyr, 3- 547. Saint Geniiaiii-!e-Rûcheiix,

3. 521. Saiut-Jean-de-Trésy, 3. 540. Saint-

Julieu, 3. 449. Saint-Léger (Terre de), 3. 162.

Saiut-Phdibert, 2. 442. Saint-Komain, 3. 511.

SaiDt-Seiue-rAbbaye,2. 449. Saint-.Magnauce,

3. 529. Saint-Sabine, 3. 361. Sassenay, 3. 547.

Savoisy, 3. 474. Siiuandre, 3. 533. Soissous-

la-Ville, 1. 16. Tanlay, 3. 5ao. Tharoiseau,

3. 529. Tharot, 3. 529. Tlioisy-la-Berohère,

3. 530. Tborey-sur Oucbe, 3. 62. Toison (La),

3. 490. Torcy-en-Charolais, 3. 540. Touilon,

3. 531. Trugny, 3. 535. Uueey, 3. 526. Urcy,

3. 425. Val-de-Suzon, 3. 438. Vaudenesse,

2. 518. Vaurois, 2. 525. Verdonuel, 3. 443.

Vertaidt, 3. 428. Yillers-Rotin, 3. 535.

Tailles supprimées :

A Ampilly-le-Sec, 2. 340. Anstrnde , 3. 340.

Alhie, 3. 65. Bagnot, 2. 151. Bard-les-Epoisses,

3. 72. Barges, 3. 502. Beauiie, 1. 212. Clianme,

3. 51. Couchey, 2. 278. Cnrey, 3. 58. Dijon,

1. 13. Essertines, 3. 491. Etivey, 3. 57. Fan-

•verney, 3. 503. Labergement-leDuc, 2. 396.

Marclie-sur-Saône (La), 2. 400. Menetrenx-

sur-Pisy, 3. 43. MoQtbard, 2. 102. Painblanc,

3. 321. Poulailler, 2. 300. Prey, 2. 692.

Saint-Jean-de-Lo»ne, 2. 9. Saint Tbibault,

2. 326. Salaiaise, 2. 319. Saulieu, 2. 2. Saulon-

la- Chapelle, 3. 506. Semur, 2. 363. Seurre,

2. 220. Siucey, 3. 81. Taïaut, 1. 498. Toison

(La), 3. 490. Turley, 3. 48. Vanpitre, 3. 57.

Verdun, 2. 144. Vérounes, 2. 417, 419. Vit-

teaux, 2. 272.

Tailliabiles, exp/ectalii/es {Homines],'2. 132, 443.

Taillon. Imposilion maintenue à Dijon, 1. 167.

Talemeterie, à r.bftiillon, 1. 382.

Tambour (Droit de battre le), 2. 288.

Tanneurs. Redevance sur ceux de Saint-Seine,

2. 457.

Tapage. Police, 2. 301.

Tard-v^nus, battus à Bonnencontre, 3. 6.

Tarte due par les nouveaux mariéj à Esbarres,

3. 505.

Taureau banal à Labergenient, 2. 390.

Taverne banale à Pochey, 3. 401. Sainte-Sabine,

3. 303.

— Cabarets à Chamblanc, 3. 38.

Police à Chritlllon, 1. 380,391. Labergement-le-

Duc, 2. 396. Saint-Seine, 2, 457.

Voir aussi : Bouchon. Ecot.

Taverniers (Droit que le seigneur de Seurre préten-

dait sur les), 2. 234. A Couchey, 2. Î87

— (Effort de), 2. 301, 402.

loi;- aussi Bouchon.

Taxe des Victuailles à Couchey, 2. 288.

Tecs à porcs exempts du fre.-<tage à Saint-Seine,

2. 453

Tenatura, Tenure, 1. 30.

re/iemc«/«'», Teuement, tenure, 1. 523.

Tenures acceusées ne peuvent être réunies au do-

maiue seiguenrial, à Salmaise, 2. 322.

— afîrauchies ne peuvent s'augmenter aux dé-

pens des tenures servîtes, 2. 390.

— taillables ne peuvent être possédées par des

hommes francs, 2. 612, 613.

Terciœ. — Voir Tierces.

Terrayium. Redevance sur les produits de la terre,

2. 450.

Terrœ sanctœ suhsiijium, 1. 32.

Terre. Prestation à Chaussin, 2. 3.

Achat par le nouvel habitant, 2. 315.

Achat. Cas du droit d'indire à Bligny-sur-Ouche,

3. 418.

]'oir Baronnie.

Terre sainte. — Voir Croisade, 1.

Terres cédées aux habitants de Rouelles, 2. 032.

— ne peuvent être vendues, à Marliens, sans per-

mission du seigneur, 3. 504.

Terrier du chajiitre d'Autun. Chanoine administra-

teur, 3. 433,525.

Tester (Liberté de). — Voir : Biens. Successions.

Tierces maintenues dans les villages:

D'Anstrude, 3. 340. Athie, 2. 543. Bèze, 1. 531,

560. Bissey-laCôte, 3. 168. Brain, 3. 394.

Chaignay, 2. 414. Chanceaux, 2. 335. Chàtil-

lon, 1. 370. Couchey, 2. 278, 289. Courban,

3. 151. Créaucey, 3. 527. Is sur-Tille, 2. 427,

440Juillenay, 3. 531.Laumes(Les), 3.289.Lef-

fond,2.397. Louesme, 3. 177. Manlay, 3.538.

Marmeaux, 3. 528. Massingy- les-Semur,

2. 499. Mussy-la-Fosse, 3. 482. Noyers, 2. 131.

Pierre, 2. 535. Poinçon, 3. 242. Riel, 3. 1. Ro-

chefort-sur-Brevou, 3. 521. Saint-Julien, 3. 449.

Saint-Seine-rAbbaye,2. 450. Salmaise, 2. 321.

Taulay, 3. 530. Tanlay, 3. 530. Tanay, 140.

Vaudenesse, 2. 520. Varois, 2. 600. Vertault,
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3. 428. Villargoix, 2. 390, 391, 394. Ville-

neuve-les-Convers (La), 3. 522.

Tierces supprimées à Cluiuaies-les-Baigaeux, 3. 51.

Poiseuil-les-Saulx, 2. 271.

Tiretaine (Vente de la), 1. 385.

Tlielaiiiiei's, 1. 407.

Toile amenée à la foire de Beauue, 1. 240.

Vente, 1.386, 408.

Tôte supprimée à Pontailler, 2. 300.

Tonneaux et futailles compris dans les biens pou-

vant être saisis, 1. 50, 221.

Tonneliers soumis à la visite des écbevias de Nuits.

1. 326.

Toreit!iii\ — Voir Pressoirs.

Tournage du cbâteau de Cboiseul, 2. 477.

Tourniers (geôliers) du duc à Chàtillon, 1. 361.

Trahison (Punition du crime de), à Véronnes

,

2. 417, 420.

Treiges communs, à La Marche, 2. 404.

Tremis, semailles d'automne, tremoys, 2. I3i, 183.

197, 551.

Trezaines des amendes attribuées aux officiers mu-
nicipaux de lieauue, 1. 239, 243. Seurre,

2. 208, 216.

Trésoriers de France à Dijon. Consullés sur la forme
des élections municipales, 1. 172, 173.

Trêve (Imposition sur la ville et le bailliage de Cbâ-
tillon pour l'observance de la), 1. 455.

Trompette. Usage autorisé pour les publications de
la ville d'Auxoune, 2. 30, 54. Beaune, 1. Î63.

Dijon, 1. 101.

Tro>!^^a. — Voir Trousse.

Trousse. Grosse botte de foin perçue en manière de

dîme :

A Glennes, 3. 537. Montréal, 2. 95. Mont-Saint-

Jean, 1. 577. Saint-Tbibaut 2. 327.

Voir aussi Foin.

Truie. Tarif du portage à Beaune, 1. 238.

Tuilerie (Corvées à Argilly pour la), 2. 146.

Tutelles et curatelles (Dations de), conservées à la

mairie de Dijon. 1. 174, 183, 203, 204.

— à la mairie de CbâtiUou, 1. 400.

u

ITsage et ifâturage dans les bois. — Voir Bois.

Ustensils de bois. Vente, 1. 385.

Usuarium in pasturis, 1. 333.

Usurpations (Amende pour), 2. 272, 284, 396, 401,

478.

Vache. Amende du délit, 2. 468.

Vacherie communale à Talmay, 2. 014.

Vacher et vacberie de Cbâlillou, 1. 381, 400. Vit-

teaux, saisie pour défaut de paie, 2. 272,

275.

Vaches saisies pour paiement des tailles, à Origny,

3. 20.

Défense de les sortir des étables avant le paie-

ment de la taille: A Arc -sur-Tille, 3. 502.

Saint-Julien, 3. 449. Varauges,3, 507.

Vain (Saison du), 2. 183, 197.

Vaine pâture d'Is-sur-TiUe, 2. 426.

Droit des habitants de Saint-Germain-la Feuille,

3. 9. Marcilly-sur-Tille, 2. 420. Tart, 2. 353.

Vannerie. Vente en foire, 1. 408.

Varlet non marié. Taxe de ses prestations, à Am-

])illy, 2. 339.

Varlets du parroicbialge, à Esbarres, 3. 504.

— (Bons) de la draperie, 1. 412.

Veaux. Tarif du portage, à Beaune, 1. 238.

Vavassaux de la baronnie de Marigny, en dehors

de la franchise, 2. 155, 158.

Venaison (Venle de la), 2. 189.

Vendanges. — Voir Bau des vendanges.

Venison. — i'oir Benisou.

Ventât. Belne, 1. 211. Castetlionis, 1. 337. Divionis,

1. U. Montisbarri, 2. 100. Sinemuri, 2. 361.

Vente. Réglementation et exemption du droit:

Infractions à Arnay-le-Duc, 2. 138. Beaune.

1. 211, 237. Cbâtillon, 1. 337, 383, 407,

Cbaussin, 2. 315. Coucbey, 2. 279, 299.

Dijon, 1.11. Grancey-le-Château, 2. 4SI, 484.

Marcilly-les'Buxy, 3. 538. Montbard, 2. 100.

Oyé, 3. 489. Poiseuil-la-ViUe, 3. 521. Pon-

tailler, 2. 302. Saiut-Jean-de-Losne, 2. 8.

Seniur, 2. 301. Seurre, 2. 216. Taïaut, 1. 498.

VanJenesse, 2. 520. Vitteaux, 2. 272.

— de meubles et immeubles, 1. 372.

— du vin à Brocbon, 2. 311.

— dans les tavernes, 2. 43S.

Ventiers à Cbâlillou, 1. 340.

Verges (Coups de), .\mende, 2. 340.

Verjus. Venle, 1. 391.

Verrerie. Vente en foire, 1. 408.

Veuve. Taxe de ses prestations, à Ampilly, 2. 339.

Spoy, 3. 502.

Viande (Imposition pour achat de), 2. 29.

— ramenée de l'armée. A Chaussin, 2. 315. Seurre,

2. 2US.

Taxe, à Couubey, 2. 2S8.
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Viande (Plat de) dû par les nouveaux mariés, à Lux,

3. 505.

— corrompue. Mise en vente, i. 379 ; 2. 328, 439.

Vicomte de Dijon. Son ressort, 1. 5.

cédée A la commune, 1. 4G, 48.

Sou étendue dans la ville, 1. 46.

Vigniers (luslitutiou des):

A .\huy, î. 197. Beaune, 1. 240-243. Châtil-

lon,l. 401. Clievrey, 3. 516. Coucliey. 2 282.

Curlil-Vergy, 3. 510. Flagey-les-Gilly, 2. 470.

Fleurey, 3. 501. Gevrey, 3. 507. Is-sur-Tille,

2. 424. MaviUy, 3. 514. Molème, 2. 313.

Nuits, 1. 324, 323. Pernand, 2. 444. Saiut-

Beury, 3. 529. Salmaise, 2. 319. Santeoay,

3. 5ly. Semur, 2. 357. Soissons, 1. 17. Til-

châtel, 3. 508. Véronnes, 2. 418, 420. Vit-

teaux, 2. 272. Vosne, 3. 510.

Vice comitalus Divinnh, 1. 46, 47, 48, 49.

Vierge ;i l'église de Saint-Seine (Image de), 2. 453.

Vignerie de I i.isey, 2. 468.

— (Droit d.') à lirain, 3. 392.

Vignes. L'entrée de vin étrau^icr défendue aux lin-

bitauts de Dijon, afin d'éviter leur abaudou,

1. 91.

Pâturage interdit après les vendanges jusqu'à

la Saint-Martin et dès les premières pousses,

1. 243.

Closes dès quelles jettent, l. 243.

Défense d'y cueillir des lierbes. 1. 243.

(Police des). A Fresne, 2. 332. Saiut-Jean-de-

Losne, 2. 8.Talant, 1. 498.

Corvées à Saiut-Plnlibert, 2. 445.

Plantation à Grancey, 2. 482.

Villenie (Amende pour), 2. 320.

Villicus Caslellionis, 1. 337.

Vin. Crédit accordé au duc :

A Beaune, 1. 208. Dijon, I. 5. Montbard, 2. 97.

Semur, 2. 357.

Entrage de celui du crû à Beaune, 1. 238, 265

et suiv.

— amené à la foire de Beaune, 1. 240.

— de gamay proscrit à Beaune, 1. 278.

Police de la vente à Aisey, 2. 182. Argilly,

2. 148. Chàtillon, 1. 379, 385, 394, 395, 408.

Is-5ur-Tille, 2. 437. Meuvy et Bassincourt,

2.477.

— de sac, 1. 391.

— (Mesures pour le), 1, 394.

— levé sur les tavernes en temps de foire,

1. 240.

Pinte due par les nouveaux mariés à Esbarres,

3. 505. Lux, 3. 505.

— prélevé par le duc sur les habitants de Gilly,

3. 510.

Vente autorisée le jour de la fête à Longecourt-

Ie3-Culêtre,3, 300. Pouilly-sur-Saône, 3. 515.

Vin (Octroi sur le), à Flaviguy, 2. 177.

Redevances et taxe, 2. 288; 3. 528.

— étranger. Entrée interdite à Dijon, 1. 91.

Vinaigre (Vente de). 1. 385,391.

Vineœ di^trbuœ ad vindemiamlum, 1. 35, 37.

Viol. — Foi;- auasi Rapt.

Justice de ce crime à Châlillon, 1. 336, 337.

Poulailler, 2. 302. Seurre, 2. 215.

Vivres (Ordonnance au sujet de la cherté des), 1. 97.

Police des vivres confirmée à la mairie de

Dijon, 1. 104.

— (Le duc Hugues IV renonce k son droit d'eu

prendre lors de sa venue à Rouvres). 1. 484.

Voie publique (Attentats commis sur la justice), à

Beaune, 1. 211. Dijon, 1. 10. Moutbard, 2. 99.

Pontailler,2. 302. Semur, 2 361.

Droit à Coucliey d'y entreposer des matériaux

de construction, 2. 283. Is- sur -Tille,

2. 442.

— romaine de Laugres à Chalon, 3. 519.

Voirie. Connaissance remise aux magistrats de

Seurre, 2. 216, 233.

— Voir aussi :

Alignements. Allées communes. Carrières.

Chaussées. Chemins communs. Chemins fl-

neiots. Cours d'eau. Eaux. Etang, lufvantio

chemini. Lavières. Maisons. Minières. Ponts

et chaussées. Rues et Places.

Vol déclaré crime capital par la coutume de Bour-

gogne quand il dépasse la valeur de 5 sols,

2. 106.

Connaissance de ce crime réservée aux com-

munes de Beaune, 1. 210. Dijon, 1. 9, 10, 11.

Connaissance et punition de ce crime réservée

au duc ou au seigneur :

A Ampilly-le-Sec,2. 34 1 . Argil'y, 2. 1 48. Chagny,

2. 94. Châtillon-sur-Seine,1, 333, 330. Flagey-

les-Gilly, 2. 467. Marclie-sur-Saoïie (La),

2. 402. Marigny-le-Cahouet, 2. 160. Marsan-

nay-la-Côle, 2. 187. Montagu, 2. 190. Mont-

bard, 2. 99. Montréal, 2. 95. Mont-saint-Jeau,

1. 558. Oyé, 3. 489. Poulailler, 2 301. Roche-

Pot (La), 2. 136. Saint-Jean-de-Losne, 2. 10.

Saint-Thibaut. 2. 326. Semur, 2. 360 Seurre,

2. 212, 214. Talant, 1. 499. Véronnes, 2. 417,

420. Verdun, 2. 145.

Volaille (Vente de la), 2. 189.

Voleurs exclus de Talant, 1. 498. SaintJean-de-

Losne, 2. 9.

Infestent les environs de ChâtiUon, 1. 458. —
Voir aussi Vol.

Voyage en Terre sainte. — Voir Croisade.

— de l'abbé à Rome, 2. 169, 310. Cas du droit

d'inuire.

III. 77
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Abergements, commune de Dracy-Saint-Loup (Saone-

et- Loire). Franchise, 3. 537.

Acellis, Arceau [Domnius de), 1. 14, 19.

— [Hospitalis de), 1. 543.

Achaïe. Principauté, 1. 14.

Achelieu, commune de Saint-Aignan (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 542.

Achevrey, commune de Sauvignes (Saone-et-Loire).

Franchise, 3. 550.

Agencourt (Côte-d'Or). Franchise, 3. 513.

Agestront, commune de Sauvignes (Saônc-et-Loire).

Franchise, 3. 550.

Agey (Côle-d'Or), 3. 384. Seigneurie, 3. Î56, 383.

Notice historique et franchise, 3. 484.

Aguliacus. — Voir Saint-Apollinaire.

Ahuy (Côte-d'Or). Appartient à Tahhaye de Saint-

Etienne de Dijon, 2. 190.

Habitants réfugiés à Talant, 2. 190,191.

Transactions avec l'abbaye de Saint-Etienne au
sujet des tailles, de- redevances, de la jus-

tice et des droits seigneuriaux, 2. 193, 202.

Habitants déclarés taillables, 2. 193.

Nomenclature des habitants, 2. 198, 202.

Bornage du territoire, 2. 20î!.

Habitants prétendent jouir des mêmes privi-

lèges que ceux de Dijon, 2. 203.

Aige (Bois de 1'), à Saint-Philihert, 2. 445.

Aignay-Ie-Duc (Cote-d'Or). Caiitun, 3. 519, 520, 521.

Cliàlellenie, 3. 519. Franchises, 3. 519. Me-
sure, 2. 345. Sergent royal, 3. 22.

Aigney, commune de Muresanges (Côte-d'Or), 3. 246,

250. Seigneurs, 3. 12. Franchises, 3. 516.

Aïgue (Cours de la fontaine de 1'), à Beaune, 1. 234.

239.

Aine, commune d'Azé (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 554.

Aiserey (Côte-d'Or). Charte d'abonnement, 2. 545.

Seigneurie, 3. 480.

Aisey-le-Duc (Côte d'Or), 1. 352; 2. 490; 3. 329.

Notice historique,?. Is2. Cliarte de commune,
2. 182. Châtelleuie, 2. 523, 525; 3. 520, 521,

522.

Aisey, commune de Dracy-Saint-Loup (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 537.

Aiseyum, 2. 182.

Aisy. — l'oiV Aisey.

Aix, ville (Bouches-du-Rhône). Archevêque, 3. 86.

Albon (Comté d'), 1. 3, 4, 334.

Alby (Evèque d'), 1. 115, 255, 293.

A/esia. — Vnir Alise-Sainte-Reine, 3. 530.

A/esiemis Pagus seu Comitatus, 3. 530.

A/fa. — Voir Saiut-Sauveur.

Alise-Sainte-Reine (Côte-d'Or), ville gauloise,

3. 530. Hôpital, 3. 287. Franchise, 3. 530.

Allemagne (Armée impériale d'), 2. 18. Empereur,

2. 50.

A/lnreium. — Voir AUerey.

AUerey (Côte-d'Oi), 2. 330. Notice historique, 3. 397.

Curé, 3. 402.

AUerey (Saôae-et-Loire). Franchises, 3. 497.
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Alligny iNièvre), 3. 541. Franchise, 3. 530

Aloxe (Coted'Or). Franchises, 3. 511.

Alsensis Pagus, 2. 491; 3. 2U. — Voir aussi J/if-

siensis.

Altavilla. — Voir Hauteville, 3. 474.

Amanzé (Saone-et-Loire). Seigneurie, 3. 551, 554.

i4mao«t, comté, 2. 27.

Amavoriim Pagm, 2. 27.

Amboise, ville (Indre-et-Loire), 1. 46, 295, 299, 511;

2. 74, 118, 257,306, 372.

— (Edits d'),2. 75.

Ameugny (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 554.

Amiens, ville (Somme). Analogies de sa charte avec

celles de Dijon, 1. 5 et suivantes. Soissons,

1. 15.

Amont (Bailli d'), en Franche-Comté (Haute-Saône)

3. 1.

Ampillicwn, Ai'ipilly-le-Sec, 1. 339.

Ampilleium, Anpilly-les-Bordes, 2. 344.

AmpiUy-le-Sec (Cote-d'Or), 1. 338, 380, 384, 392,

395,39li, 401, 419, 442, 524.

Notice historique et charle de franchise, 2. 337.

HabitaiKs, 2. 338.

Procureurs des habitants, 2. 338.

Ampilly les-Bordes (Côte-d'Or), 3. 521.

Notice, seigneurs, charte de franchises, 2. 34;!.

Procureurs des habitants, 2. 344. Habitants,

2. 346.

Anarville. Seigneurie, 3. 105.

âncy-le-Franc ( Youne). Seigneurs, 1. 577; 2. 323.

Canton, 3. 529.

Andegavensis dux, 1. 69, 70.

Anfeulmont. Seigneurie, 3. 60.

Angle IJrenoire à Is-sur-TiUe. Bois, 2. 440.

Angleterre. Hoi, 2. 465.

Angorlay, commune de Saint- Germain-de - Dyo
(Saôiie-et- Loire). FraHcbise, 3. 555.

Angoste, hameau d'AUerey. Notice historique,

3. 397.

Angely (Yonne). Charte de franchise, 2. 530. Con-
firmaiion, 3. 112.

Anglets, commune de Mesvre (Saône-et-Loire),

3. 539.

Anjoz à Chaignay (Charrière des), 2. 414.

Annay-la-Côte (Yonne). Franchises, 3. 495.

Annay-la-Rivière (Y'onne). Charte d'affranchisie-

meul, 2. 554.

Annouz (Y'onne). Notice historique et charte d'af-

franchisseuienl, 2. 572.

Anost (Saône-et-Loire). Seigneurie, 3. 287. Fran-

chises, 3. 498.

Anstrude (Yonne). Notice historique, 3.340,348.

Antheuil (Côle-dOr), 3. 384.

Anthon (Bataille d") (Isèie), 2. 559.

Antigniacuiii. P. de A. major Divionis, 1. 45.

Antigny-le-Château (Ci5le-d'0r) (Barounie d'),2. 549;

3. 323, 442, 465, 4i.7. Marquisat, 3. 299,415,

487.

Antilly, hameau d'Argilly (Côte-d'Or), î. îîl. Barou-

nie, 3. 480. Franchises, 3. 513.

Antuilly rSaôneet-I.oire), 3. 490. 539.

Anzy-leDuc (Saône-et-Loire). Franchise, 3.636.

Apeigne à Chaignay (Fin d'), 2. 414.

Aquedurtiis, Ahuy, 2. 191, 193.

Arbent (Bugey). Seigneurie, 2. 408, 409.

Arbor, Arnay, 2. 137.

Arbres (Les), commune de Brion (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 541.

Arc-en-Barrois (Haute-Marne), 1. 442. Baronnie,

2 397, 411; 3. 191, 520, 521. Marquisat, 3. 521.

Arcsur-Tille (Côle-d'Or). Seigneurie, 2. 617; 3. 115,

484 Franchises, 3. 502.

Arceau (Côte-d'Or) (Seigneur d'), 1. li, 19; 2. 280.

Canton de Mirebeau, 1. 231.

— (Hôpital d'), 1. 543.

— (Eglise d'), 1. 548.

Nùlice historique, 2. 644.

— (AiTranchissement d'), 2. 644.

Arrellis, Arceau. Seigneur, 2. 280.

Arcey (Côte-d'Or). Franchises, 3. 518.

Arclieyum. — Voir Arceau, 1. 548.

Aico in pogo Attoariorum, 3.312.

Arçon ;Cùle-d'Or). Notice historique, 3. 312. Charte

d'alTranchissement, 3. 313.

Arconcey (Côle-d'Or). Baronnie, 3. 468. Franchises,

3. 526

Arcy-sur-Loire (Saône-et-Loire). Seigneurie, 3. 536,

539.

Arcy, commune de Simandre (Saône-et-Loire), Fran-

chise, 3. 533.

Argenteuil, seigneurie (Y'onne), 2. 572; 3. 328.

Argey, commune de Sussey (Côte-d'Or). Franchise,

3. 325.

Argilleyum, Argilly, 2. 146.

Argilly (Côle-d'Or), 1.273; 2. 221,282.

Château des ducs, 1. 226, 318; 2.146; 3. 440.

Sa charte de commune, 2. 146.

Maire féodal, 2. 148.

Confirmation des privilèges par François I",

2. 149.

Sa ch.irte portée à Bagnot, 2. 151.

Terrier, 2. 467, 472.

Chàtelleuie, 2. 475 ; 3. 509, 513, 515, 517, 519.

Arlay, (sire d") (Jura), 2. 273.

Arnay-le-Duc, ville (Côle-d'Or), 2. 137, 488. Notice

historique, 2. 137. Ses anciens seigneurs,

2.137.

Affranchi par Hugues IV, 2. 137.

Ravagé par les grandes compagnies, 2. 139.

Affranchissement des hommes du prieuré de

Saint- Jacquee, 2. 139.

Arrêt louihant l'élection des magistrats, 2. 143.

Echevinage, 2. 143. Mairie, 2. 143. Bailliage,

3. 524. Chûtellenie, 3. 526. Canton, 3. 525,

526, 530.

Libertés importées à Clomot, 3. 404.
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Prieuri^ Saint-Jacques, 2. 137, 139, 142.

Arnay-sous-Vitteaux (Côle-d'Or). Lieu de bour-
geoisie ducale, 2. 502. Franchises, 3. 52*.

Arnetum, Arnay-le Duc, 2. 137.

Arquâmes en Picardie. Seigneurie, 2. 604.

Arrans (CcMe-d'Or), 2. 100.

Arrans (lîois d") à La Marche, 2. 402.

Arras (Pas-de-Calais), 1. 110, 422.

— (Paix d'), 2. 603.

Arrouz, rivièie, 3.490.

Artois, Kiiiveroement, 3. 60.

Arton (Yonne). Charte daffranchissement, 2. 553.

Artus, commune de Baubery(Saône-et-Loire). Fran-
cliise, 3 549.

Asnaos. près Chaussiu, 2. 314.

Asuières-lès-Dijon (Cote-d'Or). Seigneurie,!. 5.

Asiensis civis, Asli, 1. 224.

Asti (Citoyen d'), 1. 224.

Ateium, Athie-sous-Moutier, 3. 66.

Athée (Cote-d'Or), 2. 30. Notice historique. Charte
d'aQrancliissement, 2. 540. Nomenclature des
habitants, 2. 541. Seigneurie, 3. 99.

Athie sous-Moutier (Côle-d'Or). Notice. Charte,
3. 66,

Athio-Villiers-les-Pouillenay (Côle-d'Or). Seigneu-
rie, 3. 383.

Atrecey, commune de Vandenesse-sur - Arroui
(Saone-et-Loire). Franchise, 3. 549.

Attivinrum. — Voir Athée.

Attuariens (Canton des), 1. 520.

Atluereiisis l'agu\-,3. 448.

Aubaine (Côte -d'Or). Franchise, 3. 511, 513.

Auberive (Haule-.Marne). Canton, 3. 520, 521, 522.

Abbaye, 1. 481; 2. 632; 3. 354.

Aubetrée. — Voir Obirée.

Aubigny-en-Moutagne (Côte d'Or). Seigneurie,
3. 383, 403.

Aubigny-en-Plaine (Côte-d'Or), 2. 9. Dépendait de
la cliâleilenie de Brasev, 2. 545.

Aubigny-les-Sombeinon (Côte-d'Or), 2. ICI.
Aubigny-la-Ronce (Côte d'Or). Franchises, 3. 511.
Aubigny, près Prauthoy (Haute Marne). Prieuré,

3.211.

Angy, canton de Balorre, commune de Vérovre
(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 550.

Aumale (Seine-Inférieure). Duché, 3. 105.
Autefond (Saôneet-Loire). Franchise, 3. 551.
Authume (Saôue-et Loire). Siège du château, 1. 226.

Franchise, 3. 534.

Autrey (Haiile-Saôue). Baronnie, 3. 224.

Autricourt (Côte-d'Or). Notice. Charte, 3. 88. Curé,
3. 93. Seigneurie, 1. 442; 3. 12.

Autun, ville (Saôue-et-Loiie), 1. 297; 2. 5, 250, 592;
3. 490.

Privilège de franc-fief octroyé aux habitants,

1. 130.

Libertés importées fiBrain, 3. 393. Marmagne,
3. 132. Obseigne, 3. 470. Vau[iitre, 3. 57.

— (Concile d'), 3. 417. Péage, 3. 490. Ventes,

3. 490. Bailliage, 3. 536. Arrondissement,

3. 512, 536-54Î. Canton, 3. 537, 539, 540,

550.

Evèques suzerains de Flavigoy, 2. 169.

— Girard (évéque d'). 2. 330.

Doyens, 2. 459.

AutUDOis, pays, 3. 536.

Auvenne. Seigneurie, 3. 204.

Auvergne. Province, 2. 251.

Auvillars (Côte-d'Or), 4. 146,221.

— (Seigneurie d'), 2. 151, 227, 465. Franchise,

3. 517.

Auvillars, commune de Saint-Victor (Côte-d'Or),

3. 382. Charte d'affranchissement, 3. 383.

Auxant (Côle-d'Or). Franchises, 3. 511.

Auzerain, commune de Viévy (Côle-d'Or). Seigneurie,

3. 530.

Auxerre, ville (Yonne). Réduction du nombre des

magistrats, 1. 194.

Franchises, 3. 490.

Ses franchises, modèle de celles de Beaure-

gard les-Thostes, 3. 254.

— (Comtes d'), 2. 412; 3. 213, 497.

Evêqiies, 3. 192.

Cl]ai)ilre cathédral, 3. 40, 497.

Abbaye de Saint-Germain, 2. 412 ; 3. 159.

Auxey (Côle-d'Or). Franchises, 3. 442.

Auxois, en Bourgogne, 2. 334, 512.

— (Comté d'), 3. 6,530; 2. 104,115, 176,272, 526.

— (Bailliage d), 3. 233, 252, 263, 524. Pays,

1. 392; 3. 524.

Auzonne, comté, 2. 27, 314 ; 3. 485, 532.

Contirmalion des privilèges du clergé, 2. 83.

Localités qui en dépendaient, 2. 206.

Etats particuliers du comté, 2. 298.

Canton, 3. 604, 505, 533, 534, 535.

— Ville (Côte-d'Or). Ses origines, 2. 27.

Charte de conjmune de la ville, 2. 28.

Solde des Auxonnais mandés à l'ost, 2. 33, 36.

Hugues V reconnaît n'avoir point eu le droit

d'y lever un impôt, 2. 33.

ConHrmalion des privilèges par le roi Jean,

9. 35. Le duc Jean, 2. 40. Le duc Philippe-le-

Bon, 2. 41. Le duc Charles-le-Guerricr, 2. 54.

Louis XI, 62. Louis XH, 63. Fram^ois I", 66.

Henri II, 72. François II, 73. Henri IV, 2. 78.

Louis XIII, 2. 65, 80. Louis XIV, 2. 87.

Louis XV, 2. 88. Louis XVI, 2. 91.

Obliaalion imposée au souverain d'en jurer la

conservation des privilèges, 2. 37.

Etablissement de la mairie, 2. 33.

Ravagé par un incendie, î. 42.

Monnaie d'Auxoune, 2. 42.

Débats avec le procureur du duc touchant les

privilèges et propriétés, 2.43, 47.

Maximilien d'Autriche et Marie de Bourgogne

remeltent la garde de la ville aux habitants,

2. 5f..
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Capitulation accordée par le sire de Cbaumont
aux habitants, 1. 58.

Serment de fidélité des babitaiits au roi

Louis XI, ». 61.

Confirmaliou de la capitulation par le roi

Louis XI, 2. 62.

Privilège de franc-fief étendu aux habitants,

2. 68.

Rétablissement de la justice municipale par

Charles IX, 2. 75.

Lettres d'abolition accordée par Henri IV aux

habitants, 2. 78.

Maire, 2. 80.

Concession d'octroi, 2. 82.

Habitants exempts de la rêve et des traites fo-

raines, 2. 89, 9t.

— (Pont d'), 2 89, 91. Fortifications, 2. 89, 91.

Sa charte imitée à La Rochepol, 2. 135.

Frontière de Pourpogue, 2. 298.

Gouverneur, 3. 252.

Aaxy (Saône et-Loire). Franchise, 3. 537.

Availler, commune de Siiin (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 550.

Availly, comumne de Saint-Connet-de-Joux (Saône-

et-Loire). Fiancliise, 3. 551.

Avallon, ville (Yonne), Affranchi par le duc Eudes III,

1. 207.

Ses franchises importées :

A Athie,3. 6S. Baril-les-Epoisses, 3. 72. Châte-

laine. 3. 527. Epoisses, 2. 585. Ferléans,

2. 422. Maison-Dieu de Valeroy, 3. 528. Sin-

cey, 3. 81. Thory, 3. 530. Toulry, 3. 108.

Châlelleuie, 3. 530. Canton, 3. 525, 527, 529.

— Chapitre, 3. 482, 497, 528. Arrondissement,

3. 525, 517, 529. Bailliage, 3. 524.

— (Archidiacre d'), 2. 47.

Avelangcs (Seigneurie d") (Côle-d'Or), 2. 263, 2S5.

Finage, 2. 271. Franchises, 3. 504.

Avenay (Calvados), 2. 374.

Avissin (Pré), à Is-sur-Tille, 2. 440.

Avoine (L'), commune de Saint-Nisy-sous-Charmoy

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 540.

Avosne (Côle-d'Or), 3. 151. Franchises, 3. 524.

Avot (Ç.ùte-d'Or), 2. 271.

Avrilly (Mlier). Franchise, 3. 536.

Azé (Saône-et-Loire). Franchise, 3.554.

Azu, paroisse de Saint-Romain-sous-Gourdon (Saône-

et-Loire). Affranchissement, 3. 111.

Bagé (Sires de). (Ain), 2. 328.

Bagnot (Côte-d'Or, 2. 146, 221. Note historique.

2. 151.

Acquis par le duc de Bourgogne, 1. 151.

Charte de commune octroyée aux habitants

par le duc Hugues IV, 1. 151.

Usages dans les bois, 2. 152.

Eaguy, conminue de Marigny-en-Charolais (Saône-

et-Loire), 3. 493.

Baigneux-les-Juifs (Côte-d'Or). Prévôts, 1. 394;

3. 520. Notaire, 2. 348; 3. 22. Franchises,

3. 519. Canton, 3. 519, 520, 521, 522, 523,

531.

Baignot, Baignoul, Bagnoul. — Voi?- Bagnot, 2. 151,

1.52.

Balançon (Seigneur de) (Donbs), 3. 32.

Baleure, commune d'Etrigny (Saône-et-Loire),

3. 544.

Ballo.— Koiî-Balot.

Balon, hameau de Gerland (Côte-d'Or), 2. 146, 221.

Franchises, 3. 509.

Balot (Côte-d'Or), 1. 384, 395, 401, 442, 3. 147.

Notice et charte d'affranchissement, 3. 178.

Ban (Terre du), 2. 581.

Bantanges (Saône-et-Loire), 3. 533.

Banzon , commune de Chissey (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 544.

Bar-le-Régulier (Côte-d'Or). Franchise, 3. 531.

Prieuré, 3. 415.

Bar-sur-Aube (Aube), 1. 107, 393. Foire, 1. 353.

Bar-sur-Seine (Aube), 1.13, 21S, 331, 332, 338,350;

2. lût.

Bailliage, 3. 1, 5. Chàtellenie, 3. 2, 4,5. Sei-

gneurie, 3. 66. Comte, 2. 96; 3. 151.

Barain, commune d'Avosnes (Côte-d'Or). Seigneurie,

3. (;9. Franchises, 3. 527.

Barberèche, commune de Yilry-en-Charolais (Saône-

et-Loire). Franchise, 3. 552.

Barbière, commune de ChampUeu (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 544.

Barbirey (Côte-d'Or). Charte d'affranchissement,

3. 382, 383.

Bard-les-Epoisses (Côle-d'Or). Droit de gîte, 3. 66.

Notice. Charte, 3. 70, 71.

Barets, commune de Champvent (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 552.

Barges (Côle-d'Or). Franchises, 3. 502.

Baijou (Côte-d'Or), 1. 394, 442; 2. 271.

Bainay (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 536.

Barnot, loinniune de Baron (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 551.

Baron (Saône-et-Loire), 3. 551.

Barre (La) de Bragny (Saône-et-Loire), 2. 146.

Barris. — Voir Les Barres.
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Barrum, Bar-sur-Seiue, 1. 13; 2. 101.

— super Secnnam, 1. 331, 338.

Bas de la fiuiennc (Le), commune de Varennes.

Reuilloi] (Saôneet-Loire). Franchise, 3. 542.

Bas-Saint'Légcr. Climat à Is-sur-Tille, 2. 441.

Bassigny (Pays) (Hante-Marne), 1. 393; 2. 477.

fiassoncourt ( llaule-Marne). Notice historique,

2. 477. Cliarle, 4 477.

Baubery, commune (Saôue-el-Loire). Franchise

3. 549.

Bnubigneium, Bdubiguy, 2. 133.

Bar.bigny fCôte-d'Or). Franchises, 3. 511.

Baudriéres (Saùue-et-Loire). Franchises, 3. 497.

Baugy (Saône-et Loire). Franchise, 3. 536.

BauIme-la-Rochfi (Côte-d'Or;, 2. 44S, 452. Charte,

2. 447.

Baume, conmiune de Créancey (Cote-d'Or), 1. Î31.

Franchisé, 3. 527.

Beaucaire (Séncdial de) (fïard), 1. 120, 122, 125.

3eaucaires (Le3),commuue de Saint-Aigiian fS.iône-

et-Loire). Franchise, 3. 542.

Seaulieu (Côte-d'Or). Fraucliises, 3. 521 Prieuré

3. 550.

Beaumesnil. Seigneurie, 3. 105.

Beaumont (Yonne). Franchises, 3. 498.

Beaumont-sur-Grosne (Saôue-el -Loire). Franchise,

3. 543,

Beaumont-sur-Vingeanne (Comté de) (Côte-d'Or),

3. 10I,22'i, 225,233.

Baronnie, 3. 234. Seigneurs, 3. 142. Franchises,

3. 501.

Beaumonten-Vaux (Franche-Comté). Seigneurie,

2. 526.

Beaumontsur Oise (Seine-el-Oise;, 3. 60.

Beauregard, commune de Tlioste (Côte-d'Or). Sei-

gneurie, 3. 213. Notice historique. Charte

d'atîrancliissement, 3. 252.

Beauregard-les-Digoine (Saône-et-Loire). Fran-

chises, 3. 496.

Beaune, ville (Côte-d'Or), 1. 207-313, 316; 2. 12;

3.495.

Charte de commune octroyée par le duc

Eudes 111,1. 207,274.

Ses jurés connaissent de tous les points qui en

dérivent, 1. 211.

Prélats garants de sa charte, 1. 211.

Confirmée par Hugues IV, duc de Bourgogne,

1. 213. Uuhert 11, 1. 218, 222. Eudes IV,

1. 227. Philippe de Rouvres, 1. 236. Le roi

Jean, 1. 237. Le duc Jean, 1. 247. Le duc

Philippe-le-Ron, 1. 262.

Confirmée psr les rois Louis X!, 1. 287, 288.

François 1", 1. 294, 295, 312. Henri H, 1.297.

Frauçuis II, 1. 298. Henri III, 1. 300, 301.

Henri IV, 1. 303. Louis XIII, 1. 307, 312.

Louis XIV, 1. 309, 312. Louis XV, 1. 311.

Ses habitants, quoique quittant la commune.

peuvent y conserver leurs biens en toute

sécurité, 1. 222.

Envoie des hommes au siège d'Aulhume, 1. 226.

Envoie des hommes à l'armée du duc Eudes IV,

1. 235.

Envoie des hommes au siège de VellexoD,

1. 257.

La commune ralifie la charte des marcs oc-

troyée par Robert II, 1. 224.

Prieuré de Saint-Etienne, 1. 229, 240, 242;

3. 245.

Carmélites, 1. 229; 3. 515.

Le duc achète les hommes du chapitre Notre-

Dame, 1. 230.

Coutumes anciennes, 1. 237.

Fortification (Impôt pour la), 1. 238.

Ponts et chaussées, 1. 238.

Droit de vain pâturage sur les territoires voi-

sins, 1. 238.

Château Notre-Dame. Rues exemptes de l'impôt

sur les tavernes, 1. 240.

Mesures de sûreté pendant les orages, 1. 245.

Procession de la Saiiit-Flocel, 1. 240.

Châtelain de Beaune, Pommard et Volnay,

1. 253, 254.

Coutume au sujet des noces, 1. 259.

Rassemblement pour empêcher l'arrestation

d'un assassin, 1. 262.

Cimetière Saint-Martin,!. 262.

Révolte elsiége de Beaune, 1. 288; 2. 58.

Frauçois 1" lui accorde le privilège de franc

fief, 1. 296.

Secoue le joug du duc de Mayenne et recon-

naît l'autorité du roi, 1. 304.

Ses privilèges étendus aux habitants de Beau-

regard, 3. 254. Clomot, 3. 404. Epoisses,

2. 585. Frolois, 3. 201. Gissey-sur-Ouche,

3. 285. Marmagne, 3. 132.

Archiprètre. Son autorité réduite par l'érection

de la commune, 1. 208.

Chapitre de Notre-Dame, 1. 481, 482; 2. 167,

449; 3, 347, 403.

Beaune (Vicomte de), 2. 337.

— (Commauderie de), 2. 516; 3. 245, 317, 323,

511, 513, 515, 517.

— (Hôtel-Dieu de), 3. 442, 517.

— Bourgneuf, 1. 230. Champagne, 1. 230. Xloulin-

Mouueau, 1. 230; Moulin du Pont, 1. 233.

Castrum, 1. 231. Portes, 1. 231. Faubourgs,

1. 231. Bouzaise, 1. 233. Cours de l'Aiguë,

1. 235.

Arrondissement, 502, 503, 505, 506, 509, 510,

511, 512, 513, 514, 515, 516, 517, 518, 525,

526, 527, 528, 530, 531, 533, 534, 535, 53S.

Cantons, 511, 512,513,514,515,516,517,518.

Beauregard, commune de Palinges (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 494.

Beaurepaire (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 497,

Canton, 3. 535.
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Betnvais (Oise). Analogies de sa charte avec celle de

Dijon, 1. 5 et suiv.

Sa charte portée à Soissous, 1. 15.

Beauvais-en-Auzois. Seigueurie, 3. 188.

Beauvoir (Seigneurie de) (Yonne), 2. 581; 3, 297,

483. Franchises, 3. 497.

Beauvoisiu, près Chaussin (Jura), 2. 314.

Becheron, commune de Varennes-Reuillon (Saône-

et-Loire). Franchise, 3. 542.

Becoup, commune d'Aubaine (Côte-d'Or). Franchise,

3. 511.

Béguine (Bois de la), 2. 146.

Beire-le-Châtel (Côte-d'Or).

— Humbert (prêtre de), 1. 534.

— (Péage de), 1. 535. Seigneurie,!, 535; 2. 263,

265.

Beire-le-Fort (Côte-d'Or). Notice. Charte d'affran-

chissement, 2. 565.

Confirmation par le roi Charles VIII, 2. 568.

Belan-sur-Ource (Côte-dOr), 1. 384, 393, 394, 396,

442 ;2. 523.

Notice histirique et franchises, 3. 481.

Be/aun. — Voir Belan.

Belay. Seigneurie, 3. 106.

Bêlent. — Von- Bligny-le-Sec.

Beligneyum Siccum. — Voir Bligny-le-Sec.

Bellefoutaine. Pâquier à Cloniot, 3. 404.

Belleforêt (Bois de), à Sainte-Sabine 3. 359.

Bellw: Mo7n. — Voir Beaumout.

Bellegarde ou Seurre (Duché de) (Côte-d'Or), 1. «56.

Belleneuve !Côle-d'Or). Franchises, 3. 504.

BelIenod-les-Origny (Côte-d'Or). Notice. Charte,

3. 16.

Conlirmalion de la charte, 3. 22.

Bellenod-sous-Pouilly (Côte-d'Or). Notice histo-

rique Franchises, 2. 488.

Bellevelle , commune de Saint-Uruge-sur-Guye

(ïaône-et-Loire;. Franchise, 3. 547.

Belm, Beaiine, 1. 207, 212, 214, 216, 217, 219, 223,

227, 228, 248, 249, 316.

BelMnsis,i. 213, 218, 224, 228, 229.

— Dernnux, 2. 167.

Beloun. — Voir Belan.

Beluze, paroisse de Saint-Roniain-sous-Gourdon

(5aoue-et-I.oire). Affranchissement, 3, 111.

Beneuvre (Côte-d'Or). Notice historique, 3. 354.

Charte d'affranchissement, 3. 355.

Benoisey (Côle-d'Or), 2. 100.

Bera. — Voir Beire.

Bère. — Voir Beire-le-Fort.

Bergy en Soissonnois, 1. 571.

Bergh (Duché de), 3. 280.

Bergoysme. — Voir Bourgogne, 1. 540.

Bergille (Bois de), à Mesmont, 3. 274, 276, 278.

Eertbiére, commune de Luueau et de Vérovre

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 550.

Ber2é-la- Ville (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 554.

Berzé-le-Cbâteau (Saône-et-Loire). Franchise,

3.554.

Besanceuil, commune de Saint-Ythaire (Saône-et-

Loire) Franchise, 3. 553.

Besançon (Archevêque de) (Douhs), 1. 67; 2. 225,.

304.

— (Diocèse de), 2. 27.

— (Juge et conseiller du duc de), ï. 47, 54.

Bessey-lesCiteaui (Côte-d'Or), 2. 9.

Bessuges, commune de Baugy (Saône-et-Loire).
Franchise, 3. 536.

— commune de Chapaise (Saône-et-Loire). Fran-
chise, 3. 543.

Bossy, commune de Ciry (Saône-et-Loire). Fran-
chise, 3. 552.

Beurey (Bois de), 2. 330.

Beunsot, commune de Saint-Beury (Côte-d'Or). Fran-
chise, 3. 629.

Beurrey (Aube), 3. 195.

Bèze (Bourg de) (Côte-d'Or). Construction des murs
du bourg, 1. 520.

Concession du banvin aux habitants, 1. 522.
Affranchissement de la mainmorte,!. 522, 526.
Habitants demandent au pape la confirmatiou

de leur charte, 1. 524.

L'abbaye e.xempte les habitants des amendes
encourues, 1. 525.

Le seigneur de Tilchàtel gardien de la charte
de Bèze, 1. 525.

Habitants contestent la haute justice de
l'èvèque de l.angres, 1. 527, 529.

Traitent avec l'abbé pour la bienvenue, 1. 52S,

533.

La garde et le ressort appartiennent à l'évêque

de Langres, 1. 528.

Habitants traitent avec l'abbaye pour les

dîmes, les tierces , les secondes noces, la

bienvenue et les portiers, 1. 533.

Maires de Bèze, 1. 534, 537.

Réception de bourgeois, 1. 534.

Achètent la franchise des péages de Beire,

1. 531. De Dijon, 1. 527.

— (Bourg de), 2. 27.

Bourgeois réfugiés à Lux et à Spoy, 1. 539.

Transigent avec l'abbaye au sujet des cou-
tumes, des redevances et des franchises,

1. 540. Des bourgeois déserteurs, 1. 542.

Listes des habitants, 1. 542, 543, 548, 550, 558.

Transigent avec l'abbaye au sujet du banvin et

des moulins banaux, 1. 544.

Transigent de la bienvenue , de l'usage des
bois et des amendes, 1. 549.

Transigent de la pêche, des bois, de la justice

de la dime du banvin et des amendes,
1. 558.
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Tr.insisf'iil an snji'l des cliapiers de lapius, des

fimiier» de l'auditoire de justice et du foulon

de Roiiie-sûUi-Bèze.

Echevius, 1. 5G4, 565.

Emeute à Bèze, 1. 564.

Procureurs de li coiumuQe, 1. 5G6.

Nettoiement des rues du bourg, 1. 568.

Vicaire, 1. 570.

Béze, rivière, 3. 507.

Bezuu, Bezuensù villa. — Voi>- Bèze.

Bezuchaut (Bois de), 2. 330.

Biceium in Custu, Bissey-la-Côte, 3. 168.

Bidache {Basses-Pyréuées}. Souveraineté, 3. 236.

Bière, couimuiie de Sainl-Ytbaire (Saôae-et-Loire).

Frani!ii.-es, 3. 553.

Bierre, eummune de Broyé (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. S'il, 537.

Bierry — f oi/- Anstrude.

BiUebauts (Les), commune de Ciry Saûne-''M oire).

Franchise, 3. 552.

Billey (Côte d'Or), 2. 30. Franchise, 3. 534.

Binges (Cote-d'Or). Charte d'affrancLissemenl, 3. 100.

Bisefranc , commune de Vitry-enCharolais. Fran-

chise. 3. 552.

Bissey-la-Cote (Côte-d'Or), 3. 151. Notice et charte

d'affranchissement, 3. 168.

l'.issey-la-Pierre (CAle-d'Or), 1. 352, 384, 392, 395,

419, 442; 3. 147.

Bissy-la Mâcounaise (Saône-el-Loire;. Franchise,

3. 553.

Bissy-sous-Cruchaut (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 544.

Bissy sous-Uxelles (Saône-et-Loire). Franthise

,

3. 543.

Bize, commune de Culêtre (Côte-d'Or). Notice his-

torique et franchise, 3. 487.

Bize et Chasr^aises, commune de Mous (Nièvre). Fian-

chibC, 3. 536.

Bizot-des Champs, commune de Saint-Nizy-sous-

Charmoy (Saôue-el-Loire). Franchise, 3. 540.

Blacy (Yonne). Charte d'affranchissement, 2. 531.

Couhrmaliou, 3. 112.

Blagny-sur-Viugeanne (Côte-d'Or). Franchises,

3. 501, 302.

Blaisy (Côte-dOr). Baronnie, 3. 183.

— hameau de Saiul-Remy (Côte-d'Or), 3. 349.

Blancey (Côte-d'Or). Notice historiijue. 3. 416.

Blanchol (Les), hameau de la Toison, près Autun

(Saône-et-Loire), 3. 490.

Blangey , commune de Jouey (Côte-d'Or). Notice

historique, 3. 370. Charte d'atîruuchissement,

2. 371.

Blankcni Corlis Villa ac Veronn. — Voir Saint-Julien,

3. 448.

Blanot (Côte-d'Or). Franchise, 3. 530.

bluntziacutn. — Voir Blancey.

Blanzy (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 536.

Bligny-le-Sec (Côte-d'Or), 2. 448, 437. Charte, !. 447.

Bligny sous-aeauns et Curtil (Côte-d'Or). Fran-

chi^es, 3. 511.

Bligny sur Ouche (Côte-d'Or), 1. 273.

Notice historique, 3. 417.

Charte d'abonnenieul, 3. 419.

Franc et exempt de mainmorte, 3. 418.

Canton, 3. 511, 5IÎ, 513, 516, 517, 518

Blois, ville (Loir-et-Cher), I. 131, 132, 148, 170, 426,

439. Comté, 1. 2, 20.

Blost (Yonne). Seigneurie, 3. 497.

Bodots (Les) , commune d'Auxy (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 557.

Bohème (Roi de), 2. 479.

Bois (Le) , commune de Saint-Eugène (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 550.

— (Les), commune de Saint-Romaiu-sous-Gourdon

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 550.

— (Les), commune de Suin (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 550.

Eois-Brulé, à Blangey, 3. 378.

Bois-du-Meix, commune de La Motte-Ternant (Côte-

d'Or). Franchise, 3. 528.

Bois-le-Duc, hameau de la Toison, près Autun

(Saône-et-l.oire), 3. 490.

Bois Saint-Pierre, commune de Blanzy (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 536.

Boisset, commune de Sarry (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 536.

Boivin (Les), commune de Saint-Berain-sous-San-

vigus (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 539.

Boncourt-la-Ronce, commune de Corgoloin (Côte-

d'Or). Franchises, 3. 509.

Boncourt-le-Bois (Côte-d'Or). Franchises, 3. 517.

Bone. Seigneurie, 3. 101.

Bonidan (Côte-d'Or). 2. 448. 452.

Bonnay {.^aôiie-et Loire). Seigneurie, 3. 555.

Bonnencontre (Côte-d'Or), 2. 225. Château, 2. 411.

Notice, 3. 6. Seigneurie, 3. 25.

Bonouvra. — l'oir Beneuvre.

Bon-Repos (Chemin de), à Marigny-le-Cahouet,

*2. 157.

Borbonne. — Voir Borbonne, 2. 416.

Borda Domini de Marigny, 2. 157.

Borde du seigneur à Marigny (La), 2. 157.

Borde-au-Bureau, commune de Moulagny (Côte-

d'Or). Franchises, 3. 511.

Borde (Baronnie de La), commune de Muresanges

(Côle-d'Or), 3. 246.

— (Marquisat de La), 3. 329, 515.

Franchise, 3. 518.

Bordes (Les) , commune de Simandre (Saône-el-

Loire). Franchise, 3. 533.

— commune de Châteauneuf (Côte-d'Or). Fran-

chise, 3. 530.

— liameau de La .Motte-Ternant (Côte-d'Or).

Taille, 3. 528.

I
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Bordes Bricard (Les) (Côte-d'Or), B. 448.

Bordes Pillot Cote-d'Or), 2. 448.

Bordes de-Verdun (Les) (SaÔne-et-Loire). Notice

historique, 2. 512. Coûfirmation de sa charte,

3. 112.

Bordis. — Voir Bordes-Pillot (Les), 2. 448.

Bornacensis agei\ Boruay, 3. 227.

Bornay, commune de Hauteroche-les-Flavigny (Côte-

d'Or). Seigneurie, 3. 227, 337.

Borne (La), commune de Saint-Micault (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 550.

Bos (Le), commune de Saint-Marcel- les-Chalon

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 533.

Boleney fBois de), 2. 330.

BotZ'Sous Mont-Saint-Vincent. Affranchissement,

3. 111.

Boucberasse (La) (Yonne). Seigneurie, 3. 297. No-
tice historique, 3. 298.

Bouchet (Le), commune de La Guiche (Saône-et-

Loire), S. 555.

Bouchots (Les), commune de Saint-Aignan (Saône-

et-Loire). Fraui-hise, 3. 542.

Bouhans (Saônn et-Loire). Fram-hise, 3. 534.

Bouhey (Côte-d'Or). Notice historique, 3. 65.

Bouhy Sdôiie et-Loire). Franchise, 3 541.

Bouiliand (Côte-d'Or) (Prévoté de), 2. 127. Fran-

chises, 3. 513.

Bouligueux (Ain) (Seigneurie de), 3. 441.

BouUots tîois de Sincey, 3. 84.

Boulogne -sur-Mer, ville (Pas-de-Calais), 3. 60.

Bourgbassot, commune de Marigny en-Charolais

(Saône-et-Loire). Franchise, 3 551.

— commune de Mercurey (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 545.

Bourbilly. commune de Vic-de-Chassenay (Côte-

d'Or). Baronuie, 2 421.

Bourbon Lancy (Saône et Loire). Bailliage, 3. 536.

Canton. 3. 541. Franchises. 3. 496.

Bourbonne-les-Baius (Haute-Marne). Seigneurie
,

2 416.

Bourg de Chàtillou-sur-Seine (Côte-d'Or), 328-480.

Bourgeois de Montihanin (Le-,), commune de Saint-

Nisy-sous- Charmoy (Saône-et-Loire). Fran

chise, 3. 540.

Bourgeol, coujmune d'Igornay (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 538.

Bourgerot, commune de Gergy (Saône-et-Loire).

Franchise. 3- 546.

Bourges (Cher) (Jean de),l. 72.

Libertés importées à Obseigne, 3. 470.

Bourgneuf de Xlontagn (Saôue-et Loire). Franchises,

2. 189; 3. 440, 545.

— de Beauue (Côte-d'Or), 1. 230.

Bourgogne (Duché de). Coutumes et usages, 1. 540

Service militaire imposé pour sa défense, no-

tamment à Chagny, 2. 94. La Roche-Pot,

2. 135. Marigny, 2. 159.

III.

Bourgogne (Marche de), 2. 429.

Promesse du duc aux habitants de la Toison de

ne jamais les séparer du duché, 3. 490.

Ducs. — Voir :

Amalgaire. Ch.irles- le -Guerrier. Eudes II-

Eudes III. Eudes IV. Henri. Haeues I. Hu-
gues IL Hugues m. Hugues IV. Hugues V.

Philippe de Rouvres. Philippe-le-Bon. Phi-

lippe-le-Hardi. Richard-le-Justicier. Robert 1.

Robert IL

Duchesses. — Voir :

Agnès de France. Alix de Vergy. Alix de Lor-

raine. Béatrix de Vienne. Isabelle de Bour-
bon. Isabelle de Portuaal. Mahaut de Por-

tucal. Marguerite de Bavière Marguerite de
Flandres. Marguerite d'York. Marie de

Champagne.
Gouverneurs. — Voir :

Baiidricourt (Jean de). Bellegarde (Roger duc
de). Biron (maréchal duc de). Epernon (duc

d'). Condé (princes del.

— (Comté de) ou Fianche-Comté. Comtes. —
Voir :

Guillaume. Henri. Hugueuin. Hugues de Cha-
loir. Oihe de Mèranie. Othon IV. Philippe

de Savoie. Rainaud.

Comtesses — Voir :

Agnès de Méranie. Alix de Bourgogne.
— Guerre du duc Eudes IV avec le sire de Cha-

lon, 1 235.

— (Projets du roi Phili rpe-le-Bel sur la), 2. 429.

— (Royaume de). — Voir :

Bozon, roi Gontrau. Sigismond.

Bourguignon, commune de Muresarrges (Côte d'Or).

Franchises, 3 513, 518, 519.

Bousselanges 'Côte-d'Or). Seigneurie, 3. 188.

Bout-du Veriiois. Bois à Blangey, 3. 378.

Boux-sous Salmarse (Côte-d'Or). 2. 343.

Bouzaize, rivière de Beauiie, 1. 233, 239.

Bouze (Côle-d'Or). Seigneurie, 3. 33. Franchises,

3.513.

Bouzeron (Saône-et-Loire). Franchise, 3 543.

Boyer, commune de Chissey (Saône-et-Loire). Fran-
3. 544.

Bozon, commune de Dracy-Saint-Loup (Saône-et-

L.iire). Franchise, 3. 537.

Brabant ;r>ui-hé de).

— (Ducs et duchesses de), 1. 95.

Bracon (Terre de) (Jura), 2. 97.

— (Sire de), 1. 14, 19,332.

Bragelonne (Aube). Prévôté, 3. 431.

Bragny-en Cbarolais (Saôue-et-Loire). Affranchis-

sement, 3. 111, 497. Usages dans la forêt,

1. 314.

Bragny-les-Verdun (Saône-et-Loire), 2. 146. Affran-

chissement, 3. 111, 497,517.

78
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Brain (r.ôte-d'Or). Notice hiitorique, 3. 391. Charte

d'atfraLii.liissemeut, 3. 391.

Brancion (S,iôue-el-Loire). Cauton, 3. 543. Châlel-

leiiie, 3. 547. Franchise, 3. 543, 544. Sei-

gueuiie, 3. 488.

Brandon (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 534.

Branges (Saône-et-Luire). Franchises, 3 497.

Brazey-en Plaina (Côte-d'Orj. Notice. Charte d'abon-

nement, *. 545. Châtelleuie, 3. 503.

Brasuot, hameau de Brazey, 2. 547.

Bray (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 554.

Bray-sur-Somme (Somme). Seigneurie, 3. 60.

Brecy (Yonne . Seisuenrie,3. 297. Franchises 3. 497.

Hremur (Côte-d'Or). 2. 523, 525; 3. 16. A les mêmes
franchises qu'Aisey, 2. 182; 3. 521. Confir-

mation de ses franchises, 3. 112.

Bresche. Seigneurie, 3. 268.

Bresseuil, commune d'Autefond (Saône-et-Loire).

Franchises, 3. 551.

Bressey-sur-Tille .Côte-d'Or). Franchises, 3. 50i.

Bressy (Yonne), 3. 81.

Bretagne, duché. Ducs, 1. 236, 501.

Breteuet, con.mune de Beaune (Côte-d'Or). Franchise,

3. 511.

Breteniéres C'.ôte-d'Or). Franchises, 3. 504.

Bretigny-les-Xorges (Côte-d'Or). Notice et franchi-

ses, 3. 448.

Bretiguy, commune de Saint-Bernard (Rente de),

3. 5l8. Franchise, 3. 511.

Breuil (Baronnie du), 2. 410, 411,

Breuil (Le), commune de Lugny (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 551.

Breuil (Le), commune de Saint-Berain-sous-Sauvi-

gnes (Saone-et-Loire). Franchise, 3. 539.

Breuil (Le) (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 537.

Brian (Saône-et-Loire), 3. 491, 538.

Briançon (Hautes-Alpes). Comté, 3. 136.

Briare (Lon-el^. Seigneurie. 2. 517.

Bricon (Haute-Marne), 1. 442.

Brienne (Aube). Comté, 2. 58.

Brieune (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 532.

linndisi (Italie), 3. 421.

Brion-sur-Ource (Cùte-d'Or), 1. 384, 393. Affranchis-

scnicnt, 3. 111.

Brion (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 541.

Brionnais (Saône-el-Loire). Comté. Pays, 4. 488.

Brisetête, comunnie de Bissey-la-Côte (Côte d'Or),

3. \~A.

Brochon (Cole-d'Or), 2. 400.

Erognon (Seigneurie de). (Côle-d'Or), 2. 263, 266.

Broin (Côte-d'Or;, 2. 146. Franchises, 3. 513.

Broisse iBois de), à Tart, 2. 353.

Bronche!, commune de Saint-Léger-les-Paray (Saône-

et-Loire;. Franchise, 3. B52.

Brosse, commune de Dracy-Saint-Loup (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 537.

Brosses (Les), commune de Saint-Berain-sous-Sanvi-

gnes (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 539.

Brosses (Les), commune de Saint-Vallier (Saône-et-

Loire). Francbise, 3. 540, 550.

Brouillard (Le), commune de Vic-sous-Thil (Côte-

d'Or). Seigneur, 3. 69.

Brouquière. — Voir Broquière.

Broyé (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 537.

Broyés (Saône-et-Loire), 3. 490.

Bruges, ville (Belgique), 2. 57, 115, 582; 3. 464.

Brûlés (Les), commune de Simandre (Saône-et-Loire),

3. 533

Bruxelles (Belgique), 1 . 280 ; 2. 47, 54.

Buffières (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 554.

Buffon (Côte-d'Or). Franchise, 3. 527.

Buisson (Bois), à Recey, 3. 344.

Buisson, commune de Serrigny (Côte d'Or). Franchi-

ses, 3. 517.

Buisson, hameau de Thorey-snr-Ouche (Côte-d'Or),

3. 60.

Buncey (Côte-d'Or), 1. 332, 380, 384, 392, 396, 442.

Franchises, 3. 522.

Bunceyum, 1. 332.

Bure (Comraanderie de) (Côle-d'Or), 2. 549.

Nolice et charte d'affranchisseement, 3. 192.

Curé, 3. 198.

Burculey, commune de Chassey (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 547.

Busseaut (Côte-d'Or). Nolice historique, 2. 489.

Charte. Confirmation, 3. 112.

Busseret, commune de Champvent (Saôue-et-Loire).

Franchise, 3. 552.

Buasière (La) (Côte-d'Or), 3. 384.

Busslére (La), commune de Saint-Marcelin (Saôae-

el-Loire), 3. 555.

Bussy-Ia-Pêle (Côte-d'Or). Notice. Charte d'affran-

chissement, 3. 2l3. Seigneurie, 3- 252.

Bussy-le-Grand (Côte-d'Or). Notice historique, 2.644.

Charte d'affranchissement, 2. 645. Nomencla

ture des habitants, 2. 645.

— (Curé de), 2. 645.

Buxeaul. — Voir Busseaut.

BuxeroUes (Côte-d'Or), 3. 219.

Euxy Saône-et-Loire). Ses franchises,!. 314; 3. 543,

544.

— (Seigneur de), 1. 314.

— (Combat de), 2. 490, 574.

Canton, 3. 537, 538, 539, 540, 544, 546, 547.

Prévôté, ». 545, 546.
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Cabilomim, Ghalon-âur-Saône, 2. 130.

Cailler (Ferme du), commune d'Arrans (Côle-d'Or),

2. llî.

Calais, ville (Pas-de-Calais), 2. 4U5.

Cnhus Mo7is, Chauinoul, 1. 2.

Catupanen^iSy 1. 14, 19.

Cam/iellense munasterium, Saiut-Léger, 3. 159.

Campus sigilUdus, bois à Saint-Germain-la-Feuille,

3. 8.

Cnnavas villa. — Vuir Clienôve.

Cnprœ mortaœ iitolendinum, k Dijon, 1. 499.

Carreaux (Les), commune de Dompierre-sous-San-

ïigiies ;Saône-et-Loire). Franchise, 3. 551.

Carrés (Les), commune de Saint Nisy-sous-Cbar-

moy (Saiioe-el-Loire). Franchise, 3. 540.

Casfiani'ai. — Voir Chassagne, 3. 4G4.

Caslellio, Châtillon-sur-Seine, 1. 31, 329 et sui-

vantes, 579.

Castp/lionensis ecclesia, 1. 332.

Castelliotieiisi': abbalia, 2. 167.

Caslronovi, Johannes Dominus, 1. 31.

Castrum Divimtense {Muré du), 1. 10.

Castrum novuin. — Voir Châteauueuf.

Catenière (La), commune de Simandre (Saône-et-

Lnire). Franchise, 3. 533.

Cayauz (Les) , commune de Vitry-eu-Cbarollais.

Franchise, 3. 552.

Gearles ou Cerles, commune de Gourdou (Saône-et-

Loire). Affranchissement, 3. 111, 549.

Cecey. — Voir i;essey-les-Vilteaux.

Cidia. — Voir Celles.

Celles (Aube). Notice et franchises, 3. 479.

Cemîure. — Voir Semarey.

Cepoy. — Voir Spoy.

Gerilly (Côte-d'Or), 1. 352, 392, 395, 401, 4)9, 442;

3 243.

Cerles. — Voir Cearles.

Cerpris f Les), commune de Gourdon(Saône-el-Loire).

Franchise, 3. 490, 549.

Cersot (Saône-et-Lùire). Franchise, 3. 547.

Cessey-les ViUeaux(f:ôte-d'Or). Notice. Charte d'af-

franchissement, 2. 5fil.

Confirmation de la charte, 3. 112.

Bourgeoisie, 3. 525, 526.

— (Prévôt/' de), 3. 526.

Cètre, hameau de Verdonnet (Côte-d'Or), 3. 443.

Chacenay ou Chassenay, 1. 338, 350.

Cliaceniucnm, Chacenay, 1. 338.

Chagny, bourg (Saône-et Loire), 2. 189.

Affranchi par Eudes de Montagu.

Ses franchises, 2. 94.

Confirmation de la charte par le duc Robert II,

2. 95; par le roi Jean, 2. 95.

Sa charte modelé de celles de :

Marigny, 2. 157. Rochepot (La), 2. 133. Sal-

maise, 2. 232. Vitteaux, 2. 274.

Seigneurie, 3. 441, 4G5, 512. Rarounie, 3. 464,

465, 515, 537, 543, 546. Canton, 3. 512, 543,

545, 546, 547, 548.

Chaignay (Côle-d'Or), 2. 440, 441. Notice historiiiue,

2. 413. Charte d'affranchissement, 2. 413.

Habltants,2. 515.

Chaignot, hameau de Varois (Côte-d'Or), 2. 598, 599.

Chailly (Côte-d'Or). Notice historique, 2. 523.

Ghaiugne Polliens, à Is-sur-Tille, 2. 441.

OuUeijion. — Voir ChaiUy.

Chalmoux (Saùne-et-Loire), 3. 542.

Chalon (Ville de) (Saône-el-Loire). Notice historique,

2. 297.

Analyse de sa cliarte, 2. 297.

Affranchie par Hugues IV, 2. 297.

Echevinage et Mairie, 2. 297, 298.

Privilèges de franc fief octroyés aux habi-

lauts, 1. 130.

Voir aussi Evêques.

Chapitre de la cathédrale.

Abbaye Saint-Pierre.

Grand prieuré de Saint-Marcel.

(Maison de).

Francliises importées à Beaureganl-les-Thostes,

3. 234. Gissey-surOuche, 3. 284. Marmagne,

3. 132. Semur, 2. 585. Toutry, 3 108.

Bailliage, 1. 246. Comté, 1. 31 4; 2. 28; 3. 532.

Arrondissement, 3. 512, 517, 533-535, 437-

540, 543-551. Canton, 3. 533, 545-518, 553,

555.

Chalonnais, 3. 543.

Chalonge, près Chaussiu, 2. 314.

Chalvossou, commune de Villaines-en-Duesmois

(Côle-d'Or). l''rauchises, 3. 519.

Chamagneux (Isère). Seigneurie, 3. 179.

Chambain (Côle-d'Or). Notice historique, 3. 218.

Cliarle d'affranchissement. 3. 219.

Chamblanc (Côte-d'Or). Notice et charte de fran-

chise, 3. 32.

— commune de Saiut-Loup-de-Maizières (Saône-

et-Loire). Notice et franchises, 3. 486.

ChamboUe (Côle-d'Or). Franchises, 3. 511. Sei-

gneurie, 3. 555.

Chambord, commune de Saint-Forgeot (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 540.

Chameroy (Haute-Marue). Franchises, 3. 520.
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Chamesson TMe-tVOr) 1. 34S, 384. Notice historique,

3. 3-28. Charte d'affrancbissement, 3. 329.

Chamilly (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 547.

Chamirey, coinTiume de Touches (Saôue-et-Loire).

Krancliise, 3. 545.

Chamlite, Chaiiiplitte, 1. 22. 24.

Chamoge , commune de lîaron (Saône-et Loire).

Franchise, 3. 551.

CA-îwnw.s Chanrnont-de-Cliàtillon (Côte-d'Or), 1. 329.

Champ-rte-IVIonge, bois de ItiauKey, 3 371.

Ctjamp-sur-la-Velle, bois à Blaugey, 3. 379.

Champ-Champbaigner, à Recey, 3. 344.

Chamijagne. Province, 1. 393, 394; 2. 416, GIO.

Comtes.

Voir : Eudes II, Huaues I.

Champague-sur-Vingcanne (Côte-d'Or). Franchises,

3. 501, 502.

Champagne-de-Beaune (Côte-d'Or), 1. 230

Champagne, ronimune de .'^aint-Maurice-des-Prés

(Saône-et Loire). Franchise. 3. 555.

Champagnolles (Sacfne-et-Loire). lîaronnie, 3. 540.

Champagny (Côte-d'Or), 2 448. Charte, 2 447.

Champagny, commune de Colombier (Saôue-et-

Loire). Franchise, 3. 543.

Chompaigny forae — Voir Champigny 3 93.

Champdôlie (Cote-d'Ori,2.30. Franchises, 3. 40,504

Champeaux, commune de Sanvignes (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 550.

Champen aux, commune de Grandvaux (Saône-et-

Loire,. Franchise, 3. 551,

Champfouchard, à Chaignay, 2 «14.

Champiea, commune d'Avallon (Yonne). Notice his-

torique el franchises, 3. 4SI.

Cbampignolle (Côte-ii'Or), 3 325, 406. Lieu de fran-

chise, 3 326, 517 Curé, 3 327.

Champigay. forge, commune de Riel-les-Eaux (Côte-

d'Or;, 3. 93.

Champlieu (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 544.

Champlitte Haute-Saône). Seigneurie, 2. 610.

Cham imaïUot-les-Dijon (Côte-d'Or), 1. 158.

ChatDijmollain. — l'o//- Champuiorliu.

Cbaiijpmorliu, commune de Vieux château (Côte-

dOr), 2. 604.

Champmoron-sous-Talant, commune deDaix (Côte-

uOil. 2. 327.

Champoussol-les-Pouilloux (Saône-et-Loire). Fran-

clii.-c-, 3. 494.

Ghamprenault (Côte-d'Or). Notice. Charte d'affran-

chissement, 3. 125.

Coulirmaiion de la charte par Charles IX,

3, lï9.

Champroiix commune d'AUigny (Nièvre). Franchise,

3 541.

ChampsiUe (Bois de) , à Saint-Germain-la-Feuille,

3. 89.

Champseuil, commune de Saint-Gervais-en-Valière

(Jaô le-et-Loire), 3. 246.

Champvarain (Bois de), 2. 146.

Champvent (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 551.

Chanay. — Voir Chaignay, 2. 415.

Chanceau, commune de Saint Martiu-du-Lac (Saône-

et-Loire). Franchise, 3. 537.

Chanceaux, bourg (Côte-d'Or), 1. 90; 2. 343,349.

Notice. Seigneurie. Charte de privili^ges, 2. 334.

Prieuré, 3. 7, 9. 10. Commune, 3. 8. Curé,

3. 8.

Chancy (Saône-et-l.oire). Franchise, 3. 551.

Change (S.iône-et-Loire). Franchises, 3. 512. Curé,

3. 141.

Changey, commune d'Echevronne (Côte-d'Or). Fran-

chise, 2. 127. 130.

Changy (Saône-et-Loire), 3. 551,552.

Chind'iito. — Voir Champlitle.

Chanlovant , commune de Broyé (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 537.

Chanmessun. — Fo'c Chamesson.
Chant-d'Oiseau (Côte-d'Or,, 2 101.

Chauteraine , commune de Buxy (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 544.

Gbantevelle (Bois de) à Tart, 2. 353.

Ch.intilly (Oi-e). Vide, 2. 87. Hôpital, 3. 204.

Chaonnes (Aube) Prévoté, 3. 431.

Chaource (.Aube), 1. 348.

Chapaize (Saône-et-Loire), 3. 543.

Chapelle (La), commune de Vaux-de-Lugny (Yonne),

3. 463.

Chapelle-de-Bragny (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 553.

Chapelle-de-Villars (La) (Saône-et-Loire). Fran-

cliise, S. 537.

Chapelle-sous-Brancion (Saône-et-Loire). Fran
chise, 3. 543.

Chapelle-sous-Chaumont (La), commune de Saiut-

Bonnet de-Joux (Saône-et-Loire). Franchise

3. 550. 551.

Chapelle-Tècle (La) (Saône et-Loire), 3. 493.

Chappendy, commune de Vandenesse-les-CharoUee

Francliises, 3. 492.

Charancey (Côte-d'Or). Notice. Charte, 3. 12. Curé

3 15.

Charangeroux. commune de Blanzy (Saône-et-Loire)

Francliise, 3. 536.

Charantigny, commune de Suin (Saône-et-Loire)

Franchise, 2. 550.

Charantois 'Côte-d'Or). Cliarte d'affranchissement,

2 633. Habitants, 2. 634.

Charbonnières, c omumne de Magny (Yonne). Fran

chises, 3. 527.

Charconneaux 'Les), hameau de la Toison, près Au-

tun (Saône-et-Loire), 3. 490.

Chardenay, commune de Buxy (Saône-et-Loire)

l-'r.ini bise, 3. 544.

Chardonnay (Saône-et-l.oire). Franchise, 3 554.

Chdréconduit, commune de Chatenoy (Saône-et-

Loire). Notice historique, 3. 440.

Charizy. — Voir Saint-Pierre de Cherisy.
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Charmasse, commune de Mesvre (Saone-et-Loire).

Franchise, 3. 539.

Charmée (La) 'S.iône-et-Loire). Franchise, 3. 548.

Charmoy-les-Grenand (Côle-d'Or), 3. 384.

Gharmoy fSaone-et-l.oire). Franchise, 3. 541.

— Bois à Siiicpy, 3. 84.

Charmoye à La Marclie. Bois, 2. 402.

Charuay-sur-Saône (Saôiie-et-Loirc). Affranchisse-

ment, 3. 111.

Charnay, commune de Baubery (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 111, 549.

Charnay, commune de Gourdoa (Saône-et-Loire).

Franchise, 3, 549.

Charnay, commune de Vitry-en-Charolais (Saône-

et-Loire). Franchise, 3. 55-2.

Charneium. — Ko/c Gliarny.

Charny (Comté de) (Côte-d'Or), 3. 233, 234, 279, 527.

Seigneurie, 3. 328.

Charolles f Saône-et-Loire). Libertés importées à

Obseigne, 3. 470.

Frauchi.ses, 3. 497,551.

Arrondissement, 3. 536, 537, 538, 539, 541,

542,549, 550, 551, 552, 555, 556.

Chàtellenie, 3. 551.

Canton, 3. 550, 551, 552, 555,556.

Charolais, comté, 3. 549.

Comtes. — Voir : Bernard d'Armagnac. Charles

de Bourgogne. Phili|ipe de Bourgogne.

Charrasse, commune de Brion (Saône-et-Loire).

Fran.'hise. 8. 541.

Charrecey (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 547.

Charrette, commune de Chiddes (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 550.

Charrey-en-Plaine (Côte-d'Or), 2. 545. Notice.

Charte, 3. 25.

Char'-ey-les-Châ illon (Côte-d'Or), 1. 395.

Charnère, coniibune de Saint-M.irtin-du-Lac (Saône-

et-l.oire). Franchise, 3. 637.

Chartres et Blois, comté, 1. 2, 20.

Chasans. — Voit- Chazan,

Chasault, commune de Siint-Julien-sur-Debeune

(Saône-el-Loire). Franchise, 3. 540.

Chaselles (Péage de) (Saône-et-Loire), 2. 216.

Ghassagne (Côte-d'Or). Notice historique, 3. 464.

Franchise, 3. 465.

— commune de Blanzy (Saône-et-Loire). Fran-
chise, 3. 536.

Chassaigne, paroisse de Saint\Iartin-en-Bresse

(Saône-et-Loire). Affranchissement, 3. 111.

Chasseigne La). Seigneurie, 2. 154.

Cha^seinm. Chassey, 2 157.

Chasselie. — Voii Chazilly, 3. 480.

Chassenay fCôte-d'Or). Charle d'affranchissement,

2 573. Nomenclature des habitants, 2. 577.

Cbassenay-les-Arnay 'Côte-d'Or), 2. 137; 3. 526.

Chassey (Côle d'Or), 2. 157.

— (Saône-et-Loire). Franchise. 3. 547.

Chassignolles, commune de Morey (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 545.
'

Cfiiisseni . Chassenay, 2. 137.

Chasleau Nolre-Dauie à Beaune, 1. 240.

Ch^istellier (Le). Seigneurie, 3. 237.

Chastelluz (Barounie de) (Yonne), 2. 631; 3. 94,

528.

Chastenay, commune de Simandre (Saône-et-Loire).

Franchises, 3 533.

Château-ChmoD (Nièvre). Seigneurie, 2. 583. Arron-

dissement, 3. 541.

Châleau-Landon (Seine-et-Marne). Baronnie, 2 410,

4IL

Châteaiineuf-en-Anxois (Côle.d'0r).B,ironiiip,2. 516,

3. 12, 6», 64, 65, 134, 264, 480, 516.

Capitaine du chftteau, 3. 267.

Notice historique surTaffranchissement. 3. 420.

Châteauneuf, commune de Sainl-Beraiu sous-Sanvi-

gncs (SaÔTie-et Loire). Franchise, 3. 539.

Châteauregnaud Seigneurie, 8. 106.

Château-Renaud (Curé dej (Saône-et-Loire), 2. 251.

Châteaiiv.lain (Hante-Marne). Canton, 3. 522

Chatel ou Mei:ç-Roland (Côte-d'Or). Fief à Cham-
blanc, 3. 32.

Châtelaines, commune d'Avallon (Yonne). Fran-
clnse, 3. 527.

Châtel-Gerard (Yonne), 3. 192.

— (Cliâlellenie de), 2. 531, 532.

Seigneurs, 2. 572.

Franchises, 3. 524.

Châtellenot. commune de Terrefondrée (Côte-d'Or),

3. 294.

Clâtel-Moron (Saône-et-Loire), 3. 538.

Chatenet, commune de Saint - Nisy-sous-Charmoy
(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 540.

Chatenoy-le-Koyal (Saône-et-Loire). Notice histori-

cjne, 3. 440

Chàtillon-sur-Seine, ville (Côte-d'Or), 1. 328-480.

— (Lambert de), chevalier, 1. 31.

Tentative d'érection de commune, 1. 329, 341

343, 344 345.

Cliarte de commune de Chaumont, 1. 329.

Prévôt, 1. 330, 332. 337, 353, 354 et suivantes.

Tenu en fief de l'evèque par le duc, 1. 337,
339.

Confirmation de la charte de Chaumont:
Par la duchesse Alix, 1. 342, Les ducs Hugues IV,

1. 342. Robert 11, 1. 346. Eudes IV, 1 347.

Le roi Jean, 1. 347. Les ducs Jean-Sans-

Peur, 1 414. Philippe-le Bon, 1. 415 Charles,

1. 415. Les rois Henri II, 1. 425. Henri IV,

1 454.

Droits du duc de Bourgogne, de l'evèque de
Langres et de l'abbé de Notre-Dame, 1. 331,

332, 336, 341, 346.

Portes de Chaumont, 331, 338.

Hommes communs à plusieurs seigneurs
1. 331, 334, 335, 336, 341 et suivantes.

Formeriages entre ces hommes, 1. 334.

Coutumes anciennes, 1. 336-348.

Ventes, 1. 337.
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Corvées,!. 337.

Ban, 1. 337.

ForlificatioDS, 1. 337, 41fi.

Clifileau, 1. 339, 341.

A<iiMissioij des ùlraugers, 1. 340.

Boulauserie, 1. 340.

Commerce, 1. 340.

Condition des hommes du bourg, 1. 349.

Forains avoués à l'abbé, 1. 351.

Forains, 1. 357.

Fourches palibulaires, 1. 357.

Réunion du bour;; et de Chaumout, 1. 438 et

suivantes, 447, 457, 459, 405, 469.

Greffe de la mairie, 1. 449.

Capitulation accordée par le roi Henri IV,

1. 450.

Maladiêre, 1. 337. Administration confirmée à

la mairie, 1, 455.

Hôpitaux. Administration confirmée à la mai-

rie, 1. 455.

Habitants doivent vivre en frères, 1. 456.

L'exercice du culte réformé en est banni,

1. 450.

Places communes usurpées par les habitants,

1. 457.

Etablissement d'un poids public, 1. 457.

Maréchaussée à Châtillon. Demande d'augmen-
ter le nombre des archers, 1. 458.

La mairie demande la confirmation des offices

obtenus durant la ligue, 1. 458.

Mapasin à poudre.

Jeu.x de l'arc, de l'arbalète et de l'arquebuse,

1. 471.

Foires et marchés, 1. 471.

Echevins, 1. 472.

Milice bourgeoise, 1. 473.

Collège, 1. 473.

Repris par Charles d'Amhoise, 2. 58.

Ses franchises importées à .\isey, ï. 182. Be-

ueuvre,3. 356. Fonlaine-en-Duesmois,3. 147.

Frolois, 3. 201. Poinçon-les-Larrey, 3. 240.

(Mesures usitées à), 2. 182.

Arrondissement, 3. 519,520, 521, 522, 523.

Bailliage, 3. 519.

Canton, 3. 520, 521, 522.

Voir iiussi : Abbaye Notre-Dame. Eglise Saint-

Vorle.

ChâtiUon-eu-Bazois (Nièvre). Seigneurie, 2. 618.

41.

Chatin (Fief de), à Arnay-sous-Vitleau.v (Côte-d'Or),

3. .525.

Chatoillenot, conmunie de Terrefondrée (Côle-

d'Ur). Notice historique, 3. 294. Charte d'af-

franchissement, 3. 294.

Chatroux-en-Berry, 3. 225.

Chaubuissou, commune de Saint-Vallier (Saiine-et-

Loire). Fran. bise, 3. 550.

Chaudenay-le-Chàteau (Côte-d'Or), 1. 232.

— (Baronnie de), 2. 549.

Chaudenay (Fief de), à Thoiay-le-Déserl (Côte-d'Or),

2. 549.

Chaudenay -le- Château (Cflte-d'Or). Seigneurie,

3. 323, 370. Baronnie, 3. 358.

Chaudenay-sur-Deheune (Saôue-et-Loire), 3. 512.

Franchise, 3. 544.

Chauffeur (Aube). Seigneurie, 3. 100.

Chaugey (Côte-d'Or), 2. 9.

Chaumas, commune de Vitry-eu-Charolais (Saôiie-

et-Loire). Franchise, 3. 552.

Chaume (La), commune de Marly (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 552.

Chaume, Selongey (Côte-d'Or). Souverains. 3. 225,

234.

Chaume (La), hameau de la Toison, près Autun
(Saône-et-Loire), 3.490.

Chume-au-RousseauL Bois de Sincey, 3. 84.

Chaume de-la-Loge. Bois a Blangey, 3. 371, 372

317.

Chaume du-Vernoy. Bois à Blangey, 3. 378.

Chaume (La), commune de Magnien (Côte-d'Or),

3. 526.

Chaume (La) (Côte-d'Or), 1. 384, 393.

Chaumeaux-Genevrier. Bois à Saint-Victor, 3. 388,

389.

Chaumes-les-Baigneux (Côte-d'Or). Notice. Charte,

3. 50.

Chaumes (Les), commune de Sanvignes (Saôue-et-

Loire;. Franchise, 3. 550.

Chaumont-le-Bois (Côte-d'Or), 1. 384,395, 396, 442.

Chaumout, commune d'Oyé (Saône-et-Loire). Notice

historique et franchises, 3. 409.

Chaumon'-les-Trevilly (Yonne). Notice historique,

3. 298.

Chaumout, partie de la ville de Châtillon, 1. 328-

480; 3. 522.

Chaumont-en-Bassigny, ville (Haute-Marne), 1. 2.

Chaussin, ville (Jura) Marquisat, 2. 314. Seigneurie,

2. 314, 399; 3. bO, 100. Charte, 2. 314.

Chauvort (['revote de), commune d'Allerey (Saôue-

et-Loire), 2. 429.

Chaux (Prévôté de) (Côte-d'Or), 1. 316. Franchises,

3. 514.

Chaux, commune de Vaudenesse-les-Charolles(Sa9ne-

et-Loire). Franchise, 3. 551.

Chavoigny, prés Châtillon (Côte-d'Or), 1. 352, 401,

442.

Chavy, commune d'Ozenay (Saône-et-Loire). Fran-

chises, 3. 544.

Chazaulx. commune de Sainl-Julien-sur-Deheune

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 537.

Cbazeaux, commune de Saiut-Cyr (Saôue-el-Loire).

Franchise, 3. 544.

Chazelle-l'Echo, commune de Fontangy (Côte-d'Or).

.Marquisat, 3. 409.

Chazeuil (Côte-d'Or). Franchises, 3. 507.

Chazilly (Côle-d'Or), 3. 300.

Seigneurie, 3. 135. Notice et franchises, 3. 480.
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Chechy, commune de Viry (Saone-el-Loire). Fimu-

ihise, 3. 551.

Cheilly (Saône-et-Loire). Francliises, 3. 514.

Chelsey, commune ileSussey(Côte-irOr). Franchises,

3. 525.

Chemenot, commune de Sassenay (Saôue-et-LoireV

Fraucliise, 3. 547.

Chemilly-sui-Serain (Yonne). Franchises, 3. 497.

Chemin-d'Aisey (Côte-irOr), 2. 523, 525.

l'.liarteile franchise, 2. 1S2.

Chemin-d'AmpiUy, commune d'Ampiily-les-Bonles

(Cote-d'Or). Franchises, 3. 522.

Chemin (l,e), commune île Geaelard (Saône-et-Loire).

Frnniliisps, 3. 552.

Chemin-du Moulin, limite territoriale entre Fon-

taine. Talant et Dijon, 1. 499.

Clieminum, Chpmin-d'.\ise\', 2. 182.

Chenay (Saùne-et-Loire) 3. 54. Franchise, 3. 537.

Chêne-Bernard, près Chaussin, 2. 314.

Cheneroilles (Côte-il'Or), 2. 448.

Chenevelle ,
commune de Buxy (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 544.

Chenôve. Seigneurie (Côte-d'Or\ 1. 5. Notice histo-

rique, 3. 431. Charte d'ahonnement, 3. 432.

Chenôve (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 547.

Chercuble, commune de Bissy-1à- Mâconuaise (Saône-

et Loire). Franchise, 3. 544.

Cheriset (Saône-et-Loire;. Franchise, 3. 547.

Cheuge (' ôle-d'Or). Notice historique, etc. Charte
d'affranchissement, 3. 233.

Chevagnes, commune de Verovre (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 550.

Chevagny-sur-Guye (Saône-et-Loire). Franchise,
3. 554.

Chevannay (Côte-d'Or), 3. 125.

Chevannes-Messanges (Côte-d'Or). Franchises,
3 518.

Chevannes. commune de Montmort (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 541.

— conimuue de Saint- André-en-Terre-Pleinc
(Yonne). Franchise, 3. 527.

Chevannes-Ragny (Yonne). Seigneurie, 3. 297.

Chevannes, arrondissement de Saint-Roniain-sous-

Gunrdon (Saôue-et-Loire). Affranchissement,

3. 111.

Chevaudeban (Bois de), à La Marche. 2. 402.

Chevigneiot, commune de Vignolles (Côte-d'Or).

Franchises, 3. 514, 516.

Cheiiyneyum in Valeijria, 3- 245. — Voir Chevigny-

en-Valière.

Chevigny-en-Valière (Gôte-d'Oi). Notice histori-

que, 3.215. Charte d'affranchissement. Curé,

3. 251.

Chevigny, commune de Fénay (Côte-d'Or). Fran-

chises, 3. 504.

Chevigny-Saiut-Sauveur (Côte-d'Or). Seigneurie,

3. 484.

Chevigny-les-Semur (Côte-d'Or). Notice. Charte

d'affrancliissement, 2. r.33. }lal)ilants, 2.633.

Chevigny, commune de Viévy (Côte-il'Or). Fran-

chise, 3. 530.

— Seigneurie, 2. 410, 411 ; 3. 347.

Chevigny-le-Désert, commune d'Austrude (Yonne).

Notice, 3. 167; 3. 348.

Chevreau-en-Franche-CotDté. Baronnie, 3. 264.

Chevrey fCôle d'Or,. Franchises, 3. 516.

Chevrière , ronnuune de Saint-Eugène (Saône-et-

L.iirc). Franchise, 3. 550.

Chevry-en-Montagne (.lura), 3. 117.

Chiddes Saônc-et Loire). Franchise, 3. 550.

Chissey-en-Morvand (Saône-et-Loire) Franchise,

3. 531.

Chissey Saône-et-Loire). Franchise, 3. 554.

Ghissey-en-Màconnais (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 544.

Chitry (Yonne). Franchises, 3. 497.

Chivres (Côte-d'Or), 2. 14G.

Chocelle (La), hameau de Gerland (Côte-d'Or),

2. 221.

Choppins (Les), hameau de La Toison, près Autun

(Saône-et-Loire), 3.490.

Chorey (Côte-d'Or) (Seigneur de), 1. 221. Franchises,

3. 51S.

Chugis. — l'oH'Cheuges.

Ciel-les-Verdun (Saône-et-Loire). Notice, 2. 522.

Cinqfonds, connnuuede Saint-Martiu-du-Mùut (Côte-

d'Or), 2. 448.

Cirey-Binges (Côte-d'Or). Charte d'affranchissement,

3. 160.

Cirey-NoL-iy (Côle-d'Or). Franchises, 3. 514.

Ciry-le-Noble (Saône-et-Loire), 3. 111. Franchise,

3. 552.

Cisery (Yonne). Seigneurie, 3. 297.

Cissey, commune de Merceuil (Côte-d'Or), 1. 231;

2. 161. F»-anchises, 3. 512.

Civry-en-Montagne (Côte-d'Or). Franchise, 3. 527.

Civry, commune de Saiut-Julien-de-Civry (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 554.

Clamerey (Cote-d'Or). Notice historique, 3. 4C9.

Charte d'.iffranchissement , 3. 409. Curé,

3. 410.

Clameriiirum. — Voir Clamerey.

Clayette (La , canton (Saône-et-Loire), 3. 554, 555,

556.

Clayette (La), commune de Sanvignes (Saône-et-

l-oire). Franchise, 3. 550.

Clefmont (Haute-M .rue), % 477.

Cli-riiere. — Voir Clamerey.

Clénay (Côle-d'Or). Notice historique et franchises,

3. 448.

Clermain (Saônc-et Loire). Franchise, 3.554.

Glermont-eu-Auvergne(Evêque de) (Puy-de-Dome),

2. 27.

Clermont-en-Beauvûisis (Oise), 3. 60.

Cleron (Douhs). Seigneurie, 3. 468.
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Cliachamp (Haute-Marne). Seigueurie, 3. IIG.

Clois (Les), hameau de La Toison, près Autuu (Saône-

ct-Loire), 3. 490.

Clomot (Côte-d'Or). Notice historique, 3. 403. Charte

iraffranchissetueDl, 3. 403. Curé, 3. 405.

Cluny (S;iône-et-Loire). Bourgeois, 1 224. Cauton,

3. 547, 554, 555, 556. Franchises de la ville,

3. 554.

— Voir Ahbaye Saint- Pierre de.

Codre (Coudrej (Bois de la). 2. 321.

Coeffan, hameau deChara()iguolles(Côte-d'0r),3. 325.

Notice historiipie, 3. 40G. Charte d'affran-

chissement, 3. 407.

Coicheium Couchey, 2. 277 et suiv.

Coillat, commune de la Chapelle-Tècle (Saône-et-

Loire), 3. 493.

Colchis, Couches, 2 136.

Collonges , commune de Marcilly-sous-Mont-Saint-

Jeau (Côled'Or). Franchises. 3. 528.

CoUonges-les-Premières (Côte-d'Or), t. 30. Notice.

Charte d'afîraiichissement, 2. 565. Conlirmt'e

par le roi Cliarlcs Vlll, 2. 568.

Collooges-la-M.ideleine ( Saône -et -Loire). Sei-

eneiirie, 3. 348.

CoUonges-Vergy Côle d'Or). Franchises, 3 516.

Collonges (Saôue-etLoire). Franchise, 3 545.

— commune de Saint-Bonnet de-Joux (Saone-et-

Loirej. Franchise, 3. 551.

— commune ae Cruzille (Saône-et-Loire). Fran-

chise. 3. 554.

Colnant, hailliaae de Chalon (Saône-et-Loire). Af-

fran^-liissement, 3. 111.

Colombier (Cote d'Or). Franchises, 3. 516.

Colombi6--sous-nxelles (Saoue-et-Loire). Franchise,

3. 543.

Colonge (Lai, commune de Montcenis (Saôue-et-

Loue) Frauihise, 3. 539.

Colonne commune de Giguy (-aône-et-Loire}. No-
tice historique, 3. 298, 543

Combarchaut, commune de Saint Berain-sous-San-

vi:.'nes (<aôiie-et-Loire;. Franchise. 3. 539.

Comberds (les), hameau de La Toison (Saùne-et-

Loire), 3 490.

Combertault. CôLe-ii'Or). Franchise. 3. 511.

Combes (Lesj, commune de Pressy-sous-Dondain

(Sartiie-el-Loire) Franchise, 3. 550.

Combes (Les), commune de Sauvignes (Saône et-

Loire,. Franchise, 3. 550.

Comblanchiea ( ôle-d'Or). Franchises, 3. 509. Pré-

voté, 3. 509.

Comblans — Vuir Coublanc.

Comm^nn (Côte-d'Or), 3 Î63. Comté, 3. Î64, 283,

284, 4Î0. Franchise, 3 530.

Commeille (La), commune de Saint-Berain-aous-

Sanvi-înes (Saône-et-Loire). Franchises. 3. 539.

Commelle (La) (-iaône-et-Loire). Franchise, 3. 537.

Compiégne. ville (Oise), 2 65.

Conclois, hameau de Menesble (Cote-d'Or), 3. 207.

Concœur (Côte-d'Or). Franchises, 3. 514.

Condemain, commune de La Loyère (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 548.

Condez Seigneurie, 3. 269.

Coofrançon (Saône-el-Luire). Franchise, 3. 554.

Connes a la Famosse, à Is-sur-Tille. Bois, 2. 441.

Corabœuf, commune d'Ivry (Côte-d'Or). Seigneurie,

3. 590,512.

Corbei'OD (Côte-d'Or), 2. 146, 221. Franchises, 3. 514.

Corbeton, commune de Saint-Prix-les-Arnay (Côte-

d'Or). Seigneurie, 2. 503, 505.

Corboin, commune de Concœur (Côte-d'Or). Fran-

chises, 3. 509.

Corcassey, commune de Chatenoy (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 546.

Corcelliis. — V nr Curcelles les-Cîteaux, 3. 445.

Corcellf s-les-Ars , canton de Beaune (Côte-d'Or),

1. 232. Franchises, 3. 5)7.

Corcelles-les-Cîteaux (Côte-d'Or) Notice historique,

3. 4i5. Charle d'ahûnnement,3. 446.

Corcelles, commune de Serriguy (Côte-dOr). Fran-

chises, 3. 513

— commune deBrion (Saône-et-Loire). Franchise.

3. 541.

— commune de Chatenoy (Saône-et-Loire). No-
tice hisloriqne, 3. 440, 546.

Corcelles - en- Maçonnais , commune d'Ozenay

(Saôue-el-Loiie). Franchise, 3. 544.

Corcelles, commune de Saint-R<jm.aiu-sous-Gonrdon

(Saône-et Loire). Franchise, 3. 550.

Corchanu, conjmune de Chassey (Saône et-Loire).

Franchise, 3. 547.

Cordais. — Voir Cordesse.

Cordesse (Curé de) (Saône-et-Loire), 2. 581.

Franchise, 3. 537.

Corgengoux (Côte-d'Or), 2. 146; 3. 24G.

Corgoloin ;Gôte-d'Or; Franchises, 3. 509.

Cormarin et Monlot. Affranchissement, 3. 111.

Cormatin l'Saône-et-Loire). Franchise, 3. 546.

Cormot (Côte-d'Or). Franchises, 3. 514.

Cormarin, commune de Vignes (Yonne). Notice,

3. 75

Corombles (Côte-d'Or), 2. 97.

Charte d'affranchissement, 2. 573.

Nomenclature des hahilanls, 2. 575.

Corphachey, commune de Buxy (Saône-et-Loire).

Fraurhise, 3. 544.

Corpeau (Côle -d'Or). Franchises, 3. 514.

Corsaint (Côle d'Or), î. 9.

Seigneurs, 3. 40, 46, 48, 140.

Cortembert (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 554.

Cortelin commune de haint-Remy fSaôue-et-Loire).

Franchise, 3. 547.

Cortemblin, commune de Malay (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 543.

Corteva'X (Saône-et-Loire). Franchises, 3. 496.

Cosne-sur-Seine (Côte-d'Or). Notice. Taille abonnée,

3. 38.
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Coste. Bois à Sincey, 3. 84.

Colâpie, coimuuue de Molphey (Côte-d'Or). Fran-

chise. 3. 528.

Couches (Seii^iieurie de) 'Saôrie-el-Loire), ]. 68, 71,

236; 2. 13(1, 653; 3. 384.

Châlellenie, 2 429.

Affranchissement des habitants, 2. 653.

Notice historique, 2 653.

Baronnie, 3 3-29. 493, 537.

Canton, 3. 512, 5l4, 540, 541.

Couchey (Cole-d'Or). Notire historique, 2. 277.

Charte de comiiuine, 2. 277.

Transaction avec J. de Montijiny, 2. 281.

Inféoilalions faites par les ducs Hugues IV et

Robert II, 2. 2S1.

Jugement entre le seigneur et les habitants

pour les droits sei;;ueiiriaux, 2. 28.5.

Aiilorisahon aux habitants de s'assembler,

2. 29A.

Eglise (liiensde 1'), 2. 277 et suivantes.

Seigneurs, 3. 225, 347.

Coudraye 'La), commune de Saint Berain-sous-San-

vignes (Stiôtie et-I.oire;. Franchise, 3. 539.

Coudre, commune de Saint-Germaia-du-Bois (Saône-

et-l.oire) Franchise, 3. 544.

Couhard 'Saône et Loire), 3. 490.

Coulange-la-VineuS0 (Yonne) Seigneurie, 2. 631

Coulmarçon, comunnie de SaintBerain-sous-Sanvi

gnes fïnAno-et-l oire). Franctiise, 3. 5.?9.

Coulmier-le-Sen (Côle-d'Or), 2. 182; 3. 150. Fran-

chises, 3. 522.

Cour (Lai, commune de Montcenis (Saône-et-Loire).

Franchise. 3. 539.

Courban 'Côle d'Or), 1. as4.

Notice et charte d'affranchissement, 3. 131.

Curé, 3. 158.

Sa charte modèle de colle de Bi.-sey, 3. 170.

Courcelles-Prévoire, commune de Châlidou-sur-

Seine (Côte-d'Or), 1. 352,353, 362,363, 393,

39ii, 401, 419, 442.

Courcelles-Fremoy ^Côte-d'Or). Charte d'affranchis-

sement, 2. 604.

Courcelles-lcs Rangs, commune de Montliot (Cote-

d'Or). 1. 3S',, 393, 442 Fraiichi-es, 3. 522.

Courcelles les-Semur (Côte d'Or), 2. 308. Seigneu-

rie, 3. 191.

Courcelles-sous-Grignon (C(Me-d'Or), 2. 101. Sei-

cneurie, s. 28S.

Cour-l'Evéque (Hante-Marne), 3. 191.

Cours (Yonne). Cbarle d'attranchissement, 2. 533.

Court (Les), commune de Noailly-euForez (Loire).

Franchise, 3. 541.

Gourtangy (Côle-d'Or). 2. 97.

Courleiolle 'Haute-Marne). Affranchissement, 3.111.

Courtivron (Côle-d'Or). Seigneurie, 1. 92, 263, 265
;

3.444. Territoire, 2. 271.

Courtiambles (Saoue-et-Loire), 3. 546. Franchise
,

3. 546.

III.

Gousin-le-Pont, Cousin-la-Roehe, commune d'Aval-

lon (Yonne). Franchises, 3. 525.

Coutances (Manche). Evoque, 3. 7.

Couternou 'Côte-d'Or). Franidiises, 3. 504.

Coulure (Lai, commune (le Vaux -de Barrière (Saône-

et-Loire) Franchise, 3. 550.

Couture (La), conuuune de Dyo (Saôueel-Loire).

Franchise, 3. 553.

Couzot, commune de La Guiche (Saône-et-Loire),

3. 535.

Créancey :Côte d'Or). Franchise, 3 527.

Crecey sur-Tille (Seigneurie de) (Côte-d'Or), 2.263.

265, 496. Franchises, 3. 507.

Crepan (C.ôlc-d Or;. Affrancliissement, 3. 111.

Crepand les-Prusly (Côte-il'Or), 1. 384, 39ii.

Crepey. commune d'Aubaine (Côle-d'Or), 1.231.

Franchises, 3. 312

Crepy, comiuune de La Hoche eu Brenll (Côte-d'Or).

Seigneurie, 3. 273.

Crespy-en-Valols, ville (Oise), I. 126, 12s.

Crest, commune de Vaudeuesse-sur Arroux (Saône-

et-Loire). Franchises, 3. 4yl.

Cret (Le). Seigneurie, 2. 410.

C.-et, commune de .'^aint-Ytaire (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 553.

Crfulay. Baronnie, 3. 484.

Oreuse, ver,- Becey. Métairie, 3. 345.

Creuse, liiùs de Sincey, 3. 84.

Creusot les CUmerey (Côle-d'Or). Seigneurie, 3. 410,

4)1. Franchise. 3. 527.

Creusot, commune Du Breuil (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 537.

Creux (Les), commune de Sainl-Berain sous-Sanvi-

gnes (Saône-ct-Loire). Franchises, 3. 539.

Creveuille , commune de La Taguière (Saône-et-

Loire). Frauchise, 3. 540.

Crimolois (Côte-d'Or). Notice historique, 3 421.

Ctiarle d'abonnement de la taille, 3 4iil.

Crissey (Siiône-el-Loiie). Franchise, 3. 345-

Crochéres {Forêt des), à Auxonne, 2. 46, 50, 51,

89. 91.

Croix (La), commune de Sauvignes (Saône-et-Loire).

Franchise, 3, 550.

Croix de-la-Rochette, à la Rochepot (Côte d'Or),

2 134.

CroJzillefLa), commune de Saint-Nisy-sous-Cliarmoy,

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 340.

Cromout. — Voir Cromot.

Cromot , commune de Marigny-leCabouet (Côte-

d'Or). Métairie, 2. 137.

Crosses (Les), commune de Simaudre (Saôue-et-

Loire). Franchises, 3. 533.

Crot (Le), commune de Sainl-Berain-sous-Sauvignes

(•^aône et Loire). Frauchise, 3. 539.

Crot-de-Vaux, commune d'Amauzé (Saôue-et-Loire).

Franchise, 3. 554.

Croux (Le), commune de Gourdou (Saô:ie-et-Loire)

Franchise, 3. 490.

Crucbot (Saône-el-Loire). Franchise, 3. 344.

79
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Crucby , hameau de la commune de Saiijt-Reuiy

(Cole-d'Or;, 2. 112.

Crugry (Curé de) iCôle-d'Or). 3. 63.

CrusUle, rounijune de Chalerioy (Saôue-et-Loire).

Franc hise, 3. 54C. Seigneurie, 3. 554.

Crusille (Jai'me-et-Loire), 3. 554.

Criisy (Cliàtelleide de) (Yonne), 1. 403, 412.

— (Haine de). 2. 572.

Caillou, 3. 530.

Criia lie liùclmltini, 2. 134.

Criizy — l'oiV Crusy.

Cuiseaux (Sn['ue e1-l,oire). Franchises, 3. 497, 535.

Cuiserey (Côle-d'Or). Charle d'affrau.jbissenient

,

3. InO.

Cuisery iSiiiine-et-Loire), 2. 328.

Monnaie, 2. 62.

Franchises, 3. 532.

CaïUon, 3 532,533, 534.

Culêtre (i ôle d'Oc), 3. 299.

Notice bi.-torique et franchises, 3. 487.

Cnley. coinniune de Chissey (Saôue-et-Loire). Fran-

chise, 3. 544.

Culière (l.a), coninume de l'-ronlsnard (Saôue-et-

Loire). Franchise, 3. 633.

Culize, comiiiune de Gourdon (Saône-et-Loire). Af-

franchissement, 3. 111, 549.

(ii'/pyum, Cur\py. 2. 2S0.

Çiuiiiyui.'iuin, Quelisiiy (Côte-d'Or), 2. 191.

Ciirey, coninniue de Cursaiut (Côte-d'Or). Notice.

Charte, 3. 58

Cu'gy (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 537.

Curley (Tôle-d Or). Scisneur, 2. 280, 281.

Franchisen, 3. 514.

Ciirmnlhipnsi^ vi'i/a. — Viiir Crimolois, 3 421.

Curtil-sous Buffières (Saône et-l.oire). Franchise,

3. 555.

Curtil, commune de Blisuy-sous-Beaune (Côte-d'Or).

Fr/miliisL-s 3 511.

Curlil Saini-Seine (Côle d'Or). Franchises, 3. 502.

Curt 1 Vergy (Côle-d'Or). Franchises, 3. 509.

Cussiguy (Côte-il'Or), 2. 221.

Châleau, 3. 5f)t.

Franchises, 3. 518.

Cussy-la' donne (Côte-d'Or). Notice historique,

3. 290.

Clia'te d'affiancliissemenl, 3. 291.

Ciir.'\ 3 293, 408.

Cussy-leChâlel Côle-d'Or). Seisneurie, 3. 299.

Cussy-les Forges lYoïiue). Fraucliises importées à

.Me lelieiix-le-Pitoi.-', 3. 270.

Cussy-en Mo.vaud (Suôue-et-Loire). Franchises,

3. 498.

D

Daix (Côte-d'Or). Seigneurie, 1. 5. Franchises, 3. 502,

5ofi.

Dambrociud, coninnuie de Sanvignes (Saône-et-

I oire). Fraiicliise, 3.550.

Dampierre-en-Moutagne (Côle-d'Or). Fraucliises,

3. 525.

Dampiene-sur-Vingeanne (Côle-d'Or). Seigneurie,

3 102.

Dancouibeau, commune de Saint-Beraiii-snus-San-

vignes (Saôue-et-Loire). FrancUise, 3 539.

Sannon, commune de Sanvignes (Saôue-et-Loire).

Franchise, 3. 550.

Darcey (Côle-d'Or). Notice historique, 3. 244.

Durrinrui. — Vni Darcey.

Dauphins (Les), commune de Saiiit-Aignan (Saône-

et-Loire). Franchise, 3. 542.

Davenay. commune de Buxy (Saôue-et-Loire). Fran-

chise, 3. 544.

Daviot, bois à Barbirey, 3. 388.

Les Davrées , hameau de Clamerey (Côte-d'Or),

3. 414.

Deffend (Mois du), à La MarcIie, 2. 402.

— (lioisdu), 3. 84.

Deheune (Itivière de), 3. 246.

Demigny (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 545.

Demeurant-de Breul, pré à Fontaine-en-Duesmois,

3.149.

Denevy (Saôue-et-Loire). Franc-hise, 3. 5'c6.

Deroux, commune de Seurey (Saôue-et-Loire). Fran-

chise, 3. 548.

Détaiu (Côlc'-û'Orj. Seigneurie, 3. 116. Franchise,

3. 518.

Dezize Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 512.

Diducey (Lôic-d'Oi). Notice historique, 3. 415.

Dieiiie. — Vuir Uiaucey.

Diéuay (Côte-d'Or/, 2. 432.

Dieu-le Gard, commune de Saint-Micault (Saône-

et Loire). Franc hise, 3. 550.

Digoin (Saccue-et Loire). Canton, 3. 5'i2.

Diyoïue (Saôue-et-i.oire). Ses franchises, 2. 188. Ba-

lonuie, 3. 494.

Dijon, vihe (Côte-d'Or), 1. 1-247, 281, 2S9, -)93, 296,

297, 301, 302, 309, 311, 321. 327, 415, 419,

444, 445, 475, 512, 558, 561, 565, 567. 571,

590. 598; 2. 41, 66, 202, 271, 394, 488, 522.

Privilèges de la ville, 1. 1-206.

Contirmalion de la charte et des privilèges par

le roi Pliihppe-Auguste, 1. 1, 18, 19, 32.

Eudes, fils du duc, 17. Kudes 111, duc, 20.

Alexandre de Bourgogne, 1. 21. Alix de
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Vergy, duchesse de Bourgogne, 1. 31, 33.

Hugues IV, duc de Bourgogne, 1. 38 45.

Hugues V, 1 5G, 57. Kiides IV, 1. 63 J«au
de hrauce, duc de Noriuaudie, 1. «5. Plii-

lippe de Kouvres, 1 67. Jean, roi de Frame.
1. 6S. Philippe-le-H,irdi, 1. 69 83. Cliarle» V,

1. 74, 75, Cliarles VI, 1. 86. Jean, duc de
Bourgogne 1. 8y 90. Pliilippe-le liuu, 1. 9i.

Charles le Téméraire, 1. 108.

Coulirmaiion des privilèges par les rois:

Louis XI, 1.109, 112, 114 Charles VIII, 1. 116,

118, 120 Louis Xll, 1. Mi, 125, 128, 130,

131. François 1", 1. 134, 136. Henri IL 1. 140.

141, 143. François 11, I. 145. Charles IX,

1 146,147. Henri 111, 1 149. Henri IV, 1. 16-,

165. Louis Xlll, 1. 174. Loui^ XIV, 1. 182.

184. Louis Xv", 1. 202. Louis XVI, ]. 204.

Rétablis par le prince de Coudé, 1. 179.

Dijon Charte île commune, 1. 539.

Mioe sous la protection de l'archevêque iIc

1 yoii et des évéques de Langres , Autuii,

Chalou.el ries abbes de Cîteau.\etClairv.fii\,

1. 12. 18, 20, 22, 25, 26.

Id. des seigneurs du duché, 1. 22, 23, 24, 25,

32 et suiv.

Mndèle de celle :

D'Aruilly 2. 149. Au.tonne, 2. 28. Beaune,

1. 207. Cbâlillon, 1. 329. Moutbard , 2 9n.

Poulailler. 2. 299 Sainl-Jeau -de Losne, 2 S

S' mur, 2. 356. Seurre, 2. 212 Taïaut, 1. 497

Ses frau'hi^es sont importées :

A Alhie 3 68 Bard les-Epoisses, 3. 72. Besu-

regurd le»-Tliostes, 3. 254. lieneuvre, 3. 35G.

Bram, 3 393. Chevigny-le-Uésert, 3. 167.

Clomol, 3.304. Curey, 3. 59. Kpoisses, 2. 585.

Elivny, 3- 57. Fontaine eu Diiesmois, 3. 147.

Frolois, 3. 201. Gissey sur Ourbe, 3. 284.

LauniHs (Les), 3. 289. Marigny-snr-Ouche
,

3 3s5.M.niuague,3. 132. Menetren:5-le Pilois,

3. 270. Meueireux-sous-Pisy, 3. 42 Obseigne.

3. 470. PomçOM-le»-Larrey, 3. 240 Mint An-

thot, 3 336. Sincey-les-kouvray,3. 83. Talcy,

3. 168 Toulry, 3. 10S. Tur ey, 3. 46. Vaii-

pilre, 3. 57 Vigues, 3. 70. Villaiues-les-

Prévôles, 3. 281.

Acquisition de la Vicomte par la commune,
1. 46, 48.

— (Commune de). La duchesse Alix lui fait une
priune^se en cas de mariage de respecter ses

privil,-ges, 1. 30, 31.

Arrondissement, 3. 501, 502, 503, 504, 505,

506, 507, 508, 510, 511, 514, 516, 518, 533,

534,535.

Bailliage, 3. 501.

Cantons, 3. 501, 502, 504, 505, 506.

Voir •m^si : Abbaye de ,S linl-Bcnigne. Abbaye

de Saint-Elienne. Chapitre de la Sainte-Cha-

pelle. Eglise de Notre-Dame. E'.Tlise Saint-

Jean. Eglise Saint Philibert. Abbaye des Bé-

nédictines Couvent des Cannes. Charlreuse.

Collège Godrau Coinmandeiie de la Made-
leine. Chapelle Saint-Jaciiues. Couvent de»
Jacobins.

Dijonnois, pays, 1. 392, 501.

Uioio, 1. 1, 2, 3, 4, 8, 11 , 15. 17-53, 56, 57 59, 70, 73,

76.

Villa Divionensis communie, 287, 210,211. 497, 498.

Dioionenses Bargenses, 1. 4, 24,44. liom «es, 1. 38.

La Doix, commune de Serrigny (Côie-d'Or), i. 231.

Franchises, 3. 513.

Dole, ville (Jura), 1. 504 ; 2. 227. Prise par d'Ain-

boise, 2 58.

Domange , commune d'Igé (Saone-et-Loire). Fran-

chise, 3. 555.

Dom-cy-sur-le Vault (Yonne). Frainhise, 3. 527.

Dompierre-sous-Sanvignes (Saone-et-Loirc),3 55t.

Dondain, c.inimiine de Pressy-.<ous-Dond.jin (Saôue-

et-Loire). Franchi.ie, 3. 550.

Donjon (Baronnie du). 2 410, 411.

— canton (Allier), 3. 536 550, 551.

Donzy le-Royal (Saôneet-Loire). Franchise, 3. 555.

Dorna. — Voir Dornay, 1. 578.

Dracy-Chalas , commune de Viévy (Cole-d'Or),

3. 525.

Dracy-Saint Loup (Saône-et-Loire). Baronnie,2. 501^

508; 3. 517, 537.

Curé, 2. 511. Procureur, 2. 511. Hôpital, 3. 457.

Franchise, 3. 537.

Dracy-les Couch-js (S,iôiie-et-Loire). N)lii;e histo-

rique et franchises, 3. 493.

Dramboa (Côte-d'Or). Seigneurie, ^. 263.

Drèe (Cote-d'Or) Seigneurie, 3. 253.

Dfonvent . commune de Verôvre (Saô le-et-Loire).

Franchise, 3. 550.

Drouillards (Les), commune d'Ozolle (Saàne-et-

L'iire). Franchise, 3. .^55.

Duëme (Guié del (Côte d'Or) 2 345. Noti<'e histori-

qiis,2. 491. .\bonneme'it de la laille, 2. 491.

Archiprêtre, 2. 491. Seigneurs, 2 'i91.

CooBimalion de leur char.e pa'- Cti.irli^s VIII,

2 493 Chàtellenie, 3. 38, 39, 522. AEfranchiâ-

semeût, 3. 111.

DuiJiini'n^is Pngas, 2. 491; 3. 474.

Duesmois 'Canton du), 3. 146, 474.

Dim^iiiuin, Duiiinum. — Voir Uuême.

0'i>it:,uin, buème, 2. 345.

Dulphey, commune de Vers (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 544.

Danois, comté, 3. 106.

Durnel. Seigneurie, 2. 410.

Dyo (Saone-el Loire). Seigneurie, 3. 492, 554. Fran-

chise, 3. 555.
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Ebaty T.ôle-d'Or). Franchises, 3. 512.

Echalot (Ponce, seigneur d') (Côte-d'Or;, 2. 863,265.

fioOcp. et charte. 3. 119.

Echarnant, comimine de Montceau (Côfe-d'Or).

Fniiirhise.~, 3. 517.

Ecbenon 'CAle d'Or), 2. 9 Villape dépendant de la

cliâlelleuie de Drazey, 2. 545.

Fraiiiliiïes, 3 503.

Echevrtnnes (Côle d'Or), 2 441.

Echevannes, près Chaussiii 'Jura), 2. 314.

Echevaunes, commune de Saint Laurent- les-Chalon

(Saciiie et-Loire). Franchise, 3. 533.

Eihevronne (Côle-d'Or), 2. 418.

— (Franihises d'), 2. 1-27, 130.

Echigey (Cole-d'Or). Notice liistorique et franchises,

3. 414.

Echirey, comnnine de RutTi'y-les-Dijon {C6te-d'0r}.

Notice historique, 3. 470.

Charle d'abounenjenl, 3. 471.

Ecoutes, commune du l'ieuil (Saûae-et-Loire).

Frîuchise, 3. 537.

Ecorsaint, commune d'Hauteroche (Cûte-d'Or). No-
tice hisio. ique, 3. 2-27.

Charte d'affranchissement, 3. 22S.

Ecosse. Boi, 3. 106. Rtiue, 3. 106.

Ecueiles (Saôrie-et Loire), 2. 146. Franchises, 3. 517.

Ecuisses (Saone-et-Loirej. Frau. hise, 3. 537.

Ecusse, couiUMiue d'OzoUe (saôue-et-Loire). Fran-

cliires, 3. 555.

Ecutigny (Côle-d'Or). Notice historique, 3. 415.

Efiuti. — To/;- Autun.

Euutiises Efji.sa,j,i, 1. 1-2, 18, 20, 22, 25, 39, 42, 70,

71, 211, 215, 217. [hta/n, 2. 3, 127, 173:

2. 139. 148, 362. Capitulum, 2. 127, 173. Dio-

cesis, 2. 17-2.

Effonrs, commune de Blanot (Cote-d'Or,. Seigneur,

3. 69.

Effrans-en-Poitou. Baronnie, 3 253.

Eguilly iCoie-u'Or). Seigneurie, 3. 147,370.

Empoiyne-Paiu, commune de Sincey (Côte-d'Or),

3. «4. Franchise, 3. 527.

Enlay, commune de Varennes Reiiillot (Saône-et-

Loire). Franchise. 3. 542.

Ennevans-les-Brazey (Côle-d'Or), 2. 547.

Epagues, commune de Saint-Nisy-sons-Charmoy

(^aône-et-Loire). Franchise, 3. 540.

Epertully (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 537.

Epervière (L'), commune de Gigny (Saone-et-Loire).

Notice historique, 3. 29S, 543.

Epinac (Saône et-Loire;, 3. 325. Canton, 3. 512, 537.

Epinacy, commune de Changy (Saône-el-Loire).

Franchise, 3. 552.

Espinasse (1/) (Loire). Franchise, 3. 540.

Epiry, commune de Saint-Emiland (Saôue-et-Loire).

Baronnie, 3. 335.

Epoisotte, commune d'Epoisses (Côte-d'Or j. Charte,

2. 573.

Nomenclature des habitants, 2. 57i;.

Epoisses (Côle-d'Or), 2 97, 117.

N(ilice et charle. 2. 573. 606.

Nomenclature des hahilants, 2. 575.

Curé. 2. 581.

Châlelain, 2. 581, 588.

Confînnation de la charte par Jeanne de

Hoihberg, duchesse de Longueville, 2. 583.

Procureur des habitants, 2. 584.

Baronnie, 3. 70, 279.

Seigneurs, 3. 80.

Marquisat, 2. 421; 3. 105, 106, 527.

— près Brelenières (Côte-d'Or). Prieuré, 3. 25.

— ci'nimune de Sainl-Perain-sons-Sanvignes

(SaôuR-et- Loire). Franchise, 3. 539.

Eporves, commune de Chamesson (Côle-d'Or), 1. 348;

3. 3H0.

Esbarres (Côle-d'Or), 2. 9.

— dépendait de la chàlellenie de Brazey, 2. 445.

Franchises, 3. 504.

Esbordes, commune de Marcheseuil (Côte-d'Or).

Franchise, 3. 529.

Esbordes, commune de Vaudenesse (Côte-d'Or). No-

ti'-e historique, 3. 65.

Eschevrone. — loir Echevronne.

Esclaiion. Seigneurie, 3. 105.

E^ronarus. — \'oii- Echirey, 3. 470.

Estiitimnanum. — Voir Ecutigny.

Esport, commune de Saint Roniain-sous-Gotirdon

(Saône-et-i.oire). Franchise, 3. 550.

Essarois (Côte-d'Or), 3. 343 Franchises, 3. 521,52-2.

Essait (L'), i-oramune de Pouilloux (Saôue-et-Loire).

Franchises, 3. 492.

Essarts, commime de Sauvignes (Saône-et-Loire).

Franchise, 3 550.

Ess^uley (-^aône-el-Loire). Seigneurie, 3. 541.

Essertines, commune de Brian (Saône-et-Loire).

Notice historique et franchises, 3. 491.

Essey (Côte-d'Or). Notice et charte d'affranchisse-

ment, 3. 134.

E'soyes (.\uhe'i. Seigneurie, 2. 59.

Es.ot. Baronnie, 3. 116.

Eslrepagny. Seigneurie, 3. 100.
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Estrées, comiuuDe de Magiiy (Youue;. Fiaacliises,

3. 525

Etais (Côle-il'Or), î. 101. Framhise, 3. 527.

Etalante (Cflle-d Or). Francljises, 3. 520.

Etaules, uouimuue tie Mellec.ey (Saôue-et-Loirp).

Fraiii-liise, 3. 545.

Etauls-le-Bas (Yonne). Seisnenrie, S. 4fiS.

Noiire liioliiriqiie et frunclii.-es, 3 482.

Etaule-le-Haut (Yonne). Notice et franchises,

3. 468.

Etivauz, commune de Biauzy (Saôue-et-Loire). Fran-

chise, 3. 536.

Etivey (Yonne;. Notice liislorique, 3. 56.

Etrigny (Saôneet-Loire). Franchise, 3. 544.

E;rochey (Côle d'Or), 1. 35i, 380, 393, 395, 419, 442,

472. Franchises, 3. 521, 522.

Etroye, comnmne du liourgueuf (Saône-et-I.oire).

Franchise, 3. 545.

Evelles, commune de Banbigny fCole-d'Or). Fran-

chises, 3. 511, 514.

Eygneyum, Aignay (Ciîte-d'Or), 2. 345.

Faanai Faenai. Fénay, 1. 11, 27. 28.

Faelot. Bois de Corcelle,-les Cileaia. 3. 445.

Failly (,'^aôrip-cl Loire). Fran. lii,-e 3. 553.

Fain-lts-Montbard d ôlf-dOr), 2. 101.

Fain-les-Moiitier i( ôleirOr;, 2. 97.

Faix (Y'niinc). Notice cl ^ra^cllise^, 3. 468.

Farges (Saône el-Loire). Franchise. 3 555.

Fatin, prÈsMonlignj-Monlfurt {Côlu-il'Or), 2. 161.

Fautr'èies (Sa6ne-el Loire). Franc liise, 3. 552.

Fauverney (.-eignenrs de) (uôte-d'Or), 3. 421. Sei-

gneurs. 1. 14, 19.

— (Temiile de), 1. 481.

— (Moulins de), I. 4S6. Franchises, 3. 503.

Paverneivnt, — Voir Fauverney.

Fiiveriiiacitni. — V' ii- Fauverney.

Fay (Buis de), à La Marché 2. 402.

Faye (La/, couiuiune de Sauvigues (Saôneet-Loire).

Fraiicliises, 3. 550.

— (La), coinnunje de Loisy (Saône et-Luire). Fi'an-

chisps, 3. 533.

Faye-lesCessy (La petite) (Saône-et-Loire). Fran-

chL-e, 3. 494.

Fée (La), l'ommune de Frontenard (Saône-el-Loirc).

Franchi.-e, 3. 533.

Felletières (Les), commune de Saiutlîoil (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 545.

Felliens. — Voir Forli^ans, 2. 422.

Fénay (Côte-d'Or), donné à la commune de Dijon,

1. 11, rétrocédé au due, 1. 27. Franchises,

3. 504.

Ferté Bernard (La) (Sarlhe). Seigneurie. 3. 105.

— Chaudron (La). Seigneurie, 2. 411, 581.

Ferté-en Cray (La). (Seine-Inférieure). Seigneurie,

3. 106.

Ferté-sur-Auhe (La) (.^uhe), 1. 393.

Ferté-sur Giosne (La) (Saôno-et-Loire). Abbaye,

3. 5-26, 545, 536.

Fête (Le) (Côle-d'Or). Prieuré, 2. 549.

Fitena. — Voir Tilchâtel.

Fin, commune de Martigny-le-Comte 'Saone-et-
Loire). Franchise, 3. 552.

Fixey (Côte-d'Or). Franchises, 3. 502.

Flacey .Saône-el-Loirc), 3. 111. Notice hislonque et

franciiises, 3. 482.

Flagey les Gilly (Côle-d'Or). Notice historique,

2. 465, Charte, 2. 466, 470, 471. Seigneurie,
2. 466.

Confiiuialion de la charte par le duc Phi-

lippe-le-Bon, 2. 466.

Echevins, 2. 467 et suiv.

Pillé par les Picards. 2. 470.

Justice municipale mainlenue, 2. 473.

Conlirmalion des privilèges par Louis Xlll,

2. 475.

Flagey-lfcS-Auxonne (Côte-d'Or). 2. 30.

Flaigez-les-Nuys — Vmr Flagey.

Flaigny, hameau de La Roche -Pot (Côte-d'Or), 2. 134
;

3. 513. Franchises, 3. 514.

Flammerans (Côle-d'Or), 2. 30.

— (Cure de), 2.61. Franchise, 3. 538.

Fiavignerot (Côle-d'Or). Franchises, 3, 504.

Fliii'i.jiiiiifiiiii, 2. 175. 178. — Voir riiisii Flavigny.

Flavigny (Côle-dOr), 1. 458. Ahhaye, 1. 331. 3'38,

350, 169, 170. Notice historique, 2 169. Af-
franchissement, 2. 169. Députe aux Etats de
la province, 2. 169.

Conlirmalion de la <:harle par le pape Gré-
goire IX, 2 172. Par le chapitre d'.Autun,

2. 173. Par l'archevêque de Lyon, 2. 174. Par
le duc H'igue? IV, 2. 174.

Octroi pour la forlification, 2. 176.

Prise de Flavigny parles Aiiglais, 2. 176.

Acheté par Phili|ipe de Rouvies, 2. 176.

Habitants contraints d'élre hommes de l'ab-

baye, 2. 178.

Débats avec l'abbaye au sujet des élections,

2. 180, 181.

Habilauts s'avouant bourgeois du duc, 2. 562.
— (Capitaine de), 2. 348.
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Fraiioliises importres a Brain, 3. 393.

Flavigny (Ciml.m de), 3. ?^29, 530. — l'oir Abbaye de

Saint-Pierre il.^ KlaviRoy.

Fiée {Côle-d'Or). Sfisnenrie, 3 273.

Fleurey-snr Ourhe 'rô.-irOi). Terre appartenant à

S.iiiit-Mareel-ile Chalon, 3. 421. Curé, 3. 42G.

Franeliises. 3. 501.

Florette (Safiiie-et-Loire) Seitîneiirie, 3. 554.

Folie (Lai, commune d'Aïupilly-les-Bordes (Côle-d'Or),

3. 521.

— (Maison fort, de la) à CbAlillnn, 1. 3S0.

Foncegrive (CrIe-d'Or) Franchises. 3. 504.

Fontaine. — l'nir .Saint Tliibanll, 2. 323.

Fontaine Sa'nt-Martin , à Foiitaine-eii-Dnesniois,

3 1',9.

Fontaine en Dnesmois (Côte-d"Or), 1. 394; î. 572.

N^ilice et ebarte d'alTi'aucbissemeut, 3. 146.

Sei^rneiirs 3. 178.

Fontaine les Djon (Seit;neiirie de) (Côle-d'Or),

1 5, 499; :(. 188. SOll. Franchises, 3. 503.

Fontaine-Converte,conMnime de Ciiisery (Saône-et-

I.oir.-). Franclii^es, 3. 532.

Font.aine-França se ^tù'e-d'O'), 3. 225, 23'..

Foulaines-les-Chalou (Saône-et-Loire). Franchises,

3. 4'iO, 497.

Fo''taines les-Séches 'C.Me-d'Or). Francliise,3. 527.

Fontainebleau (Seine-et Jlarne), 1. 140, 298, 496,

510; 2. 375 ; 3 99, 104.

Foiitonnx. — Vnir : Fuiilaiiie-en-Duesmois. Fonlaiuo-

les Dijon

Fontenay (Saône-el-Lniie). Franchise, 3. 552.

F'Difis VifTina. — Voir Foavent.

Fore (Le), coinmnne de Verovre (Saône-et-Loire).

Fi-a .chise, 3. 550.

Forêt (La). Seigneurie, 3. 269.

Forêt de Sincey, 3 84.

Foiél (La), cuiuniiine de Terrefondr^e (Côte-il'Or).

3. 193. Notice historique, 3. 294. Charte d'af-

franchissement, 3 294.

— commune de Sauvignes (Saôue-et-Loire). Fran-

clii^e, 3 550.

Forléans (Coie-dOi). Notice. Charte d'affrauchis-

seiuenl. 2 4-.iI.

Form;rand, eomuiuue d'Autefond (Saône-et-Luire).

Fraiicliise, 3 551.

Forteval Seigueurie 3. 106.

Fossé (Seigneurie du), près Ecbevaanes (Cùte-d'Or,,

3. 18:î.

Fougère, commune de Saint-Berain-sous-Sauvignes

(Saône et-Loire). Fiaucliise, 3. 539.

Foujot (Le), commune de Samt-Nisy-sons-Charmoy

(Saôiie-el-Loire). Franchise, 3. S'iO.

Fourg (Le), commune de Cirey (Saôue-et-Loire).

Frauchise, 3. 552.

Fraigns , counuane de Chissey (Saône et-Loire).

Franclii^e, 3. 54 'i.

FraignDis (liois de), à La M.arcbe,2. 402.

France (Koyaume de). Obligations du service mili-

taire des communes de Bourgogne dans le

royaume de France, 1. 11, 211.

Voir aussi ; (.Maison de). Reines. Rois.

France (Maison de).

— (Agnès de), duchesse de Bourgogne.
— (Jeanne de), duchesse de Bourgogne.
— (Rois de).

Vuii- : Charlemague. Charles-le-Chauve.

Cliarles-le-Gros. Cliarles V. Charles VI.

Charles VIII. Charles IX. Charles X (ligne).

Eudes François 1"' François II Henri IL

Henri 111 Henri IV. Jean. Louis-le-Ré-

bonuaire. Louis VI. Louis VIL Louis VUI.

Louis IX. Louis XI. Louis XII Loui.^ XUl.
Loais XIV. Louis XV. Louis XVI. Philippe-

Auguste. Philippele-Bel. Philippe-le-Hardi.

Raoul Robert h^.

— (Relues de).

Voir : Brunehaut. Jeanne de Bourgogne.

Jeanne de Navarre. Jeanne de Boulogne.

Chaïubriers, 1. 2, 20.

Marécban.i, 1. 125, 128, 152. 158, 164, 170, 171,

29i, 505; 2- 65,255, 80, 479; 3. 102.

Chauceliers, 1. 2; 2. 491.

Connétables, 1.2, 20,2. 132; 3. 442, 474.

Poutellier, 1. 2, 20.

Francei-i. — Vuir Franx.iult.

Fanche-Comté. — Voir : Bourgogne. Comté.
Francheville (Côle-d'Or) , 2. 448, 453. Charte, 2. 447.

Fninclievilln. — Voir Francheville.

Françat, près de Saint-Jean de-Losne. Voir Fran.\anU.

Franxault (Côte d'Or). Notice. Charte d'alîrauchia-

sement, 2. 559.

Mouvait de la Perrière et de la baronnie de
Pa-iiy, 2. 559.

Affram bisjeuient de la portion ressortissant à

Pagoy, 2. 559.

Fremoy, hameau de Courcelles-Fremoy (Côle-d'Or),

2. 604. Mortalité qui y a régné, 2. 605.

— commune de Gourdou (Saôiie-et-l.oire). Frau-

chise, 3 549.

Frenois (Côte d'Or). 2. 448, 457. Charte, î. 447.

Freuoy, couiumne de IJlauzy (Saôue-et-Loire). Fran-

chise, 3. b37.

Fresnes (Côle-d'Or), 2. 101. Notice. Seigneurs.

Cli.irle d'.itîianchissement, 2. 330.

Fresne Saint-M.imès (Haute Saôjie). Noiiceetcharte,

2 593. Coutirmaliou de la charte, 3. 112.

Fresne (Yonne). Charte d'all'rauchissemeut, 2. 553.

Fresnoy Bois de Siucey, 3. 84.

Frell rans (Saôue-et-Loire). Franchises, S. 497.

Froideville, hameau de Saint-Martin-du-Mont (Côte-

d"0r),2. 448 , 3 128.

Froifeiinm. — Voir Frolois.

Fioidière (La) (Saôue-el-Loire). Franchise, 3. 53Î.

Frolois, village. 3. 8. Notice et charte d'affrauchisse-

nient, 3. 199.

Baronnie, 3. 199.
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Seigneurie, 3. 444, 504, 520, 5ÎI, 545.

Fromenteau , commune de Saiul-Marlin-du-Monl

(Côle-d'Or), 2. 448.

Frontenard tSaôue-et-Loire). Franchise, 3. 533.

FroDtenaud, comuiune de Viry (Saône-el-Loire).

Fianchise, 3. 551.

Fiilvy (Yonne,, 2. 534,

Fussey (Côle-d'Or). Inanchises, 3. 5)7.

Oamay, commune de Saint-Aubin (Côte-d'Or). Fran-

chise*, 3 5)3.

Garchery, commuue de Saint Nisy-^ous-Charmoy

(Saùne-et-Loire). Franchise, 3. 540.

Garnet, coujmuue de Marly (Saône-etLoire). Fran-

chise, 3. 552.

Gandrée (La), comnnme de Siiiul-Xlicault (Saùne-et-

Loire). Franchise, 3. 550.

Garreaux (Les), commune de Saint-Berain-sons-San-

vimies (Saône-et- Loire). Franchise, 3. 539.

Gaudards (Les), commune de Snim-Nisy-sous-Char-

moy (Sdôue-et-Loire). Franchise, 3. 540.

Gaudouères (Les), commune de Mesvre (Saône et-

Loire), 3. 490, 539.

Gauthier (Le), commune de Saint-Nisy-sous-Char-

moy (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 540.

Géanges (Saône-el-Lnire). Franchises, 3. 512, 519.

Geliouvre commune de Saiul-Uomain-sous Gourdon
(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 550.

Geloigny — Voir Genouilly.

Gemagne, commune de Chapaize (Saône-et-Loire).

Frani'hise, 3. 543.

Genelard (Saône-et-Loire), 3. 552.

Generly, ccnmiune de Marly-sur-.^rron.x (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 541.

Genette (La) (Saône-et-Loire). Paroisse, 3. 484. Fran-

chise, 3. 533.

Genève, ville (Suisse). Evoques, 3. 4G, 48, 50, 58, 59,

66, 70, 7), 75.

Geulis (Cô'.e-d'Or). Seigneurie, 3. 99.

Canton, 3. 502, 503, 504, 505, 506, 507.

Franchise, 3. 503.

Genouilly (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 549.

— comnnme de Thoses (Côte-d'Or). Seigneurie,

3. 213, Î52, 253.

Gergueil (Côte-d'Or), 3, 384.

Gergu (Orme de), à La Rochepot, 2. 134.

Gerland (Côte-d'Or), 2. 14il. Franchises, 3. 514.

Gergy (Saône-et-Loire, 2. )89. Seigneurie, 3. 44).

Franchises, 3. 546.

Germolles (Saône-et-Loire). Franchise, î 546.

Clnitellenie. 3. 440, 548.

Gevrey (Seigneurie de) (Côte-d'Or), 2. 59. Canton,

3. 502, 505, 506,507, 510,511,514,510, 518.

Franchises, 3. 516.

Gibriacum, — Voir Gevrey.

Gigny et La Colonne (Saône-et-Loire). Notice histo-

rique, 3. 298.

Gi//eytnii. — Voir Gily,

GilIy-les-Cîleaux (Côle-d'Or), 2. 237. Franchises, 3.

509.511. Paroisse, 3. 511. 518. Chàlcau, 3. 512.

Girolles (Yonne) Francliiscs, 3. 4S)8.

Gisonges, commune de Bautaiiges (Saône-et-Loire).

Franchise 3. 533.

Gissey le Vieil (Côt»; d'Or). Seigneurie, 3. 416.

— sur Ouche (Côle-d'Ori. 3. 3S2, 383.

Noiii-e hi:-tnriqne, 3. -283.

Charte d'affrancbissenient, 3. 283, 285.

Givry-eu-Chalonnais (Saôue-et-Loire), 3. 135. Fran-

chises, 3. 440, 496.

— (Dame de), 3. 485.

Canton, 3. 538, 539, 545, 546, 548.

Baronnie, 3. 545, 546.

Givry, coinmnne de Baubery (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 519.

Glandons (Les), commune de Vandenesse-les-Cha-

roUes (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 551.

Glanon (Côte-d'Or), 2. )4fi.

Fianchise, 3. 514.

Glennes (Saône-^t-Loire). Franchise, 3. 537.

Glorienne, commune de Siiint-Eugène (Saône-et-

Loire). Franchise 3 541.

Glux (Nièvre). Franchise, 3. 537.

Godan, commune de Saiul-Mesmin (Côte-d'Or),

B. 448, 452.

Goix, commune de Thoisy-la-Berchère (Côte-d'Or).

Franchise, 3. 531.

Goubaut, commune de Saint- Beraiu-sous Sanvigiies

(Saôue-et Loire). Fraiii-hi=e. 3. 539.

Gouhenans (Seigneurie de) (Haute-Saône), 2. '08,

410.

Goujon, commune de Saint-Vallier (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 550.

Goulaine (La), commijne d'Etang (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 538.

Gourdon (Saône-et-Loire). Franchises, 3. )11, 490,

493, 559.

Gournay. Seigneurie, 3. )06.

Goyers (Les), comnnine de Saint-Germain-de-Dyo

(Saône-et-Loire). Franchi!.e, 3. 555.

Gramme (Rivière de) (Côte-d'Or), 3. 343.

Grammont. Comté, 3. 236.
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Grammont, loimuuiie de Saint -Beraiii- sous -San vi-

t;iies (?aôiie-el-Loire). Franchise, 3. 539.

Grancey le-Château (Côte-d'Or), î. 485.

Ncilii-e liisinrique, 2. 479.

Cliarle, â. 479.

Baroiinie, 2. 485.

ConU<^, 3. 34S, 354.

— sur-Ource (Côle-d'Or), 1. 399. 393.

('•lam-eyiiin. — Voir Gran(;ey-le-Cliâleau, 2. S2.

Grand. Seigneurie, 3. 15.

Graudchamp, commune de Neuvy (Saône-etLoire).

F^alM.lli^e, 3. 541.

Grand et Petit-Cloux. Buis, 2. 440.

Graiidmout. cuiiiLiiiiue de Sainl-Beraiu-sous-Sanvi-

giies (Saôue-el-Loire). Franchise, 3. 5S9.

Grand-Ouze, .ouiuuine de Cli ingy fSaôue-et-Loire).

Franchi.-;e, 3. 552.

Grandvaux (Saône-et-Loire), 3. 551.

Grange, commune de Saint Berain-sous-S.iuvignes

(Saône-et Loire) I-raudiise, 3. 539.

— (La), commune de Moutlielou (Saône -ct-Loire)

.

Franchise, 3. 539.

— du -Bois, commune de Chastellux (Yonne).

. Fiarjcliise, 3, 528.

— Noiro (Ferme de la) (Côte-d'Or), 2. 440, 441.

Granges-de-Bagnot, commune de Bagnol 'Côte-

d'Or), 2 151.

— (Les), connnnue de Mesvre (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 539.

— sous-Grignon (Cote d'Or), 2. 638. Franchises,

3. 528.

Gratay (l.e), commune d'Ozeuay (Saône-et-Loire).

Francliise, 3 553.

Gratoux (Saônc-ct-Loire). Franchise, 3. 540.

Gi avelines (Nord), 2. 472.

Graveres lieu (h''truit près Chàtillon, 1. 384, 395,

39(1, 4 42.

Gravière dIs-sur-Tille, 2. 427.

Gielale (La), commune de Loisy (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 533.

Grelins (Les), commune de Uirj (Saône-et-Loire,.

Franchise, 3. 552.

Grenand (Côte-dO;), 3. 384.

Grésigny (Côte-d'Or). Notice historique et charte

d'allranchissenierd, 3. 336.

Curé, 2. C45; 3. 339.

Recteur d'éccde, 3. 339.

Gresves, commune de Saint-Nisy-sous-Charmoy

Saàue-et Loire) Franchi.-e, 3. o'iO.

Grevilly (;aône-et-Loire). Franc:hise, 3. 355.

Gngnon (Côte-d'0r\2. ICI. Notice, 2. 638.

Prieuré. 2. 348.

Affranchissement de la rue Creuse, 2. 638.

— (Comté de). 3 287.

Châlelain. 2. 642.

Franchises, 3. 528.

Grillande (Etang de), à Saint-Germain la-Feuille,

3. 9

Grisolles fCôtc-d'Or), 1. 403; 2. 412.

Gn'siniacnm. — Voir Grésigny.

Grosbois.comTuune de Coru.ngoui; (Côle-d'Or), 1.231;

2. 146.

Gruyerie. Bois à Sincey. 3. 84.

Guatimare Seigneurie, 3 105.

Gueugnon (Saône et-Loirej. Canton, 3. 539, 541,

544, 549.

Guiards (Les), commune de Saint-Forgeot (Saône-el-

Loire). Franchise, 3. 540

Guiche [la) (Saô leet-Loire). Comté, 3. 236, 554.

Franchise, 3. 549 555.

Canlon, 3. 5'i9, 553,554,-535, 556.

Guierfans (Saôiie-et-Loire). Vfîranchissement, 3.111.

GuilUfontdine. Seigneurie, 3. 106.

Guillon (Yiiime). Confirmation de sa charte, 3. 112.

Franchise, 3. 525.

Canton, 3. 527, 528, 529.

Guise. Duché, 3. 105.

Gurce, commuLie de Blanzy (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3 537.

Gurgy (Côte-d'Or). Seigneurie, 3. 340.

— fSaôue-et-Loire). Franclii^es, 3. 545.

H

Haiiit. — l'oiV Ahuy.

Haies (Lesi, commune de Moliuot (Côte-d'Or). Fran-

chises, 3. 512.

— du Bihuze* derrièrela ville. Bois de Corcelles-

le-'-Cileinx, 3. 445.

Hâte-Saint'Jean. Buis de Sincey, 3. 84.

Haultes (Les), commune de Sanvignes (Saône-el-

Loire) Franchise, 3. 550.

Hautecourt, commune de Vérôvre (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 550.

Hautefoy, commune de Mcnetreuil (*aône-et-Loire).

Notice historique et franchises, 3 470.

Hauterive, commune de Saint-Gervais-en-Galiuois

(Saône et Loii'e). Franchise, 3. 216; 3. 547.

Hauteroche (Côte-d'Or), 3. 227.

Haute-Serve. Foret, 1. 498.

— SoiUe (Bois de), à La Marche, 2. 402.

Hauteville (Côte-d'Or), 2. 192. Notice et franchises,

3.474.
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HauteviUe, commune de Perriguy-sur-Loire {Saône-

et-Loire). Franchise, 3. 541.

Haye (Bois de) dessus Tart, 2. 353.

D'Echigey, l'Argille, Benares (Bois de).

Héberge, commune deBuffon (Côte -d'Or). Franchise,

3. 527.

Hecle, commune de Saint-Remy (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 54G.

Hesdin (Pas-de-Calais), 2. 553.

Hôpital (L'), commune de Louesmes (Cûte-d'Or),

3. 151.

— de-Chenay , commune de Cheuay (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 541.

— le-Mercier (L') (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 538.

Huilly, hameau d'Allerey (Côte-d'Or). Notice histori-

que, 3. 398.

— (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 534.

Igé (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 555.

Ignon {Vallon de 1') (Côte-d'Or), 2. 453.

Igornay (Saôae-et Loire). Seigneurie, 3. 527, 530.

Franchise, 3. 538.

Iguerande (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 538.

Ile-de-France. Gouvernement, 3. 60.

lUeins, en Suisse, 2. 153.

Irouer (Yonne). Seigneurie, 2. 572. Notice.

Charte, 2. 592.

Is-sur-Tille (Côte-d'Or). Notice, 2. 423. Seigneurs,

2. 423 ; 3. 33, 413. Charte, 2. 423.

Philippe-le-Bel prend les bahitants sous sa sau-

vegarde, 2. 429.

Les habitants se donnent à ce monarque,
2. 432.

Echevins, 2. 423, 435.

Elections municipales, 2. 435.

Fonctions municipales obligatoires sous peine

de bannissement, 2. 435.

Chapelle Sainl-Eloi, 2. 442.

Juridiction des echevins, 2. 43G et suivantes.

Droit de rupt du bfiton, 2. C23.

Canton, 3. 502, 50'., 505, 506, 507, 508.

Island , commune de Saint - Martin - de - la - Mer
(Côte-d'Or). Franchise, 3. 530.

— le-Saussois (Yonne). Analyse de la cbarle,

2. 631.

Isle-sous-Montréal (Yonne). Seigneurie, 2. 351.

Issy-l'Evêque (Saône-et-Loire). Franchises, 3. 497,

541, 542.

Baronnie, 3. 541, 542.

Canton, 3. 541, 542.

Ivry (Marquisat d') (Côte-d'Or), 3. 290.

Franchises, 3. 512.

Jacob (Les), commune d'C.\eau (Saône-et-Loire).

Franchises, 3. 542.

Jailly (Côte-d'Or). Notice historique et charte d'af-

franchissement, 3. 230.

Jaliacum. — I^oi'r Jailly, 3. 230.

Jaligny (Allier) (Seigneurie de), 3. 504.

Jallanges (Côte-d'Or). Franchise, 3. 534.

Jallogny (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 555.

Jambles (Saône-et-Loire). Fraiiclnse, 3. 546.

Jamproye, commune de Mercurey (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 545.

Jancigny (Côte-d'Or). Franchises, 3. 505.

Janley. — Voir Genlis.

Jaucourt (Aube). Châtellenie, 3. 195.

Jaugey, commune de Barbirey (Côte-d'Or). Charte

d'affranchissement, 3. 382, 383.

Jérusalem (Assises de), 1. 29.

Joigny (Yonne) (Comte de), 2. 273.

JoinviUe (Haute-Marne), 1. 144. Principauté, 8. 105.

Jonchery, hameau de Diancey (Côte-d'Or). Notice

historique, 3. 415.

lU.

Joncy (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 549.

Jonvelle (Haute-Saône). Seigneurie, 2. 508.

Jors. — Voir Jours.

iouancy (Yonne). Charte d'affranchissement, 2. 55S.

Jouey (Côte-d'Or), 3. 397.

Jours (Curé de) Côte-d'Or)), 2. 145, 348.

Joursanvaux (Côte-d'Or), 3. 406.

Jouvençon (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 532.

Jouz, commune de Saint-Andeu.x (Côle-d'Or). Fran-

chise, 3. 528.

Jucheauz (Les), commune de Vandenesse-les-Cha-

roUes (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 551.

Jugny, hameau de la commune de Billy-les-Chan-

ceaux (Côte-d'Or), 1. 319; 2. 422.

Jugy (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 555. Seigneurie,

3. 555.

Juillenay (Côte-d'Or). Franchise, 3. 530.

Juilly-les-Bar-sur-Seine (Aube). Affranchi par

Guillaume, seigneur de Juilly, 1. 207.

— (Guillaume, seigneur de), 1. 207.

80
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Juilly-Leschenaut, coniinuae d'Aiconcey (Côte-

il'0r),3. 5-2(i.

Juliers, duclic, 3. 280.

JuUy (Sanne-i't-Loire). Franchise, 3. 545.

Juncherij. — Voir Jonchery.

Juise il Dijon (Croix de), 1. 10.

Jiisseiiim, — Voir- lassey, 1. 579.

Jussey ou de Maligny (Grange de), commune de
Magnien (Côte-d'Or), 3. 5r'6.

Jussiaeua. — Voir Gissey-sur-Ouche.

Labergement (Je-Cuisery (Saôae-et-Loire). Frau-

fhise, 3. 532.

— le-Duc (Cùte-d'Or), 2. 221.

Notice. Cliarte, 2^ 395.

Prévôté. Seigneurs, 2. 395.

— les-àuxonne (Côtc-d'Or), 2. 30. Seigneurs,

2. 80.

Fraiicliises, 3. 533.

— de-Sainte-Colombe (Saône-et-Loire). Fran-

cliisf, 3. 334.

— de-Moloy, comunuie de Moloy (Côle-d'Or),

-1. 448.

— commune de Messey (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 545.

— commune de Chàtel-Moron (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 538.

— commime de Frontenard (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 533.

Laboury, commune de Vérôvre (Saône-et-Loire).

Frauclilse, 3. 550.

Laigey (Unisson de), à Is-sur-Tille, 2. 440.

Laignes (Côle-d'Or), 1. 382. Notice historique et

franchises, 2. 412.

Canton, 3. 527, 528, 530.

Lancharre (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 545.

Landes (Les), commune de Saiut-Marlin-de-Salencey

(Saône-et-Loire), 3 556.

— commune de La Guiche (Saône-et-Loire),

3. 555.

Langres. ville (Haute-Marne). Privilège defranc-lief,

1. 130.

— (Comlé de), 1. 520; 2. 479.

— (Pays de), 1. 393.

— (Bailli de), 1. 140.

Officiai, 1. 534, 540, 543.

Vicaire général, 1. 558.

Voir iiKssi: Evéques. Chapitre cathédral de

Saint-Mammès. Prieuré desSaints-Jnmeaux.

Lanneau, hameau dWrconcey (Côte-d'Or). Franchises,

3. 526.

Lantenay (Côle-d'Or), 1. 62.

Hal.ilanls francs, 3. 457, 501.

Seigneurie, 3. 487.

ChAtellenie, 3. 502.

Lanthes [Côle-d'Or). Notice historique et franchise,

2. «43.

Lantilly Côte-d'Or),?. 101. Seigneurs, 2. 496; 3. 287,
288.

Lanzy, commune de Saint-Privé (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 540.

Laon (Aisne). Analogies de sa charte avec celle de
Soiisons, 1. 15.

Larçon, commune de Salives (Côte-d'Or). Notice his-

torique, 2. 460.

Charte d'affranchissement, 2. 461.

Larcy (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 551.

Larrey-les-Châtillon (Cùte-d'Or), i. 384, 392, 395,

442.

Seigneurie, 3. 1, 178, 204; 3. 236, 442, 522.

Marquisat, 3.204.

Notice historique, 3. 204.

Constance (dame de), 3. 204.

— (Chanoines de), 3. 243.

Lasseium. — Voir Sainte-Sabine.

Lassois (Archidiaconé du), 1. 540.

L/nsifi. — Voir Saint-Sabine.

Luticerf:is archidiuconus, 1. 543.

Latrecey (Haute-Marne). Seigneur, 2. 277.

Franchises, 3. 522.

Laucey, commune de MaviUy (Côte-d'Or). Frauchises,

3. 514.

Lnudona. — Voir Losne.

Les Laumes, commune de Venarey. Notice histori-

que, 2- 287.

Charte d'allranchissement, 3. 288.

Lauuay, commune de Brian (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 538.

Laval (Mayenne), 1. 117, 122, 125.

Lavault , commune de Mesvre (Saône-et-Loire).

Franchise, 3.539.

— commune de Maruiagne (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 539.

Layer 'Saônc-et-Loire). Franchise, 3. 532.

Lays-sur-le-Doubs (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 534.

Layve et le Noux (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 547.

Lecoys. — Voir Lassois.

Lée, commune de Saint-Beury (Côte-d'Or). Franchise,

3. 529.
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Lée , commune de Culêlre (Côte-d'Or). Notice et

franchises, 3. 487.

Lcesmum. — Voir Louesme.

Leifond (Haute-Marne). Notice. Cliarte d'affranchisse-

ment, 2. 397.

Lepro-^orum de Marigneio (Domus), 2. 157.

Léry (Côle-d'Or), 2. 448, 4.')0, 457. Charte, 2. 447.

Lesboires, commune de Saiut-Micault (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 530.

Lescun (Basses-Pyrénées). Seigneurie, 3. 230.

Lesnoy. lîois à Fontaiue-en-Duesmois, 3. 150.

Lessarayj commune de Sanvignes (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 550.

Lessart (Saône-el-Loire). Franchise, 3. 548.

— en-Charolais (Sa&ne-et-Loire). Affrancliisse-

menl, 3. 111.

Lessertot (Saône-et-Loire). Francliise, 3, 540.

Lestrées, commune de Simaudre (Saone-el-Loire).

Fran.'hise, 3. 533.

Iiétang-Vergy (Côte-d'Or). Fraucliises, 3. 510.

Leue (La) (Saône et-Loire). Franchises, 3. 49S.

Leugny, commune de La Roche-Vanneau (Côle-

d'Or). Seigneurie, 3. 337.

Leussey. Seigneurie au comte de Bourgogne, 3. 13G.

Leyde en Hollande, 2. 530.

Lézines (Yonne). Seigneurie, 3. 200.

Liernais (Cote-d'Or). Franchise, 3. 530.

Canton, 3. 525, 520, 531, 538.

Lille en Flandres (Nord), 1. 101; 2. 253, 609.

Lingonenses episcopi, 1. 12, 18, 20, 22, 26, 33, 39, 211

215, 331, m, 333, 334, 335, 330, 337, 338.

339, 340, 341, 343, 344, 345, 346; 2. 302.

Lingonensis rliocesis, 1. 341.

Lingons (Limites des), 2. 298.

Lis, commune de La Guiche (Saône-et-Loire), 3. 653.

Lisières (Rois des), à Recey, 3. 344.

Lisle-sur-Serain (Yonne). Canton, 3. 529.

Listenois Seigneurie, 2. 410, 411.

Lize , canton de Sassangy , commune de Buxy
(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 544, 547.

Lochères-les-Echalot (Côte-d'Or), 3. 120.

— les-Champseuil, conuuune de Saint-Gervais

(Saône-et-Loire), 3. 246.

Loge (La), commune deSainl-Léger-les-Paray (Saône-

et-Loire). Franchise, 3. 541.

— (La) , commune de Yersangues (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 552.

Loges, commune de Tintry (Saône-et-Loire). Notice

historique, 3. 347.

Loingj-es. — Voir Langres.

Laisserais. — Voir Luxerois.

Loisy (Saône-et-Loire), 3. 533. Franchise, 3. 534.

Lollufi. — Voir Saiut-Sernin-du-Bois.

Lombards (Les), fief à Chamblanc, 3. 32, 34.

Longacort. — l'oiV Longecourl-les-Culétre, 3. 299.

Longchamp (Côte-d'Or), 2. 30.

— Seigneurie, 3. 116.

Longeault (Côte-d'Or). Notice. Charte d'affranchis-

sement, 2. 5C5.

Cùufirmalion par le roi Charles VIII, 2. 508.

Seigneurs, 3. 140.

Longecourt-les-Culêtre (Côte-d'Or). Notice histori-

que, 3. 299.

Cliarte d'atTranchissement, 3. 299.

— (Côte d'Or). Franchises, 3. 502.

Seigneurie, 2. 350; 3. 503.

Notaire, 2. 356.

Longueville. Duché, 3. 100.

— (Bois Madame de), à Sinoey, 3. 84.

Longvay, hameau de Yilly-le-Moutier (Côte-d'Or),

2. 146, 221. Franchises, 3. 509.

Longvic (Côte-d'Or). Seigneurie, 1.5.

Franchise, 3. 501.

Longvy (Jura). Seigneurie, 2. 405.

Lonperrier , commune de Grandvau.^ (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 551.

Louesme (Côte-d'Or), 3. 151. Notice et charte d'af-

franchissement, 3. 173.

Louhans, ville (Saône-et-Loire). Seigneurie, 3. 483.

Franchise, 3. 497, 535.

Arrondissement, 3. 532, 533, 534, 535.

Lourdon-les-Cluny (Saône-et-Loire), 3. 458, 463.

Loury, commune de Saint-Christophe (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 539.

Louvigny. Seigneurie, 3. 230.

Loyère (La) (Saône-et-Loire). Francliise, 3. 548.

Loyette (,\in). Seigneurie, 2. 411.

Lucenayle-Duc (Côte-d'Or). Cédé à l'évêque d'Au-

luii, 2. 176.

— l'Evéque, chef-lieu de canton (Saône-et-Loire),

3. 531,530, 537, 538,539.

— hameau de Bierre (Côte-d'Or), 2. 325.

Lnchy, commune de Saiut-Vallier (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 540, 550.

Lucy-le-Bois (Yonne). Canton, 3. 530.

Lugny (Saôue-et-Loire), 3. 551. Canton, 3. 351, 553,

554, 355, 536.

Baronnie, 3. 553.

Lugdnnum. — Voir Lyon.

Lugny, fief à Chamblanc (Côte-d'Or), 3. 32.

Chartreuse, 3. 32.

Lui. — Voir Lux.

Lusigny (Côte-d'Or). Franchises, 3. 518.

Lux (Côte-d'Or), 1. 539; 2. 423. Barounie, 1. 539;

2. 410; 3. 139, 502.

Seigneurie, 3. 113, 123.

Franchises, 3. 305.

— (Saône-el-Loire). Franchises, 3. 345.

Luxerois, commune de Saulx-le-Duc. Notice. Charte

d'affranchissement, 2. 556.

Luzy-en-Charolais (Saône-et-Loire). Affranchisse-

ment, 3. 111.

— (Nièvre). Baronnie, 3. 488.

Lyon, ville, 1. 1,458, 463; 2. 652.



— 636 —
Archevêque,!. 314.

Archevêque gardien de la commune de Dijon,

1. t2, 18, 20, 22, 25, 41. De Beauue, 1. 211,

214, 21C. De Moatbard, 2. 100, 103. De Ma-
rigny, 2. 160.

Voir Archevêques,

M

ilaceiarium Munasterium. Maizières, 1. 249.

Machesvoir. Seigneurie, 3. 106.

Machurons fLes), commune de Sainl-Nisy-sous-Char-

moy (haône-et-Loire). Frauchises, 3. 540.

Mâcon (Coucile de) (Saône-et-Loire), 2. 418, 420.

HApital, 3. 484. Bailliage, 3. 508. Arrondisse-

ment, 3. 543, 547, 549, 553, 554, 555, 556.

Canton, 3. 554, 556.

Voir: Chapitre calhédral. Commanderie. Eve-

ché.

Maconge (Côte-d'Or), 3. 377. Notice et franchises,

3. 441

Macula. {Prioratus fie). 3. 463.

Magnimonlensis pngus. Mesmont (Côte-d'Or), 3. 273.

Magnus nions. — Voir Mesmont.

Magny (Le), commune de Sanvignes (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 550.

— commune de Sarry [Saône-et-Loire). Franchise,

3. 536.

— commune de Saint -Berain -sous -Sanvignes

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 539.

— Lambert (Côte-d'Or), 3. 150, 521. Franchises,

3. 523.

— les-Aubigny (Cote-d'Or), 2. 545. Franchises,

3. 505.

— les-Auxonne (Côte-d'Or), 2. 30.

Nolire historique et franchise, 3. 99.

— les-Villers (Côte-d'Or). Franchises, 3. 514.

— sur-Tille (Côte-d'Or), 1.536. Seigneurie, 3.421,

502.

Curé, 3. 456.

Franchise,». 505.

Mnigny juxta Montellot. Magny-les-Auxoune, 3. 99.

Maillis (Côte-d'Or), 2. 30. Franchises, 3. 505.

Mailly-la-ViUe (Côle-d'Or), 3. 505.

— — (Yonne,. Franchises, 3. 497.

— le-Châlel (Côte-d'Or), 3. 505.

— le-Château 'Yonne). Franchises, 3. 497.

— Curtil ou l'Eglise (Côte-d'Or), 3. 505.

Maine (.Mayenne). .Marquisat, 3. 105.

— commune de Cordesse (Saôue-et-Loire). Fran-

chise, 3. 537.

Maisay-sur-Ource (Côte-d'Or), 1. 384, 401. Fran-

chises, 3. 520.

Maison-Diau-de-Valerot, commune de Sceaux
(Yonne). Franchise, 3. 528.

— commune de Losne (Côte-d'Or), 2. 9.

Maison- les-Saint-André- en- Terre-Pleine. Fran-

chises, 3. 497.

— de-Thil, commune de Vic-sous-Thil (Côte-

d'Or,. Franchise, 3. 529.

Maizières-les-Blangey, hameau (Côte-d'Or), 3. 378.

Maladière-de-Marigny, commune de Marigny-le-

Cahouet (Côte-d'Or), 2. 157.

Mâlain (Côte-d'Or). Baronuie, 3. 213, 329.

Notice historique et franchises, 3. 311.

— (Terre de), 3. 484.

— commune de Baubery (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 549.

Malay (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 543, 555.

Maligny (Côte-d'Or), 3. 526.

— (Comte de), 2. 573.

Franchises, 3. 525.

Maltat (Saôue-ei-Loire). Franchise, 3. 542.

Maltaverne, commune de Briennon (Loire). Fran-

chise, 3. 538.

Mancey (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 544.

Mandelot (Fief de), à Remilly-en-Montague, 3. 256.

— (Fief de), à Thoisy-le-Désert (Côte-d'Or),

2. 549.

— commune de Mavilly (Côte-d'Or). Franchises,

3. 514.

Mange (Bois de la), à Saint-Philibert, 2. 446.

Manlay (Côte-d'Or). Seigneurie, 3. 415. Franchise,

3. 538.

Mans, commune de Dyo (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 492.

Mantes (Bailli de) (Seine-et-Oise), 2. 627.

Marandeuil (Côte-d'Or). Charte d'affranchissement,

3. 160.

Marans (Yonne). Seigneurie, 3. 463, 46i.

Marault (Yonne). Seigneurie, 3. 57. Franchises,

3. 498.

Marcenay (Côte-d'Or), 1. 384, 392, 395, 396, 442.

Notice. Charte, 3. 75.

Marcennamm. Jlarsannay-la-Côte, 1. 11.

Marcey. — Voir Mercey.

Marche-sur-Saône (La) (Seigneurs de) (Côte-d'Or),

2. 299, 398, 407, 527; 3. 507.

Notice, 2. 398.

Curé, 1 . 37 ; 2. 529.

Ch.irte de commune, 2. 398.

Confirmation des privilèges par Hélias de

Cirantson, 2. 406. Louis Allemand, 2. 408.
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Jacques de Chalant, 2. 409. Frauçoid de

Vienne-Lisleuois, 2. 410, 411.

Marcheseuil (Côte-d'Or). Frauebise, 3. 538.

— commune de Change (Saôue-et-Loire). Fran-

chises, 3. 512.

Marc/lia. La Marche-sur-Saôue (.Côle-d'Or), 1. 37.

Marchonville. Seigneurie, 3. lOfi.

Marcigny-les-Nonnains (Saône-et-Loire). Justice,

3. 536.

Canton, 3. 536, 537, 538, 541.

— sous-Thil (Côte-d'Or). Franchise, 3. 528.

Marcilly-les-Buxy (Saône-et-Loire). FranchiseB,

3. 497, 538.

— les-Vitteaux (Côte-d'Or). Notice historique,

2. 494. Charte, 2. 494.

Lieu de bourgeoisie du duc, 2. 562.

Confirmation de la charte, 3. 112.

— sur-Seine, 1. 568.

— Damas, 3. 468.

— les-Is-sur-TiUe (Côte-d'Or), 2. 42C, 439.

Droit de ruptdn bâlon, 2. 623.

— sous-Mont-Saint-Jean (Côte-d'Or). Franchise,

3. 528.

Marcomania. Marmagne, 3. 131.

Mare, commune de Sauvigny-le-Bois (Yonne.) Notice

et franchises, 3. 468.

Mareuil (Bourgeoisie de) (Yonne), 2. 531.

Marey (Prés de), à Talniay, 2. 614.

— (Joiics de) i Talmay, 2. 615, 619.

— les-Fussey (Côte-d'OrJ. Franchises, 3. 514.

— sur-TilIe (Côte-d'Or). Notice historique. Charte.

Seigneurs, 2. 485, 486.

Curé, 2. 486.

Margella. — Voir La Margelle, 2. 448.

Margelle (La) (Côte-d'Or), 2. 448, 450, 457.

Charte, 2. 447.

Mivigneium-le-Cahouo. Maviguy- le- Cahouet (Côte-

d'Or), 2. 156.

Marigny-les-Châtillon (Côte-d'Or), 1. 353, 384, 396,

401, '.20.

— le-Cahouet (Côte-d'Or), 2. 322, 481, 483.

Note historique, 2. 153.

Ses seigneurs, 2. 153, 574; 3. 391.

Affranchi par Eudes de Montagu, 2. 153.

Nomenclature des habitants, 2. 154, 166.

Transaction pour la franchise, 2. 153.

Limites de la franchise, 2. 157.

Confirmation de la charte par Guillaume de

Montagu, 2. 161.

Curé, 2. 166.

— en-Charolais (Saône-et-Loire), 3. 493. Fran-

chise, 3. 551.

— les-Reullée (Côle-d'Or), 2. 146. Franchises,

3. 515.

— sur-Ouche, commune de Saint-Victor (Côle-

d'Or). lîaronuie, 3. 283, 284.

Notice historique, 3. 382.

Cbarte d'affranchissement, 3. 383.

Maringues , commune de Saint-Julica-de-Civry

(Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 554.

Marliens (Côte-d'Or). Franchises, 3. 504.

Marlon , commune de Saint-Nisy-sous-Charmoy

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 540.

Marly-sur-Arroux (Saône-et-Loire), 3. 541.

— (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 552.

Marloux, commune de Mellecey (Saône et-Loire).

Franchise, 3. 545.

Marmagne (Côte-d'Or), 2. 101.

Notice et charte d'affranchissement, 3. 131.

— (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 538.

Marmeaiix (Yonne), 3. 297.

Notice historique et franchise, 3. 481, 528.

Marmont 'Fmagium de), près ChàtiUon (Côte-d'Or).

1. 338, 401.

Marmorat, commune de Gourdon (Saône-ct-Loire).

Francldse, 3. 549.

Marnay (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 547.

Marnée, commune de Buxy (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 544.

Marnent. Seigneurie, 3. 106.

Marry (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 549.

Marsannay-la-Côte (Côle-d'Or). Seigneurie, 1. 5;
2. 282.

— (Chemin de), 1. 10.

Village donné à la commune de Dijon, 1. 2.

— (Maires de), 1. 491.

Note historique, 2. 184, 185.

Chartes de franchises, 2. 184, 322.

Prieuré, 1. 184.

— le-Bois (Côte-d'Or). Franchises, 3. 506.

Martailly (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 543.

Martigny-!e-Comte (Saôue-et Loire). Franchises,
3. 497, 552.

Martin-Girard, commune de Sainl-Berain-sous-San-

vignes (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 539.

Martrois (Côte-d'Or), 3. 147.

Marvin, commune de Frouteuard (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 533.

Masoncle (Saône-et-Loire). Seigneurie, 3. 541.

Masse, commune de Corcelles-Ies-Arls (Côte-d'Or).

Franchises, 3. 517.

Massingy-les-Châtillon (Côle-d'Or), 1. 35.i, 384,

393,395,396,401,442.
Affranchissement, 3. lit, 520.

— les-Semur (Côte-d'Or). Notice historique,

2. 496.

Charte, 2. 496.

Nomenclature des habitants, 1. 496.

Massoult, commune de Nesle (Côte-d'Or). Franchises,

3. 520.

Massoure (Bataille de la) (Egypte), 2, 184.

Massy (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 555.

Matour (Saône-et-Loire). Canton, 3. 554.

ManUiin. — Voir Mâlain.

Mnuloy. — Voir Moloy.

Maupas (Le), commune de Sussey (Côte-d'Or). Fran-
chise, 3. 525.
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Mauvilly (Côle-d'Or). Seigneurie, 3. 183.

Maux (Bois des), 2. 333.

Mavilly (Cote-J'Oi). Franchises, 3. 514,517.

Mavoilly. — Voir Mauvilly.

MaxiUy (Côle-d'Or). Franchise, 3.506.

Mayne, commune de Reclenues (Saône-et-Loire),

3. 539.

Uazelles, commune de Viry (Saôue-et-Loire). Fran-

chise, 3. 551.

Uazerotte, hameau de Corgengoux (Côte-d'Or),

2. 146; 3. 240.

Mazilles (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 555.

Mazoyers (I-es), hameau de la Toison, près Auluu

(Saône-el-Loire), 3. 490.

Mediohmum. — Voir Mâlain.

Meilly (Côte-d'Or), 3. 377. Seigneurie, 3. 416.

Notice et franchises, 3. 441.

Meix (Le), commune de Lanthes (Côte-d'Or), 2. 643.

— Berthaut, commune de Gergj- (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 54G.

— Morin, commune de Saint-Nisy-sous-Charmoy

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 540.

— au-Châlelain , hameau de la Toison, prés

Aulun (Saône-et-Loire) 3. 490.

— des-Eois, hameau de la Toison, près Autun

(Saôue-et-Loire), 3. 490.

— des Bonllets, hameau de la Toison,prè3 Autun

(Saône-et-Loire), 3. 490.

Melay (Saone-et-Loire). Franchise, 3. 538.

Melcey, commune de Fussey (Côte-d'Or). Franchise,

3. 525.

Me/edunum. Melun, 1. 33.

Meleium. — Voir Medly.

Uelin, commune d'Au.xey (Côte-d'Or). Franchise,

3. 512.

Mellecey (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 545.

Meloisey (Côte-d'Or). Franchises, 3. 513.

Melun (Seine-et-Marne), 1. 33, 37.

Vicomte, 2. 583.

Menain, commune de Saint-Nisy-sous-Charmoy

(Saône-el-Loire). Franchise, 3, 540.

Meneaux (Les), commune de Charmoy (Saôue-et-

Loire). Franchise, 3. 541.

Menelves. — Voir Menesbles.

Menesbles (Côte-d'Or). Notice et charte d'affranchis-

sement, 3. 204.

Menetreuil (Saôno-et-Loire), 3. 476, 493.

Menetreux-les-Semur (Côte-d'Or). Charte d'affran-

chissement, 2. 573.

Nomenclature des habitants, 2. 577.

— sous-Pisy. Notice historique, 3. 40. Charte

d'alîraucbissement, 3. 50, 58, 70.

— le-Pitois (Côle-d'Or), 2. loi. Notice historique.

Charte d'affranchissement, 3. 208.

Curé, 3. 272.

Menotey (Curé de) (Jura), 2. 61.

Méranie (Duc de), 3. 100.

Merceuil (Côle-d'Or). Franchises, 3. 515.

— commune de La MoUc-Teniaut (Côte-d'Or).

Franchise, 3. 528.

Mercey, l'oramnue de Saint-Prix (Côte-d'Or), 3. 526.

— commune de La Marche (Côte-d'Or). 2. 399 cl

suivaules, 409.

Mercurey (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 545.

Merdiangue, commune de Vigny (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 551.

Mereul-les-Nuits-sous-Beaune. Affranchissement,

3. 111, 528.

Meruges , commune de Bu.xy (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 544.

Mervans (Soôue-et-Loire). Franchises, 3. 497.

Meslot-d'Aucre. Seigneurie, 3. 60.

Mesmonl (Côte-d'Or). Notice historique. Charte d'af-

franchissement, 3. 273.

Mesuil (Le), commune de Verlault (Côle-d'Or). Charte

d'affranchissement, 3. 427.

Mespilly, commune de Seurey (Saône-cl Loire).

Franchise, 3. 548.

Messanges (Côle d'Or). Franchises, 3.518.

Messevigne, commune deSavigny sur-Grosne(Saône-

et-Lûiic). Franchise, 3. 550.

Mesvres (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 538.

Canton, î. 537, 538, 540, 541, 542, 550.

Mesvrin (Saône et-Loire). Rivière, 3. 490.

Meuilley (Côte-d'Or). Franchises, 3. 515.

Meursault (Côte-d'Or). Seigneurie, 3. 00.

Capitaine, 3. 64.

Notice et franchises, 3. 441.

Meuse. Rivière, 2. 478.

Meuvy (Haute-Marne). Notice historique, 2. 477.

Charte, 2. 477.

Millery (Côte-d'Or), 2. 633. Seigneurs, 2. 518.

— (Chapelle fondée dans l'église de), 2. 635.

Milly (Saône-et-Loire). Franchises, 3. 497.

Mimande , commune de Chaudenay-sur-Deheune

(Saône-et-Loire). Franchises, 3. 512.

Mimeure (Côte-d'Or), 3. 233. Seigneurie, 3. 299.

Miuno. — Voir Minot.

Minot (Côte-d'Or). Seigneur, 2. 263, 265.

Notice et charte d'affranchissement, 3. 183.

Mipont, commune de Puligny (Côte-d'Or). Seigneu-

rie, 3. 442, 512.

Franchises, 3. 513.

MirabeL Mirebeau en Comté, 2. 211.

Mirebeau , bourg de l'arrondissement de Dijon

(Côte-d'Or), 1.580.

Marquisat, 1. 580; 2. 644; 3. 101, 115, 139,

159,225. 503, 504.

Baronuie, 2. 540 ; 3. 99, 139, 188, 224, 233.

Canton, 3. 501, 504, 505, 507.

Terre, 3. 507.

Affranchissement du bourg, 1. 580.

Concession de bois, 1. 582.

Saccagé par les impériaux, 1. 584.

E.xempté de tailles, 1. 584.

Donné à Hugues de Vergy, 2. 298.
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Mirebeau-en-Comté, 2. 21 1.

Mireville, ù Is-sur-Tille, 2. i32.

Missery (Cole-d'Or). Notice et franchises, 3. 457.

Mitreuil, commime de Binges (Côte-d'Or). Charte
d'affranchissement, 3. ICO.

Moirette- les - Saint - Germain - de- Rive (Saûne-et-
Loire). Franchise, 3. 492.

Moitron (Côte-d'Or; Prieuré, S. 1.

Molaise (Saoue-et-Loire). Franchise, 3. 534.

— [Lsl], commune de Martigny-le-Comte (Saône-
et-Loire). Franchise, 3. 532.

Uolard (Le), commune de Simandre (Saone-et-Loire).

Franchise, 3. 533.

Molay (Yonne). Charte d'affranchissement, 2. 553.

Service dans l'église, 2. 553.

Molême (Côte-d'Or). Notice historique, 2. 308.

Charte d'allVanchissement, 2. 308.

Abhés, 2. 75, 7C, 308, 309.

Foire, 2. 309.

Abbaye, 2. 309, 310, 311 ; 3. 75, 76, 88, 183.

Molinot (Côte-d'Or). Seigneurie, J, 236; 3. 513, 519.
Curé, 3- 425.

Franchises, 3. 312.

Moloone. — Voir Pralon.

Moloy (Côte-d'Or), 2. 440, 448.

Charte, 2. 447.

Molphey (Côte-d'Or). Franchise, 3. 528.

Mouasteroil. — Voir Meuetrcux-le-Pitois.

Monbogre, commune de Saiiit-Uésert (Saône-et-

Loire). F'ranchises, 3. 545, 54U.

Montceau (Le), commune de Saint-Romain sous-
GoLirdùu (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 350.

Mondornon, commune de Saint-Privé (Saône-et-
Loire). Franchise, 3. 540.

Monestreul. — Voir Meuetreu.x-les-Semur.

Mouetoy - le - Gro uteneux , commune d'Ecuisses

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 539.

— les-Epoisses (Côte-d'Or). Cliarte d'afîranchis-

meut, 2. 573.

Nomenclature des habitants, 2. 577.

Honnay. Seigneurie, 3. 392.

Mous acutus. — Voir : Montagu, 2. 130.

Mons barrum. — Voir: Moutbard, 2. 96.

Mons SaiKti Jokannis. — Voir: Mont-Saiut-Jean,
1. 22.

Mont (Le), commune de Vilry-en-Charolais. Fran-
chise, 3. Ôj2.

— commune de Suin (Saône-et-Loire). Franchise,
3. 530.

— (Le), commune d'Ozolle (Saône-et-Loire). Fran-
chise, 3. 555.

— les-Seurre (Jura). Affranchissement, 3. 111.

Montachon, commune de Saint-Didier (Côte-d'Or).

Seigneurie, 3. 273.

Montagne (Bailliage de la), 1. 328; 3. 12.

— (Pays de la), 3. 519.

— (La), commune d'Origny (Côte-d'Or). Notice.

Charte, 3. 16.

Montagny (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 545.
— les-Beaune (Côte-d'Or). Franchises, 3. 513.

Montagu. — Voir Montaigii.

Montaigu, commune de Touche.'! (Saône-et-Loire).

Franchises, 2. 189; 3. 440, 496, 545.

Châtellenie, 3. 440, 445.

liaronnie, 3. 346, 547.

Montaigu-sur-Billan 'Bironnie de), 2. 410, 411.

Montalégre, près Chaussin (Jura), 2. 314.

Moutarlot (Côte-d'Or). 2. 30; 3. 99. Francliises,

3. 504.

Montauloup, commune de Blanzy (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 537.

Montbard (Côte-d'Or), 1. 63, 235; 2. 272.

— (Cordonniers de), 1. 410.

Charte de commune octroyée par le duc
Hugues IV, 2. 96.

Conlirmation des privilèges par les ducs Phi-
lippe-le-Hardi, 2. 109; Jean-sans-Peur,2. 111.

Le roi François I", 2. 117.

La ville figure parmi celles de la grande roue
aux Etats du duché, 2. 96.

La chûtelleuie donnée à Philippe de Hochberg,
2. 96.

Doyen, 2. 97.

Affranchi de la mainmorte, 2. 102.

Cession du banvin aux habitants, 2. 103.

Sa charte empruntée pour Epoisses, 2. 578.

Garantie de charte par l'archevêque de Lyon,
2. 103. L'évêque d'Autun, 2. 104.

Maire, 2. 97 et suivantes, 104, 117.

Echevins, 2. 97 et suivantes, 10', 126.

Entreprise du bailli sur la justice municipale,

2. 104.

Château et berle, 2. 109. Donjon, tuur de
l'Aubépin, 2. 107.

— (Carrières df), 2. 110.

Entreprise de l'abbé de Fontenay sur la justice

et les corapjunaux, 2. 112.

Affranchissement de Seloichey, 2. 114.

Habitants déchargés de l'imposilion des marcs,
2. Il G.

Octrois, 2. 118.

Arrêt du conseil d'Etat sur les débats pour les

élections nmnicipales, 2. 119.

Seigneurie, 2. 583; 3. 106.

Franchises importées:

A Curey, 3. 59. Elivey, 3. 57. Meuetreux-sous-
Pisy, 3. 43. Sincey-les-Rouvray, 3. 83. Tur-
ley, 3. 46, 49.

Couvent des Ursulines, 2. 99.

Canton, 3. 527.

Montbéliard (Haute-Saône). Seigneurie, 3. 61, 64,

465, 466, 467.

Montbertault (Côte-d'Or), 2. 97. Charte d'affranchis-

sement, 2. 604.

Déclaré franc, 3. 81.
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Montbellet (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 555.

Montbretange, commuue de Gourdon (Saôue-et-

Loire) Franchise, 3. 490.

Montoeau , commune de Champvent (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 552.

— (Côte-d'Or). Seigneurie cédée au chapitre de

Beaune, 1. 230.

Notice et franchises, 3. 443.

— (Yonne). Notice. Franchise, 3. 167.

— (Yonne). Affranchissement, 3. 111, 482.

— commune de Blanzy (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 537.

Montceaulx, I. 168.

Montcenis (Saône-et-Loire). Seigneurie, 2. 583,

3. 106.

Bailliage, 3. 536.

Franchise, 3. 539.

Canton, 3. 536, 537, 538, 539. 540, 541.

Moutchâlon, commune d'Ozolle (Saône-et-Loire).

Frai.chise, 3. 555.

Montchanin (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 551.

— commune de Beauviliiers (Yonne). Franchise

3. 528.

— (Les bourgeois de), commune de Saint-Nisy-

sous-Charmoy (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 540.

Montchanu, commune de Gergy (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 546.

Montchàtel, commuue de Marly (3aône-et-Loire);

Franchise, 3. 552.

Montcourt, commune de Breuil (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 537.

Moutculol, près Urcy (Côte-d'Or). Seigneurie, 3. 423.

Mont-d'Auxy , commune de Samt-Martin-d'.\uxy

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 540.

Monlellot. — Voir: Montarlot, 3. 99.

Monterest (Saôue-el-Loire). Canton, 3. 535.

Montessus, commuue deSaint-Berain-sous-Sanvignes

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 539.

Montfalconnet.-en-Bresse (Aiuj, 5. 183.

Montfort (Côte-d'Or), 2. 97, 101.

Barounie, 3. 279.

Seigneurie, 3. 467, 474.

Monlhelie (Côte-d'Or), 2. 506.

Franchise, 3. 518.

Montgllbert. Baronnie, 2. 410, 411.

Monthain, commune de Saint-Nisy-sous-Charmoy

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 540.

Monthelon, commune de Montréal (Yonne). Fran-

chise, 3. 529.

— (Saône-et-Loire). Seigneurs, 2. 277, 285, 294.

Franchise, 3. 539.

Monticel/is. — f'oir: Montceau, 3. 443.

Montigny Montfort (Côte-d'Or), 2. 97, 101.

— sur-Serain ;Côte-d'Or), 2. 325.

MontiUe, commuue de Semur (Côte-d'Or). Seigneur,

2. 449.

Montiniuaim. — Voir : Montigny, 1. 578.

Montils-les-Tours (Loir-et-Cher), 1. 424.

Montjeu, prés Autun (Saône-et-Loire). Seigneurie,

3. 445, 490.

Montlay (Côte-d'Or). Franchise, 3. 530.

Montliot (Côte-d'Or), 1. 352, 384, 393, 395, 396, 401,

442- Franchise, 3. 520,522.

Montmain (Côte-d'Or), 2.221.

Montmartin, commune de Gourdon (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 111, 549.

Montmegin (Saône-et-Loirt). Franchise, 3. 539.

MoDtmorot (Jura), 2. 223, 228.

Montmoyen (Côte-d'Or), 2. 146. Notice historique et

franchises, 3. 486.

Montville. Seigneurie, 3. 106.

Montoillol (Cote-d'Or), 3. 267.

Montorges (Saône-et-Loire). Franchise, 3 545.

Montot, commune de Vaux-de Barrière (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 550.

— commune de Verôvre (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 550.

— conuuune d'Annay la-Rivière (Yonne). Charte

d'affranchissement, 2. 532.

— (Côte-d'Orj. Franchises, 3. 506.

— commune de Guillon (Yonne). Notice, 3. 75.

— commune de Corgoloin. Franchises, 3. 511.

Montots (Lesl, commune de Navilly. Franchise, 3. 100.

Montperroux (Saône-et-Loire). Seigneurie, 3. 307.

Montpont (Saône-et-Loire). Baronnie, 3. 470, 473.

Canton, 3. 653, 535.

Montréal-en-Auxois (Yonne). AflVanchi par Anse-

ric VU, 3. 95.

Echangé contre Vitteaux, 2. 273.

— (Sires de), 2. 530,531.

Châtellenie, 3. 75, 105, 167, 192, 525, 528.

Confirmation de sa charte, 3. 112.

(Franchise de), 3. 527.

Montreuil. Seigneurie, 3. 106.

Montrevost, commune de Cuisery (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 532.

Montresy, commune de Dracy-Saint-Loup (Saône-

et-Loire). Franchise, 3. 537.

Montretout, commune de Molinot (Côte-d'Or). Fran-

chises, 3. 512.

Mont-Saint Jeau (Côte-d'Or), 1. 232, 576; 2. 320.

Charte d'atTranchissemeul, 1. 576; 2. 325.

Baronnie, 2. 323, 389, 423, 549 ; 3. 134, 307,

416, 417, 457,480, 528.

— Saint-Vincent (Saône-et-Lôire). Châtellenie,

3. 490, 493, 549.

Franchises, 3. 498, 550.

Canton, 3. 539, 546, 549, 550.

Montsauche, chef-lieu de canton (Nièvre), 3. 531^

541.

Morelet, hameau. — Voir Loges.

Moret. ville (Seine-en-Marue), 1. 328.

Morey (Côte-d'Or). Franchises, 3. 509.

— (Saône-et-Loire), 3. 545.

Morguin, commune d'Igoruay (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 536.



— 641 —
Morlanfroy, commune de Saint-Vallier (Saône-et-

Loire}. Kraiicliise, 3. 550.

Mornay-sur- Vingeanne (Côte-d"Or). Seigneurie,

3. 205.

Moroges (Saôue-et-Loire). Franchise, 3.541, 545.

Horots (Grange des,, commune de Koulaine-en-

Duesmois, 3. 148.

Morleuil. commune de Merceuil (Côte-d'Or;. Fran-

chises, 3. 515.

Mortières fSaone-et-Loire). Franchise, 3. 544.

Mortiers, commune de Conrtiamble ;Saoue-et-Loire).

Franchise, 3. 54G.

MoSSOn (Cûte-d"Or), 1. 333, 334, 384, 393, 393, 39f.,

401,442.

Mostin-et-Bourg, près Flacey-en-Mâconnais. Affran-

chissement, 3. 111.

Motte-da-Marcilly (Saône -et -Loire). Seigneurie,

3. 537, 539, 540.

— de-Pesine. Fief à Chamblanc (Cote- d'Or;.

3. 32, Hi.

— Saiut-Jean (La), (Saôue-ut-Loire). Franchise,

3. 542.

— Ternant (La) (Côte-d'Or,. Seigneurs, 3.50,528.

Mouchement, climat à Is-sur-Tille, 2. 441.

Mouillon, commune de Ch;itellenot (Côte-d'Or).

Franchise, 3. 330.

Meulière (La), commune de Charmoy ;Saùne-et-

Loire). Franchise, 3. 541.

Moulin Monneau, à Beaune, 1. 230.

— du Pont, à Beaune, 1. 233.

— d'Espaces, à Chàtillon, 1. 380.

— Rouge, id., 1. 380.

— des-Ecuyers, id., 1. 380.

— de Chèvremorte, à Dijon, 1.499.

Moulin du Riiubert, à Salmaise, 2. 321.

— Michel, à Tari, 2. 333.

— de Nouhot, 2. 353.

— de Torrenois, 2. 334.

— du Château, 2. 353.

Moulins (Edit rendu à) (.Allier), 2. 15, 257, 258.

— connuune de Gourdon (Saône-et-Loire). Fran-

chises, 3. 493, 549.

MouUecon, commune de Seurey fSaone-et-Loire),

Franchise, 3. 548.

Moutier-en-Chapaize, commune de Chapaize (Saône-

el-Loirej. Franchises, 3. 544.

— Saint-Jean (Côte-d'Or). .\l.baye. 2. 97, 447,

553; 3. 40, 46, 5G, 58, «G, 70, 71, 80, 81, 86,

1G7, 348, 349, 523.

— sur-Saux. Seigneurie, 3. 103.

Mouz, commune de Corgoloin (Côle-d'Or). Fran-

chises, 3. 515.

Muisseyum. — Voir: Mussy-sur-Seine, 1. 346-

Munois, commune de Darcey (Côle-d'Or). Seigneurie,

3 337.

Muresanges (Côte-d'Or). Franchise, 3. 518, 519.

— commune d'Ampilly-les-Bordes (Côte-d'Or),

3. 521.

Murgay (Saôue-et-Loire). Seigneurie, 3. 554.

Mui'raiott. — Voir Meursaull.

Muse, commune de Dracy-Saint-Loup (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 537.

Musigny (Côte-d'Or). Seigneurie, 3. 233.

Mus^aiuin. — Voir Mussy-la-Fosse.

Mussy-sur-Seine (Aube), 1. 346, 393.

— la-Fosse (Côle-d'Or), 3. 281.

Seigneurie, 3. 329.

Notice et franchises, 3. 483.

N

Nailly, commune de Censerey (Côte-d'Or), 3. 397.

Nan-sous-Thil (Côle-d'Or). Nolice historique, 3.5C.

Nantoux, (Côte-d'Or). Franchises, 3. 517.

— cjmnmue de Chassey (Saône-el-Loire). Fran-

chise, 3. 54C.

Naples, 2. G31. Roi, 3, 42G. Reine, 1. 70.

Narmont, commune d'.\vrilly (Saône-el-Loire). Fran-

chise, 3. 531.

Navarre. Rois, 2. 369, 421. Reines, 2. 3G9, 421.

Navelan-les-Paimblanc (Côle-d'Or), 2. 518.

Navilly (Saône-el-Loire). Nolice historique, 3. 100.

Seigneurie, 3. 245.

Serons villa. — Voir Noiron-sous-Bèze, 3. 142.

Nesle (Côle-d'Or), 2. 101. Seigneurie, 3. 12, 60.

Franchise, 3. 530.

Heublans (Doyenné de) (Jura), 2.200, 231.

m.

Neuchaize, en Poitou. Baronnie, 3. 214.

Neufchâlel, en Suisse. Comté, 2. 383; 3. lOii, 465.

Neuilly (Le Grand), commune de Sainl-Cyr (Saône-

et-Loire). Franchise, 3. 544.

Neuss, près de Cologne, 2. 276.

Neuvelle, hameau de Serriguy (Côte-d'Or), 1. 232.

Franchises, 3. 513.

Nevers, ville (Nièvre). Evéque,2. 547. Comtes, 3.213.

Neuville, commune de Chalmoux (Saône-el-Loire).

Franchise, 3. 542.

Neuvy (Saôue-et-Loire), 3. 541.

Nimègue (Tr^iité de), 2. 298.

Noailly-en-Forez (Loire), 3. 541.

Nocle ;La) (Saône-el-Loire). Seigneurie, 3. 541, 542.

Nod-sur-Seine (Côte-d'Or). A les mêmes franchises

qu'Aisey, 2. 18Î, 523 ; 3. 520.

81
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Mogent, commune de La Chapelle soiis-Brancion

(Saone-et-Loire). Franchise, 3. 544.

— sur-Seine (Aube), 2. 591.

— les-Montbard (Côte-iVOr), 2. 97, 101.

Noiron-sous-Beze (Côle-d'Or). Notice et charte d'af-

fraiicbiàscmenl, 3. 142.

— lesCîteaux (Côle-d'Or). Franchises, 3. 506.

Noiry (Saône-el-Loire). Seigneurie, 3. 534.

Molay (Côte-d'Or). Canton, 3. 511, 512, 513, 514, 515,

516, 517.

Franchises, 3. 513.

Marquisat, 3. 513, 515,517.

Worge (Côte-d'Or). Rivière, 3. 44S.

Morges-le-Pont (Côle-d'Or). Notice et franchises,

3. 448.

Norgid Flitvius. — l'oirNorge.

Normier (Côle-d'Or), 3. 151. Franchises, 3. 525.

Notre-Damede-la-Chaux, commune de Cuisery

(Saônc-et-Loire). Franchise, 3. 532.

Moue-de-Monin, àTart,2. 353.

Mourru (Saone-et-Loire). Franchise, 3. 553.

Moyers (Yonne). Affranchissement et privilèges,

2. 131.

Béuui au duché de Bourgogne, 2. 553.

Ses seigneurs, 2. 553.

La ville députait aux Elats, 2. 131.

Sa charte importée à Salmaise, 2. 322.

Comlé, 2. 533.

Seigneurie, 2. 583; S. 528.

Barounie, 3. 529.

Canton, 3. 524.

— la-Ville (Yonne). Charte d'affranchissement,

2. 553.

Noyon (Oise). Doyen, 1. 237.

Nuas-les-Paimblanc (Côle-d'Or). Notice et chnrte

d'affranchissement, 3. 317.

Nuits, ville (Côte-d'Or). Divisée en deu.\ parties, 1. 315.

Affranchie par Eudes III, 1. 315. Hugues IV,

1. 317.

Robert II lui concède la justice dans ses bois

communaux, 1. 317.

— (Essai historique sur la ville de), 1. 316, 318

et suivantes.

Ses prud'hommes, 1. 318.

Autorisée à instituer des procureurs, 1 . 320, 321

.

Ses dettes, 1. 320.

Maladière, 1. 320.

Etheviuage réorganisé, 1. 324.

Enlèvement des boues, 1. 32G.

Confirmation des privilèges par François I",

1. 327.

Bailliaae, 2. 146, 470.

Prévôt, 2. 473.

Bailliage, 3. 409.

Libertés importées à Gissey-sur-Ouche, 3. 285.

Canton, 3. 509, 510, 511, 513,514, 515, 516,

517, SIS.

— sous-Ravières (Yonne). Charte, 2. 530 ; 3. 528.

Confirmation, 3. 112.

Nuiz. — Voir Neuss.

Nuoia. — Voir Nuas.

Obseigne, commune de Palinges (Saône-et-Loire).

Notice historique et franchises, 3. 469.

Obtrée (Côte-d'Or), 1. 384.

Ognon (Rivière de 1'), 2. 27.

Ogny, hameau, commune de Saint-Julien (Côte-d'Or).

Notice historique et franchises, 3. 448.

Oigney. — Voir Oigny.

Oigny (Côte-d'Or). Abbaye, 2. 173, 460, 402, 56! ;

3. 25, 268,270,271, 520, 525.

Olligny. Seigneurie, 2. 326.

i'oir uv-isi Vanx-de-Lugny.

Onay, commune de Gergy (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 546.

Orbe (Seigneur d'), 1. 92.

Orbigny, commune de Pontauberl (Y'onne), 3. 525.

Orcbes, commune de Baubigny (Côte-d'Or). Fran-

chises, 3. 511.

Orgeries (Les), commune de Marligny-le-Comte

(Saône-et-i,oire). Franchise, 3. 552.

Oricourt (Haute-Saôue). Seigneurie, 3. 522.

Origny (Côte d'). Notice. Charte d'affranchissement,

3. 16.

Confirmation de la charte, 3. 22.

Seigneurie, 3. 373.

Ormes ou Vergennes (Saône-et-Loire). Franchise.

3. 534.

Oruans (Terre d') (Doubs), 2. 27.

Qstun. — Voir Autun.

Oucbe (Rivière d') (Côle-d'Or). luondatiou de 1'),

1. 493.

— (Pèche dans 1'), 3. 450.

Oucherotte, commune de Bligny-sur-Ouche (Côte-

d'Or). Abonnemeiil, 3. 417,419.

Ouges (Côte-d'Or). Mayeur du village, 3. 448.

Ougy, commune de Malay(Saône-et-Loire). Franchise,

3. 543.

OuUiers (Les), commune de Charmoy (Saone-et-

Loire). Framhise, 3. 541.

Ource. Rivière, 1. 393, 394; 3. 343.
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Ouroux-sous-BoiS'Sainte-Marie (Saôue-et-Loiro).

Franchise, 3. 555.

Oussie, près Brancion, commune de Chasspy (Saôiie-

el-Loire), 3. 431, 432. Franchise, 3. 544.

Outre-Saône (Terre d'), 3. 532.

ÛyoUe d'Echigey (Bois de 1'), 2. Î53.

Ozenay (Saôae-et-Loire), 3. 544. Franchise, 3. 553.

Ozolles et ses hameaux (Saône-et-I.oire). Franchise,

3. 555.

Oyé (Saône-et-Loire). Seigneurie, 3. 409.

Notice historique et franchises, 3. 488.

Pacaudière (La) (Loire). Canton, 3. 541.

Pagny, commune (Côte-d'Or), 3. G.

Baronnie, 3. 100, 225.

Pair/ney. — Voir Pagny.

Pailly (Yonne). 3. 192.

Paimhlanc (Cùie-d'Or). Notice Iiislorique, 3. 317.

Charte d'affranchissement, 3. 318.

Cure, 3. 320, 323.

Traijsanction avec le commandeur de Beaune,
3. 321.

Maitre d'école, 3. 320.

Palinges (Saone-et-Loire), 3.469, 494. Canton, 3. 551,

552.

Palisse (La) (Allier). Arrondissement, 3. 53G, 550,

551-

Palleau (Saône-et-Loire), 2. 140.

Pal/iacum. — Voù- Pailly, 3. 192.

Pallue (La), commune de Viry (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 551.

Pancy, commune d'Angely (Yonne). Affranchisse-

ment, 3. 111, 529.

Fanges (Co'.e-d'Or), 2. 44S, 450, 453. Charte, 2. 447.

Paquier-Saint-Léger, à Is-sur-Tille, 2. 441.

Paray-le-Monial (Saône-et-Loire). Canton, 3. 538,539,

541, 551, 552, 555, 556.

Franchises, 3. 551, 556.

Prieuré, 3. 552, 554.

Pargues. Seigneurie, 3. 383.

Paris (Seine), 1. 74, 73, 76, 173, 176, 178, 184, 196,

204, 307, 30S, 311, 440, 450, 464, 467, 513,

517, 318, 519 ; 2. 23, 26, 66, 84, 86, SS, 91, 180,

239, 388, 493, 516, 369; 3. 5, 24, 97.

Libertés importées à Vaupîlre, 3. 57,

Gouvernement, 3. 60.

Voi7- aussi Abbaye de Saint-Gerniaiu-des-Prés.

— l'Hôpital (Saône-et-Loire). Franchises, 3. 512.

Parthenay (Deux-Sèvrss). Seigneurie, 3. 106.

Pasques (Côte-d'Or), 2. 457.

— (Forêt de), 1. 498.

— (Curé de), 2. 639.

Franchises, 3. 502.

Pasquier-les-Paimblanc (Côte-d'Or). Notice et charte

d'affranchissement, 3. 317.

Pasquiz. — Voir Pasquier-Ies-Paimblanc.

Fontaine - en - Duesmois,

Pntrinincum, 9. 277.

Patis-des Buttes. Pré

2. 149.

— Hurlot. Pré à Fontaine-cn Duesmois, 3. 149.

Pellerey fCôle-d'Or), 2. 448. Charte, 447.

Périgueux (Dordogne). Evêque, 2. 255.

Peruand (Côte-d'Or). Notice et franchise.», 3. 444.

Perrenot (Les), commune de Sanvignes (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 550.

Perrecy-les-Forges (Saône-et-Loire) . Prieuré, 3. 463

,

533.

Franchises, 3. 498, 532.

Canton, 3. 530, 531, 552.

Perrey, commune de Sassenay (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 547.

Perrier (Le), commune de Ciry (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 111, 552.

Perrière (La) (Côte-d'Or). Château, 1,91, 262.

Franchises, 3. 533.

Perrigny, paroisse de Saint-Martiu-eu-Bresse (Saône-

et-Loire). Affranchissement, 3. 111.

— (Yonne). Charte d'affranchissement, 2. 533.

Conlirmation, 3. 112.

— les-Dijon(C5te-d'Or). Seigneur, 2. 277,285.

Notice. Charte d'affranchissement, 2. 536.

— sur-l'Ognon (Côle-d'Or). Notice historique,

2. 5SS.

Erection de l'échevinage, 2. 389.

Confirmation des privilèges par Henri II,

2. 590.

— les Annay-la-Rivière (Yonne). Charte d'af-

franchissement, 2. 532.

— sur-Loire (Saône-et Loire), î. 541.

— la-Plaine, commune d'issy (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 542.

Perroy (Le), commune de Saint-Uomaia-sous-Gour-

don (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 550.

Perruey, hameau de Corgengoux (Côte-d'Or), 2.146;

3. 246.

Pesmes (Jura), 1. 459.

Petit (Le), conimuuede Vigny (Saône et-Loire). Fran-

chise, 3. 351.

— Tresy, commune de Saint Berain-sur-Deheune

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 539.
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Piat, commune de Dyo (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 555.

Picardie (Lieutenant général de), 3. 60.

PictOD, eu Haiuaut Commanderie, 3. S94.

Pierges (liois des), à Recey, 3. 344.

Pierre (Saôue-el-Loire). Curé, 3. 306.

Fiauclïise, 3. 535.

Canton, 3. 533, 534.

— Champ, commune de Champvent (Saôue-et-

Loiie). l'iancliise, 3. 552.

— Fiche,.iMariKny-le-Cahouet(C(Me-d'0r),2. 157.

— Pointe, coujuiune de Sussey (Côtc-d'Orj. Fran-

cliise, 3. 525.

— Pont (Seigneurie de), 1. C8, 236.

Pignerol (Abbaye Noire-Dame de) (Piémont), 3. 60,

71.

Pilastres (Les), commune de Ciry (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 552.

Piney (Duc de), 3. 60.

Pisseaux (Le»), commune de Charmoy [Saâne-el-

Loire). Franchise, 3. 541.

Pisy (.Yonne;. Seigneur, 2. 588.

Fraui hise, 3. 497.

Plaiu-de-Chassagne, commune de Vaudenesse-le3-

Cliaiûlles (>aôue-el-Loire). Franchise, 3. 551.

d'Ahuy (Domaine du), commune du Val-de-

Suzon (Côte-d'Oi), 3. 436.

Franrhises, 3. 506.

Plainchamp, comumne de Loisy (Saone-et-Loire).

Franchises, 3. 533.

Plaisance, commune dcQuemigny (Côte-d'Or), 3. 521.

Planay (Cole-d'Or), 2. loi. Franchise et fondalion du

village, 3. 528.

Planoise (Forêt de), piès j\utuu (Saône-et-Loire),

3. 490.

Plat-Pays de Saulieu (Côle-d Or). Franchise, 3. 530.

Platte (La), commune de Saint-Eugène (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 541.

— (La), commune de Saiut-lierain-sous-Sanvignes

(Saùne-êt-Loire). Franchise, 3. 539.

Plessis-du-Parc les-Tours (Indre-et-Loire), 1. 290.

Pleuvey, commune de Muresanges (Côte-d'Or), 3.250.

Franchises, 3. 517.

Plomherias. — l'oie Plombières.

Plombières (Cole-d'Or). Seigueurie, 1. 5. Notice et

franchises, 3. 450.

Plotte (Sdône-et-Loire). Franchise, 3. 555.

Piovel. — Voir Pluvet.

flvcot. — Voir Pluvault.

Pluvault (Côte-d'Or), 2. 30. Notice. Charte d'affran-

chissement, 2. 505.

Confirmation par le roi Charles VIII, 2. 508.

Seigneurs, 3. 139.

Pluvet (Cùle-dOr), 2. 30. Notice. Charte d'aflranchis-

semeut, 2. 565.

Conlirmalion parle Roi Charles Vlll, 2. 568.

Poil (Le), commune de JIontagny-les-Beaune (Côte-

d'Or). l''ranchises, 3. 515.

Poilly-les-Moléme (Côte-d'Or), 2.308.

Poinçon-lesLarrey fCôted'Or), 1. 33i, 392, 395, 442.

Notice historique, 3. 236

Charte d'affranchissement, 3. 236.

Poiutre (Curé de) (Haute-Saône), 2. 61.

Poiset (Le), commune de Détain (Côte-d'Or). Fran-

chises, 3. 518.

Poiseuil-Ia-ViUe et La Perrière (Côte-d'Or). Fran-

chises, 3. 520.

— la-Grange (Côte-d'Or), 2. 343.

— les-Saulx (Franchise de) (Cote d'Or), 2. 266,

269.

Usages des habitants dans les bois du duc,

2. 209.

Suppression de la tierce, 2. 271.

Poisson, commune de Saint-Berain-sous-sanvignes

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 539.

Poiisons. — l'oi'rPoinçon-les-Larrey, I. 332.

Poitiers, ville (Vienne). Noblesse donnée aux maires,

1. 121.

Poligny. ville ^Jura), 3. 513.

Polliim. — l'oirPoluzot.

Polnirpiey. — Voir Ponliîny.

Poluzot, près Saint-Laurenl-d'Andenay (Saône-et-

LoireV Affranchissement, 3. 111, 537,540.

Pommard 'Cole-d'Or), 2. 500.

Pommerais. Bois à Sincey, 3. 84.

Pommeraye (La', commune de Cuisery (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 532.

Ponay , commune de Sainl-Chnstophe (Saône-et-

Loire)- Francliise, 3. 539.

Poncey, commune de Courlianibles (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 546.

— les-Athée fCote-d'Or), 2. 30.

— les-Pellerey (Côte-d'Or), 2.448. Charte, 2. 447.

Ponneaul, commune de JuUy (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 545.

Ponsscis.ius: — Vuir Pontailler, 2. 280.

Pont (Côte-d'Or), 2. 30. Franchises, 3. 504.

— (Le), commune de Vitry-en-Charolais (Saône-

et-Loire). Franchise, 3. 552.

— de-Broches, vers Cliâtillon, 1. 394. Aux ma-
lades a Cliâtillon, 1. 380.

Pontailler. Seigneurs, 2. 280, 298; 3. 259.

Notice hislorique, 2. 20S.

Charte de commune, 2. 299.

Paroisses, 2. 299.

Confirmation des privilèges par François I",

2. 305 Charles IX, 2. 307.

Canton, 3. 502, 506, 533.

Châtellenie, 3. 5(3.

Pontanges, commune de Monthelon (Saone-et-Loire).

Franchise, 3. 539.

Pontaubert (Yonne) Commanderie, 3. 151, 525.

Franchises, 3. 525.

Pont-de-Vaus (Ain). Gouverneur, 3. 297.

Pontoux (Curé de) (Saône-et-Loire), 2. 243.

Franchise, 3. 535.
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Porcheresse (La), rommime d'AnluiUy (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 539.

Port-de-Palleau (ïa^ne-et-Loire). Notic» historique.

Charte d'affranchissement, 3. 245.

Poschey, commune de Jouey. Notice historique,

3. 397.

Charte d'aUranchissement, 3 398.

Pnsciacinn. — Voir Poiiiçon-les-Larrey, 3. 230.

Potangey (Côte-d'Or). Franclii.-es, 3. 503.

Pougnots (Les), commune de Sanvigoes (Saône-et-

l.oiie;. Franchise, 3. 550.

Pouillenay ^Cûte-d'Or), 2. 368.

— (Garde de), 2. 179.

Franchise, 3. 529.

Poullonnaignes, en Auvergne, 3. 136.

Pothieres Cnte-d'Or). Seigneurie, 3.241.

Village, 1. 381.

Pouilloux (Saône-et-Loire). Franchises, 3. 494.

Pouilly-en-Auxois (Côte- d'Or). Notice historique.

Fraucliises, 2. 488.

Canton, 1. 576;3. 527, 528, 530, 531.

— les-Dijon (Cole-d'Or). Seigneurie, 1. 5.

Franchises, 3. 503.

— sur-Saône (Côte-d'Or), 2. 146. Franchises,

3. 515.

— commune de Monlcenis (Saône-et-Loire). Fran-
chise, 3. 539.

— commune de Saint-Privé (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 540.

— commune de Vilry-en-Charolais (Saône-et-Loire).

Franchise, 3.551, 552.

Pouligny, hameau de Torcy (Côte-d'Or), 2. 97.

Charte d'atTraiichissement, 2. 573.

Nomeuclatuie des hahitauts, 2. 577.

Poupet. Seigneurie, 2. 588.

Pourlans (Saône-et-l.oire). Notice 2. 465.

•analyse de la charte, 2. 465.

Prairay, comiunnedeFrancheville (Côte-d'Or), 2. 448.

Pralou (Côte-il'Orj. Notice liistoriijue, 3.365.

Charte d'affranchissement, H. 365.

Curé, 3. 367.

Abbaye, 3. 3i,5.

Abbesse, 3. 484, 487.

Prniunt Amhltnum. — VcÀr Paimblanc.

Praye (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 544.

Pré (Le). Seigneurie, 3. 279.

— de-la-Ville, à Fontaine-en-Duesmois, 3. 149.

Pré-du-Ponl, à Fontaine-en-!1uesmois, 3. r.9.

Préaux (Les), commune de PouiUeii.iy (Côte-d'Or).

Franchises, 3. 529.

Précy sous-Thil (Côte-d'Or). Franchise, 3. 530.

Canton, 3. 527, 528, 529, 531.

Prée (Lai (Saône-et-Loire). Seigneurie, 3. 541.

Premeaux (Côle-d'Or). Fraodiises, 3. 513.

Premières (Côte-d'Or), 2. 30.

Presle, commune de Gussy-les-Forgea (Yonne). Fran-

chise, 3. 5-29.

Pressy-sous-Dondin (Saône-et-Loire). Franchise ,

3. 550.

Pretement, communede Saint-Privé (saone-et-Loire).

Franchise, 3. 540.

Préty 'Saône-el-Loire). Paroisse, 3. 484.

Francliises, 3. 498.

— en-Berry. Curé, 3. 255.

Prey-les-MarciUy-les-AvalIon. Notice. Charte,

2. 592.

Prisse - les - Mâcon (Saôae-et- Loire). Franchises,

3. 496.

Prissey Xôted'Or). Notice. Charte d'affranchisse-

ment, 2. 627.

Habitants, 2. 628.

Four lianal, 2.629.

Seigneurs, 3. 33.

Promenois, commune de Joucy (Côte-d'Or). Sei-

gneurie, 3. 397, 410.

Prondevaux, commune d'Ecuelles (Saône-et-Loire).

Franchises, 2. 146; 3. 517.

Provins (Livre de) (Seiiie-el-Marne), 2. 170.

Prusly-sur-Ource (Côte-d'Or), 1. 384,396,401.

P<eiluiiuin. — K'.!/' Semond (Côte-d'Or), 3. 521.

Puiset (Le) (Rochefort) (Côte-d'Or). Franchises,

3. 521.

Piiission. — Voir Poinçon.

Puits (Côte d'Or), 2. 101. Notice historique, 2. 52G.

Chario, 2. 526.

— (Le), commune du Breuil (Saône-et-Loire).

Franclii=e, 3. 537.

— du-Turc. vers Villeb'chot, 2. 140.

Puley (Lej (Saône-et-Loiie). Franchise, 3. 549.

Puligny (Côte-d'Or). Franchises, 3. 513.

Piiltlierittrum Momislerium. — Voir PoUiières, 1. 331,

338.

Puy (Le) (Haute-Loire). Cliapilre ratliédral, 3. 549.

Pyan (Le^, commune de Chanay (Saône-et-Loire).

Q

Quarré-les-Tombes (Yonne). Notice historique et

franchises, 3. 94.

Canton, 3. 528, 529.

Quarres (Les) , commune de Vitry-en-Charolais

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 352.

Quelonges. — Voir Collonges.
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Quemigny-sur-Seine (Côte-d'Or), 3. 38,521.

Querreaux (Les), commune de Saiul-Aiyaau (Saôue

et-Loire). Francbise, 3. 542.

Quetigny (Côte-d'Or). Seigneurie, 1. 5; 2. 192.

Quiez, commune de Bjubery (Siôue-et-Loire). Fraa

-

chiie, 3. 549.

Quincerot (Côte-d'Or), 2. 101.

Notice liizilorique et franchises, 3. 495.

Quincey (Côte-d'Or), 2. 146, 221. Franchises, 3. 510.

Raconnay, commune de Gergy (Saône-et-Loire).

Francliise, 3. 546.

Ragée (La), commune de Sauvignes (Saôue-et-Loire).

Franchise, 3. 550.

Ragny, commune de Saint-Julien (Saône-et-Loire)^

Franchise, 3. 547.

— conmuiui.' de Savigny-eu-Terre- Pleine Yonne).

Notice liistonque et franchises, 3. t'jl

.

Seigneurie, 3. 528.

Ragy- Seigneurie, 3. 4S6.

Rahon (Seigneur de) (Doubs), 3. 100.

Ratenelle (Saôue-et-Loire). Franchise. 3. 533.

Rauvandan (Trou de), à La Marche, 2. 402.

Ravatet. Bois de Blangey, 3. 37-2, 379.

Ravière. Bois à Barbirey, 3. 388.

Raviéres Ci'onne). Seigneurie, 3. 421.

Recey-sur-Ource (Côte-d'Or). Seigneurie, 3.205.

Curé, 3. 20S, 347.

Maître d'Ecole, 3. 208.

Notice bisloriijue, 3. 340.

Charte d'atTraucbissemeut, 3. 341.

Canton, 3. 522.

Hcceyum. — Voir Rrcey.

Reclennes (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 539.

Keculée (La), commune de Frontenard (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 533.

Recy, commune de Saint-Yan (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 539.

Reffye, commune de Baugy (Saône et-Loirc). Fran-

chise, 3. 530.

Regnards (Les), commune de Saint-Nisy-sous-Char-

moy (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 540.

Remigny (Saôue-et-Loire). Francliise, 3. 546.

ReiniUeiutn-en-Auxois. — Voir Uemilly-en-Monlagne,

3. 256.

Remilly-en-Montagne, 3. 384. Notice historique.

Charte d'affranchissement, 3. 256.

Curé, 3. 250.

Seigneurie, 3. 275.

Renève (Côle-d'Or). Notice historique, 3. 224.

Charte d'affranchissement, 3. 225.

Seigneurie. 3. 233.

RoneviUe (Commanderie Saiiil-Iîtienne de), 3. 294.

Rennes, ville (lUe-et-Vilaine). Evêque, 3. 159.

— (Ruisseau de), à Dijon, 3. 450.

lieome. — Voir Moutier-Saint-Jean, 2. 447.

Repais (Le), commune de Loisy (Saône-et-Loire).

Franchises, 3. 533.

Repe (La), hameau de Vandenesse (Côte-d'Or). Notice

historique, 3. 65.

Reposeur, commune de Magny (Yonne). Franchise,

3. 529.

Requeleyne (l'"ief de), à Tboisy-le-Désert, 2. 549.

Reuillon, commune de Censerey (Côte-d'Or), 3. 526.

ReuUe-Vergy (Côte-d'Or). Frauchises, 3. 510.

Reullée, commune de Marigny (Côte-d'Or). Fran-

chises, 3. 515, 518.

Reuillats (Les), commune de Dj'O (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 555.

Reunchy, commune de Mesvres, près Autun (Saône-

et-Loire). Franchise, 3. 538.

Forêt, 3. 490.

Reure, commune de Suin (Saôae-el-Loire). Fran-

chise, 3. 550.

Reval, commune de Sauvignes (Saône-et-Loire/.

Franchise, 3. 550.

Revermont (Pays de) (Ain), 1. 328.

Revinson. Hivière (Côte-d'Or), 2. 489.

/t'rt. — Voir Riel-les-Eaux, 3. 1.

Richebourg (Haute-Mame). Analyse de la charte,

2. 632.

Riel-les-Eaux .'Côte-d'Or). Charte d'aCfrancbissemenl,

3. 1. Notice, 3. 1.

Rieppe (La), commune de Messey (Saône et-Loire).

Franchise, 3. 545.

Ridh Mngnui. — Voir Riel-les-Eaux, 3. 1.

Rigny. Seigneurie, 3. 116.

— (Saoue-et-Loire). Franchise, 3. 539.

— les-Gray (Haute-Saone). Seigneurie, 3. 183.

Rintot. Seigneurie, 3. 105.

fiionaia vicus. — \'nir Renève.

Rive-au-Duc commune de Rosier (Saône-et-Loire).

Fi-auclnse, 3. 549.

Rivière (La), hameau de Bussy-le-Graud (Cote-d'Or;,

2. 647.

— (La), commune de Saint-.\ignan (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 542.

Rivui.— Voir Riel-les-Eau.t, 3. 1.

Rioux. Baronnie, 3. 135.

Roanne (Loire). Arrondissement, 3. 540, 541.

liochu. — Voir La Kochepot, 1. 14, 19.

Hugo dominus, 1. 14, 19.
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Roche (Bois de lii), à Bcneuvre, 3. 356.

— la-Vigne, en Auvergne. Seigneurie, 3. 135.

— en-Brenil(La)(Côte-d'Or). Déclaré franc, 3. 81.

Notice historique, 3. 307, 485.

Rnche-iljBreivjii. — Co/r La Roclie-ea-Brcnil.

Roche-il'! lirunisi. — Viiii- La Rodie-en-Breuil.

— Nolay (Pot) (Cnte-il'Or). Seigneurie, 3. 12, CO,

64.

Capitaine du Château, 3. 64.

— Millay (La) (Nièvre). Seigneurie, 2. 526.

Rochepot (La) (Côte-d"Or), 2. 322, 4SI, 483.

Affranchi [jar Hugues de la Boche, 2. 133.

Ses seigneurs, 2. 133.

Limites du territoire, 2. 133.

Comté, 3. 512,517.

— Guyon. Seigneurie, 3. 12.

— Vanneau (La) (Côte-d'Or). Seigneurie, 2. 153;

3. 337, 391.

Rochefort-sur-Brevon elle Puiset (Cûte-d'Or),2.649.

Francliises, 3. 520, 521.

— sur-le-Doubs (Jura), 2. 28.

Rocheprise, commune de Bremur(Côte-d'Or), 2.523.

RochetaïUée (Haute-Morne). Seigneurie, 3. 520.

Rocher, conunune d'Amauzé (Saôue-el-Loire). Fran-

chise, 3. 554.

Roches (Les), commune de Saiut-Aigiiau (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 542.

Rochelle (La) (ClKireute- Inférieure). Noblesse donnée
aux maires, 1. 121.

Rocliela. — Voir La Rochette.

Rochelle (La), commune de la Molte-Saint-Jean

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 542.

— (La), commune de Saint-Nisy-sous-CharmoN'

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 540.

Rocholle-les-Turcey 'Côte-d'Or), 2. 448.

— lesBligny-sur-Ouche (La) (Ccte d'Or). Abon-
nement de la taille, 3. 419.

Roichefor. — Voir Kochefort.

Roin (Cours de) (Côte-d'Or), 1. 232, 239.

Rolange (Grange de), paroisse de Gilly (Côte-d'Or),

3. 519.

Rolle, commune de Ternant (Côte-d'Or), 3. 384.

Rome (Voyage du baron de Senecey à), 2 79.

(Voyage de l'abbé de Flavigny ,'i), 2. 169.

(Voyage de l'abbé de Molème a), 2. 310.

(Franchises des citoyens de), 2. 631.

— sous-Bèze (Foulon de) (Côle-d'Or), 1. 564.

Romenay (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 555.

Romprey, comnume de Bure (Côte-d'Or), 3. 193.

Rondbuisson (Métairie de), commune de Saulx-le-Duc

(Côte-d'Or), 2. 556.

Rendue (La), commune de Saint-.\ignan (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 542.

Rosereuil. commune d'igornay (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 538.

Rose (La), commune de Baubery (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 549.

Rosey (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 545.

Rosier,commune d'U.Kcau (Saôno-e'-Loire). Franchise,

3. 542.

— (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 549.

Rosière , ('ommune de Saint-Seine-sur-Vingeanne

(Côle-d'Or). Seigneurie, 3. 102.

Rolhelin (Duché de), 2. 583.

Marquisat, 3. 106.

Rouelles (Hante-Marne). Analyse de la charte, 2. 632.

Rouen, ville (Seine-înférieure). Archevêques, 1. 126,

128, 292; 2. 65.

Rougemont, en Savoie. Seigneurie, 2. 409.

Roulets (Les), comnume de la Chapelle-sous-Uchon

(.*aône-et- Loire). Franchise, 3. 542.

Roussel (Le) (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 553.

— (Château du), commune de Clomot (Cole-d'Or),

3. 405, 530.

Roussillon,en Autunois (Saône-et-Loire). Chàlellenie.

Affranchissement, 3. 111.

Seigneurie, 3. 415.

Rousson (Le), commune de la Tagnière (Saône-et-
Loire). Franchise, 3. 540.

Rouvray, bourg (Côte-d'Or). Franc, 3. SI.

Finage, 3. 84.

Seigneurie, 3. 269.

Notaire, 3. 273.

Franchise, 3. 529.

— commune de Joursanvau.^ (Côte-d'Or). Notice
historique, 3. 406.

Charte d'all'rauchissement, 3. 407.

— commune de Saiut-Vallier (Saône-et-Loire).
Franchise, 3. 550.

Rouvres (Côte-d'Or), 1. 67, 83, 88; 2. 38, 397, 492.

AIVraiichi par Eudes III, 1. 4SI.

(iite, 1. 482, 484.

Déchargé de la matroce par: Le roi Jean
1. 482. Les ducs Jean et Philippe-le-Bon,
1. 482.

Louis XIV convertit la matroce en redevance
ti.xe, 1. 482.

Maire, 1. 483, 486, 487, 489, 495.

Justice municipale, 1. 484.

Banvin, 1. 484.

Prise de vivres et objets de literie par le duc
1. 484.

Attrait des étrangers, 1. 485.

Echevins, 1. 485.

Saisies et ventes par autorité de justice, 1. 483.

Elections municiijales, 1. 483.

Marché, 1. 483. ;-

Amendes de délits ruraux, 1. 485.

Cliûtellenie, 2. 566.

Habitants, 1. 486.

Hommes francs taillables et censables du duc,
1. 487. Du seigneur de Chamiidivers, I. 487,

488. Des prieurés d'Epoisses et de Bonvau.x,

1, 487,488.

Châtelain, 1. 489; 3. 16.

Notaires, 1. 491.
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Curé, 1. 491.

Coutirmatioii delà charte par:

Le duc Hunucs IV, 1. /i81. Le roi Jean, 1. 491.

Le roi Henri II, 1. 495.

Matrocps, 3. 475.

— sous-Meilly (Côte-d'Or). Nolice et franchises,

3. 441.

Royer (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 543.

Ruant. Eois à LUangey, 3. 374.

Rue (La), commune de Sanvignes (Saôue-et-Loire).

Francliise, 3. 550.

— es-Juliens, commune de Saiiil-Berain-sous-

Sanvigues (?aône-et-Loire). Frauchise, 3.539.

— (La), comnuine d'Autefond (Saone-et-Loirc).

Fraiicliise, 3. .'151.

Ruère, commune de Saiiit-Léger-de -Foucheret

(Yonne). Seigneurie, 3. 273.

Franchise, 3. 5î8.

Rues (Les), commune de la Guiche (Safine-et-Loire),

3. 555.

Ruffey les-Dijon (Côle-d'Or). Seigneurie, I. 5; 3. 12,

470, 480.

Franchises, 3. 50G.

— les-Beauue (Côle-d'Or). Franchises, 3. 515.

Ruilly (Saflne-et-Loire). Franchise, 3. 548.

Rupt (Seigneurie de), 3. 442.

— d'Hauterive. Bois de Sincey, 3. 84.

Rupthelini. — Voir Rothelin, 2. 583.

Russelet. Seigneurie, 3. 12.

RussUly (Saùue-et-Loire). Franchise, 3. 54B.

Rymon (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 544.

S

Sablé (Sarthe). Seigneurie, 3. 103.

Saffres (Colc-d'Or). Baionnie, 3. 123. Seigneurie,

3. 4ti7.

Sagy (Saône-et-Loire). Notice. Seigneurie. Charte de

franchises, 2. 33S.

— comniuiie de Cruzille (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 554.

Saillenay (Saoue-el-Loire). Seigneurie, 3. 4G8. Fran-

chises, 3. 535.

Sailly (Saùne-et-Loire). Franchise, 3. 555.

Saint-Aignan sur-Loire (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 542.

— Ambreuil (Saône-et-Loire). Franchises, 3. 497,

54().

— Amour (Comté de) (Jura), 3. 183.

— An<luij. — Voir Saint-Andeu.\.

— Andeuz (Côle-d'Or). Curé, 2. 5S1.

Seigneurie, 3. 269, 409.

Frandiise, 3. 329.

— André-en-Terre-Pleine (Yonne), 3. 81.

Affranchissement, 3. 111, 477, 527.

Seigneurie, 3. 297.

— André-!e-Désert (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 555.

Prévoté, 3. 356.

— Anteil. — Voir Saint-Anthot.

— Anthot (Côte-d'Or). Notice historique, 3. 334.

Chai le d'alîrancliissement, 3. 335.

— Apollinaire (Côle-d'Or). Seigneurie, 1. 5,
3. 448.

— Aubin et Darot, commune de Saint-Brancher

(Yonne). Fraiicliise, 3. 529.

— Aubin (Côte d'Or). Franchises, 3. 515.

Saint-Aubin (Jura), 1. 262; 2.223, 228.

— Bange, commune de Saint- Vallier (Saône-et-

Loirej. Franchise, 3. 540, 550.

— Barain, prés Chanssiu (Jura), 2. 314.

— Boroing. — Voir Saint- Bruiiig.

— Berain-sur-Deheune (Saôue-et-Loire). Fran-

chise, 3. 539.

— Berain-sous-Sanvignes (Saône-et-Loire;.

Franchise, 3. 539.

— Bernard (Côte-d'Or). Franchises, 3. 518.

-- B.ury (Côte-d'Or). Seigueurie, 3. 323 ; 3. 307,

4S3.

Franchise, 3. 529.

— Boil, commune de Saint- Vallier (Saône-et-

l.oire). 3. 545. Franchise, 3. 550.

— Bonnet-de-Joux (Saône-et-Loire), 3.531. Can-

ton, 3. 349, 350, 551.

— Euphrône (Cote d'Or). Nolice historique, 2. 553.

Charte d'alîrauchissemeut, 2. 554.

Confirmation, 3. 112.

— Christophe (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 539.

— Cyr (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 547.

— Denis-de-Vaux (Saône-et-Loire). Franchise,

3 348.

— Denis, commune de Saint-Aignan (Saôue-et-

Luire). Franchise, 3. 542.

— Désert (Saône-et-Loire). Franchises, 3. 497,

343, 546.

— des Guyes, commune de Saint- Vallier (Saône-

et-Loire). Frauchise, 3. 540, 550.

— Didier-en-Brionnais (Saôue-et-Loire). Frau-
chise, 3. 539.

— Douât. Seigneurie, 3. 468.
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Saint-Etienne (Saône-el-Loire). Franchise, 3. 535.

— Eufftaigne. — l'oir Saint-Eiiphrôoe.

— Eugène (Saône-et-Loire), 3. 541, 550.

— Eusèbe des Bois (Saône-elLoire). Franchise,

3. 540, 551.

— Firmin (Saônc-et Loire), 3. 40t;.

— Forgeot (Saôiie-el-Loire). Franchise, 3. 540.

— Gelin, <'ommiine de Blanzy (Saôue-et-Loire).

Fraucliisc, 3. 53G.

— Gengoux le-Royal (Saone-et-Loire). Prévôté,

2. 427.

Canton, 3 543, 544, 545, 546, 547, 553, 554,

555, 55(1.

Franctiises, 3. 553.

— Georges-les-Seurre (Cott-d'Or). Seigneurie,

1. i;8, 91, 95, 23C; 2. 228, 229, 231, 583:

3. 100, 4r.5.

— Germain-du-Bois (Saône-et-Loire). Canton,

3. 534, 544.

Franchises, 3. 546.

— Germain-du-Bois ou de Dyo (Saône-et-[oire).

Franchise, 3. 555.

— Germaiu-de l'Espinasse (Loire). Franchise,

3 540.

— Germain-de Modéon (Côle-d'Or), 3. 81. Sei-

gneurs, 3. 26».

Francliises, 3. 525.

— Germain-deRive (Saône-et-Loire), 3. 492.

— Germaindu-PIain (Saône-et-Loire). Franchi-

ses, 3. 497.

Canton, 3. 534.

— Gerinain-en-Laye (Seine), 1. 182, 195, 199,

476, 530; 2. 19, 21, 70; 3. 40, 109, 130.

— Germain-la-FeuilIe (Côte-irOr), 2. 348. Notice

et cliarlc, 3. 6.

— Germaiu le-Rocheuz (Côtc-d'Or). Franchises,

3. 520, ;;2I.

— Germain- les-Senailly (Cùle-d'Or), 2.97, 101.

Sancius Gennanus iln Lato Folio, 3. 6.

Saint-Gervais sur-Couches (Saone-et-Loire). Fran-

chise, 3. 537, 540.

— Haon-le-Châtel (Loire). Canton, 3. 540, 541.

— Bélier (Côte-d'Or), 2. 448. Cliarte, 2. 447.

— Hippolyte, commune de Bonnay (Saône-et-

Loire). l'"ranchise, 3, 555.

— Hurugesur-Guiye (Saône-et-Loire). Seigneu.

rie, 3. 547.

Franchise, 3. 553.

— Jean (Terre de) (Côte-d'Or et Yonne). Patri-

moine de l'abbaye de MoutierSaint-Jean,

3. 40, 4(., 58, 167.

— Jean de-Bœuf (Côle-d'Or), 3. 382. Cliartc d'af-

francliissemeut, 3. 383.

— Jean-de-Vauz (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 548.

— Jean-de-Losne (Côte-d'Or). Bourgade gallo-

romaine, 2. 7.

Château des ducs de Bourgogne, 2. 7.

III.

Ses armoiries, 2. 7.

Siège d'un bailhage, 2. 7.

Alix de Vergy l'érigé en commune, 2. 7.

Confirmée par le duc Hugues IV, 2. 10.

Eclievins ou jurés. Leur élection et leurs attri-

butions, 2. 8, 10.

Ses anciennes libertés, 2. 8, 10.

Péage, 2. 8.

Vignes et bois, 2. 8.

Attrait et iiahitaritage, 2. 9, 11.

Prévôt. Droit de perche, 2. 9, 453.

E.^emption de tailles et contributions, 2. 9.

E.\emplion du service militaire, 2. 9.

Obligé au service militaire, 2. 11.

Confirmation des privilèges par les rois Jean,

2. 12. Henri IV, 2. 16. Louis XIII, 2. 24.

Louis XV, 2. 25.

Ville brûlée par les ennemis, 2. 13.

Charte originale de commune perdue, 2. 13.

Charles l.\ lui confirme la possession des émo-
luments du greffe, 2. 15.

Louis XIII confirme et augmente ses privilèges,

à cause de sa belle défense, 2. 17; 1. 584.
Il lui accorde le privilège de franc-fief, 2. 19.

Arrêt du conseil qui maintient la ville dans
Ions ses privilèges et exemptions, 2. 22.

Canton, 3. 501, 503, 504, 505, 506, 533.

Frontière de Bourgogne, 2. 298.

Bailliage, 3. 532.

Saint-Jean-de-Trésy (Saône-et-Loire). Seigneurie
3. 540.

Franchise, 3. 540.

— Julienles-Dijon (Côte-d'Or). Seigneurie,

2. 410.

Notice historique et franchises, 3. 448.

— Julien de-Civry (Saône-et-Loire), 3. 554.

— Julien-surDeheune (Saône-et-Loire), 3. 537.

— Laurent-d'Andenay (Saôue-et-Loire), 4. 111.

Franchise, 3. 537, 540.

— Laurent les-Chalon (Saône-et-Loire). Mon-
naie, 2. 42.

Franchises, 3. 533.

— Léger (Côte-d'Or). Notice historique et charte

d'alfranchissement, 3. 159.

Prieuré, 3. 159, 166.

— Léger (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 555.

— Léger-de-Foucheret (Yonne). Affranchisse-

ment, 3. 111.

Notice hisloriiiue, 3. 273.

— Léger-deFourches (Côte-d'Or). Franchise,

3. 530.

— Léger-les-Paray (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 552.

— Léger-sur-Deheune (Saône-et-Loire). Sei-

gneurie, 3. 512.

Franchise, 3. 548.

— Léger-sous Beuvray (Saône-et-Loire). Fran-
chise, 3. 537.

82
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Canton, 3. 537, 538, 540.

Saint-Léger-les-Paray (Saôue-et-Loire), 3. 542.

— Lieu, commune de Saint-Laurent-d'Audenay

(Saône-et-Loire). Frandiise, 3. 537, 540.

— Loup de-la-Salle (Saùue-et-Loire). Reconnu
franc, 3. 4SG, 487.

Franrliises. 3, 54G.

— Loup-de-Varennes (Saône-et-Loire). Frau-
c'iiiji', ;i. oit;, d4s.

— Marc-de-Vaux 'Saùne-et-Loire). Franchise,

3. ;,1j.

— M3rc-sur-Seine(Cole-d'0r).Airrancliisseraent,

3. m.
— Marcel-Ies-Chàlon (Saone-et-Loire). Fran-

cliiees, 3. 498.

— Marcelin (Saône-et-Loire). Francliise, 3. 555.

— Mîrtin (Sar.ue-el-Loire). Fraucliises, 3. 498.

— Martin-en-Bresse (Saôue-et-Loire), 3. 111.

— Martin-en-Gàtinais (Saôue-et-Loire), 3. 246.

— Martin d'Auxy 'Saôno-et-Loire). Franchise,

— Martin-de-la-Vallée (Saôue-et-Loire). Fran-

chise, 3. 540.

— Martin-du Lac (5aùne-et-Loire), 3. 537.

— Martiu-du-Mont (Côte-d'Or). Cbarte, 2. 447.

— Martin-de-Plancey (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 555.

— Martin-de Salencey (Saône-et-Loire), 3. 550.

— Martin-sous-Montagu (Saôue-et-Loire). Fran-

(hi.-<e, 3. 545.

— Martin-sur-Guye (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 547.

— Maurice-des-Prés (Saôue-et-Loire). Francliise,

3, 555.

— Maurice-en-Rivière (Saôue-et-Loire). Notice,

•i. 5-22.

— Maurice-les Couches (Saône-et-Loire), 3. 493,

5',!.

— Mesmin (Côle-d'Or), 2. 447, 448, 430, 452.

— Micault (Saône-et-Loire). Franchise. 3. 550.

— Nicolas-les-Cîteaux (Côte-d'Or). Franchises,

3. 51S.

— Nisy-sous-Charmoy (Saôue-et-Loire). Fran-

chise, 3. 540.

— Oyen (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 555.

— Pantaléon (Saône-et-Loire). Franchises, 3. 498.

— Phal. Seigneurie, 3. -287.

— Père-du-Mont. Seigneurie, 3. 441.

— Philibert-sous-Gevrey (Côte-d'Or), 2. 4CS.

Notice. Charte, 2. 442.

Maison de Templiers, 2. 442.

NomiMiclalure des liabitauts, 2. 442, 443.

— Pierre-eu-Vaux (Côte-d'Or). Notice. Cliarte,

2. 501.

— Pierre-de Cherizy, commune de .Montréal

(Vnniicj. Franchise, 3. 527.

— Pierre-en-Vaux (Côte-d'Or). Curé, 3. 325.

Saint-Privé (Saône-et-Loire), 3. 551. Franchise, 3. 540.

— Prix, commune de Dyo (Saôue-et-Loire). Fran-

chise, 3. 555

— Prix-sous-Beuvray (Saôue-et-Loire). Frau-

ciiise, 3. 538.

— Prix-les-Arnay (Côte-d'Or), 2. 137; 3. 52C.

— Quentin (Aisne). Plusieurs articles de sa charte

de commune sontreproduils dans celles de:

Dijon, 1. 4 et suiv.-mtes. Soissons, 1. 15.

— Raaiy (Côte-d'Or), 2. 97, 101. Corvées, 2. 331,

332.

Notice historique, 3. 349.

Charte d'alfrauchissement, 3. 349.

— Remy (Saùne-et-Loire). Franchises, 3. 497,547.
— Romain (Chàtellenie de) (Côte-d'Or), 2. 133;

3. 512.

Seigneurie, 3. 00.

Fraucliises, 3. 511, 516.

— Romain sous Gourdon (Saône-et-Loire), 3. 493.

AtTranchissement, 3. 111.

— Sauveur (Côte-d'Or). Notice historique. Charte

d'affranchissement, 3. 259.

Prieuré, 3. 233.

— Seine-l'Abbaye (Côte-d'Or). Notice, 2. 447.

Charte, 2. 447.

Habitants, 3. 457.

Canton, 3. 502, 503.

Voir aussi Abbaye.
— Seine-en-Bàche (Côte-d'Or). Franchise, 3. 533.

— Seine-sur-Vingeaune (Côte-d'Or), 1. 570.

Nolicr liistorique. Charte d'affranchissement,

3. loi.

— Sernin-du-Bois (Saône-et-Loire). Notice his-

torique et franchises, 3. 400.

— Symphorien sur-Saône (Côte-d'Or). Franchi-

ses, 3. 533.

— Thibaut-en-Auxois (Côte-d'Or), 2. 320.

Notice historique, seigneurs et cbarte de fran-

chise, Ê. 323.

— Usage (Côte-d'Or). Charte d'alionnement,

2. 545.

— Vallier, à Talmay. Gué, 2. 615.

— Vallerin (Saôueet-Loire). Franchise, 3. 544.

— Vallier (Saôue-et-Loire). Franchise, 3.540, 550.

— Varennes, commune de la Guiche (Saôue-et-

Loire), 3. 555.

— Victor-sur-Ouche (Côte-d'Or). Charte d'af-

franchissement, 3. 382, 383.

— Vincent-des Prés (Saôue-et-Loire). Franchise,

3. 350.

— Vivant-de-Vergy, 3. 384. Fraucliises, 3. 509.

— Yan (Saûne-et-Loire). Seipueurie, 3. 492, 539.

— Ylhaire (Saùue-et-Loire). Franchise, 3. 533.

Sainte-Catheriue-des-Labergements ou des Pa-

toyes 'Saône-el-Loire). Franchise, 3. 550.

— Cécile (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 556.

— Colombe, commune de Press\-sous-t)ondin

(Saùuc-et-Loire). Frauchise, 3. 549.

I
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Sainte-Colombe (Côlo-d'Or). Friincliises, 3. 320.

|

— sur-Seine (Cùte-irOr), 1. 395, 401, U2.

— Croix;.Saoiie-et-Loire). Seigneurie, 3. 483, 44S,

4 y 7.

Franchise, 3. 535.

— Foy 'Saône-et-Loire). Francliise, 3. 542.

— Hélène Saone-et-Loire). Frani:hiie, 3. 5iG.

— Magnance (Yonne). Seigneurie, 3. 327.

Fr.iiirliite, 3. 329.

— Marie-la-Blanche (Côle-d'Or), 3. 519.

— Mane-sur-Ouche, 3. 3.SI. Seigneurie, 3- 329.

— Pereuse Seigneurie île), 2. 372; 3. 284.

— Sabine iCôle dOj). Notice liistoriqne, 3. 33S.

Clunle d'alîrancliissement, 3. 338.

Curé, 3. 304.

Sahiirre. — Voir Seurre.

Saignotte, paroisse de Saint-Martin-en-Bresse 'Saône-

et-Loire). Affranchissement, 3. 111.

Saiserey, hameau de Missery (Côte-d'Or). Notice et

franchises, 3. 457.

Saizy (Saône-et-Loire), 3. 347.

Sulci. — Voir Le Poil (Cole-d'Or).

Salius i.hira). Seigneurie, 2. 2!)7.

— (Sel de/, 3. 334.

Suliva. — l'ui> Salives.

Salives (Côle-d Or). Ancienne prévôté royale, 1. 372.

Ses Iranchises, 1. 372.

linglohé dans la cbàtelleuie de Saul.\-le-Uuc,

1. 572.

— (Muirie de), 1. 573.

Pluh|ipe-le-Bou réduit sa prestation,!. 574.

— (Henri, seigneur de), 1. 372.

Salle (La), comninue de Saint-Loup (Saoue-et-Loire;.

Uaronnie, 3. 480.

Comté, 3. 243, 547.

Salmaise (Côte-d'Or). Notice. Seigneurie. Charte de

franchises, 2. 318, 324, 431.

Conhrmation de saeharte par Eudes IV, 2. 321.

Charte importée a Massiugy, 497.

Seigneurie, 2. 583.

Chatellenie, 3. 523, 32G.

l'neuré, 2. 32'i.

Saloruay-suf-Guye (Saôue-et-Loire). Franchise,

3. o5(i.

S'tli/,\. 31. Saul.K. Seigneurie.

Samerey (Côte-d'Or), 3. 533. Franchises, 3. 333.

Saiicts. — Voir Saintes.

Sauclut,- ISurisius. — Voir Saiut-Beury.

Saxctus l'.eiiiiyius. — Voir Saint-Uemy.

Sunctus Thcotj i/dtis. — Ko(> Saint-Thibaut-en-Auxois.

Santenay (Côle-d'Or). Franchises, 3. Slli.

Santigny (Yonne). All'ranchissement, 3. 111.

Santosse (Côte-d'Or). Franchises, 3. 513.

Sanvignes, commune de Molinot (Côte-d'Or), 3. 512.

— (Saône-et-Loire). Seigneurie, 3. 192.

Franchise, 3. 530.

Saône Rivière, 2. 429; 3. 484.

Sarenier, commune de Saint-Christophe (Saône-et-

Loire). Franchi.-'e. 3. 539.

Sarry (Yonne). Charte d'affranchissement, 2. 331,334;

3. 323.

Conlirmation, 2. 1 19.

— (Saône-ct Loire). Francliise, 3. 33S.

Sassangy (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 547.

Sassenay (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 547.

Saulge, commune île Courtiambles (Saone-et-Loire).

Francdiise, 3. 54li.

Saucy, commune de Clamerey (Côte-d'Or), 3. 413.

Saule (Le) , commune de Saint-Vallier (Saoue-el-

Loire). Franchise, 3. 540, 550.

Saulieii, ville (Côle-d'Or). Ville gallo-romaine, 2. 1.

Abbaye Saint-,-\nd3clie, 2. 1.

Chapitre, 2. 1; 3. 511, 328, 331.

Comte de Saulieu, 2. 1.

Eelievioage, 2. 1.

Mairie, 2. 1.

Canton, 3. 523, 328, 529, 530. 331.

Franchises accordées par l'évècjue fini et con-

firmées par ses successeurs, 2. 2 et suivantes.

Reprise par d'Amboise, 2. 58.

Bailliage, 3. 524.

Franchises importées à Marinagne, 3. 132.

Plat-Pays, 3. 330.

SauUe, coninumede Commarin (Côte-d'Or). Franchise,

3. 330.

Saulx (Yonne), 3. 297.

Sauloiila-Chapelle (Côte-d'Or). Franchises, 3. 30fi.

— la-Rue (Côle-d'Or/. Seigneurie, 3. 214.

Franchises, 3. 505.

Saulx-le-Duc (Côte-d'Or). Seigneurs, 1. 14, 19, 22,

23, 31 ; 2. 2i;fl.

Charte de franchise. 2. 260.

Hommes du seigneur, 1. 12.

Notice historique, 2. 260.

Chapitre cl doyen, 2. 2(13.

Cliùlelain, 2.208; 3. 503.

Franchises saisies, 2. 209.

Usage dans les bois, 2. 269.

Chàlellenie, 2. 423, 430, 510, 569; 3. 183, 503.

Barounie, 2. 485.

Comté, 2. 502.

Saumaise. — Voir Salmaise.

Saunières et La Barre (Saôue-et-Loire). Charte d'af-

fiatichisscmeut, 2. 512.

ConCrraalion, 3. 112.

Sausseau, commune de Chailly (Côte-d'Or). Fran-

chise, 3. 330.

Saussy (Côle-d'Or). Franchises, 3. 503.

Sauvemeut-en-Charolais Chàlellenie du), commune
de Ciry (Saôue-et-Loire), 3. 494.

Franchise, 3. 532.

Sauveranger. Seigneurie, 3. 214.

Sauviguy-le-Beuréal (Yonne). Seigneurie, 3. 297.

Franchises. 3. 498.
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Sauvigny, liaiiieau de Bussy-le-Grand (Cote-d'Or),

t. eu.
— commune de Chalmoux (Saôae-et-Loire).

Franchise, 3. 542.

— le-Bois (Yonne). Notice et franchises, 3. 408.

Terre, 3. 4S2.

Saux. commune de Clamerey (Côted'Or), 3. 411.

Savigny-en Terre-Pleine (Yonne), 3. 81.

Krancliises, 3. 497, 527.

— sous-Beaune (Côle-d'Or), 1. 239.

Seisneurie, 2. 60.

Franchises, 3. 510.

— sous-Mâlain (Côle-d'Or), 2. 161.

Nulice historique et franchises, 3. 312.

Seigneurie, 3. 275, 329.

— en-Rîvermont (Saône-et-Loire), 2. 328. Fran-

chise, 3. 535.

— sur-Grosne ( Saône -et -Loire). Franchise,

3. 550.

Savoie. Comté, puis duché. — Voir • Amédée, comte.

Edouard, comte. Philippe, comte.

Savoisy (Côte-d'Or). Notice historique et fraiichise.s,

3. 474.

Seigneurie, 3. 520.

Savoyeuï (Curé de) (Haute-Saône), 1. 563.

Sra/iim. — Voir Echalot.

Ecellières (Seisneurie de) (Jura), 2. 240,241.

Scey-sur Saône (Haute-Saône). Seigneurie, 2. 594.

Srilimiit/i. — Voir Cessey-les-Vitteaux.

Swn'M, Seriuana. — Voir La Seine, 1. 329, 331.

Sedan (Ardennes), 3. 204.

Scilc/ocHS. — Voir Sauheu.

Segrois iCôte-d'Or). Franchises, 3. 516.

Seigny (Côte-d'Or), 2. 101.

— iSeiî^eurie de), 2. 039.

Eeille. Uiviére, 3. 484.

Seine (Temple des sources de la), 3. 6.

— (Vallée de la), 3. 8.

Seloichey-les Montbard (Cùle-d'Or). Charte d'af-

franchissement donnée par le duc Philippe-

le-Bon, 2. 114.

Selongey (Côle-d'Or). Franchises, 3. 507.

Caiilon, 3. 504, 507.

Semarey (Côle-d'Or). Notice historique. Charte d'af-

franchissement, 3. 203.

Semond (Côle-d'Or), 2. 182. Franchise.^, 3. 521.

Semur, ville (Côle-d'Or), 1. 455; 2. 178.

Reprise par d'Aniboise, 2. 58.

Chemin de Semnr à Vilteaux, 2. 158.

_ (Prieur de), 2. 175.

Notice historique, 2. 356.

Charte de commune, 2. 356.

Chef-lieu de l'Auxois, 2. 336.

Prieuré ou chapilre Nolre-D.ame, 2. 360, 304,

307, 308; 3. 415.

Prieuré de Saint-Jean, 3. 218.

AUVauchissement des hommes du prieuré,

2. 304.

Nomenclature de ces hommes, 3. 367.

Confirmation des privilèges par Eudes IV,

2 3G9.

Déclaralinn du chancelier de Bourgogne sur

ces privilèges, 2. 370.

Donjon, 2. 370.

Conlirmation des privilèges par François l",

2. 371.

Confirmation des privilèges par Henri, 2. 374.

Confirmation des privilèges par Charles IX,

2. 375.

Règlement pour les élections municipales,
2. 377.

Gouverneur, 3. 273.

Libertés importées :

A Anstrude, 3. 340. Athie, 3. 68. Bard-les-

Epoisses , 3. 72. Beauregard-les-Tliostes
,

3. 254. Biain, 3. 393. Curey, 3. 59 Epoisses,

2. 578, 583. Etivey,3. 57. Les Laumes,3. 289.

Marigny,haronnie, 3 385. Marmagne,3. 132.

Massingy, 2. 490. Sincey-les-Uouvray, 3. 83.

Saint-Anlhol, 3, 330. Turley, 3. 40, 48. Tou-
try, 3. 108. Villaines-les-Prévôtes, 3. 281.

Semur (Bailliage de;, 3. 524.

Canton. Arrondissement, 3. 524, 5Î5, 520, 527,

528, 529, 530, 531.

— en-Brionnais (Saône-et-Loire), 2. 638; 3. 491.

Notice et franchises, 3. 488.

Bailliage, 3. 530.

Canton, 3. 536, 537, 538, 539, 540, 542.

Senlis (Evoque de) (Oise). 2. 70.

Sennecey (Côle-d'Or). Franchises, 3. 502.

— (Saône-et Loire).Bdronnie,3. 545, 547. Canton»

3. 543,544,540, 547, 553, 555.

Sens (Yonne), 1. 22. Franchises de la ville, 2. 309.

Séquanais, 2. 144.

Séquanie (Province de), 2. 27, 298.

Serain, rivière, 3. 105.

Sermesse (Saône-et-Loire). Affranchissement, 3. 111.

Serrée (La;, commune de Simandre (Saône-el-Loiie'.

Franchise, 3. 533.

Sorriguy-les Beauue (Cote-d'Or). 1.231. Franchises,

3 513.

Serrigny (Yonne). Franchise, 3. 529.

Serve, hameau de Saiut-Pierre-en-Vaux (Côle-d'Or),

3. 325.

Servotte, près Chaussin (Jura), 2. 314.

Sétre , commune de Saiut-Martia-du-Mont (Côte-

d'Or), 2. 448.

Sengnes, commune de Moloy (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 543.

Seurey (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 548.

Seuroys, hameau de Troclières (C(Jte-d'Or). Charte

d'alTranchissement, 3. 100.

Senrre (Côte-d'Or). Notice historique, i. 200.

Charte de franchises, 2. 207.

Charte de commune, 2. 212.
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Confirmalion des privilèges par Philippe de
Vieune, 2. 210.

Maire et ùelievius, 2. 213, 2l4, 215, 210, 217,

230.

Etendue de la franchise, 2. 213.

Obligations des liabllants, 2. 21G.

Déclaration du seigneur au sujet d'un aide,

2. 211.

Portai, 2. 216.

CoMlirmatiun delà charte par le duc Robert II,

2. 223.

Quittance du prix de la charte, 2. 226.

Aide de 300 livres accordé au seigneur, 2. 228.

Confirmation des privilèges par (Guillaume de

Vieune, 2. 229, 231, 241, 244, 251.

Pris sous la sauvegarde du duc, 2. 239.

Commune saisie par le duc, 2. 239.

Curé, 2. 245.

Mainlevée de la mairie de Seurre.

Confirmation des privilèges par François 1",

2. 230.

Fronlière de Bourgogne, 2. 298.

Imitation de sa charte : A Salmaise, 2. 322.

Pourlans, 2. 405.

Siège de la ville, 3. 515.

Seurre (Dame de), 2. 583.

Marquisat, 3. 32.

— ou Bellegarde. Marquisat, 3.101, 515, 517.

Seigneurie, 3. 4G5.

Canton, 3. 513, 514, 515, 517, 534, 535.

Sicile (Royaume de), 2. 412.

Siel, hameau disparu près Champdotre (Côtc-d'Or),

3. 504.

Sienne (.Saône et-Loire). Franchise, 3. 547.

Sigy-le-Chàtel, commune de la Charmée (Saôiie-et-

Loire). Franchise, 3. 547. Barounie, 3. 553,

555.

Silvès en Portugal, 1. 14.

Simandre (SaôueetLoire). Franchise, 3. 533.

Simard (Saône-et-Loire). Notice historique et fian-

cliises, 3. 485.

Sincey-les Rouvray (Côte-d'Or). 3. 525. Notice,

Charte, 3.80,81.

Sinemurum. Semnr, 2. 157, 356.

Smemuri castrurn, 2. 350.

— pnor, 2. 175.

,Sl'r<?ri. Sivry, 2. 137.

Sivry (Cêile-d'Or). Affranclii par Hugues IV, 2. 137.

.SiiT-y. — Voir CJvry.

Soreyum. — Vnir Soussey.

Soirans (Côte-d'Or), 2. 3U. Franchises, 3. 50-2.

Soissons (Aisne), couiMuiDC modèle de celle de Dij.ui,

1. 1, 4, 17, 18, 19 el suiv. Charle de com-
mune, 1. 15.

Soissons (Côte-d'Or). Ses privilèges, 2. 588, 590;

3. 533.

Solle, commune de Commarin (Côte-d'Or), 3. 263.

— Voii- aussi SauUe.
Solon. — Voir Saulon-la-Kue.

Solonge, commune de Mimeure (Côtc-d'Or). Notice

historique, 3. 233.

Sombernon ;Côte-d'Or). Notice historique, 2. 593.

Charte d'affranchissement, 2. 594.

Pris par les écorcheurs, 2. 595.

Curé, 2. 597, 530.

Baronnie, 3. 213, 250, 273, 329.

Seigneurs, 3. 273,311,305.
Canton, 3. 518.

Sommery (Le), commune d'Ozolle (Saône-el-l.oii-e).

Franchise, 3. 553.

Sondebois, commune de Saint-Lonp-de-.Miii/ières

(Saône-el-Loire). Notice el frauchises, 3. 4S0.

Sonnotte, commune de Mout-Saiut-Jeau (Cole-d'Or).

Franchise, 3. 531.

Sorrogium (Seurre), 2. 237.

So<flgiai\ — Voir Echigey.

Sonhey (Bois du), à Fontaine-en-Duesniois, 3. 148.
— (Côte-d'Or). Seigneurie, 3. 200.

Souillais (Les), hameau d'Anslrude (Yonne). Notice
historique, 3. 348. Affranchissemeut, 3. 111.

Souis (Le), ferme à Courban (Côle-d'Or), 3. 151.

Soulangy (Yonne), 2. 431, 534. Conlirmalion de la

charle, 3. 112, 525.

Sous-la-Perrière. Bois à Blangey, 3. 378.

— le-Creusot. liois à Ulangey, 3. 379.

Souset. Seigneurie, 2. 410.

S/iinssia vil/a. — l'oir Epoisses, 2. 573.

Spoy (Côte-d'Or), 2 423. Bourgeois de Bèze réfugiés à
Spoy, 1. 539. Franchises, 3. 502.

SInfiacus in pajo Diiesiiie/ise. — Foi'r Savoisy.

Suchaut (Le), commune de Broyé (Saône-etLoire).

Franchise, 3. 537.

Sue^sion, 1. 3, 15, 17, 18. Suessionensis communia,
1. 1, 15, 17, 18.

Suilly, commune de Saint-Christophe(Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 339.

Suin (Saône-cl-Loire). Franchise, 3. 350.

Sully (Seigneurie de) (Saône-et-loire), 2. 574.

Surme, commune de Charmoy (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 527.

S'.irmoulin, coiniBune de Dr.icy-Saint-Loup (Saône-

et-Loire). Franchise, 3. 337.

Suse en Piémont. Abbaye S'iinl-Just, 3. 00, 71.

Sussey ,'Ciile-d'Orj. Prévoie, 3. 523. Franchises,

3. 523.

uuze, hameau, commune de Marclieseuil (Côle-d'Or),

3. 378. Franchise, 3. 529.



GU

Tabellière, commune de Saint-Bonnet-de-Joux(Saôin.'-

et-Loire). Frauchise, 3. 551.

Tailly, canton de Beaunc (Côte-d'Or), 1. 232. Kraii-

chises, 3. 517.

Taisey, commune de Saint-Rcmy (Saône-et-Loin- .

Franchise, 3. 547.

Talant (Côte-d'Or), ?. 13, ans, 32',.

Chfiteau ducal, 1. 330, 300, 501, 303.

Cliûlellenie ducale, 1. 5, 497.

Monographie, 1. ]2.

— (Habitants de Dijon ajournés par le bailli h],

1. 58.

Entreprise du cliûlelain sur la justice de Dijon.

1. 59.

Habitanis de Dijon enfermés h Talant, 1. 91.

Envoi d'une prisonnière à Taïaut par la mai] ie

de Beaune, l. 247.

Sa coutume donnée pour modèle à Cli.itilloii,

1. 330, 347, 397, 434, 539.

Charte octroyée par le duc Eudes 111, 1. 497.

Charte conlirmée par les ducs Uobert 11,

Eudes IV et Philippe de Rouvres, 1. 499.

Charte conlirmée par le roi Jean^ 1. 501.

Charte confirmée par les ducs Pliilippe le-

Hardi, Jean-sans-l'eur, Pliilippe-le-Bon et

Charles-lc-Gucrrier, 1. 502.

Charte conlirmée par le-: rois Charles VlU,

1. 504, 505. Louis XII, 1. 307. François l",

1.508. Henri IV, 1. 509. François II, 1. 511.

Henri III, 1. 312. Henri IV. 1. 513. Louis XIII,

1. 517. Louis XIV, 1. 518.

Maire, 1. 497. Eclievins, 1. 497, 503, 508, 510)

519. Procureurs, 1. 497. Capilaiiie, 1. 497.

Juridiction munici[ialc, 1. 497, 499, 312, 514,

518.

Péages et veilles. 1. 498.

Ban de vendan^ies, 1. 498.

Droits d'usage dans les bois, 1. 498.

Droits d'attrait, 1. 498.

Dioits du prévôt de Taïaut, I. 498.

Habitautage, 1. 498.

Exemption de tailles, I. 498.

Exemption du service militaire, 1. 498.

Exemption des portiers, 1. 499.

Délits commis par les bestiaux, 1. 499.

Limites de la justice, 1. 499.

Lieu de refuge, 1. 498.

Perche de maison,!. 498; 2. 453.

Portes de la forteresse, 1. 499.

Conserve son titre de ville, 1. 515, 617.

Démolition des t'orlilications, 1. 515.

Châtelain, 3. 10. 431, 43Î.

Cliàtelleuie, 3. 302.

Franchises importées à:

Argilly, 2. 147. Fonlaine-en-Duesmois, 3. 147.

Fruloia, 3. 203. Poincon-les-Larrey, 3. 2'i0.

Sléiielreux-le-Pitois, 3. 270. Beueuvre

,

3. 35i;.

Talant, i-ouinuine d'Etrigny (Saône-et-Loire). Fran-

chise. 3. 344.

Tnteiitnm. — Vuir Talant, 1. 347; 2. 268.

Talcy (Yonne). Affranchissement, 3. 111.

Notice, 3. 167.

Tdllcinaij. — Voir Talniay.

Talmay (Côte-d'Or). Seigneurs, 2. 410.

Notice historique, 2. 610.

Traités avec les seigneurs pour les droits et

privilèges. 2. CIO.

Franchises, 2. CIO.

Nomenclature des habitants, 2. GIO, C19, 624.

Habilaiits f.-ancs d'origine, 2. 610.

Haliitants laillahles d'origine, 2. 610

Election de l'échevinage, 2- ei5.

Election d'un conseil, 2. 618.

Suppression du rupt du bâton. Etablissement

du droit d'hahitantage, 2. 623.

Eclievins, 2. 610, 615, 624.

Baronnie, 2. 16, 199.

Rivière, 3. 261.

Seigneurs, 3. 273, 287.

Tanay (Côte-d'Or). Notice et charte d'affranchisse-

ment. 3. 139.

Tancarville (Seine-Inférieure). Comté, 3. 106.

Tanière (La) (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 341.

— (La), commune de Saint-Vallier (Saône-et-Loirc),

3. 530.

Tantôt, commune de Tanay. Notice et charte d'af-

franchissement, 3. 188.

Seigneurs, 3. S39.

Tanlay fVomie). Seigneurie, 3. 234.

Franchise, 3. 330.

Tarillot (Bois de), 2. 353.

Tarsul (Cole-d'Or), 2. 271.

Tart (Les) (Côte-d'Or). Notice. Seigneurs. Charte

d'airrancliissement, 2. 330.

Meix, 2. 351. Habitants, 2. 351.

Droit de rupt du bâton, 2. 623.

Seigneur, 2. 643; 3. 421.

Abbaye, 1. 481 ; 3. 510.

Tarlre (Le) , commune de Sanvignes (Saône et-

Loire). Franchise, 3. 550.



— 655 —
Thil (Le), commune de Saiut-Boil (Saône-el-Loire).

Fraiioliise, 3. S45.

Tiinioxis fini.i, 2. 350.

TdsiKitmn, — Voir Tanay, 3. 139.

T'i in'fteHinn. - ï'o//' Taniot.

Ternant î&'.le-d'OrJ, 1. 231.

Teniay (llaute-Marne). Francliises, 3. 521.

Terra e/fomlrala. — Voir Terrefondrée, 3. 294.

Terrefondrée (Cote-d'Or). Notice liistorique, 3. 294.

Charle d'aiïranchissement, 3. 294.

Tlmllenict et 'Dutllemey. — Voir Talmay.

Tharoiseau (Youue). Kranchises, 3. 497, 529.

Tharot-les-Girolles (Youue',. l'rauchise, 3. 529.

Thaumirey, fumuiiiiie de Tlioisy-la-lierchère (Cole-

d'Or). Franchises, 3. 531.

Thenissey (Cole-d'Or). Seigneurie, 3. 10, 299.

Therouenne, ville (Pas-de-Calais), 1. 114, 287.

Thil (Cùte-d'Or). Baromiie, 3. 5G, 531.

Frauduse, 3. 529.

— la-ViUe, commuoe de Nan-sous-Thil (Côte-

d'Or). Franchise, 3. 531.

— sur-Arroux (Saone-et-Loire). Francliioe, 3.541.

Thoires (Cùte-d'Or), 1. 384, 394. Notice et charte,

3. 3-28.

Thoisiacutn Castrum. — Voir Thoisy-la-Berchère,

2. 142.

Thoisy-la-Berchère (Côte-d'Or). Château des évéques

d'Autun, 2. 5, G, 141.

Seigneurie, 2. 389.

Franchise, 3. 530.

— le-Désert (C6te-d'0r). Notice historique. Charte

d'all'rauchisseineut, 2. 549.

Thorey-sur-Ouche (Côte-d'Or). Charte. Notice, 3. CO.

— en-Tont>errois(Youue), 3. 00.

Thory, coniraïuie de Lucy-le-Bois (Yonne). Fran-

chises, 3. 529, 530.

Thoseyum. — Voir Thoisy-la-Berclière.

Thostes (Côte-d'Or). S-jigneurie, 3. 213, 252.

Thury 'Côte-d'Or). Seisneurie, 3. 474.

Tiercevant. Bois de Blaugey, 3. 371.

Tierschnsne. liois de Sincey, 3. 84.

Til-Chàtel (Seigneurs de) (Cote-d'Or), 2. 423.

Droit de rupt du bâton, 2. 023.

Franchises, 3. 507.

Baronnie, 3. 507.

Tile Castrinn. — Voir Til-Châtel.

Til-Courbe (Charrière de), à Chaigoay, 2. 414.

Tile (Bois de), à Tart, 2. 353.

Tiliiun. — Foi)- Thil-en-Au.'iois, 1. 23, 37.

Tille. Rivière (Côte-d'Or), 2. 440.

lillenay (Côle-d'Or), 2. 30. Franchises, 3. 504, 507.

Tillet (l.e), commune de Suin (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 550.

Tlntry (Saône-et-I,oire), 3. 347. Seigneurie, 3. 415.

Tiz. Lieu détruit près Chàtillou (Saône-et-Loire),

1. 384.

Toira. — Vo/r Thoires.

Toison fLa) (Saùne-el-Loire), 3. 490.

Notice hislorique et franchise, 3. 490.

Tonnerre (Yonne), 3. 426, 427, 495.

Comté. Archidiaconé. Election, 2. 308.

Comtesse, 2. 412, 038.

Comtes, 2. 038.

Arrondissement, 3. 529, 530.

Canton, 3. 529.

Tonnerrois. Pays, 1. 392, 393; 2. 412. Archidiaconé,

2. 97.

Toppes (Les), hameau de la Toison, près Autun
(Saône-et-Loire), 3. 490.

Torceij. — Voir Torcy.

Torcheville, conunune de Saiut-Micault (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 550.

Torcy (Côle-d'Or), 2. 97.

Charte d'.TU'rauchissetnent, 2. 573.

Nomenclature des habitants, 2. 576.

— (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 541.

Tornoftorum. — Voir Tonnerre, 1. 20.

Torpes (Saône-et-Loire). Baronnie, 3. 358.

Franchises, 3. 498.

Touches-Monlagu (Franchise de) (Saône-et-Loire),

2. 180,545.

Touillon (Côie-d'Or), 2. 4. Baronnie, 3. 523.

Franchise, 3. 530.

Toujarnay, commune d'Ozolle (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 555.

Toul (Evéque de) (Meurlhe). Conseiller du duc,

2. 47, 54, 009.

Toutlifaut, commune de Magny-Lambert (Côte-d'Or),

3. 521.

Toulon-sur-Arroux (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 542.

Canton, 3. 542, 549.

Toulouse (Duc de), 1. 312.

Tourie, commune de Changy (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 551.

Tournay (Evoques de) (Belgique), 1.91, 95, 203, 582.

Tournas (Canton de) (Saône-et-Loire), 3. 533, 543,

544, 553, 555,550.

Abbaye d9 Saint-Philibert, 3. 483, 484, 554,

550.

Tours, ville (Indre-et-Loire), 1. 291, 509; 2. 08.

To'icrey. — Fo(r Toutry.

Toutry (Côte-d'Or), 2. 97.

Charte d'affranchissement, 2. 573.

Nomenclature des habitauts, 2. 576.

Gonlirmalion de la charte, 3. 105.

Tranchegorge , commune de Varenne -Reuillon

(Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 542.

Tramaille (Saône-et-Loire), 3. 551.

Tramayes (Saône-et-Loirc). Cauton, 3. 554.

Travoisy, commune de Ruffey-les-Beaime (Côte-d'Or).

Seigneurie, 3. 329.

Trecii. — Foî'/' Troyes, 1. 349.

Tréclun (Côte-d'Or), 2. 30. Franchises, 3. 504, 507.
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Tremblay (Le), commune de Remillyen-MoDtagne.

Charte d'affranchissemeut, 3. '•256.

Tremble (l.ei, commune de Saint-Privé (Saône-et-

Loire). Francliise, 3. 551.

Trésoires, commnne de Simandre (Saône-et-Loire).

I^raiichise, 3. 533.

Trevilly (Yonne). Sei^neiirie, 3. 297.

Notice historique, 3. 298.

Treviselot (Yonne). Seigneurie, 3. 297.

Notice historique, 3. 298.

Trichastel. — Voir Til-Cliâtel.

Triey (Côte-d'Or). Cliarte d'alTrancliissement, 3. 100.

Tronsois (Yonne). Seigneurie, 3. 297.

Trouhans (Côle-d'Or), i. 9. Seigneur, 2. 6U.
Notice historique. 3. 307.

Charte d'airrauchissement, 3. 308.

Curé, 3. 311.

Trouhaut (Côte d'Or). Notice et charte, 2. 552;

3. 457.

Prieuré, 2. 552; 3. 457.

Troyes, ville (Auhe), 2. 40. Foire, 1. 167. Doyen,

1. Î37.

Tnmndum. — Voir Trouhant.

Truchère (La), prés Préty (SaAne-et-Loire). Nolic*
hislorique et franchises, 3. 484.

Tnigny (Cole-d'Or). Franchise, 3. 535.

Tuilerie-du-Bas-Verdenay
, counimne de Saint-

.\larcel-les-Clialoa (Saôue-et- Loire). Fran-

chise, 3. 533.

TuUio. — Voir Touillon.

Tulti iacum. — Voir Tontry.

Turc (Puits du) (Côte-d'Or), 2. 146.

Turcey (Cote d'Or). 2. 448, 450.

Charte, 2. 447.

Seit;neurie, 2. 12.

Turley, commune de Corsainl (Côte-d'Or), 3. 50, 58,

70.

Notice. Charte, 3. 46.

Turemonde lielgique), 2. 592.

Turterette ll.a), commune <le Saint-Beraiu-sous-San-

vigucs (Saône-el-Loire). Franchise, 3. 639.

Tylu-en-Aussois. — Koir Thil-eu-Auiols, 2. 325.

u

Uchey, commune de Genlis (CAtc-d'Or). Franchises,

3. 503.

— commune de Viévy (Côte-d'Or). Franchise,

3. 530.

Uchizy (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 556.

Ucbon (Saône-et-Loire). Seigneurie, 3. 538.

Uncey-le-Franc (Templerie d') (Côte-d'Or), 2. 549;

3. 151. Franchise, 3. 225, 526.

Drbilly, commune de Blauzy (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 537.

Urcy (Cûte-d'Or). Notice historique, 3. 422. Fran-

chises et abonnement de la taille, 3. 422.

Ursens. — Voir Urcy.

Crsenlitim. — Voir Urcy.

Ussie, vers Brancion (Saône-et-Loire), 3. 435.

r(rfc/i( (Hollande), 1. 326.

Uxeau (Saôue-el-Loire). Franchise, 3. 542.

UxelUs (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 543. Marqui-

sat, 3. 543, 554.

•

Vacheroy, commune de Demigny (Saône et-Loire),

3. 545.

Vaflarno villa. — Voir Vernot.

Vaire (La), commune de Vassy (Yonne). Franchises,

3. 525, 526.

Vaissey, commune de Chatenay (Saône-et-Loire).

Franchises, 3. 548.

Vaivre, commune du Breuil (Saônc-et-Loire). Fran-

chise, 3. 537.

Val-de-Mercy (Yonne). Franchises, 3. 497.

— Suzon (Côle-d'Or). Notice historique, 3. 436.

Charte d'affranchissement, 3. 437.

Va! d'Oiltenay, d'Olliyny. — Voir Vau.\-de-Luguy.

Val Saint-Julien. — Voir Saint-Julien.

Valeney , comnmne de Vieuxchâteau (Côte-d'Or),

2. 604.

Valence (Drôme), 1. 179.

Vallée (La), commune de Ciry (Saône-et-Loire).

Franchise. 3. 552.

i'al/ts SuzioDis. — Voir Val-Suzon.

Valette, commur.e de Chassey (Saône-et- Loire).

Fraucliise, 3. 540.

— (La), commune de Saint-Berain-sous-Sauviiiiies

(î^aôue-el-Loire). Franchises, 3. 539.

Valoux , commune de Vaj.\-de-Luguy (Yonne),

i. 463.
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Valvain , commune de Jlesvi-e (Saône-el-I.oirc),

3. 539.

Vaudenesse (Cùte-d'Or). Notice historique, 2. SIC.

Cliarte, 2. 517. Curé, 3. 3C'i.

— les-CUarolles (Saône-et-Loire), 3. 492, 551.

— sur-AiTOiix (Saôae-el-Loire), 3. 'i91.

Vannaire (Col! u'Or), 1. 3S4, 393, 396, 401, 442.

Vantantenay. commutie de Loisy (Saôue-et-Loire}.

Fraùchise, 3. 533.

Vantoux (Ci'le-d'Or). BaroDuie, 3. 183. Seigneurie,

3. 43C.

Vanvey (Côte-d'Or), 1. 384. Franchises, 3. 521.

Varambon (Ain). Seigneurie, 3. 474.

Varanges (Cote-d'Or). Franchises, 3. 507.

— commune de Cortembert (Saïuie-et-Loire ;.

Franchise, 3. 554.

Varanne (La) , commune de Saint- Léger-lesParay

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 542.

VarnnnDs. — Toir Véronnes, 2. 416.

Varemguibert. Seigneurie, 3. lOG.

Varenne, commune d'Igoruay (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 538.

— (La), commune de La Motte -Saint-Jean (Saône-

et-Loire). Franchise, 3. 542.

— commune d'Ktriguy (Saône-et-Loire). Fr-in-

chise, 3. 544.

— commune de Thoisy-Ia-Berchère (Côte-d'Oi).

Franchise, 3. 529, 531.

— Ruffey (Côte-d'Or). Franchises, 3. 316.

— Ragny (Yonne), 3. 297.

— Reuillon (Saône-el-Loire). Francliise, 3. 542.

— sous-Montcenis (Saône-et-Loire). Frandii^e,

3. 541.

— (.^aôneet-Loire). Franchise, 3. 533.

— en-Brioanais (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 53C.

— (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 546.

— Hugues-Tremisot, à Is-sur-Tille, 2. 440.

Varaudine (La), commune de Buxy (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 544.

Varey (Ain), Seigneurie, 2. 409.

Viirnrm. — Voir Vernot.

Varniicei. — Voir Vernusse.

Varois et Chaignot (Cote-d'Or). Notice historique,

2. 59.".

Cliarle d'affranchissement, 2. 399.

Nomenclature des habitants, 2, 599.

Viiroyes. — Voir Varois.

Varriiix. — Voir Vaurois, 2, 524.

Vassy (Yonne\ Franchises, 3. 498.

Seigneurie, 3. 200.

Vaiichignon iCôle-d'Or). Franchises, 3. 517.

Vaucouleurs (Seigneurie de) (Meuse), 2. 338.

Vaudry. Forèl, 2. 320.

Vaugimois, commune de Villaines-en-Duesmois (Côte-

d'Or), 2. 514.

Vnnl-ilc-lUiijriy. — Voir Bligny-sur-Ouche.

Vaulse. Seigneurie, 2. 410, 411.

m.

Vault (La), commune de Sauit-I.cgorlcs Paraj

(Saône-et-Loirel. Franchise, 3. 542.

— comnmne de Volèvre (Saôue-et-Loirel. Fran-

chise, 3. 532.

VaulxditBoisset, couimmiiic do Dyo(Saûi;c et Loire)

Franciii--!.', 3. S55.

Vaupître, conmiune l'.i: .Ma^ny-lcs-Avaliou (Yonne).

Notiie liistririi|Me, 3 57.

Vauroilles-les-Brazey (Côle-il'Or), 2. 547.

Vaurois, conmiune de Bremur (Cùlc-d'Or). Notice

historique, 2. 523.

Charle, 2. 524; 3. 522.

Confirmation de la charle, 3. tlî.

Vautheau, commune de Verrières-sous-Glenue

(Saone-et-Loire), 3. 537.

Vautoel. — Voir Vautheau, 1. 578.

Vauvry (Saùne-et-Loire). Seigneurie, 3. 325.

Vaux. Seigneurie, 2. Cl S.

— commune de Sainte-Croix (Sa»iie-et-Loirc),

3. 533.

— les-Grenand (Côte-d'Or), 3. 384.

— de-Lugny (Yonne). Notice historique et fran-

cliises, 3. 403.

— Saint-Seine (Côle-d'Or), 2. 448. Cliarlc, 2 417.

— conmiune de Suiu (Saône-et-Loire). Francliise,

3. 350.

— commune de Jallogay (Saône-et-Loire). Fran-

cliise, 3. 555.

— de-Barrière (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 550.

— de-Chi2euil,communede Saint-Jnlien-de-(4vry

(Saôue-et-Loire). Francliise, 3. 354.

Vauzelle, commune de Suiu (Saôiic-et-Loire). Fran-

chise, 3. 550.

Veauce (Rois de;, 2. 93.

Veaumartin, commune de Montcenis (Saône-et-

Loii-e). Franchise, 3. 539.

Velars-les-Pouilly, commune de PouiUy-en-.Vuxois

(Côte-d'Or). Notice historique. Franchises,

2. 488.

Vrl/e-^oici-Gevre;/. — Voir Saint-Philibert, 2. 442.

Vellerot (l.e) (Yonne). Seigneurie, 3. 297.

Francliises, 3. 497.

— commune de Saint-Pierre-en-Vaux (Côte-d'Or).

Notice liistorique. Charte, 2. 501.

Habilanls, 2. 301, 505.

Vellexon, en Franche-Comté (Haute-Saône), 1. 257.

Veluze (Montagne de), 3. 388.

Venarey (Côlc-d'Or), 2. 101. Seigneurie, 2. 496;

3. 287.

Notice historique, 3. 415.

Vendaine. Uiviére (Côte-d'Or), 3. 246.

Vendenesse-sur-Arroux (Saône-et-Loire). Franchise.

3. 349.

Venereium. — Toir Venarey.

Venouse, commune d'Etrigny (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 544.

Verchiseuil , commune de Verzé (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 550.

83
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Verchizy, connmuie de Saint-Beury Xôle-d'Or). Sei-

gaeiirie, 3. 526.

Verderat (I.ej, comimiije de Martif;iiy-le-Coiiite

(Saône-et-Loire). Fraûcliise, 3. 53-2.

Verdon. Bois à Sincey, 3. S4.

Verdonnet (Cole d'Oi), 2. 101. Ref'Ieiir d'école, 3.238.

Notice liisloriiine et francliises, 3. 453.

Verdun-sur-le-Doubs (.Saône-el-Loire). Notice liislo-

riqne, 9. I'i4.

Allrauclii par Gui de Verdun, 2. 144.

Ses seifjneurs, 2. 144, 512.

— (Les Bordes de), 2. 312.

Coufirnialiou des privili''^es, 3. 112.

Canton, 3. 312, 517, 535, 54G, 547.

Vpyihmum. — Voir Verdun, 2. U4.
Vi'' 'leiim^, ]'eigiai'um. — Voir Veriïy, 1. 22.

Vergenues ou Ormes (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 534.

Vergy (Côle-d'Or), 2. 70. Seigneurs, 2. 27, 127.

Franchises, 3. 510.

Chàlellenie, 2. 127; 3. 510, 511, 513, 514, 515,

518.

Paronnie, 1. 315; 2. 465.

Voir iiuisi : Grand-Prieuré de Saint-Vivant.

Cli.ipilre Saint-Denis.

Verjux 'Sa.'me-et-Loire). Franchises, 3. 496.

Vermanton (Yonne). Franchises, 3. 497.

Vermoiron, commune de Vanx.-de-Lugny (Yonne).

Notice historique et franchises, 3. 463.

Vernicourt, conuiunjede .MoUuot (Côte-d'Or), 3.512.

VernéeBernot-en-Charollais (La) (Saône-et-Loire).

Affranchissement, 3. 111.

Vernette (La), commune de Changy (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 551.

Vernois (Le), coinnnine de Vigny (Saône-et-Loire).

l'raricjjise. 3. 551.

— (I.c) (Côie-.l'Or). Francliises, 3. 516.

— les-beauue (Le) (Côle-d'Or), 1. 239.

Veruot (Côte-d'0i-),2. 414.

Notice. Cliarlc d'alfrancliissement, 2. 369.

— (lîois de), h Tart, 2. 353.

Vernoy (Lc),coniiuuiic de Saint-Vallier (Saône-ei-

Loire). Kranclcisc, 3. 550.

Veruusse, comniuu-j de Saiut-Pierre-en-Vaux (Côte-
d'Oi) Nolitc lilsloi-ique, 3.323.

Charte d'allrniiclnssonioiit, 3. 324.

Véronnes-les-Graudes cl les Petites. Notice. Charte
d'alfraiiclii-senienl. Seigneurs, 2. 416, 419.

Vérôvre (Saônc-cl-Loire). Fraucliise, 3. 550.

Verrières-sous-Glenne (Saône-et-Loire). Franchise,

3. 53.S.

Vers (Saôno-el-Loirc). Franchise, 3. 544.

Versailles (Senie-ct-Oisc), 1. 201, 206.

Vertault (rô;e-.l'Or). Notice liislorii]ue, 3. 426.

Clinrle d alfranchisscnienl, 3. 427.

Vo'liliirii. — t'..i- Vertault, 3. 427.

Verzé (?aôue-e:-i.one;. Franchise, 3. 556.

VerziiincuM. — ]'oir Vczelay, 2. 320, 327.

Vésignot, commune de Viévy (Côle-d'Or). Franchise,

3. 526.

Vesvres, commune de Gaubery (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 549.

— (Côle-d'Or), lieu de bourgeoisie du duc, 2. 562.

Franchise, 3 526.

— comnuiue de La Chapelle-de-Villars (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 537.

Vêtus Vincas. — Voir Vicvigne.

Veuchey, commune de Bligny-sur-Ouche. Abon-
UPnient, 3. 417, 419.

Veullerot, hameau près Vernusse, 3. 325. Lieu de
franchises, 3. 326.

— commune de Saint-Berain-sur-Deheune (Saône-

et-Loire). Franchise, 3. 539.

Veuvey (Curé de) fCôte-d'Or), 3. 63.

Vézelay (Y'oune). Sa charte de commune sert de

modèle à celles de :

Avallon , 1. 207. Mont-Saint-Jean, 1. 377.

Montréal, 2. 95. Saiut-Tliibaull, 2. 325.

Canton, 3. 529.

Abbaye, 1. 578; 2. 327; 3. 273.

Vianges (Côle-d'Or). Seigneurie, 3. 5Î6, 527.

.Marquiïat, 3. 536. 538.

Vibernot. commune de Bligny-sur-Ouche (Côle-d'Or)

.

.\bonnenient, 3. 419.

Vic-de-Chassenay (Côle-d'Or). Charte d'affranchisse-

ment, 2. 573.

Nomenclature des habilants, 2. 578.

— des-Prés fCôle-d'Or). Notice historique, 3.417.

Ahoiinenieiit de la laillc, 3. 419.

— sous-Thil (Côte-d'Or). Francliises, 3. 329, 530.

Viécourt, commune de Sussey (Côle-d'Or). Seigneu-

rie, 3. 501.

Franchise, 3. 525.

— commune de Saint-Gervais-sur-Couches (Saône-

et-Loire). Franchise, 3. 340.

Vielverge 'Côle-d'Or). Ses privilèges, 2. 588, 590
;

3. 333.

Vienne (Archevêque de) (Isère), 1. 111, 114, 2S7;
3. 13».

J'iriteim/. — ^'oir Vitteaus.

Vieux-Chàteau fôle-d'Or,. Notice historique, 2. 603.

Charte d'atliauchissemenl, 2. 604.

Contirnialion, 3. 112.

Cliâtellenie, 3. 525, 527.

Viévigne (Côte-d'Or). Notice. Charte d'affranchisse-

ment, 3. 209, 312.

Vicz-Cliiislel. — Voir Vieux-Chàteau.

Vignay, village, 2. 15.

Vignes (Y'onne). Droit de gite, 3. 66.

Notice, 3. 70.

Seigneurs, 3. 80.

VignoUes Côle-d'Or). Franchises, 3. 516.

Vignory 'Seisneurs de) (Haute-Marne), 2. 423, 425.

Vigny 'Saône-et-Loire), 3. 551.

Vigosset, commune de Saint-Bonnel-deJoux (Saône-

el-Loire). Franchise, 3.531.
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Vi/tn Sul)U.s Gevreium. — Voir Saint - Phililjert

,

2. 443.

7illaines-en-Due3mois (Côte-d'Or), 2. 369; 3. 150.

Notice historique, 2. 512.

Charte, 2. 513.

Cliàtelienie, 3. 244, 523.

— les-Prévôtes (Côte-d'Or). Notice historique,

2. 07.

Charte d'affrauchissement, 3. 279.

— coiuiiiuue de Changy (Saôae-el-l.oire). Frau-

cliise, 3. 552.

Villa Novu. — Voir Villeneuve-le-Roi, 1. 529.

Villanes-!es- Prévoies. — Voir Villaines-les-Prévôtes,

3. 279.

Vi/layu's. — Voir Villaines-les-Prévûtes, 3. 279.

Villargoix (Côte-d'Or). Notice. Chartes, 2. 3S9, 393.

Noiiieuclatuie des hal)itants, 2. 393.

Villurium Vcisorum. — Voir Villers les-Pots.

Villarnoux (Youue). Seigneurie, 3.298,317, 4(i3, Ad,
3-28.

Villars-sur-Saône (Le) (Saôue-et-Loire). Frauchise,

3. 550.

— Dompierre, commuue de Dompierreeu-Mor-
vaod ^Cote-d'Or). Notice historique et fran-

cliises, 3. 191, 254.

— Lainpin, commune de Saint-Aiguau (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 542.

Villebichot (Côte-d'Or), 2. 146.

Francliises, 3. 510.

Viliecharles (Les), Is-sur-Tille (Côte-d'Or), 2. 423.

Moulin, 2. 440.

Villecomte (Côle-d'Or), 2. 414.

— (Seigneur de), 2. 263, 206.

Villedieu, commune de Saint-Nisy-sous-Charmoy

(Saône-et-Loire). Franchise, 3. 540.

Villeferry (Côte-d'Or). Franchise, 3. 526.

ViUeformoies. Seigneurie, 3. 188.

Villefèvre , commune d'Uxeau (Saôue-et-Loire).

Francliise, 3. 542.

Villemot. Baronnie, 3. 139.

Villenes-en-Duijsmois, Villennes-en-Duysmois. — Voir

Viliaines-en-Duesmois.

Villeneuve-les-Arnay(Côte-d'Or). Seigneurie, 2. 583,

610.

— commune de Saint- Berain- sous- Sauvignes

(Saône-et-Lûire). Franchise, 3. 539.

— commune de la Genelte (Saôue-et-Loire). Sei-

gneurie, 3. 484.

— (La), commuue de Gergy (Saône-et-Loire).

Franchise, 3. 546.

— le-Roi (Yonne), 1. 367, 368, 529.

— les-Convers (La) (Côte-d'Or). Franchises,

3. 522.

— les-Essey (Côte-d'Or). Notice et charte d'affran-

chissement, 3. 134.

— eu-Montagne (Saône-et-Loire), 3. 537, 545.

Villers. Seigueurie, 3. 12.

Villeneuve-Ia-Faye (Côte-d'Or). Seigneurie, 3. 484,

511. Franchises, 3. 510.

— les-Pots Côte-d'Or), 2. 30.

Seigneurie, 2. 80, 510; 3. 99.

Haljitants taillables haut et bas, 2. SU.
Notice et charte, 3. 115.

— Rot.in (Côte-d'Or), 2. 30. Franchise, 3. 535.

Vil/erscessel, — Voir Villersexel.

Villpruni. — Voir Villiers-le-Duc, 1. 342.

Villetn. — Fo/;- Villotle-sur-Ource, 1. 332,333.

Villey-sur-Saône. — Voir Bounencontre (Côte-d'Or).

— sur-Tille ;Côte-d'Or), 2. 141.

Villiers Cottcret (Aisne), 3. 115.

— le-Duc 'Cole-d'Or). Franchises. 3. 521.

— les-Hauts (Yonne). Charte d'affranchissement,

2. 53-2.

Confirmation, 3. 112.

— eu-Charolais (Saône-el-Loire). .Xffrancliisse-

ment, 3. m.
— le-Duc (Côte-d'Or), 1. 342, 384; 2. 470.

— Sexel (Haute-Saône). Seigneurie, 1. 92; 2. 593
;

3. 311, 474.

Villoines, commune de Saint-Beraiu-sous-Sanvignes

(Saône-et-Loire). Franchises, 3. 539.

Villotte-Saint-Seine (Côte-d'Or), 2. 448, 450, 452.

Cli.irte. 2, 447.

— sur-Ource (Côte-d'Or), 1. 332, 333, 38'..

— les-Sombernon (La) (Côte-d'Or). Charte d'af-

franchissement, 2. 533.

Villy-le-Moutier (Côte-d'Or), 2. 140, 224.

Seigneurs, 3. 485.

FranchisPS, 3. 516.

— le-Brûlé 'Côte-d'Or). 2. 146.

— en-Auxois (Côte-d'Or), 2. 320.

.Notice. Charte de franchise, 2. 316.

Seigneurs, 3. 125.

Viloi'incs. — Voir Villaines-en-Duesmois.

Viucennes (Seine), 2. 235, 308.

Vincents (Les), commune de Mesvre (Saône-et-

Loire). Franchise, 3. 539.

Vineuse (La) (Saône-et-Loire). F'ranchise, 3. 536.

Vingeanne (Rivière de), 2. 619; 3. 201.

)'inrjenhe. — Voir Vingeanne.

Vinzelles (Saône-et-Loire). Franchise, 3. 544.

Virey (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 536.

Viriduneium. — Voir Verdonnet.

Viiidunun. — Voir Verdun, 2. 144.

Vry (Saôue-et-Loire). Franchise, 3. 551, 536.

Viserny (Côte-d'Or), 2. 57; 3. 81.

Vitellum. — Voir Vitteaux, 2. 157.

Vilry-en-Charolais (Saône-et-Loire), 3. 551.

Francliise, 3. 352.

— le-Français, 1. 149.

— Seigneurie, 2. 411.

Vitteaux, ville (Côte-d'Or), 2. 157.

Notaires, 2. 165.

Notice historique, 2. 272.

Charte de francliises, 2. 272.
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Foires, 2. 272.

Echevinage, 2. 279, 274.

Mairie, 2.273.

Receveur, 2. 275.

Procureur, 2. 275.

Coutumes, 2. H20.

Canton, 3. 524, 525, 526, 527, 529.

Chemin de Semur par Marigny, 2. 157.

Fraucliises importées à Marigny-sur-Oucbe,

3. 385.

Vivant (Loire). Franchise, 3. 541.

Vivier, commune de Martigny-le-Gomte (Saône-et*

Loire). Franchise, 3. 552.

Vizy, commune de Montcenis (Saône-et-Loire). Fran-

chise, 3. 539.

Voinges. — Voir Vonges.

Volionne. — Voir Vosne.

Voisin, hameau (Côte-d'Or), 2. 182.

Volnay (Gôted'Or), 2. 506,

Voncout. Seigneurie, 3. 106.

Vonges (Cdte-d'Or), 2. 298 et suivantes. Franchises,

3. 502.

Vosne (Côle d'Or), 2. 4f,5. Seigneurie, 2. 466.

Prévôt,1.316; 2. 466 et suivantes; 3. 510, 511.

Franchises, 3. 510, 511.

Vouge, rivière (Côte-d'Or), 3. 511.

Vougeot(Côle-d'Or), 2. 467. Franchise, 3. 510, 511.

— (Clos de), 3. 511.

Voulaine (Côle-d'Or). Terre, 1. 384, 442 ; 3. 294, 290.

Notice historique, 3. 134.

Vouvrês, commune de Sussey (Côte-d'Or). Franchise,
3. 525.

Vullafans (Terre de) (Haute-Saône), 2. 27.

Vulle. — Voir Villey-en-Au.xois.

Vullcy. — Voir ViUy-sur-TilIe.

Vulnoiiecum. — Voir Bellenod, 3. 16.

Vy-de-Cliassenay. — Voir Vic-de Chassenay.



TABLE
DES

NOMS DE PERSONNES
-•^««^u

Acellis (Amer/eus dominus de), 1. 14, 19.

Achaïe et Morée (Prince d'J, 1. 14.

Achey (Famille d'), 3. 336.

Adam, abbé de Saiut-Béuigne de Uijou, î. 413.

— liabitant de Vertault, 3. 431.

Addée, clerc de chancellerie, 1. 518.

Adrault, abbé de Saict-Germain-des-Prés, 3. 510.

Adrien IV, pape, 1. 326.

Afichez, habilaut de Semur, 2. 3G7.

Agaiio abbas Flavigniacensis, 2. 170.

Aganon, évêque d'Aulun, 3. 417.

Agey (Famile d'), 3. 484.

(N.), abbesse de Pràlon, 3. 484.

— (Melchior d'), 3. 484.

Agilmar, évêque de Clermont, 2. 27.

Agnelot, habitant de Semur, 2. 3G7.

Agnès de Dreux, femme d'Etienne, comte d'Auxonne,

2. 28.

— de France, duchesse de Bourgogne, 1. 46, 47.

Concède la justice aux prud'hommes de Nuits,

1. 318, 319.

Acquiert Annoux, 2. 572.

Donne Urcy au prieuré de Saint-Marcel-les-

Chalon, 3. 422.

— de Méianie, comtesse de Bourgogne, 2. 211,

212.

Agu (J.), habitant de Chenove, 3. 432.

Aguesseau (Catherine-Marie d'), femme de Charles-

Marie de Sauk-Tavanes, 2. 416.

Aigney (Yolande, aame d'), 3. 12.

Ailleboiist (Pierre), 3. 493.

Aisanant, habitant de Cbenôve, 3. 432.

Aix (Guillaume d'), chanoine de Beaune, 1. 23C.

Alaysot, habitant de Remilly, 3. 238.

AUiydis. — Voir Alix.

Albéric, abbé de Vézelay, 1. 578; 2. 327.

— évêque de l.angres, 3. 312.

Albomonte (Tliienicus Je), notaire à Beaune, 1. 228,

230.

Albonii cornes, 1. 3, 4, 334.

Albon (Comté d"), 1. 3, 4, 334.

Alée, habitant de Bussy-le-Grand, 2. 646.

Alenay (Famille d"), 2. 644.

AlexanJer frater Oilonis ducis Burgundie, 1. 21.

Alexandre de Bourgogne, frère du duc Eudes III,

tige de la maison de Moulagu, 1. 21; 2. 94,

189; 3. 574.

— IV, pape, 2. 310.

— de Montagu, abbé de Saint-Bénigne, 3. 452.

Aligre (François d"), grand -maître des eaux et forétâ

de France, 2. 273.

— (Famille d'), 2. 603; 3. 336.

— (Anue-Charlotte d'), veuve du président Saint-

Fargeau, 2. 003.

Alix, abbé de Flavigny, 2. 349.

— de Vergy, deuxième femme de Eudes 111, duc
de Bourgogne, 1. 21,30; 2. 463.

Fait deux promesses à la commune de Dijon,

1.30,31, 40.
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Fait une promesse au roi Philippe- An^'iisle.l.SO.

Fait une déclaration toiiclianl un sul)si(le, I. 34.

Confirme les privilèges de Hn^y, 1- 3U.

Son niariiif-'e avec le iluc Eudes 111,1. 315.

Confirme la charte de Chaumont de Cliàlillon,

•1. 34-2, 430; de Mirebeau, 1. 582.

Accorde des frandiises à Salives, 1. 579.

Erige Sainl-Jean-de Losne en commune, 2. 7.

Accorde des franchises à Echevronne, 2. 127.

Donne Autriconrt et la mouvance de Thoire à

Ponce de Mont-Saint-.lean, 3. 88, 32S.

Confirme la donation de la terre de Con-elles

à l'ahliaye de Citeanx, 3. 445.

Alix de Lorraine, duchesse de Boursosne, 1. 1, 21.

— lenune de Guillaume de Digoiue, 2. 188.

— de Bourgogne, comtesse de Bonrjjoi^ne, 2. 303.

Allaisot, habitant de Mesmonl, 3. 274, 279.

Allemand (Louis), seigneur de La Marche, 2. 408,

409.

— (Philiberle), dame de La Marche, 2. 409.

Allerey (Guy, seigneur d'), 2. 330 ; 3. 397.

— (Pierre, seigneur d'), 3. 497.

AUigny (Famille d'), 3. 233.

Aloyson, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Amalgaire, duc de la Basse-Bourgogne, fondateur

de l'abbaye de Bèze, 1. 520; 2. 27, 277, 53il
;

3. 209, 507.

Amanzé (M. d'), 3. 551.

Ambière (Prieuré de Saint-Martin d';, ordre deCluny,

3. 4G9.

Amboise (Georges d'), archevêque de Rouen, 1. 12C,

128, 292.

— (Charles d'), gouverneur de Bourgogne, 1. 2SS,

289, 2. 58.

— (Louis d"), évêque d'Alhy, 2. 115, 255,293.

(Jacqueline d'), veuve de J. de la Trémoille,

3. 457.

Âmédée, abbé de Saiut-Etienue de Dijon, 1. 53C;

2. 278, 281.

— V, comte de Savoie, 2. 328, 329.

Amedeui- ahhaf: Sincti Steplinni Divioncn

2. 278.

Sarristn Eccleste Bezueiixif, 1. 537.

Anihv'ns noiniius Linrjomnsis, 2. 485.

Amelot, ministre secrétaire d'Etat, 1. 200; 2. 91

ftmidey, habitant de Taniot, 3. 189, 191.

Amiot-Arnaut, seigneur de Bellenod, 3. 10.

— habitant de Chailly, 3. 150.

— habitant de Recey-sur-Ource, 3. 347.

Amoncourt '.Antoine d ), 3. 139.

_ ;Kamille d';, 3. 298.

Amyot, lialiilaut de Chambain, 3. 219, 223.

Ammien-Marcellin, 2. 137.

Ancelle de Laugres, 2. 477.

Ajicienville (Louis d'), seigneur d'Epoisses,

Confirme la charte d'Epoisses, 2. 588.

— (Louise), comtesse de Maligny, 2. 573.

— (Achille d'j, vicomte des Bordes, 3. 498,

1. 53(;;

2. 57

Ancise (J d"), clerc de la Chambre des eom;iles de

Piion, 2. 520.

Ancy-le- Franc (Bure, dame d"), 2. 577.

— (.11'.m, seiuneur d'), 2. 323.

Andelol (.Ican-Baplisle d'), 3. 183, 184.

— ^leaune.l'j, 3. 183.

— (Fei-dinand d'),3. 183.

— (.leau d'), capilaine de la ville!d'Au\-onne,2. b'J.

Andeiietus ofeiirins, habitant de Bèze, 1. 518.

Andouins, comtesse de Grammout Guirhe (Diane,

dite la belle Corizande), 3. 204, 230,i3S 244.

André, dauphin de Viennois, vend le comté de

Cbaloii, 2. 297.

André, h.d.ilanl de Vellerot, 2. 501. O.igny, 3. 17.

VeuUerot, 3. 326.

Andrey, Ijidiilant de la paroisse de Bellenod, 3. 17.

Andriers, habitant d'.Miuy, 2. 199.

— de Beire, habitant de Chenôve, 3. 4Ï2.

— de Pasques, habitant de Chenove, 432.

Andrieu, haliitant d'Origny, 2. 17.

Andrioz, habitant de Bèze, 1. 548.

Androos de Charigny, habitant de Seinur, 2. 3C7.

Angelin, lialiilaut d'Epoisses, 2. 575.

Angleterre (Edouard, roi d'), 2. 465.

Anglnre (|<'amide d',, 3. 88, 102, 341, 4C3.

— rcigiii-ur li'Ampilly, 2. 337.

— (*aladlu d'), seigneur d'Aulricomt, 3. 1, 5, 88.

— (V.derand'), 3. 1.

— (Josias d'), 3. 1,88.

— (liené d'), 3. 'i.

— (Gaspard d'), 3. 88.

Angoste (Herbert d'), 3. 397.

Angoulevcnt Famille d"), 3. 139, 224.

Anjou ;Louis de France, duc d'), 1. 70.

— (Maison d'). — Voir (Charles d'), roi de Na-

ples.

Anlezy (Jacques d'), marquis de Chazelle-l'Echo,

3. 409.

— (Marquise d"), 3. 485.

Anstrude (Claude d'), 3. 340.

— (François-César d'), 3. 340.

— (André-François d'), 3. 340.

Annelot, habitant de Villargoix, 2. 393.

Annequin, habitant de Rouvray, 3. 407.

Ansel de Pommard, doyen du chapitre d'Autun, 2. 2,

173.

— évèqne d'.Autnn, 2. 3.

Ansellufi. I)eraiiU9cnpiluli Eduensis, 1. 2, 173.

Epl^cnpus E'fufïi^Hf'i, 3.

Anselme, chevalier, I. 335.

Aii^elinus miles, 1. 333.

Anthès Famille d';, 2. 570.

An^iguy Pierre d' , maire de Dijon, 1. 45.

— 'Faniille d'j,2. 200, :M7.

— (Hugues d'), 2. 200, 209, 210.

— (Guillaume d'i, 2. 209.

— (Ilugiirlb', ilaiiie d'), 2. 228.

I
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Antigny (Henri), seigneur de Saiute-Croix , 2. 323

3. 484; 3. 497.

— (Jeanne d'), dame de Montbéliard, 3. 4G4, 463
4Gi;, 467.

— (Barlhélemy d"), 3. 487.

Antoine, duc de Brabant, i. 95.

Antonin 'Itinéraire d'),2. 1.

Aragon (Kranc^ois d'), princs de Tarente, 1. 115.

Arambours, habitant d'Ampilly, 2. 338.

Apchon Famille d';, 3. 49t.

Arbelétrier, habitant de Semur, 2. 367.

Arbelin, habitant de Bèze, 1. 543.

Arbelot, habitant deCourban, 3. 158.Louesme,3. 174

Arbert, Iiabitant de Semur, 2. 3G6.

Arc-sur-Tille (Jean d"), prieur de Salraaise, 2. 324.

— (Famille d';, 2. 540.

— (Hugues d'), 2. 540.

— (Humbert d'}, 3. 504.

Arceau (Amédée, seigneur d'), 1. 14, 19.

— [Vu/elmus de), 2. 280.

— (Jeannette d'} , femme de Saudun de Guines,
2. 540.

— (Famille d'), 3. 224.

Arcellis [Vilehnus de), 2. 280.

Archambaut, habitant de Semur, 2. 3G7.

Arconcex, habitant d'Abuy, 2. 198, 202.

Arconcey (Humbert), procureurdes habitants d'Ahuy,
2. 194.

— (Tbevenia d'), écuyer, 2. 243.
— (Baron d"), 3. 4G8.

— (N. (le Clugny, veuve du baron d'), 3. 482.

Arconnières, habitant de Bèze, 1. 530.

Arcy (Hugues d'), évèque d'Autun, 2. 6.

— (Hugues d'), commandeur de Bure, 2. 549;
3. 131, 133, 193.

— (Antoine d'), homme d'armes, 3. 345.

— (Guy d'), seigneur de Pisy, 3. 497.

Arembours, femme Turtillot, habitante d'Ahuy,
2. 199.

Argent (D';, habitant de Bèze, 1. 559.

Argenton. — Voir Commines.
Argiller (Eudes), seigneur d'Auvillars, 2. 227.

Argilly (D'J, notaire à Rouvray, 3. 273.

Ari/rii/iui, évéque de Langres, 3. 474.

Arlay (Maison d'|, 2. 273.

— (ii. d'), seigneur de Meursanlt, 3. 442.

Armagnac (Louis de Lorraine, comte d'), 2. 643.
— (Famille d'), 2. 488.

— (Bernard d'), comte du Charolais, 3. 490, 550.

Arménie." (Etienne)
, président du Parlement de

Bourgogne, 2. 113.

Armel, seigneur de Dracy, 3. 493.

Armine. habitant de Munetoy, 2. 577.

Arnauld, habitant de Saint-Germaiu-la-Feuille, 3. 7.

Arnay-le-Duc (.Maison d'), 2. 137.

— (Saint- Jacques d'), prieuré fondé en 1080,

2. 137.

Affranchit ses hommes d'Arnay, 2. 139, 142.

Arneto [Piioratus S. Jacobus de), 2. 139.

Arnison, échevi.i d'Is-sur-Tille, 2. 435.

Arnolot (Guillaume), écheviu de Rouvres, 1. 487.

Arquemes (Seigneur d'), 2. G04.

Array (Guy d'), seigneur d'Auvenne, 3. 204.

Artus de Bretagne, comte de Richemont, 1. 91.

Aiviset, secrétaire d'Etat, 1. 513, 515.
— éclievin, 1. 157.

— habitant de Champrenault, 3. 129.

Aslereaux, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Arrans (W.), habitant de Cheuôve, 3. 432.
Artois (Blanche d'), reine de Navarre, 2. 421.
Aspre (Bencelin d'), 3. 294.

Asseraus (L. Li.), habitant de Cheuôve, 3. 432.

Alliée (Famille d'), 3. 41G.

Auberive (Abbé d"), 1. 2G.

Abbaye, î. 4SI ; 2. C32; 3. 354.

Aubert, habitant de Bissey-la-Côte, 3. 173, 178.

— notaire à Champagne-sur-Vingeanne, 3. 313,
317.

— habitant d'Echirey, 3. 471.

Aubertms, habitant d'Ahuy, 2. 198.

Aubertot, habitant de Bure, 3. 194, 198. Cbeuge.
3. 234.

Aubery, doycu de la chrétienté de Dijon, 2. 285.

Aubeterre (Pierre d'), grand-prieur de Champagne,
3. 132.

— (François d'), 3. 102.

Aubespine (.M. de 1'), secrétaire d'Etat, 1. 144, 299;
3. 99.

Aubigny (Robert d'), chevalier, conseiUer du duc,
1. Gl.

— (Robert d'), 3. 480.

— femme de Jean de Rougemont, 3. 480.

Aubonne (Famille d'), 3. 241.

Aubriot (Hugues), bailli de Dijon, 1. 72; 3. 513.
— (Jean), secrétaire du duc Eudes IV, 2. 369.

Aubry, conseiller d'Etat, 2. 125.

— notaire à Flavigny, 2. 348, 349; 3. 232.

— juge à Chamessou, 3. 330, 332.

Audinot, habilant de Pcrnant, 3. 244.

Aulebriot, habitant de Vic-de-Chassenay, 2. 578.

Aulemans, habitant d'Ahuy, 2. 198, 199.

Aulenay ;Faraille d'), 3. 493.

Aullenay (René d'), 3. 481.

Aulpont (Jeanne d'), 3. 20 i.

Aumont (Jean d'), seigneur de Couches en partie,

2. G33.

— (Famille d'), 3. 483.

Aupourterant (Huguenin), maire d'Urcy, 3. 425.

Aussonville (Jacques d'), 3. 420.

Autrey (Hugues d'), abbé de Theuley, 1. 568.

Autriche. — Voir: Marguerite (archiduchesse d').

Maximilien, archiduc. Marie, archiduchesse.
Philippe-le-Beau, archiduc.

Autricourt (Guillemette, dame d'), 3. 88.

Autrix 'Jeanne d'), 3. 1

.
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âutnn. Abbaye «le Saint- Andoche, 3. 457, 513, 541;

de Saiut Jeau-le-Graii(l,3. 538, 541; de Saiut-

Martin, 3. 498, 542, 5'.5, 547.

Chapitre de la cathédrale Saint-Lazare, 1. 5;

2. 13, 127, 172; 3. 397, 398, 449. 498, 504, 50li,

511, 512, 513, 538, 539, 541, 542. Chaijitre de
la collégiale Notre-Dame, 3. 1G8.

Evèques, 1. 21, 42. 70, 91 ; 2. 1, 2, 3, 4, 5, G,

95,104,129, 140, 141, 169, 272, 323,330;
3. 2, 417, 418, 419, 431, 457, 497, 498, 523,

530, 53G, 541, 542, 45S.

Gardien de la (orniuune de Beaune, I. 211,

215, 217; de Dijon, 1. 12, 18, 20, 22, 25,

70; de Moulbard, 2. 100; de Sennir, 2. 3G2.

Gardien de la charte de La Hoche-Pot, 2. 13G.

Gardien du prieuré de Saiut-Jac(iues d'Arnay,

2. 139,140.

Prieuré de Saint-Symphorien, 3. 416, 538, 539.

— (Guy d'), 3. 442.

Aavillars (Seigneur d'). 2. 151, 227, 465.

Aux-Epaules (Jacques d'), seigneur de Pisy, écuyer,

2. 588.

Auzerre (Comtes d'), 2. 412; 3. 213, 497.

— (Chapitre cathédral d'), 3. 40, 497.

Abbaye de Saint-Germain, 3. 159.

Evéqucs, 3. 192.

Auxerre (Geolfroy ou Joffroy d'j, seigneur de Uiiau-

vûir, 2. 483, 581.

Auzions, habitant d'Almy, 2. 199.

Auxois (Comtes d'), 2. 334, 512.

Auxanne (Comtes d"). — Co/r lîtienne.

Avallon, (jl]a|)ilre, 3. 482, 497, 528.

Avanligny (Louis d'), 3. 4SI.

Avarly (fiuillaume d'), 3. 397.

Avaugour, seigneur de Marigiiy, 2. 153.

Avelanges (Jean, seigneur d"), 2. 263, 265.

Avenues (Famille d"), 3. 188.

— (J., chevalier d'), 3. 42.1.

Avoine, habitant de Senuir, 2. 3G7.

Avout (Famille d'), 2. 572; 3. 330, 482.

— (Jean d'). seigneur d'.\vout, de .Marcilly, 2. 592.

— (Ythier d'), 2. 592.

Aijmciirus Luijiluncnsis iirrliin/iiscoijui, 2, 174.

Aymery, archevêque de Lyon, 2. 174.

Aymo, maire de Salives, 1. 573.

Aymon, comte d'Auxois, 2. 334, 512; 3. 6.

Aymonin d'Avoul, témoin, 2. 240.

i

i

B

Babilley, habitant de liussy-le-Graud, 2. 616.

Babyot, tailleur de pierres à Cliàtillon, 3. 187.

Bachelet, habitant de Scniarey, 3. 268.

Bachelier, marchand à Saint-Anthot, 3. 336.

Bacherot, habitant de Saint-Germain-la-FeuiUe,

3.7.

Eachet, habitant de Talmay, 2. G24.

Bacon (Henri), abbé de Sainte-Marguerite, curé de

Dracy, 2. 511.

Baesat, habitant de Semur, 2. 367.

Bagé (Sires de), 2. 328.

Baiche (La), habitant de riussy-le-Grano, 2. 646.

Baignard (Famille de), 3. 224.

Baigneaulx (De), secrétaire d'État, 1. 163.

Baigneux (Jehan), religieu.\ de Funtenay, 2. 112.

BaïUet (Famille), 2. 543.

— (Jacques), prenjier président à la Chambre des

comptes, 3. 448.

— de Cussey (Famille), 3. 445.

— habitant de Poinçon, 3. 237.

Bailleux (Robert, sire de), 1. 14, 19.

— (.Vnséric de), 1. 14, 19.

Baillioz, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Baioquetun (Jeanne de), comtesse de Joigny, 2. 273.

Baissey (Antoine de), seigneur de Longecourt, bailli

de Dijon, 2. 350.

— (Famille), 2. 410; :>. 88,224.

Balathier-Lanlage, seigneur de Villargoix, 2. 3S9.

— (Marquis de), propriétaire à Villurgoi.^, 2. 391.

Balbes (Uerton de), comte de Crillou, 3. 481.

Balenon. — l'o/r Bellenot.

Balland, ImliitMut de Trouhans, 3. 308.

Balleuoa (Jean de), 1.61.

Ballore (Famille de), 3. 298.

Batloxo (Bailleux), 1. 14, 19.

Auxerinus donmius tie, 1. 14, 19.

Hubcrtus ilununus île, 1. 14, 19.

Banzelaize, clerc à Cliàtillon, 3. 53.

Bar (Uaynard, sire de). 3. 66.

— (Famille de), 3. 336.

— seigneurs de Trevilly, 3. 298.

— (Guy de), seigneur de Mussy, 3. 483.

— le-Régulier (Piieuré de) (Cote-d'Or), 3. 415.

— sur Seine (Milon, seigneur de), 2. 90; 3. 131,

168.

— le-Duc (Duc de), 2. 350.

— (Yolande de), dame de Orancey, 2. 486.

— (De), habitant de Pouligny, 2. 577.

Barapte, habilaiit de Rouvres, 1.487.

Barat, notaire a Marcigny-les-Nonnains, 3. 409.

Baraul, iidbitant de Rouvres, 1. 487.

Earault, habitiut de Villers-les-Pots, 3. 110. Cussy-

la-Colonre, 3. ?91.

I

I
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Earbanson d'Artois, éln de aeimont-en-BeauToisis,

3. 60, £4.

Barbe. habiUnt d'Aœj-iiîv, S. 338.

Barberaz 'P Li), habitant de CheDÛve, 3. 432.

Barberet, famille de Sainte-Sabine, 3. 358.

Barbezieux 'Marquis de^, 3. î79.

Barbey, habitant deMarandeuil,3. 160. De Cniserey,

3. 160.

Barbier, habitant de Saint-Philibert, i. *i3.

— prêtre à Talmay, ». 610.

— (Gérard;, hôtelier de Flavigny, 3. 7.

— habitant de Chamblauc, 3. 33.

— (Claude), chantre de Notre-Dame de ChâtiUon.
3. 50.

— habitant de Beanregard, 3. Î53. De Grésigny,

3.337, 339. De Plombières, 3. 45i.

Barbière ^Ma^ie La], habitante de Montbard, i. 106.

Barbote, habitant de Monetoy, S. 577.

Barbotte (Pierre), abbé de Saint-Étienne de Dijon,

I. 57î.

Barbuot, boni^eois à Flavigny, 3. 339.

Bardeau, habitant de Massingy-lPs-Semur, 2. 496.

Bardin. habitant de Bussy-Ie-Grand, 2. 646.

— notaire à Recey, 3. 219, 224.

Baretée Le;, habitant d'.Vhuy, 2. 199.

Bargede, seigneur de Xnits-sous-Ravières, i. 531.

Barges Jacques de], habitant de Chenôve, 3. 433.

Bargiers P. Le), habitant de Chenôve. 3. 432.

Barillet, notairs h Bèze, 3. 145.

Barmey, habitant de Chenôve, 3. 432.

Barnault (Famille), 3. 244.

Baruiers (J.), habitant de Chenôve, 3. 432.

Baron Guillaume), 2. 597.

Earredot, secrétaire du duc, 2. 276.

Barres Gnillaume, chevalier Des), 1.577; 3. 497.

— ilarie des), femme de Gnillaume de Slont-Saint-

Jean, 1. 577.

— (Marie des), 2. 3JS.

— (Pierre des), (Eudes des), (Guillaume des),

'Jean des), seigneurs de Slearsault, 3. 441,

442.

Bairoz. habitant dWhuy, 2. 199.

Barrure, habitant de Rouvres, 1. 487.

Barthelemot (Jacques), prieur de Saint-Georges,

3. 7.

Barthélémy, notaire à Fontaine-Française, 3. 235.

Bartholomoa, épicier de Dijon, 1. 54.

Bartholomot La quarte), exclu de la franchise de
La Marche, 2. 400.

Bartholomy, doyen de Saulx-le-Roi, 2. 263.

Carronhier chevalier Henri Le), 1. 89.

Bassin Famille du), 3. 224.

Bastier Famille), 2. 350.

— Nicolas), licencié en lois, 3. 451.

Bataille, seigneur d'.\nnons, 2. 572.

Châtelain de La Rochepot, 3. 64.

— (FamUle), 3. 290.

— 'Françoise), 3. ^90.

ni.

Bataille (Françoise-Philibert), 3. 201.

— (Henri), 's. 416.

— (.Aj)dré-.Anne),3. 416.

Bataillez, habitant de Saint-PhiUbert, 2. 443.

Bataillon, habitant de Talmay, 2. 624.

Baudement, laboureur à Menesble, 3. 346, 317.

Baudenet, 2. 572.

Baiidin, habitant de Vic-de Chassenay, 2. 578.

Baud;net de Selorre, conseiller au Parleme;it de
Paris, 2. 523.

— de Breuil (Famille , 3. 125.

Baudoichot, notaire à Giisev-sur-Oache, 3. 284, 287,
28S.

Baudoin ou Baudouin (Guy), seigneur de Chorey,

1. 221.

— (Guy, le Jeune, échevin de Beaiine, 1. 224.
— (Robin), échevin de Beaune, 1. 258.

— secrétaire du duc de Mayenne, 1. 450.

— habitant de Bissey-la-Côte, 3. 169.

Bandon, habitant de Posanges, 3. 409, 414. De Braux,
3. 409, 414.

Baudot (Jean), bourgeois de Dijon, 1. 89.

— (Ph.), conseiller du roi, gouverneur de la chan-
cellerie de Bourgosue, 1. 120, 122, 125;
2. 234.

— vicomte mayeur de Djon et bailli de Bèze
1. 538.

— seigneur de ilarey, 2. 485.

— (Jacqueline), dame de Rochechouart-Chande-
mer, 2. 485.

— habiîsnt de Jailly. 3. 231 ,232. De Barbirey, 3. 390.

Baudouin, bâtard de Bourgogne, 3. 101

Baudrans, habitant d'Ampilly, 2. 338.

Baudricourt (Jean, sire de), maréchal de France,

gouverneur de Bourgogne, 1. 125, 158,503;

2. 65, 255.

Baudry, habitant de Rouvres, 1. 4S7.

— (J.), cbàtelaip de Villaines, 2. 512.

— (J--B.}, seigneur de Villaines. 2. 512.

Banffremont (Famille), 1. 576, 580; 3. 311, 341.

— (Pierre de), grand-prieur de France, 1. 263;

2. 518.

— (CJaode de), baron de Sennecey, gouverneur

d'.Auxonne, 2. 78.

— (Henri), son fils, 2. 82.

— Pierre de), comte de Chamy, 2. 137, 488.

— Charny, seigneur de Couchey, 2. 277, 289.

— (Jean de), seigneur de Mirebeau et de Bour-

bonne, 2. 536; 3. 115, 474.

— (Hoart de), 2. 540.

— (Jean de), 2. 540.

— (Guillaume de), seignetir de Sombemon, 2. 593,

594, 627.

— (Charles de), seigneur de Sombemon, 2. 627.

— (bâtard de Pierre), 2. 630.

— (Marie de), dame de Couches, 2. 653.

— (Henri de), seigneur de Villers-les-Pots, 3. 115.

— Listenois K. de), 3. 139, 191.

84
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Bauffremont (Claude de), évêque de Troyes, 3. 25G,

-273.

— (Pierre de), comle de Cliariiy, 2. 550, 5G1, bi;3,

5t;7; 3. 279, 902,474.

— (l'iiiliherte de), priucesse d'Orange, 3. 279.

— (Uuillaumede), baron de Scey, 3. 311.

— (Marquis de), 3. 398.

— Charuy vlNiuiille), 3. 290, 474.

Baugeroz, Ijahilaiit de Chenùve, 3.432.

Baiigex (J.;, liabilanl de Clienove, 3. 433.

Baiil (Sliuijn l-e), liabilaul de Cheuùve, 3. 433.

Banlet, babilanl d'Ahuy, 2. 199.

iîaume {Pierre de La) , évèque de Genève, abbé de

Moulier-Saint-Jeau, 3. 46, 48, 50, 58, 59, CO,

70, 71, 75.

— (Pierre de l.a),réfecturier de Bèze, 3. 142, 211.

— (Ciiillaiime Gallois de La), 3. 441.

— Montrevel, seigneur de Mariguy, 2. 153.

— Pieire de La), 2. 153.

— (Jean de La), 2. 133.

— (Françoise de), daoïe de Saulx-Tavannes, 2. 598;

3. 213, 448,449.
— (Marc de La), 2. 479.

— (Joacliini de La), 2. 479; 3. 409.

— (Anne de La), 2. 479.

— (Mai>on), 3. 0,213.

Baumes (J. de), seigneur de Baguot, 2- 151.

Baussendet, liabilant de Talmay, 2. 611.

Eaussey, liabitant de- Tronbans, 3. 211.

Baux (llund)ert Li), habilant de Clienôve, 3. 432.

Baveur, lialiilaut de Brain, 3. 392.

Baveux, habilant de Viévigne, 3. 211.

Bavière 'Jean, duc de), 3. 280.

Bavoillot, notaire à Courban, 3. 152, 158.

— (J.), liabitant de Courban, 3. 152, 158.

Bavûux (Li), liabitant de Bèze, 1. 550. De Clienove,

3. 432.

Bavyn, seigneur de Cloniot, 3. 403.

Baya 'Pierre de), pralii-ieii, 3. 330.

Beaulieu (Cote-d'Or), prieuré, 3. 550.

Béatrix, comtesse de Vienne et d'Albon, duchesse de
Bourgogne, 1. 3.

— comtesse de Cbalon, aUranchit Buxy, 1. 314.

— de Bourgogne, dame de Thoire et de Villars,

2. 209.

— de Bourbon, femme de Jean de Luxembourg,
roi de Bohème, 2. 479.

Beauclerc 'Michel de), conseiller d'État, 3. 139.

— (Antoinette de), veuve de Bernard d'Esbarres,

3. 139.

— (Dominique de), 3. 139.

Beaudieu (A. de), notaire à Dijon, 2. 540.

Beaufort (Simon de), receveur de l'hôtel ducal,

1. 319.

Beaujeu (Humbert de), connélable de France, 3. 40.

— (Famille de), 2. 133.

— (J. dej, habitant de Bèze, 1. 351.

Beaulnois (.Malhuriu), procureur de Dracy, 2. 511.

Boault (Jacques), habitant de Siucey, 3. 81.

Beaumoiit-sur-Oise (Mathieu, comte de), chaiiilirie»-

de France, 1. 2, 20.

Beaumout (Girard de), prieur de Bèze, 1. 550.

— (Jacques de Lacey, prieur de Saint-Martin de),

1. 558.

Beaune. Chapitre de la collégiale Notre-Dame,
3. 403,513, 513.

Doyens, 2. 107, 449, 499; 3. 347.

— (Cour et parvis de), 1. 210, 270.

Eglise, 1. 2-27, 236,237, 24X, 20?.

Chanoines, 1. 228, 230.

Vend ses hommes de Beaune au duc, 1. 230.

Carméliles, 3. 515.

Commanderie, 3. 243, 317, 323, 511, 513, 315,

517.

— (Hôtel-Dieu de), 3.442,517.

Prieuré de Saint-Étieuue, 1. 229; 3. 245.

Enceinte, 1. 240.

Lieu d'élection des officiers municipaux, 1 . 229,

242.

Beausse (P. de), chartreux de Lugiiy, 3. 219, 224.

Beauvoir (Girard de), évèque d'Autun, 2. 4.

— (Jacipies de), évèque d'Autun, 2. 3.

— (Marie de), dame de Uagoy, 2. 153.

— ((•'amille), 2. 031; 3. 317.

— (Jean de), 3. 317.

— fisabelle de), 3. 317.

— Chastellux (Famille), 3. 4S2.

Bedey (Claire), religieuse à Pràlon, 3. 300, 368.

Bediet (Odot Le), notaire à Dijon, 2. 540.

Beffroymont. — Voir Baulb-emont.

Begal J.). conseiller au Parlement, 3. 494.

Beire iKobert, seigneur de), 1. 533; 2. 203,205.

— (Marguerite, dame de), 1. 530.

— (Jeau, seigneur de), 3. 474.

Belan (Simonin, seigneur de), 3. 481.

Beleuot, linbitant de Charauccy, 3. 13.

Belere, prévôt de Bragelonne, 3. 431.

Beliarz, iiabitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Belien, habitant de Villargoix, 2. 389.

Bêliez (Li), habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Belime, notaire à \ itteaux, 3. 414.

Belin, babitaut de lîèze, 1. 551.

— notaire à Longecourt, 2. 353.

— habitant de Villargoix, 2. 3S9, 390. De Pouli.

gny, 2. 577.

Bellan, liabitant de Belleuod, 3. 17. D'Urcy, 3. 423.

Belland, habilant de Bussy-le-Graiid, 2. 645.

Bellebre (M. de), seigneur de Chazilly, 3. 480.

Bellegarde (Roger de Saiiit-Lary, duc de), gouver-

neur de Bourgogne, 1. 173, 170; 2. 314, 328;

3. 139.

— (Maison de), 2. 200.

Bellecroix (Saône-et-Loire). Commanderie, 3. 543.

Bellenet dit Noblot, habitant de Talmay, 2. 020.

BcUenot, babilaiit de Charancey, 3. 13.

Belleaod (Jeau de), cbàtelaiu de Tilaut, 3.433.
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479.

151.

Bellenod (Teau de), 1. 61; 3. 16, 18.

— (Guillaiiine de), 3. 16,18.

Bellevesvre {Guillaume de), évèque de Chalon

,

3. 497.

Belley (N ), novice à Bèze, 3. 211.

Bet/ojoco [J. de), habitant de Bèze, 1. 551.

Bellote, habitant de Villarsoix, 2. 393.

Bêlons, habitant de Rouvres, 1. 487.

Belorgey, habitant de Vellerot, 3. 325.

— habitant de Sainte-Sabine, 3. 364.

Belot (Etienne), habitant de Sincey, 3. 86.

— (J), habitant de Sincey, 3. 86.

Bellujon ;FamiIIe), 3. 135, 480.

— (Daniel de), 3. 480.

Heneiliclus, pnpri XIII, 1. 248.

Benelle, soLTétaire du comte de Hochberg, 2. 117.

Beuet, notaire de Dijon, 2. 280.

Brnelus, noiciriiis Divionensis, 2. 280.

Beneiivre 'Famille du), 3. 354.

Benoist, habitant de Grésigny, 3. 337.

Benoit XIII, pape, 1. 248.'

Beraindan, habitant de Saint-Pierre-en-Vaux, 2. 301.

Berard, habitant de Bèze, 1. 548.

— (.Mery), écuyer, 3. 53.

— procureur au Parlement de Dijon, 3.

Berbier Cl.), témoin, 2. 251.

Berbis (Famille), 2. 330.

— de Corcelles, seigneur d'.^uviUars, 2.

— (Perrenet). maire de Seurre, 2. 238.

— (O'Iol), échevin de Seurre, 2. 241.

— (Perrot), maire de Seurre, 2. 251.

— (Perrenot), èchevin, 2. 231.

Berbisey (Guillaume), lieutenant au bailliage, vi-

comte mayeur de Dijon, 1. 149.

— ^Claude), échevin, 1. 149.

— (Famille), 2. 350.

— 'Eliennel, l'aînè, licencié es lois, 2.603.

Berchier, habitant de Corromble», 2. 575, 576.

Berger, habitant de Saint-Jean, 3. 440.

Bergeret, habitaut de Charancey, 3. 13. D"Ecorsainl,

3. 228, 230.

Bergerot, habitant de Chamblanc, 3. 37.

Bergers (Le), habitant de Rouvres, 1. 487, 488.

Bergex (U;, habitant de Rouvres, 1. 487, 488.

Bergez (Morisot, 11), habitant de Chenôve, 3. 432,

Berg:er, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

— prèlre à Villers-lcs-Pots, 3. 110.

Bernard (Jean), habitant de Beaune, 1. 258, 260.

— de Jailly, échevin de Montbard, 2. 120.

— Girard, échevin de Seurre, 2. 241.

— maire de Couchey, 2. 294.

— (Famille), 2. 350.

— habitant de Massiugy-les-Semur, 2. 49C. De Tal-

may, 2. 611.

— hahilant de Beneuvre, 3. 198.

— (Bénigne), conseiller au Parlement, seigneur

de Trouhans, 3. 307, 308.

— (Bernard), seigneur de Trouhans, 3. 307.

Bernard, procureur d'office à la Maison-Neuve de
Painblanc, 3. 322.

— habitant de Grésigny, 3. 337. De Saint- Authot,

3. 335. De Clamerey, 3. 414.

— de Sassenay ;Famille), 3. 416.

— de Montessiis, 3. 347, 487.
— (ï-aint , abb.' de Clairvaux, 3. 365.

— de Trouhans, seigneur de Marcilly, 2. 494.

— (Jean), coadjuteurdu tabellion de Dijon, 2. 545.

— (Famille), 3. 437.

— notaire à Charlieu, 3. 469.

Percardon 'Famille du), 3. 224.

Bernault jl'amille de), 3. 102.

Bernay, babilant de Vellerot, 2. 302.

Bernier, habitant de Talmay, 2. 611.

— notaire, 3. 234.

Beroing (G. de), prisonnier à Beaune, 1. 246.

Berruyer, seigneur d'Ampilly, 2. 337.

Bert. IrabilatU de Ccvrrombles, 2. 516.

Bertheaut, habitant des Launies, 3. 288.

— notaire à Loges, 3. 348.

— babilant de Urain, 3. 332, 396.

Berthelemy, notaire à. Bèze, 3. 145.

Berthelot, habitant de Pouligiiy, 2. 577.

— de Crary, écuyer, 3. 297.

Berthet (Gdies), receveur général de Bourgogne,

3. 299.

Berthier du Ban, habitant de Toutry, 2. 376.

— habitant dé Pouligny, 2. 577.

— (Anne), veuve de Legoiiz-Maillard, habitant de

Moutier-Saint-Jeau, 3. 86, 102.

— curé de Menetreux-Ie-Pitois. 3. 272.

— de CoJceUes, habitant de Clienôve, 3. 432.

— trésorier des Etat; de Bourgogne, 3. 468, 482.

Berthiot (Cl.), habitant de ThoreiUe. 3. 303.

Berthot (Jeliannot), échevin de Dijon, 1. 92.

Berthuot, babftanf des l.aumes, 3. 288.

Bertier, counnis à la recelte générale de Bourgogne,

3. 2i;'J.

Eertia (Marie), religieuse à Piàlon, 3. 366, 3C8.

Bertons, habitant il'Ahuy, 2. 199.

Bertot, habitant de Bèze, 1. 542, 348.

Bertraud Deschamps, chevalier, 2. 161.

— habitant de ISissey-la-Cote, 3. 138, 173.

— prenetier du grenier à sel de Pouillj', 3. 279.

Besançon (Archevêques de), 1. 67; 2. 225, 304.

— curé de Coinban, 3. 138.

— liatjitanl de Mitreuil, 3. 160.

— habitant de Bèze, 1. 550. D'Ahuy, 2. 199, 202.

De Chaume, 3. 51.

Besancenot, habitaut de Bèze, 1. 559.

Besornay (Prieuré de), 3. 350.

Bessincourt, échevin d'is-sur-Tille, 2. 435.

Besson, habitant de Bèze, 1. 359.

Beteuoz (Li), habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Beterel (Perrenet), procureur de la commune de

Seurre, 2. 239.

Betto, évèque de Langres, 2. 281.
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Beurdeley, famille franche de Menelreui^-sous-Pisv,

3. 41,. 44.

Bèze (.\bbaye Saint-Pierre de) (Côte-d'Or), 2. 277;

3. 507.

Sa fondation, 1. 520.

Forteresse, 1. 551.

AliWs, 1. 522,533, 537, 550, 552, 554, 558, 5C1,

5C4;2. 312, 313, 317.

Réforme de l'abbaye, 1. 522, 526.

Refuse de reconnaître la haute justice de l'évè-

que, 1. 527.

Ralifie la vente de la mainmorte faite aux habi-

tants, 1. 524, 526.

Traite avec eux pour la bienvenue et les por-

tiers, 1. 533; 2. 448.

Prétend ne relever que du roi, 1. 529.

Transige avec les habitants, 1. 540.

Ses dignitaires, 1. 550, 558.

Possède Taliii.ny, 2. 610. Saint-Seine-sur-Vin-

geanue, 3. 101. Viévigue, 3. 209. Partie de
Renève, 3. 224.

Affrancliit Arcou, 3. 313.

Religieux du couvent, 3. 313.

— greffier au Parlement de Paris, 1.566.

Biais (Famille de), 3. 146.

Bicenoz 'Li), liabilaut de Saint-Philibert, 2. 443.

Bichat (Li), liabilaut d'Ahuy, 2. 200.

Bichot (Famille), 3. 224.

Bidault, religieux de Notre-Dame de Châtillon, 3. 50.

Bideaul (J.), prêtre, 2. 642.

Bienvenue, habitant de Rouvres, 1. 487.

Bierry (.Marie de), 3. 340, 495.

— 'Hugues de), 3. 495.

Biétrix, habitant de Bèze, 1. 551.

Bigame (Nicolas), habitant de Montbard, 2. 119, 120,

122.

— (Jacques), procureur -syndic de Montbard,
2. 119, 128.

BigoUet, habitant de Prâlon, 3. 367.

Bilboquet, religieux de Fontenay, 3. 132.

Eillan (J.l, habitant de Menetreux-sous-Pisy, 3. 41.

Billard (Marie), femme de P. de la Mare, 3. 245.

Billart, notaire à Paris, 2. 402, 464.

BiUiot ou Billiotte, habitant de Villargoix, 2. 393.

Billotet, habitaLil de Talmay, 2. 611, 619, 620, 624.

Billy, échevin de Talmay, 2. 610, 619.

— habitant de Talmay, 2. 619, 624.

Bilote, habitant de Chenôve, 3. 432.

BioD (Denisol de), écuyer, 2. 166.

Birague (René de), chancelier de France, 2. 491.

Biron (Maréchal de), gouverneur de Bourgogne.

Accorde une capitulation à la vUle de Dijon,

1. 132,158,164.

Chargé de veillera l'exécution de l'ordonnance

royale qui interdisait les cabales à l'élection

du maire, 1. 170.

S'oppose au Pailement, qui voulait modifier la

l'orme des élections à Dijon, 1. 170, 171.

Négocie la reddition d'Auxonne sous l'obéis-

sance de Henri IV, 2. 80.

Bisot, habitant de Charancey, 3. 13.

— échevin de Trouhans, 3. 308, 311.

— (Guiot), notaire à Dijon, 3. 456.

Bissey (Famille), 3. 38.

— habitant de Saiut-Anthot, 3. 335, 336.

Bizelot, habitant du Val-de-Suzon, 3.437.

Bizot, échevin de Talmay, 2. 624.

— habitant de Talmay, 2. 024.

— habitant de Charancey, 3. 13.

Blainchouz, habitant de Rouvres, 1. 487.

Blainchoz, habitant de Val-de-Suzon, 3. 437.

H/aiseio [Alexunder de), 1. 228.

B!aisot,habitanld"Ampilly,2.346. De Montbard, 3. 133.

Blaisy (Alexandre, seigneur de), 1. 228 ; 3. 436.

— (Claude de), seigneur de Massingy, 2. 496.

— (Claude de), seigneur de Couches en partie,

2. 653; 3. 382.

— (Jean de), chevalier, 2. 627, 632.

— (Geoffroy de), 2. 632; 3. 183.

— (Jeanne de), 3. 183.

— (Famille), 3. 336, 523.

— (Suzanne de), 3. 382.

— (Philippe de), 3. 436.

Blaizot, grenetier du grenier à sel de Montbard,

2. 118, 120.

Blanchard, habitant des Laumes, 3. 288. De Grési-

gny, 3. 337.

— clerc à Arnay, 3. 403.

Blanchart, habitant de Monetoy, 2. 577.

Blanche d'Artois, reine de Navarre, 9. 421.

Blanchet, secrétaire du roi et du duc, 1. 69, 71, 74,

237.

— habitant d'Essey, 2. 178; 3. 135.

Blancheton (Famille), 3. 60.

— (Jean-Philippe), 3. 452.

Blanchot, curé de Recey, 3. 347.

Blandin (J ), habitant de Cheuge, 3. 234.

Blanmont (Thierry de), notaire à Beaime, 1. 228,

230.

Blanot, maire de Semur, 2. 282,384, 385.

— (J.), seigneur de Champrenanlt, 3. 125.

— major du château de Dijon, 3. 125.

Blessey (Jean de), seigneur de Tart, 2. 350.

Bligny, haliitant de YeuUerot, 3. 320.

Blinviller (Simon de), 2. 632.

Blois 9t Chartres (Thibaut, comte de), .

Blondeau (Ouy), grand-maître des eaux et forêts,

2. 603.

— seigneur de Loges, 3. 347.

Elondeaul, habitant de Rouvres, 1. 487.

Blondefoataine (Famille), 3. 328.

Blondelot, habitant de Semur, 2. 367.

Bohilley, habitant de Bussy-le-iîrand, 2. 645.

Bochetel, secrétaire d'Etat, 3. 97.

Bodanne, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Boegez, habitant de Bèze, 1. 513.
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Doguereau, seigneur de Monlmoyen, 3. «86.

Boguin, liabitaal de Menetreux-les-Semur, 2. 577.

Bohême (Jean de Luxembourg, roi de), 2. 479.

Cohier, secrélaire d'Etat,!. 122, 125; 2. 5G9.

Coians, habitant de Semur, 2. 3G7.

lioichût, baljitant de Bl'zo, 1. 551.

Iloichièics, habilant de Rouvres. 1. 48/.

r.oichot, fermier à Sourre, 2. 24S.

Boigenot, Ijaliitaiit de Bèze, 1. 559.

Bo'geriv^, liabitaiit de Cèze, 1, 548.

Boigne (Jean de), écnyer, 3. 74.

Dûilland, babilant de Cu3sj'-la-CoIonne, 3. 201.

Boillard (J.), échevin de Talmay, 2. 610.

Boillaud, linbitantde Troiibaus, 3. 311.

Boillot, habitant de la paroisse de Cellenod, 3. 17.

— habitant dis La unes, 3. 288.

Bois (Guillaume des), seigneur de Champrenault,

3. 125.

— (Famille du), 3. 436.

— (Guillaume du), bailli d'Auxois, 2. 138.

Boisot, haliitant de Corombles, 2. 576.

Boisseau, habitant des Laumes, 3. 288.

Boissière, habitant de Plombières, 3. 454.

Boisson. Iialiitant de Corombles, 2. 576.

— habitant de Poulicrny, 2. 577.

— habitant de Menetreux-les-Semur, 2. 577

Boiteux, commissaire à terrier, 3. 370.

Boitouscl, habitant, secrétaire de Notre-Darje iJr

Cbâlillon, 3. 50.

Boix (De), noiaire, 2. 470.

Bolerant (Pariset), 1. 221.

Bolereaui, liabitant de Torcy, 2. 676.

Bolier (Jean), clerc de la mairie, 1. 99.

BoUardeaux, habitant de Saint-Philibert, 2. 4 42, 4U
BoUereau, habitant de Culi-tre, 3. 299, 395.

BoUeryet, habitant d'Echirey, 3. 471.

Bombault (Etienne), curé, notaire de Sombernou.
2. 597.

Bon (Hugues), vicaire, 2. 251.

— habitant de Triey, 3. 160.

Bonaud, secrétaire du Conseil d'Etat, 2. 16.

BoDcenay (Jean de), éciiyer, seigneur du Val-de-

Suzon, 3. 435. '

Bone, babilant d'Ahuy, 2. 202.

Bonféal (Edme), vicaire général de l'évêque dr

Langres, 1. 558.

— (Amé), conseiller du duc, 2. 252.

— seigneur de Couchey, 2. 277.

Bonier, habitant de Pouligny, 2. 577.

Boniface VIII, pape. Ses démêlés avec Pbilppe-lc-

Bel, 2 430.

Bonnard, habitant d'Essey, 3. 135.

— habitant de Sainte-Sabine, 3. 364.

— conlrcMeur à Dijon, 3. 368.

Bonne (l?ichard), maire de Dijon, 1. 98.

Bonnefoy (P.), échevin de Flogny, 2. 469, 470.

Bonnerie, arpenteur, 3. 374.

Bonnet, greffier de chancellerie,!. 464.

Bonnet, habitant de Sainte-Sabine, 3. 364.

— notaire à Dijon, 3. 422.

Bonneterre, habitant d'Ecorsaint, 3. 228, Î30.

— habitant de Grésigny, 3. 337, 339.

Bonnette do Ragny (Guiot), notaire, 2. 581.

BoHiit^tiis cnrpcntwius, habitant de Bèze, 1. 548.

Bonneval (Isabelle de), dame d'Anlezy, 2. 409.

Bonnot (L.), novice de Notre-Dame de CbâtillODj

2. iiO.

— procureur échevin de Saint-Sauveur, 3. 260.

Bonnote, babilant de Varois, 2. 599.

Bonon, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Bonot (Richard), conseiller du duc, 1. 246.

— (J.),gielGi'r du Conseil ducal, 1.252.
— conseiller, 2. 547.

— habitant de Chciôvo, 3. 432.

Gonous (L.), habitant d'Ahuy, 2. 202.

Bonpois (Simon), échevin de Dijon,!. 92.

nonshouï, habitant de Bèze, 1. 548.

'Oiitemps (Richard), témoin, 2. 160.

;!ouvallot, li.ibilanl d'Ahuy, 2. 199,202.

lîonvarlot (Jean), échevin de Beaune, 1. 258.

ilonvaux-sous-Talant (Prieuré de), 1. 481, 486.

ioquin, habitant de Corombles, 2. 575, 576.

— curé d'Epoisses, 2. 581.

iîorans, babilant de Semur, 2. 307.

îioraul, habitant de Semur, 2. 367.

;!orde; babilant de Pralon, 3. 367.

lordeaux (Jacquette de), dame de Beauvoir, 3. 317.

— (De), seiTctaire du Conseil d'Etat, 2.23.

Bordenat, habitant de Villaines les-Prévôtes, 3. 281.

;ordes (Eudes des), prêtre, 2. 521.

!!ordot, serrélaire du duc, 1. 262.

;'oreIot, habitait de Clamerey, 3. 414.

ilorerul, habitanl de Semur, 2. 367.

^iorelli, noaire. 3 498.

liornon, Imbita it de Massingy-les Semur, 2.456.
— notaire royal à Arnay, 2. 503; 3. 138.

rtornot, habila.it de Bèze, 1. 550.

— babilant d'OngLiy, 3. 17.

— habitant de Fontaine en-Duesmois, 3. 148, 149,

150.

Borquet, prêtre à Saint-Germain-la-Feuille, 3. 7.

Rorromée. habitant de Clamerey, 3. 414.

i'orrot, babilant de Chevigny-en-Valière, 3. 251.

Rorthier, babilant de Trouhans, 3. 458.

Bossu, habitant de Bure, 3. 199.

— habitant de îtlenesble, 3. 205.

Bossuet (François), président de la cour des aides

de Cahors, 3.115.

Botefeu, habitant de Bèze, 1. 548.

BDtepain, habitant de Corombles, 2. 575, 576.

Bothey (G.), habitant de Menetrenx-sous-Pisy, 3. 41,

Boucard, notaire, 3. 255.

Bouchage, conseiller et chambellan du roi Louis XI,
— {Imbert de Batarnay, comte du;, 1. 115.

Bouchard (Jean), seigneur de Chazilly, 3. 480.

Boacherat (Nicolas), abbé de Citeaux, 3. 519.

Bouchard (J.), habitaut de Dijon, 1. 187.



— 670 —
Boucher, habitant de Pèze, 1. 5',3, 559.

— (Famille du), 2 549.

Bouchery, greffier de chancellerie, 1. 515.

fiouchier, habitant de Bèze, 1. 559.

— habitant de Talniay, 2. 624.

Bouchin, bourgeois de Beaune, 3. 48».

— (Famille), 3. 493.

Bouchu, intendant de Bourgogne, 1. 192, 194.

Boucquinet, bourgeois de Seurre, 2. C43.

— secri'taire du roi, seigneur de Lanihes, 2. C43.

Boudeaulx, habitant de Rouvres, 1. 488.

Boudier, habitant de Chassenny, 2. 577.

— procureur d'office à Mirebeau, 3. 227.

Boudot (H.), habilautdu Val-de Suzon, 3. 437.

Baudry (Guillaume), notaire à Vitteaux, 2. 165.

Boue, habilaut de Corombles, 2. 575, 576.

Bjuer, greffier du Conseil d'Etat, 2. 126.

Bouesseau (Thomas), secrétaire du duc et du Conseil

ducal, 1. 102, 323, 415, 419, 422, 503, 576;

2. 250, 472, 488, 526, .530, 540, 549.

Eouex (Le), habitant de Rouvres, 1. 487.

— habitant d'Ahuy, 2. 199.

— habitant de Saint-Philibert, 2. 443

Bouffroymont. — Voir Banffn mont.

Bougarre, notaire à Montcean, 3. 297.

Bougeret (Ogier), bourgeois de Bize, I. 534.

Bouguenoz, habilant de Rouvres, 1. 487.

Bouhier (Philippe-Bénigne), conseiller au Parlement,

2. 643.

— seigneur de Chevigny-en- Valiére, 3. 245.

— (Famille), 3. 347.

— (Jean), 3. 347.

— (Philippe-Bénigne),

3. 3 17.

— (Bénigne), 3. 39t.

— (Jean), seigneur de Fontaine, 3. 400, 407.

— (Marie-Théièse). dame de ""uvraj', 3- 406.

— (Antoinette-Bénigne), de Lantenay, unrquiso

de Tourny, 3. 406.

— (Bénigne), conseiller au Parb'inent, 3. 487.

— Commentaire sur la Coutume de Bourgogne,

1.9.

Bouhin, habitant de Grésigny, 2. 327. 339.

Bouhot (Jean de), habitant de Cor. elles, 3. 446.

— habilant de Pralon, 3. 368.

Bouilliotte, notaire à Arnay, 3. 369, 403, 405.

Bouillon (Famille de), 3. 192.

Boulard, procureur ducal au bailliage de la Mon-

tagne, 1, 422, 423.

Boulet, notaire à Semur, 2. 641.

Boulex, habitant de Rouvres, 1. 487.

Boullarde 'L.\ liahitant d'Ahuy, 2.199.

BouUardet, habitant de Courban, 3. 158.

Bouquin, habitant de liussy-leGrai d, 2. 6i5.

— habitant de Grésigny, 3. 337.

Bourbon (Antoinette de), duchesse de Guise, 3. lOC.

— (Henri-Jules, duc de), 1. 312.

seigneur de Chevignv,

Bourbon (Béatrix de), veuve de J. de Luxembourg,
roi de Bohème, 2. 479.

— (Isabelle de), femme de Charles, comte de Cha-

rolais, 2. 56.

— (Robert de Clermont, seigneur de)j3. 497.

— (Le duc de), 2. 26.

— (Cardinal de), 3. 475.

— Voir Condé.

— Voir Soissons.

— Montperroux (Famille), 3. 273, 485.

— (Agnès de), dame de Chailly, 2. 523.

— (Jean de), 3. 273.

— (Claude de), dame de Pontailler, 3. 273.

— (lingues de), 3, 3U7.

Bourbon iJean de), curé de Molinot, 3. 435.

Bourboune-les-Bains. .Seigneurs, 2. 416.

Eource, habitant de .\lenesbles, 3. 205.

Bourceret, éihevin d'Echalot, 3.120.

Bourdereaul, procureur d Echalot, 3. 120.

Eoiirdet, habila it de Bèze, 1. 556.

Bourdon, nolaire royal k Auxonne, 2. 38.

Bourdol, habilant de Bèze, 1. 551, 559.

— habilant d'Origny, 3. 17.

Bourrée, habilant de Recey, 3. 345.

Bonrenant (J.), I a'iilant de Chenove, 3. 43î.

Bourg (Aymé du), échevin de Seurre, 2. 241.

Bourgé, habilant de Villaiuesles Prévôtés, 3, 281,

2S3.

Bourgency, habitant de Plombières, 3. 454.

Bourgeois (I-.), notaire public, 1. 235.

— habitant et maire de Semur, 2. 374, 377, 382,

HS4.

— (Famille), 2, 533.

— (Marguerite I e;, dame du Châtelet, 3. 273.

— (P ), greiielier au grenier à sel de Semur,
2. 324 ; 3. 273.

— (Guillaume), baron d'Origny, 3. 273.

— de Crépy, pré.-ident au Parlement, 3. 483.

— (Marie), fuinme de Nie. liridart, 3. 483.

Bourgerie 'J.), secrétaire de Lugny, 3. 219, 224.

Bourgeon (Famille), 3. 16.

Bourgogne (Comtes de\ — Voir : Guillaume. Henri.

Hugneniii. Hugues de Clialon. Olhe de Mé-
ranie. Ollinn IV. Philippe de Savoie. Rainnud.

— (Comtesses de). — Voir : .^gnès de Méraiiie.

Ali.'L de Bi'urgogne.

— (Ducs de). — Co.'r ; Anialgaire. Cliarle--'c-

Guerrier. Eudes II. Eudes III. Eudes IV.

Henri. Hugues 1". Hugues H. Hugues III.

Huaues IV. Hugues V. Philippe de Roiivic.

Philippe-Ie Bon. Philippe-le-Hardi. Richard-

le-juslicier. Robert 1='. Robert H,

— (Bâtards de^ ducs de). — Voir: Baudoin. Ca-

therine. .Marie.

— (Duchesses de). — T'o'> ; Agnès de France.

Alix de Vergy. Alix de Lorraine. Rèatiix i!e

Vienne, l-abelle de Bourbon. Isabelle de

Portugal. V.ahaut de Portugal. Marguerite de
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Bavière. Marguerite de Flandres. Marguerite
d'York. Marie de Gliauipagne.

Bourgogne (Guillaume de), comte de Vienne, 2. 27.

— (Ileun de), fils du duc Robert 1", 3- 448.

— (^Hugues de), dit le Uuu.x, frère de Hugues II,

9. 330; 3. 441.

— (Lambert, comte en), 3. 507.

— (Marguerite de), rjinc de Naples, 3. 42G, 427.

— (Marguerite de), duchesse de Guienae, puis

comtesse de Uicbemout, 1. 91.

— (Marie de), arcliiducliessî d'AulricLe, 2. 56,

314; 3. 311.

— (.Marie de), duchesse de Dar, 2. 350.

— (Malhilde de), 1. 41.

— (Philippe de), comte de Ligny, 3. 195.

— (Philippe de), comte de Nevers, 1. 91.

— (Philippe de), comte de Charolais, 1. 250, 254.

— (Philippe de), comte de l.igny, 1. 95.

— (Robert de), comte de Tonnerre, 2. G38.

— (sibylle de), dame de Montréal, 1. 32; 2. 3ôli,

351; 3. 441.

Bourgogne (Rois de), 2. 356.

Voir : Bozon, Contran, Sigismond.

Bourgogne (J. de), notaire à Langres, 3. Ile.

— liabilaiit de Clamerey, 3. 409, 414.

Bourgois, habitant de Corombles, 2. 575, 57G.

— habitant de Monetoy, 2. 577.

Bourguignon (Le), secrétaire du duc, 2. 253.

Bourguireau, habitant de Rouvres, 1. 487.

Bournonville ^Guillaume de), 3. IC.

— (Robert de), 3. 487.

Bournot, habitant de ChaloiUonot, 3. 294.

Bourrée, prêtre, 3. C4.

Bourrelier 'Jean), procureur de li Chamln-e de-
comptes, 1. 423.

— (Guillaume), coûsciller du duc, 2. 252.

Bourseval, seigneur de Ravières, 2. 531.

Bouseval Jeanne de), veuve de J. de Brienne, 3. 4CS

Boussard, Imbilant de Béze. 1. 550.

— habitant de Bussy-le-Grand, 2. fi45.

— (J. de), religieux de Béze, 3. 143.

Bousseaul (J.), licencié en lois à Dijon, 3. 451, 451.

— (Jehan), licencié en lois, 1. 250.

— habitant de Bussy-le-Grand, 2. 64C.

Bousseton, habitant de Giv^igny, 3. 337.

Boussuet, greffier à la Clia iibre des comptes, 3. 97,
99.

Bouteroiches, habitant d'Atliie, 3. 67.

Bouterouhet, ouvrier momiayeur, 2. 545.

Bouton M.), notaire à Foi.t, 2. 581.

Boulhillier, secrétaire d'Etat. 1. 179.
|

— 'Armand-Léon), maître des requêtes, 3. 115.

Boutière (l.a) (Jean de), 3. 29».

— (Michel de), 3. 29S.

— (Charles de), 3. 299.

— (Kauiille), 3, 4C4.

Bouton (Kmard), seigneur de Minot, 3. 183.
-• (Famille), 3. 489, 4S6.

Bouton (Philippe), seigneur de Ch.azilly, bailli de Di-

jon, 3. 480.

Bouvot (Guy), seigneur de Belan, 3. 481.

Boux (Jean de), 2. 446.

Boiiyer (Li), habitant de Sainl-Germain-la-Feuille,

3. 10.

Bouyn, habitant de Riissy le-Grand, 2. 645, 646.

Bover, habitnnt d'Aliiiy, 2. 199.

Boyer, secrélaire de chancellerie, 2. 74,

— de Noyers, 2. 131.

— habitant d'Epoisses, 2. 575.

— hahilant d^ .Menesbles, 3. 205.

— curé de Saint-l'ierreeL-Vaux, 3. 325, 327.

Eoyon (J. dej , s.'igueur de Fresne-Saint-Mamès,
2. 593.

Boyvault, sergent de la mairie, 1. 188, 189.

Bouzereau, habitant d'Auxey, 3. 64

Bozon, roi de Bourgogne, 2. 350.

Eraban, habitant de Pralon, 3. 367.

Brabant (Antoine, duc de),]. 95. •

— (Jeanne de Luxembourg, duchesse de), 1. 95.

— (Jean, duc de), 1. 95.

Bracherme, habitant d'Ongny, 3. 17.

Brachet 'Camille), 3. 191.

Bracon fSimon, sire de), 1. 14, 19, 332.

Itracun, Brecous {Simon fie), 1. 14, 19, 332.

Braichot, hahilant de Plombières, 3. 454.

Hranciduno (Jo'-enmilus Gro^sus domimis de), 2. iSi.

Brancion (Joceraud Gros, seigneur de;, 2. 184, 277

244; 3. 488.

— (Henri de), 2. 185; 3. 298.

— (Famille), 3. 244, 444.

Pranges 'Pons, seigneur de), 3. 497.

Branvilla 'N. de), habitant de Bèze, 1.550.

Bratechait (Michel, échevin de Seua-e, 2. 241.

Braulx, li.iliilant d'Athie, 3. 67.

Brebise lialiitant de Corcelles-les-Cîteaux, 3. 443-

Brechillet. ;Treflier à Fontaine-les-Dijon, 3. 191.

Brecous 'Simon de), 1. 332.

— de Saucey, habitant de Chenôve, 3. 432.

Bremont-Fcugey, curé de Charancey, 3. 15.

Bremur (Gandin et Guy de). 3. 521.

Brenet, habitant d'Epoisses, 2. 575.

— clerc à Beaune, 3. 37.

Brenier, hahilant de Talmay, 2. 611.

Brenoz, liabitant de Saint-Philibert, 2. 442.

Brequiet. habitant de Corombles, 2. 575, 576.

Breschard (Famille), 2.501, 505; 3. 489.

Bresches Miené de), abbé de Flavigny, 3. 7.

Bressuire (M. de), 2. 61.

Bretagne ,'Jcan de), comte de Montfort, 1. 236, 50i;

— (Famille), 2. 638; 3. 442.

— (Claude), 3. 442.

— (Jacques de), 3. 484.

— seigneur de Nan-sous-Thil, 3. 56.

— (Marie-Charlotte-Françoise), femme de Cham-
pion, conseiller au Parlement, 3. 56.
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Breteniére (Jean de), sage en droit à Dijon, 2. 201,

415.

Bretin, curé de Cheviprny-cn-Valière, 3. 251.

Breton, linbilant de Vellcrot, 2. 501.

— habitant de Braiu, 3. 392, 393.

(Simon Le), seigneur de Monliuoyen, 3. 48C.

Breuil (Famille du), 3. 119, 224.

Breunot (Gabriel), seigneur de Coudiey, 2. 277.

Brîare (Seigneurie de), 517.

Briaudé, habitant de Cliambain, 3. 219.

Brichanteau (Nicolas), maniuis de Nangis, 3. 199.

Briçonnet (Guillaume), général des liuauces, 1. 120,

122, 125.

Bricquomaut (Famille de), 3. 273.

Bricquet (P. de), notaire à Paris, 3. 237.

Bridât, archiviste, 2. 588.

Brideaul, habitant de Menetreux-les-Semur, 2. 577.

Bridèue (Pierre), chevalier, 2. 592.

Bridon, habitant de Pouligny, 2. 577.

— habitant de Menetreux-les-Semur, 2. 577.

Brienne (Comte do), 2. 58.

— (Comtes de), 2. 58.

— (Famille de), 3. 4C8.

— (J. de), 3. 'iG8.

Brière (P.-J.-Hilaire de), lieutenant-général au bail-

hage de la Montagne, 2. 524.

Briffaut-Villot, coruier de Couchey, 2. 294.

Brjgandet, avocat à Chanceaux, 2. 349.

— (Rose), veuve du président de Montholon,

2. 553.

— (Etienne), curé de Chauceaux, 3. 2.

— frères, 3. 2.

BrimËU (Guy de), seigneur de Flumbercourt, comte

de Maghem, 2. 274.

Brinon, général des finances, 1. 2, G3, 254.

Briois (Louis), huissier au Parlement, 2. 119, 124,

125.

Brionne (Famille de), 2. 488.

Broc (Du), SL'ignenr de Nuils-sous-Raviéres, 2. 531.

Brochot, clerc à Flavigiiy, 3. 290.

— habitant de Grésiguy, 3. 337.

Brognon (Jean, seigneur de), 2. 2C3, 2CC.

Broichei, habitant de Bèze, 1. 559.

Broissou, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Broquet, prêtre, habitant de Saint-Germaiu-Ia- Feuille,

3. 7.

Broquière (Bertrandia de La), seigneur cngagiste de

Vieucluileau, 2. 003, G04.

Brossard, habitant d'Alhie, 3. «7.

Brosse [Jean de La), archevèiiuc de Vienne, abbé <ie

Fonteuay, 3. 131.

Brosse (Guichanlus}, licciuinlus in legiOus, 3. 4G3.

Brouillard (Antoine, seigneur du), 3. 178.

Broutichoux (Jacques), licencié en lois, 2. 410.

Broulié, notaire à Sombernon, 3. 335, 330.

Broyés (Simon, seigneur de), 2. 317.

Brucbioles (Oudot), habitant de Dijon, 1. 77.

Brugiiiot, procureur d'office de Painblanc, 3. "18.

Brngnol, clerc du bailliage, 2. 421.

Brulart.secrélaire d'Etat, 1. 149,303.

(Nicolas), premier président au Parlement de

Dijon, 2. 520; 3. 311, 312, 328, 329, 3;!',, 414,

483, 518.

— (Famille), 2. 593.

— de Sillery (L.), 3. 139.

— (Denis), premier président au Parlement de

Dijon, 3. 250, 413.

— (Noël), conseiller d'Etat, 3. 250, 274-279.

— (.\I;irie), duchesse de Luynes, 3. 312, 32«, 'iS3.

— d'Aibot !Jean), commandeur de Beaune,

3. r,21, 323, 324.

Brullat (A. de), seigneur de Qnincerol, 3. 495.

Brun (Agathange-Ferdinand, baron de), 3. 410.

Bruneau (J,), seigneur de Venarey, 3. 415.

Brunehaut, reine de France, 3. 224.

Brunel, secrétaire du Conseil d'Etat, 1. 185.

— (J.-B.). secrélaire du roi, 2. 523.

— (P-)) président à la Chambre des comptes de

Paris, 2. 520; 3. 444.

— (Famille), 2. 549.

Bruslé, recteur d'école à Grésigny, 3. 337,

Brusley, habitant de Bissey-la-Côte, 3. 1?3.

— notaire à Autun, 3. 511.

Bruyère (Guillaume de La), procureur au Parlement

de Paris, 1. 84.

Buade (Henri de), seigneur de Culétre, 3. 487.

Buatier (Pierre de), 3. 23.

Buchet, habitant de Charancey, 3. 13.

Buchoux, habitant d'Ahuy, 2. 202.

Dudet, secrétaire de chancellerie, 1. 128, 129.

BufCon, seigneur de Montbard, 2. 90.

liuretier, secrétaire de la chancellerie du Parlement,

écheviu de Dijon, 1. 192.

Bugnon (Li), habitant de Varois, 2. 599.

Buitheux (Li), habitant d'Ahuy, 2. 199.

liulknicvilla prior S. Jacol/i de Arneto,!. 142.

Bungnons, habitant de Bèze, 1. 54S.

Dure, coiinnandcrie de Templiers, puis de Malte,

3. 183, 340.

— (Guy de), 3. 183.

— d'Ancy-ie-1'rauc, femme de Guillaume de Mont-

Saint-Jean, 1. 577.

Bures (R. de), habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Biiieli [Juatines], habitant d'Arnay, 2. 142.

lurgeusis, secrétaire d'Etat, 1. HO; 2. 74.

Buiidon, habilant de Talmay, 2, 020.

Bussiére (Abbaye de La), 2.465, 523; 3. 299, 307,510.

— Abbés, 3. 7.

— (Uené de), 2. 570.

Busseuil (Famille de), 3. 492.

Bussiére Raffay (Famille), 3. 354.

Bussot (Gauthier), habitant de Seurre, 2. 21?.

Bussy M j habitant de Sincey, 3. 86.

— Rabutiu (Faiiiille}, 3. 178.
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Bussy-RahutiQ (Cliarlnite de), abbesse do Pralon,

3. 365 et suivantes.

Bussy (Anloine de), 2. 231.

Eustis, haLilaut de Semur, 2. 3C7.

Butard (Lonisj, seisiiciir des Montols, 3. 101.

Buvée, notaire à Mirobeau, 3. 141.

Buxy (Uenaud, seigneur de), 1. 314.
— (Juacliim de), 2. GJ8.

Catillonenses episrnpi, 1. 12, 18, 20, 25, 33, S4, 39,

42, 211, 215, 218; 2. 184, 187, 3G2.

Cadot, habitant d'Atniy, 2. 198, 199.

— habitant de Tliorey-snr-Ouche, 3. Cl.

Caignet (J.), religieux de Cluny, 1. 5G3.

Cailleiiot (Famille), 3. 139.

Caillot, liabilant de Clamerey, 3. 414.

Caloii, avocat à Dijon, 1. 193.

Calier (Andrt'^), échevin de Seurre, 2. 251.

Cinnhelkimis, habitant de Bùze, 1. 548.

Cameaux, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Campeney, habitant d'Athie, 2. 541.

Catfjpi-i ju'ior (h Miwida Viennensis diœrcsis [Vencen-

tiusi/e), 3. 4C3.

Camus, habitant de Gnssy-le-Grand, 2. GIS.

Camuset (Cl.), procureur de la cliartreuse de Lugny,
3. 219, 224.

Canat (Jacques), échevin de Montbard, 2. 119, 120.

— (.Marcel). Documents inédits sur l'histoire de

Doursogne, 2. 331.

— haliitant d'Athie, 3. C7.

Canet, hahitaut de Culètre, 3. 299, 30G.

Caorsin, habitant de Céze, 1. 542, 543.

Ca/iis^ Chappes, 1. 31.

— Cluiambaudns dominus di, 1. 31.

Cappin, habitant d'Origney, 3. 17.

Ciipi iaco, prior Domus hospitalii hierosolomitarii

apud Diviunem, 3, 421.

Carbillot, greffier de chancellerie, 2. 2ôG.

Cariait (Famille), 2. 572.
]

Carlan, habitant de Corombles, 2. 575, 57C.
'

Carlos, tailleur de pierre, 3. 396.

Carmone (Aubert de), seigneur de Prissey, conseil-

ler au Parlement, 2. 627. ,

— seigneur de Chamblauc, 3. 32, 37.
;— (Famille), 3. 224.

Carnifex, habitant de Bèze, 1. 543.

Garennes (0.), sergent du duc, 2. 473.

Carpeiitier, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Carré, liabilant de Cheugc, 3. 235.

— expert-arpenteur, 3. 410, 414.
j

Carrelet de Loisy 'Famille), 3. 409.

Carrenel, échevin de Gheuge, 3. 234, 233.
'

Cairenet, habitant de Talmay, 2. 611.

Carreur, dit Noirot, procurcur-écheviu de Saint-

Sauveur, 3. 2G0.

Carrey, liabilant de Saint-Pierre-en-Vaux, 2.501.

Carrière, habitant de Seinarey, 3. 268.

Sarriet, habitant de Viévigue, 3.211.

m

Carrilton, habit.ant d'Athie, 3. C7.

Carriole (Robert de), capitaine du château de Cliâ-
leauneuf, 3. 267.

Cirtalaiche, habitant de Plombières, 3. 45'..

Cassard (Lancelot de), grand-prieur de Ccze, 3. 142.— hahilaut de Semur, 2. 383.

— de .Massingy-lcs-Seniur, 2. 490.'

Csssey, habitant de Coulniier-le-Sec, 3. 150.

Cassotte, notaire à Dijon, 3. 398.

Cas(e//ione>ixis(Ecchsia Bente ilarif) , 1.332,335. .

— (Gi/rniidus), abbas, 1. 335.

— (Ckiustruin), 1. 338.

Voir Châlillon, abbaye Notre-Dame.
CaitilliiDie (Consuiludo de), ?.. 182.

— {G/ti(c/ierus de), 1. 316, 330.

— {Liimbertus de), 1. 31.

Castellis Chàtillon-Saint-Pol, I. 21.

— (Gn/lerus de), 1. 24.

Castille (Henri de), grand-piieur de Saint-Vivant,

3. 518.

Caslrum novum, Chiteauneuf (Cote-d'Or), 1. 31.

— [Jnliaimes domhui.s-), l. 31.

Catherine, bâtarde de Bourg.igue, dame de Luyrieux,
2. 144, 522.

— (Antoine), juge à Charrey, 3. 31.

Cato (Angelol, archevêque de Vienne, 1. 3.

Caudron de Cantin (Félicité), 2. 524.

Caltin, notaire i Arnay, 3. 371, 3S2.

— curé d'Allerey, 2. 402.

Caubchon et Cubichon, habitants de Talmay, 2, Cil.

Caulot, habitant de Corombles, 2. 375, o7G.

Ciii/nns dn Frif/idn vill'x, 2. 448.

Cayot, habitant de Villargoix, 2. 393.

Ceutier, liabitaut de Saint-Aiidrc-en-Terre-Plaine,

3 86.

Cercelet, prieur de Fonlenay, 3. 330, 352, 353, 334.

Cerilly Nicolas de), 1. 73

Cerisey ilnillaume de), lon^cillcr du rui. l. in,
114.

Cernet, habitant de Venllerot, 3. 32G.

Cessey (Guillaume de), i. 632.

Chabaille, notaire à Déze, 3. 212.

Chabeuf, habitant de Tanay, 3. lil.

— procureur-syndic de Xoirou sous r.czc, 3. 143.

Chabot Masse, piocureur-syndic de la villu de Llia-

tillon, 1. 130.

— (Léonor), comte de Charny, seigneur engagi^le

de Salives, 1. 572.

— id. de Saulï-le-Duc, 2. 260.
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Chabot, comte Je Charny, seigneur engagiste de

Drazey.a. 545.

— (Catherine), femme de D. Vignier, 3. 139.

— (François), marquis de Mirebeau, 3. 159, ICO,

224, 22b, 227, 233, 235.

— (Philippe), amiral de France, 3. liîO, 225, 233.

— (Famille), 1. 576, 580; 2. 488.

— (Jacques), marquis de Mirehean, 3. 234.

Chabroux, habitant de Semur, 2. 307.

Cliacenay (Erardde), 3. 151.

Cachoin (De), secrétaire de l'archiduc Maximilien,

2. 57.

Chaigne (J), procureur de la ville d'Auxonne, 2. 44.

Cbaill-'in (Simon, domicellus de), i. 71.

Cliailly (Simon de), damoiseau, 1. 71.

— Henri de), 1. 579.

Chaireau, prieur de Fontenay, 3. 132.

Chaissolay (Li), habitant de Rouvres, 1. 487.

Chaiz, .-.rrgent de Rouvres, 1. 487.

Chalanl (Jacques de), seigneur de La Marche, 2. 409.

f.halemart (Jean), conseiller du roi, 1. 237j 2. 13.

Chalemendrier frères, habitants de Courban, 3. 152,

178.

Challope, habitant d'Ampilly-le-Sec, 2. 338.

Chaloiguat, habitant de Corombles, 2. 575, 576.

Çhalon, évèuiié, 2. 486.

Evêques, 1. lî, 18, 20, 22, 32, 33, 34, 39, 42,

C7, 211, 215, 218, 236, 2G3, 314; 2. 94, 100,

160, 184, 187, 190, 297, 362, 405, 406, 44C,

486, 487; 3. 75, 76, 497, 545, 5S6, 547.

Voir aussi : Cabillonenses episcopi.

Evêques gardiens des communes de :

Beaune, 1. 211, 215. Chaguy, 2. 362. Dijon,

1. 12, 18, 20, 22, 32, 34. Mardie-sur-Saôue

(La), 2. 405, 406. Marigny, 2. 160. MoiUbard,
2. 100. Semur, 2. 362.

Chapitre de la cathédrale, 3. 516, 545, 546, 548.

Abbaye de Saiiil-Pierre, 3. 528,538, 546.

— 'Salnt-Marcel-les), prieuré, 3. 423, 501, 519.

Prieur, 3. 42i.

— (Ali.\ de), femme de Guillaume de Vienne
2. 2q].

— (Dernard de), 3. 369, 528.

— (Charles de), comte de Joip;ny, 2. 273; 3. 282.
— (Charlotte de), dame d'Aligiii,2. 273.

— (Etienne de), sire de Viguory, 2. 423, 430.— (Guillaume de), comie d'Auxerre, 2. 412.

— (Jean, comte de), 2. 27, 28, 303; 3. 545.

— (Jean de), prince d'Orange, 1. 91 ; 3. 279.

— (Jean de), seigneur de Villeaux, 1. 95; 2. 639.
— (Jean de), seigneur d'Arlay, 1. 235; 2. 273, 297.

— (Jeanne de), comtesse de Tonnerre, 2. 638.

— (Louis de), 1. 95.

— (Philibert de), prince d'Orange, 3. 279.

— (Maison de), 2. 27, 638 ; 3. 413.

— Orange (Maison de), 1. 576.

— (N. de), seigneur de Grignon, 2. 639.

— (Olivier de), religieux de Mouticr-Saint-Jean,

3. C6, 71, 81.

Chalus fMarcianne de), prieure de PraloD, 3. 3C0, 3CS.

Chambellan (Jean), échevin de Dijon, 1.92.

— (Etienne), maire de Dijon, 1. 98, 99.

— (Jean), de Beaune, 1. 224.

— habitant de Bèze, 1. 551.

Chamberet, habitant de Bèze, 1. 542, 548.

Chambre (La), seigneur de Verdun, 2. 144.

— (Famille de La), 3. 484.

Chambrion, habitant de Saint-Germain-Ia-FeuiUe,

3. 7.

Chamereau, notaire à Flavigny, 3. 230.

— babitajit de Menelreux, 3. 272.

Chameroys, habitant de Menesbles, 3. 203.

— grenier à Voulaines, 3. 296.

Chamillart, coulrùleur général des finances, 1. 200.

Chnmlite {Odo Drjminus du) , 1. 22, 24.

Chamouilliet, habitant de Blangey, 3. 371

Champagnay (M™= de), 3. 541.

Champagne (Comtes de). — Voir : Eudes II.

Hugues I.

— (Mario de), duchesse de Bourgogne.
— (Grand prieuré de), 2. 549; 3. 134, 151, 192,

294, 354, 502.

Grands-prieurs, 3. 134, 131,152, £94.

— (Famille), 2. 627.

Champaignes, habitant de Bèze, 1. 551.

Champdivers (M. de), 1. 486.

— (CI. de), écuyer, 2. 61.

Champeaux (Faniille), 2. 325, 549; 3. 416.

Chîmpenois.liabitant deCbevigny-les-Semur, î. fi34.

Champenoise (Gnillemette la), habitante de Saint-

Philibert, 2. 444.

Champiron. — Voir Coste.

Champgiraid (F.nnillo), 3. 415.

Champier do Sigy (Famille), 3. 491.

Champion 'i:i), conseiller au Parlement, 3. 56.

Champlenays (Famille de), 2. 631.

Champlitte (Guillaume, sire de), 1. 14, 19, 2. 298.

— (Eudes, sire de), garant de la conuuuue ce

Dijon, 1. 22,23, 24 ; 2. 610.

— (Guillaume de), seigneur de PontaiUor, 2. 299;

3. 502.

— (Pierre de), cnantre de Bèze, 1. 550.

— Branche de La Marche, 2. 314, 398.

— (Maison de), 2. ClO.

Champmou, habitant de Chenôve, 3. 432.

Champnite (Oudot et Jean de), 2. 570.

Champolain (Marie de), 2. 592.

Champolle (Famille de), 3. 370.

Champreguâut (S.), habitant de Champrenault,
3. 129.

— (Sébastien), maire de Semur, 3. 133.

Champrenault (Marguerite de), 3. 16.

— (Jean de), 3. 16.

Champroy (J.), 2. 500

Champiiello, habilaut d'Epoisotte, 2. 57C.

Champvans (Pierre et Guyot de), 3. 245.

Champy, seigneur engagiste de Urazcy, 2. 545.

I
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Cj^ncoaus, prieuré. Prieur, 3.7.

Chjucey (tiirhard de), bailli de Dijon, 1. 9(1.

— conseiller du duc, 2. blC, 547.

— président du conseil ducal k Dijon, 3. 451.

Clnndeaul, liahilant d'AIiuy, 2. 202.

Chaiidelex (l.i), liabilaut de Uoiivres, 1. 487.

Chaudelier (Le), secrétaire de cliaucellerie, 1. 142;

2. 591.

— lialiitant de Boaune, 1. 25S,2C0.
— de Clialon, 2. 240.

ClMildio, seigneur d'Ampilly, 2. 337.

— (Claude de Uocliefort), seigueur de lîussy,

2. €48.

— (Marguerite de), 3. IG, 17.

— (Georges de), 3. 17.

— (François de), 3. IC, 17, 22.

— (Antoine de), 3.16, 17, 22.

— (Antoinette de), 3. IC, 17,22.

— (Jacqueline de), 3. 192.

Voir aussi Rocbefort.

Clianfray, notaire à Scniur-en-Rrionnais, 3. 491.

Lliangarnier, liabilant de Rouvr.iy, 3. 407.

Cl-.ange iFaïuille), 3. 224.

Changeur (Hugues Le), écbevin de Boaune, 1. 224.

— (Miles Le), maire de Beauue, 1. 248, 250, 251,

252, 253, 254.

— (Pierre Le), 1. 332.

— (liudes Le), 2. 229.

Clianlecy-Pluvault (Renée -Minerve), comtesse de

Choiseul, 3. 115.

— (M. de), 3. 552.

Chanpi, habitant de Béze, 1. 550, 551.

Chaurenaalt (F. de), 3. 405.

Chanron (.\I. de), seigneur de Crest, 3. 491.

Chanson, habitant de Vaupître, 3. 57.

Chantai (Baron de), 3. 539.

ChTulepinot (Famille de), 3. 224.

Chantre (.\lex.|, moine de Saint-Seine, 3.440.

Chinterel (Li), hal]ilaut de Bèze, 1. 551.

Chanu (P.), curé de Veuvey, 3. 61.

Cbapard (Oudot de), religieu.'i; de Moutier-Saint-Jean,

3. 81.

Chapelain (Jacques), seigneur d'Agey, 3. 256, 484,

3. 273.

Chapet, babllantde Sainte-Sabine, 3. 358.

Ch.ipelle, secrétaire ducal, 1. 503 ; 2. 271.

Chappelain, habitant d'Echirey, 3. 471.

Chappes (Clerambaut, sire de), 1. 31.

— (BAlard de), 2. G48.

Chapteul, de Bonueville, infirmier de Bèze, 3. 142.

Cliapuliot, liabi'.autde Clomot, 3. 403, 405.

Chapuis, habitant de Béze, 1. 559.

— Morisot, écbevin de Talmay, 2. 614, 624.

— habitant de Talmay, 2. G19, 620, 624 ; 3. 141.

— habitant de Saint-Sauveur, 3. 260.

— habitant de Changey, 3. 198.

— habitant de Clomot, 3. 405.

f^hapusot, habilaiit de Recey, 3. 347.

Charancey 'Famille de), 3. 12.

Gharbonex, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Cbarbonez, habitant de Béze, 1. 5iS.

Charbonnère (La), haliilanl de Béze, 1. 550.

Chardasue, habitant de Semur, 2. 367.

Cluirdenaux, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Chardin (Oilut), notaire à Beaurie, 1. 248.

Chardon, notaire ii Nuits, 2. 46G, 470.

— procureur des habitants d'Flchirey, 3. 471.

Chareaul, habilant de Grignon, 2. G39.

Chargère-Ia-Boutière (lu-ançoise de), 3. 340.

Charigny 'A. de), habilant de Soniur, i. 367.

Charlemagne, empereur, 3. 139, 543.

Cha.-les-le Chauve, empereur, donne la suzeraineté

de l'abbaye de Flavigny à i'evéque d',\utun,

2. 169.

— donne Blanccy à Saiut-Symphorion d'Aulim,

3. 416.

— le-Gros, empereur, rend Plombières à l'ahliaye

de Saint-Bénigne de Dijon, 3. 450.

— d'Anjou, roi de Naples et de Sicile, 2. 412;

3. 426.

— V, roi de France, confirme les privilèges de

Dijon,!. 74, 75.

— VI, roi de France, confirme les privilèges de

Dijon, 1. 86.

— VIII, roi de France, confirme les privilèges de

Dijon, 1. Hfi, IIS.

Anoblit le maire de Dijon, 1. 120.

Confirme la qualité de vicomte prise par le

maire, 1. 123.

Prescrit un règlement pour les élections mu-
nlipalcs de Beanne, 1. 290.

Réduit la taille des habitants de Cliàlillon,

1. 423.

Confirme les privilèges de Talant, 1. 501, 505.

Maintient la justice municipale de Beurre,

2. 251.

Confirme les droits des habitants de Duesme,

2. 493.

Confirme l'afTianchissement de Bussy-le-Graiid,

2. 649.

— IX, roi de France, confirme les privilèges de

la ville de Dijon, 1. 146.

Maintient la ville de Saint-Jean- de-Losne en

possession des émoluments de son grellè,

2. 15.

Rétablit la justice municipale d'Au.vonne,

2.75.

Confirme les privilèges de Poulailler, 2. 307.

Confirme les privilèges de Semur, 2. 375.

Confirme la charte de Chanipienault, 3. 129.

— X (cardinal do Bourbon), roi de France, réunit

le Bourg et Cbaumont de Chàlillou sous la

même mairie, 1. 447.

— le-Téméraire, duc de Bourgogne, 3. 1.

Sa naissauce, 1. 102.



— G7G —
Charles-le-Téméraire, duc de Boiirsogne, conOrnie

les ]irivilége3 de Dijou, i. 108.

Confirme les privilège» de Cliàlillon, 1. 415.

ModiTe la taille de Cliatillou, 1. 423.

Confirme les privilèges de Talant, 1. 502.

Confirme les privilèges d'Auxonne, 2. 54.

Pacifie le différend ealre le seigneur et les lia-

bilaiits de Villeaux, 2. 273.

Ciiarles, duc de Lorraine, 1. 5S4; 2. 18.

— (GiiiUanme'), curé de Maiigny, 2. ICC.

— liabilaut de .Marceuay, 3. 77.

— (Guillaume), curé de Magny, 3. 45C.

Charlieu. Prieuré, 3. 409.

Charmasse (M. de), 3. 417, 418.

Charmes (Famille de), 2. 485.

— (Veuve de Thierry de), 2. 60.

Charmoy, habitant de Talmay, 2. C24.

Chaniaut (Famille de), 3.252.

Ch.irnot, religieu.ic à Epailly, 3. 158.

Charnay (M. de), 3. 5'i2.

Charny (Pons de Mont-Saiût-Jean, seigneur de),

1. 578.

— (Maison de), 3. 474.

— (Pierre de Bauffremont, comte de), 2. 5oC, 5f.l,

565, 567.

— (Marguerite), femme de J. de Bauffremont,

3. 474.

Charolais (Philippe, comte de), 1 . 250, 25'i.

— (Charles, comte de), 3. 215.

— flîeniard d'Armagnac, comte de), 3. 490, 550.

Charpentier, habitant de Chami^sson, 3. 332.

Ch'nrrsux J.), habitant de Chenôve, 3. 432.

Ch^rreaux, habitant de Kouvros, 1. 487.

Charrelois, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Charreton, habitant de Villers-les-Pots, 3. IIC.

Charrière, huissier, 2. 124.

Chartraire (Guy), seigneur de Marmeau.':, 3. 482.

Charvct (J.), doyen d'Autuu, conseiller au Parlement,

2. 449.

— habitant de Cissey-la-Côte, 3. 172.

Chasot. procureur des baljitauts de Châtillon, 1. 259

Chasottes (N.), chartreux de Ligny, 3. 219,224.

Chassague (Pierre de), prêtre, 3. 407.

Chassaut, habitant de Balot, 3. 1S2.

Chrissey Famille de), 3. 233, 234.

Chassol, lialiitant de Talmay, 2. 624.

Chastain, habitant de Bissey-la-Cute, 3. 158.

Chastel-le-Vicil (Cl.), témoin, 3. 119.

Chasleleyne, hal/itaut de Cussy-la-Colonne, 3. 291.

Chastellux (Famille), 3. 317, 482.

— (Alix de), dame de Hagny, 2. 154.

— (Sire de), 2. 547.

— (Jean, sire de), vicomte d'Avallou, 2. 031.

— (Louis de), 3. 94.

— (Olivier de), 3. 481.

— (Cnuliaume de), 3. 482.

Vffu- fiti^sî Beauvoir.

Chastenay-Saint-Georçj-cs (Famille), 3. 19i.

Chastenay (Iluguette, femme de Guillaume de), sei-

gneur de Villiers, 2. 526.

— (Anne de), dame de Villers-la-Faye, 2. 526.

— Lanty (Famille), 3. 119.

— (Guillaume de), 3. 120.

— (Nicolas de), 3. 120.

— (Daniel de), 3. 120.

Chastivet, liabitant de Ituffey. 3. 453.

Chat (J.), hahitaut de Saint-Marc, 3. 22.

— (H. Le), forgeron, 3. 4-22.

Château (,Iean), de Brou, 3. 31.

Châleau-Chiuou (Seigneurs de), 2. 5S3.

Châteaumorand (Marquise de), 3. 441.

Chàteauneuf (Jean, seigneur de), 1. 31.

— (Guy, sire de), 2. 517; 3. 420.

— (Catlierine de), 2. 517; 3. 420.

— (Joseph, sire de), 2. 518.

— (Guillaume, sire de), 3. 420.

Châteauvilain (Famille de), 2. 397,523; 3. 33.

— seisneur de Marisny, 2. 153.

— (Jean), soigneur de Cli.llùauvilain et do ViUy,

2. 310.

— (Simon de), 2. 397.

— (Jean IV, seism.'Ur de), 2. 479, 525.

— (Jeanne de Graucey, dame de), 2. 480.

Châtelain (Et.), 3. 273.

Châtelet (Frard du), maniuis de Thil-Cliatel, 2. 52',;

3. 10.

— (Jeanne du), femme d'Iléliou de Grauson ,

2. 400.

— (Florence du), baron de Lomont, 2. 406.

— (Philippine du), dame d'Auglure, 3. SS.

— (Famille), 2. 410; 3. 273.

Chatelleuot 'Famille de), 3. 38, 330.

— (Jean de), 3. 183.

— (Isabelle de), 3. 183.

Chatenay (Guillaume de), 3. 273.

Châtillon (Abbaye Notre-Dame de), 1. 328, 341,

340; 2. 339; 3. 73.

Possédait une partie de cette ville, 1. 328.

Accord avec le duc louchant ses hommes,

1. 332, 334,335, 336,338.

Cloilre, 1. 337.

Conditionsdiverses de ses vassaux, 1.349 etsui-

vaules.

Sous la garde du duc, 1. 352.

Sa justice, 1. 362, 402 et suiv.

Alfranchit Chaumes, 3. 50.

AllVanchit Poinçon, 3. 236.

Kei:ûit le patronage de Balot, 3. 178.

Abbés, 1. 332, 335, 336; 2. 167; 3. 50.

Eglise Saint-Vorle, 1. 328.

— (Jean de), bailh de Dijon, !. Cl.

— (Hugues de), 2. 193.

— (liernard de), abbé de Longvay, 1. 503.

— ((ïuy de), 1. 379.

— (liaynald de), 3. 44S.

— en-Bazois :Seigueurs de), 2. 013.

— (Jean, seigneur de;, 2. 044.

I

I
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Châti;ion-en-Bazois (Agnès de), 2. C44.

— fniimies, sei^'iieiir de), 3. iI3.

ChâliUon. — l'oic Saiut-Pol.

Chatoillenot (Jean de), 3. 183.

— Isabelle de), 3. 1S3.

Chaubron, liabitant de Clienôve, 3. 432.

Ch'iu'/ianius [Gen-uitiu^],!. 330.

Chauchait (GervaU), cliambellun d'Emles III, 1. 3ôn

— d'Alix de Verfry, duchesse de Bourgogue, 1. 3i

Chaudeaux, liabilaul d'Aliuj', 2. 199.

— babilaiit de Cbeiiove, 3. 432.

Chaudeiiay 'Guillaume, seiguear de), 1. 228, 239.

— {Poinsot de), 2. 632.

— (Faaiille de), 3. 224, 244.

C/imidenni/ii jrn/lelmus (/''ininus dp), 1, 22S, 2:29.

Chauderon, habilant de Clias.-e\', 3. 390.

Chauderonnier, habilant de liussy-le-Grand, 2. CU:.

Chaudetisecr^laire d'Elat, 1. 152.

Chauffard, habitant de ChampisuoUe, 3. 22b, 326.

Chauffet, habitant de Bèze, 1 . 359.

Chaiiffour (Famille de), 3.119, 183.

Chaugcy, habilant d'Ahuy, 2. 199.

Chaugy-Roussillon (Maison), 3. 16.

— (Jacques de), seigneur de Lautilly. 2. 495
;

3. 2S7, 2S8, 290.

— (Marie de), 2. 490.

— (Famille de), 2. 603; 3. 299, 317, 403.

— (.I-'au-François do), 3. 2S7.

— (Mb liel de), 3. 4GS.

Cnaume [De la), conseiller au.t eaux et forêts, éche-

vin de Dijon, 1. 192.

— (Thibaut de), 3. 50.

Chanmergis (Veuve et enfin!» de Philippe de), 2. 00.

Chaumout (Jean de), secrétaire de Louis XI, 1. 113.

Chaussier, habitant de Talniay, 2. C24.

— curé de Trouhans, 3. 311.

— notaire h Gissey-sur-Ouche, 3. 383, 390.

Chaussin (Mathieu de), seigneur de Longvic et de

liussy, 2. 644.

— (Agnès de), dame de Chàtillou-en-Bazois,

2. 044.

— (Simon de), seigneur de Taniot, 3. 188.

— (Simon de), seigneur de I.aniarche, 3. 507.

— curé de l'réty-en-Borry, 3. 254.

Chaut lou Boy, habitant de Rouvres, 1. 487.

Chauveau, habitant de Thury, 320, 327.

— praticien à Dijon, 3 390.

Chauv-lot, lubilant de Thury, 3. 323.

— habitant de Pocliey, 3. 402.

— habitant de Rouvray, 3. 407, 408.

Chauvenet, habitant de Saiot-Authot, 3. 333.

Chauvirey (Philippe de), coseigueur de Saulx-le-Duc

2. 260.
'

— seigneur de Rouelle, 2. 032.

— (Guillaume de), 2. 032.

— (Famille de), 3. 480.

Chauvot, habitant de Jailly. 3. 231.

Chavansot, notaire à ChùteauLieul', 3. 338, 301, 3C4.

Chaynex il'crronet de), clerc, 1. 231.

Chazan (Famille de), 3. 146, 413, 457.

— (Jacob de), 3. 183.

Chaziiret, habitant de Cloniot, 3. 403.

Chetnari Vinnelus de Frandiu 17//», 2. 4 48.

Cheminet, habilant de Beneuvre, 3. 337.

Chenevilliez habilant de Saint-Philibert, 2. 443.

Chenilly, ^•ouverneur de la mairie de Dijon, 1. 88.

Chenu, seigneur de Nuits-sous-UavIères, 2, 331.

— (Jean de), seigneur de Meursault, 3. 442.

Chennsot, habitant de Clievigny-le:;-Semur, 2. 634-

Chère, habilant de Coronjbles, 2. 573, 576.

Cherecey (Arviet de),écuyer, 2. 160.

Cherot, habilant de Coronïbles,2. 375,576.

Cherratons (Guiot Li), échevin de Seurre 2.2:8.
Cberuex, habilant de Rouvres, 1. 487.

Chesnaye (De la), .secrétaire d'Etat, 3. 24.

Chesne, échevin de Dijon, 1. 18S, 189, 192
Cheurot, habilant d'Ahuy, 2. 199.
Cheval, habitant d'Alhie, i. 341.

Chevalier, procureur-syndic de la ville de Dijon,

1. 187, 188, 189.

— (Guillot), échevin de Seurre, 2. 241.
— prêtre à Couchey, 2. 297.

— habilant de Talmay, 2. 620.

— iSiiiioii), notaire à Beaune, 3. 37.

— (G.), habitant de Cbàteauneuf, 3. 64.

Chevallot, habitant de Chambairi, 3. 219.
— (D.i, curé de Jailly, 3. 230, 231,

— habitant de Recey, 3. 347.

Chevigny (Nicolas de), bourgeois, 1. 89.

CheviUard, babilan' .le Bussy-le-Graud, 2. 046.
CheviUart 'Famille), 2. 592.

CheviUon (Jean de), Mûlain, 2. 397.

Chevillez, habitant d'Ahuy, 2. 199, 202.

Chevraulx, habitant d'Ahuy, 2. 202.

Chevreau (André de), coadjuteur du tabellion de Di-
jon, 3. 420.

Chevrot, conirôleur des dépenses de la ville, 1. 193.
Chifféres (Denis), 2. 161.

Chujaain, habilant de Riel-les-Eaux, 3. 93.

Chiquain (Jean), receveur d'Autricourt, 3. 4.

Chiquait (Jean), 2. 503.

Chiquelle, habitant de la paroisse de Bellenod,
3. 17.

Chissey Famille de), 2. 330.

— (Hiiguenin de), 3. 101.

— (Andoche de), 3. 331.

Chort (Jacques), prieur de Lugny, 3. 219, 224.
Chodiez, habitant de Bèze, 1. 543.

Choilard, habitant de Talmay, 2. 620.

Choiseul (Kaynard, sire de), 1. 31.

— (Maison de), 2. 477, 520, 593; 3. 415.

— (Claude), marquis de Franciéres, 2. 477
— (Charles Marie, marquis de), 2. 477.
— (Jean, sire de), 2. 477.

— (Gauthier, sire de), 2. 477.
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Choiseul (Frnnrois de), 2. C33.

— (Pierre de), 2. 633.

— Praslin (Cliarles, comle de), 3. 273.

— (Césiir), comte de Praslin, maréchal de France,

3. 474.

— (César-Augusle),3. 474.

Choisueux (lienaudus dominus de). — Voir Choiseul,

1. 31.

Choix (Marguerite de), dame de Pontaillcr, 2. 298.

Chomelis, secrétaire du graud-prieur de Cliampague,

3. 198.

Chontroii, habitant d'Ahuy, 2. 202.

Chopard (P.), habilaut de Sincey, 3. 86.

— (P..), habitant de Sincey, 3. 8r>.

— (P.), habitant de Sincey, 3. 80.

Chopillart (Jean), procureur-syndic de Dijon, 1. 70.

Chotars, habitant de Semur, 2. 307.

Choublanc, habitant de Charancey, 3. 13.

Choulot, habitant de Torcy, 2. 57G.

Chousat (Jean), maître à la Chambre des comptes,

1. 423.

Christian, secrétaire du duc, 1. 101.

Cinqfonds, greffier du Parlement, 1. 20C.

Cirey (Famille de), 3. 224.

Cissey (Aliénor de), 3. 203.

— (Famille de), 3. 406.

Cisterciuvi. Cîleaux, 1. 20, 26.

Voir Cîteau.\.

Cîteaux (Abbaye, chef d'ordre de), 1. 20, 26, 91
;

3. 510, 511, 512, 518.

Abbés, 1.91, 248, 203.

Abbaye gardienne de la commune de Dijon,

1. 20, 25, 26.

La charte de Seurre ne peut être montrée

qu'à Citeaux, 2. 217.

Voir aussi Cistercium.

Civrac (Marquis de), 2. 398.

Clairvaux. Le duc Eudes III met la commune sous

la Karde de l'abbé, 1. 20, 21, 25, 26.

Abbés, 1.21, 20.

Abbaye, 1. 481; 3. 1.

— (Etienne de), 1. 64; 2. 229.

— (Famille de), 3. 4C4.

Claquin, habilant de Balot, 3. 179, 180, 181, 182.

— habilant de Poinçon, 3. 244.

Clarav'il/is. — Voir Clairvaux.

Clartons (.1.), habilant de Chenôve, 3. 432.

Claude de Lorraifle, duc de Guise, 3. 103,

Claude, pralicien à Flavigny, 2. 349.

Clemenceau, habilant de Sincey, 3. 86.

Clément de Bligny (Estienne), 1. 73, 74.

— (Euvrard), notaire public à Beaune, 1. 230.

— (Guillaume), receveur du seigneur de Seurre,

2. 249.

— habilant de Vic-de-Cbassciiay, 2. 578.

— habilant de Noiron-sous-Iicze, 3. 143.

Clerc, babitaut d'Ampilly, 2. 338.

Clerc, habilant de Cnssy-la-Oolnnne, 3. 291.

— habilant de C.lornot, 3. 403.

— habilant de Clauierey, 3. 414.

Clerget, maître d'école à llecey, 3. 208.

— curé de Pierre, 3. 300.

— habitant de Kecey, 3. 347.

Clermont-en-Beauvoisis (Uaoul, comte de), conué-

lable de France, 1. 2, 20.

— (Comle de), 2. 255.

— (Famille), 3. 102, 482.

— (Jacques de), 3. 102.

— Toulongeon (Jean de), 3. 204.

— (CharloUe <le), 3. 204.

— Montoison (Famille), 3. 464.

Clerou, seigneur de Couchey, 2. 277.

— (Othenin de), 2. 570.

— (Famille), 3. 336.

— (Simon, seigneur de), 3. 468.

Cléry (Guillaume bische, seigneur de), 1. 111, 114,

Cléves (Madeleine, princesse de), 3. 280.

Clindeaul, habilant d'Ahuy, 2. 202.

Clocheau, habilant de Vic-de-Chassenay, 2. 578.

Clope (Li), habitant de Sainl-Philibert, 2. 443.

Cloux (Pierre du), 2. 251.

Clugny (Jean de), chantre de Flavigny, 3. 7.

— (.Michel) , secrétain de l'abbaye de Moulier-

Saint-Jean, 3. 40, 00, 71.

— (Claude), seigneur d'Elfours, 3. 69.

— (Jean), seigneur du Brouillard, 3. 69.

— (Ch.), seigneur de Daicey, 3. 244. De Grignon.

3. 528.

— (Famille), 2. 638; 3.287,299,370, 371, 403,457.

— (Claude de), 3. 287.

— (François de), 3. 299.

— (Georges de), 3. 408, 482.

— (Elle de), 3. 482.

— seigneur de Nuils-sons-Raviéres, 2. 531.

— (Guillaume de), conseiller du roi, protonolaire

du Saiul-Siége apostolique, 1. 115, 290.

— (Guillaume de), bailli d'Auxon,2. 104.

Cluny. Abbaye Saint-Pierre.

d. 387; 2. 170; 3. 457, 458, 469, 507, 508, 519,

548, 550.

Religieux, 1. 503.

.MVranchissenicut de ses villages, 3. 554.

CIulin-Regnaut, abbé de Flavigny, 2. 180,

Cocheval (Famille de), 3. 492.

Cochon frères, seigneurs de Meursault, 3. 442.

Cocqueugniot, laboureur à Avincy, 3. 403, 40o.

CoefCer, greffier de chancellerie, 2. 375; 3. 105.

Cœur de Roy, greffier, 3. 80.

Cogne, habilaut de Chevigny-les-Semur, 2. 634.

Cognons, habilant d'Ahuy, 2. 199.

Coichier dit Maulpoy, habilant de Marsannay, 2. 207.

Coictier, médecin de Louis XI, donataire de la cbù-

tellenie de Brazey, 2. 545.

Coifferez (Li), habitant d'Ahuy, 2. 199.
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Coignatjliabitaiit de Gripoon, 2. C39.

Coigner, maruliaud à Seiimr, 3. 2b4.

Coignet, ^.'reflier de cliancellerie, 2. 308.

Coignou (Du), babilant de Recej-, H. 341, 344

Coillard, liabilaiit de Villargoix, 2. H93

Coilliez (Li), habitant d'Abuy, i. l'ju.

Coilliot. habilautde Troubaus, 3. 311.

Coinches, babitaat de Bcze, 1. 559.

Coiretet, liaijitaiit de Remilly-eu-JloutagQC, 3

Cois (l,i), liabitaut d'AIiuy, 2. 199.

Cûlardot, babilant de Biaiu, 3. 392, 396.

Colas, babilant d'Epoisses, 2. 575.

— habitant de Seuroys, 3. ICO.

— babilant de Bissey-la-Cûte, 3. 173.

Coligny-d'Andelot (Famille), 3. 483.

Colin, échevin, 1. 188,189.

— (A.), habitant de Saint-Seine, 3. 15.

— (J.), habitant de Sincey, 3. 8G.

— procureur-syndic de Noiroasous-Cèze, 3.

CoUard, prieur de la Chartreuse de Luguy, 3.

347.

Colle (G.), procureur du roi au grenier à se

Moutbard, 2. 118 et suiv.

Collet, notaire à Miissy-la-Fosse, 3. 281, 283,288,

Collin (Denis-Cbiirères), 2. 101.

— habitant de Cussy-la-Colunne, 3. 291,293.

— greffier de la justice de Cbauiesson, 3. 329,

Collinet, babilant de Praloa, 3. 307.

CoUonge (Guillaume de la), seigueur de Marey-

Tille, 2. 485.

Collonges (Abbaye de), en Franche-Comté, 3.

Collors, secrélaire d'Etat, 2. 490.

Colombat, notaire au Pout-de-Pany, 3. 365,

3G9, 390.

Colombel (Famille), 3. 41G.

Colombier (Famille de), 3. 317.

CoUot, habitant de Pocliey, 3. 402.

Colombe, curé de liussy-le-Graud, 2. G45.

Colombel, habitant de lUissy-la-Pèle, 3. 214,217

Colons de Fanges, habitant de CbemJve, 3. 432.

ColoUe (Simon), bourgeois de Bèzc, 1. 534.

Columbel (François de), écujer, 3. 159.

Combes, secrétaire de chancellerie,!. 476.

Commaria (Aubert, seigneur de), 3. 203.

Commeau (Famille de\ 2. 549.

Commines (Ph. d'.Vrgenlon, sire de), 2. 255.

Comoyret (Li), habitant de l!.''ze, 1. 551.

Compagnon, babilant de Tnlmay, 2. C24.

Comparot, habitant de lïussy-leGrand, 2. 646.

Compasseur (l.e) (Famille), 3. 139.

Coudé (Henri de Bourbon, prince de), gouvein
de Bourgogne, rétablit les privilèges d

JOD, 1. 179.

Ménage une transaction pour la réunion

Bourg et de Chaumout de CliûliUou, 1. î

— seigneur d'Arnay, 2. 137.

— (Louis de Bourbon, prince de), gouverneur

Bourgogne, 1. 193.

347.

258.

143.

341,

1 de

290.

332.

SCS,

enr

Di-

.lu

ti'J.

de

Condé, soianeur d'Arnay, 2. 137.

— (Maison de), 2. 2ui;, 314; 3. 204.
— (P. de), notaire à Seurre, 2. 251.

Connau (François de), maître des requêtes ci,.- .'hôtel,
3. 105.

Conflans (Famille de), 3. 233.

— habitant de Villargoi.\, 2. 389, 390.

Contasse, lemme Arnaut, de Clieuôve, 3. 433.

Contenson (Famille de), 3. 492.

Conlet, iiabilant de Varois, 2. 599.

— habitant de Cliauipreuauit, 3. 123.

Contot (Claude), vicaire à Tanay, 3. 141.
Contrepointier, habitant de Bèzo, 1. 550.

Conveis, habitant de Coro;nbles, 2. 576.

— syndic de Villaiues-les-Prévûtes, 3. 281, 233.

Converset 'J.), habitant de Montmoyen, 2. G49.
— l]:ibi!.!nt lie Itecey, 3. 347.

Copin on Coppiu, habitant de Vic-de-Chassenay,
2. 578.

Coqueley, chanoine de Paris, 3. 1.

— prieur de Saint-Broing, 3. 1.

Coquet, gentilhomme-servant du roi, 3. 486.
Coqu'lle (Oarlhélemy), témoin, 1. 332.

Cor.ibzuf (Arnoul de), seigneur de Chassagne, 3. 464.
Corberande (Li), habitant de Saint-Philibert, 2. 443.
Curbeto.T iFamille de), 3. 323.

— (seigneurs de), 2. 503, 505.

Coi hier, habitant de Villargoi.x, 2. 393.

Corboz (Est.), habitant de Chenôve, 3. 432.
Corcelles (Guy et Uenaud de), 3. 445.

— (Gilles de), dame de Pesmes, 3. 480.

Cordele, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Corrtelet, babilant de Cbaraucey, 3. 13.

Cordier, habitant de Talmay, 2. Cil, 619, 620.
— (V.), habitant de La Marche, 2. 529.

Cordons (Hugues), bailli de Seurre, 2. 227.

Corizaude d'Andnuins (La belle). — l'oiV Andouiu?.
Cormaillon (Claude, seigneur de), 2. 588.

Cormoz (M. li), liabitaut de Chenôve, 3, 432.

Corueaus (Hugues, chevalier), 2. 2G3, 205.

Cornibert, habitant de lîecey, 3. 347.

— haljitaut de Beneuvre, 3. 355.

Cornille, habitant de Semur, 2. 367.

Cornillon (Jean), seigneur de Meuesbles, 3. 204.

Cornu (Arnoul), seigneur de Tart, fondateur des
Bernardines, 2. 350.

Cornuz. Ii.ibitaiit d'Abuy, 2. 199.

Cornuoz (Li), habitant de Chenôve, 3. 432.

Corsainl (Guiot de), clerc, 1. 89.

Corsenet, habilautde Bèze, 1. 542.

Corteret, praticien à Saint-Seine, 3. 129.

Cottiambles (Jacques, sire de,chevalieri,2.523;3.12.

Cortot, babilant de Cheuge, 3. 234, 235.

Cortons, habitant de Rouvres, 1. 488.

Corval 'Famille de), 3. 224.

Cossé, religieux de Bèze, 3. 313, 317.

Coste (Arrimoz de la), habitant du Val-de-Suzon,
3. 437.
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Coste de Chimpéron (Jean-Charlos) pin-e, 3. 370,

371, AU.
— (Jeau- Charles) fiU, 3. 370.

— (Jeamie-Geueviève), 3. 373.

— (Callieriiie), marquise de Cliùteaumoraml,

3. 441.

Costeins, haliilant de Rouvres, 1. 487.

Costenois, liabilanl de Rouvre.s, 1. 'iS7.

Costel, liabilaiitde Pralon, 3. 3G7.

Coslioz, liabilaut d'Aliuy, 2. 198.

Coteby, liabitaiit de Bussy-le-Graud, 2. C45.

Cotel, babitaut de Cbamesson, 3. 339 et suivantes.

Colereaul, secrétaire d'Klat, 1. 12(1, 128; 2. Cd.

Collebrune (Jean, sire de), maréchal de Courgogue.

1. 9b.

Coublanc. Prieuré, 1. 558.

— (Maisou de), 2. 614.

Couches (Sire de), 1. G8, 71, 2311; 2. 130; 3. 545.

Conex (Li), habitant d'Ahuy, 2. 199.

Coulmier 'Jean), religieux de Fonleuay, 2. 112.

Coulon (Simon de), 3. 495.

Courban (Henri de), 2. 407.

Courbelin, lialjitant de Bure; 3. 198.

Courbetou (Jean de), maire de Ceaune, 1. 24G.

— châtelain de Beauue, Pommard et Voluay,

1. 254.

— (Poinsard de), abbé de Saint-Etienne de Dijon,

2. 194, 202.

Courcelles (Famille de), 2. 4G5.

— (Pliilippe de), seigneur de Pourlans et d'Auvil-

lars, 2. 473.

— (Hardoin de), seig'-ieur deBousselanges, 3. 188-

— (Huguetle de), dame de Cliatenay, 3. 273.

— (Jean de), maréchal de Bourgogne, 3. 448.

— (Jeaunette), dame de Saint-Verain, :;. 448.

Courdex, habitant de Rouvres, 1. 487.

Courgeons, liabilaut de Rouvres, 1. 487.

Courint(Li), liabilaut de Rouvres, 1. 487.

Courriot, habilant de la paroisse de Bellenod, 3. 17.

Courmiat (Li), habilant d'Ahuy, 2. 202.

Courretins, haliilant de Rouvres, 1. 487.

Courrier, habilant de Béze, 1. 5J0.

Courte, habilant de Cheuge, 3. §35.

Courtenay (Elisabeth de), dame de Monlagu et de

Marigny, 2. 91, 153, 15G.

— (Mabaut de), comtesse de Nevers, 2. G38.

Courtiambles (Jacques, sire de), 2. 523; 3. 12.

Courtin, secrétaire d'Etal, 1. 290.

— lieutenant de la chancellerie du duché, 2. 505.

Courtivron (Jean de Saul.x, seigneur de) (Cote-d'Or),

1. 92.

— (Gauthier, seigneur de), 2. 2G3, 2C3.

— (Famille), 2. 200.

Courtois, habitant de Clamerey, 3. 414.

Courtot (Pliilippe), procureur de la commune de

Dijon, 1. 85.

— (Guillaume), conseiller du duc, 2. 547.

— (G.), notaire à Langres, 3. 110.

Cousse ,'La) (Famille), 3. 307,

Coussin (Bernard), garde des évangiles, 1. 170.

— (Ja.oli), 3. 2.

Coustain 'Jean), seigneur de Navilly, 3. 100, 245.

Coustin du Mauadan (Jean-Marc), abbé de Fonte-

1 av.

— (Anne:, id., 3. 350,352, 353,354.

Coutand, prélre, notaire public à. .^u.xonne, 2. Cl.

Couthier de Souhey (Famille), 2. 553; 3. 330.

— (Claude), seigneur de Souhey, 3. 330, 337 et

suiv.

Convers 'Le), habitant d'Athie, 2. 541.

Coyet, habilant de Bussy-le-Grand, 2. 046.

Craon (Georges de la ïrémouille, fire de), gouver-

neur de Bourgogne, 1. 288; 2. 56. 58.

Crecey (Jean, seigneur de), 2. 203, 205.

— seigneur de Venarey, 2. 490.

— (Eudes de), 2. 263, 2C5.

Crécy (Farnlle de), 3. 413.

— (Anne de), 3. 415.

Créquy (François de Bonne de), 3. 297, 298.

— (François-Emniiiiiiiel de), 3. 207.

— (Jean-François-Paul de), 3. 297.

Crouste (Famille de la), 2. 644.

Ciessy, habilant do Bard, 3. 71.

Creusot, habitantde Chevijny-les-Semur, 2. 033,034.

Crevant (Françoise de^, dame de Bocbefort, 3. 183.

Crevemur (Famille de), 3. 483.

Ciillon (Marquis de), 3. 88.

CriUy. religisu.v de Fontenay, 3. 333, 334.

Croisier, secrétaire de l'évéi[ue de Langres, 1. 4'0.

C oisin, liabilaut de Marmagne, 3. 132.

Croissant, habitant de Chassagne, 3. 467.

Croissard, habitant de Villargoi.\, 2. 393.

Croix Jean de la), maire d'Auxonne, 2. 80.

Croie (Charles du), notaire, 2. O04.

Cl omairetjo {lliii/o de], habilant de Béze, 1. 531.

Cropet, habilant de Saint-Germain-la-Feuille, 3.7.

Crny (Sire de), 2. 572, 619.

Crusille (M. de), 3 554.

Crussol (PhilipiieEinmanuel de), 3. 442.

Crute (alias le Bourgeois), habilant de iMassingy-ios.

Scmur, 2. 496.

Crux (Jean de), seigneur de Troubans, 2. G'i4; 3- 307.

— (Jeanne, femme d'Alexandre de Saulx, 3. 307.

— (Famille), 3. 404.

Cuen de Bar, 2. 2-29.

Cuffioz, habilant du Val-de-Suzon, 3. 437.

Cii'jnon, secrétaire de chancellerie, 2. 470.

Cuigy, secrélaire de chancellerie, 1. 179.

Cniret, secrélaire de la reine, 1. 67,501.

Cuiseaux (Ji-an de), 3. 497.

Culleiio {VuUerus (le), 2. 280.

Cumbo (Perriii de la), iiabitant du Val-de-Suzon,

3. 437.

Curley Hugues et Pierre, fils de Ilumberl, seiguc"

de), 2. 981, 283.

Curot (Li;, habilant de Bc:e, 1. 530.
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Ciirtiler (Jean le), notaire à Dijon, 2. 201.

Cusance (Jeîn de), 2. fi5.

— (Marsiierile île), dame de Ponlailler, 2. Ulu.

— (Famille de), 3. 244, 457.

— (Eriuaiifrol de), 3. 244.

— (Gérard de), 3. 3D7.

Cussigny (Marguerite et Alix de), 3. 16.

Cuyssard, habitant de Villers-les-Pots, 3. llfi.

Cypierre (Marcilly) , lieutenant-général en Bourgo-

gne, 2. 349.

— seigneur de Maltat, 3. 341, 332.

D

Dabore, habitant de Villargoi.x, 2. 3S9.

Dagoniieau de Marcilly, seigueur de Bussy, 2. C'i4.

Daifoy, procureur du duc au bailliage d'Auxoi?,

2. 103.

Damas (dame de Mercey), 2. 496.

— (Joachim), seigneur du Rousset, 2. 496.

— (Charles-Claude), de Crux, 2. 496; 3. 16.

— (Famille), 2. 349 ; 3. 192, 464, 492.

— (Guillaume de), seigneur de Sanvignes, 3. 192.

— Crux (Famille;, 3. 336, 409.

— (Gabrielle, veuve de Jean de la Palud), de

Thiauges, 3. 372.

— (Jean de), seigneur de Marcilly, 3. 46S, 482.

— (Aleïandre), seigneur de Sanvignes, 3. 482.

— (Claude de), 3. 482.

— (Jean de), seigneur de Digoine, 3. 494.

— seigneur de la CoUonge, 3. 494.

— de Villiers (Famille), 3. 493.

— (Robert de), seigneur de Marcilly, 3. 497.

Dambrun, habitant de Marigny-sur-Ouche, 3. 390.

— notaire, 3. 484.

Dambruy, uiaeon, 3. 367, 368.

Damerou, habitant d'Alhie, 2. 541.

Dami 'Ouantin), èchevin de Dijon, 1. 92.

Damoiseau (Famille), 3. 19).

— (François), écuyer, 3. 203.

Damotle, habitant de Terrefondrée, 3. 294.

Dampierre (Etienne de), 3. 204.

— (marquise de), 3. 489.

Dampnette, dame de Terrefondrée. 3. 294.

Danault, habitant de Clomot, 3. 405.

Danes, sfcrétaire du Conseil, 2. 308.

Dangeuil Uobert de), évèque de Nevers, 1. 91.

DanyeviUe. habitant de Menesble, 3. 203.

Danglare de Bourlemont, vicaire général du grand

]. rieur de Champagne, 3. 296.

Dannemarie (Famille de), 2. 483.

Dannys. habitant de Bèze, 1. 548.

Danon (H ), émiyer, 2. 4S3.

— habitant de Sincey, 3. 86.

Darc, notaire et châtelain de Talmay, 2. 623.

Darcier, marchand à Auxonne, 3. 363.

Dard, habitant de Semarey, 3. 264, 268.

Dareau, mailre des comptes à Dole, 3. 416

Dareaul (P.), prévôt de Flagey, 2. 473.

Darnay (Jean de), seigneur de Bu.iseaut, 2. 489.

111.

Darty, ch.'itelain de Conmiarin, 3. 267.

Darveaul, habitant de Massingy-les-Semur, 2. 496.

Darvez Mtegnault), 1. 86.

Dasniéres, greffier du Conseil d'Etat, 1. 566.

Daubenton (.lacques), châtelain de Monlbard, 2. M8.
— (Jean), notaire de Moatbard, 2. 1 18; 3. 349,358

— secrétaire du prieuré de Saint-Léger, 3. 368.

— habitant de Grésigny, 3. 337, 339.

Daubourg, habitant de Brain, 3, 392, 396.

Daumaigne, habitant de Chenôve, 3. 438.

Daumex, hahilant de Rouvres, 1. 487.

Daumichel, habitant d'Abuy, 2 199.

Dauphin (Guichard),seigneurde Jaligny et de Frolois,

3. 304, 311, 512, 313, 318, 545.

— (Lecomte), 2. 61.

— habitant de Champignolles, 3. 323,

Daurvoul, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Dauteville, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Davi, hahilant d'Ahuy, 2. 199.

David, habitant d'Auxonne, 2. 71.

— maire de Semur, 2. 382.

— habitant de Cussy-la-Colonne, 3. 298.

Davout. — Voir Avout.

Debadier, habitant des Laumes, 3. 288. Grésigny,

3. 337.

Debordeaux, secrélaire du Conseil d'Etat, 1. 587.

Debouvand, curé de Vandenesse, 3. 364.

Debras, notaire à Avallon, 3. 94.

Dechargey, marchant à Taniot, 3. 141.

Defalconier (Jacques), serviteur du seigneur de

Seurre, 2. 249.

Défaut, praticien à Civry, 3. 267.

Deien (Jean Ion), homme du duc à Rouvres, 1. 4SI.

DejauUé, habitant de Semarey, 3. 268.

Deljoy (Claude de), juge a Voulaiiie, 3. 296, 297

De la Borde, habitant d'.Ahuy, 2. 199.

De la Chère, notaire à .\lolinot, 3. 323, 324, 327.

— seii-'iieiir de Loges, 3. 347.

De la Cour, habitant de Villargoix, 2. 393. Recey,

3. 341. Clomot, 3. 414.

De la Croix (Famille), 2. 340; 3. 445.

— (Jean), maire d'Auxonne, 3. 113.

— (François), seigneur de Chevriers, 3. 445.

— écuyer, 3. 12.

— pré.-iileut au Parlement de Grenoble, 3. 32.

— Millau, habitant d'Echirey, 3. 471.

86
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DelagouUe, chanoine de la rathédrale d'Autun,

3. 399, 40-2.

De la Grange, liabitaut de Cussy-la-Coloune, 3. 291'

Delain (Seigneur de), 2. 223.

De la Maison, notaire roj'al à Clianceanx, 3. 200.

De Lorme, liaijitaul de Bèze, 1. 559. lUissy-le-Grand,

2. c'iô.

Demangeot, liabilant de Coeffan, 3. 407.

IX'miijriei/o (Joannes de], c/ericus, 2. 237.

Demoingeot, tabellion de Nuits, 2. 466.

Demolui, avo''at à Beanne, 3. 325, 327.

Demongeu, notaire à Dijon, 1. 1o9, 127.

Denier, babilant de Sainl-Antliot, 3. 333.

Denis, secrétaire d'Etat,!. 319.

— liabitantde Bèze, 1. 342.

Denisot, babit-mt d'.\huy, 2. 199, 202. Chevisuy-en-

Valière, 3. 231. Sainte-Sabine, 358, 304. Pra-

km, 3. 368, 370.

Denizot 'Doré), seigneur de Millery, 2. 511.

DepizB (Madame la conseillère), 3. 383, 390.

Depoisses (Clu'ét.), échevin de Montbard, 2. 119, 120.

Depringles (Famille), 2.350; 3. 347.

Derepas, habitant de RemiUy-en-Montagne, 3. 250,

258.

— notaire à Sombernon, 3. 258, 279.

Deroy, habitant de Sainte-Sabine, 3. 358, 364.

Derrier, religieu.K de Fontenay, 3. 132.

Derrois (J.-L), habitant de Chenove,3. 432.

Dervein, habitant de Chassagne, 3. 407.

Deneiise Muruisterium. Montiérender, 4. 331, 338.

Deschamps 'Jean), grand-prieur de Flaviguy, 3. 7.

— seigneur de Menesbie, 3. 204.

— — de Flacey, 3. 483.

— (Nicolas), écuyer, 3. 484.

Deschampt (Bertrand;, chevalier, 9. ICI.

Deschargey, maire de Taniot, 3. 188, 191.

— habitant de Taniot, 3. 188, 191.

— — d'Arçon, 3. 313.

Desclers, habitant de lieiieuvre, 3. 355, 357.

Descreaulx (André et Antoine), écuyers, 2. 397.

Des Granges (Famille), 3. 323.

Deslandes (Marie), femme du chancelier Itolin, 3.

474.

— secrétaire d'Etat, 1. 136, 137, 293, 327, 509; 2.

70, 72, 118, 150, 237, 306; 3. 40.

— notaire royal, 3. 03, 04.

Des Mex, habitant de Bus.-y-le-Grand, 2. 045.

Des Molins, grand-prieur de Bèze, 3. 211.

Desrée (Guillaume dil), seigneur de Chassagne. 3.

404, 407.

— (Simonnet), veuve de Lée, sa femme, 3. 457.

Desvelle, habitant de Cussy-la-Colonue, 3. 291, 297.

Devault, — d'Elevaux, 3. 100.

Devaux (Guillaume), 2. 503.

marchand à F^levaux, 3. 263.

Desserrée, habitant de Bèze, 1. 543.

Destaubles, — d'Ahuy, 2. 199.

Deux-Ponis (Louis-Casimir, prnice palatin du Uluii.

due lie), 3 279.

Devoyo (Famille), 3. 123.

Develle, chanoine de la cathédrale d'Autun, 3. 399,

402.

— habitant de Rouvray, 3. 407, 408.

Df.villier, — de Poschey, 3. 399, 402.

Digoine (Guy de), seigneur de Ternaut, 3. 56.

— (Hugues de), 3. 36.

— (Thomas) , infirmier de iMoutiers-Saiut-Jeau
,

3. 00, 71.

— (Guillaume, seisneur de), 2. 188.

— (Famille), 3. 252, 298, 403, 481.

— (Perreau de), 3. 298.

— (Philiberte de), dame de Fontenay, 3. 4SI.

Diguet, habitant de Toutry, 2. 576.

Dijon. Abfiai/e de bénédictine de Saint-Bénigne, 3. 7.

Ses domaines dans la banlieue, 1. 3.

Abbés, 1. 90, 91, 334, 413, 540, 572; 2. 139,

142, 278, 413, 523, 547, 598, 399; 3. 283, 452.

Chambrier, 3. 503.

Cour où le duc pouvait exiger justice de la

commune, 1. 89.

Cimetière, lieu d'assemblée de la commune,
1. 8.

Hommes de l'abbaye, 1. 14.

Eglise. Les ducs de Bourgogne tenus d'y jurer

la conservation des privilèges de la ville,

1. 03.

Serment qu'y prêtent :

Jean de France, 1. 65. Philippe de Rouvres,

1. 07. Le roi Jean, 1. 68. Philippele-Hardi,

1. 70. Jean-saus-Peur, 1. 90. Phiiippe-le-Bon,

1. 94. Charles-le-Guerrier. 1. 10s. Louis XI,

1. 114 Louis 11, 1. 129. François I", 1. 137.

Henri H, 1. 141. Charles IX, 1. 146, Louis XUl,

1. 178.

Déclaration du duc touchant ses hommes,
2. 107.

Ses procès avec la commune, 1. 91.

Vend Talant au duc Eudes III, 1. 497.

Revendique ses droits à Is-sur-Tille, 2. 430.

Confirme l'affranchissement des hommes d'Ar-

nay, 2. 142.

Acquiert la terre de Marsannay, 2. 184, 185.

Acquiert partie de Cheuôve, 3. 431.

Acipiiert Saint-Julien, 3. 488.

Affranchit Cliai!;nay, 2. 413.

Affranchit Varois, 2. 599.

Affranchit la Villotte-lcs Souibernon, 2. 533.

Ecrasée de dettes, 2. 413.

Reçoit un don pour lu réparation de l'église,

2. 001.

Aliène Mesmont, 3. 273. Echirey, 3. 470.

Gonirau lui donne la vallée d'Ouche, 3. 382.

Possède Coulernon, 3. 504. Flavi^ruerot, 3. 503.

Gevrey, 3. 507. Lousvic, 3. 501. Marsannay-

la-Cûte, 3. 30G. Saussy, 3. 503.

lUi tdiieniis (Mdnnsterinm Snncti Beniifni), 2. 107.

AliliuK, i. 278.
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Dijon. Saint-Efii^ui': de Dijon [Ab!iiiyn ih).

Ses seigneuries iliiiis lu banlieue, 1. 5.

Abbés, 1. 71, 2'i(l, 33G, S'.O, 572; 2. 191, 192,

194, I9G, 197,202, 278, 281,443,440,572.
Hommes de l'abbaye, 1. 14.

Le duc dtitieutses biens, 1. 343, 344.

Ses possessions i\ Jlarsannay-la-Côte, 2. 184.

Possède la terre d'Ahuy, 2. 190.

Ses débats avec les habitants d'Aluiy, 2. 193 et

suiv.

Ses débats avec les habitants de Saint-Philibert,

2. 444.

Possède le patronage de Perrigny, 2. 53C.

— Fran.xault, 2. 559.

Abbaye, 3. 336.

Allrancbit Pralon, 3. 365, 368.

Abonne la taille à HauteviUe, 3. 474.

Difionensis [Moimslerium seu ecclesia SanciiSte-

pimni Divionensis), 1. 71,14,343, 344; 2. 191,

192, 193, 278.

— Chnpitre de la Sainte-Cbopelle :

Ses seigneuries dans la banlieue, 1. 5.

La mairie lui offre lejugementde Dieu, 1. 10.

Doyen, 2. 283. 541; 3.25, 30, 32.

Seigneur de Villargoix, 2. 389.

Seigneur d'Athie, 2. 54u.

Seigneur de Charrey, 3. 23.

Chanoines, 3. 25.

Acquiert la terre de Val-de-Suzovi, 3. 436.

Acquiert la terre de Flaviguerot, 505.

Acquiert la terre de Mailly, 3. 505.

Dotation, 3. 506, 507.

— Eglise Notre-Dame. Lieu du serment prêté par

le maire de Dijon, 1. 193.

— E(jlise Saint-Jean. Baptistère, 1. 5.

Doyen, 1. 5.

Eglise, 1. 8.

— EgliseSaint-Phitihert. Les élections municipales

se faisaient devant son portail, 1. 8.

Le maire sortant y remet les insignes de la

magistrature, 1. 191, 193.

— Abbaye des Bénédictines, 1. 7.

— Couvent des Cannes. Prieur, 1. 568.

— Chartreuse. Dotation, 3. 441, 503, 507.

— Collège Godran et couvent des Jésuites, 2. 465.

Le roi autorise sa réouverture, mais sans les

Jésuites, 1. 134, 139.

— Coinmunilerie de la Madeleine, 1. 46; 3. 503.

Abonne la taille de Crimolois, 3. 42].

Commandeurs, 3. 421, 422.

— Cliapelle Saint-Jacgues, \. 10.

— Couvent des Jacobins. Eglise brûlée lors d'une

sédition, 1. 66.

Couvent, lieu désigné pour les élections muni-
cipales et les assemblées de la mairie, 1. SS,

191,193.
— (Eudes de),l. 14, 19.

— (Thibavit de), chauoine de Langres, 3. 450.

Dimanc^-e Grassot 'Gras),l. 390.

Dimenche de Vitel, conseiller du duc, 1. Î4G.

Dinteville {.lacques de), 2. 479.

— abbé de N.-D. de Chaiillon, 3. 50.

— (Famille), 3. 13',.

— (Bénigne de), dame de Commarin, 3. 134.

— (Claude de), abbé de la Ferté, 3. 493.

Divione [Odo de), 1. 14, 19, 207.

Doderot (Gnillemin), témoin, 2. 106.

Dodins (J.), liabilant de Clieuôve, 3. 432.

Bolu, secrétaire du Conseil d'Etat, 1. 439, 440, 445,

513.

Dominique de Pasques, habitant de Bèze, 1. 548.

Dommartin (P. de). 1. 77.

— (Famille), 3. 341.

Domois (Hugues de), 3. 421.

Dompierre (Aymé de), sage endroit, 2. 201.
Donay, iirf-netier de Bourgogne, 1. 483.

Donet (Familie). 3. 328.

— notaire h Saulieu, 2. 395.

Donisy (G.), 2. 500.

Donzeaux, habitant de Bèze, 1. 548.

Douzeley, habitant de Bèze, 1. 543, 548.

Donzy (Hervé de), comte de Nevers, 2. 638.

Doret, habitant de Barbirey, 3. 390.

Dormans (Miles de), évêque de Beauvais, 3. 442.

— (Jeanne), femme de Ph. Paillart, chancelier de
Bourgogne, 3. 442.

Dornée (Reynier de), 1. 578.

— (Guy), son frère, 1. 578.

Dornetn, bourgeoise de Bèze, I. 534.

Dorran (Jacques), prieur de Coublanc, 1. 538.
Dorrey, habitant d'Athie, 3. 67.

Dortau, baronne d'Orvain, dame d'Ampilly-les-Bordes,
2. 343.

Doucote (Vuill.), habitant de Chenôve, 3. 432.
Douhay (Odart), échevin de Dijon, 1. 89.

Douhem. secrétaire d'Etat, 2. 12, 269.
Dou Pont, habitant du Val-de-Suzon, 3. 437.
Doupouys ou Doupois, habitant d'Ahuy, 2. 199, 202
Doura, lial)itantde Semur, 2. 307.

Dourie, contrôleur à Flavigny, 3.396.
Doyen, notaire à Cerilly, 8. 179, 182, 243, 244.
Dracy (Jeanne de), dame de Marigny, 2. 156.

Baronnie, 2, 501, 502.

Drée (Famille de), 2. 549; 3. 341, 416, 526.
— (Philippe de), 3. 236.

— (Guillaume de), 3. 416, 487.

— (Charles de), 3. 416.

Dreue (Philij.pe), commissaire réformateur de la

justice, 1. 76.

Driot, habitant de liussy-le-Grand, 2. 646.

Drobille (Itaoul), procureur au Parlement de Paris,

1. 84.

Dronelot, habitant de U paroisse de liellenod, 3„ 17.

Drouchot, habitant de Torcy, 2. 576.

Drouhin, habitant de Talmay, 2. 619.

— habitant de .Moutier-Saiut-Jean, 3. 86.
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Diouhot, liabiUmt de Varois, 2. 599.

Droiiin, liahilant de Massmgy-lea-Seiiiur,2. 496, /i97.

Drouot, lialiil.ml de Pnuligay, 2. 577.

Drouyn, Ijaliilaiil, de Toutry, 2. 570.

Droyn, lialjilanl, de Grigiion, 2. C39.

Du Ban de la Feuillée (Pierre), 3. 199.

Du Bled d'Uxelles (Famille), 3. 290.

— (Marguerite) , femme de Philibert Bataille

,

3. 291.

Dubois (leau) , lieutenant-général au bailliage de

Laiigres, 2. 477.

— babilautde Varois, 2. 599.

— graud-iirieur de Moutier-Saint-Jean, 3. 41.

— cellérier de Bèze,3.142.
— (H ), seigneur de CoUonges, 3. 233.

— (Ciilberine), religieuse à Pralon, 3. 3C6, 3C8.

— niarcbaud à Creusot, 3. 412.

— uolaire à Argilly, 3. 509.

Duboys, greltier de cbaucellerie, 2. 372.

— lialiilant d'iicbirey, 3. 471.

Du Boutout, secrétaire d'Etat, 3. 5.

Dubus, laboureur à VeuUerot, 3. 323. 326.

Duchamp, rereveur général de toutes les finances du
duc, 2. 47.

Duchey (J. et Pierre), 2. 503.

Duesme (Ancel, seigneur de), 2. 491.

Du Four (Guillaume), seigneur de Rouvres, 3. 441.

Dufour (Hugaeuin), témoin, 3. 119.

Dufiesae, secrétaire de Flavigny, 2. 348.

— (Famille), 2. 572; 3. 474.

— religieux de Foutenay, 3. 132.

— (François), seigneur de Vercbisy, 3. 409.

Duhanne (M°"=), dame du Val-de-Suzon, 3. 43G.

Dulac, verrier, 3. 64.

Dumeix, écbevin de Talmay, 2. i:;19.

— habitant de Talmay, 2. 620, 624.

Dumesnil, secrétaire d'Etat, 1. 146, 299; 2. 74j SOS,

376.

Duraex, habitant de Rouvres, 1. 487.

Dumont (Adam), peintre à Dijon, 2. 603.

— marchaud à Recey, 3. 209.

Dumont, |iralicien à Chàlillijn, 3. 346, 347.

— notaire à Uecey, 3. 355.

Dumoutet (Famille), 2. 540.

— ((;uilUuune),abbô de Flavigny, 3. 227.228, 230.

Dumoulin, grellier de chancellerie, 1. 299.

Dunois (comte de), 2. 255.

Du Perche, notaire, 2. 188.

Dupin, habitant de Villargoix, 2. 393.

— chanoine de la Sainte-Chapelle de Dijon, 3. 25,

30.

Dupo&t (V.), religieux de Moutier-Sainl-Jeaii, 3. 66,

71.

— infirmier de Moulier-Saint-Jean, 3 81.

— religieu.i de Bèze, 3. 313, 317.

— babilant de Vernusse, 3. 325, 327.

Duprat (Antoine), seigneur de Villeaux, 2. 627.

— (Guillaume), seigneur de Vitleaux, 2. 273.

Dupront, babilant de Blangey, 3. 371.

Du Puys, grellier, 2. 256.

— habitant de Menesble, 3. 205.

Durand, évèque de Cbalon, 1. 34.

— historien de Chalon, 2. 298.

— (A.), notaire, 3. 31, 63,64.

— de Saint-Eugène, seigneur de Troubans, 3. 307.

— de Romilly, seigneur de Trouhans, 8, 307.

— (Carole), sergent du roi àMolème, 2. 310.

Durannus, episcofjiis Cabilonensis,l. 34.

Durant, habitant de Rouvres, 1 48S. Ahny, 2. 199.

Athie, 3. 67. Echirey, 3. 471.

Durey, habitant de Corombles , 2. 575, 576. Torcy,

2. 576. Poullgny, 2. 577.

— (Jacques), prêtre, 2. 581.

— notaire à Epoisses, 2. 588.

Durnet (Agnès de), femme de Guill. de Vergy, 2. 407.

Durnay (M"": de), 3. 497.

Dusauveur, habitant de Clomot, 3. 405.

Duthier, secrétaire d'Etat, 1. 142; 3. 105, 115.

Duval, clerc à Dijon, 3. 218.

Dyo de Montperroux (Famille), 2. 593; 3. 409, 485.

— (Jean de), 3. 485.

— (Jacques, palalm de), 3. 492.

E

Echalot (Pouce, seigneur d'), 2. 263, 265.

— (Famille d'), 3. 1)9.

Echeaon (Monin d'), écbevin de Dijon, 1. 92.

Echielley, habitant de Talmay, 2. 624.

Ecutigny (Famille), 3. 415.

— (J. d'), notaire à Beaune, 1. 72.

Edouard 111, roi d'Angleterre, 2. 465.

— de Savoie, 2. 491.

Eduens, 2. 144.

Egolier, seigneur de Saiut-I ambert, 3. 255.

Eguilly (Guillaume d'), chantre de Moulier- Saint-

Jean^ 3. 41.

— (Famille d'), 3. 146.

— (François d'), 3. 146.

— (Jean'd'), 3. 146,147,178.

Elbeuf, duc, seigneur engagiste de Brazey, 2. 545.

Elisnheth (de Conrtenay), îfxoi- Oilonis, domini Moiitis

Acuti, 2. 136, 137.

— etite-fille de Guillaume, comte de Bourgogne,
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femme de Hugues l", comte de Champagne,
2. (110.

Engoulevent (Alexandre d'), écuyer, 2. 61.

Entragues (M. et Mme), 3. lo).

Epailly, commaiiderie, 1. 384; 3. loi, 168, 173.

Epernon (duc d'), gouverneur de Bourgogne, 1. 186.

Eperviere (Jacques de 1'), 3. 298.

Epinac (Marguerite), veuve de Joachim de MMaiu-
Lux, 3. 139.

Epoisses (Prieuré d'), 1. 481, 486.

— (Edwige), héritière de la maison, 2. 573.

— seigneurs, 2. 606.

Esbarres (Beruard d'), président au Parlement de

Bourgogne, 1. 157; 3. 470, 471.

— seigneur d'Ampilly, 2, 337.

— (Pierre), seigneur de Rufîey, 3. 12, 470.

— (Marie), femme de Baulfremont-Listenois

,

3. 1 39.

— (Famille), 3. 506.

Escars (Charles d"), évèque et duc de Langres.

1. 445; 3. 142, 209,312, 313.

Esehailly (M.d'), 3. 542.

Eschinans (Thevenot), habitant de Beaune, 1. 258.

Eshelote, échevin de Rouvres, 1. 487.

Esmyot, liabitaut deSaiut-Remy, 3. 349.

Espaignot, habitant d'Origuy, 3. 17.

Espagnol, notaire àAisey, 3. 329,334.

Espangnot, liabitant de la paroisse de Bellenod,

3. 17.

Esparme, liabitant de Béze, 1. 548.

Esparit, liabitant de la paroisse de Bellenod, 3. 17.

Espery, procureur-syndic de Menetreux-le-Pitois,

3. 269.

Espiugoz, garde du scel du comté de Tonnerre,

3. 427, 431.

Espiard (Zaï'barie), bailli de Saulieu, 2. 570.

— (Claude), 3. 409.

— (Claude-Antoine), 3. 409.

— (Famille), 3. 487.

— d'Allercy, 3. 487.

Espinasse (Philibert, sire d'), 1. 68; 3. 484, 491.

— (Jean), 3. 213.

Espontiens, habitant de Bèze, 1. 550.

Espry, habitant de Monlbard, 2. 124.

Esquoz i'ihiguenin de), seigneur de Busseault, 2. 489.

Essey (Tb.), habitant de Sincey. 3. 86.

Essoyes (Etienne d'), clerc, 2. 297.

Estienne, notaire à Bussière, 3. 194, 198, 199.

Estiennol (François), procureur de Vitteaux, 2. 273,

274.

— échevin d'Is-sur-Tille, 2. 435.

Estorne, habitant de Bèze, 1. 543.

Estoz (Monoz le), maire de Rouvres, 1. 487.

Esbrume (li.), habitimt de Chenôve, 3. 432.

Esviriez, habitant d'Abuy, 2. 199.

Etieuue (Jean), procureur-syndic de Cliâlillon,

1. 433.

Etienne, comte d'Auxonne, 2. 27, 28.

— abbé de Saint-Etienne de Dijon, 2. 192.

— abbé de Saint-bénigne de Dijon, 2. 277, 533.

— archidiacre de Flavigny, 2. 364, 366.

— notaire de la cour ducale, 2. 345.

Eudes, roi de France, 3. 448.

— 11, comte de Champagne, 1. 14.

— H, duc de Bourgogne, 1. 1; 2. 165.

— m, duc de Bourgogne, conlirme la charte de

commune de Dijon, 1. 20.

Met la commune sous la garde de l'abbé de
Clairvaux, 1. 21.

Met la connnuiii' sous la garde des principaux

seigneurs, 1. 22, 23.

Donne le ban, les juifs et l'étalage à la com-
mune de Dijoii, 1. 27.

Accorde à la mairie de Dijon la juridiction des

cas non prévus dans la charte, 1. 28.

Sa déclaration sur le jugenient du crime de

fausse monnaie, 1. 29.

Règle le droit de possession dans la commune,
1. 29.

Sa mort, 1. 34.

Affranibit la ville d'Avallon, 1. 207.

Accorde une commune aux habitants de
Beaiuie, 1. 207.

Cède le ban de vendanges à cette commune,
1. 213.

So;i mariage avec Alix de Versv , 1. 315.

2. 465.

Affranchit la ville de Nuits (aval), 1. 315,

Octroie une commune à Chaumont de Châtil-

lûii, 1. 329.

Coniniunanlé de ses hommes de Chàtillon avec

ceux de N.-D., 1. 335, 336.

Transige avec l'èvèqne de Langres au sujet de
ses droits à Cliûtlllon, 1. 336.

Etablit une commune à Cliâlillon, 1. 341.

Rend des (irisonniers à l'évéque de Laugre.-,

1. 341.

Etablit une commune à Rouvres, 1. 481. Talaiit,

1. 497.

Médiateur entre l'évéque de Langres et l'ab-

baye de Bèze, 1. 521.

Cède la terre de Mirebeau à Hugues de Vergy,

1.580,2.298.

Etienne, comte d'Auxonne, lui fait hommage,
2. 27.

Alframbit Monlbard de la mainmorte, 2. 96,

102.

Cède le banviu aux liabitaiits de Monlbard,

2. 103.

Acquiert une partie d'Aïuay-le-Duc, 2. 137.

Conteste à l'abbaye de Flavigny sa suzeraineté

sur la ville, 2. 109.

Cons'^nt à prêter à celle abbaye, 2. 170.

Garant de la liberté vendue par l'abbaye de
Saint -Bénigne aux habilants de Cbaignay,
2. 413.



— 08!:

Eudes in, .lue do Bourgogne, rachète la terre de

l',iiiilly,2. 'i88.

Acquiert Griguoii, 2. C38.

Donne son droit de gUe h Moutier-Saint-Jean,

3. GG. De LoueEme, iiii Val-des-Choux, 3. 173.

De Criniolois, aux Ilo.-^iiilalicrs, 3. 421. L)e

Corcelles-les-Citeaux, a Hiiguei de Vergy,

3. 445. De Fauvciiiey, aux Hospitaliers,

3. 5U3.

Cède ses hommes i' • Gevrey à l'ahbaye de

Cluny, 3. 507.

Prend Nod eu partage, 3. 520.

_ IV, duc de Bourgogne, donne une déclaration

toueliant la justice municipale de Dijon,

1. 61, 64.

Oblige ses successeurs à jurer la conservation

des privilég'.'s de Dijon, 1. G3,G5.

Saisit et fait mainlevée de la mairie de Dijon,

1. 64.

Confirme les privilèges de Beaune, 1. 227.

Acquiert les hommes du chapitre de Notre-Dame

à Beaune, 1, 230.

Confirme les privilèges de Buxy, 1. 314.

Concède la justice aux prudhommes de Nuits,

1. 318,

Confirme la charte de Chaumont de Chàtillon,

1. 346. DeTalant, 1. 499.

Acquiert nue partie d'Arnay, 2. 137.

Confirme la iliartc do Bagnot, 2, 151.

Témoin de la conlirmaliou de la charte de Ma-

rigny, 2 IGI.

Contraint les habitants d'Ahuy au paiement de

la taille en bonne monnaie, 2. 195.

Statue sur les amendes de la franchise de

Saulx, 2. 2G8.

Confirme les privilèges de Chaussin, 2. 316.

Réunit H terre de Villy à la chûtellenie de

Salmaise, 2. 316.

Erige Salmaise eu chatellenie, 2. 318.

Confirme la charte de franchise de Salmaise,

2. 324.

Achète la terre de Longecourt, 2. 350.

Eudes IV, div. de Boni-gogrie. Ses débats avec le

prieur de Semur, 2. 368.

Oblige le maire de Semur à jurer la conser-

vation des privilèges de la ville, 3. 368.

Confirme les privilèges de Semur, 2. 369.

Octroie une charte aux habitants de Flagey,

2. 466.

Confirme la charte de Meuvy et Bassoncouit,

2. 478.

Kachèle la terre de PouiUy, 2. 4S8.

.\cquiert la lerre de Biisseaut, 2. 4S3.

Donne la terre de Duesme à sa sœur, 2. 491.

Echange la terre de Brion contre celU de Bre-

mur, 2. Ii23.

Donne Balot à Robert de Grancey, 3. 178.

.\cquierl une partie de Darcey , 3.244. De

Saint-Léger de Foncheret, 3. 273. De Gigiiy

et la Colonne, 3. 298.

Inféode Clomot, 3. 403.

Intervient pour le paiement de l'impôt entre

le seigneur et ses vassaux, 3. 418.

Donne Urcy au prieuré de 5aint-Marcel-les-

Chalon, 3. 422.

Engage Meilly à Gault-Gallois de la Baume,

3. 441.

Cède Hanteville à l'abbaye de Saint-F.tienne de

Dijon, 3 475.

Confirme la franchise de la Toison, 3. 490.

Distrait Sanssy du bailliage de la Montagne et

le réunit à celui de Dijon, 3. 503.

Confirme la marie de Poiseul-la-ViUe, 3. 521

Acquiert Bremur, 3. 521.

Donne la libre disposition de leurs biens aux

habitants de la chatellenie de Branciou

,

3. 54 4.

— fils du duc Hugues III, jure de maintenir la

charte de Dijon, 1. 1, 14, 17, 19.

— seigneur de Montagu, 2. 136.

— de Koiigemont, archevêque de Besançon,

2. 225.

— vicomte de Beaune, 2. 337.

Eugène III, pape, 3. 50.

Euvrard de Bèze, recteur de l'église d'Arceau,

1. 548.

Fabert (Abraham), maréchal de France, 3. 20 4

fabry, habitaut de Bèze, 1. 550.

Fainéant, habitant de Cheuôve, 3. 433.

Kflis (Genrynis), prior de Snlio, 3. 463.

Fannet, habitant de Bèze,l. 550.

Fanon, éclievin de Monib rd, 2. 118.

Fantain. syndic de Villaiues-les-Prèvotés,

2S:i.

Fa'-del, sei'.'ueur de Bussy-la-Pèle, 3. 213.

— seigneur de Darcey, 3. 244.

3. 2S1,

Farge, bab-laiit de Bèze, 3. 317.

Fainet (Villeujinj, ècheviu de Talmay, 2. 610.

Fatans (Gérard de), chevalier, 2. 161.

Fauchos, habitant d'Ampilly, 2. 33s.

Fauche de Domprey (Marguerite), comtesse de

Virnnc r.oiiimarin, 2. 264, 2C3,283, 28'..

Fauchey, liMbilant de Poinçon, 3. 244.

Faucille, liahitaut de Bèze, 1. 550.

Faucogney 'Mix de), femme de Hugues de Vienne,

2. -236.
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F.niconiiot, Ijaliilant de Triey, 3. liiO.

Faulsey, haliilaiil d'Elevaiix, 3. IfiO.

Faiiltepauetre, hiilntaiit de Menethle, :). 205.

Faulx, reiifiieiix de NoUe-Daiiie de Cliàlillou, 3. 50.

Fauveruey iGuillauine, seigneur di;,, 1. 14, 19.

Faveruay (P. de), seigneur de ïauay, 3. 139.

Favet, i'u-.eucié eu droit, 3. 45.

— curé de Cliaiiges, 3. 141.

— iiabitarit de Tanay, 3.14).

Favier, eoiiseiller d'Etat, 2. 123.

— (Cliarles de), 2. 524.

Favret. Iialiilant de Cinges, 3. tCO.

Fay, Iialiilant de Meuetreux-les-Semiir, 2. 577.

FayB (La) (Euilos),curé de Pontoux, 2. 243.

— (Jean, seigneur de), 2. 251.

Fays (Liébaut du), seigneur de Villers-les-Pols

,

3. 115.

Fayet, secrétaire du Conseil d'Etat, 1. 452, 459, 4C3
,

2. 17.

Febvre, li.ibitant de Bissey-la-C6te, 3. 15S.

Ferot, liaijitaul de Corronibles, 2. 575, 57«.

Félix, secrétaire du Conseil, 1. 506.

— Iialntaiit de Di|on, 3. 450.

Ferment, liabilant de Meuetreux le-Pitois, 3. 269.

Fernerct, liabitant de ïièze, 1. 551.

Fernet, liabilant de Talmay, 2. i;20.

Ferraud, inteudanl de Bourgogne, 3.342.

— (Famille), 2. 540.

Ferret, notaire à Paris, 2. 462, 4C4.

Ferncifi, secrétaire d'Etat, 1. 348; 2. 130.

Ferriéres (Famille), 2. 631; 3. 192,298, 464.

— (Charles de), de Sauvebœuf, abbé de Béze,
3. 312, 313, 317.

— (François de), seigneur de Salîres, 3. 407.

Ferrioz (J.), habitant de Cbeiiôve, 3. 432.

Ferry (J.), habitant de Sincey, 3. 80. De Cbazelle-

l'Ecbo, 3. 411.

Faite sur-Grosne (Abbaye de la), 3. 526, 543, 54G.
— Chaudron (La seigneurie), 2. 581.

— (Philibert de la), iirésident an Parlement,
2. 449.

— (Famille de la), 3. 486.

— (Jeanne de la), 3. 486.

Fertit, habitant de Saint-Autbot, 3. 333, 336.

Fervaques (Jeau de Hautemer, seigneur de;, 2. 479,
483.

— (Guillaume de Hautemer, seigneur de). 2. 479
483.

'

Fête (Prieuré du), 2. 549.

Feuchot, habitant de ViUargoix, 2. 393.

Fevre (Uuguenin le), notaire à Dijon, 2. 529.

Fevrel (Jeanne etlUarie), religieuses à Pralon, 3. 366,

368.

— (Charles), avocat à Dijon, 1. 473.

— de Saint - Mesmin , seigneur de Couchey
,

2. 277.

— (Jaciiues), 3. 25.

Feydeau de Brou, intendant de Bourgogne, 3. 495.

FicLot, |iroiuieur du roi au bailliage de la Mon-
lai-ne, ]. 429 et suivantes.

Filandrier (II.,, iiilirinier de Notre-Dame de Cliàtil-

loll. 3 511,

Fljean, seigneur île Talmay, 2. 010.
— (Famille), 3. 224.

Fillette (J.), notaire à Rocbefort, 2. C49.
Finet, notaire à la Chaume, 3. 219, 224.
Firot (G.), habitant de Chaume, 3. 51.

l'/iicel(;rih- Jnhiinnit^, liabilant d'.\rnay, 2. 142.
Flamant, habitant de liiire, 3. 198.

— marchand aux Laumes, 3. 290.
— habilautde Chalellenot, 3. 294.

Flammerans (Jacques de), écuyer, 2. 529.
Flamoinchey, liabilant de Béze, 1. 548.
Flandine, liabitant de ViUargoix, 2. 389.
Flandres (Jeanne de), femme de Miles de Noyers,

2. 477.

Flaton, habitant d'Epoisses, 2. 575.
— habitant d'Epoisotte, 2. 570.

FlaviyniacoiSii monasteviujn. Ecclesia, 2. 132, 169
173,344.

'

Aljb:is, 2. 132.

Prioi^l. 109, 173.

Monnsleiium, 1. 331, 338; 2. 170, 172.

Cunventiit, 2. 344.

Cfinierariut, 1. 344.

Fl.ivigny. Abbaye de Saint-Pierre, 1. 331, 338;
2. 132, 272, 448,344; 3. 227,230, 244,350,
474, 520, 529.

Abbés, 1. 331, 330; 2. 132, 109, 170, 173-175,

180, 323, 334, 344, 349, 364, 360; 3. 7, 9,

131, 227, 350, 522.

Archidiaconé, 2. 491.

Chambriers, 2. 344, 346, 348, 349; 3. 74.

Voir : Flaviniamni. F/avigniacense monasle-
rium.

Flaiohard (Girard), habitant de Beaune, 1. 221.

Fleurs (Antoine de), 3. 340.

Fleutelot, procureur, 1. 157.

— seigneur de Larçon, 3. 183.

— (Famille), 3. 334.

— (André), seigneur de Beneuvre, 3. 355.

Flogny (Jacques de), abbé de Cîteaux, l. 248.

Fleurie, tailleur d'habits a Echannay, 3. 287.

Florence (J. de), écuyer, 2. 01.

Flurot, habitant d'Abuy, 2. 198.

Foissy Jean de), bailly de la Montagne, 1. 76, 348;
2. 614.

— (Famille), 3. 328, 33G.

— (Philippe de), grand-prieur de Champagne,
3.134.

— (François-Roger de), 3. 328.

— (Aune de), chanoinesse de Remiremont, 3. 328.

— (Guillaume de), châtelain de Cbâtillon, 3. 522.

Foléaul (Hugueuin le), procureur des habitants de
Cbenove, 3. 432, 433.

Eolenier, habitant de Bussy-le-Graud, 2. 645.
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Folin (Famille), 2. 270.

Fondard JAlain), Ijahilant d'Arnay, 2. 143.

Fondrière (M de la), prévôt général do Boiu-î;ol;ii. .

1. 5Ui.

Fontaine-en-Duesmois (Dame de), 2. 572.

— (ItiL-liard. seigneur de), 2. 570.

Fontaines Fiiuiille de), 3. 298.

Fontenay (Abbaye Notre-Dame de). Ses fondalcurs

2. «4'..

— (Abb.iypde),2.330; 3. 7, 13l,Ur.,2i;S, 33C, 522,

379.

Abbés, 2. 330 ; 3. 131, 330, 522.

Conteste les droits de jiistire de la commune
de Montbard, 2. 112.

Ses possessions à Torcy, 2. 576.

Affranchit Saint-Remy, 3. 349.

Fonde les villages de Fontaiues-les-Sùclic? et

Planay, 3. 527.

— (Philiberte de Iiigoine, dame de), 3. 481.

— (Claude de), 3. 481.

Fontenier, habitant de Bussy-le-Grand, 2. 045.

Fontette (Famille de), 3. 25R, 495.

— (Hélène de), abbesse de Pralon, 3. 365.

— [Jeanne-Marie), religieuse, 3. 366.

— (Veuve de Guillaume de), 3. 524.

Forentin, habitant de Talmay, 2. 624.

Forestier, marchand à Montbard, 3. 85.

— marchand à Flavigny, 5. 232,

— 'G.;, praticien, 3. 232.

Forêt Guillaume de), seigneur de Rougemont en

Savoie, 2. 409.

— (Frédéric de la), 3. 279.

Forge (J. de la), religieux à Flavigny, 3. 7.

Fornerey, habitant de Villy-en-Auxois, 3. 129.

Forquet, habitant de Seniur, 2. 367.

Forteau, habitant de Saiiit-Rcmy, 3. 353.

Fortier (Jean et Lambert), hommes du duc à Rou-
vres, 1. 481.

— praticien à Flavigny, 2. 349.

Foucault (Marquis de), 2. 343.

Foucherot, habitant de Rouvray, 3. 407.

Fouchier (Famille), 3. 370, 371.

Foucourt (J. de), couseiller d'Etat, 2. 13.

Foudras (Famille de), 3. 492.

Foulrouge, garde du scel royal à Cbûtillon-sur-

Seiue, 3. 294.

Foulsoul, habitant de liéze, 1. 550.

Four Guillaume de), seigneur d'Cssey, 3. 134.

Fourcaut, habitant de Semur, 2. 3CG.

Fourgo, habitant de liéze, 1. 550.

Fouritrs (G.), habitant de Chenôve, 3. 432.

Fourneret, écheviu de Talmay, 2. 624.

— habitant de Talmay, 2. 619, 024.

— (Famille), 2. 540.

— (PI».;, prévôt de Bèze, 3. 142, 211.

— seigneur de Chaniprenanlt, 3. 125.

Fournier, secrétaire du roi à la chancellerie, 2. 42.

— curé d'Hauteroche, 3. iîy.

Fourot (Odot), notaire à Béze, 1. 5oO.

Fourrier, habitant de Fontaine-en-Ducsniûis, 3. 150,

151.

Fousart I).), vicaire à Béze, 1. 570.

Fouvanz, secrétaire du duc de Normai:dic, 1. 06.

Foiivent fseigneurs de), 1. 92.

— (Clémence lie). 1. 35. 582; î. 303.

— (Jean de), prévôt de Béze, 1. 550.

— (J. de), habitant de Béze, 1. 550.

Foux (Ivon ihi), conseiller du roi, sénéchal de Poi-

tou, 1. 115.

Foynot, habitant de Miissingy-les-Semur. 2. 490.

Francés, seigneur de Seurre, 2. 200.

Frampas, procureur de la Chartreuse de Lugny,

3.341,347.

François I", roi de France, astreint tous les hahi-

lants de Pilon au guet et iiarde et à l'impôt

pour la fortification de la ville, 1. 133.

Confirme les privilèges de la ville de Dijon,

1. 134, 130.

Confirme les privilèges de franc-fief, 1. 138.

— — de la ville de Beaune,

1. 294. De Nuits, 1. 327. De Talant, 1. 508.

D'Auxonne, 2. 00, 68.

Maintient les droits de justice de la ville

D'Auxoune, 2. 71.

Confirme les privilèges de Montbard, 2. 117.

D'Argilly, 2. 149.. De Seurre, 2. 250. De Pon-

tailler, 2. 305. De Semur, 2. 371.

Erige la mairie oe Semur eu litre d'office,

2. 372.

Confirme la charte d'Origuy et de Bellenod,

3. 22.

Abonne la taille de Cosues, 3. 38.

Affranchit ses serfs de Bourgogne, 3. 94.

Révoque cet édil, 3. 95, 97.

Sa rançon, 3. 528.

— II, roi de France, confirme les privilèges de la

ville de Dijon, 1. 145. De Beaune, 1. 29S.

De Talant, 1. 511. D'Auxouue, 3. 73. De Fia-

gey, 2. 475.

Frasans (Famille de), 3. 139.

Frasan (Jean), vigneron, 1. 99.

Frasey, habitant de Bussy-le Grand, 2. 045, 046.

Frédégaire 'Chronique de), 2. 573.

Frédéric III, empereur d'Allemagne, 2. 50.

— Doyen de Beaune, 2. 107.

— Casimir, prince palatin du Rhin, palatin de
l.ansberg, 3. 280, 283.

l'redericiis, decunus Behiensis, 2. 107.

Freminet (Michelin), notaire à Dijon, 1. 127.

Frémis, habitant de Menesble, 3. 203.

Fremyot, clerc à la Chambre des comptes, 1. 131.

— (André), archevêque de Bourges, abbé de
Saint-Etienne, 2. 193; 3. 232.

— (Marguerite), dame de Neuchaize, 3. 213, 232.

— (B-nigne), président au Parlement, 3. 213, 232,

500.

— (Claude), président à la Chambre des comptes,

1. 157; 3. 21'».
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Frcmyot, Imbilanl d'Echirey, 3. 471, 473.

Frêne ou Fresne (Frodr-ric de), 3. 146.

— sfisiieiir de Verchisy, 3. 526.

Freiiet, prieur de Rèze, 3. 313, 317.

Frérot, bourseois de t'.liiUillùu, 3. 474.

— (Claire), 3. 474.

Frery, no'.aire, 3. 334.

Fretard (Famille), 2. 572.

Frettes (Hliiliberl et Edme), notaires à ChàtilloD,

3. 147, 151, 179, 182.

Friant (P.), uotaiie à Auxoune, 2. 44.

Friboiirg (Famille de), 2. 350.

Fricandot, notaire i^ Chàtillon, 3. 178.

Froichot, habitant de Nuits, 2. 297.

Froidure (R.), habitant du Val-de-Suzon, 3. 437.

Fro/eis [Ponrtus rie), 1. 330.

Frolois (Jean de), seigueurde Molinot, 1. 236.

— (Fonce de), connétable de Bourgogne, 1. 330.

Frolois (Famdlo), 2. 133; 3. 25, G5, 109, 283,29»,

382, 444.

— JMilon de), abbé de Flavigny, 2. 199

— (IIiiL'ote de), 3. 63.

:jlargiierite de), 3 199.

— (Vautierde),3. 497.

— (.Seigneurs de), 3. 520.

Fromaigoz, habitant de Sainl-Pldlibert, 2. 443.

Fuligny (Damas) (Famille), 3. 283.

— (Jean Nii-olas de), 3. 382.

— (Henri-Aïuie), 3. 382, 383, 484.

Fumeux, h.ihilaîit de Villargoix, 2. 393.

Furnillettes (L'), habitant de Seiuur, 2. 367.

Furno (J. de), habitant de Bèze, 1. 551,

Futardit, hahitant d'.^huy, 2. 199.

Fyot (Jean), procureur du roi au bailliage de la Mon-
tagne, 1. 433.

— (Marc), avocat a Dijon, 3. 476

Gabillcs (Li), habitant de Rouvres, 1. 488.

Gablis (Du), secrétaire du cardinal de Tournon,

3. 87.

Gachot, hal)itant de Talniay, 2. 624.

Gadagne-d'Hostun, seigneur de Verdun, 2. 144.

Gageole, habitant de Toutry, 2. 576.

Gagey, haliitant de Chamerey, 3. 414.

Gagne (Philippe-Bernard), président au Parlement,

3. 486.

Gagnet, notaire à 3aint-Jean-de-Losne, 3. 309.

Gaigueau, habitant de Prey, 2. 572.

Gaichot, habitant d'Ahuy, 2. l95.

Gaillard, conseiller d'Etat, 1. 505.

— hahitant de Torcy, 2. 57C.

Gailliot, habitant de Sainte-Sabine, 3. 364.

Gaillot, — de Saint-Philibert, 2. 443.

Galais, — de Corombles, 2. 576.

Galars, — — 2. 575, 576.

Galemard, — de Bure, 3. 199.

Galfinet, — de Talmay, 2. 624.

Gallimars, sergent de la mairie de Dijon, 1. 189.

— habitant de Semur, 2. 367.

Gallas, génér.il des Impériaux, 1. 584 ; 2. 18, 22,

24, 25, 3. 312, 314.

Gallet de Mondragon, seigneur de Pluvault, 3. 115.

Gallimard, habitant de Beneuvre, 3. 357.

Gallois, — de Frolois, 3. 201.

Galoche, échevin de Dijon, 1. 188, 189.

Galois, habitant de Talmay, 2. 611.

Galope, substitut du procureur général au Parlement

de Paris, 1. 571.

Galterus, Eduensis episcopus 1. 25.

m.

Galterus, Linr/onensis episcopus, 1. 331.

— afjfids Flaing)tincensis, 2. 170.

Gambu (André), arpenteur du roi, 3. 333, 334.

Ganay (Jean de), seigneur, président du Parlement
de Dijon, 1. 505.

Gand, seigneur de Vernot, 2. 569.

— (Famille), 3. 139.

Ganderre, habitant de Chenôve, 3. 432.

Gandette, échevin de Cheuge, 3. 234.

Gapiot, haijitant de Talmay, 2. 624.

Garaudeaul, habitant d'Echirey, 3. 471, 473.

Garbillet (Li), — de Saint-Philibert, 2. 443.

Garbot, secrétaire d'Etat, 1. 508 ; 2. 372.

Gardeaul (Guidot), notaire à Vitteaux, 2. 165

Gardechien, habitant de Saint-Philihert, 2. 443.

Gardot, — de Talmay, 2. 634.

Garnault, — de Corombles, 2. 575, 576.

Garnerius, Linf/oiiemis episcopus, 1. 56.

Garnier (J.), histoire du château de Talant, 1. 12.

— (de Rocheforl), évéque de Langres, 1. 21,26.

— habitant d'Ahny, 2. 199.

— (Durand le Roussiau), 2. 309.

— habitant d'Ampilly-les-Bordes, 2. 346.

— — de Talmay, 2. 620.

— (d'Eugeux), grand-prieur de Champagne, 3. 193.

— recteur d'école à Verdounet, 3. 228.

— habitant de Recey, 3. 347.

Garnon, — de Corombles, 2. 273, 576.

Garrelot (J.), habitant de Sincey, 3. 86.

Garret, clerc de chancellerie, 2 003.

Garriot (Huguenin), habitant d'Urcy, 3. 424.

Gasse-Rouvray. — Voir Rouvray.
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Gnstelet, liabitant de Bfcze, 1. 550.

Gastelier (l'aniille), 3. 32S.

— grerfier Jii Parlement Oe Paris, 1. 6C6.

— habitant de Cèze, 1. 550.

Gaston (Pierre), notaire à Seurre, 2. 241, 215.

Gateaul (Estevin), 1.77.

Gatebois, li.ibitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Gaucher (For(M), i\ .^mpilly, 2. 341

Gaudelat (Le), liabitant d'Ahuy, 2 £Jî.

Gaudot, liabilaiil de Bèze, 1. 550.

— habitant de Bordes, 2. 448.

Gaudry, lialiiiant des Laumes, 3. 288.

liiinfriduf, Ediimsis: episcopus, 2. 141.

Gmtard. s^i-rélairc du Chapitre d'Autiin, 3. 33!),

Ginlchier, pn'^tre, 2. 649.

Gaulchot, habitant de Menetoy, 2. 577.

Gauldryet, habitant de la paroisse de Bellenod,

3. 17.

Gaules, liabilant de Bèze, 1. 551.

— de Ganle, la Ganle, 1. 5b'.i.

GauUhereau, habitant de Bussy-le- Grand, 2. C45.

GjuUherot liegiiaul), bourgeois de Clialon, 2. 5S1.

Gaure. habitant de Pralon, 3. 3G7.

Gautheleret. habitant de Foutaiue-eu-Duesmois,

3. 147.

Gaulherin, liabitant de PI ^rabières, 3. 454.

Gaulheron, habitant de Vellerot, 2. 501, ",ni.

Gaulherot, habitant de Gikssy-Ie-Graud, 2. 64r,.

Gauthier, évèque d'Autun, gardien de la commune

de Dijon, 1. 25; 2. 272.

— évêque de Langres, 1. 331, 520.

— abbii de Flavisny, 2 170.

— habitant de Tahuay, 2. C19.

— habitant de Saint-Germain-l.i-Feuille, 3. 7.

— seigneur de Taniot, conseiller au Parlement,

3. 188.

— habitant de Ciissy-la-Colonne, 3. 291, 2S3.

— habitant de Trouhaut, 3. 458.

— tabellion à Auxoune, 2. 40.

Gautier, seigneur d'Ebaly, 3. 139.

Gautrerelet, maçon à .Autricouit, 3. 93.

Gauvenée, habitant de Bèze, 1. 550.

Gaveau, greffier de cbaiicellerie, 1. 308.

— syndic de Saint-Remy, 3. 349.

Gavet, coadjntcur du tabellion de Beaune, 2. 5C1.

Gayne, habitant de Semur, 2. 3Gii, 367.

Gayot, habitant d'Ecorsaint, 3. ?2S, 230.

Gazon, habitant de Louesme, 3. 174.

Gedoyn, secrétaire d'Etat, 1. 129; 2. GG.

Gelebert, habitant d'Athée, 2. 541.

Gelers, habitant de Semur, 2. 3i;7.

Géliard, habitant de Ken.illy, 3. 258.

Geliet (Le), habitant de Rouvres, 1. 487.

Gehnier (Guy), conseiller du duc, avocat fiscal, 1.9C,

99.

— commissaire enquesteur, 1. 201.

Geliot, grel'lier de la baronnit de IMoutfort, 3. 283.

— habitant de Bure, 3. l'JC.

Geliotet, habitant de llèze, 1. 550.

Gelot, habitant de Saint-Remy, 3. 349.

Gemant, Imbitant de Talmay, 2. 624.

Gémeaux (Famille de), 3. 330.

Gemmary, habitant d'Ampillyles-Bordes, 2. 344.

Gonay, notaire à Monlbard, 2. 102.

— (Adam de), 3. 50.

Gonelard (Hugues de), prieur de Chanceaux, 3. 7.

Genevoy, habitant de Bure, 3. 199.

Geuevoz, habitant de Chenôve, 3. 432.

Gcnlis (Gny de), seigneur de Cliantilly, grand bou-

teiller de Franc?, 1. 2, 20.

— (Regnaudot de;^ échevin de Dijon, 1. 9?..

— (Jean de), seigneur de MontiUe, conseiller au

Parlement, 2. 451.

G'^:iat, habitant de Corpoyer-la Chapelle, 3. 203.

Genève (.\médée III, comte de), 2. 244.

Louise, sa fille, femme de Guillaume de Vienne,

2. 244.

— (Pierre de), évèque de Langres, 3. 43fi.

— évèché. (Evèque de), 3. 46, 48,50, 58, 59, 06,

70, 71, 75.

Gjuot, habitant de Talmay, 2. C24.

— juge de Vernusse, 3. 324.

Genreau, procureur au Parlement à Dijon, 3. 334.

— (Guilleniette), religieuse à Pralon, 3. 300,368.

Genrois (P. Li;, habitant de Chenôve. 3. 432.

Ganrot, habitant de Chamesson, 3. 332.

— habitant de Recey,3. 347.

Gjnlils (Suzanne des), dame de Messay, 2. 520.

Giuverot, habitant de Semarey, 3. 264, 208.

G offroy ^David). évèque d'Autun, 1. 70; 2. 141.

Gjrard, évtVjne d'Autun, 3. 418, 419.

— de Basoge (Suzanne), dame de Bellujon,

3. 480.

— habitant de Massingy-les-Semur, 2. 490.

— sergent royal à ChâtiUon, 3. 172.

Cerardot (Robert), 3. 31.

Gerbaine, procureur syndic de Grésigny, 3. 337,

339.

— habitant de Grésigny, 3. 337, 339.

G-'rbaux (Hug.), habitant de Chenôve, 3. 432.

G ;rbenne, habitant des Laumes, 3. 288.

Gerbillez, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Gerland (Denis de), seigneur de Thenissey, 3. 16.

— (Famille), 3. 441.

— (Catherine de), dame de Saint-Georges, 3. 480.

Germain (Jean), évèque de Chalon, 1. 67, 236.

— habitant de Bèze, 1. 559.

— écuyer, capitaine de Meursault, 3. 64.

Gervais, habitant de Talmay, 2. 611.

Geslraul, liabitant de Villey, 2. 441.

Gevingner, seigneur de Villars-Dampierre, 3. 191.

Gevingey (Famille de), 3. 491.

— (J. de , 3. 491.

Gevreaulx, h.abitant de Rouvres, 1. 487.

Gavrey (J.), prieur de Saint-Léger, 3. 159, 163, 165,

106.
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Gey, habitant d'Epoisotte, 2. 576.

Giboulot, liabitaul de VeuUerot, 3. 326.

Giffray, religieux de Fontenay, 3. 353, 354.

Gignoulet, habitant de Bèze, 1. 550.

Gigoz, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Gilbert, abbé de Saint-Bénigne de Dijon, 1. 572.

Giliot, notaire à Lusigny, 3. 291, 297.

Gillan, seigneur de Port-Voisin, 2. 61.

GiUebert, habitant de Bure, 3. 199.

Gilles, maître barbier à Beaune, 1. 260.

Gillet d'Auxois, clerc, 1. 56.

— (Famille), 3. 60.

— habitant de Clievigny-les-Semur, 3. 634.

GiUot-Baretier, habitant de Semur, 2. 364.

— haliilaiit (le Vellerot, 2. 501.

Gillote, habitant de Varois, 2. 599.

Gillotte, notaire à Nuits, 3. 6, 493.

Ginoz (Th.). habitant de Chenôve, 3. 432.

Gintoz, habitant de Rouvres, 1. 4S7.

Girard (Henry), sergent de la mairie de Dijon, 1. 98.

— (C), notaire, 1. 322.

— habitant de Béze, 1. 559.

— de la Roche ou de Beauvoir, évèque d'Au-

tun, 2. 4, 323, 330.

— seigneur d'Arnay, 2. 139.

— (Loyse), dame de Rochefort et de Bussy,

2. 645.

— habitant de Torcy, 2. 576.

~ habitant de Magny-Lambert, 3. 150.

— habitant de Poinçon, 3. 244.

— liahilant de Plombières, 3. 434.

Girardelet, habitant de Menesble, 3. 203.

Girardin (Pierre), habitant de Beaune, 1. 238, 239.

Girardol, habitant de Villargoix, 2. 393.

— habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

— Guiot, notaire à Dijon, 2. 529.

— habitant de Charancey, 3. 13.

— de Occeijo, habitant de Bèze, 2. 4.

— Vielle lie Semur, 2. 362.

— de Croseyo, 2. 459.

Cirardus e/'isfo/ms Eduensis, 2. 4.

Girart (J.). habitant de Coniblanchien, 3. 509.

Giraud, abbé de Notre-Dame de Châtillon, 1. 335,
336.

Giraudet, habitant de Talmay, 2. 611.

Girandus abliaa S. M. Castellionensis, 1. 335, 336.

Giraul, habitant de Bèze, 1. 550, 559.

Giraus, habitant de Semur, 2. 367.

Ciiroardus deranus et majordomus , de Bligny-sur-

Ouche, 3. 417.

Girone (Li), habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Gislebert, fidèle du roi Eudes, 3. 448.

Gissey (F. de), lieutenant-général du bailli de Châtil-

lon, 1. 473.

— (Nicolas de), notaire à Baigneux, 3. 22.

— habitant d'Athie, 3. 67.

— (Nicolas de), bourgeois de Châtillon, 3. 241,

242.

Givry (Anne de), abbé de Pothières, 3. 476.

Glorienne (fiuillaume de), 3. 512.

Glysy (Atl. de), religieu.t de Notre-Dame de Châtil-

lon, 3. 50.

Gobillot, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Godard, habitant de Massingy-les-Semur, 2. 497.

Godin, drapier à Monlbai-d, 2. 120.

Godet, clerc à Semur, 2. 642.

Godran (Chrétien), abbé d'Oigny, 2. 45, 460, 462.

Goû'aul, habitant de Itouvres, 1. 487, 488.

Gogot, notaire et juge à Baigneux, 2. 348.

— habitant de Bussy-le-Grand, 2. 645.

Goiard, habitant de Poinçon, 3. 237.

Gois, habitant d'Epoisotte, 2. 376.

Goisset, habitant de Vellerot, 2. 501.

Gcley, habitant de Corrombles, 2. 575, 576.

— d'Epoisotte, 2. 576.

Golioz, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Gollebault (A.), novice de Notre-Dame de Châtillon,

3. 30.

Golon, hidaitant de Corrombles, 2. 575, 576.
Gomier, habitant de Recey, 3. 347.

Gondard, notaire à Nuits, 2. 630, 631.

Gondy 'Albert de), marèrhal de Retz, 3. 102.

— de Retz (Paule-Françoise de), 3. 297, 482.

Gonneveul, habitant de Cheuge, 3. 234.

Gonthery, greffier de chancellerie, 2. 259.

Gontier, greffier du Parlement, 1. 468.

Goutran, roi de Bourgogne, 3. 283, 382, 422, 450.

Gorlet (Veuve), 2. 192.

— (J.), habitant de Champrenault, 3. 129.

Gorre, habitant de Pralon, 3. 368, 370.

Gosselin, habitant de Fontaine-Française, 3. 235.

Gosson, religieux de Fontenay, 3. 132.

Gou (Lil, habitant de Semur, 2. 367.

Goudard (G.), lieutenant du prévôt de Flagey, 2. 473.

Soudot, notaire à Laugres, 2. 487.

Goudras (Famille de), 3. 492.

Gougier, habitant de Vellerot, 2. 502.

Gouhaultet, Habitant de Tdlmay, 2. 620.

Gouherius Philihertus procuiator communie de Sor-

ror/io, 2. 238.

Goulard d'Yves, 3. 4.

Gourgen (Jean de), abbé de Vaulx, 1. 568.

Gourrier, habitant de Villaine, 3. 282.

Gor.sseau, syndic de Recey, 3. 341, 347.

Gousselot, abbé de lUissy-le-Grand, 2. 646.

Goussot, habitant de l!iissy-le-Grand, 2. 646.

Gouvernet, habitant de Cheuge, 3. 261.

Goux (Etienne de), conseiller du duc, 2. 47, 252.

Govion (Aune), religieuse à Pralon, 3. 366, 368.

Gradtlet, habitant des iMorots, 3. 150.

Gramiot, habitant de Bèze, 1. 530, 551.

Grain (Louis de), 3. 442.

Graindorge 'Gibelin), habitant de Montbard, 2. 106.

Grammont 'Théophile de), 3. 204.

— Toulongeon (Antoine de), comte de Guiche,

3. 204, 236.

— Toulongeon (Philibert de), 3. 236.
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Grammont (Diane d'Andouins), comtesse de, 2. 236.

Granceium, Grancey-le-Château, 1. 22, 23.

— Ponceius de Granceio, 1.22,319.

— [Odo, dominus de), 1. 22.

Grancey (Ponce de), connétable de Bourgogne,

1.316.

— gardien de la commune de Dijon, 1. 22,

23,32.

— (Eudes de), sire de Pierrepont, 1. 68, 236.

— (MiUon de), évèque d'Aulun,!. 91.

— (Guillaume de), 1. 340; 2. 416; 3. 178, 507.

— (Maison de), 2. 479 ; 3. 1, 88, 192, 294.

— (Jeanne de), femme de Jean de Thil, 2. 479.

— (Eudes VI, sire de), 2. 479.

— (Eudes V, sire de), 2. 479, 572.

— (Yolande de Bar, dame de), 2. 485, 486.

— (Jeanne de), dame de Châteauvilain , 2. 485,

486,

— (Pierre de), 2. 572.

— (Jean de), 2. 572.

— (Mahaut de), 3. 1, 442.

— (Hugues de), 3. 50.

— (Robert de), seigneur de Larrey, 3. 178,44),
442.

— (Jeanne de), 3. 178.

— (Pbilippe, bâtard de), 3. 178.

— (Eléonore de), dame de Valenciennes, 3. 178,

179.

— (Eudes, sire de), 3. 192, 204.

— (Marie de), dame de Clermont, 304.

— comté, 3. 204.

— (Marguerite de), dame de Bosjan, 3. 341.

Granderet (Le), habitant d'Athie, 2. 541.

Grandmont (Famille de), 2. 350.

Grange (La), clerc de la Chambre des comptes,

1. 101.

— (De la), notaire, 3. 498.

— d'Arquieu (Achille de la), comte de Maligny,

2. 573.

Granges (Jean des), bailli de Dijon, 1. 226.

— (Jean des), seigneur de Nuits-sous- Ravières,

2. 530.

— (Hugues des), seigneur d'Auuoux, 2. 572.

Grangier (Famille) 2. 334.

Graninot, habitant de Recey, 3. 347.

Grantsou (Héliou de), seigneur de la Marche, 2. 59,

39S, 406, 408, 410, 526 ; 3. 448.

— (Jacques dé), 2. 398, 407.

— Jeanne de), 2. 398, 408.

— (Bénigne de), 2. 410.

— (Simon de), 2. 399, 405, 406, «0, 411;

3. 449.

— (Famille), 2. 4G5; 3. 448.

— (Guillaume de), sire de Pesmes, 2. 526, .527,

593; 3. 449.

— (Jean de), 2. 52C.

— (Marguerite de), 2. 526.

— (Jacquelte de), 2. 593.

Granz (Andrier et Martin Li), procureurs des hommes
de Vertault, 3. 427.

Grapin (Dom), auteur des Recherches sur les an-

ciennes monnaies de Bourgogne, 2. 222.

— habitant de Bellenod, 3. 16, 17.

— habitant de Brain, 3. 391-396.

Graschauds (Hugues de), novice à Bèze, 3. 143.

Grassepreta (lluguenin), habitant de Beaune, 1. 258.

Grasset (Hugues), seigneur de Châteauneuf, 2. 517.

Grebille, habitant de Rouvres, 1. 487.

Grégoire IX, pape. Hugues IV lui soumet un règle-

ment, 1. 214.

Autorise l'affranchissage de Flavignv. 2. 172.

Grefforius papa IX, 1. 214; 2. 172.

Gremeau, habitant de Bèze, 1. 550.

Gi emeaux, receveur de la maîtrise d'Autun, 3. 408.

Grenier, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Greuole, habitant d'Aliuy, 2. 198.

Greuzelez, habitant de Rouvres, 1. 487.

Griffon (Famille), 3. 224.

Grigay (Bertrand), pelletier, 1. 98.

Grignan (Louis-Adhémar, baron de), 3. 32, 33.

Grignon (Malhilde de), 2. G38.

Grillot, habitant d'Ahuy, 2. 199, 202.

— (Claude), conseiller au bailliage de Dijon, 3.

305.

Grimault (Elienue de Vesc), chevalier, baron de,

sénéchal de Beaucaire, 1. 120, 122, 125 •

2. 5C9.

Griselles (Prieuré de), 2. 412.

Grisot, habitant de Toutry, 2. 576.

Grivault, habitant de Tahuay, 2. G24.

Greveau, habitant de Pralon, 3.367.

Gros, secrétaire du duc, 1. 109, 326; 2. 55, 114, 565.

590.

— (Famille), 2. 350 ; 3. 484.

— habitant de Toutry, 2. 576.

— (Marguerite), dame de Villers-la-Faye, 3. 484.

— (Jeanne), dame de Vintimille, 3. 484.

Grosbois (M. de), seigneur de Lauthes, 2. 643.

Grossetéte (Jean), 2, 2C9.

Gruart, habitant de Villargoix, 2. 389.

Grute (La), habitant de Villargoix, 2. 389.

Gruger (Af.), notaire à Seurre, 3. 515.

Guare Malebcuche, habitant de Semur, 2. 366.

Guelaud (Famille), 2. 572.

Guelorget, habitant de Recey, 3. 347.

Gueaard, habilaiit d'Epoisses, 2. 575.

— habitant de Menesble, 3. 205.

Guenat, l-.abitant de Torcy, 2. 576.

Gueneau, habitant de Bussy-le-Grand, 2. 646.

— syndic de Brain, 3. 391, 396.

— seisneur de Mussy, 3. 483.

Gueneaul, habitant de Corombles, 2. 576.

— habitant de Cbassenay, 2. 577.

Guénefoy (M. CheviUard), habitant de Corombles,
2. 575, 576.

Guenégaud, secrétaire d'Etat, 2. 476.

Guenichon, seigneur de Duénie, 2. 491.
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Guenifi'ey, Iiabilant de Saint-Remy, 3. 353.

Gueuin, lial)iUint de Corombles, 2. 570.

— — de Vic-de-Cliassenay, 2. 577.

Guanins (Li), habitant de Clieuôve, 3. 432.

Guéuiot, greffier à la Chambre des comptes de Di-

jon, 2. 540.

— conseiller du duc, 2. 547.

— (J.), avocat, 2. 588.

— bcciicié en droit, 2. 69, 74.

Guenois prêtre, habitant de Corombles, 2. 576.

— habitant de Pouligny, 2. 577.

Guenot, scribe du bailliage, 1. 284.

Guerard, habitaot de Saint-Remy, 3. 353.

Guerche ^Jeanne Andelet, veuve de Louis de), 3. 183.

Gueribalde (Louis de), seigneur des Chapelles, 3. 268.

Gueriboul (.^Iph. de), seigneur d'Arceau, 2. 644.

Guerin, habitant d'Arçon, 3. 313.

Guerrecon, — de Chassagne, 3. 467.

Gueuldret, sous prieur de Fontenay, 3. 132.

Guey, éi'hevin de Renève, 3. 226, î37.

Gui de Châtillon, habitant de Bèze, 1. 550.

Guiard, habitant de Corombles, 2. 576.

Guibaudet (Jacqueline), sous-prieure de Pralon, 3.

366, 368.

Guichard, religieux de Flavigny, 2. 348.

— clerc à Dijon, 3. 218.

Guichart, habitant de Corombles, 2. 575, 576.

Guiche (Famille delà), 3. 41)2,552, 554, 555.

Guido, bitticularius [Francie], 1. 2, 20.

— Eduemis episcopus, 1. 42, 217, 520; 2. 2, 104,

136, 109.

— Lingoiiensis episcopus, 1. 533, 535.

— de Roic/ia, 2. 133.

— ahbas Casietlionensis super Secanam, 2. 167.

— dominus de Colchis, 2. 136.

— habitant de Bèze, 1. 542.

— de Caslel/ione, 1 550.

Guidoul, habitant d'Epoisses, 2. 575.

Guiénol le Gridinet, écbevin de Nuits, 1. 319.

— habitant de ViUaines-en-D., 3. 150.

Guigna'.d, habitant de Cbeviguy-en-Valière, 3. 251.

Guignare, — de Corombles, 2. 576.

GuileiKus, évèque de Langres, 3. 66.

Guillaichon, habitant de Corombles, 2. 575, 576.

Guillamin, — de Ghevig[iy-les-.Semur, 2. 034.

Guillaume, évèque de Chalon, 1. 12, 42, 218; 2. 184,

187, 190.

— frère d'Eudes de Champagne, 1. 14, 19.

— seigneur de Fauverney, 1. 14, 19.

— sire de .Mont-Saint-Jean, 1. 35.

— — de Vergy, 1. 31, 35, 40.

— — deThll, 1. 37.

— — de la Marche, 1. 37.

— évèque de Langres, 1. 520.

— de Bourgogne, comte de Vienne, 2. 27.

— de la Tour, archevêque de Besançon, 2. 304.

— du Fossé, abbé de Flavigny, 2. 323, 334.

— écbevin de Dijon, 1. 188, 189.

— abbé de Molème, 2. 309.

Guillaume, l'onile de Bourgogne, 2. 610.

— — de Vienne, 2. 200. 209, 259.
— prieur de Muniiant, 2. 397.

— évèque de Chalon, 2. 405, 400.

— de Langre.-!, 2. 484.

— Charpentier, 2. 338.

— (d'Is), procureur des habitants d'Is-sur-Tille,

2. 431.

— prieur de Saint-Seine, 2, 453.

— habitant de Chaume, 3.51.

— (1 ), bailli d'Arnay-le-Di2c, 3. 138.

— de Panges, hahitant de Chenôve, 3. 432.

Guillaumeau, — de Tor:y, 2. 576.

Guilleaul, habitant de Chevigny-les-Semur, 2. 634.

Guillelmus de lirione, 2. 459.

Guillemin de Branges, habitant de Bèze, 1. 559;
2. 229.

— habitant de Toutry, 2. 576.

— — de Menetreux-les-Semur, 2. 577.

— curé de Château-Renaud, 2. 251.

— de Chastignes, habitant de Semur, 2. 366.
— habitant d'Arçon, 3. 313.

Guilleminot-Viennot, écbevin de Bèze, 1. 564. 565.

— (Chr.), maire de Montbard, 2. 119, 120, 125.

— (P.), habitant de Chevigny-en-Valière, 3. 243,

251.

Guillemer, habitant de Chevigny-en-Valière, 3. 315.

— — de Pagny, 3. 442.

Guillemos de Chamblanc, écbevin de Seurre, 2. 228.

Guillemot (Paul), auteur d'une histoire de Seurre,

2. 210 et suiv.

— de Chamblanc, échevin de Seurre, 2. 228.

Guillennus, dominus de Mnrigneio-le-C:iliouet, 2. 156.

— episcopus Cnhilonensis,'i. 184, 187.

— nhbas Flaingniar.msis, 2. 344.

Guilleu, lab. à Saucy, 3. 411.

Guillier, habitant de Pralon, 3. 307.

— seigneur d'Ecuelles, 3. 517.

— habitant de Bussy-le-Grand, 2. 646.

Giiillors, — de Corombles, 2. 575, 576.

Guillot, — — 2. 576.

— — de Torcy, 2. 576.

— — de Barbirey, 3. 390.

Guinans, habitant de Semur, 2. 367.

Guines Saudroiî (de), 2. 540.

Guinesey, habilant de Menetreui-les-Semur, î. 577.

Guiod, iiotyire à Semur, 3. 495.

G non, habitant de Massingv-les- Semur, 2. 496.

Guinon, — de Chenôve, 3. 433.

Guiot, clerc de la chancellerie, 1. 131 ; 3. 24.

— d9u Pré, échevin de Nuits, 1. 319.

de Fontaines, procureur de la commmie de
Hùulbanl, 2. 105.

— le Vitons, échevin de Seurre, 2. 228.

— leCharreton, — 2.228.

— de Villiers,coadjuteur du tabellion de Semur,
2. 500.

— habitant de Corombles, 2. 575, 576.
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Guiot, hûbilant de la VilIotle-les-Sombernon, 2. 533.

— — CIievii,'iiy les-Semur, 2, 634.

— (M.)»Iieuteuant géuéral au bailliage de Langres,

3, 223.

Guiotot, habitant de Bèze, 1. 550.

Guisiin, uotaire, 3. 506.

Guise (Claude, duc de), 3. 105.

— (chevalier de), 3. 125.

Guitaud (Famille Peichperoux-Comminges de), 2. 573.

Guitet, liabitant de Vellerot, 2. 501.

Guitoz, habitant de Rouvres, 1. 487.

Guilton, procureur d'office à Larrey, 3. 244.

Guy (V), sei^;ncur de Verduu, 2. 144.

— abbé lie Flaviguy, 3. 521.

— abbé de Clairvaux, 1. 21.

— évêque d'Autun, 1. 21, 217, 52C; 2. 104, 129.

136, 169.

— de Rochefort, évéque de Langre», 1. 533; 2.

30 i, 30S.

— de Genève, évéque de Langres, 2- 405,406.

— comte de N-îvers. 2. 03S.

— — d'Auxerre et de Neve''d, 3. 213,

Guy de Ganlis. houleiller de France, 1. 2.

— seigneur de Cmicties, 2. 136.

— abbé de Cbitillon, 2. 167.

— habitant de Bèze, 1. 53'i, .t42, 551.

Guyard, seiïiaeur de Cliangey, 2. 127.

— de Balon, 3. 245.

Guye. dit Boistard, habitant de Talraay, 2. 619, e2it.

Guyenot de Marandeuil, procureur syndic de la

commune lic Dijon, 1. 89.

— (P.), not.iire à Saint-Seine, 3. 15.

Guyne, habilanl de Semur, 2. 367.

Guynons (G.), hiibilaut de Chenôve, 3. 432.

Guyon, notaire à Molème, 3. 479.

Guyonnot, maire de Maràannay, 2. 185.

Guyot, secrétaire d'Etal, 2. 68.

— notaire ù Chàtillon, 2. 338.

— liabitant do Bèze, 3. 317.

— (dit Moui'het), savetier, exceoté de la liberté

de mainmorte, 3. 2, 3, 4, 5.

Gyct, habitant de Poinçon, 3. 24'i.

Gjé, maréchal de Fraace, J. 292^ 503; 2. 255.

H

Hairon.Tiabilatif de Minot, 3. 184,187.

— habitant de Beneuvre, 3. 357.

Halbiche (Jean de), chevalier allemand, donataire de

la terre de Chàtillon, 1. 423.

Hamyela domina Roche, 2. 133.

Handerson (Jean et Bernard d'), 2. 523.

Hangest, greffier du Parlement de Paris, 2. 201.

Haranguier de Quiucerot (Famille), 3. 495.

HarauU, notaire royal à Minot, 3. 183.

— sergent à Minot, 3. 187.

Harcourt (Famille d'), 2. 488.

— le Tellier (Marie-Madeleine, duchesse d'),

3. 279.

Barmine (V.), habitant de Bard-les-Epoisses, 3. 71.

Haury (Ant.), notaire, 3. 85, 86.

Haussonville (Jacques d'), seigneur de Châteauneuf,

2, 517.

Hedouard (Famille), 2. 572.

Ilelim judeus, 1. 28.

Hélle, abbé de Maiziêres,!. 249. •

Héliot, habitant de Troubans, 3. 308, 311.

Henay (Famille), 3. 252.

— (Mille), seigneur de Beauregard, 3. 252.

Henri II, roi de France, confirme les privilèges de

la ville de Bijon, 1. 140, 141.

Confirme le droit de la commune d'élire ses

magistrats, 1. 143.

Confirme les privilèges de Beaune, 1. 297. De

Chàtillon, 1. 425. De Rouvres, I. 495. De
Talant, 1. 509. D'Auxonne, 2. 72. De Semur,
2. 374. De Flagey, 2. 475. De Perrigny-sur-

rOgnon, Soissons et Vielverge, 2. 590.

Confirme l'affranchissement de Saint-Seine-sur-

Vingeanne, 3. 102.

Affranchit les serfs du domaine en Bourgogne,

3. 110.

Affranchit Mont-Saint-Vincent, 3. 498. Anost,

3. 498. Cussy en Morvan, 3. 498.

Henri III, roi de France, incorpore la prévôté à la

commune de Dijon, 1. 449.

Poursuites maintenues contre ses assassins,

1. 154, 159.

Accorde trois foires à la ville de Oijou, 1. 556.

Confirme les privilèges de la ville de Beauue,

1. 300.

Rétablilsa justice municipale, 1. 301.

— — — de Chaumont de

Ch<\lillon,1. 426.

Autorise les démarches pour établir une mai

rie au Bourg de Chàtillon, 1. 438, 439.

Confirme les privilèges et la justice de Talant

1. 512.

Rétablit la justice municipale de Seurre

,

2. 257.

Confirme l'aliénation de la mairie de Semur,

2. 384.
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Confinoo. les privilèges de Flasey, 2. 'iTd.

Acquiert Saiot-Eiiplirôiie, 2. 553.

Henri IV, roi de France. BiroD accorde en son nom
une capitulation à la ville de Dijon, 1. 153,

103.

Confirme les privilèges de la ville, 1. 1C2.

Etablit trois foires h Dijon_. 1. 167.

Interdit les cabales aux élections du maire,

1.169.

Reçoit les députai ions de la ville et du Parle-

ment de Dijon, 1. 170, 171.

Fait un règlement sur l'élection du maire ilc

Dijon, 1. 171.

Confirme les privilèges de la ville de Ceaune,

1. 303. De Chfilillon, 1. 454.

Accorde une capitulation à la ville lie Chàtil-

lon, 1. 450.

Réunit le Bourg et Cliaumont de Cbâtillon

sous le même maire, 1. 439.

Supprime cette mairie, 1. .'i65.

Confirme les privilèges de Taïaut, 1. 513.

Lui confirme son titre de ville, 1. 515.

Confirme les privilèges de Saiot-Jean-de-Losue,

2. 16.

Accorde des lettres d'abolition aux habitants
d'Auxonne, 2. 78.

— roi de Navarre, 2. 369, 421.

— de Bourgogne, fils du duc Robert I^', 3. 448.

— comle, puis duc de Bourgogue, 1. 328.

Honry (Bacon), abbé de Sainte-Marguerite, 2. 501.

-- (F.), babitant de Menelreux-sous-Pisy, 3. 41.

— notaire à Moutier-Saint-Jean, 3. 74.

— curé de Cbampigiiolle, 3. 327.

— habitant de Trouhiut, 3. 458.

Henricus de Claromonte, 2. 459.

Herardot, babilaut de Cliatoillenot, 3. 234, 29C.

Hérault, amodiateur du greffe de la prévôté de Cbâ-

tillon, 1. 463.

Herbouville (Famille d'), 3. 4SI.

Herigans (Li), habitant de Rouvres, 1. 487.

Herissey (François le), baron de Creulay, 3. 484.

Herminoz (Li\ habitant de Rouvres, 1. 487.

Hervé, chapelain du duc, 1. 332.

— chirurgien à Commarin, 3. 287.

Herveius, cape/lanus ducis, 1. 332.

Hervier, prieur de Notre-Dame de Semurj2. 364,

366.

Hierosolyma, 1. 332, 333.

Hierosohjmis, 1. 336.

Hochberg (Philippe, coc^te de), seigneui' do Monl-

bard, 2. 9«, 513.

Décharge les habitants de l'imposition des

marcs, 2. 116.

»— mari de Marguerite de Vienne, 2. 206.

— seigneur de Salmaise, 2. 318, 513. De Villaines,

2 510. D'Epoisses, 2. 573, 633, 637. D'Arc-eu-

Barrois, 2. 632. De Darcey, 3. 214. De Nuvihy,

3. 181.

.\(r™ir:iit R^choboiirL'. 2. 03!;.

C.jiiUniie les rrmcl'i:.e» de Cbassagne, 3. 405.

Hochberg (Jeaune de), duchesse de LouguevillCj

3. 103.

Confirme la charte d'Epoisses, 2. 583.

Hochede (Uad.), champion des abbé, couTent et

bourgeois de Bèze, 1. 529.

Hodat, femme de S. de Felliens, 2. 422.

Hongre (Jcin le';, châtelain de Brasey, 2. 547.

Ilonuriw: ///, pa[ie, 1. 524.

Horry de Langres, curé de Marey, 2. 480.

Hospitaliers de Saint Jean-de-Jérusalem.

Voir : Beaune, commauderie. Bellecroix, conl-"

manderie. Bure, commauderie. Champagne,
granj-^irieuré. Dijon, commanderie. Epailly,

commauderie. Moulmorot.Montseugny. Mor-
moul. Pûitaiibert. Voulaines.

Housse, seigneur de Monesbie, 3. 204.

Housset (Du;, seigneur de Vérouues, 2. 41G.

Hubert, secrétaire du duc, 2. 522.

— babilaut de Balot, 3. 179, 181.

Hubines ou Ubines ; Philibert d'j, religieux de Mou^
tiers Saiut-Jean, 3. 81.

Hubletet (G.), religieux d(4 Lugny, 3. 215, 224.

Hue, secrétaire du duc, 2. 294.

Huedom. — Voii- Eudes.

Iluijoinnsi de Verreyo, 2. 459.

Hu'jo m, dur, Burgundie, 1. 1, 2, 3, 5, 331, 332, 334.

— diix Burijuiidie, cornes Atbunii, 1. 3, 4, 434.

— l\\ dux Burgundie, 1. 31, 38, 39, 43, 44, 213,

214, 31.1, 317, 342, 343, 347, 572; 2. 10, 96,

130, 132, 133, 137, 146, 151, 156, 107, 182,

184, 191, 277, 325.

— V, dur Burgundie, l. ôG,

— prior Flavijniacemis, 2. 169,173
— canceUariUi Francie , 1. 2.

— cpiscopus Lingonunsts, 1. 522.

— episcopu^ EiluennSj'i. 6.

— ohhiis Suncti Benigni, 2. 142.

— abbas S'-inctî Stephani DivioneiîsiSf2, V:2,

— dominus lioicfie, 2. 133.

— lelonsor, à Bèze, 1. 551.

Hugon, babilaut d'Elevaux, 3. 160.

Hugunet, seigneur d'Epaisses, chancelier de CoUl'-'

gogne, 2. 573.

Huguenan, babilaut de Semur, 2. 367.

Huguenet (Reuè;, habitant de Characcey, 3. 129.

Huguenin (Comte), palatiu de Bourgogne, 2. 211.

— (li Rousselot), tabellion de Dijon, 1. 54.

— habitant de ViUaigoix, 2. 389, 390.

— d'Autun châlelain de Saulx, 2. 268.

— babilaut de Charaiicey, 3. 13.

— de Chaloa, notaire à Dijon, 3. 426.

Huguenot, habitant de Villargoix, 2. 389, 390.'

— habitant de Vellerot. 2. 502.

— habitant de Gliardncey, 3. 13.

— habitant de Champrenault, 3. 129.

Hugues I", due de Bourgogne, 2. 413.

— Il, duc de Bourgogne, 1. 13; 2. 350.
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UcDoupc à sns droits sur Plombières, 3 4jO.

Hugues IH, duc de Boiirj;of;iie, accorde une pre-

mière cliarle aux habitants de Dijoiij 2.17,19.

Engage le service militaire à la commune, 1.2,

3,4.

Octroie une seconde charte aux habilants de

Dijon, 1. 4.

Fait une promesse à IVvêque de Lansres et à

l'abbé de Saint-Bénigne touchant la mon-

naie, 1. 12.

Donne une partie de l'étalage des foires à la

Sainte-Chapelle, 1. 17.

Transige avec l'évéque de Langres sur ses

droits à Chfililloii, 1. 331, 332, 334.

Part pour la croisade, l. 336.

Cède le comté de Langres à l'évéque, 1. 520.

Seigneur de Moijlbard, 2. 9i;.

Fonde le prieuré Saint-Thomas de Montbard,

2. 99.

En guerre avec l'abbaye de Flavigny, 2. 109.

Aïeul du seigneur de Montagu, 3. 311.

Cède le droit de gite qu'il avait à Bligny-sur-

Ouche, 3. 418.

Reconnaît les droits de Saint-Bénigne sur Plom-

bières, 3. 450.

Permet au sire de Thil-Çhâtel de fortifier son

château, 3. 508.

IV, duc de Bourgogne, sous la tutelle de sa

mère, 1. 31.

Réunit la châtellenie de Montréal à son do-

maine, 1. 35.

Fait hoitmage à saint Louis pour la haronnie

de Cliarollais, 1. 37.

Confirme la charte de commune de Pijon

,

1. 38, 44.

Ses sceaux, 1. 38; note.

Fait un règlement pour le paiement do la pres-

tation des marcs, 1. 39.

Double cette prestation, 1. 40.

Donne les juifs à la commune de Dijon, 1. 43.

Règle la durée des fonctions des officiers de la

commune, 1. 43.

Confirme la charte de commune d'Avallon
,

1. 207. De Beaune, 1. 213. De Biixy, 1. 314.

Soumet au pape le règleaieiil imposé à la

commune de Beaune pour la prestation des

marcs, 1. 214.

Affranchit la ville de Nuits, 1. 315.

Affranchit Nuits (Amont), 1. 317. Chùlillon,

1. 329.

Confirme la charte de Chaumont de Cbàtillon,

1. 342.

Confirme la charte d'accord, avec l'évéque de

Langres, 1. 342.

Tente d'établir une cor jiune à ChâtiUon

,

1. 343, 344, 345.

Communauté entre ses hommes et ceux de l'é-

véque de Langres à Mussy, 1. 340.

Echange la terre de Clomot avec le chapitre de

Beaune, 1. 482; 3. 403.

Confirme la charte d'affranchissement de Rou-

vres, 1. 481.

Seigneur de Salives, 1. 572.

Erige Saint-Jcan-de-Losne en commune, 2. 10.

Achète le comté d'Auxonne, 2. 27.

Octroie une charte de commune aux habitants

de Montbard, 2. 90.

Confirme les privilèges d'Echevronne, 2. 130.

Déclare à quelle condition les hommes laiUa-

bles peuvent quitter leurs seigneurs, 2. 132,

107.

Acquiert une partie d'Arnay-le-Duc, 2. 137.

Octroie une charte aux habitants d'Argilly,

2. 140. De Bagiiot, 2. 151.

Détermine l'affranchissement de Flavigny,

2. 109.

Créancier de l'abhaye de Flavigny, 2. 170.

Confirme la charte de Flavigny, 2. 174.

Octroie une charte aux habitants d'Aisey et du

Chemin-d'Aisey, 2. 182.

Achète la seigneurie de Vitteaux, 2. 272, 31C.

AlTranchit cette ville, 2. 272, 320.

Ratifie la charte de commune de Couchey,

2. 277.

Inféode la justice de Couchey, 2. 281.

Acquiert le comté de Chalon, 2. 297; 3. 440.

Donne une commune k Chalon, 2. 297.

Confirme la charte de Poulailler, 2. 303.

Affranchit Villy-en-Auxois, 2. 310.

Fait affranchir Saint-Thibaut, 2. 325.

L'acquiert, 2. 325.

Pacifie un débat entre l'abbaye de Flavigny et

les habitants de Cliauceaux, 2. 334.

Prend en gage des terres de l'abbaye de Flavi-

gny, 2. 343.

Agrandit la chàtellenie de Semur, 2. 356.

Donne Saint -Philibert à l'abbaye de Saint-

Elienne de Dijon, 2. 442, 408.

Rachète la terre de Pouilly, 2. 488.

Achète la terre de Marcilly-les-Villeaux, 2. 494.

De Villaines-en-Duesmois, 2. 512.

Constitue la chàtellenie de Montréal, 2. 530.

Inféode Fraaxaultà Simon de Chaussin, 2. 559.

Institue la prévoté de Cessey, 2. 501.

Acquiert la mouvance de la terre de Saiut-

Seine-sur-Vingeanne, 3 101.

Reçoit l'hommage d'Hervé de Saffres, 3. 125.

De Simon de Chaussin, 3. 188.

Acquiert Darcey, 3. 244. Mesmont, 3. 273. Gi-

gny et la Colonne, 3. 298.

Donne des biens à l'abbaye de Fontenay,

3. 349.

Fait abonner la taille de Bligny-sur-Ouche,

3. 418, 419.

Aieul de Marguerite, reine de Sicile, 3. 426.

Signe une charte en faveur de l'abbaye dO

Saint-Bénigne, 3. 450.

I
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Consent à la cession il'Hauleville à l'abhaye

de Saiut-Etieune, 3. 474.

Aberge et alîraiichit !a Toison, 3. 490.

Fonde le liours de Caiftneu.K, 3. 520.

Tient Saint -Germain- de -Modénu en pariage

avec l'abbaye de Moutier-Saint-.Iean, 3. 52a.

Tient La Clianme en pariage avec l'abbaye de

la Fei'té, 3. bîB.

Acquiert Ve3vres,3.52C. Beaiimout-sur-Grosne,

3. 543.

Hugues V, dne de Bourgogne, transige avec la com-
mune de Dijon, pour la prestation des marcs,
1. 53; note.

Elablit la maltôte h Dijon, 1. 53; note.

Confirme le.s privilèges do la ville, 1. Sii.

Transige avec la commune ]iour les privilèges,

1. 60.

Reconnaît avoir levé sans droit un impôt h

Auxonue , et confirmé les privilèges de la

ville, 2. 33.

Revendique la suzeraineté d'Is-sur-Tille, 2.430.

Réunit Marey à. labaronnie de Graucey, 2.48.5.

Rachète la terre de Pouilly, 2. 48S.

Donne la terre de Puits au sire de la Roche-
Millay,2 526.

Acquiert la terre lie Fresne -.Saint - Mamùs
,

2. 593. De Saint-Seine-sur-Vingeanne, 3. 101.

Contîrme l'écbange de Mariguy-sur-Oucbe

.

3. 283.

— de Chalon, comte de Bourgogne, 2. 302.

— I''', comte de Champagne, 1. 14; 2. GIO.

— le Roux, frère de Hugues 11, duc de Bourgo-

gne, 2. 350; 3. 441.

— sire de Vergy, 1. ], 35.

142.

Hugues, èvèque de Lungres, 1. 33.

— chancelier du duc Eudes, 1. 31li.

— abbé de Saint-Bénigne de Dijon, 2

— abbé d'Arc-sur-Tille, 2. 413.

— abbé de Saint-Seine, 2. 447.

— prieur do Saiut-Marcel-les-Chalon, 3. 424.

— d'Arcy, èvèque d'Autun, 2. G.

— de Montréal, èvèque de I.angres, 1. 522, 524,

525, 520, 581.

— de Rochecorbon, èvèque de I.angres, 1. 583;

2. 263.

— chevalier, 2. 161.

— d'Acy, abbé de Saint-Etienne de Dijon, 2. 443.

— de Larrey, habitant de Bèze, 1. 550.

Ilumfji'lelus Gildi de Belirjneyo Sicco, 2. 448.

Humbert {Simon), procureur de la commune de

Beaune, 1. 248.

— (Etienne), maire de Dijon, 1. 178.

— d'Arçon, habitant de Béze, 1. 551.

— moine et sacristain de Losne, 2. 13.

— abbé d'Oigny, 2. 175.

— sire lie Tlioire et de Yillars, 2

— habilant d'Aliuy, 2. 202.

— habitant de Vertault, 3. 431.

— notaire à Beaune, 3. 519.

Humhertus abbns Ungiaci, 2. 173.

Humières (Charlotte il'), dame
3. 60.

Huoet, habitant de Saint- Philibert, i

Huot, habitant d'Epoisses, 2. 575.

Hurault (J.), général des finances, 3

Hussiére, habitant de Semur, 2. 367.

Husson, domestique, 3. 306.

Hutinet, habitant de Courban, 3. 158.

209.

de Montmorency,

. 443.

5.

Igny (Famille), 3. 457.

Imbelot(Fr.),religieuxde Moutier-Saiut-Jeau, 3. 41.

Imbert de Sivry, champion derèvêque de Langres,

1. 529.

Imbertus de Sivriaco, 1. 529.

Imys, secrétaire d'Etat, 2. 66.

Innocent III, pape, prend la défense de la Sainte-

Chapelle de Dijon, 1. 10.

Philippe-Auguste lui écrit touchant le dé-

bat entre l'évêque de Langres et l'abbaye de

Bèze, 1. 529.

— prieur de la Grande Charlreuse, 3. 342.

Isabelle de Bourbon, femme de Charles, comte de
Charolais, 2. 56.

— de Portugal, duchesse de Bourgogne, mère
de Charles-le-Téméraire, 1. 101.

Ménage une transaction entre le duc et la

commune de Dijon au sujet de la justice, 1.

103.

On lui attribue l'affranchissement de Na-

villy, 3. 101.

Isome, greffier de chancellerie, 2. 494.

Ithier, habitant de Talmay, 2. 024.

Ivry (Marguerite d'), 3. 323.

III. 88
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Jabeufs, liabilaiit. de Cliampiguolles, 3. 32fi, 327.

Jachiet, seigneur de Veniot, 2. 570.

— notaire à Dijon, 2. 022.

Jacob, lieulena;it géiit-ral au bailliage de Semur, 2.

'.90.

— liabilant de Rouvray, 3. 407.

Jacoillot, habitant de Louesme, 3. 174.

Jacotot (litienue), échevin de Dijon, 1. 149.

Jacquard, habitant de Villers-les-Pots, 3. Ii6.

Jacqi'.clin (Jean), premier président du Parlement de

Bourgog-iie, I. 115.

— Curé de Cussy-la-Colonne, 3. 293.

Jacquemy (Guillaume de), religieux de Bèze, 3. 143.

Jacques V, roi d'Ecosse, 3. 106.

— apolbicaire à Beaune, 1. 221.

— de Beauvoir, évèqiie d'Autuu. 2. 5.

— de Neuchèze, évéque de Chalou,2. 440.

— religieux à Moutier-Saint-Jean, 3. 71.

Jacquin du Solier, notaire du tahellionage d'Autuii,

2, 285.

— huissier du Parlement, 2. 122.

— habitant de Bellenod, 3. 17.

Jacquinot (Jean), religieux de Moulier-Saint-Jeau,

3. 41.

Jaffelin, habitant de Uouvray, 3. 407.

Jailley (de), habitant de Rouvres, 1. 487.

laisse (Paris de la), gouverneur de la Chancellerie

de Bourgogne, 2. 240.

— seigneur de Chailly, 2. 523.

Jalleranges (Pierre de), bourgeois de Dijon, 1. 89.

Jaleuey (Costain), habitant du Val-de-Suzon, 3. 437.

Jalley (Guy), prêtre, 2. 500.

Jambeau, habitant de Corombles, 2. 575, 576.

Janicnria {Juanncx de], abbas Sancli Sequani, 2. 447.

Janiz, habitant de Bèze, 1. 548,

Jannin, — Recey, 3. 347.

Jannon (Famille), 3. 32.

— (Françoise), religieuse à Pralon, 3. 366.

Janteaux, habitant de Rouvres, 1. 487.

Jaquemart, — Pouligny, 2. 577.

Jaquot de Neuilly. premier président de la Chambre

des comptes de Dijon, 2. 523 ; 3. 436.

— habitant de Corombles, 2. 575, 570.

— — Menetreux-les-Semur, 2. 577.

— procureur des habitants de Cheuôve, 3. 432^

433.

— (Jean, vicomte mayeur de Dijon), seigneur de

Couchey, maître à la Chambre des comptes

de Dijon, \. 142.

Jaquotol (Famille), 3. oO.

Jardeau, habitant de Brain, 3. 391, 396.

Jarentou, abbé de Saint-Bénigne de Dijon, 2. 413,

598.

Jarland, habitant de Clomot, 3. 403, '.03.

Jarriot, notaire à Aulun, 3. 403.

Jaucourt-Dinteville 'Jean de), abbé de Saint-Seine,

2. 447.

— (.\nne de), femme de F. de la Platière, 3. 57.

— (Famille de), 2. 038; 3. 57,273,463, 464, 481,

529.

— (Jean de , abbé de Flavigny, 3. 131.

— (Louis de), seigneur de Villarnoux. 3. 268.

— (Jacques de), 3. 268,269, 48t.

— (Joacbim de), 3. 268, 269.

— (Françoise de), 3. 268.

— Philippe de), seigneur de Villarnoux, 3. 317,

— (Jacques-Anne) — — 3. 463.

— (Guy de) — — 3. 464.

— (Jean de) — — 3. 529.

Javelle, habitant de Bussy-le-Grand, 2. 646.

Jayez, — Bèze, 1. 543.

Jayoz, — Rouvrei, 1. 487.

Jazey. — Beauregard, 3. 253.

Jazu, curé de Recey, 3. 208.

Jean, roi de France, confirme les privilèges ;

De Beaune, 1. 237. De ChâliUon, 1. 347. De
Dijon, 1. 08, 89. De Rouvres, 1. 491. De
Talant, 1. 501. De Saint-Jean-de-Losne, 2. 12.

D'Auxonne, 2. 35. D'Ecbevronne, 2. 130. De
Saulx-le-Duc, 2. 260.

Décharge les habitants de Rouvres de la ma-
troce, 1. 482.

Institue la mairie d'Auxonne, 2. 38.

Affranchit les habitants de Busseaut, 2. 489.

Jeansans-Peur. duc de Bourgogne, confirme les

privilèges de Dijon, 1. 89.

Saisit la mairie de Dijon, 1. 92.

Confirme les privilèges de Beaune, 1. 247.

Saisit et donne mainlevée de la mairie de cette

ville, 1. 250,252.

Nomme Ini-mème le maire pour faire cesser

deux compétitions, 1. 253.

Maintient la justice municipale de Beaune

contre les entreprises du prévôt,!. 255.

Donne une déclaration louchant un service mi-

litaire rendu par les Beaunois, 1. 257.

Autorise la commune de Nuits à iustiluer des

procureurs, 1. 320.

Cûulirme la charte deChâtiUou. 1. 414.

Confirme les privilèges de Talant, 1. 502.

Autorise l'élection des échevins de Saiut-Jean-

de-Losne, 2. 14.
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Confirme les privilèges d'Auxouae, 2. 4U9. De

Montbard, -2. 111. De Pouilly, 2. 488.

Affranchit les liabilanls des Bordes de Verdun,
-2. 512. De Sauuières et de la Barre, 2. 512.

De ViUaiues-en-Duesmois, 2. 513. De Bre-

mur, 3. 521. De Buncey, 3. 52Î.

Reçoit une supplique des liabilants de Coul-

mier-le-Sec, 3. 522.

Jean de France, duc de Nonnaudie, confirme la

charte accordiîe à Dijon par le duc Eudes IV,

1. (15.

Confirme la charte du duc Hugues V, à la ville

d'Au.xonne, 2. 33.

— XXII, pape, 1. 227, 229.

— comte .le Clialon, 2. 27, 28, 303.

— de Vaux, abbé de .Saiut-Bénigne de Dijon, 2.

139.

— abbé de Flaviguy, 2. 175.

— de Châlons, sire d'Arlay, 2. 273.

— d'Helin, 1. 29.

— d'Annoire, curé de Seurre, 2. 245.

— de Vaux, abbé de Saint-Bénigne, 1. 70.

— .ibbé de Flavigriy, 2. 3(;4, 36(i.

— de Jaucourt, abbé de Saint-Seine, 2. 447.

— duc de Brabant, 1. 95.

— le Jeune, duc de Bavière et Deux-Poiits, 3.

2S0.

— bailli de Poinçon, 3. 241.

Jeanne I, rtine de Naples, 1. 70.

— de Bourgogne, femme de Philippe de Valois,

1. 65.

— de France, femme du duc Eudes IV, 1. 229;

2. 310.

— reine de Navarre, 2. 309.

— de Navarre, reine de France, 2. 419, 420.

— comtesse d'Auveiirne et de Boulogne, femme
duroiJeau, mère du ddc Philippe de Rouvres,

1 . 05, 67.

Déclaration touchant une atteinte à la justice de

Dijon, 1. 66.

Jeanniart îJacot), clerc, 2. 603.

Jeannin (Pierre), présideat au Parlement, 3. 490.

— de Castille, seigneur de Dracy-Saiut-Loup, 3.

517.

— habitant de Montbard, 2. 120.

Jehan, curé de Fleurey, 3. 426.

Jehaunenot (Li), sergent do la mairie de Dijon, 1.

99.

Jehannin (Famille), 3. 32.

Jellon, secrétaire de Jean, duc de Normandie, 2. 34.

Jenepuis iBerIhier), habitant du Val-de-Suzon, 4.

437.

Jésuites. — Voir : Dijon, Collège Godran.

Jetons (de), habitant de Eèze, 1. 548.

Joannes Friindv:ui de Divione, curie Lingonensis nota-

riits, 2. 459.

Jobard, habitant de Grèsigny, 3, 337, 339.

Jobelin, habitant de Bure, 3. 199.

— habitant de Menetreux, 3. 272.

Jobert (Simon), chanoine de Beaune, 1. 228, 230.

Jocerandus Gros.tus, Durniims ISrimciduni, 2. 184.
Joberlus [Simon], 1. 22S.

Jogne (La), habitant de Bucsy-le-Grand, 2. 646.

Jobannel, habitant de Saiut-Philibert, 2. 443.
Jriliannes papa XXII, 1. 227, 229.

— (lux Burçjundie, 1. 248.

— rex Frimrorum, 1. 347; 2.130.

— aljbas SoNcti Ik'm'f/ni Divioneiisis , 2. 129.

— nhbas Flariyiiincensis, 2. 175.

— de Jitnicuriu (Mw: Snncti Sequatd, 2. 447.

Joletrin, habitait d'Origny, 3. 17.

Joliot, habitant de Corombles, 2. 576.
Joly, clerc du grelie du Parlement, 2. 173, 181, 306.
— (H.), procureur des habitants de ïoutry, 3. 109.
— notaire à Bèze, 3. 212.

— procureurdela commune de Gisseysur-Ouche,
3. 284, 287, 2S8.

— chanoine, agent du chapitre Saiat-Etieune de
Dijon, 3. 368.

— de Fleury, intendant de Bourgogne, 3. 414.

— de Blaizy (Famille), 3. il5.

— (Jean), clerc à Dijon, 3. 448.

Jomers (Guy), échevin de Beaune, 1. 224

Jonchery (Famille), 3. 415.

Jonchet, secrétaire de chancellerie, 1. 196.

Jondet, notaire à Sauvignes, 3. 192.

Joinville [Geoffroy de), 2. 337, 338.

— (Jean, sire de), sénéchal de Cliampagne, 2. 338.

Jonin, habitant de Meuetreux-les-Semur, 2. 577.

Jonvelle (sire de), 1. 95.

— (Catherine de), dame de Pourlans, 2. 406. 465.

Josselin, habitant de Cussy-la-Colonne, 3. 291.

Josserand (Bénigne), clerc, 2. 588.

Jouhanne, habitant d'Hauteville, 3. 476, 479.

Joursenvaux (Famille), 3. 406.

Jouvence, gieffier du Parlement de Paris, 1. 553; 2.

180.

Jouvenel des Ursins, seigneur deMarigny,2. 153.

Jovenot, hibilanUle Bussy-le-Grand, 2. 646.

Joyeuse ;Claude de), 3. 358.

Juhanniu (Gruardet;, échevin d'Is-sur-Tille, 2. 435.

Juhene, babilantde Rouvres, 1. 487.

Juif (André le),habilanl de Chenôve, 3. 433, 436.

— (Simonet), notaire à Dijon, 3. 445.

Juire (la!, habitant de Semur, 2. 367.

Juiston (André), témoin, 2.100.

Julien (Famille), 2. 549.

Juliot (Guillaume), clerc, 2. 160.

Jussey (Guy, seigneur de), 1. 579. .

— (Humbert), sou frère, I. 579.

Jusserez yO,, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Jussey, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Justot (A.), tabellion de Semur, 2. 500.
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Karoisseaiix, habitant di_' Rouvres, 1. 4S8.

Knrolus V, Fraiwnrum re.i:, 1. C9, 74, 75.

Karolus VI, Francorum rex, i. 78, 8G.

Karondeaulx, habitant de Rouvres, 1. 487

Labbaie (Jean), 2. 300.

Labhé (Jeanne), dame de Culôlre, 3. 487.

— Uùtaiie àFrolois, 3. 200, 201.

— liabitant de Frolois, 3. 201.

Labit, bourgeois de Ch.Uillon, 1. 473.

La Borde, liabitaut d'Arijon, 3. 313.

Laborey, habitant de Mesmont, 3. 274, 279.

Iiabroiague, habitant de Plombières, 3. 454.

La Bruue (.Xubry), écheviu de Béze, 1. 5B4, 5G5.

La Bulle, habitant de Bussy-le-Grand, 2. 646.

Lacey (Jacques de), prieur do Beaumont, 1. 558.

Lachaume, religieu.^ de Fonlenay, 3. 333, 354.

Ladey, habitant de Bussy-lc-Grand, 2. ti46.

— habitant de Grcsigny, 3. 337, 339.

Ladrée (Pierre), fermier de l'octroi de Montbard, 2.

119, 122.

Laeio {Hugo de], Marescallus ducis Burgundie,!. 310.

La Eouche, jardinier, 3. 235.

Lafourey, habitant de Sainte-Sabine, 3. 364.

Lagarain, habitant de Pralon, 3. 366.

La Geste, habitant de Chassagne, 3. 467.

Laignes (Famille), 3. 341.

Laiz (Jean de), saige en droit, 2. 229, 231, 235.

Lajolifi, habitant de Grésigny, 3. 337.

Lajonnée (Jeanne), femme Duhanne, dame du Val-

de-Suzon, 3. 436.

Lallebant, habitant d'Ahuy, 2. 19^).

Lallemand, habitant de Massingy-les-Semur, 2. 496.

— prêtre, 2. 642.

Lamaizière, habitant cle Veullerot, 3. 326.

Lamarche, habitant de Saint-Anthot, 3. 333.

— habitant de Pralou, 3. 368.

Lamare (Famille de), 3. 245.

— (Pierre de), 3. 245, 142.

— (PhiHbert de), 3. 243, 442, 504.

— (Marguerite de), dame de Bretagne, 3. 442.

Lamartine (Fannlle), 3. 423.

Lamarosse, hahilant de Charrey. 3. 29.

La Marsse, habitant de Saint-Anlliot, 3. 335.

Lamhelin, éeheviu.habitanldeVillers-les-Pots, 3.M6.
— liabilant de Cirey-Binges, 3. 160.

Lambelot, habitant de Bèze, 1. 559.

— notaire, 1. 323.

Lambelot, hahilant deTalmay, 2. 611, 619, 620.

— habitant de Froidevole, 3. 128.

Lambert, témoin, 1. 334.

— de r)i.ion, .irchidiacre du Lassois, 1. 340, 542.

— coadjulcur au tabellionage d'.Au.xonne, 2. 34,

38.

— habitant d'Aljuy, 2. 202.

— habitant de Villarguix, 2. 199.

— habitant de Bessey-la-Côte, 3. 169.

— procureur des habitants de Verlault, 3. 427.

— habitant de Cheuôve, 3. 432.

Lantbertuî te<lis, 1. 334.

Lambert, comte en Bourgogne, 3. 507.

Lambin, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Lamblol-Lendet, échevin d'Is-sur-Tille, 2. 435.

Lambry, religieux de Bèze^ 3. 313, 317.

Lami (Laurent), procureur au Parlement de Paris, 1.

84.

La Monnoye, auteur bourguignon, 2. 283.

Lancemont, habitant de Pouligny, 2. 577,

Laiichac (Jean de), maître des rec[uètes, 3. 24.

Laucbarre, abbaye, 3. 545, 349, 550.

Lancy, loiher à Corabeuf, 3. 292.

Laudel Famille), 3. 192.

Landroul (Guiot), échevin de Seurre, 2, 251.

Landuras, seigneur d'Ampilly, 2, 337.

Langeolet, de Taïaut, 1. 77.

— (Humbert), échevin de Dijon, 1. 92.

Langeron (M. de), 2. 120.

— (Andrault de), seigneur de Chaumont, 3. 469.

— marquis de Maulevrier, 3. 489

Langlois, habitant de Bussy-le-Grand, 2. 646.

Langogney, habitant de Sainl-Germaiu-la- Feuille,

3. 7.

Langres (Evèché de), 2. 316.

— (Evèques de), 1.12, 18, 20, 21, 22, 26,32, 33,95, 328,

331, 332, 333, 334, 333, 341, 343, 344, 345,

416, 443, 5-20, 522, 524-529, 531, 533, 535,

540, 581; 2. 263, 281, 304, 308, 362, 405,

406, 423, 428, 484, 610 ; 3. 66, 142, 209, 312,

313, 436, 474, 508.

Gardiens des couuuunes de Dijon, 1. 12, 18, 20,
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22, 32; de Beauue, 1. 211, 215, 533; .le

Montbard, 2. 100; de Semur, 2. 3C2.

Langres, seigneurs de Chàlillon, 1.32!)-440 et suiv.,

4'i9, 460, 465.

— Chapitre Saint-Mauituès, 3. 502, oOti, 507.

Doyeus, 1. 332.

— (de), habitant de Talmay, 2. Cil, (;24.

Echeviii, 2. 019.

— (Saiut-Juuieaiij. de), (Girard, [u-ieuré de),

1. 340.

Langouvears, liabitanl de Blangey, 3. 371.

Languedey, liubilant de Saint-Gertuain-bi- Feuille,

3. 7.

Languet (Guillaume), procureur de Vitteau.i, 2. 273,

274.

— (Catlieriuo- Françoise), religieuse à PraloQ, 3.

3G6, 368.

Langhac (Jeauue-Elisabelh de), religieuse de Pralou,

3. 360.

Lanière, habitant de Semur, 2. 367.

Lantages, seigneur d'Ampilly, 2. 337.

— (Jacques de), seigneur de Belau, 3. 1, 481.

— (Etienne de), 3. 16.

— (Famille), 3. 328, 481.

— (Chrétienne de), 3. 481.

— (Gaspard de), bailli de la Montagne, 3. 481.

Lanthoonie (Jean de), éeuyer, 3. 316.

La Palud-Bouligaoux (Famille de), 2. 540; 3. 370,

416.

— (Jean de), 3. 371.

— (François de), seigneur de Varambon, 3. 474.

Lapérouse (Gustave), auteur d'une histoire de Chû-

tillon, 1.330, 419, 447.

Lapiche, habitant de Beneuvre, 3. 356.

Lapipe, habitant de Grésigny, 3. 337, 339.

— boulanger à Sainle-Reine, 3. 339.

Lapoton, grand-prieur de N.-D. de Chàtillon, 3. 50.

Laporte (Jean de), notaire à Montbard, 3. 45, 49, 59,

69, 74.

Labalestier, habit.int d'Echirey, 3. 471.

Larchier, habilant de Corombles, 2. 575, 576.

— Iiabilaut de Chenove, 3. 432.

Larconcey. (Voir .\rconcey.)

Lardillon, notaire, 2. 406.

— fEtienne), 3. 64.

La Risée (Germain), procureur syndic de Beauue, 1.

258.

Larmonnier (J.), habitant de Sincey, 3. 86.

Latore, h.abitant de Semur, 2. 367.

Latrecey (.-ilix, comtesse de), 2. 277.

La Trémoi;ille (Maison), 3. 56, 199, 2S7, 3S2.

— (Jean), bâtard, 3. 7,56.
— (Louis de la), 3. 7, 56.

— (Biaise de), 3. 56.

— (Claude de), 3. 56, 199, 268.

— (Guy de), seigneur de Courcelles-les-Semur. 3.

191.

— (Jeanne, bâtarde de). 3. 191.

La Trémouille (Louis de), seigneur de Bresche,
3. 268.

— (Elisabeth de), 3. 268.

— (Guy de), 3, 287.

— (Claude do), dame de Poulailler, 3. 287.

Lau (sire de), 2. 255.

Launers 'l'h. l.i), habitant de Cheuôve, 3. 432.

Laureaul, liabitant de Corombles, 2. 576.

Laurenceau, habitant de Uecey, 3. 347.

Laurent (Thomas), procureur au Parlement de Paris,

1. 84.

— échevin de Talmay, 2. 624.

— liabitant de Talmay, 2. 624.

— habitant d'Athie, 2. 541.

— (Kegnaut), curé de Grésigny, 2. 645.

— habitant de Chevigny-eu-Valière, 3. 251.

Laurier, habitant de Torcy, 2. 576.

Lauron, bourgeois île Dijon, 2. 297.

Lausmonier, habilant de Beauregard, 3. 253.

Lausserrois, bailli de Bar-sur-Seine, 3. 5.

Laussonet, habitant de Talmay, 2. 61i.

Lauvel, religieu.^ de Fontenay, 3. 353, 354.

Laval (Jean de), 2. 477.

— (Guy de), 3. 12.

— (Anne de), 3. 12.

La Vogue (Gailler), procureur des habilants de
Vertault, 3. 427.

Laveaut, habitaut de Chassagne, 3. 467.

La Vesvre, habilant de Menetreux-le-Pilois. 3. 269.

Lavier, habilant de Saiut-Jean-de-Beuf, 3. 384.

Lavoignat, de Venarey, 3. 290.

Laye (Olivier de), gouverneur de Bourgogne, 1. 488.

Layer (Hugues de), maréchal de Bourgogne, 1. 316.

— (Famille de), 3. 290.

Leaultsy, habilant d'Origny, 3. 17.

Leautey, habitant de la paroisse de Bellenod, 3. 17.

Lebague, sergent A Montbard, 2, 124.

Le Bascle d'Argenteuil (Famille), 3. 119, 199.

— 'Henri-Alexandre-Eugène), 3. 328.

Lebault, habitant <le Massiogy-les-Semur, 2. 496.

Le Beaul, habitant de Torcy, 2. 576.

Le Bediet (0.), notaire à Dijon, 3. 456.

Lebègue, secrétaire de Saiut-Léger, 3. 103,165,166.

Lebeuf, praticien à Chàtillon, 3. 182.

— habitant de Chamesson, 3.332.

Leblaise, habitant de Talmay, 2. 624.

Leblanc fOudot), échevin de Beaune, 1. 258.

— habitant de Uouvres, 1. 487.

— habitant de Noirou-sous-Bcze, 3. 143.

— religieux de Fontenay, 3. 132.

— seigneurs de Minot, 3. 183.

Le Bois, notaire à Dijon, 1. 492.

— (Th.), religieux de N.-D. de Chàtillon, 3. 50.

Le Bon, coadjuteur du tabellion de Dijon, 1. 88.

Le Borne, habilant de Bèze, 1. 559.

Leboys, habitant de Voulaiues, 3. 153.

— sergent à Louême, 3. 158.

— habitant de Courban, 3. 178.

Lebrun de Dinteville, seigneur de Belan, 3. 481.
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Lecamus (Marie), veiive de "Parlirelli d'Eiiiery,

3. 474.

Le Charron (Elisabetb), dame liouri»eoir;e d'Origuy,

3. 273.

Leclerc, lial)ilanl de Massiiigy-les-Seraur, 2. 496.

— Toutry, i. 570.

— — Cljasseuay, 2. 577.

— prévôt royal à Moiilbard, 3. 352, 353.

— (.leauue), religieuse à Pralou, 3. 3C6, 3138.

Lecomte, notaire, 2. 400.

— liabilaiil de Cussy-la-Colotme, 3. 291.

Lecorceuet, uolairc, 3. 188.

lecourt. babilaul de la paroisse de Celleaod, 3. 17.

Lecuyer, babitaut de lierey, 3. 347.

Leday (Marie), dépositaire de Pralen, 3. 303, 30S.

Lée (Famille), 3. 4G4.

— (Marcel de), seigueiir de Cbassagne, 3. 465,

467.

— (Simone), sa femme, 3. 467.

Lefendeur, prêtre, receveur à Voulaines, 3. 187.

Lefobvre, bourgeois de CbâtiUoii, 1. 439.

Lefèirre, seigueur de Nuits-souà-Bavières, 2. 531.

— babitaiit de Bussy-le-Grand, 2. 045,

— iiolaireà \rgiUy, 3. 509.

Leflaive, babitaut de Saint-llemy, 4. 353.

Lefort, babitaut de Pocbey, 3. 402.

Lefoul, b.d)itant de Bussy le-Grand, 2. 646.

Le Garde, sergent de Rouvres, 1. 487.

Le Garennier, seigueur de Nuits-sous-Raviéres, 2.

531.

Legendre, notaire à Flavigny, 3. 232.

Léger, babitaut de Villargoix, 2. 393.

— — Pochey, 3. i02.

Legerot, babitaut de Corombles, 2. 575, 576.

Legoux de la Berchère, couseiller d'Etat, 2. 466; 3.

4 'ri.

— (Cliarles), aumAiiier du roi, barou de Pouilly,

3. 515.

— (J.-B.), seigneur de Boucourt, 3. 517.

— babitaut des Laumes, 3, 288.

— de Clamerey, 3. 414.

Legouy, babilaul des Laumes, 3. 288.

Legouz (Maillard), président au Parlement, 3, 102,

— (Béuiguc), 3. 102.

— de Vellepesle, avocat général au Parlemeui

de Dijon, 1. 445.

Legram (Famille), 3. 224.

Legrand (Charles), procureur syndic de Cbâtillon, 1.

435, 444.

— prévôt de Cbaiillou, 1. 449.

— habitant de Béze, 1. 543, 548.

— (M.), licencié en lois, garde du scel royal de

Cbâtillon, 3. 55, 93, 146, 168, 173, 179, 195.

— (Girard), marchand, 3. .îS.

— (J.), bailli et gouverneur de Beavunonl-sur-Oise,

3. 60, 04.

— (Claude), 3. 11.

— (J.), n.jtaire, 3. 93.

Legrand (Guillaume), mar(duuid, 3. 93.

— (Famille), 3. 224.

— de Darcey (Famille), 3. 244.

Legros, habitant de Rouvres, 1. 487.

— notaire à Recey, 3. 345.

Le Guay (Odot), juré de la cour du duc, 2, 108, 109.

Le Kerrest, secrétaire du duc, 1. 280.

Lo Lièvre, prorureur ducal à Cbâtillon, 1. 283.

— maître des rcijuéles de l'hôtel du duc, 2. 124.

Lemaire de la Vote, babitaut de Bèze, 1. 551.

— (.leau), prieur de Bèze, 1. o5.S.

— 'Famille), 3. 32.

— (Louis), religieu.\ à Moutier-Saiut-Jeau, 3. 71.

— capiiaine du château de Villeneuve, 3. 138.

— babitaut de Dijon, 3. 450.

Lembreys (Valou et Aymon do), 2. 027.

Leminey, habitant d'Arçou, 3. 313.

Lemoiuo (Gérard), habitant de Dijon, 2. 545.

— seigneur d'Autricourt, 3. 88.

Le Mol, secrétaire du duc, 1. 88.

Lemulier, gieftier à Flavigny, 2. 350.

— habitant de Semur, 2. 383.

— notaire à Flavigny, 3. 1.

Lende (Le), habitant d'Ahuy, 2. 202.

Lendormy, habitant de Torcy, 2. 576.

— — Chassenay, 2. 577.

Lenel (Pierre), marquis de Larrey, 2. 523, 549.

— prorureur général, 3. 204.

Lenfau Jacote), de Chenûve, 3. 433.

Lcngres (Jacques de), notaire à Beire, l . 566.

Lenyret, secrétaire du duc, 1. 92; 2. 41.

Lenoir (J.), notaire à Epoisses, 2. 588.

— habitant de Talmay, 2. 620.

— liabitaut de Trouhans, 3. 311.

Lenoncourt (Claude de), seigueur de Chauffour et

Magny, 3. 100.

— (Philippe de), abbé de Mùutier-Sainl-.Iean, 3.

167, 108.

— (Famille), :i. 4SI.

Leodio (Jean de), uotaire, 3. 405.

Le Pelletier, chanoine de la Sainte-Chapelle, 3. 25,

30.

Lepicart, secrétaire de la chancellerie, 1. 141; 2. 73,

375.

Le Petit, habitant de Bèze, 1. 550.

Le Pointre (Cécile, femme), 1. 73.

Le Porteret (fluillemol), échevin de Dijon, 1. 92.

Leprestre de Vaubau (Antoine;, 3. 491.

Leprince, doyen de la Sainte-Chapelle, 3. 25.

Lequary, babilantde Bussy-le-Grand, 2. 640.

Le Quenlx, seigneur de Cbampien, 3. 481.

Lequeux, huissier au Parlement, 2. 119, 124.

— habitant de Coronibl :s, 2. 575, 570.

Le Ras, habitant de Semur, 2. 367.

Leral, babilant de Grésigny, 3. 327.

Lermile, babitaut de Toutry, 2. 576.

Le Roux, habitant d'Epoisses, 2. 575.

— (Gilles), curé de Cordesse, 2. 581.
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Léry (Jeau de), bourgeois de Dijou, 1. 97.

Le Saiiverot, habitant de Cliassagne, 'i. 417.

Leschenault, sergent A Sainle-Sabiiie, 3. 359, 304.

Lescot (Cbrétieii), prêtre, notaire de Rouvres, 1. 491.

Lescuyer, curé de Bure, 3. 198.

Lesdiguières (Famille de), 3. 482.

Lesecq (Famille), 2. 350, 043.

Lesire, habitant d'AtUie, 3. C7.

Lespagnol, éi-heviu de Troulians, 3. 308, 311.

Lespoisse (Nicolas de)
, procureur au Parlement de

Paris, 1. 84.

Lestin, religieux de Bèze, 3. 143.

Lestouf de Pradines (Famille), 3. 341.

Le Tellier (Marie-Madeleine), (Famille), 3. 279. (Voir
aussi LouTois, Barbezieu.x.)

Levai (André de), doyen de la Sainte-Chapelle, 3. 25.

30.

Le Vertueux (Hugues), bourgeois de Dijon, 1. 89.

Levesque, habitant de Trouhans, 3. 311.

Lévis ;Honri de), duo de Ventadour, 3. 474.

Le Voluet, liabilant d'Echirey, 3. 471, 473.

Levoyet (Thevenin), cornier de Couchey, 2. 295.

Levrot, habitant de Cliassagne, 3. 407.

Lhomme. habitant de Clomot, 3. 405.

Lhuillier, habitant île Pralon, 3. 367, 368.

Liachote, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Liébaut, habitant de Bèze, 1. 548.

— — Varois, 2 599.

Liefourey, habitant d'Ahuy, 9. 208.

Lion-Dieu (abbaye de Bernardines du), 3. 510, 510.

Ligneville (Jacques de), 3. 88.

Lignier, habitant d'Ecorsaint, 3. 228.230.
— — de Jailly, 3. 231.

Ligny (Philippe de Bourgogne, comte de), 1. 95.

— (Louis de Luxembourg, comte de), 1. 120, 122,

125.

— (comte de), 2. 5C9.

— (François de), capitaine d'infanterie, 2. 524.

Lijais, habitant de Saiut-Pliilibert, 2. 443.

Limant.on (Jeanne de), veuve de Guy de Digoiue,

3. 56.

Lisle (sire de), conseiller d'Etat, 2. 255.

Listenois (seigneur de), 2. 410, 411.

Livron (Famille), 3, 32, 323.

— (Antoine de), maître d'holel du comte de Neu-

chàtel, 3. 468.

Lodret, habitant de Tulmay, 2. 624.

Lo£;e (De la), 3. 403.

Loges (Famille), 2. 523; 3. 457.

— (Jean de), 3. 347.

— (Philibert dej, 3. 347.

— (Simon de), 3. 397, 4S5.

— (Hugues de), 3. 485.

Logerot, hôtelier à Châtillon, 3. 182.

— habitant de Saint-Anthot, 3. 335.

— notaire à Recey, 3. 343, 347.

Loigerot, habitant de Grignon, 2. 639.

— — d'Origuy, 3.17.

Logery, habitant d'Echirey, 3. 471.

Loigney, habitant de Bellenod, 3. 17.

— habitant d'Epiisotte, 2. 570.

Loisy (Berthaud de), religieux de Moutier-Saiut-Jean,
3. 71.

— (Famille), 3. 484.

Loitier, de Saint-Seine, 3. 440.

Lombart, seigneur de Culêlre, 3. 487.

— (Jacques), commissaire enquesteur, 1. 2Gt.
— marchand à Orville, 3. 476.

Loménie, secrétaire d'Etat, 2. 376.

Lougchamp (Gérard de), cliûtelain île Rouvres, 1.

489.

— (Famille), 2. 485.

Longeville (Claude de), écuyer, 3. 138.

Longin, habitant de Semur, 2. 307.

— — Plombières, 3. 454.

Longt, habitant de Rouvres, 1. 48

Longuet, secrétaire du Conseil, 1. 404.

Longvay (abbé de) (Haute-Marne), 1. 26, 568.

Longueval (Edme et Gabriel de), écuyers, 25.

— (Jacques de), 3. 183.

— (Marie de), 3. 183.

Longueville (duchesse de), dame de Noyers, 2. 131;

dame do Chaussin, 2. 314.

— (Maison de), 2. 206.

— Jeanne de Hochberg (duchesse de,, 2. 583 ; 3.

105.

— Louis d'Orléans (duc dej, 2. 5S3; 3. 106.

— François (duc de), 3. 105.

Lougvy (sire de), 1. 68; 2. 223, 228.

— ^Mathieu de), .-eigueur de Chaussin, 3. 50.

— (Françoise de), femme de l'amiral Chabot, 3.

160," 225.

— (Famille), 3. 485.

Lorand, habitant de Pasques, 3. 420.

Lorchen, habitant de Menetreux-IesSemur, 2. 577.

Loriot, habitant de Chasseuay, 2. 577.

Lorme, habitant de Talmay, 2. 024.

Lorraine (Maisjnde).

— (Judithde), femme d'Etienne, comte d'Auxonne,

2. 28.

— Mercœur (Maison de), 2. 314.

— (Louis de), comte d'Armagnac, 2. 643; 3. 486.

— (Claude de), duc de Guise, 3. 105.

— (Charles de), duc de Mayenne, 1. 155, 156, 160,

106; 2. 79.

Lortat, habitant de Grésigny, 3. 337, 339.

Losne (Côte-d'Or), prieuré de, 2. 7; 3. 501, 503.

— monie sacristain de, 2. 13.

Lotet, habitant de Chamesson, 3. 332.

Louaise (Jeau de;, dit de Crux, 3. 307.

Lou Befort de Chaseuil (Guillaume), Guy, 2. 334.

Loudeur (Li), habitant de Rouvres, 1. 487.

Lougras, habitant de Semur, 2. 367.

Louis-le-Débounaire, empereur, 3. 312.

— VI, roi de France, confirme la charte de Sois-

sons, 1. 15.

— VIII, roi de France, confirme la charte de

Boissons, 1. 15.
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Louis VII, roi de France, condamne le duc de Bour-

gogne, 1. 328.

Confirme les bénéfices de l'abbaye de Cluny,

2. 552.

— IX, roi de France, maintient l'évèque de Lan-

gres dans ses droits de baiite justice à lièze.

Gardien de la commune de Montbard, 2. 100.

Prend l'abbaye de Molènie sous sa protection,

2. 310.

— XI, roi de France, confirme les privilèges de

Dijon, 1. 109.

Confirme la justice municipale, 1. 111.

Crée six anciens échevius à Dijon, 1. 112.

Confirme les privilèges de Beauue, 1. 2S7.

Rend à cette ville les privilèges que sa rébel-

lion lui avait fait perdre, 1 . 288.

Confirme la capitulation accordée à la ville

d'Auxonne, 2. C2.

Donne la seigneurie de Monlbard à Pbilippe de

Hochberg, 2. 96.

Id. de Sagy, 2. 328.

Id. de Brazey au médecin Coictier, 2. 545.

Id. de Darcey, 3, 24i.

Id. de Sombernou et Màlain, 3. 311.

— XII confirme la noblesse octroyée au maire

de Dijon, 1. 122.

Coidirme les privilèges de la ville de Dijon, 1.

125, 128.

Exempte les officiers municipaux de Dijon et de

I5eaune du logement militaire, 1. 127, 202.

Concède le privilège de franc fief aux habilanls

de Dijon, 1. 130, 138.

Confirme la justice municipale de Dijon, t. 131.

Confirme les privilèges de Taïaut, 1. 507.

— d'Auxonne, 2. 63.

Confirme la cbarte de Riel-les-Eaux, 3. 2.

— XIII , roi de France, confirme les privilèges de

la ville de Dijon, 1. 174, 178.

Les supprime, 1. 179.

Les rétablit, 1. 181.

Confirme les privilèges de Beaime, 1. 307.

— la mairie unique deCbàtiUou, 1.459.

Confirme les articles de réunion du Bourg et

de Chaumont de Cbâlillon, 1. 473.

Confirme à Talant son titre de ville et ses pri-

vilèges, 1. 517.

Confirme et accroît les privilèges de Saiut-Jean-

de-Losne en récompense de sa belle défense,

2. 17.

Il lui accorde le privilège de franc fief, 2. 19.

Confirme les privilèges d'.\uxonne, 2. 85, 86.

Réunit la mairie de Semur an corps de ville, 2.

386.

Confirme les privilèges de Flagey, 2. 473.

— XIV, roi de France, confirme les privilèges de

la ville de Dijon, 1. 182, 184, 199.

Réduit le nombre des magistrats de cette ville,

1. 190, 193.

Donne des robes d'iiouneur à ces magistrats, 1.

197.

Confirme les privilèges de Beaune, 1. 309,

Supprinje la mairie de Cbûtillou et la remplace
par une prévoté, 1. 476.

Convertit la matroce de Rouvres en redevance

fixe, 1. 483.

Confirme les privilèges de Talant, 1. 518.

— Saint-Jean-de Losne,

2. 24.

— d'Auxonne, 2. 87.

Louis XV, roi de France, confirme les privilèges de

la ville de Dijon, 1. 202.

Confirme les privilèges de .Saint-Jean-de-Losne,

2. 25.

— XVI, roi de France, confirme les privilèges de

la ville de Dijon, 1. 204.

Confirme les privilèges de la ville d'Auxonne,

2. 91.

— prince de Morée, 2. 491.

— Casimir, prince palatin du Rhin, duc de Deux-

Ponts, 3. 279.

Loup, habitant de Corombles, 2. 575, 576.

Lourdenis (Li), habitant de liouvres, 1. 487.

Louvain (Claude de), èvêque de Sisteron, abbé de

lièze, 1. 504.

Loysey, notaire à Beaune, 3. 37.

Louvois (Famille), 3. 192.

— (m;irquis et marquise de), 3. 279.

Loye (La), liabilant de Rouvres, 1. 487.

— habitant de Bèze, 1. 550.

Luce (De la), secrétaire d'Etat, 2. 259.

Lucenay (Agnès de), seigneurde Vautier de Reocourl,

3. 520.

Lucius III, pape, 2. 169.

Lucot, habilant de Talmay, 2. 624.

— procureur fiscal de Trouhans, 3. 309.

Lucotte, maître d'école à Painblauc, 3. 320.

Lucy (Mahde ou Mahaut de), 2. 338.

LudomrMS IX, rex Francie, 2. 100, 133.

— rex Francofum , 2. 136.

Lugdunenses archiepiscopi , 1. 12, 18, 20, 22, 23,

39, 41, 211, 215, 216, 343; 2. 100, 174.

(Voir Lyon, archevêques.)

Lugduno [Johannes de), clericus ducis Burgundie,

1. 224.

Lugny (Charlreu-e de), 3. 204, 340,523.

AlTrancbil Chainhain, 3. 218; Recey, 3. 341.

— prieur et religieux de, 3. 219.

— (Robert de), chancelier de Bourgogne, 2. 490.

— (Josserand de), ècnyer, 2. 581.

— (Famille), 3. 273, 298, 416, 493.

— (Robert de), 3. 493.

— (.Tean de), 3. 493.

— (Jacques de), 3, 493.

— Josserand de), 3. 493.

Luquin dit Maron, juré de l'official île l.angrcs, 1.

548.
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Liisurier (Etiecne), bourgeois «l'A vi\errc,î. 521.

Luthes, seigneur lie Missery, 3. 457.

Lux (Ednie de Millaiu, l)arou de), lieuteuaul-géué

en lioiirgngne, 1. 170.

Luxembourg (Jean de), roi de Bohême, 2. 47'J.

— (Louis de), comte de l.iguy, l. 120, 122, 1;

474.

— (Henri de), duc de l'iney, 3. f,0, f.5, 420.

— (Pierre de), comte de Saiul-I'ol, 3. 114.

— (Oiilelte de), dame devienne, 3. 13r..

— (Marie-Lusse
) , ducliesse de Vi.'Ula.lcnr,

474.

— (Famille), 3. 4S0.

Luxeuil abbaye de), 3. 513.

Luxey [Pierre de), doyen de Cbâlillori, 2. 343.

Luynes (ducs de), seigneurs de Noyers, 2. 131.

rai

Luynes (ducliesse de), Marie Brularl, 3. 312.

Luyrieux (llumbert, sire de), 2. 144, 522.
Luyrieux (l-'amille de), 3. 4.S2.

Luz (J. de), secrétaire du roi, 1. 75, 76.

Luzy (l-amilltf), 3. 489.

— (lîuillauine de), 1. 258, Î59.

— (Jeanne de), 2. 317.

Lyon, arrlievéïiue gardieu de la charte de ChaL;n\%

2. 'J5.

— .\rcliev;-n,ues, 1. 12, IS, 20, 22, 25, 3y, U, 95,

174,211,215, 21i;, 314, 343, 345, 3',i;; 2 94,

HC, '.O.i, 17;.

— (Jeaii-Uoliert de), clerc du duc de Bourgogne,
*

. 2ii.

— n lit'ieux de Saiul-Lèger, 3. 1C3, 1C5, ICG.

Lyonnois, habitant de liouvray, 3. 407.

ta.

Maceon (Guy), prêlre, 2. 243.

IVIacheco, couseiller au Parlement, 2. 42.

— seigneur de Villy, 2. 31

G

_ — de Marcilly, 2. 494.

— (J.-G.), seigneur de Champreiiault, 3. 125.

Machin de Lorme, habitant de Villargoix, 2. 389.

Machureau, arpenteur, 3. 374.

— haliilunt de Barbirey, 3. 390.

Mac-Mahon (J.-B), seigneur d'Eguilly, 3. 370.

Mâcou, comiuanderie, 3, 538.

— chaiiitre cathédral, 3. 554, 556.

— évèché, 3. 550,

MacOQ (Odot), clerc, 2. C03.

Maçon (Li), habitant de Béze,l. 550.

Miirn/a \'tennensis diœcesis, prioratus, 3. 463.

Madeleine, princesse de Clèves, 3. 280.

— Ragny (La), 2. 111.

— (Catherine de la), dame de Bcauvais, 3. 188.

— (Françoise de), comtesse de Vieune-Commarin,

3. 204.

— (François), marquis de, 3. 297, 391, 482.

— (.^nne), dame de Oréquy, 3. 297, 482.

— (Catherine de Sommièvre, veuve de Claude de),

3. 334.

Madol 'François de), civèque de Chalon, 3. 487.

Magdelaine, procureur au Parlementde Dijon, 2. 181.

Magnien, notaire à Dijon, 3. 300.

— habitant de Trouhaut, 3. 458.

Maguy [Famille), 2. 350.

— (Audon de), 3, 421.

— (Hugues de), 3. 421.

— (Aimon de), 3, 421.

— clerc de J. de Rupt, 3. 4.

Mahaut de Portugal, duchesse de Bourgogne, 1.

i, 21.

m.

Mahieu, secrétaire d'Etat, 1. 141, 420, 510.

Mahuet, habitant d'EcInrey, 3. 471.

Maignien (].), habitant île .Montceati, 3. 04.

Maignon (Tlionias), mayeur d'Ouges, 3. 448.

Maignot (Odin), 2, 500.

Maillard, avocat général au Parlement de Dijon, 1.

445.

— (Famille), 3. 102, 224.

— secrétaire de chancellerie, 3. 5.

Maillefer, haljitanl de Toutry, 2. 570.

Min/leiô I Mnrcellu!! doniinus (/;, I. 23.

Maillet, habitant de Villargoi.x, 2. 393.

Mailloz, habitant de Rouvres, 1. 4S7.

MaiUy (Mjrcel, seigneur de), gardien de la commune
de Dijon, 1. 23.

— (Agnès de Perrigny, femme d'Elienne de), 2,
530.

— (GeolTruy de), 3. 255.

— (Maison de), 2, 044 ; 3. 102, 503, 535.

— (Etiecne de), 2. 04 4.

— (Claude de), 2. 644.

— (Simon de), 3. 115, 403.

— (Africain de), 3. 115,110,403.
— (François de), 3. 115.

— (Jean de), 3. 115.

— (Foulipics), seigneur de BuauDont, 3. 142.

Maine (duc du), 1. 312; 2. 20.

Maires, habitant d'.\huy, 2. 199.

— — de Charancey, 3. 13.

Mairet (Louis), éclieviu de Beaune, 1.253.

— habitant de Maraudeuil, 3. 100.

— — d'Arçon, 3. 313.

— de Mauviliy (l'amille), 3. 437.

Mairetet iFaudlle), 2. 410; 3. 119.

— (Denis;, 3. 1S3.

83
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Mairelel de Thorey (Henry), 3. 328.

Mairey, liiihiliiiit lie Bèze, 1. 55a.

— (Pierre de), clerc, 3. 422.

Maireyo, rar/jentarius {P. île), habitant de Bèze, 1.551.

Maisières, abl.iye, 1. 249, 2G3 ;
;f. 512.

_ alibis, 1. 24y.

Maison, lialiitaul de Bussy-le-Grand, 2. 646.

Maisonneuve (.\utoine de), 3. 286.

Maistre, babilaut d'Abuy, 2. 199,200.

— habitaulde Mâssingy-les-Semur.î. 497.

Maitresme, habitant des Laumes, 3. 288.

Maitrejehau, habitant de Massingy-les-Semur, 2. 497.

Maizières (Jean de), doyen de Flavigny, 3. 7.

Màlain iFamille), 3. 323, 442, 457.

— lOudol de), seigneur de Navilly, 3. 100, 485.

— (r,uy et Odot de), seigneurs de Villers-les-Pots,

3. 115.

— (Jean de), seigneur de Lux, 3. 115, 125, 311.

— (ICngilbert de), 3. 125, 130.

— (Edme de), baron de Lux, 3. 125.

— (Huguesde), 3. 125,130.

— (Philibert de), 3. 252.

_ (Guillaume de), 3. 311.

— (Claude de), 3. 312.

fflalardot, niaréulial à Sonibernon, 3. 279.

Malebouche, habitant de Semur, 2. 366, 367.

Maledanl, Ijabitant de Cbenôve, 3. 432.

Maleschard, habitant d'Hauteville, 3. 476.

Malivoix, habitant de Cuiserey, 3. IGO.

Maluorry, sergent royal à Aiguay, 3. 22.

Malpaie (M.), 1. 85.

Malpoy, ikhevin de Dijon, 1. 192.

Malraige. habitant de Saint-Germain-la-Feuille, 3. 7.

Malteste 'Famille), 2. 350; 3. 415.

— habitant de Gresigny, 3. 337, 339

Malletault, habitant de Viévigne, 3. 211.

Malsalé, habitant d'Epoisses, 2. 575.

Manasii'>:,(lecanus Lingonensis, 1.333.

— eitiscopu^! UfigonnnsiSj 1. 333, 334, 335, 529.

JBanassès de Bar, évèque de Langres, 1. 26, 332,

333, 334,335.

— doyen de Langres, 1. 332.

— seigneur de Vergy, 2. 27.

Manchot, greffier, 3. 15.

Mandat de Grancey, 2. 479.

Mandelot (Famille de), 2. 549,572.

— (Robert de), seigneur d'Annoux et d'Irouer, 2.

572, 592.

— (Didier de), seigneur de Sivery. 2. 572.

— (Antoine de), seigneur de Château- Gérard, 2.

572.

— (J. de), 3. 101, 125.

— (Famille), 3, 146.

— (Louis de), commandeur de Ruel, 3. 158.

Mandonnet, notaire à Montbard, 3. 352, 353.

Maniire (Gauthier de la), trésorier de l'Epargne du

duc, 2. 582, 598.

UangeroD, habitant d'Abuy, 2. 199.

Mangin, habitant d'Alhie, 3. 67.

Manière, habitant de Sainte-Sabine, 3. 358, 364.

Maniquet (Georges), écuyer, 3. 370.

— soigneur de Saint-Pére-du-Mont. 3. 441.

Mantrouchet, babilaut de Bèze, 1. 551.

Marandeuil (Jean de), 1. 77.

Maraulx. Pri's à Cheviguy-en-Valière, 3. 249.

Marbeuf, suigneurde Longecourt, 3. 299.

Marc, ('(hevin de Dijon, 1. 188, 189.

Marcault, habitant de Coronibles, 2. 575, 576.

Marceney (Guy de), habitant de Bèze, 1. 559.

— (De), habitant d'Aluiy, 2. 202.

Marceret, babilaut d'.Mhèe, 2. 541.

Marceuil (Jauques de), religieux de Cluny, 1. 563.

Marchandet, habitant de Talmay, 2, 620.

Marcheandise, habitant de Bèze, 1. 550.

Marchant, secrétaire du conseil d'Etat, 2. 306.

Marche (La), seigneur garant de la charte de Dijon,

1. 32.

— Hélion de Grantson (seigneur de), 2. 59.

— (Simon, seigneur de), 2. 314, 399, 407.

— (seigneur de), 1. 37; 2. 299, 398, 527.

— (Eudes, sire de'i, 3. 421.

Marcillac, veuve Lemoine (Anne de), 3, 88.

Marcilly-les-Avallon (Abbaye), 3. 463.

— (liulllaume de), bailli de Chalon, 1. 246.

Marcout, habitant des Laumes, 3. 388.

Marcouville (Philippe, religieux de Molème, 3. 79.

Marcural, notaire àSauUeu, 2. 395.

Maréchal (Dreux), maitre à la Chambre des comptes^

1. 45!3.

— seigneur de Verdun, 2, 144.

— clerc de la Chambre des comptes, 2. 530.

— seigneur de Vernot, 2. 509.

— habitant d'Epinac, 3. 325.

— habitant de Thury, 3. 323.

— habitant de Uecey, 3. 347.

Marfontaine (Thomas de), bailli de Sens, 2. 429.

Mare, habitant deBeneuvre, 3.357.

Marey (Eudes, seigneur de), 2. 485.

— (Guillaume de), 2 485.

— (Eudes-lo-Pys, seigneur de), 2. 486.

— (Jean, seigneur de), 2. 486.

— (Famille de), 3. 188.

Marijwitii, uior Joceraiidi de Brnndduno, 2. 18.

Margotet, clerc de la Chambre des comptes, 1.101.

— secrétaire du duc, 2. 166, 565, 598.

Marguerite de Bourgogne, reine de Naples, com-

tesse (leTounerre, 2.412; 3. 42i,, 427.

— de Bavière, duchesse de Bourgogne, rend une

ordonnance au sujet delà cherté des vivres, 1.

97.

Acquiert la terre de Noyers, 2. 131, 553.

Dame de Chaussin, 2. 34.

— de Flandres, duchesse de Bourgogne, 1. 501.

Déclaration touchant la justice municipale de

Beaune, 1.247.

Dame de Chaussin, 2. 314.
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Marguerite d'York, duchesse de Bourgogne, dame

de Chaiissiu, 2. 314.

— archidiictiessc d'Aiitrklie, i. 56.

— de. Bourgogne, diicliosse de Guyenne, puis

comtesse de Uiclieuiont, 1. 91.

— dame de Saiut-Beury, 2. 327.

— maire de Saint-fiermaiii-la-Feuille, 3. 10.

— syndic de Glamerey, 3. 409, 414.

— de Saint-Seine (Gnyot), coadjuleur du tabel-

lion de Flavigny, 3. 4 40.

Jîargueron, liabitant de Remilly-en-M., 3. 25S.

Marie de Bourgogne, arcliidudiesse d'Autriche, 3.

311.

Remet la frarde d'Auxonne au.\ habitants, 2. 56.

— dame de Chaussin, 2. 314.

— duchesse de liar, 2. 350.

— de Champagne, duchesse de Bourgogne, 1. 1.

— de Lorraine-Guise, duchesse de Longueville,

reine d'Ecosse, 3. 106.

— bfitarde du duc Philippe-leBon, 2. 137, 144,

488.

— daiiphine d'Auvergne, 2. 251.

— de Savoie, comtesse de Hochberg, 2. 116.

— (Guillaume), habitant de Dijon, 3. 458.

Marienot-Macherée, habitant de Chenôve, 3. 432.

Muriynehim. Marigny, 1. l4, 19.

Mariniui:wn. Aymo iloniinus, 1. 14, 19.

Marigny (Aimon, sire de), 1. 14, 19.

— ((juiUauuie, seigneur de), gardien de la com-
mune de Dijon, 1. 23 ; 2. 578.

— (Jean de),abbè de Saint-Etienne de Dijon, 1.71.

— (Jean, sire de Thil et de), 1. 235.

— (seigneur de), 2. 153, 574.

— (Famille), 3. 382.

Marioche (Jean), habitant de Dijon, 1. 59.

Manon, habitant de Villargoix, 2. 393.

— — de Beneuvre, 3. 357.

Marie (J. de), notaire à Dijon, 1. 492.

Marlet (Le), licencié en lois, bailli de Bèze, 1. 56C.

— (CI.), avocat, seigneur de Puits, 2. 520.

— (Famille Le), 2. 350.

Marmeaux (sire de), 2. 530.

Marmier (Cleriadus de), 2. 610.

— (.leaune-Ale.Kandrine de), 2. 610.

Mamans (Pierre de), curé de Rouvres, 1. 491.

Marnay (Famille de), 3. 354.

Marote, habitant de Menetreux-les-Semur, 2. 577.

Marotte, habitant de Talmay, i. 6Î0.

Marqueret, habitant de Moutiers-SaintJean, 3. 86.

Marrey fGny de), notaire à St-Jean-de-Losne, 2. 12.

Marriglier,habitaut de la paroisse de Bellenod, 3. 17.

Marriot (Hugueuiu-Chapuis), 1. 72.

— (Etienne), échevin de Dijon, 1. 92.

Marrons, habitant de Bèze, 1. 548.

Mars, greffier de Vernusse, 3. 324.

— habitant d'Urcy, 3. 423.

Martenet (M de), *. 550.

— habitant de Talmay, 2. 024.

Martenot (^M"" veuve Berlhier), 3. 408, 482.

Marteuot, habitant de Talmay, 2. 024.
— syndic de Clamerey, 3. 409, 414.

— liabilant de Beurisot, 3. 411, 414.

Martigny, 2. 5-23, 524.

— (Jean de), 3. 204.

— (Françoise de), 3. 204, 205, 209.
— (Famille), .3. 341.

Martillex, hahilant de Rcuivres, 1. 487.

Martin, notaire a Dijon, 1. 109.

— (Bénigne), docteur eu droit, avocat, maire de
Dijon, t. 146.

— secrétaire de la ville, 1. 157.

— habitant de Corombles, 2. 575, 570.
— — de Mùuetoy, 2. 577.

— — de Talmay, 2. 624.
— — de Bussy-le-Grand, 2. 645.

— (Louis), prévôt de la Sainte-Chapelle, 3. 25, 30.
— substitut du procureur d'oflice de Souiberuoii)

3. 258.

— chapelain du château de Sombernon, 3. 279.
— procureur-syndic des Launies, 3. 288.

Martinet, serviteur des enfants du duc, 1. 25s, 200.
— habitant de Talmay, 2. 020.

Mas (J. du), seigneur de Navilly, 3. 101.

Masselin du Bois, seigneur de Houcherolles, bailli

de Sens, 1. 553.

Massenay (Famille de), 3. 290.

Massenot, habitant de Bellenod, 3. 17.

— — de Cliauiprenault, 3. 125.

Massey(P. de), secrétaire de Bèze, 3. 142.

Massot, seigneur de Marcilly, 2. 491.

— (Antoine-Bernard), président à la Chambre des
comptes, 3. 480.

— de Serville (Famille), 3. 334.

Mîssuau, (J.-ll. de), conseiller au gr. conseil, 2. 044.

Mateun, hahilant de Semur, 2. 307.

Matherot, habitant d'Aluiy, 2. 199.

— — de Torcy, 2. 570.

— — de Chaume, 3. 51.

Malheus, '•iimeran'iix (Francie), 1. 2.

Mathex, moine, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Mathey (Clorinde de), dame lie Jauconrt, 3. 208,209.
— (Jean), procureur à Dijon, 3. 470.

— marchand à Dijon, 3.141.

Mathieu de Champvigy (Famille), 3. 491.

— de Beaumont-sur-Oise, chambrierde France,

1. 2.

— le Chandelier, habitant de Dijon, 1. 58.

— secrétaire d'Elat, 1. 298.

— notaire à Flavigny, 2. 160.

— habitant d'Anipilly-le-i-Bordes, 2. 346.

— novice de l'abbaye Notre-Dame de Châtillon,

3. 50.

Mathilde de Bourgogne, 1.41.

MatOiUot, habitant d'Ahuy, 2. 198, 20Î.

Mabaille, habitant de Semur, 2. 307.

Mauclerc (Famille), 3. 328.

Maugras. habitant de Talmay, 2. 024.

Maujoure (Guillaurce de), 1. 579.
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Maiilemars, liabitant de Rouvres, 1. 487.

Maulot, li.ihitaut iJ'Epoisses, 2. 575.

M.iiimes (Pierre de), chanibelldu du duc, 1. 2f;3.

Maurin, prieur de la Cliartreuje de Paris, S. 3'ii.

Mauroy, secrétaire du gouverneur de liourgoaue, -2.

Gl.

Maussion, conseiller à la cour des Aides de Pari», -2.

593.

Mauvilly, {Geoirroy de Plaisy, seigueur de), bailli de

Dijon, 1. 501.

Maximilien, arcliiduc d'Autriche, remet la garde

d'Auxonne aux habitants, 2. 5G.

Maximiu de Cussy (Famille de), a. 290.

Mayz'han, habitaulde Eèze, 1. 551.

Mayenne (Charles 3e Lorraine, duc de). Restriction

apportée aux provisions d'office décernées

par lui, 1. 155.

Les offices créés ou accordés par lui sont an-

nulés, 1. 156, 160, 160.

Ses rapports avec le baron de Sennecey, gou-

verneur d'Auxonne, 2. 79.

Mazilles {Famille de), 2. 485.

Mazurot, procureur-syndic de Beneuvre, 3. 355.

Medavy Rouxel de), maréchal de France, 2. 479.

— (Jacques Rouxel), comte de Graucey, 3. 343.

— (Jacques-Eléonor), 3. 441.

— (François), 3. 441.

Mehun de la Fertè, 3. 191.

Meix J. du;, 3. 403.

— (M.;, 3. 545.

— (Geoffroy du), seigneur d'Aunoux, 2. 572.

— (Emonin du), seigneur d'Autricourt, 3. 88.

Melet (Quautin), 3. 2.

— prévôt de Chaource, 3. 431.

Melincourt (Famille de), 3. 188.

Mellin (Famille de), 3. 102.

Mello (Guillaume de), seigneur de Saint-Bris, 1. 57S.

— seigneur d'Epoisses, 2. 422.

— (Jeanne de), dame d'Epoisses, 2. 523, 573, 574.

— (Elvide de Montbard, dame de), 2. 573.

— (Guillaume de), 2. 573.

— (Isabelle de), dame de Beaujeu, 3. 40.

— (Claude de), dame de Cuzance. 3. 397.

— (Dreux de), seigneur de Missery, 3. 457.

Mellon, secrétaire d'Etat, 1. 492, 501; 2. 38.

Mellritum. — Voir Mello.

Melol, habitant de Bèze, 1. 550.

— habitant d'Athie, 3. G7.

— haliitaut de Maiilly, 3. 141.

Melun (Maximilien de), vicomte de Gand, 3. 474.

Ménard (Quentin), secrétaire du duc, 1. 495; 2. 42.

Meuardot, de Poiseul-les-Saulx, 2. 2GG.

Meuassier, habilant de Viévigne, 3. 211.

Menestrey ou Meneslrier, habitant de Talmay, 2.

Gll, G20, 624.

Menestrier (A.), notaire à Vitteaux, 3. 125.

Mengnard, bourgeois de Sombernon, 2. 630.

Meuuot, habitant de la Bruyère, 3. 37.

Meuon^ secrétaire de chancellerie, 2. 569.

Mercenay (Jeau), notaire à Bèze, 1. 5G6.

Mercex (Le), habilant de Rouvres, 1. 487.

Mercœur ^\laisou de), 2. 200.

Mercusot, habilaul de Uemilly, 3. 258.

Mercy, habilant de Pouligny, 2. 577.

Mère (Guillaume de), sacristain, 1.558.

Meret, habitant de Pralon, 3. 367.

Merle, notaire à Beaune, 3. 204.

Merlet, religieux de Fontenay, 3. 132.

Mesgrigny (M. de), 3. 328.

— seigneur de Couchey, 2. 277.

Messay (Roland de), seigneur du Puit, 2. 520.

— (Hercule de), 2. 526.

Messe, juif de Sens, 1. 32.

Messey (J. de), aumônier de Flavigny, 3. 7

— (Famille de), 3. 358.

— (Roland de), 3. 358.

Meugeos, habitant de Rouvres, 1. 487.

Meugnot, habitant de Brain, 3. 392, 39C.

Miallaz (Li), habitant d'Ahuy, 2. 20.

Miarlez, habilant d'Ahuy, â. 199.

Micault de Courbeton, président du Parlement,

3. 441.

— tabellion d'.Vnlun, 2. 503.

Michault (G.), liabilaut de lleuetreux-sous-Pisy, 3.

41.

Michaux de Veranges, habilant d'Ahuy, 2. 198.

Michelet, habilant île Villiers, 3. 431.

Michelot, notaire royal à ChâtiUon, 1. 4C3.

— habitant de Vellerot, 2. 502.

— notaire royal à Voulaines, 3. 152, 158, 187.

Michelox, habitant de Bèze, 1. 559.

— de Saucy, habitant d'Ahuy, 2, 202.

Michié, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Micheterne, habitant d'Epoisotte, 2. 576.

Michies, habitant de Rouvres, 1. 487.

Michot (Girard), sergent du seigneur de Sourre, 2. 249.

— habitant de Villargoix, 2. 393.

— — de Griguon, 2. 639.

— — de Culètre, 3. 299.

Miellé, habitant de Viévigne, 3. 211.

Miette, notaire à Cbàtillun, 3. 55.

Migieu (président de), 2, 540.

Migis, habitant de Talmay, 2. 611.

Mignard, habitant de Talmay, 2. 011.

_ —de Mesmont, 3. 274, 279.

— de Terrefondrée, 3. 291.

Mignot, habitant de Beneuvre, 3. 355, 357.

Mignoteaul, échevin de Beaune, 1.258.

Miguotte, habitant de Clomol, 3. 403, 405.

Mlle, habitant de Bèze, 1. 551.

Milet, secrétaire du duc, 1. 108, 204; 2. 47,54, 115,

555, 558, 561, 565, 567, 572, 582, 609.

— conseiller maître à la Chambre des comptes d&

Dijon, 3. 16.

Millerant, habitant de ChevigBy-les-Semur, 2. 633.

Millet, échevin de Seurre, 2. 251.

Milletot (frères), (François), 3. 125.
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Milletot (Claudine), veuve Jacques Richard, coujclllcr

au Parlement 3. \îô.

— notaire à Flavigny, 3,71.

Millier, prêtre sociétaire de Saiut-Geuet, à Flavigny,

3. Î29.

Minière, conseiller au Parlement de Dijou, 2. 1-23,

124.

— (Guillaume), seigueur d'Aiserey, 3. 135, 'i80.

— habitant de Mesmont, 3. 274, 279.

Million, habitant de Pralou, 3. 308.

Millet (Ph. et Laurent), liabitauts de Tliorey, 3. fil.

— (P.), habitant de Clieviguy-eii-Valiére, 3. 245,

1. 251.

— habitant de Chatoillenot, 3. 294.

Millotet (.\larc-.\ntoine), maire de Dijou, avocat g!'-

néral au Parlement, 1. 170, 187, ISS, 1S9.

— chambrier de l'abbaye de Flaviguy, 2. 34G, 3i8,

349.

Milly (I.. de), habitant d'Autricourt, 3. 8S.

.l/i7o, prior Sinemuri, 2. 175.

Milon, comte de Bar-sur-Seine, 2. 9(j ; 3. 151, 108.

— de Frolois, abbé de Flavigny, 2. 109.

prieur de Semur, 2. 175, 304.

Milot, arcbiprètre et chanoine de Vergy, 1. 317.

— habitaut de 15ussy-le-Grand, 2. 045.

Mimeure (Eudes de), prieur d'Arnay, 2. 141.

— (Hugues, seigneur de, et de Villargoi.x), 2. 389.

Miriiuiit [Odo], prior Samti-Jarobi de Arneto, 2. 141.

Minanfant (H.), habitant de Cbeuôve, 3. 432.

Minbros [lugneuin), maire de Marsaimay, 1. 491.

Miuenard de Mercey, e.xclu de la fraucliise de La

Marche, 2. 400.

Minot (Jean de), 3. 183.

— Fourcaut ou Fourques (seigneur de), 2.2C3;

205 ; 3. 183.

— (Famille), 3. 33G.

— coadjuleur du tabellion de Saul.x, 3. 193.

Mincie, habitant de Bè^e, 1. 551.

Minotte, habitant de Sainte-Sabine, 3. 304.

Miote, habitant de Rouvres, 1. 487.

Mipont (Famille de), 3. 10, 415.

— (Oudart de), 3. 10, 18.

— (Jeanne de), 3. 10, 18.

— (Jacquot de), 3. 415.

Miquart, habitant de Corombles, 2. 570.

— — de Chenôve, 3. 432.

Mironaesnil (Hue de), ministre secrétaire d'Etat, 1.

206; 2. 93.

Millier, aumônier de Flavigny, 2. 348.

Mocon, habitant de Pouligny, 2. 577.

Moderet, chartreux de Lugny, 3. 219, 224.

Modol, habitant de Pralon, 3. 308.

Moichet (Marguerite le), femme de Beaune, 1. 258,

259.

Moffloz, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Moichoz, habitant d'Ahuy, 2.199, 202.

Moignandey (Le), habitant de Rouvres, 1. 488.

Moigneaux (Les), habitants de Rouvres, 1. 485.

Moillerencourt (Famille de), 2, 540; 3. 224.

Moincbot. nolaire ;'i Vcrrc;y souj-Salu'.aisc, 3. 2l4.

Moingeons, habitant d'Ahny, 2. 199, 202.

— nolaiic il Arnay, 3. 382.

Moingeos. h.diitant il'AvInccy, 3. 403, 405.

Maingin, li.iliilant de Varois, 2. 599.

Moingius .L), babll-iiit de Chenôve, 3. 432.

Moingote, habllant d'Ahuy, 2. 199.

Moiran, châtelain d'iîpoisses, 2. 581.

Moireaul (Nicolas), licencié en lois, 2. 511.

— haliilant de Chevig[iy-les-Semur, 2. 033.

— — de Grignon. 2. 039.

Moirel ilugucnin), échevin de Seurre, 2. 251.

Moissey, greflier au Parlement de Dijou, 2. 374 ; 3,

97.

Moisson (Famille), 3. 224.

— habitant de Semur, 2. 307.

Moissons, habitant de Rouvres, 1. 408.

Moisy. {Jean de), seigueur de ViUy-le-Moutier, 3. 483.

Molain (Faunlle), 2. 350.

Moléme. Aljbaye, 2. 309, 310, 311; 3. 183.

Chapitre général, 2. 309.

Offices claustraux, 2. 311.

Officines du couvent, 2, 310.

Affranchit Celles, 3. 479.

Abbés, 2. 309.

Molesme (Jean de), secrétaire du duc, 2. 5JS.

Molière, seigneur de Cbantoiseau, 3. 491.

Molome fabbaye de), 3. 521.

Monchenet, tanneur à Montbard, 2. 120, 130.

MonetTEscolouMonoz le Esloz, maire du Rouvres.

1. 4S7, 489.

— de Cusey, habitant de Bèze, 1. 550.

Mongeot-Guinot, habitant d'Ivry, 3. 292.

Mongenot (J.- et P.), habitants de Noirou-sous-Dèze.

3. 143.

Mongey (J.-L. del, conseiller au Parlement, 3.12.

Mongin, procureur syndic de Menetreux-le-Pitois, 3

209, 272.

Moniaz, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Monier, habitant de Béze, 1. 559.

Monin (Pierre), échevin, 1. 187.

Mouins da Balenon, habitant de Chenôve, 3. 432.

Moiiiiiu^ di: Eletnostjiin, liabitant de Bèze, 1. 550.

Moniot (Ph.), habitant de Bard-les-Epoisses, 3. 71.

Monneranl, habitant d'Epoisses, 2. 575.

Monnet (IL), habitaut dAutricourI, 3. 88.

Monniu de Marcennay, habitant de Béze, 1. 550.

Monnins, habitaut de Rouvres, 1. 487.

Monudl, habitant de Pralon, 3. 367.

Monnyot, notaire à Cure, 3. 194,198.

Monot le Peletier, échevin de Nuits, 1. 319.

— le Clerc, habitant de Rouvres, 1. 487.

— clerc des Comptes, à Dijon, 2. 598.

Mons iicutKS (Montagu). Guillermus dominus, 2. 158.

— O'Io dominus, 2. 158, 159.

— Regnlis (Montréal), 1. 14, 19, 23, 36.

— Anif.rirus dominus, 1. 14, 19.

— Sniicti Jûhaiiins (Mont-Saint-Jean).

— Slepltanus dominus, 1.22.
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Mons Hegalis. Guiltelmus ou Willehnus riomirni-

,

i. 32, 33.

Montagu (Alexandre de Bourgogne), 1<^' seigneur, 1.

21 ; a, 94.

— (Alexandre de), abbé de Saint-Bénigne, 1. 51.

— (Hugues de), sire de Couches, 1. c.S, Tl ; 2. i'JC.

— (Jean de), sire de Sombernon, 1. 08, 71, 230,

593 ; 3. 311.

— (Eudes de), sire de Couches, 1. 236.

— (Eudes, sire de), 2. 13«, 153, IbO, 1S9.

— (Agnès de), 2. 153.

— (Guillaume, sire de), 2. 153, 150, 190, 323,593,

3. 311, 442.

— (Philibert de), seigneur de Couches, 2. 490, ii.ï3-

— (Claude de), — 2. 49i;, b7:i,

574, 000, 653; 3. 105, 382.

— (Jean de), seigneur de Couches, 2. 573, 571.

— (Etienne de), seigneur de Soaibernou, 2 0j3.

— (Seigneur de), 1. 92.

— (Catherinede), 2. 593; 3. 311.

— (Famille de), 2. 027, 653; 3. 25, 2S3, 290, 3s-j.

486, 493, 540.

— (Philippe de), seigneur de (.iliagny et (;Hrg\,

3. 441.

— (.leanne de), dame de Montbéliard, 3. 411.

Montai. — Voir Montsaulnin.

Montbard (Guy de), écuyer, 2. 501.

— (EIwide, héritière de la maison de), 2. 573.

— (couvent des Ursulines de), 2. 99.

— (Eudes et Jean de), écuyers, 3. 244.

— (Raiuard de), 3. 443.

Moutbeliard et de Montfaucon (Henri, comte de),

1. 08,2. 310.

— (Famille de), 2. 398.

— (Thierry de), 3. 441, 401-407.

— (Richard, baron d'Antigny), 3. 442, 480.

— (Jacrpietle de), 3. 442.

Montcouis ; lingues de), abbé de SaiQt-Bénigne,2. 599.

— Famille de), 3. 486.

Montdorey (Jehan ne), écuyer, 2. 018.

Montenaut, seigneur de Daroey, 3. 244.

MoHtepetiO'O [Uurjo ilaminus de), l. 229.

Monterest (Aymon de), 1.14, 19.

Monterey (Jean de), écuyer, 3. 22.

Monlereyr-Moaterest (Aymon de), 1. Il, 19.

Montessus (Famille;, 3. 317.

— (Cliarlolte de), 3. 317.

— (Guy de Cernai'd de), 3. 317, 318, 320, 321.

Montfjlcon (Gucrin de), 3. 12.

Montfaucon (sire de), 1. 68.

— Ueanue de, dame de Nenhliâtcl), 2. 407.

Montfort (Jean de Bretagne, coinle de). 1. a3i. 501.

Montholon (Nicolas de), président an Pailcnicnl, 1.

157."

Montgascon (Jacqueline de), dame de VieLue-Rullfy,

3. 135.

Monthclnne {Oumiiiiif Je], 2. 277.

Montholon (Famille), 3. 10.

— (Guillaume de;, 3. 483.

Monthureux Famille de), 3. 224, 233.

Moulitramey, abbaye, 3. 259.

Montier-en-Der (abhays de), 1. 331. 338, 350.

Montiyuy-Saint Barthélémy (Heuii, seigneur dij,

1. 578.

— (Jean de), seigneur de Couchey, 2. 281.

— (Famille de), 3. 328.

— habitant de Talniuy, 2. 021.

Montjeu (Hugues, sire de), 1. 08.

— 'Odelte de), 3. 233.

Montmaron, notaire à Chalon, 3. 298.

Montmartin (.Mathieu, seigneur de), couseillcr du
dut, I 00.

Montmayeu (Vincent de), 2. 231,232.

Montraien '.Marie-Germain de), 3. 481.

Moutmorency (Famille), 2. 517; 3. 12, 00, 412, 471,

480.

— (Anne), l" duc de Munlmorency. 3. 12, 00.

420.

— (Guillaume de), 3. 12, 420.

— (François de), 3. 60, 64, 65, 420.

— (Madeleine de), 3. 60, 420, 474.

— (connétable de), 3. 442, 474.

Moutmorot, couimanderie, 3. 183,354.

— (Richard, seigneur de), bailli de Dijon, 2. 54.

— (.-eigneur de), 2. 223, 228.

Montmoyen (Famille de), 3. 48ii.

— (Régnier, baron de), 3. 16.

— (Odot de), échevin de Seurre, 2 211.

Montorby (P. de), seigneur de lîrand, 3. 15.

Moutormentier (Agnès de), 3. 397.

Moutpensier, seigneur d'Aisey, 2. 182.

Moutperrouz (Famille). — Voir Dyo, 3. 409.

— (Hugues, seigneur de), chevalier, conseiller du
duc, 1. 229.

Montréal (Anséric, seigneur de), 1. 14, 19, 33, 30;

2. 350, 530; 3. 527.

— gardien de la commune de Dijon, 1. 23.

Airrauchit .Montréal, 2. 95.

— (Hugues de), évéque de Langres, 1. 33, 5i£l,

524 ; 2. 95.

— (Jean, sire de,, 1. 30; 2. 350, 351.

— (André de), 2. 95, 530.

— (Jean de,, seigneur de Tart, 2. 350, 351 ; 3.421.

— (Nicole ou Nicolette. dame de), 2. 351 ; 3. 421.

— (Famille de), 2. 30; 3. 408, 482, 524.

— (Anséric VI, sire de), 3. 441.

— (Eliîahelh), dame des Carres, 3. 441.

Montregnand (.Marguerite de), dame de Gevingey.

3. 491.

Momreuil (.Maison de), 2. 644.

Mûntrilie. habil.iut de Trouhans, 3. 311.

Mont-Saint-Jeau (Elienne, sine de), gardien de la

commune de Dijon, 2. 389, 392.

— (GuilUnuue, sire de^, gardien de la commune
de Dijon. 1. 32, 35.

AllV.uhliit Mnut-Saint-Jean, !. 570.

— (Hugues m, sire de), 1. 570.

— (l'oace, tire dej, 1. 576.
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IHont-Saint-Jean (Elisabeth de), 1. 578.

— (Marie de), femme de Jacques de Saulx, 2. 200.

— (Etienne de), seigneur de Salmaise, 2. 318.

— (Guillaume, seigneur de), 2. 318.

— (Maison de), 3. 12, i74.

— (Ponce de), seigneur d'Autricourt, 3. 88, 328.

— (Etienne, sire de), 3. 'i21, 497.

— (Raginard, sire de), 3. 417.

— (G.), Iiabilaut de l'outaine-Française, 3. 235.

Montsaulnin (Charles de), comte de Moulai, 3. 252.
— (Anne-Marie), 3. 252.

— (Charlotle-Gabrielle), baronne de Braiu, 3. 416.

Monlseugny (commaiiderie de), 3. 224.

Moquait, maire d'Amiiilly-les-Bonles, 2. 346.

— Il, liiilant de Saint Philibert, 2. 443.

Morandet (Perreuot de), 2. 241.

— (Pierre), échevin de Seurre, 2. 251.

Mordaille (J.), 2. 5-29.

More, habitant de la Forêt, 3. 294, 290.

Moreau, notaire à Saulieu, 2. 395.

— de Changy, châtelain d'Epoisses, 2. 588.

— iP. \ curé de Crugey, 3. 03.

— i;liantre de Fontenay, 3. 132.

— habitant de Noirou-sous-Bèze, 3. 143.

— franc, sergent et maire de Clievigny, 3. 167.

— habitant de Beauregard, 3. 253.

— — de Grésigny, 3. 337.

— — de Brain, 3. 392, 390.

Moreaul dit Beigerot, habitant de Chaniblanc, 3. 33.

Moreaux, Iiabilaut d'Ahuy, 2. 199, 202.

— — deSaiut-Pliilibert, 2. 443.

Moréa (Louis, prince de), 2. 491.

Moral, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

— — d'Epoisses, 2. 575.

— dit Guidons, habitant d'Ampilly, 2. 338.

— de Corberoa, seigneur de Duême, 2. 491.

— de Villiers (Claude), trésorier de France, 3.

140.

— notaire à Dijon, 3. 213, 218.

Morelet, seigneur de Couchey, 2. 277.

— (J.), doyen de Beaune, 3. 347.

— (J.), seigneur de Loges, 3. 247.

— (Thibaut), 3. 31.

Morelot, habitant de Torcy, 2. 576.

— — de Grignon, 2. 639.

Morillon, seigneur de Vernot, 2. 5G9.

Morin, secrétaire de chancellerie, 2. 376.

— seigneur de Nuits-sous-Ravière, 2. 531.

— tabellion à Dijon, 3. 234, 473, 477.

— de Cromey, seigneur de Dracy, 3. 493.

Moris, habitant de la paroisse de Bellenod, 3. 17.

Moriol, habitant de Grésigny, 3. 337.

Itlorisot, habitant de Talmay, 2. 024.

— (Barthélémy), seigneur de Vernot, 2. 569.

— (Antoine), conseiller au.\ Requêtes du palaifi,

3. 188.

Morisot (lugeburge), 3. 188.

Morizey, habilant de Cussy-la-Colonne, 4. S3'1.

Mormant, cominanderie de), 2. 397.

— prieur, 2. 397.

Moroges (Philippe, seigneur de), 3. 545.

Mortenoz (Li), habitant de Rouvres, 1. 487.

Mortier, gi-ctlier du Parlement, 1. 408.

Mortureux, habitant de Mesmout, 3. 274, 279.

Mosle Guillaume), échevin ik- Dijon, 1. 504,503.

Mostex (dej, habitant de Uouvres, 1. 487

Motet, habitant de Talmay, 2. 024.

Motte Houdancourt (Henri de la), 3. 159.

Mottin, avocat du roi à la monnaie de Dijon, 3. 399,

402.

Mouchot (J. et F.), habitants de Moutier-Saiiil-Jeaii,

3. 86.

Mouchy, seigneur d'Agey, 3. 484.

ivlougin (Jean), 2. 407.

Mourot, habitant de Paiublanc, 3. 322.

Mourron, habitant de la Bruyère, 3. 37.

Moussière, seigneur d'Atiiie, 2. 540.

Moureaul, sergent de la mairie de Beaune, 1. 25S.

Moussiar (A.), curé de Bergy, 1. 571.

Moutonot, habitant de Bèze, 1. 550.

Moutet (Guillaume du), abbé de Flavigny, 2. 349.

Moutons, habitant de Bèze, 1. 548.

Moutier-Saint-Jean (abbaye de), 2. 97, 447; 3. 40,

56, 58, 60, 70, 71, 80, SI, 167, 348, 349, 523.
'

Son domaine à Saint Euphrône, 2. 553.

Abbés, 3. 40, 41, 40, 50, 58, 71, 86, 100.

InHrmier, 3. 80.

Moux (Li), habitant de Rouvres, 1. 487.

Mnuy (Philippe de), dame de Saffres, 2. 470.

Moyria (Alexandre de), 3.188.

Mugnere (Lij, habitant d'Ahuy, 2. 193.

Mugnier dit Jossequin, tabellion de Dijon, 2. 297.

— habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

— (Jesn), habitant de Dijon, 2. 545.

— Belin, prêtre, 2. 545.

— habitant de Serve, 3. 325.

greuetier de Saulieu, 3. 133.

Miii-d (johannes de) île Snrrogio, 2. 237.

Murillot, habitant de Saint-Seine, 3. 403.

Muriot, habitant de Villaines-les-Prévôtes, 3. 281

283.

Musiguy (Jean de), 3. 483.

Mussy (Jean de), 2. 038.

Mutiers (Le), habitant de Semur, 2. 367.

Mutin (Claude), bourgeois de Dijon, 1. 99.

— de Chalon (Paul), 2. 240.

— uotaire à Taluiay, 2. 610.

— habilaut de Pralon, 3. 368.

— — de Barbirey, 3. 384.

Myais, habitant de Corombles, 2. 575,576.

Myan, habitant de la paroisse de Bellenod, 3. 17.

Myounay (J. de), 2. 529.

I
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Nagu (Kamil'.ede), 2. 350.

Naigeon, iiiiircliaiiti à Païublaiic, 2. 32C, 3-22.

Nailly ;Gill05 ilo), nolaire de la coiii- ilii duc, 2. 504.

Nains (Li), liabilaiit de SaiiH-l'Iiilibcrl, 2. 413.

Naissant (Simon), uolairc à Dijon, 1. 503.

Nangis (l.oui.^ Kaiisle), 3. I'j9.

Narbonuel, lialjitaiil de Nûiron-sous-Bèze, 3. 143.

Narpy, liahitant de Talmay, î. 611.

Nassau-Orange (René de), 3. 279.

— (Guillaume de), 3. 279.

— (Amélie de), palatine de Lansberg, 3. 279, 280,

283.

— (Guillaume IX), 3. 281.

Naudin, habitant de Bèze, 1. 550.

— uiarcband à Flavigny, 3. 272.

Naudot, liabitantde Grignon, 2. 639.

Nauldin, babllaot d'Origny, 3. 17.

Naulot, habitant de Torcy, î. 576.

Navarre (Maison et Royaume de). — Voir.

— (Henri de).

— (Philippe d'Evrenx).

— (Blanche d'Artois), reine.

— (Jeanne de France), reine.

— (Jeanne), reine de France.

— (Pierre de), 2 597.

— (Adrien de), bailli de Meilly, 3. 377, 382.

Neguin (Philibert), infirmier de Moutier-Saint-Jean,

3. 41.

Nemours (Jacques de Savoie, duc de), 2. 79 ; 2. 314,

573; 3. 101.

— (Maison de), 2. 20C.

Nesle (Jeanne de), 2. 627.

— (Hue de), 3. 341.

Nestiot, habitant de lilangey, 3. 371.

Neublans, seigneur de Vernot, 2. 570.

— (Guy de), 3. 497.

Neuchaise (Léon de), seigneur d'Effrans, 3. 213.

— (J.-J. de), 3. 213, 214,252.

— (J. de), seigneur d'EtIVans, 3. 213, 214.

— (Jaciiues de), évèque de Chalon, 2. 446, 3. 213,

— (Péuigue de), 3. 213, 252.

Neufchastel (Jacob de), 1. 72.

— Jean de), «eigneur de .Monlagu, 1. 92.

— (Thibaut, seigneur de), 1. 92; 3. 497.

— (Louis, seigneur de), 2. 407.

— (Eunoye de), femme d'Hélion de Granlso;i,

2. 410.

Neufville, secrétaire d'Elat, 3. 40.

Neugnot, habilant d'Albie, 3. 67.

Neullon, habilant de Varois, 2. 599.

Nevers, (Philippe de Bourgogue, comte de), 1.91.

— (comtes de), 2. 272, 638; 3. 213, 457.

Nevers (évéques de), I. 91.

— habitant de Villargoix, 2. 393.

Nicolas, abbé de Flaviguy, 2. 165, 173, 171.

— serrélaire de chancellerie, 3. 130.

Siro/'iii^, (ihhtis FUiviyniuren^i^, 2. 169, 173, 174.

Nicole (J.), échevin de Flagsy, 2. 470.

Nicoliii (Ph.), habitant de Sincey, 3. 86.

Nicon (Pierre), bourgeois de Cluny, 1. 224.

Noblet (Etienne), conseiller maître à la Chamiire des

comptes de Dijon, 2. 466, 627 ; 3. 32.

— président à la Chambre des coui[ilcs de Dijon,

3. 101.

— secrélain de l'abbaye de Saint-Bénigne, 2. 142.

— (N.;, novice de Bèze, 3. 143.

Noblot, notaire A Dijon, 2. 603.

Nocle (M. de La), 3, 542.

Nogent (Fran-;ois de), 3. 178.

— (Edmond de), 3. 178, 179.

Noidaut (Jean de), trésorier du duc, 1. 99.

— bailli de Dijon, 2. 547.

Noire (Le), habilant d'Ahuy, 2. 199.

Noirepeaul, liabitanl de Semur, 2. 367.

Noirot, habilant d'Anipilly, ?. 346.

— tabellion à Chàlillon-snr-Seiue, 3. 158.

— habitant de Grésisny, 3. 337,339.

— — de Chenôve. 3. 432.

Noirtat, — de Brain, 3. 392, 390.

Noiseux (Bernard), iinitre à la Chambre des comptes

dr Dijon, 2. 138.

Normands.
Détruisent l'abbaye de Saint-Vivant, 2. 27.

(Invasion des), 2. 578.

Normant ÎF.), couseiller au Parlement de Dijon, 3,

487.

— (Elisabeth), femme de B. Bouhier, 3. 487.

Notet, habilant de Talmay, 2. 624.

Noux (La), habilant d'Ahuy, 2. 202.

.Vf" a Petru [Udo di), fjrior Suncli-Jacobi de Arne.to,

2. 139.

Noyers (Ponce, chevalier, seigneur de), 1. 228.

— Miles IV, iilfrancbit les habitants de Noyers,

2. 131.
— Mlles V, accorde des privilèges aux babitauls

de Noyers, 2. 131.

— Mlles vi (sire de). 2. 179.

- (Mahaut de), 2. 479.

— (Famille), 3 340.

Nuguet, cbiriirgieu à Cnssy-le-Cbâtel, 3. 320.

Nuits (Famille de), 3.224, 233.

Nusy (J. et Cl :, habitants de Buisson-les-Thorey, 3.

61.

S'uxeyo. [l'oncius, Miles de), 1. 228.
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Obloier, linliitaiit île Bize, 1. 531.

Obyer, iiol.iire i Rressey, 3. 227.

Ocle (Famille), 3. 336.

Ocquidenl, notaire à Niiit», 2. G3I.

Odeberl, iloyea liii Parlemeut, 3. 102.

Odin, lialiitaiil Je la paroisse de BelleiioJ, 3. 17.

Odinet (Simon), Hcuyer, 2. 597.

— munteur d'ar.iuebuses, 3. 21'i.

Oilo ou Od'lo, filius iluijonis, ducii Itunjundie, 1. 1,

3, 17, 18, 33j.

Odo ou Oddo m, dur Burgiindie, 1. 20, 21, 22, 23,

23, 26, 27, 28, 29, 32, 207, 213, 214, 317,

318, 329, 330, 341, 347.

Odn, domintit: Monlii Acuti, 2. 136.

Odot, liabilant de Villarsoix, 2. 389, 390.

— — de Clialoillenot, 3. 294, 290.

— cnré de Saiute-Sabiue, 3. 304.

Ofeu (GiUot d'), écuyer, 2. 581.

Ogier, abbé de Bèze, 1. 522.

— maire de Bèze, 1. 534.

Oigny. Abbaye, 2. 460, 462, 501; 3. 23, 20S,270. 271,

520, 525.

Abbés, 2. 173, 4C0, 402.

Voir aussi Vnrjiannn.

Oilliere (Li), liabilant de Rouvres, 1. 487.'

Oiselet (Famille d'j, 3. 404.

— (seisnenr d"), 2. 28.

Ouselet, liabilant de Bèze, 1. 550.

Olivier, babitautde Bussy-le-Graiid, 2. 0'i6.

0/ricus, capel/anus ducis, l . 330.

Orain (Famille d'j, 2. 485.

Orange (Joan de Clialoii, priuce d'), 1. 91.

— (Louis de Cbalon, prince d'), 1. 93.

Voir miisi CUalon, Nassau.

— (Jean de Clialoii, prince d'), fait soulever la

ville de Beaune, 1. 288.

Orfecoz T.i), liabilant de Uouvrc-^, 1. 'c87.

Orgemonl, seigneur de Marigny, 2. 153.

— (Famille d'), 3. 442.

Orgeolo [Guillclmus de), \. 332.

Orgeux (Guillaume, sire d'), 1. 332.

Orges Hugues d'), évéque de Clialon, 1.203.

— (Odot d'y, curé de Savoyeux, 1. 303.

— (François d'), religieux de Moutiers-Saiiil-Jean,

3. 00.

Orléans (Philippe d'), régent, 1. 312; 2. 20.

— Longueville (Cbarlotte d"), 2. 314.

— — (François d'), 3. 105.

— — (Famille d'), 3. 244.

— (Louis, duc de Longueville), 2. 583
;

3. 106.

Ormes (Geoffroy des), seigneur d'Ecliigey, 3. 444.

— (Ferry des), 2. 280.

Ornano '.Alphonse d'), sa coniposiliou avec le baron

de Senuecey, 2. SI.

Ostende (J. d'j, secrétaire du duc, 1. 503.

Ostelcx (Li), li.abilant de Saint-Phililiert, 2. 443.

Othe, duc de Méranie, comte palatin de Bourgogne,

3. 100.

Othon IV, comte de Bourgogne, 2. 298, 303.

Oudart-Viénot, prévôt de Nuits, ï. 473.

0"d<;/uriui .'.), clericui, 2. 459.

Oudenez-Eschelotte, éclieviii de Rouvres, 1. 487.

Oudine-Chamard, liabilant de Blangey, 3. 382.

Oudinet, lieutenant du prévôt de Langres, 3. 116.

Oudinier, habitant d'Aliuy,2. 199, 202.

Oudiuot, habitant de Rouvres, 1. 487.

— religieu.x de Fontenay, 3. 132.

Oudant, liabilant d'Âhuy, 2. 199.

Oudin, habitant de Chassenay, 2. 577.

— — de Moutiers-Saint-Jeau, 3. 43.

Ûudot de Blagny, babitaiilde Bèze, 1. 551.

— habitant de .Seniur, 2. 307.

— le Rear.l, habitant d'Is-sur-Tille, 2. 442.

Ourscamp (ahliïve d'), 1. 21.

Ousemon, habitant de ViUargoix, 2. 389, 390.

Paget, habitant de Talmay, 2. 624.

Pagey (Jean), capitaine de Saulx-le Duc, 2. 324.

Pagny (seigneurs de), 1. 92; 2. 208, 209, 210, 211,

539.

Pahune, greffier i la Chambre des comptes, 2. 547.

Paillart (l'hiliberl), chancelier de Bourgogne, 1. 70,

501; 3. 412.

111.

Paillart, bailli de Dijon, 1. 488.

— (Miles), 3. 442.

rnillardus (Ph.), cuncillarius liurgundie, 1.70.

Paillasse fNicole de), chantre de Bèze, 3. 211.

PaïUet. hahilaut de Pralon, 3. 308, 370.

Paillotle, habitant de Pralon, 3, 368.

Pain, habitant de Rouvres, 1. 487.

90
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Palley, clerc lie la Cliambre des comptes, 2. 549.

Paluat, liabitiiiit de Coroiiibles, 2. 57G.

Palud (Famille de la), 3. 4U.
— (Jean île la), 3. 441.

— {Louis de la), 3. 441.

Paneaul, habitant de Chassagne, 3. 467.

Paniot, notaire, 1. -25.

Pannunceaul, liabilant de la paroisse de Belleuod,

3. 17.

Pantin, lialiitant d'Aliuy, i- 202.

Paonol, babitant de Bussy-le-Graiid, 2. 645.

Papes. — Voit- : .\clrieii IV. Ale.\andre IV. Beuoit XIII.

Bouiface VIII. Eugène III. Grégoire IX. IIo-

uorius III. Innocent III. Jean XXII. Lucien III.

Urbain V.

Parain (N.), sous-prieur de Lugny, 3. 219, 224.

Paray (prieuré de), 3. 552, 554.

Parcellée, habitant de Bèze, 1. 551.

Pardessus, seigneur de Marcilly, 2. 494.

Paret (I'.), sergent du duc.

Paris {Saiijt-(n rniain-des-Prés de), 2. 376; 3. 6.

— alilié, 3. 510

— de Montmartel, 3. 2S3, 382, 420, 441.

— — (Louis-Joseph), marquis de Brunoy,

3. 283, 382, 420, 441.

— — témoin, 1. 332.

— Charbonnier, doyen de Neublaus, 2. 231.

Pariset de Felliens, 2. 422.

Paiifius, témoin, 1. 332.

Parisot, prêtre procureur de l'abbaye de Saint-Bé-

nigne, 3. 454.

— seigneur de VignoUes, 3. 516.

— habitant de VdIargoix, 2. 390.

— (D.), seigneur de Uiel, 3. 1.

— (Cl.), procureur général au Parlement de Di-

jon, 3. Go; 3. 35S, 361.

— (J.), maître des Requêtes de Thôtel du roi, 3.

G5.

— (Pierre), conseiller au Parlement, seigneur de

Sainte-Sabine, 3. 358 et suiv.

— bourgeois, 1. 85.

— habitant de Uecey, 3. 347.

Parnay, liabilant de Bussy-le-Grand, 2. 645.

Particelli (Michel) , seigneur d'Emery, contrôleur

général des finances, 3. 474.

Pari'us de Poilleio, notarius, 2. 141.

Pascal de Bligny, notaire de la cour du duc, 2. 504.

Pasquier (J), notaire à Epoisses, 2. 588.

— procureur du roi à .\utun, 3. 348.

Passard (Guillaume), 2. 581.

Passavant, lialiitant d'Echirey, 3. 471.

Passerolte, notaire à .Saint-Romain, 3. 292.

Paletiu. li.ibilant de Cussy-la Colonne, 3. 291, 297.

Paternostre, liabilant de Bèze, 1. 559.

Patin, liabilant ilu Chamesson, 3. 329 et suiv.

Partye, lialjilant de Semur, 2. 3G7.

Parvus 'J.), baliilant de Bèze, 1. 550.

Patriat, bubilaul d'Epoisotle, 2. 57C.

Patrouillet, chirurgien de Lavilleueuvc-les-Convers,

3. 150, 151.

Paul, habitant d'.\rçon, 3. 313.

Paulard 'Guillaume), clerc, 2. 166.

Paulmerey, liabilant de Saint-Remy, 3. 353.

Paupart, habitant de ViUargoi.'ç, 2. 393.

Payez (Simon), échevin de Flagey, 2. 470.

Peaudoye (Jean), seigneur île Vellerot, écuyer, 2. 501.

— (Rose), dame de Vellerot, 2. 501, 505.

— (Jean), seigneur de Vellerot et de Corbelon,

chevalier, 2. 505.

Pelerex 'Li), liabilant de Cheuôve, 3. 433.

Peletex, habitant d'Almy, 2. 199.

Peletey (K. Li), habitant de Chenôve, 3. 432.

Pelissonnier, notaire à Blaisy-Bas, 3. 337, 339.

Pelletier, habitant de CoefTaii, 3. 407.

Peloux (riiibaut), prêtre, 2. 521.

Pelteret, habitant de Billy, 3. 203.

Peltier, notaire à Auxonne, 3. 100.

Peluchot (Jean), licencié en lois, 1. 250, 423 ; 2. 536,

547.

Penessot (Famille), 3. 32.

Pennerot (Famille de), 3. 224.

Pepon, habitant de Corombles, 2. 375, 576.

Perard (J.), secrétaire d'Etat, 1. 496.

Perart, habitant de Béze, 1. 559.

Perceval (Jean), damoiseau, 1. 58.

Père [.lùnnuts du), jurisperitui, 3. 4G3.

Peret, curé de Pralon, 3. 367, 368.

Perier, habitant de Talmay, 2. C20.

Perion, habitant de Corombles, 2. 576.

Pernelle. notaire à Saint-Loup-de-la-Salle, 3. 252.

Pernes Louise de), 3. 347.

Pernot, habitant de Massingy-les-Sem\ir, 2. 496.

Pernolte, habitant de Beauregard, 3. 253,254.

Perrault, scrrétaire du prince de Condé, 1'. 181.

Perraut, habitant de Cussy-la-Colonne, 3. 291.

Perreaulx de Chivres, échevin de Seurre,2. 228.

Perreaul de Panges, habitant de Chenove, 3. 432.

Perrecy-les-Forges (prieuré), 3. 463, 555.

Perreney, seigneur de Charrey, 3. 25.

Perreniu (Oenise), bourgeois de Bèze, 1. 541.

— Perriu, — — 1. 541.

— de Montagny, échevin de Scurre, 2. 228.

Perrenos, liabilant de Semur, 2. 367.

Perrenot de Massilly, 2. 243.

— de Chilley. éilievin de Senrre, 2. 251.

— habitaul de Chenove, 3. 432.

Perrere, habitant de Béze, 1. 348.

Perret (R), conseiller au Parlement, 3. 484.

Perrey, habitant d'Alhie, 3. 67.

Perrichon, notaire de l'ofticial de Chalon, à Rouvres,

1. 491.

Perrier, habitant de Jours, 2. 348.

— — de Pouligny, 2. 577.

— — do Charancey, 3. 13.

~ — de Charrey, 3. 29.

Perrière (Iluguenin de la), 3. 495.

— (La), seigneur de Menesble, 3. 204.
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Perriey, liabilaul de ViUaines, 3. 150.

Perrigneaul, érheviu d'U-sur-Tillo, 2. 4;îd.

Perngny 'M. di>;, 3. 5i-2.

-les-Dijon (Vaniille seisaonriale de;, 2. 536,

644.

— (Agnès de), 2. 644.

Perrigot, liabilanl de Pernan, 3. 244.

Perrin, maison à Monlhard, 2. 112.

le Chapuis, habitant de Saint-Philibert, 2. 4ii9.

_ habitant de Mouetoy, 2. 517.

— de .Masiingy-les Semur, 2. 49G.

— prêtre à Tahnay. 2. 611.

_ lialiitaiit de Talniay, 2. (111, 619.

Perrins, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Perron, habitant de Coromble,^, 2. 576.

Perrot, lialiitunt de Konvres, J. 487.

— deDemigny,coadjnteurdu tabellion de Roanne,

2. 2?9.

— le Chapuis, habitant de Sainl-Phihbert, 2. 4 43.

— do Viévigne [de Vetenbin Vineis), habitant de

Cèze, 1. 550.

— habitant de Toutry, 2. 576.

— échevin de Renève, 3. 226.

— notaire à Darcey, 3. 272.

Perroul, uoadjuteur du tabellion de Chalon, 2. 243.

Perruchol, habitant de Uemilly-eu-Montagne, 3. 258.

Pertuisot, habitant de liiissy-le Grand, 2. 643.

— habitant de Beauregard, 3. 253, 254, 253.

Pesmes 'Jean de), 2. 500.

Pestot d'ElaulBS (Famille), 3. 224, 233.

Petez, habitant de Houvres, \. 487.

Petit, secrétaire du roi, 1. 111, 112, M4, 287, 308,

518; 2. 388.

— marchand, échevin de Dijon, 1 193.

— (J.), curé de Saint-Seine-sur-Vingeanne, 1. 570.

— (Ernest), auteur d'une histoire de Montréal, 2.

93.

— de Pouilly, notaire, 2. 141.

— prévôt de l'abbaye de Flavijny, 2. 343.

— (V.), habitant de Montuioyen, 2. 6 19.

— habitant île Sincey, 3. Sii.

— seigneur de liuirey, contrôleur de l'artillerie,

3. 133, 470, 480.

— habitant de hacquenay, 3. 141.

— (Denis), notaire à Chàtilloii, 3. 243, 2V'(.

— contrôleur à Vitteaux, 3. 4I4.

— habitant de Chenôve, 3. 432.

Petite de Villeberny 'Jean;, 2. 486.

Petitjean. habitant de Taliuay, 2. 624.

Petitot, habitant de lîéze, 1. 539.

— — de Courban, 3. 158.

— — de Recey, 3. 344, 347.

— notaire à Recey, 3. 347.

Petot, échevin d'Echalot, 3. 120.

Petrus, deconus Chiistiunitatis Divioiie?isi^', 2. 184.

— abbos S'inrti-B-iniyni Dirionemis, 1. 334.

— major Castellionis, 1. 233.

— abtas Sum.-d-Sequani, i. 173.

Petnci Joannes de Villarii>,notarius sncri Romani aiio-

toritiite, 2. 459.

Peulot, habitant de Toutry, 2. 576.

Peult '}.), — de Sincey, 3. 81, 83, 84, 85, 86.

Peurset, — de Bèze, 1. 550.

Peutiuger (Table de), 2. 1.

Peyuz, habitant de Bèze, 1. 543.

Phelippon, — — 1.550.

Phelypeaux, secrétaire d'État, 1. 182, 184, 189, 193,

196, 199, 204, 311, 313, 476; 2. 21, 25, 26, 87,

88, 91.

Philibert, secrétaire du duc de Bourgogne, 1. 68.

Philippe-Auguste, roi de France, confirme la pre-

mière charte de Dijon, 1. 1, 74, 75.

Confirme la seconde, 1. 12.

La duchesse Alix s'engage à ne point se marier

sans son aven, 1. 30.

.Maintient les droits de la commune de Dijon

contre les prétentions de la duchesse Alix,

1. 32.

Confirme la charte octroyée par la duchesse

Alix à cette commune, 1. 33.

Paît pour la croisade, 1. 333.

Pacifie un différend entre l'évèque de Langres

et l'abbaye de Bèze, 1. 527, 529.

Cède ses droits sur Flavigny au duc de Bour-

gogne, 2. 169.

Valeur du marc sons son règne, 1. 13.

Philippe-le-Beau. archiduc d'.\ulriclie, 2. 50.

Cède Chaus.-in à la duchesse de Longueville, 2.

314.

Philippe de Rouvres, duc de Bourgogne, 3. 418.

Sous la tutelle de Jean de France, mari de sa

mère, 1. 65.

Confirme les privilèges de la ville deDijon, 1.67.

De Beaune, 1. 236. DeTalant, 1. 499.

Achète la seigneurie de Flavigny, 2. 176.

Pbilippe-le-Bel, roi de France, ratifie la cession de

la vicomte à la commune, 1 . 54.

Acquiert la chàtelleine de Saulx-le-Dui>, 2. 260,

416.

Affranchit Véronne, 2. 419.

Prend les habitants d'Is-sur-Tille sous sa sau-

vegarde, 2. 4.

Cède Mâlain au duc Robert II, 3. 311.

Philippe-le-Bon, duc de Bourgogne, confirme les

privilèges de Dijon, 1. 94.

Saisit la justice de Dijon, 1. 96.

Autorise la mairie à remplacer le cor par une

trompette, 1. lui.

Hatilie la transaction pour la justice, 1. 107.

Conlirnie les privilèges de Beaune, 1. 262.

Saisit la mairie de Beaune, 1. 262.

Autorise la mairie de Beaune à se servir d'une

trompette j-our ses publications, 1. 263.

Débats pour la justice avec la ville de Beaune,

1. 263.

Confirme la charte de Buxy, 1. 314,
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Confirme à la ville de Nuits le droit de nom-
mer nn procureur, 1. S21.

Réorpanise réchevinage de Nuits, 1. 323.

Confirme la charte de Cliàtillon, 1. 415.

Constitue l'éclievinage du Bourg de CluUillou,

1. 41G.

Réglemente la taille de CliAlillon, I. 119.

Modère celle taille, 1. 423.

Décharge le» lialùlants de Rouvres de la ma-
troce, I. 483, 49â.

Confirme les privilèges de Talaot, 1. 50â.

Réduit la piestatiou des habitauts de Salives,

1. 574.

Confirme les privilège» d'Auxonne, i. 41.

Règle les débats entre sou procureur et la ville

d'.^uxoune, -2. 43.

Maintient les habitants de Monlbard en pos-

session de leur justice, 2. 47, 112.

AITrancliit seloichey-les-Montbard. 2. 114.

Marie sa fille naturelle Marie au comte de Char-

ny, 2. 137.

Marie sa fille naturelle Catherine au sire de

Luyrieux, 2. 144.

Accorde des lettres de nouvelleté contre les

enlre[irises du seigneur de Seurre sur les

droits de justice de la commune, 2. 24ti.

Prescrit une encpiéte pour la justice à Seurre,

2. 252.

CocCroie le» privilèges de Flagey, 2. 4C6. De
Marey-sur-Tille, 2. 4CC, 485. De Vandenesse,

2. 517. De Ciel et Saint-Maurice, 2. 522.

Donne la cbâtellenie de Pouilly-en-.\u.xois h

Marie, sa bâtarde, 2. 488.

Donne la cbâtellenie de Duème à sa sœur la

comtesse de Richemout, 2. 491.

Affranchit les habitants de Vaurois, 2. 523.

Confirme l'atTranchissemeût de Puits, 2 520.

,\ffranchit les habitants de Blacy et Angely, 2.

530. De Nuits-sous-Ravières, 2. 530. De Sarry

et Soulangy, 2. 531. De Montotet Perrigny,

2. 532. De Villier3les-Hauls.2. 532.

('onfirme l'airranchisseraent de Perriany-les-

Dijon. 2. 536.

Abonue les tailles de la cbâtellenie de Brazey,

2. 545.

Acquiert la cbâtellenie de Noyers, 2. 553.

Affranchit les villages de cette cbâtellenie, 2.

553. De Saint-Euphrône, 2. 554. De Luxe-

rois, commune de Saulx-leDuc, 2. 556. De

FranxauU, 2. 559. De Cessey-les-Vitleaux, 2.

562. De Pluvaull, Pluvet, Longeaut, Beire-le-

Fort et CoUonges. 2. 565. Le Vernot, 2. 570.

Confirme la charte d'affranchissement des habi-

tants de labaionnie d'Epoisses, 2. 573.

Erige l'éclievinage de Perrigny-sur-l'Oguon, 2.

589.

Confirme la l'Iiirte d'airrancliissement de Prey-

les-Mar.iUv, 2. 592.
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Confirme la charte d'affranchissement d'irouer,

2. 592.

.\ffrarichit Fresne-Saint-Mamès, 2. 593.

("onfirme la charte d'alTranchissement des ha-

bitants de Sonibernon, 2. 594.

Engage la cbâtellenie de Vieuebâteau, 2, 603.

Confirme la charte d'affranchissement des ha-

bitants Ce Vieuebâteau, 2. 604.

Donne Chàteauneuf à Philippe Pot, 3. 60.

Confirme raffranchissement de la terre de Saint-

.Julien, 3. 448. De Vaux-de-Lugny, 3. 464. De
Saint-Ambreuil, 3. 497. De Bragny, 3. 497 De
Sarry et Soulangy, 3. 525.

Philippe-le-Hardi, roi de France, 1.227, 229.

Ménage un accord entre la commune de Di-

jon et le duc Robert, au sujet de la vicomte,

1. 46, 54.

— duc de Bourgogne, 3 38, 65.

Conteste les droits de justice de la commune de

Dijon, 1. 10.

Confirme les [iriviléges de cette commune, 1.

67, 69.

Fait saisir la mairie, 1. 72, 88.

Maintient la justice municipale de Dijon, 1. 76.

Transige avec la commune au sujet de la justice

et des privilèges, 1. 78.

Concède des armoiries à la ville de Dijon, 1 . 87.

Meurt en laissant 10,000 francs de dettes aux

habitants de Dijon, 1. 91.

Confirme les privilèges de Taïaut, 1. 562. De

Montbard, 2. 109.

Accorde des octrois pour la fortification de

Flavigny, 2. 176.

Cède la seigneurie de Flavigny à l'abbaye, 2.

178.

Prend la ville de Seurre sous sa sauvegarde, 2.

23.

Saisit la commune de Seurre, 2. 239.

Confirme la charte de Saulx-le-Duc, 2. 260.

Abonne la taille des habitants de Duéme, 2. 491.

.\ffranchit les habitants de Jlarcilly-les-Vit-

teaux, 2. 491; 3. 38, 65.

Cède la terre de Puits au sire de GranJson, 2.

526.

Écbinige la terre de Grignon, 2. 638.

Affranchit Chaleuey, Cbarèconduit et Corcelles,

3. 441.

Acipiicrt nue partie de Meilly et Rouvres, 3.

440.

Acquiert le Charollais, 3. 490.

Fonde la Cliartreuse de Dijon, 3. 503.

Acquiert partie de Coulmier-le-Sec, 3. 523.

Juge nn différend entre le seigneur et les ha-

bitants de Couchey, 2. 285.

Donne la terre d'Antricourt à Guich. de Saint-

Seine, 3. 88.

— d'Evreux, roi de Navarre, 2. 369.

— de Bourgogne, conHc de Nevers, 1. 91.
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Philippe de Bourgogne, comte de CharoUais, 1 i"i«,

— comte de Savoie et de Bourçcogne, 2. 303.

Philip/ms II, rex Fmncorum, 1. 1, 19, 30, 33, 40.

— Slrcmius, — 1- 33b.

— /I", Franrorum rex, 1. 46, 53, 54, 227.

— VI, — 2. 193,

— ftlius regh Fmncorum, (tux Bwrjimdie, 1. i;9.

Piat, notaire, 2. 487.

Pibrac iDu Faiir de), seigneur de Marigay, 2. 153,

IGi;, 496.

— (Marie du Faur de), 3. 391.

Picard, liabilaiU de Toulry, 2. 576.

— — d'Eiiûi-ûtte, 2, 576.

— — de Bussy-le-Graud, 2. 646.

— tabellion, 3. 31.

— liabitaut de Blangey, 3. 371, 380, 382.

Picardet (Jean le), seigneur de Taiiay, procureur gé-

uéral au Parlement, 1. 445; 3. 139.

— notaire royal à .Mirebeau, 3. 163, 165.

Piccard, babitaiit de Blangey, 3. 371. — l'oir Picard.

Pichards 'Li), babitant dWbuy, 2. 202.

Pichez, — — 2. 199.

Picherres, — de Sainï-PIiibbert, 2. 443.

Picoz, — d'.\u:^ouue, 2. 32.

Pidey, notaire à Ariiay, 3. 401.

Pierre, alibé de Saint-Bcnigue de Dijon, 1. 33i.

— maire de Chàtillon, I. 335.

— cbauoine et ofllcial de Langres, 1. 510, 543.

— abbé de Saint-Seine, 2. 173.

— doyen de la Sainte-Cbo|ielle do Dijon, 2. 285.

— prieur de Saint-Jean de Scmur, 2. 364, 366.

— babitant de Bussy-le-Grand, 2.646.

— notaire à Saint-Jean-de-Losue, 3. 308.

— notaire à Dijon, 3, 398.

— cbapelain de la dame de Cbagny, 3. 467.

— Neuve (Eudes de), prieur d'Arnay, 2. 137.

Piéton, habitant de Talmay, 2. 624.

Pigeon, — do Saint-Sauveur, 3. 260.

Pignardez (Li Perrin), éclievin d'Is-sur-TiUe, 2. 441.

Pignet, liabitaut de Coeffan, 3. 325, 407.

Pigney, — de Vernusse, 3. 327.

Pignot (Robert), 2. 500.

Pillate, liabilant de Pouliguy, -'. 577.

Pillot de Normyen, babitaiit de Cliassagne, 3. 467.

Pinard, secrétaire de cbancelleiie, 1. 42S.

Pincort (Hugues de), 3.291.

Pingeons, liabitaut de Cheriove, 3. 432.

Pingrée, — de Bèze, 1. 551.

Piugret, notaire royal à Auxonne, 2. 38.

Pinloz. babitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Pion, bourgeois de Chàtillon, 1. 473.

Piquart, habitant de Corouibles, 2. 575, 576.

Pique, — de Gbeiiove, 3. 432.

Piquelin, procureur des habitants d'Kchirey, 3. 471,

473.

Pitois (Hubert), seigneur de Couchey et de Montbe-

lon, 2. 277 et suivants.

Pitois i,Jean), seigneur de Couchey et de Monthelon,

2. 285, 289 et suivants, 294, 295 ; 3. «fl»*.

— (Simon), seigneur de Couchey et de Monllie-

lon, 2. 285.

— (Aloyse), femme de J. de Saulx-Courtivron, 2,

285.

— ^Famille), 3. 268, 464.

— (Audriette), 2. 268.

Pitoys, notaire à Bligny-sur-Oiicbe, 3. 291.

Plain (Aubry don), habitant du Val-de-Suzon, 3. 433.

Plaina (Famille de), 2. 350.

Plaisance, secrétaire du sire de Saint-Georges, 2.

246.

— (Jean de), écuyer, 3. 11.

Plaisant, religieux de Fonteuay, 3. 132.

Plaacy (Osmond de), 3. 167.

Plasian (Guillaume de), conseiller du roi Philiiipe-le-

Bel, 1. 53.

Platière-Bourdillon (Imbert de la) , maréchal de

France, seigneur d'Epoisses, 2. 573; 3. 482.

— (François de la), 2. 573; 3. 57.

Plessis (Thibaut du), seigneur de Cbevigny, 2. 633.

Pleure (Alix de), 2 317.

Ploffoin, notaire à Dijon, 3. 390.

Plonoons, babitant de Uouvres, 1. 487.

Plonex, h.ibitani d'Abuy, 2. 199.

Plonquet (Noél), 3. 22.

Ploto 'Famille de), 2. 133.

Ploucias (Le), babitant d'Abuy, 2. 202.

Ploutoas, — lie Rouvres, 1. 487.

Plume (Famille de la), 3. 457.

— (Catherine), 3. 457.

Pluraeray , habitaut de Chamesson, 3. 332.

Pochey (J. de), 3.397.

Poignée, notaire royal, 3. 306.

Poillechat, notaire à Dijon, 3. 473, 475, 478, 179.

Poillemy (Jean), témoin, 2. 166.

PoUlot, habitaut de Poinçon, 3. 244.

— — de Glomot, 3. 4U5.

— — de Pochey, 3. 402.

Poilly (le seigneur de), 2 638.

Poinceot de Saint-Seine, 3. 436.

— (Aglanliiie), 3. 436.

— Perrenot, écuyer, 3. 436.

— (Guillaume), écuyer, 3. 436.

Poinçot, maçon à .Monlbard, 2. 112.

Poinsard de Corbelon, abbé de Saiiit-Etieime de

Dijon, 2. 194.

Pointe (Jeannctie de la), dame du Val de-Siizou, 3.

436, 437.

— 'Geolfroy), moine de Saiiil-Seiue, 3. 410.

Poiutquarrey (J. et D), habitants de ClifitiUon-sur-

Seine, 1 . 85.

Pointurier (Le), habitaut de Béze, 1. 550.

Poirier, habitant de la iiaroisso de Belleuod, 3. 17.

Poiseul (Etienne de), seigneur d'Auterive, bailli de

Mantes, 2. 627.

Poissenet (Jean), mayeur de Dijon, 1. 70.

Poissenot, procureur-syndic de Cbiltillon, 1. 459.
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Poitiers [Charles de), évéque de I.angres, 1. 95, 416.

— ((iiiiUaume de), — 2. 484.

— fFaïuiUe), 3. 44-2.

Poiti'in, lialjilaiit de Cbevigny-les-Semur, 2. 633, 634.

Poivrât, bal/itaul de CourbaQ, 3. 158.

Polie, — de Saiul-Philiberl, 2. 443.

Pommard (Hugues de), maire de Beauue, 1. 224.

— (lîarthélemy;, arrbidiacre de Flaviguy, 2. 324.

— seigneur d'Arapilly, 2. 337.

— (Jeanne de), 2. 627.

Pommier, notaire à Arnay, 3. 371, 375.

Ponce de Monlboissier, abbé de Vézelay, 1. 578,

2 327.

Pons (marquis de), seigneur de Verdun, 2. 144.

— liabitant de Semur, 2. 367.

— -Praslin (Marie-Gabrielle), dame de Puligny-

Dama» de Roehecbouart, 3. 484.

PontaUler-Talmay fFamille), 2. 350,, 588; 3. 134,

336, 480, 484, 486.

— (Claude-lîeuée de), -2. 610.

— (Guillaume de), seigneur de Talniay, 2. 610;

3. 199.

— (Guy de), seigneur de Talmay, 2. 610; 3. 273.

— rciaude), — — 2. 618.

_ (Jean de), — — 2.il0,618;3.16.

,'Claudine de), dame de Vergy, 2. 624.

— (Gaspard de), 2. 627.

— (Guillaume de), seigneur de Magny, vicomte

de Dijon, 1. 47.

— (Guillaume, seigneur de), 2. 263, 588.

— (Aymé de), 2. 280.

— seigneur d'Ampilly, 2. 337.

— (l'b. de), seigneur de la Motte-Ternaut, 2. 389.

— (Jean-Louis de), seigneur de Talmay, 2. 623.

Pontaubert, commanderie, 3. 151,325.

— (Simon de), bailli de Dijon, 1. 488.

Ponlesrisso [Aijwude), 2. 280.

Pontey, babitant de Béze, 1. 559.

Ponlhier, — — 1. âôO.

Pontîgny (Yonne, abbaye de), 1. 481.

Popart, babitant de Troubans, 3. 458.

Poper, — de Beauregard, 3. 254.

Popin, — de Poinçon, 3. 244.

Popon (Maclo.i, conseiller au Parlement, 3. 494.

Porcher (Renaud), écbevin de Eeauue, 1.224.

Poi cheret. habitant de Rouvray, 3. 407,

Porcherot (Germain,,, écuyer, 3. 203.

— babitant de Coeffan, 3. 326, 327.

Porchie, — de Semur, 2. 367.

Porcier, — de la paroisse de Bellenod, 3. 17.

Porelot Henry), cbanlro de Béze, 1. 558.

Porre ((Guillaume), prieur de Perrecy, 3. 463.

Portenex-Huguenin, maire de Salmaise, 2. 324.

Portugal (Maison de). — Voir.

— :lsabelle de), duchesse de Bourgogne.

— (.Mahaul), duchesse de Bourgogne.

Port-Voisin, seigneur, 2. 61.

Postellier, lieutenant de la chancellerie, 2. 588.

Pot (.Maison), 3. 12, 65, 412, 443, 484.

Pot-Reguier, seigneur de la Rocbepot, 2. 133.

— seigneur de Cliâteauneuf, 2. 517.

— (Anne), dame de Sondjernon, 2. 627.

— (Jacques), seigneur de la Roche, 2. 627.

— (Philippe), 3. 60, 311, 420, 498.

— (Anne), 3. 12, fio, 420.

Poteleret, habitant de Chamesson, 3. 332.

Pothiéres (Côte-d'Or, abbaye de), 1. 331, 338, 350,

403.

— abbés, 3. 476.

Potier, archidiacre de I.augres, secrétaire du duc
Jean, 1. 83; 2. 492, 495.

— de Gesvres, secrétaire d'Etat, 1. 108, 170. 173,

176, 178, 307, 517; 2. 84, 388.

— habitant de Miuot, 3. 184, 187.

Poton de Saintrailles, 3. 101.

Potot, curé de Fontaine-eu-Duesmois, 3. 147, 150.

— frères, habitants de Fonlaine-en-Duesmois, 3.

147.

— babitant de Troubans, 3 308.

Pouffîer (J.), marchand de fer, 3. 188, 259.

— (Nicolas), 3, 188.

— (Claude), prieur de Saint-Sauveur, 3. 259, 260,

2i.I, 21.2, 263.

Pouilly (Famille), 3. 119.

— (Clauduie de), 3. 299.

Pouldin, habitant des Laumes, 3. 288.

Poulet, clerc à Saint-Jean-de-I.osne, 3. 311.

Poulletier de Suzenet, commissaire des guerres, 3.

4'i5.

— de Perrigny (Famille), 2. 627.

Poullot, habitant de Chambian, 3. 219, 223.

Poupart (Jean), procureur au Parlement de Paris,

1. Si.

Pourellot, babitant de Grésigny, 3. 337.

Pourcherot, — de Talmay, 2. 620.

Pourchoz, habitant de Rouvres, 1. 487.

Poussepin, secrétaire de chancellerie, 1. 168.

Pousser, habitant de JaiUy, 3. 231.

Poussy A.), commissaire, 3. 79.

Poygnier, écbevin de Talmay, 2. C19.

Poyns Myodos, habitant de Béze, 1. 548.

Poyrotet, baliitant de Talmay, 2. 611.

Praoontal-.tndrenant, seigneur de Nan-sous-Tbil, 3.

56, 358.

Pradines d'Estrac 'Famille), 3. 483.

— seigneur d'Ecuisses, 3. 537.

— Voir Toux.

Pralon (abbaye de), 3. 363 et suiv.

— abbesse, 3. 484, 487.

— (Nicolas de), notaire à Vitleaux, 3. 125.

Prangey (Nicolasde), coadjateur du tabellion de Fla-

viguy, 2, 178.

Préjean, habitant de Talmay, 2. 624.

Prêseutevilliers (Famille de), 3. 495.

Presles Famille de), 2. 631.

Pressigny (Simon de), infirmier de Béze, 1. 550.

— (Jean de), habitant de Bèze, 1. 550.

Prévost, habitaut de Corombles, 2. 575, 576.
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Prevot, greffier du bailliage de Cbalon-sous-Dijon,

2. 226, 23i;, 25C.

Prieur, greffier de clianuellerie, 2. 250.

Pfiottet, habitant de Trouhans, 3. 311.

Prissey (Simoune de), 2. G27.

Proiche, babitaul de Uouvres, 1. 487.

Prost. — de Marigny-sur-Ouehe, 3. 390.

Prostot, meunier du Pont-de-Norge, 3. 473.

Proteau, habitant de Villargoix, 2. 393.

Proudhon (Guy), tabellion à Saint-Jean-de-Losne, 2.

245.

Prouin fFraneoise), religieuse à Pralon, 3. 3C6, 3(;8.

Puddey, habitant de Tahuay, 2. ull.

Puiset (Hugues du), chaucellier de France, 1. 2.

Puissin (l-ou), habitant de Bèze, 1. 550.

Puit d'Orbe, abbaye, 3. 443.

Pyennis (Jacques de), seigneur du Kusselet, écuyer,

3. 12.

Pyonnat (Le), habitant d'Epoisses, 2. 575.

Pyot, habitant d'Athie, 3. 67.

Quaille (Li), habitant de Rouvres, 1. 4S7.

— habitant de Saint- Philibert, 2. 443.

Qualandrie, habitant de Plombières, 3. 454

Quanquin, — d'Origny, 3. 17.

Quanlio, archiviste de l'Youne, 1. 577.

Quarré, procureur général au Parlement de Di

2. 643.

— d'AUigny (V.), 3. 290.

— — (Etienne), 3. 290.

— habitant de Villaines les-Prévôtes, 3. 281

Quarrey (D.), hal)itant de Toulry, 3. 57(i.

Quarrelet, — de Bussy-le-Graud, 2. 645

Quartel ;lliigueniul, poissonnier, 1. 98.

Quartierdevel, huissier à Pijon, 3. 479,

Quatre-Eufs (Guil.), habitant de Cheuôve, 3. 432

Quelons (Le Rousselol), habitant de Rouvres, 1

Queminet, — de Poinçon, 3. 2

Quenot, tabellion à Rouvres, 2. 567.

Quequonin, habitant de Plombières, 3 454.

Querellardet, — de Bèze, 1. 350, 551.

Jùn,

283.

4S8.

44.

Querile (Th.), habitant de Chenùve, 3. 432.

Quesoiirs, — de Rouvres, 1. 487.

Quesse de Valcourt (Famille). 2. 572.

Queussot, haliilaut de Plombières, 3. 454.

Quignan, curé de Painblanc, 3. 320, 323.

Quignard, notaire à Marigny, 2. IGG.

Quillot (Jean), échevin de Seurre, 2. 241.

Quinart, habitant de Corombles, 2. 376.

Quincey (Guillaume de), 3. 183.

— (Gérard de), 3. 183.

Quincy (abbaye de), 3. 521.

— (Famille de), 3. 495.

Quiugey (sire de), 2. 58.

— (Oudin de), notaire de l'official de Besançon à

Seurre, 2. 239.

Quinot-Perrenot, compétiteur à la mairie de Beaune,

1. 250, 251,252, 253,25t.

— échevin, 1. 258.

Quirot, habitant de Marandeuil, 3. 100.

Rnljfiij Guido, noiarius Bclne, i. 237.

Rabutin, seigneur de Forlèans, 2. 421.

— (Francis de), seigneur de Bussy, 2. 644.

— (Roger de), — — 2. 644.

— (Nicolas-Aiméde),— — 2. 644.

— (Michel-Celse de),— — 2. 644.

— (Marie de), veuve de M. de Lespart, 2. 044.

— (Sébastien de), abbé de Mouliers-Saint-Jean,

3. 40, 46, 56, 71.

— (Isaac de), chambrier de Moutiers-Saiut-Jeau
,

3.66, 71, 81.

— (Famille), 3. 457.

Radulfiis, constubulnrins (Francie), 1. 2.

Rafineaul (Jacques), habitant d'Ahuy, 2. 192.

Raffîn, lialutant de Corombles, 2. 575, 576.

Raget JOdo), connétable de Bourgogne, 1. 30.

Ragny (Alix de Beauvoir, dame de;, 2. 153, 154.

— (Claude-Oudot-Marguerite de), 2. 154.

— (Pierre, seigneur de), 2. 158.

— (Oudot de), écuyer, 2. 160, 581.

— (Famille), 3, 192, 204, 297, 298, 334, 340.

— (Huguelte de), femme de L. Damas-Crux, 3.

297, 482.

Ragois, lialutaut des Davrées, 3. 414.

Ragon, habitam de Toulry, 2, 376.

R.igonneaxi, — de Pralon, 3. 307, 368.

Ragot, — de Becey, 3. 347.

Rahon 'Gérard, seigneur de), 1. 13. 331.
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Rahyer (Raoul), procureur au Parlemeut de Paris,!.

84.

Raigecourt (F. de), 3. 442.

Raillard, liahitaut d'Autricourt, 3. 88.

Hni}ialiluyi, arr/iii'jiiscopits LugduncnsiSy 1. 23.

Raiuard de Forez, arrbevéque de Lyon, 1. 25. 314.

Rainaud, couile île Bourgogne, 2. 27.

RaissoD, habitant de Meuetreux-les-Semur, 2. 577.

Rallot, habitant de Grésigny, 3. 337.

Ranchin, secrétaire du conseil d'Etat, 1. 201.

Ranel (Guillaume de), iuBrmier de Bèze, 1. 558.

Itaneiiui fraler, 1. 333.

Rauier, religieux, 1. 335.

Rans Poinçard de), seigneur du Poupet, 2. 588.

Raonuin {Girari/us], 1. 13.

Raoul, roi de Frauce, 3. 303.

Raoux, habitant de Villargoix, 2. 389, 390.

Rapiuez (Baudoin le), habitant du Val-de-Suzou, 3.

',37.

Raquin (.\.), religieux de Moutiers-Saint-Jean,3. GS.

Rassy, clerc de Id Clianibre des comptes, 2. 349.

Ratât (.leau le), notaire à Dijon, 2. 201.

Raleti (J.), noturius curie ilucis Bunjundii: apitd Di-

vione7n, 2. 439.

Ratier, clerc de la Chambre des comptes, 2. 530.

Ratet, habitant de Talmay, 2. 611.

— (Jean le), notaire à Dijon, 3. 435, 430.

Ratusot, habitant de Menetreux, 3. 272.

Raudot, — de Pochey, 3. 402.

Ravard, cchcvin de Montbard, 2. 127.

Ravault, habitant de Grignou, 2. 639.

Raverge, — de Poinçon, 3. 244.

Ravex (Le), — d'.Ahuy, 2. 198.

Ravier, — — 2. 202.

Raviéres (Jean et Bernard de), seigneurs de Bussy en

partie, 2. G48.

— (Pierre, seigneur de), 3. 421.

Raviet, clerc de la Chambre des comptes, 2. 503, 038.

Ravigot (B. de Gilleyo), 2. 237.

Ravoy (Le), habitant d'Urcy, 3. 424.

Ray (Bernard, seigneur de), 1 . 92.

— (sire de), 2. 520.

— (Marguerite de), dame de Talmay, 2. 023.

— (Famille), 3. 3-2, 481.

— (Jean, sire de), 3. 328.

Raymont, habitant d'Ahuy, 2. 195.

Rebillart, — — 2. 199.

— — de Marsanuay, 2. 297.

Rebillot, — d'Aliuy, 2. 202.

Rebours, — de Semur, 2. 367.

Rebourseau, marchand à Braiu, 3. 391, 390.

Recey Famille de), 3. 340.

Recourt (Nicolas de), 3. 443.

— (Hugueuin de), notaire à Sombernon, 2. 521,

333.

Regardet, habitant de Bèze, 1. 350.

Reges F.amille de), 3. 224.

Regnard (Elisabeth), femme d'Engilbert de Màlain,

3. 123, 130.

Regnard (Thibaut), seigneur de Blaugey, 3. 370.

— habitant de Villers-les Pots, 3. 110.

— habitant de Balot, 3. 179, 180, 181.

Regnardet, habitant de Bèze, 1. 530.

— — de Varois, 2. 599.

Rpgnart Aimou), maire d'Auxonne, 2. 40.

R-?gnaudot, habitant de Bèze, 1. 331.

— — de Cbamesson, 3. 332.

Regnault de Merceuil, tabellion à Salmaise, 2. 324.

— aljbè il'Oigny, 2. 400.

— de Coulons, écuyer, 2. 329.

— (Mathieu), seigneur de l'errigny, receveur gé-

néral de Bourgogne, 2. 336.

— clerc de la Chambre des comptes, 2. 569.

— curé d'.Autricourt, 3. 93.

— prêtre à Villers-les-Pots, 3. lie.

Regnex, habitant de Bèze, 1. 548.

Régnier de Moatmoyen (Famille), 3. 334
— ^Eduie), 3. 4S0.

— — gouverneur de Beaune, 3. 48G.

— habitant de Clomut, 3. 403.

Régulier, notaire, 2. 410.

Reiguy abbaye de), 3. 497, 527.

ReiOQ IL de), 1. 212.

Rémi, revendeur à Beaune, 1. 221.

— habitant de Plombières, 3. 435.

Remigny 'Guillaume de), 3. 4SI.

Remillet, h.abitant de Talmay, 2. 024.

Remiot, procureur syndic des Laumes, 3. 288, 290.

Remisot, habitant de Talmay, 2. 024.

Remonclieval, habitant de Villargoix, 2. 393.

Rémond, seigneur de Coucbey, 2. 277.

— notaire à Semur, 2. 308.

— bourgeois de Châtillon, 3. 33.

— seigneur d'Ecbalot, 3. 119.

— avocat du roi au bailliage de la Montagne, 3.

172, 179, 182.

— (Jean-François), seigneur de Thoires, 3. 328.

— (Joseph), — _ 3. 328.

— (Henri-Alexandre), — — 3. 328.

— lieutenant général au bailliage de la Montagne,

3. 342.

— notaire à Montbard, 3. 334.

Rémuot, habitant de Menctrenx-le-Pitois, 3. 269.

Renarz. — de Saint-Philibert, 2. 443.

Renaud de Vaubusin, abbé de Saint-Etienne de Di-

jon. 2. 202.

Rénaux de Gémeaux, babilaut ù'Aluiy, 2. 199.

Renève (Famille de), 3. 224.

Hmiei-erius de Verduno, testù, 2. 237.

Renuet, greffier de la Chambre des comptes de Dijon,

2 494.

Renty fjean de), chambrier de Flavigny, 3. 74.

Reocort (Vautier de), 3. 520.

Reon (H. seigneur de), 1. 212.

Requeleyne (Famille), 3. 125.

— (De), échevin de Dijon, marchand,!. 192.

I Relhillard (Famille de), 3. 290.
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Retz (Albert de (ioiuly, maréchal de), 3. 102.

Renillou (Claiide-Edme), 3. 391.

Ribaux, liHliitaul de Saint-Philibert, 2. 443.

Ricard, lUiré de l'ûiues, liabilant de GriRUon, 2. 659.

Richard dit Compoins, iirociireur des habitants

d'Ahoy, 1. 194.

— liabitaiit de Siucey, 3. 86.

— (Jarques), conseiller au Parlement, 3. 125.

— habitant (le JaiUy, 3. 231,232.
— de Curtil,sei^;neiirde Corabeiif, marquis d'ivry,

3. 290.

— fils de Daiunetle, dame de Terrefondrée, 3. 294.

— de Ruffey (Gilles-GermaiD|, 3. 307.

— habiiant de Chenôve, 3. 432.

— de Beire, habitant de CbeDuve, 3. 432.

— le Jiiit cier, duc de Bourn;of;ne, 3. 507.

— (Gudianme), habitant de Cheuôve, 3 435, 436.

Ricbardot, habitant de Saiut-Philibert, 2. 443.

— — de Plombières, 3. 454.

Ricbart Compoins, procureur des habitants d'Ahuy,

2 194.

Ricbebois (Toussaint), cellérier de l'abbaye de Bèze,

3. 211.

— gruyer et graier à Chambain, 3. 219, 224.

— sous-prieur de Fontenay, 3. 353, 354.

Rich-^bourq (M. de), 2. 61.

Richemout (Artus de Bretagne, comte de), 1. 91.

— (.Marguerite de Bourgogne , comtesse de), 2.

491.

Richot, habitant de Vic-de-Cbassenay, 2. 578.

Rifijrt, président au grenier à sel d'Arnay, 3. 399.

Riffiii {Peirus), tasti^, 1. 332.

Rigart, habitant d'Athie, 2. 541.

Riget lC.\. de), notaire à Paris, 3 236.

Rigogne, seigneur de Minot, 3. 183.

— habitant de (irésiguy, 3. 337, 339.

— (Famille). 3. 336.

Rigoley. secrétaire de l'intendance de Bourgogne,

3 342.

Rigny (Hugues de), 3. 199.

— (Jeanne de), dame de Frolois, 3. 521.

Rigor, b.abilantde ViUargoi.':, 2. 393.

Rinchpraiis, habitant d"\huy. 2. 199.

Riollet. — de Villargoi.x, 2. 393.

Riquet (Famille), 3 317.

— de Caraman (Jean-Louis), 3. 317.

Rivault (Du), liabil.-iiitde Bussy-le-Grand, 2. 645, 646,

Rive (De), habitant de Bèze, 1. 550, 551.

Rivière (Gilbert de la), seigneur de Mesclier, 3. 133.

— (Famille de la), 3. 252.

— (Jeanne-Françoise de la), 3. 416.

— seiTétaire de l'évêque d'Autun, 2. 142.

Rivo (De), habitant de Bèze, 1. 550, 551.

Robecourt (F. de), commandeur de la .Madeleine de

Dijon, 3. 422.

Robelin, habtant de Monlbard,2. 120.

— Mortuet, écbevin d'I» -ur-Tille, 2. 435.

— échevin de Villers-les-Pots, 3. 116.

m.

Robeiller (Thierry), valet du duc, 1. 228.

Robelot, habitant de Rouvres, 1. 488.

— — de Bèze, 1. 559.

— prieur des Carmes de Dijon, 1. 568.

— seigneur de Marcilly, 2. 496.

— habitant d'Etevaux, 3. 160.

— — de Cirey, 3. 160.

Robereaut, habitant de Trouhans, 3. 45S.

Robert I", roi de France, confirme les possessions

du prieuré de Saint-Etienne de Beaune, 2.

337.

— I", duc de Bourgogne, 2. 356 ; 3. 510.

— II, duc de Bourgogne.

Saisit et rétablit la mairie de Dijon, 1. 45.

Cède la vi.onité à la commune, 1. 46, 48, 53.

Accord avec la commune au sujet des marcs,

1. 48.

Fait une déclaration touchant une atteinte

portée par le bailli de Dijon aux privilèges de

Dijon, 1. 54.

Autre touchant une amende encourue par la

commune, 1. 55.

Confirme la charte de l'ommnue de Beaune, 1.

218.

Remplace la pi-estatioii des marcs par une

taille, 1. 219.

Donne une déclaration louchant le service mi-

litaire, 1. 226.

Confirme la charte de Buxy, 1. 314.

Concède au.'i h.abilants de Nuits la justice dans

leurs bois, 1. 317.

Confirme la charte de Chaumont de Chàlillon,

1. 346. De Talant, 1. 499.

Prend les bourgeois de Bèze sous sa sauvegarde,

1. 539.

Règle la solde des hommes de commune man-
dés à l'ost, 2. 33.

Attente le premier aux immunités des justices

municipales, 2. 105.

Acquiert une partie d'Arnay-le-Duc. 2. 137. De
Bagnot, 2. Ibl.

Confirme la charte de Seurre, 2. 225.

Se fait céder le fief de Bonnencontre. 2. 225.

Le roi lui cionne la chStellenie de Paulx-le-Duc,

ï. 260, 41i'., 423.

Cède VilleaiLX à J. de Chalon en écbange de

Montréal, 2. 273.

Achète Fonlailler-sur-Saône, 2. 298. Villy-en-

Au.^ois, 2. 316. Saint-Thibaut, et y fonde

l'église, 2. 325. Tari, 2. 350.

Confirme la charte de Tart, 2. 351.

Accorde une charte à la commune de Semur,
2. 356.

Affranchit les habitants de Labergement-le-Duc,

2. 393.

Confirme la charte de la .Marche, 2. 406, '07.

Affranchit les habitants de Forléans, 2. 421,

422.

'1
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Robert II réunit Frauxaull à la i-haielleuie de la Per-

rière, 2. 559.

Acquiert la châtellenie de Vieucliàteau, J. 003.

Douue Grignou à Uobert sou fils, -2. 638.

Gardien du prieuré de Couches, 2. G53.

Reçoit riiouiiuage du sieur d'Origny, 3 16.

Acquiert Cosne, 3. 38.

— Darcey, 3. 244.

Echauge Marigny avec les seigneurs de Frolois,

3. 283.

Obtient la mnuvance de Màlaiu, 3. 311.

Fondation d'un anniversaire pour ce duc, 3. 423.

Acquiert une partie du Val-de Suzon, 3. 436.

— — de Meursault, 3. 441.

— la terre de Belan, 3. 481.

Confirme la charte de fraicchise de Saint-Remy-
les-Chalon, 3. 497.

Cède Gevrey à l'abbaye de Cluny, 3 507.

Acquiert Buncey, 3. 522.

Approuve le pariage de Villeneuve-ea-Mon-

tagne, 3. 545.

— de Bourgogne, fils du duc Kobert.
— — 2. 356.

— l'omte de Tonnerre, 2. 638.

— d'Auvergne, archevêque de Lyon, 1. 41, 216,

343, 344, 345, 346; 2. 103.

— évoque de Chalon, 1. 314.

— — de Laugres, 1. 341, 343, 344, 345, 527,
529.

— de ChâtilIoD, évèque de Laugres, 2. 413.

— (Saint), abbé de Molénie, 2. 308.

— procureur de la commune d'Is-sur-Tille, 2. 425.

— notaire àSanvignes, 3. 192.

— habitant de Poinçon, 3. 944.

— — de Grésigny, 3. 337.

— de Nuits, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Robertus, dux Burguiidie, 1. 45, 218, 219, 224, 347
2. 356.

— nrchteinscopusLu'jduneiiiis, \. 41, 21i;, 343, 344,

345.

— Linyonensis episcoims, 1. 341,343, 344, 345,

527,529, 531.

Robertcourt (Jean), commandeur de Saint-Amand,
2. 318.

Robertet, secrétaire d'Etat, 2. 123, 131, 132, 134, 140,

293, 297, 511; 2. 70,374.

Robigant, habitant d'Ahuy, 2. ]99.

Robillart. clerc: de chaucellerie, 1. 146.

— habitant de Cbenùve, 3. 435, 436.

Robin (J.), habitant d'Epoisotle, 2. 576.

— — de Corombles, 2. 576.

— religieux de Notre-Dame de Châtillon, 3. 50.

. — praticien .-i Saint- Seine, 3. 129.

— habitant de Tlnirv, 3. 325.

— — de Paint-Anthot, 3. 335.

Robinot, — de Saint-Rcujy, 3. 353.

Robot, bourgeois d'Auvoirne, 2. 44.

Roche (Hugues, seigneur de la), 1. 14, 19; 2. 133.

— (Guy de). 2. 133.

Roche (comte de la), 2. 526.

— (Jeanue de la), femme de Hugues de Bourbon,
3. 307.

Roche-en-Brenil (Famille de la), 3. 485.

Rocbebaron (l-'amille de), 3. 298, 554.

— (Antoine de), 3. 520.

Rochechouart-Chandenier (Françoise de), 2. 485.

— seigneur de Marcilly, 2. 496.

— (Famille de), 3. 283, 382.

— (Philippe de), 3. 284, 382.

— (Chri.-tine-Charlolte Pot de), 3. 382.

Rochecorbon (Hugues), évèque de Langres, 2. 263.

Rochefort (Antoine de), 3. 199, 200.

— seigneur de Bussy-leGrand, 2. 645, 648.

— (Claude de), seigneur de Vernot, 2. 570.

— (Cl;mde de), seigneur de Pluvault, 3. 188.

— (Edme de), bailli d'Autun, 2. 523.

— (François de), 2. 525.

— (Françoise-Aimée de), dame de Brichanteau,

3. 199.

— (Guillaume de), chancelier de France, 2. 568,

643

— (Guy de), chancelier de France, 3. 199, 498.

— — évèque de Langres, 2. 308.

— (Humbert de), seigneur de Tantôt 3. 1S8.

— (Isabelle de), dame de Rougemont, 2. 423.

— (Jean de), 2. 249; 3. 199.

— — seigneur de Pluvault, 2. 643.

— dit de Chandio (Jean de), seigneur de Châtil-

lon-en Bazois, 2. 049,651.

— dame de Buisy, 2. 645, 648, 649.

— (Jeanne de), femme de Georges de Chandio,

dame de Bussy, 3. 16, 20.

— (Laurent, bâtard de), 2. 648.

— (Pierre de), 2. 644.

— (N. de), seigneur d'Ampilly, 3. 337.

— (N. de), — de Chàlillou-en-Bazois, 2. 645.

— ^Famille de), 2. 593, 643; 3. 426, 486.

— 'René de), 3. 199.

Rochelle (Famille de la), 3. 486.

Rochette Jeaii de la), abbé de Bèze, 1. 550.

— (Famille de la', 3. 334.

Rodigue, habilant de Cloniot. 3 405.

Roger, seigneur de [Jrambon, 3. 263.

— habitant de Siuccy, 3. 81, 83, 84, 85.

— arpenteur à Recey, 3. 344.

Rogie (Jacques), habitant de Chenôve. 3. 432.

Roichequin Pierre de), seigneur de Barain, 3. 69.

Roicherain (Li), habitant d'Ahuy, 2. 202.

Roichette (Cl ), maître à la Chambre des comptes,

1. 423.

Roidot, habitant de Rouvres, 1. 487.

— — de Beilenod, 3. 17.

— notaire à Benrey-Bauguay, 3. 401.

Roidote 'Li), habitant de Semur, 2. 307.

Roigier, — de Dijon, témoin, 3. 456.

Roigeoz (Li), — de Rouvres, 1. 488.

Roii/eriii<:, tannator, habilant de Bèze, l. 548.

Roignot, procureur-syndic de Beneuvre, 3. 355, 357.
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Roillart, habilant d'Epoisses, 2. 575.

Boillaulx, — de Rouvres, 1. 'i87.

Rom, |ir.'-vôt de Cliàlillon, 1. S32.

Boùi'ii, p'e/inailus Castellionis, 1. 332.

Rosiant, îiabitant de Rouvres, 1. 'i87.

Rosiseloz (Li;, — 1. 487.

Roissy (J. de), — de Bèze, 1
, 559.

Ro.ain, — d'.\huy, -2. 202.

Roland greffier de eliancellerie, 1.290.

— de Fontaine, habitant de Bèze, 1. 550.

RoliQ (Nicolas), ciia-eiller du duc, 1. 96.

— chancelier, 3. 167, 188.

— seisnenr d'Aulhume et de Savoisy, chancelier

de Bourgoî.;ne, 2. 5'i7; 3. 474, 534.

— (A.), seigneur d'Ayoïeries, 2, 570.

— (François), seiijueur d'Oricourt, 3. 188.

— (FamiUfi), 3. 273.

— (Guillaume), seigneur de Beauchamp, 3. 474.

— (*nne), vicomlesse de Gand, 3. 474.

— (Jean), >ei!.'iieur d'Aymeries, 3. 483.

— (Jean), cardinal, évêque d'Aulun,3. 498.

— (Guillaume), seigneur d'Oric'OUrt, 3. 522.

Romagae (coœnianderie de la), 3. 224.

Romey, liabilaut de Pralou, 3. 367, 3«8, 370.

Rondeaul, — de TouUy, 2. 576.

— (André), 2. 581.

Rondor. (l'amille), 3. 224.

RonviUe (J. de), reliaieux de Kontenay, 3. 353, .Î54.

Roolin, hahilanl de Saint- Philibert, 2. 443.

Roquemer (André), vicaire de Rouvres, 1. 491.

Rosier (Jean), conseiller du duc, I. 66.

Rosse (Li), habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Rntiiriiis-, habitant de Bèze, 1. 550, 551.

Rotariui(JnaHne.i), <:/i:ricui,coadjutor notarié Belne,'i.

237, 459.

Rothelin (M. de), oeigneur de Sainte-Croi.x, protouo-

laire du Saint-Siège Apostolique, 3. 535.

Roty, habilant de Bellenod, 3. 17.

Roubaix (Jean, sire de), chambellan dn duc, 1. 95,

263, 503.

Rouelles (Gautier, seigneur de), 2. 632.

Rouen (archevêché et archevêques de), 1. 126, 128,

292 , 2. 65.

Ronet (Le), habitant de Rouvres, 1. 487.

Roiiffier, Iiabitant de Fontaine-Française. 235.

Rougemont, secrétaire d'Etat, 2. 13.

— (abhaye des Bernardines de), 3. 540.

— (Isabelle de), dame de (jraucey, 2. 416.

— (Hunibert de), sire de Til-Chàlel, 2. 423, 430

— (Thibaut de), 2. 423.

— (Marie de), dame de Grignon, 2. 639.

— (Famifle), 2, 416; 3. 88, 484.

— (Jean de), 3. 480.

— seigneur d'Arcey, 3. 519.

Rougeot, h-abitant de Villargoi.i, 2. 393.

Rouget, — de Trouhans, 3. 311.

— — de Clamerey, 3. 414.

Rouhette, notaire à Molinot. 3. 408.

Rouhex Li), habitant de Rouvres, 1. 487.

Rouhier, habitant de Bèze, 1. 550.

— — de F'ontaine-en-Duesmois, 3. 147.

148.

Rousel (Aubry), conseiller du roi, 1. 237.

Rousseau, habitant de Semur, 2. 367.

— — de Pouligny, 2. 577.

— — des Laumes, 3. 288.

— — de Gussy-la-Colonne, 3. 291.

— seigneur de Loges, 3. 347.

Roussel (Pré), à Is-sur-Tille, 2. 441.

Rousselet, seigneur de Nuits-sous- Ravières, 2. 531.

— habitant de Taniol, 3. 189, 191.

Rousse r, habilant de Binges, 3. 160.

Roussel, curé de Cloniot, 3. 405.

Roussi 'Li), habitant d'Ahuy, 2. 199.

Roussillon (Antoine de), seigneur de Savigny et de

la Pommeraye, 2. 60.

— (Famille de), 2. 549; 3. 102, 415.

— (Jean de), 3. 403.

— (Gérard de), 3. 403.

Roussin, habitant de Brain, 3. 391, 392, 396.

Routy, habilant de Bussy-le-Graud, 2. 645.

— bourgeois de Beaune, 3. 336.

Rouvray (Famille), 3 406, 483.

— (Claude-Jacques), 3. 406.

Rouvres (Jacques et Nicolas de), maçons, 1 . 73.

Roux, habitant d'Ahuy, 2. 199.

— — de Remilly-en-Montagne, 3. 256. 258.

— — de Mémont, 3. 274, 279.

— — de Pralon, 3. 367.

Roux-Deagent (François-Pierre de), 3. 416.

Rouxel de Médavy (Jacques), comte de Grancey, 3.

343.

— (François), 3. 373.

Rouyer dit Biguet, habitant de Menetreux-sous-Pisy,

3. 41.

— notaire royal à Etevaux, 3. 263.

— habitant de Binges, 3. 160.

Roy. — de Semarey, 3. 264.

— — de Montoiilot, 3. 267, 268.

— — de Pralon, 3. 367.

Royaux, — — 3. 367.

Royer (Simon), notaire à Etevaux, 1. 585.

— de Saint-Micault 'François), 3. 290.

— (François-Emmanuel), 3. 290.

Roys (ThiébanU des), écuyer, 2. 618.

Rude, habitant de Mitreuil, 3. 160.

Rue (Simon de la), sous-prieur de Moutier-Saint-

Jean, 3. 41.

Ruffey (Famille de), 3. 32.

— (Guillaume de), 3. 32.

— (Madame de), 3. 279.

Ruot (Famille de), 3. 485.

Hupe forte (dominus de), 1. 249.

Rupt{Jean de), seigneur de Riel, chevalier, chambel-

lan du duc, 3. 1, 2.

— (Bénigne de), 3. 1.
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Ritpt (Jacques île), écuyer, H. 4.

— (Famille de), 3. 88.

ïlupy, habitaul île Troulians, 3. 308.

Ruzé, secrétaire d'Etal, 1. 161.

Rye (Claude de), abbé de Béze, 1. S58.

Rye (Henri de), seigneur de Bagnot, 2. 151.

— (François de;, seigneur de Lanthes et Senent,

2. 643.

— (Jean de), seigneur de Balançoii, 3. 32.

— doyen de la Sainte-Chapelle de Dijon, 3. 32.

S

Sabertier (r.uillaume de), 2. 251.

Sabils (Jean de), seigneur de Sainl-Donal, 3. 468.

Saohey, habitant de Clamerey, 3. 414.

Sacque, — de Charancey, 3. 13.

Sacquenay (Guillaume de), prieur d'Aubigny, 3. 211.

Safre,S«//™, Sall'res, 1. 14, 19, 578.

— (0//0 i/omHiuSi/e), 1. 14, 19.

Saffres (Othe, seigneur de), 1. 14, 19.

— (hériliiTS de), 1. 395.

— (Hervé de), 1. 578; 3. 125.

— (Isabelle de), 3. 178.

— (Famille de), 3. 336.

Sagnet, habitant de Griguou, 2. 639.

Sagy (Jeanne de), 2. 572.

Saichenot, habitant de Bussy-le-Grand, 2. 645.

Saillant (Antoine de), 3. 493.

— — seigneur de Montpont, 3. 470.

Saillenay (Jean, sire de), 3. 468.

— (Jeanne de), dame de Couches, 2. 496.

Saine (i.i), habitant de Saiut-Pbilibert, 2. 443.

Saiut-Andoche, patron de Sanlieu, 2. 1.

— Anthot (Famille de), 3. 334.

— Aubin (Famille), 2. 540, 541.

— Beliu — 2, 540; 3. 146.

— — (Gabriel de), 3. 146.

— — (François-Henri de), 3. 146.

— Beury (Hugues), seigneur de Saint-Thibaut, 2.

320.

— Beury fPierre de), 2. 523.

— Bris (Famille de), 3. 358.

— — (J. de), habilaut d'Epoisses, 2. 575,

— Broing, les moines, collège prieuré, 3. 1.

— Chamoud (Jean de), 3. 32.

— — (Anne de), 3. 33.

— Claude.— Foie Saint-Oyan de Joux.

— Cyr (Maison royale de), 1. 576; 2. 137.

— Denis (Vêtus de), 3. 12.

— — habitant de Flacelières, 3. 403.

— Didier, évéque d'Auxerre, 3. 192.

— Flocel (Procession de la), à Peaune, 1. 240.

— Florentin, ministre secrétaire d'Etat, 2. 615.

— Georges (Ame de), 3. 480.

— Germain-des-Prés, de Paris, abbaye. — Voir

Paris.

— Hilaire (Famille), 2. 'iG5.

— Jean de Réôme, abbé de Muutier-Saint-Jean,

2. 356.

SaHc<«« ./îi/mnws, Saint-Julien-les-Dijon, 1. 14,19.

— (Ka/o ilominus), 1. 14, 19.

Saint Julien (Kalon, sire de), 1. 14. 19.

— Léger (Philibert de), chevalier, 1. 249; 3. 178.

— — évèque d'Aulun, 3. 431, 434.

— — prieuré, 3. IBO.

— — prieur, 3. 159, 163, 165,166.

Sancti Leodegnrii, piioratus, 3. 159.

SuHclo Leo'/egario (doniinus de), 1. 249.

Saint-Malo (évèque de), conseiller du roi, 1. 505.

— Marc, habitant de Barbirey, 3. 390.

— Martin (général, marquis de), 1. 584.

— — (Famille), 3. 323.

— Maurice d'Agaune (abbaye de), 2. 356.

— Oyan de Joux, abbaye, 3. 66, 71.

— Phal (Antoine de), religieux de Moulier-Saint-

Jean, 3. 41, 66,71, 81.

— Pol (Gaucher de Châtillon, comte de), sénéchal

as Bourgogne, 1. 23, 316, 330, 580.

— — gardien de la commune de Dijon, 1. 23, 24.

— — (Philippe de Bourgogne, comte de Ligny et

de), 1. 95, 262.

— — (Pierre de Luxembourg, comte de), 1. 111.

— Queutin de Blet (Famille), 3. 135.

_ _ (Alexandre), 3. 480.

— Rigault (Perrin), cordonnier à Dijon, 1. 99.

— Reverien, de Villy-le-Moutier (Côte-d'Or), ï,

221.

— Romain (Guy de), chanoine de lieaune, 1. 228.

Sanclo Romnno [Giiido de), 1. 228.

Saint-Sauveur, piienré, 3. 233.

— Seine-l'Abbaye, abbé, ?.. 173, 447.

— — abbaye, 2. 627; 3. 213, 334,

354, 356, 475.

— — fondation d'une messe, 2. 454.

— — Image de Notre-Dame, 2. 453.

— — Redevance sur les chars, due

à la pitancerie, 2. 453.

— Seine (Famille de), 2. 350. 540; 3. 102, 115.

— — ;Marguerite de), damedeUoussillon, 2. 60.

— — (Pierre de), 3. 101.

— — (Guichard de), 3. 88, 101.

— — (Charles de), 3. 102.

— — (Claudine de), 3. 102.

— — (Isabelle de), 3. 102.

— — (Perrin de), 3. 115.

_ _ (Agnes de), dame d'Arc -sur-Tille, 3. 484.
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Sanclus Sequanux, monasterium, ahbus, 2. IVH.

Saint-Thiébaut, lialiilaiit d'Ahuy, 2. 199.

— Thibeau-Poly, maniuis de Cliaussiii, 2. 314.

— Thomas, de Moulbard, prieure, 2. 95, 120,

— Trivier (Famille del, 3. 484.

— — (Hugues de), 3. 497.

— Veraiut (Jeaune de), 2. 154.

— — (Charles de), (^cuyer, î. 630,

— — (Gibaut de), seigneur de la Celle, 3. 448.

— — (Jeaune de), dame de Chastellux, 3.

482.

— Vorle, 3. 75.

Sainte-Croix (Sires de), 1. 95 ; 2. 314, 323.

— (Elieuue, sire de), 2. 522.

— (Jeanne de), dame de Moutagu, 2. 15ii.

— Marguerite, abbaye, 3. 290.

— — abb(^, 2. 511.

— Maure (Famille de), seigneurs de Ruère, 2. C38.

— — (Louise-Marie-Géeile), 3. 273.

Saintes (Eustache de), abbé de Notre-Dame de Châ-

lillou, 3, 50.

Saintonney (J.), novice de Notre-Dame de Châtillon,

3, 50.

Saiserey (Famille), 3. 336.

Salât (J,), maître des requêtes de l'hôte!, 1. 132.

Salier (J), h.ibilant de ChamprenauU, 3. 129.

Salignac-Fénelon (J.-B. -Augustin), prieur de Saint-

Sernii), 3, 406.

Saligny (Marguerite de), dame de Blost, 3. 497.

Salins (Sire de), 2. 28.

— (Marguerite de), femme de Josserand de Bran-

cion, 2. 184, 185.

— (Antoine de), doyen de Beaune, couseiller au

Parlement, 2. 449.

— (Famille de), 3. 415.

Salione {Jolinunes de), cancellnriui Burgundie, 1, 248.

Salium, Saulx-le-Duc, 1. 12, 14, 19, 22, 23, 31.

— (Guido domirius},l. 22, 31.

— {Otto] — 1.14,19.
— (Yu/o) — I. 14, 19,

— pr'oratns, 3. 463.

Sallazard (Jacques de), seigneur de Marcilly-sur-

Seine, 1. 508.

Sallier (Famille), 2 553

— (Guy), couseiller au grand Conseil, 2. 603 j 3.

273, 307, 485.

Salmaise, pricuii!'.

— prieur, 2. 324.

— (Eudes de), maire de Dijon, 1. 45.

Salmosia (Odo de), major Diuion/s. 1. 45.

Salomon, fermier de l'octroi de Moulbard, 2. 119,

122

— habitant de Bellenod, 3. 17.

— notaire à Montbard, 3. 47.

SalvinoD, liabitanl de la paroisse de Bellenod, 3. 17.

Sa/y (Saul.^-le-Duc), Guido dominuî, 1. 31.

Sambadi, habitant de Rouvres, 1. 487.

Sambju (Hugues), architecteur à Dijon, 3. 473.

Sambinet, habitant de Talmay, 2. 611.

Sancenot (Pierre), échevin de Dijon, 1. 92,

Sancly, habitant de Villcrs-les-Pols, 3, 116.

Snncio Desideiio (Bert. de), habitant de Bèze, 1. 551.

Santerre 'Famille), 2. 593.

Santigny (Pierre de), chanoine de Beaune, 1. 230.

Sappel, greffier du bailliage de Dijon, 2. 474.

Sarnay (J.de), seigneur de Saint-Jean de Trésy, 3. 540.

Sarrasin, haliilant de Bèze, 1. 559.

— — de Balot, 3. 179, 180, 181.

~ (Vivant), habitant de Chenôve, 3. 432, 433.

Sarredin, — de Bùze, 1. 551.

Saucrey (G.) — de Sincey, 3. 86.

Saudon (Bertrand de), 1. 14, 19; 3. 317.

Siiudwi (Saudon), 1. 14, 19.

— {Bertrimdvs de), 1. 14,19.

Saulcerot, habitant de Bure, 3. 199.

Saulgnier (Hunibert), écuyer, 2. i.lS.

Saulieu, chapitre de Saint-.\udoche, 2. 1 ; 3. 511,

528.

Saullebrot, liabitant de Viùvigne, 3. 211.

Saulon (Jean de), seigneur en partie de Couchey, 2.

281.

Saulsole, habitant de Sainl-Germain-la-Fenille, 3, 7.

Sault-de-Bois, habitant d'.Ani[)illy, 2. 338.

Sauls (J, de), secrétaire du dm-, Jean, 1. 94, 253, 253,

256, 257,321, 414; 2. 14; 3. 516, 521.

Saulx (Anne de), femme de P. de Baulfremont, î.

289.

— lAymonin de), 3. 435.

— Charles de), seigneur de Prissey, 2. 627.

— (Frard de), — de Villerâ-les-Pots,3.115.

— (Eudes, seigneur de), 1 . 14, 19.

— (Famille de), 2. 485, 540; 3. 436, 541.

— (Guillaume, seigneur de), 2. 260, 262.

— Guillaume de), seigneur d'Arc-sur-Tille, 2. 627.

— — 3. 436.

— (Guy, sire de), gardien de la commune de Di-

jon, 1. 22, 23, 31.

— (Isabelle de), femme du seigneur de Chauvirey,

2. 260.

— (Jacques 1=', seigneur de), 2. 260, 5o(;.

— (Jacques H, - ),2. 263.

— (Jacquol de), — Couchey, 2. 289.

— (Jean de), seigneur de Courtivron, chancelier

de Bourgogne, I. 92, 248.

— (Jean de), conseillerdu due, 1. 422; 2. 440, 441.

— — seigneur du Mei.x, 3. 32.

— — — de Courtivron, 3. 444.

— (Jules de), 1. 14, 19.

— (Lambert de), gouverneur de la chancellerie,

3. 451.

— (Louise de), dame de Hauterive, 2. 027.

— — 3. 32.

— (Robert de), cubiculaire du pa|ie, doyen de la

Sainte-Chapelle, 2. 541.

— (Famille de), 3. 354, 436, 541.

— du Meix (Famille de), 3. 183.

— Tavanes (Famille), 3. 6, 88, 101, 102, 224, 448.

— (Charles-Marie, marquis de), 2. 416.
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Saulz (Guillaiiuie de), comte île Tavuuei, lieuteuant

général en Bourgogne, 2 79.

— (Gaspard de), maréelial de France, 2. al 3, 39S
;

3. 448, 449.

— (Bénigne), dame de Neuchaize, 3. 213.

— (Louis-Marie-Armand de), marquis de Tavanes,

3. 448.

— (Jean de), vicomte de Tavanes, 3. 449, 493.

— (seigneur d'Aisey), 2. 182.

— Vanloux (Famille de), 2. 350, 459 ; 3. 503.

— (Ale.xandre de), 3. 307.

— (Jean de), 3. 183.

— (Phililierte de), dame de Joyeuse, 3. 358.

— (Ponce de), 3. 430.

— (Thomas de), 3. 183.

— (Simon de), baron de Torpes, 3. 358.

— (Toussainle Vanloux de), dame de Pracontal,

3. 358.

SaumaiSB, greffier du Parlement de Dijon, 2. 127.

Saunois, habitant de Pralon, 3. 367.

Sautreau, — de Villargoix, 2. 393.

Sauvement (Huguenin du), bailli de Dijon, 3. 424.

Sduvigny (Famille), 3. 139.

Savaignien, habitant de Plombières, 3. 454.

Sav.itant, — de Bèze, 1. 559.

Savereau (Etienne), curé de Saint-Andeux, 2. 581.

Savigny (Guillaume de), prieur de Bèze, 1. 558.

— — 2. 161.

— (Catherine de), dame d'Anglure, 3. 88.

Savoie (M-irie de), comtesse de Hochberg, 2. 116.

— (Philippe de), seigneur de Vigon, 2. 236.

— (Edouard de), 2. 491.

— (Jacques de), duc de Nemours, 3. 101.

— (Maison de).

— (comtes de). — KoiVAmédée V. Edouard. Phi-

lippe.

— (Sybille de Bagé), comtesse.

Savoisy (Maison de), 3. 16, 18.

— (Charles de), 3. 16.

— (Eudes de), 3. 183.

— (Jean de), 3. 1S3.

Sayve ('".harlotte), dame de Vitteaux, 2. 627.

— (Etienne), conseiller au Parlement, 3. 32.

— (Marie), veuve de la Croix, 3. 32.

— (Famille), 3.224, 445.

— (Claude), seigneur de Montculot, 3. 423.

Scnm/jitores [Vetrus), 1. 332.

Seanlholiot (seigneur de), 2. 338.

Sébastien, procureur à la justice de Recey, 3. 346

Séez 'Pierrette de), veuve de J. Ailleboust, 3. 493.

Seguin, notaire à Semur, 2. 368 ; 3 268, 284, 287

— bdhitaut de Corombles, 2. 576.

— (Faniillej, 3. 6.

— maitre es arts, échevin d'Ecbalot, 3. 120.

— habitant de Saint-Victor, 3. 384, 390.

Seguinat, secrétaire du duc, 1. 96, 263.

Seignelay (Je;m de), 3. 498.

Seigneuriot (Guillaume), serviteur du seigneur de

Seurre, 2. 249.

Seigny (Famille), 3. 341.

— (Catherine de), veuve <le H. de la Perrière, 3.

495.

Sel (Gérard du), seigneur de la Rivière-les-Bussy,

2. 14S.

Semur (prieuré puis chapitre de Notre-Dame de), 2.

360, 364, 367, 368 ; 3. 415.

— prieurs, 2. 364, 366.

— prieuré de Saint-Jean, 3. 218.

— (Pierre de), chanome d'Autun, 3. 433.

— — chancelier de Bourgogne, 1. 227.

— (Guillaume de), habitarjt de Rouvres, 1. 487.

— en Brionnais (Simon, sire de), 3. 488.

— ,'Regnand, sire de), 3. 488.

Senailly-Damas (Jean de), seigneur de Marcilly, ï.

496

Sennevoy (Robert de), notaire à Dijon, 1. 72, 74.

— (Famille de), 2. 540, 572; 3. 178, 354.

— (Marie de), religieuse à Pralon, 3. 366, 368.

Sequana (culte païen de), à Saint-Seine, 2. 456.

Seqitanui , fondateur de l'abbaye de Saint-Seine, 2.

447.

Serain (Jean de), seigneur de Trcvilly, 3. 298.

Sercey (Denis de), 3. 311.

— (Hélie de), 3. 273

— (Jean-Jacques), 3. 273.

— (Jean de), 3. 298, 312.

— (Madame de), 3. 312.

— (Marie de), dame de Montjeu, 3. 444.

Serin (Callicrine de), dame d'irouer, 2. 592.

Seroul, habilant de Bure, 3. 195, 198.

Seijiillot 'Jon/Dies), serviiins ducis Burrjimilic, 2. 237.

Serrechinet, habitant de Grésigny, 3. 337.

Serrurier, notaire à Cbarlieu, 3. 469.

Seure (.Michel de), grand-prieur de Champagne, 3.

134,152,168, 173, 184, 194,195.

Seurot, habilant de Poinçon, 3. 241.

Siclier (Edme), 3. 179, 180, 181, 182.

SiDredy 'Marquis de), 3. «79.

Sigismond, roi de Bourgogne, 2. 364.

Sillon, habitant de Rouvres, 1. 487.

Silly (Louis de), seigneur de la Roche-Guyon, 3. 12.

— (Catherine de), dame de Mirebeau, 3. 233, 235.

Simard, habitant de Chevigiiy-en Valière, 3.245

Simeon, — de Pralon, 3. 36S.

Simon (Famille de), 2. 32. 3. 483.

— religieux de Notre-Dame de Châtillon, 3. 50.

— notaire à Laugres, 2. 267.

— habitant de Talmay, 2. 611.

— — de Maraiideuil, 3. 100.

— — des Launies, 3. 288.

— — de Grésigny, 3. 337.

— — de Trouiians, 3. 458.

Simonnet (.Iules), conseiller à la Cour impériale de

Dijon, ?. 469.

— habitant d'Ecbirey, 3. 471.

Simonnot, échevin d'Echalot, 3. 120.

— habitant de Chambain, 3. 219, 223.
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Simonnot tle Chamesson, 3. 330.

SimoDOt-Thucon, exclu du la franchise de la Marche,

2. 400.

Sinemuri {Prioratiis Béate Ma'-ie), i. 3G0.

Singeons (P.), habitant île Cheiiôve, 3. 43-2.

Sirandré, procureur Je Gissey-sur-Ouche, 3. i84,

287, 288.

Siraudin, président à la Cour d'.-imiens, 2. 153, 166.

Siredey, habitant d'Ampilly-les-Bordes, 2. 346.

Sirot, — de Menetreux, 3. 272.

Sisey (Ferrus de), 2. 161.

Sivry (Famille), 2. 389.

— (Guy de), seigneur de Villargoix, i. 389, 393.

Socbè, habitant de Grésigny, 3. 337.

Soctours, — de Saint-Philibert, 2. 443.

Sœir, — de Sainte-Sabine, 3. 364.

Soirot (Bénigne), garde des petits scels de Dijon,

3, 471.

Soissons (comtesse de), 2. 328.

— (Charles de Bourbon, comte de), 3. 244.

Sombernon (Vauthier, seigneur de), 1. 14, 19.

— gardien de la commune de Dijon, 1. 22, 23.

— (Jean, sire de), 1. 66, 68, 71, 238.

— (Jacqiielte, héritière de la maison de), 2. o93 ;

3. 311.

— (Famille de), 3.311, 524.

— (Guy, sire de), 3. 365.

Sommiévre (Famille), 2. 337, 524 ; 3. 334.

— (Catherine), veuve de Cl. de la Madeleine-Ra-

pny, 3. 334, 335.

Sordeille (Louis de Paul, marquis de), 3. 373.

SordoiUet, syndic de Saint-Remy, 3. 349.

Sorent (J. de), seigneur de Villers-les-Pots, 3. 115.

Soret, habitant de Brain, 3. 39-J, 396.

Souhey (Al. Ryoti), habitant d'Epoisses, 2. 575.

— habitant de Toutry, 2. 576.

— procureur des habitants de Toutry, 3. 109.

Soupauel, habitant de Beauregard, 3. 253.

Soiirreaul (Laurent), procureur au Parlement de Pa-

ris, 1. 84.

Soussey (O. de), 1. 579.

Souvert (Famille de;, 2. 350.

Souvré (Anne de), marquise de Louvois, 3. 279.

Soyer, seigneur d'island, 2. 631.

Sozdeniers '(juillaunie), habitant d'Auxonne, 2. 32.

SIepliaiius, aljbas Sancli Benif)ni Divioneiisis, 2. 277.

— iibbai Sandi Stephani Divioriensis, 2. 191.

— notnriits curie ducis,1. 345.

Sublet, secrétaire d'Etat, 2. 19.

Suerris (L. Li), habitant de Chenôve, 3. 432.

Sumbcrm (SonibernoD), 1. 14, 19, 22, 23.

— Galterus dominus, 1. 14, 19,22.

Suremain (Faniillej, 2. 540.

— de Flammerans, conseiller uu Parlement, 3.

457.

Susserot, maire de Marmague, 3. 132.

SybiUe de Bagé, comtesse de Savoie, 2. 328, 329.

— de Bourgogne, femme d'Anséric de Montréal,

1, 33; 2. 350, 351 ; 3. 441.

Symare, liabitant de Torcy, 2. 576.

Symonnot-Ladant, 1. 73.

— habitant d'Athie, 3. 67.

Symonoz, — de Rouvres, 1. 487.

Symons (Hugues), habitant de Chenôve, 3. 432.

Symot '.T.), échevin d'Is-sur-Tille, 2. i42.

Tabores, habitant de Béze, 1. 548.

Tabouret, clerc de la Chambre des coaiptes de Di-

jon, 1. 131.

Tacot, curé de Clamerey, 3. 410, 414.

Taguien, habitant de Rouvres, 1, 487.

Taillant, — de Bussy, 3. 216.

Tallemet, coadjuteur au tabellion de Dijon, 2. 297.

Taniéie, habitant de Chames.son, 3. 332.

Tanl-y (Robert, sire de), 2. 512.

Tannière (Famille la), 3. 204.

Tanion (Guillaume), échevin de Dijon. 1. 92.

Taphinon (André), notaire à Montbard, i. 120, 126.

Tapicier, curé de la Marche, 2. 529.

Tappeieaul, habitant de Beaune, 1. 258, 259.

Tard (Famille de), 3. 38.

Tardi (H.), habitant de Chenôve, 3. 432.

Tarente (François d'Aragon, prince de), 1. 115.

Tariene (Jean), pelletier, 1. 98.

Tarpey, procureur des habitants d'Ampilly-les Bordes,

2. 344.

Tart 'abbaye de Bernardines de Notre-Dame de), 1.

4SI ; 3. 510

— (Henri de), seigneur de .\lagny-sur-Tille, 1.

53C.

Tarteret ,1.1. habitant de Saint-Seiiie-l'Abbaye, 3. 15.

— — de ChatoiUenot, 3. 294, 296.

Tartillot, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Tateruz ou Teteru, habitant d'Ahuy, 2. 199, 202.

Tauleiiieno (G. de), habitant de Béze, 1. 550.

Taupenot, — de Cbampignolle, 3. 325,

326.

Taupin, habitant de Toutry, 2. 576.

Tavanes. — Fo(V Saulx-Tavanes.

Taveault, notaire, 3. 323, 327.

Teyularius de Talvoiis, 3. 403.

Teissey (Cl. de), novice à Bèze, 3. 143.
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Templiers de Bure, 3. 134, 195, 20'., «94, 354.

— .rK|i;iilly, 3. 151,173.

— de Fauverney, 3. 503.

— d'Uucey, 3. 524.

Tenarre, seisueur d'Aisey, 2. 182.

— (Séhaslieu de), iiiliniiier de l'abljaye de Fia-

vifjuy, 3. 7.

— (Madame de), 3. 279.

— (Famille de;, 3.336.

— Montmain (Madame de), 3. 398.

— (Frauçoise et Edmée de), 3. 398.

— (Charles de), seiRneiir de Pernaad, 3. 444.

Tenlot (.1), haljitaut de Corsaiut, 3. 45.

Tepiii, — do Liiire, 3. 198.

Ternant, — habilaut de Plombières, 3. 45 'i.

— (Sire de), conseiller du duc, 2. 555, 582.

— (Auloiuetle de), femme de Louis de la Tré-

mouille, 3. 56.

Ternay {Famille de), 3. 336.

Terrât de Chanlosme, sei^oeur de Villers-les-Pots,

3. 115.

Terrioa. habilaut de GrisQou, 2. C39.

Terriol, serfieut royal à Saiut-Léger, 3. 160.

— habilaut de Recey, 3. 341 , 347.

— — de lîeiieuvre, 3. 357.

Tertre (Henri du;, habilaut <rArgilly, 2. 14s.

Tesiard, serrèlain de l'abbaye de Fonteuay, 3. 132.

— habilaut de Poiuçon, 3. 237, 244.

— notaire à Molèiue, 3. 479.

Testot, contrôleur à Aruay, 3. 382, 403.

Tevenot, babilaut d'Aliuy, 2. 202.

Tharot (Geulfroy de), seigneur d'Annoux, 2. 572.

Thénard (.M. le" baron), 2. 618.

Theni, habitant de Rouvres, 1. 487.

Theobdldus, preposilus Sinemuri, 2. 362.

Theohuwlns, cornes ihijiifer Franciœ, 1, 2.

Theodrale, abbesse d'Argenteuil, 3. 159.

Thésut (Famille de), 2. 350, 4S6.

— (Charles- Bénigne de), conseiller au Parlement,

2. 466 ; 3. 486.

— (Cl. de), seigneur de Charaueey, 3. 12.

— (Louis de), seigneur du Parc, 3. 290.

— (J. de), seigneur de Meursaull, 3. 442.

Theulet, liabilant de Uussy-le-Grand, 2. 646.

Theullot, notaire royal, 3 SI, 85, 86.

Thauley, abbaye.

— (Hugues d'Aulrey), abbé, 1. 568.

Theulot, habitant d'Albie, 3. 67.

Theureau notaire, 3. 321

.

Theveuet, échevin de Montbard, 2. 120.

Thevenin, habilaut de Gorombles, 2. 575, 576,

_ —de Toulry, 2. 576.

Thevenot, habitant de Bussy-le-Grand, 2. 643.

— — de Remilly en-Montague, 3. 258.

— (P.), cliaiielain, 3. 267, 268.

Thiard-Bragny (Poutus Joseph de), 2. 476.

— (Gaspard de), 2. 476.

— (Famille de), 2. 553.

— (Claude de), baron de Bissy, 3. 252.

Thibaut II, comte de Blois et de Chartres, grand
sénéchal de France, 1. 2. 20.

Thibault on Thibaut, barbier à lièze, 1, 551.

— habilanl de Ma-;ôingy-les-Semur, 2. 'i96, 497.

— — d'Epoisolte, 2. 576.

— — de Talmay, 2. 624.

— — de Pralon, 3. 367.

Thibeau, habitant de Vernusse, 3. 325.

Thibert, secrétaire de la ville de Dijon, 1. 188, 18».

Thibrand, clerc du bailliage de Dijon, 1. 250.

Thiébault, habitant de Trouhaut, 3. 458.

Thierry 'Hiiudjert), procureur-syndic de la com-
mune de Dijon, 1. 92, 98, 99.

— de Blamont, notaire royal, 3. 436.

Thiveniu (J.), habitant de Pisy, 3. 45.

Thil (Famille de), 1. 576 ; 2. 133,, 323.

— (Guy, seigneur de), gardien delà commune de

Dijon, 1. 23, 32.

— (Guillaume, sire de), 1. 37, 95.

— (Pierre de), 1. 577.

— (Huguenin de), 2, 325.

— (Poinsard de), 2. 325.

— et de Marigny (Jean, sire de), 1. 235.

— (Jean 1", sire de), 2. 479, 486 ; 3. 448.

Thoire et Villars (sire de), 2. 209.

Thoisy (Jac(iues de), aumônier de Moutier-Saint-

Jean, 3. 66.

— (Berthaut de), religieux de Moutier-Saint-Jeau,

3. 81.

— 'Laurent de), religieux de Moutier-Saint-Jeau,

3. 81.

— (H.), seigneur de Miuieure, 3. 233.

— f Famille de), 3. 299.

— (Jean de), évêque de Touruay, chancelier de

Bourgogne, 1. 95.

— (Alix de), dame de Vellerot, 2. 505

Tliûloii [Ntcolaus t/e) , cardor Eiluensis, Cancelariun

hurqundie, 2. 239.

Thomas, commissaire à terrier, 3 370.

— mr.itre des comptes à Dijon, 3. 416.

Thomassin, habilaut de Chamesson, 3. 330, 332.

Thorey, — de Brain, 3. 392, 396.

Theureau, — de Poinçon, 3 244.

Thuault, .-ecrélaire du duc de Guise, 3. 109.

Thumereau, habilanl de Fontaiae-en-Duesmois, 3.

149, 150.

Thunot, babilaut de Seniarey, 3. 268.

Til-Châtel iFamille de), 2. 416.

— (Guy, seigneur de), 1. 14,19, 539,578; 2.423 ;

3. 508.

— (Hugues, sire de), gardien de la commune de.

Dijon, I. 22,23.

— (Jean, seigneur de), 2. 263.

— (Guillaume, sire de), 2. 416.

— (Le seigneur de), gardien de la charte de Bèze.

1. 525.

— (Jeauuette de), 2. 423.

— (Isabelle de), 2. 423.

Tile Caalium 'Jil-Châtel), 1.14, 19, 2Î, 23, 37».
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Tile {Guido, dominus), 1. 14, 19.

— (Hugo, dominus), 1. 32.

Tilli Casiri dominus, 1. 523.

Tillequin, habitant de la Forêt, 3. 294.

— — de Beneuvre, 3. 357.

Tillet (Charles du), comte de Serrigny, 2. 523.

— (Famille du), 2. 549.

— (J.-B. du), président aux enquêtes, 3. 444.

— marquis de Villarceaux, 3. 444.

TinteviUe (Pierre de), chancelier de Bourgogne, 1 .246.

Tirasoi (Hugues), seigneur d'AUerey, 3. 397.

Tirecuir, habitant de Toutry, 2. 576.

Tisserand (Bernard), seigneur d'Arceau, 2. 644.

Tisserant, habitant de Talmay, î. 611.

— — de Chenôve, 3. 432.

Tissere (Osanuote Li), habitant du Val-de-Suzon, 3.

437.

Tixeraudet, notaire à Seurre, 2. 251.

Tixerant, — à Bligny, 3. 364.

Tixier (Ph.), seigneur de Monthelon, 3. 539.

— (Pierre), écheviu de Beaune, 1. 310.

— habitant de Pouligny, 2. 577.

Toillot, — de la paroisse de Bellenod, 3. 17.

Toison (De la), conseiller au Parlement, 3. 213.

Tollard, tabellion à Vassy, 3. 340, 348.

Tolosani de la Cassaige, seigneur de Talmay, 2. 610.

Tonnaul, religieux de Fontenay, 3 132.

Tonnelieo, habitant de Bèze, 1. 551.

Tonnelier, — 1. 559.

— notaire à Bèze, 3. 145.

Tonnerre (comtes de), 3. 426, 4Î7.

— (Pierre de), procureur au Parlement de Paris,

1. 84, 553.

— hôpital Notre-Dame de Fontenilles, 3. 426, 427.

Torcenay (Simon de), abbé de Bèze, 1. 561.

— (Famille de), 2. 485.

Torcy (Le sire de), 2.255.

— (Charles de), 3. 416.

— (Claude de), 3. 416.

Tortevye, habitant de Bèze, 1. 551.

Torton, — d'Echirey, 3. 471.

Totevielli (G.), habitant de Chenôve, 3. 432.

Toucy (Guy de), seigneur de Vermanlon, 3. 497.

Toulon (Nicolas de), évéque d'Autun, 3. 497.

— — chancelier de Bourgogne, 2. 370.

— 'Etienne de), écuyer, 2. 642.

Toulongeon (Claude de), seigneur de Larrey, 3. 237.

287.

— (Famille de), 3. 484.

Toulouse (comte de), 2. 26.

Tour (Jeanne de la), dame de la Baume, 2. 153.

— (Girard de la), 2. 523.

— d'Auvergne (Louise de la), dame de Montagu,
2. 574.

— (Famille de la), 3. 415.

— (P. et N. de la), seigneurs de Navilly, 3. 100.

Tournay (Evèques de), 1. 9!, 95, 263, 582.

Tournelle frères (Jean et Guillaume de la), 2. 251 ; 3.

16, 437.

m.

Tournelle (Denis de la), écuyer, 2. 581.

— (Guy de la), prieur de Trouhaut, 3. 457, 458.

Tournus, abbaye, 3. 483, 484, 554, 536.

Tournes (Famille de), 3. 252.

Tournon (François, cardinal de), 3. 86, 99.

Tourny (Galiot-Louis, marquis de), 2. 479; 3. 406.

Tout-le-Monde, habitant d'Ahuy, 2. 198, 199.

Toux de Pradines (Famille), 3. 204.

— (Guillaume le), 3. 204.

Trailly (Famille), 3.224.

Trainel (Gille de), femme de Hugues de Vergy, 1. 35.

Tranchant, habitant de R -cey, 3. 341, 344, 345, 347.

Tranchard, — de Pralou, 3. 367.

Traval, uotaire, 3. 133.

Trebuchet (Famille de), 3. 340.

Trelon, chanoine de Larrey, 3. 243.

Trémouille (Louis de la), gouverneur de Bourgogne,

1. 131, 132, 135.

— (Louis de la), comte de Joigny, 2. 273, 508.

— — évéque de Tournay, 1. 91.

— (Jeanne de la), dame de Chalon, 2. 293.

— (Jean de de la), seigneur de Jouvelle et cham-
bellan du duc Philippe-le-Bon, 1. 95.

— (Famille de la), 2. 638; 3. 439.

— seigneur de Grignon, 2. 638.

— (Jeanne de la), dame de Grignon, 2. 639.

— (Georges de la), seigneur de Jonvelle, lieutenant

général en Bourgogne, 2. 508.

— (Jean de la), 3. 457.

TreuUy, moine à Bèze, 3. 311.

Treuvé (Michel), sergent royal, 2. 119, 124, 125.

Tribouillard, habitant de Poinçon, 3. 244.

Tribolot, — de Saint-Philibert, 2. 443.

Tricaudet, échevin, 1. 149.

Tridard, habitant de Poinçon, 3. 244.

Trie (ReRuault de), 3. 178.*

Triffoneaul, habitant d'Ahuy, 2. 202.

Trillard, prêtre amodiateur du domaine de Charrey,

3. 31.

Trillardet, habitant de Bèze, 1. 559.

Trinque (Li), — de Saint-Philibert, 2. 443.

Trinquesse, — de Recey, 3. 347.

Trochat (Li), — de Bèze, 1. 550.

Tropeaux;R.),— de Cheuùve, 3. 432.

Troiedant (Famille de), 3. 192.

Trouhans (Jeanne de), femme de J. de Louaise, dit

de Crux, 3. 307.

Trousse (Famille de la), 3. 441.

Trouvé, notaire à Bèze, 3. 313, 317.

Troyes (Elisabeth de), dame de Magny, 3. 99.

Truysset (Li), habitant de Bèze, 1. 551.

Tubeuf, intendant des finances, 2. 125.

Tuebeuf, seigneur de Pochey, 3. 397.

Tumery, secrétaire du roi, 1. 87.

Tupiu, habitant de Minot, 3. 184, 187.

Turbilot, notaire à Chàtillon, 2. 343.

lurcey (-amille de), 3. 486.

Turrel, habitant de Bèze, 1 . 539.

92
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Ulmis {Ferricus de), 2. 280.

Dlric, cliapelain du duc Eudes 111, 1. 330.

Ungiacum [Oxgay) ,monaiterium, abbas, 2. 173.

Unice, notaire à Lyon, 3. 468.

Urbain V, pape, 1. 69.

Vrbnnus V, Jiapa, 1. 69.

Urez, habitant de Semur, 2. 367.

Ursins (François des), 3. '84.

Urthezj habitant de Saint-Remy, 3. 353.

Uxelles (Famille d'), 3. 290.

Vabres, greffier de chancellerie, 1. 511.

Vacelin le Lombard, habitant de Dijon, 1. 59.

Vacher, l'H'lieviu de Renùve, 3. 22C,227.

— de Belmout (Famille), 3. 135.

Vacuala (S. de), habitant de Bèze, 1. 550.

Vaillant, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Vaites (Famille de), 3. 139.

Vaivres (Jean de), 3. 204, 205, 209.

Vaivre (Famille de), 3. 34.

Val (Jacques du), secrétaire du duc, 2. 111.

Valatre, habitant de Sainl-Philibert, 2. 443.

Valb, avocat au Parlement, 3. 325.

Val-Croissant, prieuré, 3. 307.

Val-des-Choux, — 3. 183, 340.

Valée (Jacques), gruyer de Bourgogne, 2. 269.

Valenciennes (Claude de), 3.178.

Valeney, habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Valier, — de Saint-Germain-la-Fcuille, 3. 7.

Vallée, greffier de Marigny, 3. 390.

Vallières (Georges de), écuyer, 2. 588.

Vallon. — Voir Valon.

Valois (Philippe de), 1. 73.

— (Louis et Charles-Paul de), seigneurs d'Autri-

court, 3. 88.

— (Reine le), dame de Creulay, 3. 484.

Valon de Mimeure, seigneur de Couchey, 2. 277.

— seigneur de Barain, capitaine de Flavigny, 2.

348; 3. 232.

Valtents. — Voir Galterux.

Valterus Borgose, 1. 29.

Vandenesse («îuiUaume de), échevin de Dijon, 1. 92.

— conseiller du duc, 1. 283.

— (Jean de), licencié en lois, 2. 166.

Vannex, habitant d'Ahuy, 2. 202.

Varanges (Jean de), bailli de Dijon, 1. 89.

— (Alexandre de), échevin de Dijon, 1. 92.

Varenna (Charlotte), religieuse à Pralon, 3. 366, 368.

Varennes-Nagu (Famille de), 3. 492.

Varnex, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Varondel, notaire à Montbard, 3. 69, 74.

Vauban (maréchal de), 3. 273.

— Voir Lepreslre, 3. 491.

Vaubusin (Renaud de), abbé de Saint-Etienne de Di-

jon, 2. 202.

Vaucheret, habitant de Bèze, 1. 551.

Vaudrey (Claude de), sire de l'Aigle, 2. 56, 58.

— (Hugues, sire de), 2. 154.

— (Claude de), seigneur d'Echalot, 3. 121.

— (Famille de), 3. 139, 183, 415.

— (Artus de), seigneur de Saint-Phal, 3. 287.

Vaugrenant, seigneur de Duême, 2. 491.

Vaulay (Guy de).

Vaullier, habitant de Corombles, 2. 576.

Vaulx (Famille de), 3. 457.

Vaussin. maire et grenetier du grenier à sel de Mont-

bard, 2. 120, 126.

— (P.), habitant de Saulieu, 3. 88.

Vauteau (Guy de), 1. 578.

Vautherin-Demoinge, mayeur de Dijon, 1. 92.

— (Jean), échevin de Dijon, 1. 99.

— prêtre à Bèze, 1. 559.

Vautheron, habitant de Torcy, 2. 576.

— (Guillemette), dame de Venarey, 3. 416.

Vautrin, habitant de Beneuvre, 3. 357.

Vauvry (seigneur de), 2. 144.

Vaux, abbaye, abbé, 1. 568.

— (Claude de), 3. 487.

— de Lugny (Famille de), 3. 463.

Vavrotes (Guy de), habitant de Bèze, 1. 551.

Vawrin (Alain), sénéchal de Flandres, 2. 272, 561.

Vaux (Jean de), trompette du roi, 3. 276.

Veaux, habitant de Menetreux-les-Seniur, 2. 577.

Vecins, habitant d'Urcy, 3. 423.

Velemoy (B.), habitant de Chenôve, 3. 432.

Velin, habitant d'Epoisses, 2. 575.

Venarey (Famille de), 3. 415.

Vendôme (César, duc de), gouverneur de Bourgogne,

1. 186; 2. 314; 3. 60.

Veneaul, habitant de Chasienay, 2. 577.

Venelle, secrétaire du comte de Neuchàtel, 3. 468.



— 731 —
Ventadour. — Voir Lévis.

Verax-Mathelin, seigoeiir de Nuits-sous-Ravières,

2. 531.

Verchére, marquis d'Arcelot, 2. 044.

Verdin, secrétaire du conseil d'Etat, 2. 7G.

— notaire à Châtillon, 2. 343.

— habitant de Recey, 3. 347.

Verdot, habitant de la Bruyère, 3. 37.

Verdun, habitant de Saiut-Anthot, 3. 335.

— (Guy, seigneur de), 2. 144.

— (Eudes, seigneur de), 2. 144, 512.

— (Luyrieux, seigneur de), 2. 144, 512.

— (Maréchal de), 2. 144, 512.

— (Gadagne d'Hosnin, seigneur de), 2. 144, 512.

— (Pons de), 2. 144, 512.

— (laChambre), 2. 144, 512.

— (Alix de), 2. 522.

Vereulle, notaire à Oijon, 3. 370.

Verijemm, Virgeium (Vergy), 1. 22, 23, 31, 35, 40, 42.

— {Hugo, dominus), 1. 22, 23, 32.

— {Guilkbnus ou Witlelmus, Willermus de], 1.

30, 31, 40.

Vergier, habitant d'Athie, 2. 541.

Vergny (P. de), secrétaire d'Etat, 2. 40.

Vergy, chapitre Saint-Denis, 1. 317.

— Saint-Vivant en Amaous (grand prieuré de),

2. 27.

— (prieuré de Saint-Vivant de), 2. 27; 3. 503,

510, 510, 518, 519.

— seigneur d'Auxonne, 2. 27, 31. Reçoit le don
du frestage, 2. 28. Le vend à la commune,
2. 28.

— seigneurie de Losne, 3. 501, 503.

— grands prieurs, 2. 518.

— chapitre, 2. 465.

— (Anne de), dame de Talmay, 2. 624.

— (Charles de), seigneur d'Autrey, 2. 01 0; 3. 287.

— (Elisabeth de), femme de Hugues, sire de Mont-
Saint-Jean, 1. 582.

— (Guillaume de), seigneur de Mirebeau et de Fon-

taine-Française, 1. 30, 31, 527, 582; 2. 303,

407. Garant d'une charte de sa sœur Alix, 1.

31. Garant de la charte des marcs de Dijon,

1. 40. Affranchit Mirebeau, 1. 5S0.

— (Guillemette de), dame de Talmay, 2. 610; 3.

199, 287.

— (Guy de), évêque d'Autun, 1. 43.

— (Henri de), seigneur de Mirebeau, sénéchal de

Bourgogne, 1. 536; 2. 303, 305.

— (Hugues, sire de), 1. 30, 580 ; 3. 445. Gardien

de la commune de Dijon, 1. 22, 23, 32.

— (Hugues), fils de Guillaume, 1. 582.

— (Jean de), seigneur de Pouvant, sénéchal et

maréchal de Bourgogne, 1. 92, 95.

— (Jeanne de), dame de Bauflremont, 3. 115.

— (Maison de), 1. 576, 580; 2. 398, 465; 3. 199,

510, 524.

— (Marguerite de), femme de Jacques de Grant-

son, 2. 398, 407.

Vergy (Marguerite de), 2. 594.

— (Savarie, seigneur de), 2. 559.

— (Jean de), curé de Sombernon, 2. 630.

Verjux (Antoine de), 3. 340.

Vermant (Pierre), maire de Bèze, 1. 537.

Verne (Jean de), seigneur de Sauvigny-les-Bussy, 2.

648.

— (Famille du), 3. 482.

— (Rénigue la), seigneur d'Athie, 3. 99, 100.

Verniet (M.), habitant de Moutier-Saint-Jean. 3. 69.

Verniot, habitant de Bèze, 1. 542, 543.

Vernot (Jacques), notaire à Montbard , 3. 45,

47, 48.

Verpillot, habitant de la Bruyère, 3. 37.

Verrey (Guillaume de), 3. 430.

— (Jean de), 3. 430.

— (Hugues de), 3. 430.

— (Marie de), 3. 436.

— (Huguenin de), 3. 436.

Verrier (Eudes le), tabellion de Beaune, 2. 229.

Vertillac (marquis de), 3. 480.

Vertueux (Guillaume le), bourgeois de Dijon, 3. 435.

Veruillier, habitant de Bussy-le-Grand, 2. 640.

Vervelle (M.), veuve de F. Normant, conseiller au
Parlement de Dijon, 3. 487.

Vesigneux (Famille), 2. 572.

Vesoul (Aimé de), procureur au Parlement de Paris,

1. 85.

Vesoux, habitant de Marigny-sur-Ouche, 3. 390.

Vêtus, maître des requêtes, 1. 428.

Veulquin, praticien à Menetreux, 3. 209, 272.

Vezelay, abbaye, 1. 578; 3. 273.

— abbés, 1. 578 ; 2. 327.

Vezon (Antoine de), soigneur d'Annoux, 2. 572.

Viard (François), capitaine de Mirebeau, 1. 584.

— notaire à Bure, 3. 294, 290.

— habitant de Trouhaus, 3. 311.

— — de Recey, 3. 347.

— — de RulTey-les-Dijon, 3. 473.

— de Saint-Broing, bailli de Langres, 1. 540,
543.

— Moratin, témoin d'une charte, 1. 332.

Viardot, habitant de Balot, 3. 179, 180, 181.

_ — de Bure, 3. 198.

— — de Beneuvre, 3. 357.

Viaudey, notaire à Châtillon, 2. 343.

Vichy (Marquis de), 2. 526, 593.

— (Charles-Claude de), 3. 268.

— (Comte de), 3. 312.

— (Barbe de), religieuse à Pralon, 3. 366, 368.

— (Guillaume de), 3. 513.

Vie (Edme de la), habitant d'Ampilly-les-Bordes, 2.

346.

Viécourt (Guillemette de), 2. 501.

Vieille (Li), habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Vienere (Guy), sage en droit à Dijon, 2. 201.

Vienes, échevin de Rouvres, 1. 487.

Vienetus Naaulcti di Maryella, 11. 448.

Vienetus Borrelerius, habitant de Bèze, 1. 548.
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Vienne, arclievêché. Arckevêques, 1. 111, 131.

— Mâcon (comte» de), 2. 206, Î09, 559, 603.

— (Alix de), 2. 209, 211, 212.

— (Auue de), dame ^e Lisleuois, 3. 6.

— évoque de Chalon, 3. 75, 76.

— prolonotaire du Saint-Siège, 3. 479.

— (Xrchilaude de), 2. 465.

— (Charles de), comte de Commarin, 3. 264, 283,

284, 420.

— (Etieuaette de), 2. 27.

— Listenois (Fraiirois de), 2. 398, 410, 411.

— (François de), seigneur de Pymont el d'Antigiiy

,

3. 135.

— (Gaspard de), 3. 6.

— ^Guillaume de), sire de Saint-Georges, 1. 91,

236; 2. 228, 229, 231, 241, 244, 246, 247.

— (Hugues de), sire de Saint-Georges, 1. G8, 95,

236.

— (Hugues IV de), sire de Paguy et de Seurre, î.

20G, 207.

— (Huguenin de), 2. 213, 223.

— (Jacques-François de), comte de Commarin, 3.

264.

— (Jean de), sire de Montbis, 3. 6, 125, 442.

_ (Jean de), archevêque de Besançon, 1. 67.

— (Jean de), sire de Pagny, 1. 92; 2. 465.

— (Jean de), seigneur de Pourlans, 2. 506.

— (Jeanne de), 2. 154.

_. _ dame de Grantson, 2. 406.

dame de Givry, 3. 485.

— (Marguerite de), 2. 20G, 465.

_ — dame de Saulx, 2. 263.

— (Philippe de), seigneur de Mirebel, Pagny el

Seurre, 2. 211, 212, 226, 247, 251, 465, 559.

— (Vanillier de), 2. 465.

— (N. de), seigneur d'Fssey, baron de Ruffey, 3.

135.

— seigneur de Seurre et de Sainte-Croix, 2. 23C,

237.

— seigneur de Scellières, 2. 241.

— (Maison de), 2. 27, 206, 465, 593 ; 3. 12, 60, 65,

100, 135, 252, 383, 448, 484, 485, 510.

archiviste. Esxai hislorique sur la ville «/e.VidVv,

1. 316 et suiv.

Viennes-Perrenot, r-cbevin de Rouvres, 1. 487.

Viennois — coadju leur du notaire de Rouvres,

1. 490.

Viennot, habitant de Grignon, 2, 639.

_ _ de Chamesson, 3. 332.

Vienot de Saint-Marcel, habitant de Bèze, 1. 559.

_ — d'Athée, 2. 541.

Viesse de Chùtillou (Famille), 3. 474.

Vigerius. 1. 28.

Vigier, seigneur de la cour du duc Eudes III, 1. 2S.

Vignier, baron de ViUemot, 3. 139.

Vignolles fRallbasar de), 3. 480.

Vignory (Jeanne, héritière de), 2. 430.

Vigny (De), secrétaire d'Etat, 2.86.

Vilanui (Stei)hnmii), 1. 14, 19.

Villaines (Marguerite de), 2. 512.

Vil/ario lllugu'de), 1. 332.

Villarnoul (Guy, seigneur de), 3. 298.

Villarnou (Famille de), 2. 496.

Villars (Jean de), écuyer, 3. 174.

— (Hugues de), 1. 332.

— (Guy de), procureur au Parlement de Paris, 1.

553.

— (Eudesde), 2. 153.

— (Alix de|, femme de Hugues de Vienne, 2.

236.

— (Louise de), femme de Guillaume de Vienne,

2. 241.

Ville (Pierre de), écuyer, 3. 32, 34.

— sur-Arce (Jean de), sire de Thoire, bailli de

Chalon, 2. 239.

— (Guillaume de), grand prieur de Moulier-

Saint-Jean, 3. 66, 71, 81.

ViUebichot (De), habitant de Saint -Philibert, 2.

443.

Villebrenie, secrétaire d'État, 2. 652.

Villechartre, secrétaire de chancellerie, 1. 287, 291 ;

2. 493.

Villecomte (Barthelémi, seigneur de), 2. 263, 266.

>'t//el»uis- ou Villermus , Cahilonensis episcopus, 1.

12, 42, 218.

— filius Oclonis Campanensis, 1. 14, 19.

— Caf/i/oiiensis episcopus, 1. 218.

— Lingojiensii — 1. 520, 259.

Villelume ;Hugues de), bailli de Chalon, 2. 254.

Villemot, curé de Cussy-la-Colonne, 3. 408.

Villerendez (Li), habitant d'Ahuy, 2. 199.

ViIIeroy (Famille de), 3. 297, 482.

Villers (Guy de), procureur au Parlement de Paris,

1. 84.

— (Jean de), écuyer, 2. 581.

— (Louis de), 3. 487.

— la Faye ((Famille de), 2. 501, 549; 3. 192, 403,

444.

— (Hélène de), dame de Tenarre, 3. 444.

— (Hercule de), 2. 526.

— (Jacques de), marquis, 2. 511; 3. 445.

— (Joan-Eustacbe de), 3. 397.

(Louis, seigneur de), 3. 135, 480, 484.

— (Madeleine de), 2. 526; 3. 358.

— (Philiberle de), dame de Recourt, 3. 444.

— (Pierre-Louis de), 3. 403, 404.

Villiers (Fromund de), 2. 549.

— (Jean de), écuyer, 3. 172.

— Sexel (Humbert, seigneur de), 1. 92; 3. 474.

_ — (Guillaume, seigneur de), 2. 593, 3. 311.

_ — (Jeanne de), 2. 593; 3 311.

Villette (Famille de), 2. 627.

— (Esnard de), seigneur de Navilly, 3. 101.

Villy (Guy de), chevalier, 2. 161.

ViUot, notaire,!. 523.

Villoz, prêtre à Bèze, 1. 559.
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Vincenot, habitant d'Essey, 3. 135.

Vinchot — de Rouvres, 1. 487.

Vingles (<le), secrétaire, puis doyen de Flavigoy,

2. 348; 3. 7.

— (Mathieu de), religieux de Moutier-Saint-Jean,

3. 41, ce, 71, 81.

— (Fr. lie), novice de Notre-Dame de ChâliUon
3. 50.

— (N. de), seigneur de Culêtre. 3. 487.

Vinnercat, seigneur de Duême, 2. 491.

Viutherans, habitant d'Ahuy, 2. 199.

Vintimille (Jacques, des comtes de), conseiller au

Parlement, 3. 484.

Vioichet, habitant de Bèze, 1. 551.

Voiletes, — de Saint-Philibert, 2. 443.

Violotte, — d'Echevronne, 3. 351.

ViOD, — de lîèze, 1. 550, 551.

— Tessaucourt (Jean-Fraûçois de), grand prieur

de Champagne, 3. 294.

Vire, curé de Frolois, 3. 201.

Virely, habitant de Rouvray, 3. 407.

Viremaiste, habitant de Bussy-le-Grand, 2. C46.

Virot, prieur de Grignon, 2. 348.

Virton, habitant de Poinçon, 3. 244.

Viry (Famille de), 3. 341.

Visen (N. de), clerc de la Chambre des comptes de

Dijon, 2. 526.

Visien, habitant de Ghassenay, 2. 577.

Vilons (Guiot, I.i), échevin de Seurre, 2. 22S.

Vitu, liabitanl de Bussy, 3. 21 1, 217.

Voillemin, habitant de Coro»ible3,2. 575, 576.

Voillemot, — de Chenôve, 3. 432.

Voillot, — de Vic-de-Chassenay, 2.578.

Voisin, chancelier de Frauce, 2. 26.

— habitant de Villargoi.t, 2. 393.

Voisins (Frauçoise-Gilberle) , veuve d'EspiarJ d'AI-

lerey, 3. 487.

Voisot, habitant de la paroisse de Bellenod, 3. 17.

Volant, conseiller d'Etat, 1. 505.

— habitant de Saint-Philibert, 2. 443.

Voleâul, — de Chassenay, 2. 577.

Volot, laboureur à Pftquier, 3. 323.

Voonan, tabellion à Tonnerre, 3. 427.

Vorle, notaire à Flavigny, 3. 391, 396.

Voudenay (Bernard de), 3. 397.

Voyer d'Argenson (De), ministre, 11. 91.

Voysin, secrétaire d'Etat, 1. 313.

Voudenay (Thomas, seigneur de), 1. 501 .

Voulaines (Terre de), grand prieuré, 1. 384, 442.

— (Guillemette de), 3. 183.

Viiillermus major, habitant de Bèze, 1. 548.

Vuillol-Blandin, habitant d'Ouges, 3^ 448.

Vullafans (Famille de), 3. 298.

Vulquiu, habitant de Bussy-le-Grand, 2. 645, 646.

Vard, ~ de Bissey-la-Côte, 3, 169.

"W

Wally (M. Natalis de), membre de l'Institut, 2. 454.

Wal (Patrice), seigneur de Bouhey, 3. 65, 358.

Vïaldric, évêque de Langres, 1. 328.

Waré, fondateur de l'abbaye de Flavigny, 3. 16, 131,

227, 244, 457, 529.

Wavrin (Alain de), sénéchal de Flandres, 2. 316, 494.

Widrad, fondateur de l'abbaye de Flavigny, 2. 169.

WiUermus, bourrelier à Bèze, 1. 551.

X — Y

Xaintrailles. — Voir Poton.

Ynglotte (Perreau), échevin de Beaune, 1. 224.

Ysuard (Daniel), citoyen d'Asti, 1. 224.

Ythier, habitant de Bèze, 1. 559.

Yver, — de Bouilland, 2. 444.

Yverueaul (Jean), 1. 86.
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